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Pour plus de simpliciié, nous n'avons pas tenu compte de l'effet du daguesch doux dans les consonnes 2, À, 1, Z, 7\-
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LE LIVRE DE LA SAGESSE
INTRODUCTION
1" Le titre. — Dans la Vulgate, Liber Sapientise; d'après les Septante, So^ta Sa>fo(jL(ovToç, Sagesse de Salomon. Le syriaque et l'arabe paraphrasent ces noms : ff La grande Sagesse de Salomon, » et : « Livre de la Sagesse de Salomon, fils de David, qui régna sur les enfants d'Israël. » Les Pères grecs nomment quelquefois ce livre, comme les Proverbes: r, TtavapsTo; aof'.a., la sagesse qui procure toutes les vertus; ou bien : ri Oeta aotpix, la divine sagesse. Ces différentes dénominations e.xpriment très bien la pensée dominante de l'écrit, qui traite, en effet, de la sagesse, de son origine et de ses effets.
2° La canonicité. — Le livre de la Sagesse ne fait point partie de la Bible hébraïque-, il est donc deutérocanonique *. Mais il n'est pas douteux qu'il n'ait été admis depuis longtemps dans la synagogue comme une portion intégrante des saintes Écritures, puisqu'il est contenu dans laJBible des LXX, destinée aux Juifs dits Hellénistes. Les écrivains du Nouveau Testament ne le citent pas d'une manière directe; mais ils y font souvent et clairement allusion, et c'est là un argument très sérieux en faveur de son autorité divine, car il est bien évident que les apôtres n'auraient pas traité avec tant d'honneur un livre profane et apocryphe^. Les Églises, soit grecque, soit latine, n'ont jamais hésité sur ce point, ainsi qu'il résulte des témoignages des Pères et des Conciles. Déjà le pape saint Clément, dans sa première lettre aux Corinthiens, xxvii, citait deux passages de la Sagesse (xi, 22, et xii, 12). Saint Irénée, saint Hippolyte, Clément d'Alexandrie, Origène, TertuUien, saint Cyprien, Lactance, saint Hilaire de Poitiers, saint Jérôme, etc., lui attribuent entièrement l'autorité d'un livre inspiré, et regardent son auteur comme un « prophète ». « Cum veneratione divinae auctoritatis, » disait saint Augustin, résumant toute la tradition^.
C'est absolument à tort que, de nos jours, on a attaqué la canonicité et l'inspiration, en prétendant trouver dans le livre de la Sagesse des erreurs historiques ou philosophiques, des légendes sans portée et les systèmes de Platon ou de l'école d'Alexandrie. Ces fausses assertions tombent d'elles-mêmes devant l'examen attentif et impartial des textes incriminés''.
' Voyez le tome I, p. 13.
^ Plusieurs rationalistes admettent la force de ce raisonnement. Comp. vm, 6 et ss., et Joan. I, 1 ; IX, 1, et Joan. i, 3; xvi, 6 et ss., et Joan. ni, 14-15; XI, 16, et Rom. i, 21; xv, 7, et Rom. IX, 21; xit, 20-21, et Rom. ix, 22-23; m, 8, et I Oor. VI, 2; ix, 18, et II Cor. v, 4; v, 18-20, « Eph. Ti. 13-17; m, 18, et I Thess. it, 13;
vn, 26, et Jao. m, 16; m, 5-7, et I Petr. i, 6-7; VII, 26, et Hebr. i, 3; vu, 22-24, et Hebr. IT, 12-13. Etc.
^ De Prédestinât. Sanct., i, 14.
■* Voyez Cornely, Introdvctio apecialia in di- (lacticos et propheii'jOi V. T. lilyros, Paris, 18^7, p. 232-237.
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3° L'auteur et Vépoqu-e âe la composition. — En accolant le nom de Salomon au titre du livre, les LXX, le syriaque et l'arabe n'ont nullmient voulu attribuer sa composition à ce prince. Le traducteur syrien a fait des réserves formelles sur ce point, niant ouvertement que Salomon soit l'auteur réel. C'est donc là un pseudonyme, mais manifeste, « transparent, » qui ne voulait tromper personne, et auquel bien peu se sont laissé prendre dans l'antiquité même*. Saint Irénée, Origène, saint Jérôme et saint Aagust'n sont aussi nets que possible à ce sujet : « Non... esse ipsius (Salomonis) non dubitant doctiores , » dit expressément ce dernier Père ^. Et ailleurs^: « Salomonis libri très: Proverbiorum, Cantica canticorum et Ecclesiastes ; nam illi duo libri..., Sapientia... et Ecclesiasticus, de quadam similitudine Salomonis esse dicuntur. » C'est donc, tout le monde en convient, dans un sens très large que, parfois, les Conciles tenus en Occident et les documents pontificaux mentionnent cinq livres de Salomon (les Proverbes, le Cantique, l'Ecclésiaste , la Sagesse et l'Ecclésiastique): simple formule d'abréviation, basée sur une coutume très ancienne, mais qui ne veut rien définir sur la question d'auteur.
La dernière ligne de saint Augustin que nous venons de citer indique le motif pour lequel l'écrivain sacré, à jamais inconnu, auquel nous devons le livre de la Sagesse, a probablement placé lui-même le nom de Salomon en tête de .son œuvre : il voulait montrer ainsi qu'il allait traiter un sujet digne du roi renommé entre tous par sa sagesse, et analogue à ceux qui avaient en réalité servi de thème à Salomon dans ses écrits authentiques''. Ne pourrait-on pas aller plus loin et penser, avec des exégètes de renom', que l'auteur aurait mis à profit des notes laissées par le grand roi , de sorte que Salomon aurait eu une paît réelle dans la composition du livre? Le fait n'est pas impossible en soi, et il expliquerait le double courant qui s'est formé dès le temps des Pères sur ce point délicat; mais ce n'est malheureusement qu'une conjecture sans fondement solide.
C'est aussi en vertu de simples hypothèses, mais certainement erronées, que l'on a attribué, dans les temps anciens ou modernes, le livre de la Sagesse tantôt à Jésus , fils de Sirach , auteur de l'Ecclésiastique ^, tantôt au célèbre théosophe juif Philon'', tantôt à Zorobabel revenu de Babylone, tantôt à quelques chrétiens, notamment à Apollos.
A défaut d'une tradition certaine, on peut du moins présenter quelques arguments intrinsèques, qui aboutissent à une conclusion très sérieuse et assez généralement admise aujourd'hui. Ils sont tirés du style et du genre littéraire du livre. Sous ce rapport, la Sagesse oflre deux particularités, contradictoires en apparence, mais qui se concilient parfaitement. D'une part, on y remarque souvent un coloris hébraïque très prononcé (locutions empruntées à l'hébreu*, parallélisme des membres^, construction des phrases parfois un peu lourde, etc.). D'autre part, comme l'affirmait à bon droit saint Jérôme, « ipse stylus graecam
' Néanmoins quelques écrivaiuâ de marque, tels que Clément d'Alexandrie, TertuUieu, eaint Cyprlen , etc. , ont regardé Salomon comme le véritable auteur.
* De clvlt. Dei, xvn, 20.
' De doct. chrttt., II, 8.
* C'est pour cela qu'U le met quelquefois en scène et le fait parler directement. Cf. vu, 1-21 ; vm, 10 et ss.; ix, 7-8.
^ Entre autres .Bonfrère, Eellarmln, Lorin, Coniellus a Lap., Haneberg, Oomely. Voyez ce dernier, L c, p. 224 et u.
^ Saint Augustin, De doctr. christ., u, 8, qui abandonna plus tard ce sentiment. Cf. Eetract., n, 4.
" « NonnuUi scriptorum vetemm » soutenaient déjà cette opinion au temps de saint Jérôme. Sur sa fausseté, voyez le J/an. hibl., t. II, n. 868. Les ressemblances entre les théories de Philon et le livre de la Sagesse sont purement superficielles.
" Cf. I, 1 : qui judlcafis terram, in honitate, in slmplicitate cordis ; n, 9 : Jiac est pars noatra; n, 15 : immutatae... vise ejus; rv, 15, etc.
» Cf. I, 1; n, 1-6: rn, 17-Sl; xi, 9-10, îtc.
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eloquentiain redolct, » à un degré vraiment inouï dans tout le reste de ia Bible des Septante (emploi fréquent d'expressions très classiques, et spécialement de mots composés; assonances, allitérations et autres jeux de mots qui supposent une connaissance assez approfondie du grec*; familiarité avec les coutumes^ et les théories grecques^). Cet écrit est donc « remarquable au point de vue littéraire ». Mais tout s'explique aisément, si l'on admet qu'il a été composé, pour ses coreligionnaires d'Egypte, par un Juif d'Alexandrie, très au courant de la langue et des choses helléniques, et qui connaissait également à fond, sinon l'hébreu, du moins la traduction de la Bible par les Septante, toute parsemée d'hébraïsmes. De là le double coloris de son style ''.
Relativement à l'époque de la composition , la seule chose qu'on puisse affirmer avec certitude, c'est que le livre est notablement antérieur au christianisme, et postérieur aux Septante, attendu qii'il cite leur version à plusieurs reprises^. Il fait allusion à d'assez rudes épreuves par lesquelles passaient alors les Juifs (cf. VI, 5; XII, 2; xv, 14) : circonstance qui peut convenir au règne soit de Ptolémée Philopator (222-205 av. J.-C), soit de Ptolémée Physcon (445-147 av. J.-C).
4° Le sujet, le but, la division. — Ce livre est au fond un long discours, une sorte de manifeste adressé aux Juifs et aux païens contemporains, afin d'opposer aux faux principes et à la conduite mauvaise que suggère la sagesse humaine la perfection de la foi et de la vie, telle que la recommande la vraie sagesse. Mais ce sont les Juifs d'Egypte qu'il a plus particulièrement en vue, et cela dan? un triple but : l*' pour les consoler et les encourager au milieu des souffranceo qu'ils enduraient de la part de leurs ennemis ; 2° pour attaquer ceux d'entre eux qui avaient lâchement apostasie , et qui ne craignaient pas de persécuter leurs frères, de concert avec les païens ; 3° pour attaquer aussi le paganisme lui-même et en démontrer l'ignominie et la folie.
La division est très nette. Deux parties: la première, générale et théorique (chap. i-ix), considère la sagesse dans son essence et ses heureux effets; la seconde, plus spéciale et historique (chap. x-xix), envisage les œuvres admirables de la sagesse dans un certain noml)re d'événements de l'histoire des Hébreux. Deux sections dans la première partie : 4° la sagesse, source de vrai bonheur et d'immortalité, i, 4-v, 24; 2° la sagesse, guide très sûr de la vie humaine, vi, 1-ix, 49. Trois sections dans la seconde partie : 4° puissance de la sagesse soit pour sauver, soit pour châtier, x, 4-xii, 27; 2" la sagesse démontre que l'idolâtrie est une folie criminelle, xiii, 4-xiv, 31; 3° contraste entre les païens et les adorateurs de Jéhovah, xv, 4-xix, 22^.
5° L'importance du livre de la Sagesse est reconnue par ceux-là même qui le traitent comme un écrit apocryphe. Elle consiste surtout en ce qu' « il nous conduit au seuil du christianisme » par les idées qu'il exprime, et par le langage dont il se sert pour les exprimer. Et parmi ces idées, la principale est celle qui concerne l'origine et la nature de la Sagesse, cette divine hypostase, qui se con-
' 1, 1 : ayaTcv-iffaTE..., çpovviffatE... iv aya- OÔTYjTt xal ev àTtXéTYixi... Ç/irriG-a-re. i, 2 : uet- P'x^oua'.v... àTH(7Toùfftv. I, 4 : oZq... xal OpoC;. Ecc.
2 Cf. I, 14; IV, 2, 3; -m, 22; x, 12; xi, 17; XIX, 20, etc., dans le texte grec.
* Cf. I, 16; n, 2-3; v, 10; vin, 5-9; xii, 3-8, etc.
■* Ce style est loin « d'être toujours égal : très élevé et sublime dans quelques parties, comme
dans le portrait de l'épicurien (n), dans le tableau du jugement dernier (v, 15-24), dans la description de la sagesse (vn, 26-viii, 1), incisif et mordant dans la peinture des idoles (xni, 11-19), il est diffus et surchargé d'épithètes.., dans d'autres passages. » Man. bibl., t. II, n. 868*
5 Cf. II, 12, et Is. ni, 10; xv, 10, et Is. xliv, 20, etc.
® Pour les détails de l'analyse, voyez le coin< mentaire, et notre Biblia sacra, p. 714-798,
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fond avec le Logos du Nouveau Testament'. Rien de plus net et de plus saisissant; aussi saint Jean et saint Paul emploient-ils une phraséologie analogue pour décrire les attributs de Notre-Seigneur Jésus-Christ en tant que Verbe incarné. Fils du Père. D'autres dogmes sont encore enseignés clairement dans ces pages, spécialement ceux de l'immortalité de l'âme et du jugement dernier'. Elles occupent donc réellement une place d'honneur dans l'histoire de la Préparation évangéiique.
6° Commentateurs catholiques. — Lorin, Cornélius a Lapide, Jansénius de Gand {Annotationes in librum Sapientise) , Bossuet, Calmet. De nos jours, Gutberlet, das Buch der Weisheit ûhersetzt und erklaert (Munster, 4874), et Lesêtre, le Livre de la Sagesse (Paris, 1880)^.
* Voyez le ilan. Mil., t. II, n. 874. 2 Cf. n, 2.^; m, 1 et ss.; iv, 2, 7 et ss.; v, 1 et ss.; vin, 17 ; xv, 3, etc.
^ La Vuleate ne fait guère que reproduire,
légèrement retouchée par saint Jérôme. Elle est assez conforme à l'original grec. Elle contient un grand nombre d'expressions populaires, et le style est souvent peu soigné, ce qui jtttte parlois
I«)ur ce livre, la traduction de l'anciemie Itala, i de rob«urit.' sur la pensée.
CHAPITRE I
1. Aimez la justice, vous qui jugez là terre. Ayez du Seigneur des sentiments dignes de lui, et cherchez -le dans la simplicité du cœur ; /
2. car ceux qui ne le tentent pas le trouvent, et il se manifeste à ceux qui ont confiance en lui.
3. Car les pensées perverses séparent de Dieu , et sa puissance convainc de folie ceux qui la mettent à l'épreuve.
Aussi la sagesse n'entrera- 1- elle
1. Diligite justitiam, qui judicatis terram. Sentite de Domino in bonitate, et in simplicitate cordis quserite illum ;
2. quoniam invenitur ab his qui non tentant illum, apparet autem eis qui fidem habent in illum.
3. Perversse enim cogitationes séparant a Deo ; probata autem virtus corripit insipientes.
Quoniam in malevolam animara
PREMIKRB PARTIE, DIDACTIQUE
La Sagesse considérée dans sa nature et dans ses heure'ux efifets. I, 1 — IX, 19.
Section I. — La Sagesse, science de vnAi
BONHEUR ET D'IMMOB'TALITÉ. I, 1 — V, 24.
{T. — Les conditions nécessaires pour acquérir ' la Sagesse. I, 1-12.
1 " Première condition : la rectitude du cœur. I, 1-5.
Chap. I. — 1-2. Pas de sagesse sans la connaissance de Dieu et sans un cœur droit. — Diligite justitiam : ici, la Justice dans le sens large, c.-à-d. «l'intégrité morale », la parfaite obéissance à la loi et aux volontés de Dieu, ou encore la sagesse pratique. Ces premiers mots du livre en contiennent donc un résumé assez exact. — Qui judicatis... Formule qui désigne directement les rois et leurs ministres, dont l'une des principales fonctions est de rendre la justice. Cf. VI, 2 et ss.; ix, 7: Ps. ii, 10, etc. En s'adressant tout d'abord à cette haute catégorie d'auditeurs, l'auteur se proposait de donner plus de poids aux vérités qu'il va prêcher ; mais il n'exclut point les autres hommes, car la portée de son enseignement est universelle. — Sentite... in bonitate. Ayez de nobles sentiments au sujet de Dieu. Selon d'autres : Que votre souvenir de Dieu Bolt accompagné d'une vie sainte et parfaite. Le conteste parait favoriser cette seconde interprétation. — In si7nplicitate cordis. Hébraïsme. A/ec un cœur droit, par opposition au cœur
double et faux que mentionnent fréquemment les saints Livres. Cf. Ps. xi, 3 ; Jac. i, 8, etc. - Quserite illum. Chercher Dieu : la plus belle de toutes les occupations de l'homme, mais pour laquelle le secours de Dieu lui-même est absolument nécessaire, comme dit Orlgène. — Qui non tentant. « On tente Dieu de différentes manières, mais particulièrement en doutant de sa puissance et de sa bonté (Dent, xxxiii, 8, etc.), ou en menant une vie impie (Deut. vi, 16 ; Act. V, 9). » Il s'agit surtout ici de ce dernier mode, par opposition à « in bonitate » du vers. 1. — Apparet... eis qui fidem... Le grec exprime la même pensée en termes négatifs : Il se manifeste à ceux qui ne se défient pas de lui.
3-6. Idée semblable à celle des vers. 1-2, mais plus développée. — Pervorsse enlm... Vers. 3, la perversité morale crée une séparation entre Dieu et les hommes. — . Cogitationes. Dans le grec : XoYi(7[Aoi, des raisonnements. Nous aurons bientôt, n, 1-20, un frappant exemple de ces raisonnements pervers. — Probata... virtus. La puissance divine, lorsqu'on la tente et qu'on la me: à l'épreuve, se venge en châtiant les impies (coT' Hplt...). Insipientes est pris au figuré, comme en cent autres endroits de la Bible, pour marquer la folle morale du péché. — Quoniam... Vers. 4, Incompatibilité absolue entre la sagesse et le péché. — Malevolam. lie grec oiayÔTe}(vo; est très expressif ; littéralement : qui fabrique le mal. — Non iritroibit..., vec habitabit. Il y » gradation ascendante : pénétrer d'abord slmple- TTt^vt ciens un lieu, puis s'y flxpr. — Sribdito yet-
Rap. î, 5-10.
non iutroibit papientia, nec habitabit in corpore subdito peccatis.
6. Spiritus enim sanctus disciplinée effngiet fictum, et auferet se a cogitationibus qnae sunt sine intellectu, et corripietnr a superveniente iniquitate.
6. f^epigrus est enim spiritus sapientise ; et non liberabit maledicum a labiis suis ; quoniam renura illius testis est Deus, et cordis illius scrutator est verus, et linguse ejus auditor.
7. Quoniam spiritus Domini replevit orbem terrarum; et hoc quod continet omnia, scientiam habet vocis.
8. Propter hoc qui loquitur iniqua non potest latere, nec prseteriet illum corripiens judicium.
9. In cogitationibus enim impii interrogatio erit; sermonum autera illius auditio ad Deum veniet, ad correptionem iniquitatum illius.
10. Quoniam auris zeli audit omnia, et tumultus murmurationum non abscondetur.
pas dans une âme maligne, et elle n'habitera pas dans un corps assujetti au péché.
5. Car le saint Esprit de sagesse fuit le déguisement, et s'éloigne des pensées qui sont sans intelligence, et l'iniquité survenant le bannit.
6. Car l'e^pri' de sagesse est plein de bonté ; cependant il ne laissera pas impunies les lèvres du médisant, car Dieu sonde ses reins, pénètre jusqu'au fond de son cœur, et entend les paroles de sa langue.
7. Car l'Esprit du Seigneur remplit l'univers; et comme il contient tout, il connaît tout ce qui se dit.
8. C'est pourquoi celui qui profère des paroles impies ne peut se cacher, et il n'échappera point au jugement qui châtie.
9. Car l'impie sera interrogé sur ses pensées; et ses discours iront jusqu'à Dieu, qui les entendra pour le punir de ses iniquités.
10. Car l'oreille jalouse entend tout, et le tumulte des murmures ne lui sera point caché.
eatis. D'après le texte original , vendu au péché. Saint Paul emploie aussi ce mot énergique, I Cor. VII, 14. — Spiritiis enim sanctU8...\era. 5, motif de cette Incompatibilité. Dans le grec : un saint Esprit d'instruction. L'Esprit de Dieu, qui instruit et forme les hommes, souvent au moyen de corrections bienfaisantes. — Fictum est pour
«ctionem », la tromperie, la fraude (oôXov).
Avferet se. Langage énergique. Cet Esprit divin abandonne immédiatement les hommes pervers et corrompus (sine intellectu est une litote évidente). — Corripietur. Humilié par l'arrivée du péché, 11 se retire.
■ 2" Seconde condition : la rectitude et l'honnêteté du langage. I, 6-11.
6-11. La Sagesse abhorre les paroles mauvaises, qui sont l'indice d'un cœur gâté. — 5enignus. <ï>r/.âv6p(jL)7rov, aimant les hommes. — Spiritus sapientise. Le grec emploie une locution remarquable : IlvsOjjLa novia, , l'Esprit sagesse. — X(/n liberabit maledicum. Plutôt : le blasphémateur ( ^/à<T<pTi(x,ov), dont le crime est si outrngoant pour Dieu. — A labiis suis. Formule abrégée pour dire que la sagesse n'acquittera pas un tel homme des blasphèmes de ses lèvres. — Renum illius testis... Les reins, d'après la psychologie hébraïque, étalent regardés comme le siège et le centre des désirs, par conséquent aussi des pensées et des paroles. Cf. Ps. vu, 20 ; xv, 7 ; Prov. xxin, 16 ; Jer. xi, 20, etc. La phrase revient donc à dire que Dieu saisit les pensées de l'homme dès le premier Instant de leur formation. — Qmoniam sptritus... (vers. 7). L'omniprésence du Seigneur explique sa soience absolue, à laquelle rien
ne peut échapper (vers. 8). — Replevit... Le prétérit dénote la durée perpétuelle de l'acte. «: Dieu a rempli toutes choses, et a pénétré toutes choses, et n'a rien laissé qui fût vide de lui.» (Philon.) Cf. Jer. xxm, 24; Eph. i, 23. Par orbem terrarum 11 faut entendre Ici la terre habitée (ttjv ocy.ouu.Évr]v). — Hoc quod continet... Ce qui retient unies les différentes parties du monde, c.-à-d. le lien tout-puissant de la présence divine. Cf. Eph. I, 23; CoL i, 17; Hebr. i, 3. Dans le grec, ces mots sont au neutre (to (Tuvr/ov), parce qu'ils se rapportent au substantif 7tve'j(j.a ; notre version latine a trop servilement traduit. Il faudrait, d'après la leçon de saint Augustin : « Is qui continet. » — Scientiam habet vocis. Répandu en tous lieux, l'Esprit divin reconnaît sans peine chaque être à sa voix, et comprend tout ce qui se dit. — Propter hoc. A cause de cette science Infinie. — Corripiens judicium : la Justice souveraine du Seigneur, lorsque l'heure de châtier aura sonné. — Interrogatio erit (vers. 9) : l'enquête du Juge suprême sur les pensées les plus secrètes des Impies. — Auditio... veniet, ad correptionem... Trait dramatique, qui nous montre le langage des pervers criant lui-môme vengeance contre eux vers le ciel. — Quoniam... (vers. 10). L'enchaînement logique du raisonnement est établi à chaque verset par diverses particules. — Auris zeli : l'oreille de tseluPqul est appelé ailleurs un Dieu Jaloux. Cf. Ex. xx, 5; Is. ix, 6; Nah. I, 2, etc. — Tumultus murmurationum'. Murmures contre le Seigneur et sa providence. — Cusiodite ergo... (vers. 11). La amclusion do tout le paragraphe. — Nihil prodcst. Non seu-
Sap. I, 11-16.
11. Gardez -vous donc des murmures qui ne servent de rien, et écartoz de votre langue la médisance ; car la parole la plus secrète ne tombera pas dans le vide, et la bouche qui ment tuera l'âme.
12. Ne cherchez pas la mort d'une manière jalouse par les égarements de votre vie , et n'achetez pas la perdition au prix des œuvres de vos mains.
13. Car ce n'est pas Dieu qui a fait la mort, et il ne se réjouit pas de la perte des vivants.
14. Mais il a créé toutes choses pour la vie, et toutes les créatures étaient saines à leur origine, et il n'y avait pas de poison d'anéantissement en elles, et le séjour des morts ne régnait pas sur la terre.
Car la justice est stable et immortelle
16. Mais les méchants ont appelé la mort par leurs œuvres et par leurs paroles, et, la croyant amie, ils en ont été consumés, et ils ont fait alliance avec elle, parce qu'ils étaient dignes d'une telle société.
11. CusLodite crgo vos a raurmnrationt' qiiae nihil prodest, et a detractione parcite linguœ ; quoniam sermo obscurus in vacuum non ibit, os autem quod mentitur occidit animam.
12. Nolite zelare morteni in errore vitœ vestrse, neque acquiratis perditionem in operibus manuum vestrarum.
13. Quoniam Deus mortem non fecit, nec Isetatur in perditione vivorum.
14. Creavit enim ut essent omnia, et sanabiles fecit nationes orbis terrarum, et non est in illis medicanaentum exterminii, nec inferorum regnum in terra.
Justitia enim perpétua est, et iramortalis
16. Impii autem manibus et verbis accersierunt illam, et estimantes illam amîcam , defluxerunt ; et sponsiones gosuerunt ad illam, quoniam digni sunt qui sint ex parte illius.
lement ces murmures ne servent de rien, mais ils seront sévèrement punis, comme il vient d'être dit. — A detractione : l'action de dénigrer Dieu et sa conduite. — Sermo obsmrus. On a beau murmurer tout bas, en secret; rien n'échappe à Dieu et à ses jugements. — Mentitur ne désigne pas Ici le mensonge en général , mais de nouveau les accusations blasphématoires contre la divine Providence.
I, 12 — II
l» Le péché est le véritable auteur de la mort.
12-16. Toute mort est une sorte de suicide, puisque c'est l'homme lui-même qui, de fait, Ta introduite dans le monde par le péché. — Zelare mortem. Expression non moins forte que pittoresque : rechercher, pour ainsi dire, la mort d'une façon Jalouse, comme si on la désirait par-dessus tout, la préférant même à la vlei — In errore vitœ. C.-à-d. en se lançant dans les directions les plus fausses, qui aboutissent finalement à la mort. Cf. Prov. vrn, 36 ; xxi, 6. — Neque acquiratis... Plus clairement dans le grec : Et n'attirez pas sur vous la perdition par les œuvres de vos mains. — Après cette petite introduction pleine de profondeur, l'auteur aborde le sujet de ce paragraphe : Dcus mortem, non fecit. Cf. n, 23-24 ; Ez. xvui 31-32. — Wec Ixtatur... Pensée très
délicate. Perditione est synonyme de « mortem ».
— Creavit enim... (vers. 14). Preuve de l'assertion qui précède. Dieu est l'auteur de la vie, qui est l'opposé de la mort. — Et sanabiles fecit nationes. D'après le grec : Et les générations (c.-à-d. les créatures) du monde étaient salutaires (destinées à vivre dans une pleine vigueur). « Ce n'est que par accident que les choses créées sont autrement que saines. » Cf. Gen. i, 31: m, 17»18.
— Medicamentum extermina : im virus, un poison qui détruit la vie peu à peu. — Nec inferorum regnum... La mort n'existait pas et ne devait pas exister d'après le premier plan divin. Elle est entrée sur la ten'e comme un usurpateur,— Justitia enim perpétua... (vers. 15). Cette justice, qui ne diffère pas de la sagesse, est une source de vie perpétuelle. Cf. Prov. in, 18, etc. Quelques manuscrits de la Vulgate ajoutent : « lujustitia autem mortis acquisltio est. » — Impii autem... (vers. 16). Après les détails négatifs des vers. 13-15 sur l'origine de la mort, voici maintenant le fait positif et direct, exposé avec une mordante ironie. Les Impies l'ont eux - mêm«3 appelée et Introduite par leurs œuvres néfastes.
— estimantes... amicam. Cf. Prov, vm, 38 : « Ceux qui me haïssent aiment la mort, » dit la Sagesse. — Defluxerunt. 'ET(iy.ir)ffav : ils se sont évanouis, Ils ont disparu. — Sponsiones posueru7it. Ils ont contracté ane étroite alliance avec la mort. Cf. Is. xxvni, 15.
fAP. TT, 1 -B.
CHAPITRE II
1. Dixerunt enini cogitantes apud se non recte : Exiguum et cum tsedio est teuipus vitaa nostraî; et non est refrigerium iri fine hominis, et non est qui agnitus sit reversus ab inferis.
2. Quia ex nihilo nati sumus, et post lioc erimus tanquam non fuerimus. Quoiiiara fumus flatus est in naribus nostris, et Kermo scintilla ad commovendum cor nostrum.
3. Qiia extincta, cinis erit corpus nostrum, et spiritus diiïundetur tanquam mollis aer; et transibit vita nostra tanquam vestigium nubis, et sicut nebula dissolvetur quse fugata est a radiis Bolis, et a calore illius aggrava ta.
4. Et nomen nostrum oblivionem accipiet per tempus, et nemo memoriam habebit operum nostrorum.
5. Umbrse enim transitus est tempus nostrum, et non est reversio finis nostri : quoiiiara consignata est, et nemo revertitur.
Venite ergo, et fruamur bonis quse
1. Car ils se sont dit, dans Tégaremenl de leurs pensées : Le temps de notre vis est court et plein d'ennui ; l'homme n'a plus de bien à attendre après sa mort, et on ne connaît personne qui soit revenu des enfers.
' 2. Nous sommes nés du néant, et, après cette vie, nous serons comme si nous n'avions jamais été. Le soufifle de nos narines est comme une fumée, et la raison n'est qu'une étincelle qui remue notre cœur.
3. Lorqu'elle sera éteinte, notre corps sera réduit en cendres, et l'esprit se dissipera comme un air subtil ; et notre vie disparaîtra comme une nuée qui passe, et s'évanouira comme un brouillard que les rayons du soleil mettent en fuite, et que sa chaleur abat.
4. Notre nom même s'oubliera avec le temps, et personne ne se souviendra de nos oeuvres.
5. Car notre vie est le passage d'une ombre, et après la mort il n'y a plus de retour : le sceau est apposé, et nul ne revient.
Venez donc, jouissons des biens
2» Rnisonnement itiijjle de ceux qui ulent l'existence d'une autre vie. II, 1-20.
L'auteur place sur les lèvres des impies de son temps un discours significatif, dans lequel ils tirent, avec une frivolité blasphématoire, les conséquences pratiques de l'existence de la mort. Nous entendrons pins loin la contre-partie. Cf.v, 1-15.
Chap. II. — 1. Introduction. — Dixerunt enim. Les impies qui ont été mentionnés dans les lignes précédentes. — Cogitantes... non recte. L'écrivain sacré les blâme et les condamne dès l'abord, avant même de citer leurs paroles criminelles.
2-5. Ils commencent par gémir sur la brièveté et les misères de la vie humaine. — Exignum et cnrn tœdlo... Pensée très vraie en soi, et mille fols répétée depuis que lo patriarche Jacob l'exprimait au pharaon. Cf. Gen. xlvii , 9.
— Non est re/rigerium. Pas do « guérlson » (X'j.ai:;), comme dit le grec, lorsqu'arrlve la mort. — Non est qui... reversus... Ces libres penseurs niaient la réalité des résurrections miraculeuses dont les pages antérieures de l'Ancien Testament signalent pourtant divers exemples.
— Il ne saurait en être autrement, continuent- Ils : quia ex nihilo... Plutôt, d'après le grec : tiés au hasard (aÙTOtrxtSftoç, « fortuite »). — après Is mort, le retour dans le u^^nt Mi-Uttitlf :
tanquam non fuerimus. — Fumus. Comparaison fréquente chez les écrivains sacrés et profanes. — Flatus in naribus : le souffle vital , qui se manifeste par la respiration. — Sermo (ô /ôyoç) désigne Ici la raison, l'âme.— Scintilla ad commovendum... Mieux : une étincelle (produite) par le battement de notre cœur. — Qua extincta (■vers. 3). Ils continuent de décrire froidement ce qui aura lieu, à leur sens, aussitôt après leur mort. Leur langage ne manque cependant pas de poésie. — Nomen... oblivionem... (vers. 4). L'oubli final. Cf. II Ueg. xvin, 18; Eccl. i, 11; ix, 5, etc. f Adeo nihll sumus, ut nec f ama nostri supersit. » (Bossuet.) Le grec Intercale ce vers. 4 avant les mots et transibit du vers. 3, — Umbrse enim travsitus... (vers. 5). La métaphore la plus usitée dans les saints Livres jiour exprimer la fragilité de la vie humaine. Cf. I Par. xxix, 15; Job, viii, 9; Eccl. VIII, 13, etc. — Non est rever.iio finis... Après que nous avons pris fin par la mort, nous ne mourons pas une seconde fois. Cf. Hebr. IX, 27. — Consignata est. Notre fin est alors dûment scellée. C'est une chose Irrévocable.
6 - 9. Infâmes conclusions que ces Impics déduisent de la rapidité de la vie. — Venite (ergo, puisqu'il en est ainsi). Ils s'excitent mutuellement à pratiquer «nsemble le sensualisme le plus éhonté ifruainur). Cf. I§. xxii, 13; I Cor. xv, 31,
Sap. Il, 7-15.
présents, et hâtons -nous d'user des créatures comme pendant la jeunesse.
7. Prenons à profusion le vin précieux et les parfums, et ne laissons point passer les fleurs de la saison.
8. Couronnons -nous de roses avant qu'elles se flétrissent ; qu'il n'y ait pas de prairie où ne se signale notre débauche.
9. Qu'aucun de nous ne manque à nos orgies. Laissons partout des marques de réjouissance, car c'est là notre partage et notre lot.
10. Opprimons le juste qui est paitvre, n'épargnons point la veuve, et n'ayons aucun respect pour la vieillesse et les cheveux blancs.
11. Que notre force soit la loi de justice ; car ce qui est faible n'est bon à rien.
12. Assaillons donc le juste, car il nous est inutile, et il est opposé à notre manière de vivre, et il nous reproche de violer la loi , et il nous déshonore en décriant les fautes de notre conduite.
13. Il assure qu'il possède la science divine, et il se nomme fils de Dieu.
Sa seule vue nous est insuppor
sunt, et utaraur creatura tanquam in juventute celeriter.
7. Vino pretioso et unguentis nos impleamus, et non prsetereat nos flos temporis.
8. Coronemus nos rosis antequam marcescant; nullum pratum sit quod non pertranseat luxuria nostra.
9. Nemo nostrum exsors sit luxurias nostrse. Ubique relinquamus signa leetitife, quoniam hœc est pars nostra, et haec est sors.
10. Opprimamus pauperem justum , et non parcamus viduîe, nec veterani revereamur canos multi temporis.
11. Sit autem fortitudo nostra lex justitise ; quod enim infirmum est inutile invenitur.
12. Circumveniamus ergo justum, quOniam inutilis est nobis, et contrarius est operibus nostris, et improperat nobis peccata legis, et difEamat in nos peccata disciplinée nostrse.
13. Promittit se scientiam Dei habere, et filium Dei se nominat.
Gravis est nobis etiam ad viden
etc. — Bonis quae sunt : par opposition sans doute à ce que les épicuriens nommaient « les Joies imaginaires de la vertu ». — Tanquam in juventute : l'époque de la vie où les plaisirs sont le plus vivement sentis. Cf. Eccl. xii, 1. — Vino... et unguentis (vers. 7). Les délices du goût et de l'odorat, presque toujours associées dans l'antiquité. — Flos temporis. Le traducteur latin a In àlpo;. Mieux vaut la leçon à'apoç, du printemps. — Coronemus nos rosis. D'après le grec : de boutons de roses. Chez les anciens, les convives s'ornaient fréqueinment de couronnes. Comp. Horace, Od., I, xxxvi, 15, etc. (Atl. arch., pi. xxin, tig. 1). — Les mots nullum, pratum,... luxuria nostra sont propres à la Vulgate. — Quoniam Ifsec... pars nostra... (vers. 9). Leur langage devient de plus en plus honteux et audacieux.
10-20. Ils prennent la résolution d'opprimer les justes. Second résultat de l'incrédulité ; le premier consistait dans la vie sensuelle. Le monde n'a pas changé sous ce rapport. — Opprim,am,us... Ils avouent encore très franchement leur but, — Pauperem justum, viduse, veterani. Moins vaillants en actes qu'en paroles. Us ne veulent s'attaquer qu'aux êtres les plus faibles, Incapables de résister à leurs violences. — Fortitudo... lex justitias. Ils" osent dire qu'Us s'appuieront sur la loi même, pour opprimer les justes, la transformant au besoin afin de la rendre servlable à leurs desseins. — Inutile invenitur. Plus for-
tement dans le grec : est démontré Inutile. — Circumveniamus... ( vers. 12 ). Mieux : tendons des embûches. Ils ajouteront la ruse à la force ouverte. A partir d'ici, ce passage devient extrêmement remarquable , et présente de telles ressemblances avec les récits évangéliques relatifs à la passion de Notre-Seigneur Jésus-Christ, que les commentateurs catholiques, depuis l'aiiiiquité la plus reculée (saint Justin, Orlgène, Tertullien, Lactance, saint Ambroise, etc.), y ont vu, d'une manière à peu près unanime, la prophétie de la mort du Sauveur. Plus d'un interprète hétérodoxe a pensé de même, et à bon droit. Toutefols le texte continue de s'appliquer directement aux justes en général ; mais le sort que leur réservaient leurs persécuteurs Impies était le type des souffrances et de la mort du Messie dans l'Intention divine. — Quoniam inutilis. Le grec S'ûc!-/pT)aToç signifie plutôt : incommode, gênant. Il est commenté par les mots qui suivent : contrarius est... — Peccata legis : des péchés commis contre la loi. Or cette loi ne peut être que la loi mosaïque ; ce sont donc des Juifs apostats qui sont en scène et qui profèrent ce langage affreux. Il n'en manquait malheureusement pas alors. Cf. I Mach. i; II Mach. iv. — Peccata disciplinm : des crimes contraires à l'éducation qu'Us avaient reçue , c- à - d. opposés aux enseignements sacrés par lesquels leur enfance avait été formée. — Promittit se. Grec : Il se vante
■ l'i Sap. II, 16-23.
dum, quoniam dissimilis est aliie vita illius, et immutatae sunt v\aè ejus.
16. Tanquam nugaces sestimati sumus ab illo ; et abstinet se a viis nostris tanquam ab immunditiis ; et prsefert novissima juBtorum, et gloriatur patrem se habere Deum.
17. VideamuB ergo si sermones ilIius veri siût, et tentemus quse ventura sunt
' illi, et sciemus quae eruut novissima illius,
18. Si enim est verus filius Dei, suscipiet illum , et liberabit eum de manibus contra ri orum.
19. Contumelia et tormento interrogemus eum, ut sciamuB reverentiam ejus, et probemus patientiam illius.
20. Morte turpissima condemnemus eum ; erit enim ei respectus ex eermonibus illius.
21. Hsec cogita verunt. et eiiaverunt ; excascavit enim illos malitia eorum.
22. Et nescierunt sacramenta Dei , neque mercedem spera verunt justitiae, nec judicaverant honorera animarum sanctarum.
23. Quoniam Deus creavit bominem inexterrainabilem , et ad imaginera similitudinis suse fecifr illum.
table, car sa vie n'est pas semblable à celle des autres, et il suit une conduite toute différente.
16. Il nous considère comme des hommes de futilités ; il s'abstient de notre genre de vie comrae d'une chose iraraonde ; il préfère la fin des justes, et il se glorifie d'avoir Dieu pour père.
17. Voyons donc si ses paroles sont véritables, faisons l'expérience de ce qui lui arrivera, et nous verrons quelle sera sa fin.
18. Car, s'il est véritablement fils de Dieu, Dieu prendra sa défense, et le délivrera des mains de ses ennemis.
19. Éprouvons -le par les outrages et les tourments, et nous saurons quel cas il faut faire de lui, et nous apprécierons sa patience.
20. Condamnons -le à la mort la plus infâme, et l'on verra lé résultat de ses paroles.
21. Ils ont eu ces pensées, et ils se sont égarés, car leur malice les aveuglait.
22. Ils ont ignoré les secrets de Dieu ; ils n'ont point espéré la récompense de la justice, et ils n'ont fait nul état de la gloire des âmes saintes.
23. Car Dieu a créé l'homme immortel, et il l'a fait à l'image de sa resserablance.
11 annonce hautement. — Filium Dei se nomU nat. Jésus-Christ senl porte ce nom dans le sens strict ; mais il convient à tous les justes dans une large acception. — In tradiictUmem (vers. 1i); eî; k'Aïy/ov, comme un reproche. La conduite des saints condamne ouvertement celle des impies, qui les abhorrent davantage encore pour ce motif : gravis... etiam ad videndum (vers. 15). — ImmutatSB. . . vise. Des voles bien différentes de selles des méchants. « Ces renégats traitent la vertu comme une excentricité affectée, k — Tanquam nugaees. D'apiè» le grec : comme un métal mélangé de scories; par conséquent, comme de la fausse monnaie. L'image est très expressive. — Abgtinet 8e._ tanquam ab imm.un(litiis. C'était irai ; les livres des Machabées le démontrent jileiuement. — Prmfert novissima juaturum. Plus clairement dans le grec : Il proclame bienheureuse la (in des justes. Les bons se consolent, en effet, des misères de la vie présente en pensant à la glorieuse récompense qui les attend dans l'autre vie. Cf. Prov. x , 7 ; Dan. xn , 7, etc. — Gloriatur patrem... Mots à interpréter comme '■ filium Del » aux vers. 13 et 18. — Tentemus... et sciemus... (vers. 17). La Vulgate paraphrase légèrement. Le grec dit simplement : Tentons ce qui (îirrlvera) h sa mort. — Si enim filius Dei... (vers. 18). Irouie se-nblable è celle du Ps. xxi,
8-9. C!omp. Matth. xxvu, 43. — Contumelia et tormento (vers. 19). Deux genres de persécutions très souvent associés : l'insulte et la torture. — Beverentiam ejus. Grrec : àTttîfxetav, sa douceur.
— Morte turpissima'... (vers. 20). Digne conclusion de ce discours, qui, après avoir commencé par l'orgie, se termine naturellement dans le sang.
— Erit... el respectus (èTi'.ir/.OTrr, , inspection)... Encore un trait de méchante ironie ; d'après ce que prétend le Juste (ex sermonibus illius; conip. les vers. 16 et 17), Dieu examinera son cas spécial et viendra le sauver.
3» Le démon est le véritable auteur de la mort. Il, 21-25.
21-22. L'erreur étrange des Impies. — /7sec eogitave^-unt : toutes les pensées exprimées depuis le vers. 1. — Motif de leur erreur profonde : exesecavit... illos malitia. Comp. Rom. i, 18-32, où saint Paul décrit si bien la cécité morale produite par le péché. — Sacramenta Dei : les mystères de Dieu, dit le texte grec ; la Conduite mystérieuse de la Providence envers les bons.
— Mercedem^. justitise : la bienheureuse éternité, par laquelle le Seigneur récompense les saints. Les mots honorem animarum... ont le mômt sens.
23-25. L'homme créé Immortel; comment le démon a été la première cause de la mort, —
Sap. IT, 24
24. Mai» la mort est entrée dans le monde par l'envie du diable ;
CHAPITRE III
1. Mais lés âmes des justes sont dans la main de Dieu, et le tourment de la mort ne les touchera pas.
2. Aux yeux des insensés ils ont garu mourir, et leur sortie de ce monde a été regardée comme une affliction,
3. et leur séparation d'avec nous comme un anéantissement, et cependant ils sont en paix ;
4. et s'ils ont souffert des tourments devant les hommes, leur espérance est pleine d'immortalité.
5. Leur tribulation a été légère, et leur récompense sera grande, car Dieu les a éprouvés, et les a trouvés dignes de lui.
1. Justorum autem animae in manu Dei sunt, et non tanget illos tormentum mortis.
2. Visi sunt oculis insipientium mori; et sestimata est afflictio exitus illorum,
3. et quod a nobis est iter exterminium ; illi autem sunt in pace ;
4. et si coram hominibus tormenta passi sunt, spes illonim immortalitate plena est.
5. In paucis vexati, in multis bene disponentur, quoniam Deustentavit eos,-et invenit illos dignos se.
Inexterminabilem. Expression d'une grande énergie. D'après le grec: stt' àqjOapaca, pour un état d'Incorruptibilité. — Ad imagineni aimilitudiiiis suae... La Vulgate suit la leçon ôfjiotû- TTjTOç, qu'on trouve dans quelques manuscrits. Le texte grec ordinaire porte iùi6-ir\i:oç , qui signifie également « ressemblance ». Saint Athanase et d'autres ont lu aiStdTYiTo; : à l'image de son éternité. C'est au fond le même sens, car 11 s'agit évidemment de l'immortalité de l'homme d'après le contexte. — Invidia... diaboli. Allusion au douloureux récit de la chute de nos premiers parents, Gen. m, qui reçoit Ici un précieux complément. La tradition juive a toujours admis que Satan, misérablement tombé du ciel, voyait avec une basse envie le bonheur d'Adam et d'Eve, et que cette jalousie fut le premier mobile qui l'excita à les tenter. — Imitantur... illum. Nuance dans le grec : Ceux-là l'expérimentent (la mort) qui sont du parti du démon.
§ IIL — Les bons et les méchants durant cette vie.
ni, 1 — IV, 20.
1* Le Juste est heureux ici -bas, malgré • ses épreuves multiples. III, 1-9.
Chap. m. — 1-3. Les justes ne meurent qu'en apparence; la mort les conduit à une vie plus parfaite et plus heureuse. — In manu Dei : sous la protection paternelle et toute ■ puissante du Seigneur, pendant cette vie et après la mort. Cf. Is. u, 16 ; Joan. x, 28, etc. — Non tanget... tormentum. Le grec n'ajoute pas, comme la Vulgate, le substantif mortis (les tortures qui produisent la mort). Le sens est donc : les méchants peuvent bien persécuter et tourmenter extérieurement le» bims et les affliger dans leur chair;
Us ne vont pas au delà, et ils laissent les âmes joyeuses au milieu des souffrances mêmes. Les Actes des martyrs anciens et modernes sont le meilleur commentaire de ce récit. Selon d'autres Interprètes, il s'agirait des tourments réservés aux pécheurs dans l'autre monde; explication qui nous paraît moins acceptable. — Visi sunt... mori. Simple apparence, car « le sage, lorsqu'il paraît être mort relativement à cette vie corruptible, mène une vie incorruptible ». — Insipientium. Les impies. Cf. i, 3, et la note. — Sxitus, iter (uopsia, un départ), sont des euphémismes ti'ès classiques, et très bibliques aussi, pour désigner la mort. Cf. Luc. ix, 3 ; xxii, 22; II Petr. , I, 15, etc. — Exterminium : un anéantissement, au dire des Impies (cf. ii, 1 et ss.). Dans le grec, ff'jvTp;(ji,[j,a, un écrasement. — Illi autem (avec emphase : eux, au contraire)... in pace. Texte plein de suavité. Quelles clartés Jetées sur l'autre vie I
4-9. Les justes passent Ici -bas par de nombreuses afflictions, mais leurs peines sont transitoires, et elles les purifient en vue du bonheur éternel. — Et si... L'auteur prévolt une objection qu'on pourrait tirer, contre sa théorie, des souffrances qui sont loin d'être épargnées aux justes pendant leur vie mortelle. Problème fréquemment traité dans la Bible, mais qui reçoit ici une solution plus nette que partout ailleurs, car la lumière s'était faite plus vive sous l'influence de la révélation grandissante. — Spes... immortalitate plena. Belle pensée, magnifiquement exprimée. Cf. II Maoh. VII, 9 ; Hebr. vi, 11 ; x, 22. Les espérances des justes vont bien au delà de cette terre ; la vie éternelle, sur laquelle ils comptent en toute certitude, les remplit d'allégresse malgré les peines
Sap. ht, 6-12.
6. Tanquam aurum in fornace probavit illos, et quasi holocausti hostiam accepit illos, et in tempore erit respectas illorum.
7. Fulgebunt justi, et tanquam scintillse in arundlneto discurrent.
8. Judicabunt nationes, et dominabuntur populis, et regnabit Dominus illorum in perpetuum.
9. Qui confidunt in illo intelligent veritatem , et fidèles in dilectione acquiescent illi, quoniam donum et pax est electis ejns.
10. Impii autem secundum quae cogitaverunt correptionem habebunt, qui neglexerunt justum, et a Domino recesserunt.
11. Sapientiam enim et disciplinam qui abjicit infelix est; et vacua est spes illorum, et labores sine fructu, et inutilia opéra eorum.
12. Mulieres eorum insensatse sunt, et nequissimi filii eorum.
6. Il les a mis à l'épreuve comme l'or dans la fournaise, il les a agréés comme une hostie d'holocauste, et quand leur temps sera venu, il les regardera favoralliement.
7. Les justes brilleront, et ils étincelleront comme les feux qui courent à travers les roseaux.
8. Ils jugeront les nations, et ils domineront les peuples, et leur Seigneur régnera éternellement.
9. Ceux qui se confient en lui auront l'intelligence de la vérité, et ceux qui lui sont fidèles adhéreront à lui par l'amour, car le don et la paix sont pour ses élus.
10. Mais les impies seront punis selon l'iniquité de leurs pensées, eux qui ont négligé le juste, et qui se sont éloignés du Seigneur.
11. Car celui qui rejette la sagesse et l'instruction est malheureux ; l'espérance de ces méchants est vaine, leurs travaux sont saus fruit et leurs œuvres inutiles.
12. Leurs femmes sont insensées, et leurs enfants pleins de malice.
présentes. — Vexatl. Dans le grec, TraiSEyÔÉvrei;, éduqués à la rude école de la 60uflrance. Cf. Hebr. xn, 5-12; Jac. i, 12; Apoc ni, 11, etc. — In mvltls : par opposition à in paucis. Saint Paul développe cette pensée en termes admirables (Rom. vni, 18, et surtout II Cor. iv, 17). — Bene digponentur. E-jtpfs.'rfirf'yo^nxi, 11 leur sera fait du bien. — Deus tentavit^. Leurs maux ne sont donc qu'une simple épreuve (cf. Gen. xv, 25 ; n Cor. VIII, 2 ; Jac. i, 12, etc.), destinée à manifester toute l'étendue de leurs mérites (invenit... dignos se). — Tanquam aurum... Deux comparaisons (vers. 6) pour mettre cette pensée plus en relief. Celle du creuset est fréquente dans les saints Livres (cf. Job, xxiii, 10; Prov. xvn, 3; I Petr. I, 7; IV, 12, etc.). La seconde, quasi holocausti hostiam, est très significative aussi, puisque dans l'holocauste la victime était totalement consumée en l'honneur de Dieu. — Aceepit : d'une manière favorable, comme une hostie d'agréable odeur. — Erit reapectus... Au temps voulu par le Seigneur (in tempore) ils recevront leur récompense. Cf. n, 20'» et la note. Le grec rattache ces mots au verset suivant : Et au temps de leur visite ( È7rio-/.o-f;Ç, c.-à-d. lorsque Dieu leur accordera leur récompense), ils brilleront... — Fulgebunt... Image empruntée à Daniel, xii, 3, d'après la traduction des LXX. Cf. Is. lx, 1 - 3 ; Matth. xin, 43 ; Phil. n, 15. — Scintillw in arimdineto. Manière figurée de dire que les justes seront, à la fin des temps, les exécuteurs des célestes vengeances contre les Impies : ces derniers sont repré.'entés par les roseaux (ou le chaume, comme dit le grec), auxquels les bons mettront le feu. Cf. Abdias, 18; Mal. iv, 1. — Juàicabunt nationes. Continuation de la même
pensée. Sur ce rôle glorieux des bons, aux grandes assises du jugement général, comp. Matth. xix, 28 ; I Cor. VI, 2 ; Apoc. xx, 4. a Vos estis de judicibus Ipsls judicaturl, » disait Tertullien aux chrétiens de son temps, pour les encourager parmi les persécutions. — Nationes, populis : les païens, et aussi tous les méchants d'une manière générale. — Regnabit Dominus... La consommation éternelle du royaume de Dieu dans le ciel. D'après le grec : Le Seigneur régnera sur eux. — Qui œnfldiint. Grec : ceux qui ont eu conflance. Les bons, alors pleinement éclairés, comprendront tout ce qu'il y avait eu de mystérieux dans les voies de la Providence ù leur égard , et ils acquiesceront avec un recioiiblement d'amour aux volontés divines (in ditfctione acquiescent...; d'après le grec : les fidèles demeureront avec lui dans l'amour). — Donum et pax. Grec : la grâce et la miséricorde.
2° Le malheur des impies. III, 10-11.
10-11. ImpH...correptioyiem^. Contraste entre leur sort et celui des justes. Ils seront punis selon toute leur malice. — L'écrivain sacré relève, en passant, leurs deux crimes principaux : leur haine pour les justes ineglexerunt... ; litote très forte), et leur apostasie à l'égard de Dieu (.recesserunt, àixoorTàvTeç). — Sapientiam. enim.^ Généralisation de la pensée (vers. 11). — In/elix : parce qu'on ne peut s'éloigner de Dieu sans s'éloigner aussi du vrai bonheur. — Labores sine fructu. Inutilité complète des travaux et des efforts de l'Impie.
3° Contraste entre les bons et la postérité des méchants. III. 12 —IV, 6.
12-15. La bénédiction des âmes chastes. — MuHere» eorum... Les vers. 12-13' servent dt;
Sap. m, 13 19.
13. Leur postérité est maudite ; ausai, heureuse celle qui est stérile et sans tache, et dont la couche n'a pas connu le crime ; elle portera sou fruit, lorsque Dieu, regardera favorablement les âmes eainies,
14. Heureux aussi l'eunuque dont les mains n'ont pas commis l'iniquité, et qui n'a pas eu de pensées criminelles contre Dieu, car il recevra le don précieux dû à la fidélité et un sort très heureux dans le temple de Dieu.
15. Car le fruit des bons travaux est plein de gloire , et la racine de la sagesse ne dépérit pas.
16. Mais les enfants des adultères verront leurs jours abrégés, et la race issue d'une couche criminelle sera exterminée.
17. Quand même ils vivraient longtemps, ils seront comptés pour rien, et leur vieillesse la plus avancée sera sans honneur.
18. S'ils meurent plus tôt, ils seront sans espérance, et au jour où tout sera connu , ils n'auront personne qui les console.
Car la race injuste a toujours une fin funeste
13. Maledicta creatura eorum, quuniam felix est sterilis et incoinquinata, quse nescivit thorum in delicto ; habebit fructum in respectione animarum sanctarum.
14. Et spado qui non operatus est per manus suas iniquitatem, nec cogita\'it adversus Deum nequissima ; dabitur enim illi fidei donum electum, et sors in templo Dei acceptissima.
15. Bonorum enim laborum gloriosus est fructus, et quse non concidat radix sapientise.
16. Filii autem adulterorum in inconsummatione erunt, et ab iniquo thoro semen exterminabitur.
17. Et si quidera longse vitse erunt, in nihilum computabuntur, et sine honore erit novissima senectus illorum.
18. Et si celerius defuncti fuerint, non habebunt spem, nec in die agnitionis allocutionem.
Nationis enim iniquse dirae sunt consummationes
transition et signalent encore, comme cette page entière, les uiaUieurs qui attendent les impies, par opposition aux saintes joies des justes. — Insensatse. L'adjectif a;?pcov est pris quelquefois dans le sens très spécial d'impudique, et c'est peut-être le cas ici. — Nequissimi fllii. Non que les femmes et les descendants des impies soient nécessairement et comme fatalement mauvais ; du moins il en est souvent ainsi : « Ils sont corrompus par des exemples domestiques. » (Calmet.) Cf. Eccli. xli, 8; Ez. xvi, 44.— Maledicta creatura. Dans le grec : /| ylveacç, leur postérité. c( Dieu verse sa malédiction sur les enfants conçus par le crime et nourris dans l'Iniquité. 1> (Id.) — Félix... sterilis. Conséquence des détails si douloureux qui précèdent : puisque les enfants des impies sont si fréquemment mauvais, c'est un bonheur pour leurs femmes de demeurer stériles. Cf. Is. uv, 1 ; Luc. xxm, 29. — Et incoinquinata... Le grec n'a pas la conjonction : Heureuse est la stérile qui est sans tache. La pensée demeure ainsi plus générale, d'autant mieux que l'épithète « stérile » peut désigner soit une femme mariée qui n'a pas d'enfants, soit, dans un sens plus large, une personne qui est restée vierge. Les Hébreux regardaient alors la stérilité comme un opprobre ; ici elle est présentée comme une grande consolation, pourvu qu'elle ait la sainteté de vie pour compagne iquae nescivit... in.delieto). — Habebit fructum: fruit incomparablement plus parfait que ceux du sein maternel le plus fécond- — In respectione animarum.,.. L'art-
COMMENT. V
jectif sanclarum manque dans le texte original, où on Ut : Èv èTctiTX07i/i J>u'/(ôv, à la visite des âmes. Sur cette expression, voyez les notes du vers. 7, et de ii, 20. — Et spado. C.-à-d. les euniiques volontaires dont parle aussi Notre- Seigneur Jésus-Christ, Matth. xix, 12. Ils avaient été autrefois maudits par la loi même (cf. Deut. xxrn, 1-2); mais, depuis, Isaïe (lvi, 3-5) leur avait promis bonheur et gloire : promesse qui est complétée en cet endroit. — Qui non operatus est. Condition à laquelle ils seront bénis. — Dabitur... ilii. Récompense des âmes chastes, vers, li^-is. « Vix ullus locus est aeque manifestus in Veterl Testamento ad commendationem perpétuas castltatis... Hic velut prseco Novi Testamenti, stériles et spadones praefert fœcunditati. » (Estius.) — Sors in templo. Exclus des fonctions sacrées dans l'ancien temple de Jérusalem, les eunuques, glorieux désormais, auront l'une des premières places dans le ciel.— Bonorum... laborum /rwctMS.Quoique privés d'enfants. Us continueront de vivre ici-bas par leurs bonnes œuvres et leurs saints exemples. — Quse non concidat... « Ils ont une racine qui est à jamais féconde. »
16-19. Malheurs qui atteignent la race des Impies. — Filii autem adulterorum... Antithèse frappante. — In inconsummatione erunt (àté- Xesroc) : Us ne parviendront jamais à la perfection, et demeureront perpétuellement « inachevés ». Bien plus, cette race mauvaise disparaîtra tét ou tard (.exterminabitur). — Les vers. 17-19 développent la même pensée. Double hypothèse ;
Sa p. IV, 17.
CHAPITRE iV
1 0 quam pvilchra est casta generatio, r:vim claritate! Iraraortalis est enim mènioria illius , quoniam et apud Deum Dota est, et apud homines.
2. Cum prsesens est imitantur illam, et desiderant eam cum se eduxerit; et in perpetuum coronata triumphat, incoinquinatorum certaminum prsemium vincens.
3. Multigena autem impiorum multitude non erit utilis, et spuria xatulamina non dabunt radiées altas, nec stabile firraanjentum coUocabunt.
4. Et si in ramis in tempore germinaverint, infirmiter posita, a vento comme vebuntur, et a nimietate ventorum eradicabuntur.
5. Confringentur enim rami inconsummati ; et fructus illorum inutiles et acerbi ad manducandum, et ad nihilumapti.
6. Ex iniquis enim somnis fiUi qui nascuntur, testes sunt nequitiae adversus parentes in inteiTOgatione sua.
7. Justus autem si morte prœoccupatus fuerit, in refrigerio erit;
1. Oh ! combien belle est la race chaste avec son éclat! Sa mémoire est immortelle, et elle est en honneur devant Dieu '3t devant les hommes.
2. Lorsqu'elle est présente on l'imite, et on la regrette lorsqu'elle s'est retirée ; couronnée à jamais, elle triomphe victorieuse, après avoir remporté le prix de combats sans souillure.
3. Mais la race des méchants, quelque multipliée qu'elle soit, ne réussira pas; les rejetons bâtards ne pousseront pas de profondes racines et ne s'établiront pas sur une base solide.
4. Et si, avec le temps, ils produisent quelques branches, comme ils ne sont point fermes, ils seront ébranlés par le vent, et déracinés par la violence des tempêtes.
5. Leurs branches seront brisées avant d'avoir pris leur accroissement ; leurs fruits seront inutiles, âpres au goût, et impropres à tout usage.
6. Car les enfants nés d'une couche illégitime, lorsqu'on les interroge, sont des témoins qui déposent contre le crime de leurs parents.
7. Mais le juste, alors même qu'il moun-ait d'une mort précipitée, sera dans le repos ;
d'une part, si... longse vitse... ; de l'autre, si celérius defuncti... Le résultat final sera le même : diras... consummationig (ta TÉ).r, , la fin).
Chai'. IV. — 1-2. Encore la beauté et la récompense d'une vie chaste. — 0 quatn pulchra... L'exclamation n'existe pas dans le texte grec, qui dit avec une variante : Mieux vaut la privation d'enfants (à-sy.v('a) avec la rertu (cum ciarilatf). D'après l'ensemble du contexte, cette privation d'enfants a pour cause la chasteté volontaire. — Immortalis... memoria. Ni Dieu ni les hommes n'oublient les coeurs purs, comme 11 est immédiatement ajouté. — Cum prsesens est (vers. 2) : lorsque ces âmes virginales sont visibles sur la terre. Cum se eduxerit : lorsqu'elles ont disparu par la mort. — Desiderant. Les hommes les plus corrompus éprouvent jusqu'à un certain point ce regret : i Virtutem subiatam ex ocuUs qnaerimuB invidi. i> (Horace.) — Coronata triumphat. Le triomphe éternel du ciel. — Incoinquinatorum... Combats sans souillures, nnble victoire, et prix très glorieux. Saint Paul emploie souvent des métaphores semblables : cf. I Cor. jx, 26 ; I Tim. VI, 12 ; II Tim. n, 3, et iv, 7, etc.
i-î. L'Inutilité et le châtiment des impies.—
Multigena... Race prolifique, et nonob.5tant, non... utilis. — Vitulamina dérive sans doute dea vitis» et a le sens de « propagines », qui est aussi celui du mot grec (j.oa/;£'J|xaTa. D'anciens manuscrits de la Vulgate ont « plantationes », qui rend bien la pensée. — Et si in ramis... Développement du vers. 3. — In tempore : pour un temps. — InflrmAter posita. Plantés en de mauvaises codditions, ces arbres n'ont pas de solidité, et le moindre accident les ébranle et les déracine. — Mami inconsummati. Leurs rameaux , brisés avant le temps, demeureront à jamais incomplets. Cf. ni, 16, et la note. — Fructus... acerbi : âpres et aigres, parce qu'ils ne parviennent pas à maturité. — Ex Iniquis enim... (vera. 6). On revient à la cause première de tous ces maux. Cf. III, 12-13, 16- 19. — Testes nequitise. Pensée terrible. La grave et inéluctable responsabilité des parents, — In interrogatione sua : au divin tribunal, lorsque cette race mauvaise sera interrogée, examinée par le souverain Juge.
4° Destinée bien différente des justes t-t dos pécheurs. IV, 7-20.
7-14». La mort prématurée des bons ne prouve nullement que le Seigneur est liTlté contre swi.
Sap. IV, 8 15.
8. mr ce qui reml la vieillesse vénérable, ce n'est ni la longueur de la vie, ni le nombre des années ;
9. mais la prudence de l'homme lui tient lieu de cheveux blancs, et la longue vieillesse, c'est une vie sans tache.
10. Le juste a plu à Dieu et en a été aimé, et il a été enlevé du milieu des pécheurs parmi lesquels il vivait.
11. Il a été enlevé, de peur que la malice ne transformât son esprit, et que les apparences trompeuses ne séduisissent Bon âme.
12. Car la fascination des frivolités obscurcit le bien, et l'inconstance de la passion renverse même l'esprit éloigné du mal.
13. Quoiqu'il ait peu vécu, il a fourni une longue carrière ;
14. car son âme était agréable à Dieu : c'est pourquoi il s'est hâté de le tirer du milieu de l'iniquité. Les peuples, voyant cela, ne le comprennent pas, et il ne leur vient pas à la pensée
15. que Dieu répand sa grâce et sa miséricorde sur ses saints, et que ses regards /avoraôZes sont sur ses élus.
8. sencctus enira venerabilis est' non diuturna, neque annoruni numéro computata;
9.,cani autem sunt sensus hominis, et setas senectutis vita immaculata.
10. Placens Deo factus est dilectua, et vivons inter peccatores translatus est.
11. Raptus est, ne malitia mutaret intellectum ejus, aut ne fictio deciperet animam illius.
12. Fascinatio enim nugacitatis obscurat bona, et inconstantia concupiscentise transvertit sensum sine malitia.
Consummatus in brevi, explevit tempora multa
14. placitaenim erat Deo anima illius : propter hoc properavit educere illum de medio iniquitatum. Populi autem videntes et non intelligentes, nec ponentes in praecordiis taHa ,
15. quoniam gratia Dei et misericordia est in sanctos ejus, et respectus in electos illius.
mais plutôt qu'il les aime et qu'il veut les arracher aux misères et aux tentations de cette vie.
— Si morte preeoccupatus. . . Belle expression : s'il meurt avant le temps. — In refrigfrio. Image analogue à a in pace » du chap. m, 3. D'après le grec : en repos. — Senectus. . . venurabilis. . . Pensée qui revient à tout Instant sous la plume des classiques. Comparez le mot de Sénèque : «Vita non quamdiu, sed quam bene acta l'efert. » Une longue vie ne dit rien par elle - même ; elle peut signifier de grands crimes ou une longue Inutilité. — Cani... sensus... Cf. Prov. xvi, 31. D'après le grec : La sagesse (cppovrja-;;) sert de cheveux blancs aux hommes. — .^tas senectutis. Pléonasme, pour marquer une vieillesse avancée.
— Placens Deo... L'auteur apporte en guise de preuve (vers. 10-14«) l'exemple du patriarche Enoch, dont la fln prématurée avait été une grâce de choix. Ce saint personnage n'est pas nommé, mais il s'agit certainement de lui ; le choix même des expressions suffit pour le démontrer. Ainsi les mots sùdtpsiTTO; tw ©ew Y£vd(i£vo;,« étant devenu agréable à Dieu, » ont été visiblement calqués sur e\>Tipi(Tzt](jzv 'Evw/ tw ©ew de Gen. V, 24, d'après la traduction des LXX. De même pour [J-EtetÉÔyi {translatus est), car les ïiXX disent aussi à propos d'Enoch : |j.£Tl6y)xev auTÔv ô 0£(5;. Cf. Eccli. xuv, 16, et Hebr. xi, 5. Sur le fait mystérieux que représentent ces mots, voyez le commentaire de Gen. v, 24. — Raptus est (vcr-,. 11). Locution énergique (TipTci.yri), qui désigne un enlèvement soudain. — Ne malitia... mutaret... Motif pour lequel Dieu traita ainsi es
patriarche qu'il aimait (vers. 11-14"). — Fascinatio nugacitatis : le faux éclat des vanités mondaines, qui obscurcit parfois celui de la vertu (oiscurat bona). — Inconstantia concupiscentise. D'après le grec, le vertige qui résulte des passions Indomptées. — Sensurn sine malitia : voûv axaxov, l'âme simple et sans déflance. — Consummatus (TEASitoOsiç) : rendu parfait, consommé en sainteté. — In brevi. Enoch avait 365 ans au moment de sa merveilleuse disparition ; mais ce fut un temps assez court relativement aux longs siècles que vécurent les autres patriarches d'avant le déluge. — Explevit tempora multa. Réflexion très profonde. « Perfecta est œtas , dit saint Ambroise, ubl perfecta est virtus. " — Placita enim... (vers 14). Les païens aussi admettaient cette vérité, a Quem dii dlligunt adolescens moritur. » ( Plaute.) « Non mehercule quemquam audivi... adolescentulum aut puerum mortuum, qui mihi non a diis immortalibus ereptus ex his mlseriis atque ex iniquissima vltas conditione vlderetur. » (Cicéron, Epist. ad fam., v, 16). — Properavit edx(,cere... D'après le grec : Il (Enoch) se hâta (de sortir) du milieu de la malice.
14" -20. Sort terrible des impies. — PopuU : les païens, et aussi les Juifs apostats contre lesquels ce livre fut écrit en partie. — Non intelligentes. Ces âmes -là sont trop grossières pour reconnaître un vrai bien, une grâce réelle dans une prompte mcrt. — Talia. Dans le grec, tb to'.oÙto au singulier : un tel lait ; savoir, la vérité énoncée aussitôt ai)rès, que c'est une faveur de mourir Jeune (auojiiam gratia Dei...). — Sespecins,
16. Condemaat autem justus mortuus vivos impios, et juventus celerius consammata longam vitam injusti.
17. Videbunt enim finem sapieutis, et non intelligent quid cogitaverit de illo Deus, et quare munierit illum Dominus.
18. Videbunt, et contemnent eum; illos autem Dominus iiridebit.
19. Et erunt post h sec decidentes sine honore, et in contumelia inter mortuos in perpetuum ; quoniam disrumpet illos inflatos sine voce, et commovebit illos a fundamentis, et usque ad supremum desolabuntur. Et erunt gementes, et memoria illorum peribit.
20. Venient in cogitatione peccatonim suorum timidi, et traduceut illos es ad verso iniquitates ipsorum.
Sap. IV, 16 — V, 2.
16. Mais le juste mort condamne len méchants qui survivent, et sa jeunesse si promptement consommée condamne la longue vie de l'injuste.
17. Car ils verront la fin du sage, et ils ne comprendront pas le dessein de Dieu sur lui, ni pouiquoi le Seigneur l'a mis en sûreté.
18. Ils verront et ils le mépriseront, mais le Seigneur se rira d'eux.
19. Et après cela ils tomberont sans honneur, et seront parmi les morts dans une ignominie éternelle ; car Dieu les brisera , il réduira ces orgueilleux au silence, et il les ébranlera de leurs fondements, et ils seront plongés dans la dernière désolation. Et ils gémiront, et leur mémoire périra.
20. Ils viendront, pleins d'eflEroi à la pensée dé leurs péchés, et leurs iniquités de-\aendront contre eux des accusatrices.
CHAPITRE V
1. Tune stabunt justi in magna coustantia adversus eos qui se angustiaverunt, et qui abstulerunt labores eorum.
2. Videntes turbabuntur timoré horribili, et mirabuntur in subitatione insperatse salutis ;
1. Alors les justes se lèveront avec une grande assurance contre ceux qui les auront mis dans l'angoisse, et qui auront ravi le fruit de leurs travaux.
2. A cette vue les méchants seront troublés par une horrible frayeur, et ils seront stupéfaits en voyant tout à coup ceux dont ils n'attendaient pas le salut ;
iTz'.ay.rj-Kri. Voyez n, 20, et m, 6. — Celerius œnsummata (vers. 16) : mûre et parfaite ea peu de temps. Comp. le vers. 13. — Quid œgitaverit... (vers. 17) : le plan divin au sujet des Justes enlevés par une mort prématurée. — Munierit... Comp. les vers. 11-12. En les enlevant ainsi, Dieu les met en sécurité. — Videbunt (vers. 18). Répétition emphatique, pour appuyer sur la pensée. Cf. vers, lé*, 17. — Contemnent. Mais la loi du talion sera appliquée en toute rlgrueur à œs impies : Dominus irridebit (èxyeXâo-îTai). Sur cet anthropomorphisme, voyez le Ps. n, 4, etc. — Et... post hrnc (vers. 19) : lorsque le tour de ce* moqueurs sera- venu. — Erunt... deddentea sine honore. Le grec dit plus fortement : Ils seront ensuite un vil cadavre. Cf. Is. xiv, 19. — Contumelia... in perpetuum. L'éternité de leur honte et de leur supplice. — Disrumpet , piî^ei : Dieu les déchirera, les brisera. — Au lieu de inflatos, nous lisons dans le texte grec : Tiprivetc , « pronos. i» Ds seront précipités au Ueu de leur châtiment. — Sine voce : réduits désormais à un silence humiliant. Leurs moqueries blasphématoires auront pris fln. — Comniovebit... a fundamentis. Figure qui représente une ruine totale. — Erunt cémentes. Grec : èv oSvviq, Cils seront) dans la
douleur. — Memoria...peribit.Comme ils l'avaient prévu (n, 4), mais d'une autre manière (Ps. ix, 6 ; Prov. X, 7, etc.). — Venient.^ timidi (vers. 2p). AsO.ot : comme des « lâches », lorsque Dieu leur demandera compte de leur vie criminelle (.in cogitatione...; grec : âv (j\)Xkoyin\i<^, «compte» terrible). — Traducent... ex adverso... D'après le grec : Leurs iniquités les convaincront à leur face.
5 IV. — Le sort bien différent des bons et deî méchants dans l'autre vie. V, 1 - 24.
1° Les impies condamnés par leur propre conscience. V, 1-15.
Chap. V. — 1-3". Introduction dramatique. — Tune forme un début solennel : au grand Jour du Jugement. — Stabunt. Debout en toute assurance : in magna eonstantia (Ttappirjffta marque une parfaite conQance). Au Heu du pluriel justi, le texte original emploie le singulier, mais dans un sens collectif. — Adversus : en face de (za-rà irpôffcouov). Magnifique tableau, qui nous montr'î, au jugement généra), les justes et les Impies en face les uns des autres, comme autrefois sur la terre, mais dans des attitudes bien différentes. — Les méchauti sont caractérisés par la con-
8. ils diront en enx- mêmes, saisis de remords, et gémissant dans l'angoisse de leur cœur : Voici ceux dont nous avons fait autrefois un objet de risée, et un thème d'outrages.
4. Insensés que nous étions, nous regardions leur vie comme une folie, et leur mort comme une honte ;
5. et voilà qu'ils sont comptés parmi les fils de Dieu, et que leur partage est avec les saints.
6. Nous nous sommes donc égarés de la voie de la vérité, et la lumière de la justice n'a pas lui pour nous, et le eolgil de l'intelligence ne s'est pas levé sur nous.
7. Nous nous sommes lassés dans la voie de l'iniquité et de la perdition, et nous avons marché par des chemins difficiles, et nous avons ignoré la voie du Seigneur.
8. De quoi nous a servi l'orgueil? De quel profit nous a été la vaine ostentation de nos richesses ?
9. Toutes ces choses ont passé comme l'ombre, et comme le messager qui court ,
Sap. V, 3-9. 21
3. dicentes intra se, pœnirentiam agentes, et prœ angiistia spiritus gementes : Hi sunt quos habuimus aliquando in derisura , et in similitudinem improperii.
4. Nos insensati, vitam illorum ssstimabamus insaniam, et finem illorum sine honore;
5. ecce quomodo computati sunt inter filios Dei, et inter sanctos sors illorum est.
6. Ergo erravimus a via veritatis, et justitise lumen non luxit nobis, et sol intelligentise non est ortus nobis.
7. Lassati sumus in via iniquitatis et perditionis, et ambulavimus vias difficiles, viam autem Domini ignoravimus.
8. Quid nobis profuit superbia? aul divitiarum jactantia quid contulit nobis?
9. Transierunt omnia illa tanquam umbra, et tanquam nuntius percurrens,
duit« qu'ils ont tenue loi -bas à l'égard dei bons : avgustiaverunt (cf. ii, 10, 12, 19), abstulerunt labores..., ou plus clairement, d'après saint Cyprien, « diripuerunt labores... ^ (dans le grec, aTsOfj-jvTMv, « méprisant; » cf. u, 16). — Videntes. a L'aoriste îSwvteç (ayant vu) Implique l'éclat d'une révélation soudaine. » — Turbabuntur ti- " more... La description est très énergique. Au moment de cette confrontation terrible, l'ancienne arrogance des méchants (cf. il, 1-20) fait place k une terreur Incontrôlable. — Mirabuntur. 'ExffT-/i'TovTai , Ils seront hors d'eux-mêmes. — In aubitatione inspiratse... Plus brièvement dans le grec : A cause de la merveille (littéralement, du paradoxe) du salut (des justes). Ces Incrédules seront stupéfaits en voyant à l'honneur, à la joie, les bons qu'ils avalent autrefois persécutés avec mépris. — Dicentes. Humble confession, qui comprend les vers. Sii-lS. Contraste tragique avec leur Insolence antérieure. — Intra se. Plutôt : « Inter se » (IjcutoÎ;), les uns aux autres , se communiquant leurs douloureuses impressions. — Pœnitentiam agentes : simple remords, mais non pas pénitence proprement dite, car ce sentiment suppose la contrition, qui sera alors impossible. — Prse angustia spiritus. Très belle métaphore : le souffle leur manquera, l'angoisse leur coupant la respiration.
2^-a. L'étonnement des impies à la vue de la gloire des justes. — Hi sunt. Mots très accentués. Le grec emploie de nouveau le singulier : C'est celui-ci...! — In derisum : un objet de rire et de moquerie. — /n similitudinem... Dans le grec : comme une parabole de reproche,
c.-à-d. comme un type proverbial d'Ignominie. Cf. Ps. XLiv, 15 ; Lxvm, 12. — Nos insensati. Ils reconnaissent tardivement qu'ils étaient euxmômes alors « une parabole de folle ». — Finem... sine honore. Comp. ii, 20, où ils se proposaient d'Infliger aux justes une mort honteuse. — Ecce quomodo. Exclamation qui peint un vif étounement. — Inter fllios Dei. Ils s'étaient précisément moqués de ce beau nom des justes (cf. n, 16, 18).
6. Vif remords des méchants. — Ergo erravimus. Cet « ergo » est d'une remarquable énergie et dénote un profond désespoir. — Justitias lumen... et sol... Comparaisons très expressives. Cf. II Reg. XXII, 29; Joan. xii, 35, etc. Le mot intelligentise manque dans le grec. — Non luxit..., non ortus... En cela Us se trompent : le soleil moral s'était levé pour eux comme pour les antres hommes; mais Ils avalent fermé les yeux pour ne pas le voir.
7-1.3. Ils reconnaissent le vide et l'inutilité de leurs travaux. — Laaaati sumus... Le grec a une autre Image : Nous nous sommes rassasiés des voies de l'Impiété. — Viat difUeiles. Plutôt, d'après le grec : des déserts saus route. Cf. Jer. xii, 10. — Viam Dei : la seule voie qui fût bonne, et la seule qu'ils n'eussent point foulée. — Quid... profuit. ..7 Calculs excellents, mais trop tardifs, qui découvrent une ruine totale. — Superbia. Leur conduite insolente et arrogante (ÛTtspr,çav'a). — Divitiarum jactantia. D'après legreo : la richesse accompagnée de jactance. — Transie. runt omnia .. D'ici au vers. 12, longue nomenclature d'images très énergiques pour déorlre
Sap, V, 10-16.
10. et tanquam navis quae pertransit fluctuaiitem aqnam, cujus cum praeterierit non est vestigium inveuire, neque semitam carinse illius in fluctibus ;
11. auï tanquam avis quae transvolat in aère, cujub nullum invenitur argumentum itineris, sed tantum sonitus alarum verberans lèvera ventum, et scindens per vim itineris aerem ; commotis alis transvolavit, et post hoc nullum signum invenitur itineris illius ;
12. aut tanquam sagitta emissa in locum destinatum : divisus aer continue in se reclusus est, ut ignoretur transitus illius.
13. Sic et nos nati continue desivimus esse ; et virtutis quidem nullum signum valuimus ostendere, in malignitate autem nostra consumpti sumus.
Talia dixerunt in inferno hi qui peccaverunt
15. quoniam spes impii tanquam lanugo est quae a vento tollitur, et tanquam spuma gracilis quae a procella dispergitur, et tanquam fumus qui a vento diffusus est, et tanquam memoria hospitis unius diei praetereuntis.
16. Justi autem in perpetuum vivent, et apud Dominum est merces eorum , et cogitatio illorum apud Altissimum.
ou comme le vaisseau qui fend le
flots agités, et dont on ne trouve pas de trace après qu'il a passé, ni la marque de sa carène sur les flots ;
11. ou comme l'oiseau qui vole à travers les airs, sans qu'on puisse trouver aucun vestige de sa route : on n'entend que le bruit de ses ailes qui frappent l'air léger et qui s'y ouvrent une route avec eflEort, et après qu'en les agitant il s'est envolé, on ne trouve plus aucune trace de son passage ;
12. ou comme la flèche lancée vers son but : l'air qu'elle a divisé s'est aussitôt rejoint, et l'on ignore par où elle a passé.
13. Ainsi nous-mêmes, à peine nés, nous avons cessé d'être, et nous n'avons pu montrer aucune trace de vertu ; mais nous avons été consumés par notre malice.
Voilà ce que les pécheurs diront dans l'enfer
15. car l'espérance de l'impie est comme le duvet des plantes que le veni emporte, ou comme l'écume légère qui est dispersée par la tempête, ou comme la fumée que le vent dissipe, ou comme le souvenir de l'hôte qui est reparti après un jour.
16. Mais les justes vivront éternellement, et le Seigneur leur réserve leur récompense, et le Très -Haut pense à eux.
l'entière vanité de la vie des impies. « Elles ont été très admirées pour leur éloquence » et leur caractère poétique. — Unibra. La plus fréquente de toutes ces métaphores. Cf. n, 5. — Nuntiua percurrens. Un messager qui porte une nouvelle à toute vitesse. Dans le grec : à^VEXta, la nouvelle même, se répandant avec une prodigieuse rapidité. Cf. Job , vni , 9 ; ix, 25, etc. — Navis (vers. 10). Comparaison très bien développée. Cf. Prov. XXX, 19. — Non est vestigium... Il y a le sillage du navire, mais il est de courte durée.— Avis (vers. 11). Cette comparaison aussi est assez longuement commentée par l'écrivain sacré. — Sagitta (vers. 12). La cinquième et dernière métaphore pour représenter la brièveté des joies profanes des impies. — Sic et nos... (vers. 13). L'application , aussi vraie que terrible. — Nati, continuo desivinvus... La vie humaine, une fois écoulée, paraît tellement rapide, qu'U semble que la naissance et la mort, le berceau et le cercueil, se sont touchés. — Nullum signum. Pour les impies, cette vie n'a pas été moins vaine que fugitive. Dans leur existence, nulle trace de sainte vigiieur (xpaTÎ)?, virtutis). <i VIrtutem vidc.ant, iutabeàcitnttjue rellcta. » ( l'erse.) — In maligni-
tate... consmnpti. Le grec est très fort : Nous nous sommes entièrement dépensés.
14-15. Conclusion. L'écrivain sacré, de même qu'il a introduit cette triste confe'-sion ( vers. 1-3»), la termine en la confirmant. — 'J'alin dixerunt... Le vers. 14 n'existe que dans la Vulgate. — Spes impii tanquam... Quelques autres métaphores, pour approuver les réflexions arrachées aux impies par le remords. — Lanugo. Le texte grec ordinaire a xo-Ji, terre, poussière; mais la vraie leçon est 7'/o0ç, mot par lequel est désigné le léger duvet qui adhère à certaines graines, comme îx celles du chardon. — Spuma gracilis. Le traducteur latin a lu à'"/vï] , et cette comparaison va très bien; la leçon ordinaire, itâyvr), givre, ne donne pas de sens satisfaisant. — Fumus. Image presque aussi fréquente que celle de l'ombre. Cf. Ps. xxxvr, 20 ; lxvii, 2 ; Os. xni, 3, etc. — Memoria hospitis... Dans une grande maison où l'on reçoit beaucoup de visiteurs, un hôte d'un jour est proiuptement oublié.
2« Les bons couronnés de gloire et de délicee dans l'autre vie. V, 16-17.
16-17. Juxti autem... Le contraste est très Irai>pant. — In perpetuum vivent: d'une ?ie
Sap. V. 17-23.
17. C'est pourquoi ils recevront de la main du Seigneur un royaume de gloire et un diadème éclatant ; car il les protégera de sa droite, et les défendra de son saint bras.
18. Son zèle se munira d'une armure, et il armera les créatures pour se venger de ses ennemis.
19. Il revêtira la justice pour cuirasse, et il prendra pour casque l'intégrité de 8on jugement ;
20. il se couvrira de l'équité comme d'un bouclier impénétrable.
21. Il aiguisera comme une lance sa colèie inflexible, et tout l'univers com- Liattra avec lui contre les insensés.
22. Les éclats de la foudre iront droit sur eux; ils seront lancés des nuées comme ies flèches d'un arc bien tendu, et ils fondront au lieu marqué.
Et a petrosa ira plenœ mittenfur
supérieure, toute parfaite, étemelle. — Apud Dominum... : dans le séjour bienheureux du ciel. Mieux encore dans le grec : en Dieu même, èv K'jptfi). — Cogitatio. <î>povTt; exprime la sollicitude intime du cœur de Dieu pour ceux qu'il aime. — Ideo : à cause de ces soins vraiment paternels. — Regnum decoris, diadema speciei. Deux articles dans le grec, pour mieux souligner la pensée : le royaume de la splendeur, le diadème de la beauté.
Dans ce glorieux royaume, tous les Justes seront ornés d'une magnifique couronne. Cf. Is. xxvni, 5; II Tim. IV, 8; I Petr. v, 4. — Dextera sua teget : les protégeant et les garantisisant à jamais de tout mal. — Defendet. Littéralement d'après le grec : Il tiendra le bouclier sur eux (ûnepaaririeî).
Les mots sancto suo ont été ajoutés par la ^ a .gâte.
3» Jugement redoutable de Dieu contre les impies. V, 18-24.
Les Images sont empruntées d'abord à la guerre (vers. 18-22), puis à l'orage (vers. 23-24).
18-24. Sort flnal des méchants, par opposition h la destinée des bons. L'écrivain sacré « est plus abondant et plus éloquent sur le châtiment que Bur la récompense ». — Accipiet armaturam : une armure complète, TiavoTr/iav. Ce passage était sans doute à la pensée de saint, Paul, lorsqu'il décrivit l'armure des chrétiens (cf. Eph. VI, 11-17; I Thoss. v, 8). — Zelus. La jalousie divine (cf. i, 10), qui produira une violente colère. — ArmaMt creaturam. L» création entière loumlra des armes au Seigneuï pour ses vengeances. Cf. Eccli. xxxix, 33-36. « Les éléments de l'univers, la terre, l'eau et le feu, sont mis en mouv(>iiif!nt lorsiiue Dieu juge bon que le pays dsb méchante soit détruit. » (Phliou.) — - Ii(di«-t.„
Les armes défensives, vers. 19-20 : la cuirasse; le casque, le bouclier. — Judicium certum : àvuTirdxpiTOv, sans feinte, c.-à-d. véridique, impartial. — Mquitatem. La sainteté, dit le texte grec. Cf. Apoc. xvi, 6. — Acuet autem... Les armes offensives, vers. 21-22. — Duram iram : une colère sans pitié. Au lieu de la lance, le grec mentionne le glaive. — Pugnabit cum illo... Couip.
Archers, d'après une peinture égyptienne. (Celui qui est à l'extrémité , à gauche, bande son arc avec le piod.)
le vers. 18. Le grec emploie un verbe doublement composé, qui est d'une rare énergie : cruvsxTiokî.\j.-fl(Tei. — Ibunt directe (vers. 22) : droit au but, sans s'égarer. — Emissiones fulgurum. Dans le grec : des traits d'éclairs. Cf. Ps. xvii. 1 5 ; Hebr. in, 11, etc. — A bene curvato arcu. Expression élégante : l'arc bien bandé. — Exterminabuntur n'est pas dans le grec. — A petrosa ira. Dans le texte primitif : Et de la colère (de Dieu) lançant des pierres. La sainte fureur de Jéhovah est, pour ainsi dire, sa baliste ou sa catapulte. Cf. I Reg. XIV, 14. — Plenas. . . grandines. Une grêle abondante , aux effets redoutables. Cf. Jos. X, 11 ; Ez. XIII, 11 ; Apoc. vii, 7, etc. — Excaniipscct... D'après le grec: àyava/TTiaît, s'indf- };uura. — Flumina coucarre.r.t. Mieux : T-tja
Sap. V, 24 — VI. 6.
grandines; excandescet in illos aqua lùaris, et fluiuina concurrent duriter.
24. Contra illos stabit spiritus virtutis, et tanquam turbo venti dividet illos ; et ad eremum perducet omnem terram iniquitas illorum, et malignitas evertet eedes potentium.
de grêles ; l'eau de la mer bouillonnera contre eux, et les fleuves déborderont avec furie.
24. Un vent violent s'élèvera contre eux et les dispersera comme un tourbillon ; leur iniquité réduira toute la terre en un désert, et leur malice reuverijera les trônes des puissauts.
CHAPITRE VI
1. Melior est sapientia quam vires, et vir prudens quam fortis.
2. Audite ergo, reges, et intelligite; discite, judices finium terrae.
3. Praebete aures, vos qui continetis multitudines, et placetis vobis in turbis nationum.
4. Quoniam data est a Domino poteetas vobis, et virtus ab Âltissimo, qui interrogabit opéra vestra, et cogitationes scrutabitur ;
5. quoniam cum essetis miuistri regni illius, non recte judicastis, nec custodistis legem justitiee, neque secundum voluntatem Dei ambulastis.
6. Horrende et cito apparebit vobis, quoniam judicium durissimum bis qui praesunt fiet.
1. Mieux vaut la sagesse que la force, et l'homme prudent que l'homme puissant.
2. Écoutez donc , ô rois , et comprenez, , apprenez, juges des confins de la terre.
3. Prêtez l'oreille, vous qui gouvernez les multitudes, et vous qui vous complaisez dans les foules des nations.
4. Car la puissance vous a été donnée par le Seigneur, et la force par le Très- Haut, qui interrogera vos oeuvres et qui sondera vos pensées ;
5. parce qu'étant les ministres de son royaume, vous n'avez pas jugé équitablement, ni gardé la loi de la^ justice, ni marché selon la volonté de Dieu.
6. Il vous apparaîtra d'une manière effroyable et soudaine, car ceux qui commandent seront jugés avec une extrême rigueur.
flammes les engloberont. — Spiritus vlrtutis (vers. 24). Hébraïsme, qui représente un vent violent, ou le vent de la puissance divine. — Dividet illos. Littéralement dans le grec : les vannera ; opération semblable à celle qui sépare le bon grain de la menue paille. — Ad eremum perduMt. C.-à-d. transformera en désert, ravagera (èpr,|j,(.W£i). — Potentium: les potentats, mentionnés dès le début du livre, i, 1, et qui vont l'être bientôt encore, vi, 2-3.
Sbction II. — La sagesse, guidb de la vie. TI, 1 — IX, 19.
î I. — La sagesse est spécialement recommandée aux rois et aux grands. VI, 1-23.
l" Court exorde. VI, 1-3.
Chap. VI. — r. Les avantages de la sagesse.
— Melior... quam, vires. Cette maxime manque dans le texte grec. Elle est basée sur Prov. xvi, 32; xxrv, 5, et Bccl. ix, 16.
2-3. Appel à l'attention des grands. — Audite... et intelligite. Cf. i, I. Écho du Ps. Ii, 10.
— Reges, principes. Ils ont un intérêt spécial à écouter les leçons de la sagesse, puisque la folle morale, ou le péché, « renverse les trônes dds puissants » (v, 24). — Qui continetis multi-
tudines. C.-à-d. vous qui commandez aux peuples.
— Placetis vohis. Le mot grec YeyavpojixÉvoi est rare et énergique ; 11 marque l'arrogance que manifestent souvent les grands.
2» L'énorme responsabilité des princes et les châtiments plus considérables qu'ils s'attirent par leurs crimes. VI, 4-11.
4-5. Le thème. — Data... a Domino rotestas. L'origine de tout pouvoir humain est au ciel, comme le répète fréquemment la Bible. Cf. I Par. XXXIX, 11-12; Prov. vin, 15; Dan. ii, 20-21 ; Joan. xix, 11 ; Rom. xm, 1 et es.; I Petr. u, 13. — InterrogaMt opéra... Examen rigoureux de la conduite des grands, an Jour du Jugement.
— Ministri regni illius. La véritable Idée de l'autorité : ceux qui l'exercent sur les autres hommes sont les ministres et les représentants de Dieu. — Nec custodistis legem {jusiitise est une addition de laVulgate) : la loi mosaïque, s'il s'agit des rois et des princes Juifs ; pour les autres, la loi naturelle gravée au fond de leurs coeurs. Cf. Rom. i, 19 et ss.
6-9. Développement du thème. — Horrencle et dto. Ces deux adverbes sont fortement accentués. — Apparebit. Le grec l7:t(Tin^(7£Tai Indique ime attaque soudaine. Imprévue. — Judicium durissimum (le grec emploie le simple positif.
Sap. VI, 7-17.
7. Car les petita sont traités avec miséricorde ; mais les puissants seront puis- Bamment tourmentés.
8. En effet, Dieu n'exceptera personne, et il ne respectera la grandeur de qui que ce soit; car il a fait les grands comme les petits, et il a également soin de tous.
9. Mais les plus grands sont menacés de plus grands supplices.
10. C'est donc à vous, ô rois, que s'adressent mes discours, afin que vous appreniez la sagesse, et que vous ne tombiez pas. -^
11. Car ceux qui auront observé justement les choses justes seront justifiés, et ceux qui auront appris ce que j'enseigne trouveront de quoi répondre.
12. Désirez donc ardemment mes paroles ; aimez -les, et vous y trouverez votre instruction.
13. La sagesse est brillante et ne se flétrit point ; ceux qui l'aiment la découvrent aisément, et ceux qui la cherchent la trouvent.
14. Elle prévient ceux qui la désirent, et elle se montre à eux la première.
15. Celui qui veille dès le matin pour la chercher n'aura pas de peine , car il la trouvera assise à sa porte.
16. Ainsi, penser à elle, c'est la parfaite prudence, et celui qui veillera pour l'acquérir sera bientôt en repos.
Fortioribus autem fortior iustat cruciatio
10. Ad vos ergo, reges. sunt hi sermo nés mei, ut discatis sapientiam, et non excidatis.
11. Qui autem custodiermt justa juste, justificabuntur; et qui didicerint ista, invenient quid respondeant.
12. Concupiscite ergo sermones meos ; diligite illos, et habebitis disciplinam.
13. Clara est, et quae nunquam marcescit, sapientia ; et facile videtur ab his qui diligunt eam, et invenitur ab his qui quaerunt illam.
14. Prœoccupat qui se concupiscunt, ut ilUs se prior ostendat.
15. Qui de luce vigilaverit ad illam non laborabit ; assidentem enim illam foribus suis inveniet.
16 Cogitare ergo de illa sensus est consummatus, et qui vigilaverit propter illam cito securus erit.
17, Quoniam dignos se ipsa circuit
« durum ») his qui praesunt... C'est dans l'ordre, car ils ont abusé de plus grandes grâces , et leurs fautes ont été plus graves. Noblesse oblige I — Fiet. Le temps présent, ytvEtai, dénote une loi perpétuelle , universelle. — Exiguo. Le grec a cette fois le superlatif : le plus petit. — Potentes... patenter. Allitération qui imite très bien celle du texte original : ouvatol... ôuvaTwç. — Non... subtrahet... Deus (vers. 8). Dans le grec, avec une périphrase solennelle : Celui qui est le maître de tout ne craindra personne. — Pusillum et magnum... fecit. Motif pour lequel Dieu ne saurait être intimidé par qui que ce soit. — jSSqualiter illi cura...: Tirpovota, les soins de la Providence. Trait délicat. Cf. Ps. cxliv, 1. — Fortioribus... fortior... (vers. 9). Même pensée qu'au vers. 7.
10-11. Conclusion pratique. — L'équivalent grec de reges (t'jpavvot) est pris en bonne part, ainsi qu'il arrive souvent dans les LXX. — Non excidatis : tomber au moral, par le péché, et 'ussi tomber dans la ruine. — Qui... justa juste... Dans le grec : « sancta sancte, sanotiftcabuntur. » Ces choses justes et saintes ne sont autres que les volontés de Dieu. — Qidd respondeant. Littéralement dans le grec : (Ils trouveront) "ne
apologie; c. -à-d. de quoi se justifier devant le tribunal du souverain Juge. Conip. le vers. 4.
3" Ceux qui cherchent sérieusement la sagesse la trouvent sans peine. VI, 12-17.
12-17. Concupiscite ergo... : en conséquence de la grave responsabilité qui vient d'être décrite. C'est la Sagesse personnifiée, bien plus, la Sagesse personnelle, le Verbe divin, qui parle ici, comme au vm« chapitre du livre des Proverbes. — Diligite. Le grec emploie un second verbe signifiant désirer. — Habebitis disciplina7n. D'après le grec : Vous serez instruits. +- Clara est : ka[i.npii, brillante et toute radieuse. — Nunquam marcessit. C'est une fleur qui ne se flétrit jamais. ^ Facile videtur... invenitur : pour ceux du moins qui l'aiment et qui la cherchent. — Prxoccupat... (vers. 14). Idée extrêmement belle, réalisée à la lettre par la Sagesse incarnée, qui vient aimablement au-devant de ceux qui la désirent. Vraie grâce prévenante. Les vers. 15-17 décrivent plus au long comment cela se passe. — Qui de l^ce... Encore la condition du côté des hommes : la Sagesse veut être désirée, recherchée. — Assidentem... foribus... Trait non moins délicat que pittoresque. Cf. Prov. i, 21 ; viii, 34. lia Sagesse Bç se laisse donc pas cheraher longuement et
26 Sap. VI, 18-2G.
quferens ; et in viis oetendit se illis hilariter, et in omni providentia occurrit illis.
18. Initium enim illius verissiraa est disciplinae concupiscentia.
19. Cura ergo disciplinae dilectio est, et dilectio custodia legum illius est ; custoditio autem legum consummatio incorruptiouis est;
Diligite lumen sapientiae, oranes qui prceestis populis
24. Quid est autem sapientia, et quemadmodum facta sit referam, et non abscondam a vobis sacramenta Dei ; sed ab initie nativitatis investigabo , et poiiam in lucem scientiam illius, et non prseteribo veritatem.
25. Neque cum invidia tabescente iter habebo, quoniam talis homo non erit particeps sapientiae.
Multitudo autera sapientium sa
cherchant ceux qui sont dignes d'elle; elle se montre joyeusement à eux sur les chemins, et elle va au -devant d'eux avec une admirable providence.
18. Son commencement est donc un désir très sincère de l'instruction.
19. La recherche de l'instruction est l'amour; l'amour est l'observation de ses lois ; l'obéissance aux lois est l'aflEermisseraent de l'immortalité,
et l'immortalité rapproche l'homme de Dieu
21. C'est ainsi que le désir de la sagesse conduit au royaume éternel.
22. Si donc vous vous complaisez dans les trônes et les sceptres, ô rois des peuples, aimez la sagesse, afin que vous régniez éternellement.
23. Aimez la lumière de la sagesse, vous tous qui commandez aux peuples.
24. J'exposerai maintenant ce qu'est la sagesse, et quelle a été son origine; je ne vous cacherai pas les secrets de Dieu, mais je remonterai jusqu'au commencement de sa naissance ; je mettrai en lumière ce qu'on sait d'elle, et je ne cacherai pas la vérité.
25. Je n'imiterai point celui qui est desséché d'envie, car un tel homme n'aura aucune part à la sagesse.
Or la multitude des sages est le
péniblement par ses amis ; elle vient à leur r<jnoontre et se met généreusement à leur disposition. — Senftus... cansummatus. Dans le grec : la perfection de la prudence. — Dignos se... quaerens (vers. 17). Encore un bien beau trait. Cf. Is. Lxv, 24. — In omni providentia. Dans toute pensée, dit plus clairement le grec.
4» L'utilité de la sagesse pour les rois. VI, 18-23.
18-21. Initium enim... « La rhétorique de ce passage est remarquable. Il prend la forme d'un Borlle, ou d'une série de syllogismes dans lesquels la conolusion de l'un sert de prémisses au suivant. y> Comp. Bom. v, 2-5; I Petr. i, 5-7. — Veris9im,a. . . coK':upiscentia : un désir très sincère de se laisser instruire (discipHnx). — Dilectio : l'amour de Dieu, qui se manifeste par l'obéissance (custodia legum). Cf. Matth. xix, 7; Joan. XIV, 15, 21, etc. — Consummatio imorruptionis. D'après le grec, une assurance d'immortalité. Et cette Immortalité unit étroitement et à jamais l'homme à son Dieu : facit... jrroximum Deo. — C-mcupiscentia itaque... (.vers. 21). Ces mots nous ramènent au début du raisonnement (vers. 18). — Deducit ad regnum : au royaume des cieux. Cf. Rom. v, 17, etc. L'adjecttf perpetuum n'est pas dans le grec.
2-2-23. Conclusion pratique. — SI ergo... L'écrivain sacré Interpelle de nouveau les rois direc-
tement. Comp. les vers. 2-12. S'ils se complaisent dans leur dignité, leur dit-il avec finesse, qu'ils « honorent » (ainsi dit le grec, au lieu de diligite) la sagesse, qui les fera régner sans fin (cf. vers. 21). — Diligite lumen... Ce vers. 23 de la Vulgate manque entièrement dans le texte grec.
■ Description de la Sagesse.
VI, 24 — VIII
Ce petit discours est placé par l'écrivain sacré sur les lèvres de Salomon, comme aussi la prière qui le suit (vm, 17 et ss.). Voyez l'Introduction, p. 6.
1» La sagesse est accessible à tous les homoies. VI, 24-2-.
24-27. L'orateur promet d'enseigner simplement et clairement en quoi consiste la sagesse. — Quid est... s'apientia. L'idée mère de ce paragraphe. La sagesse ne sera cependant pas définie en elle-même, d'une manière directe, mais indirectement, par les résultats qu'elle produit, et par les bénédictions qu'elle apporte. — Qaemadmodum facta... C.-à-d. quelle a été son origine (Ttôji; éyfvîTO, dit le texte grec). Ce point sera traité d'une façon très rapide. Cf. vu, 25. — Sacramenta (Dti n'est pas dans le grec) : tons les mystères qui se rattachent à la nature et aux effi.'ts de la fagc^-c. — Invcsligaho. Chercher une cbuHe pas k pas, san» omettre la moindre trao».
Sap. VI, 27 - VII, 5.
salut du monde, et un roi sage est le soutien de son peuple.
27. Recevez donc l'instruction par mes paroles, et elle vous sera avantageuse.
nitas est orbis teriarum , et rex sapiens stabilimentum populi est.
27. Ergo accipite disciplinam per sermoues nieos , et proderit vobis.
CHAPITRE VU
1. Je suis, moi aussi, un homme morte) , semblable à tous les autres , et de la race de celui qui le premier fut foriné de terre ; mon corps a pris sa forme dans le sein de ma mère ;
2. pendant dix mois j'ai été formé d'un sang épaissi, à l'aide de la substance de l'homme, dans le repos propice du sommeil.
3. Après ma naissance, j'ai respiré l'air commun à tous, et je suis tombé sur la même terre, et c'est par des pleurs que je me suis fait d'abord entendre, comme tous les autres.
J'ai été élevé dans les langes , et avec de grands soins
5. Car il n'y a pas de roi qui ait eu un autre genre de naissance.
1. Sum quidem et ego mortalis homo, similis omnibus, et ex génère terrent illius qvi prior factus est; et in ventre matris figuratus sum caro ,
2. decem mensium tempore coagulatus sum in sanguine, ex semine hominis , et delectamento somni conveniente.
3. Et ego natus accepi communem aelem; et in similiter factam decidi terram, et primam vocem similem omnibus emisi plorans.
Nemo enim ex regibus aliud habuit nativitatis initium
— Ponam in luce^n... L'auteur insiste sur cette pensée. C'est que les savants de l'antiquité étalent d'ordinaire très jaloux de leurs connaissances, qu'ils ne consentaient à communiquer qu'à un petit nombre de disciples privilégiés (neque cum invidia...). Ici, pas de réticence calculée, mais le grand jour pour tous. — Talis homo. Celui qui enseigne la vérité dans ces conditions imparfaites montre qu'il ne possède pas la sagesse. Le grec dit avec une légère nuance : Car celle-ci (cvTOç, l'envie) n'a aucune part ù la sagesse.
— MuUitudo... sapientium (vers. 26). Motif de cet enseignement large et généreux : le nombre des vrais sages sera ainsi multiplié, et ce sera un bien immense pour l'humanité (sanitas... orbis... ; d'après le grec , le salut ). — Rex sapiens... Les rois surtout deviendront plus sages, pour le plus grand bonheur des peuples. — Ergo accipite... (vers. 27). Conclusion de ce petit prologue.
2" Égalité de tous les hommes dans leur naissance et dans leur mort. VII, 1-6.
Salomoa , dont l'auteur do ce livre « emprunte la personnalité », comme 11 a été dit plus haut, se met en scène, pour démontrer que sa sagesse individuelle ne provenait nullement de sa grandeur royale, mais d'un don gracieux du Seigneui- ; d'où il suit que tout homme peut aisément l'acquérir.
Chat. VII. — 1 - G. Et ego mortalis. . . Même moi, malgré ma i)uiai3aiice et ma richesse extra- Qriliiiaiies. Il y a du tragique dans ce début. —
Similis omnibus. Il n'appartient pas à une catégorie supérieure de l'humanité, laquelle du reste n'existe point. « Telle est. la naissance des plus grands monarques, et de quelque grandeur que les flattent leurs courtisans, la nature, qui ne sait point flatter, ne les traite pas autrement que les. moindres de leurs sujets. » (Bossuet.) — Ex génère. . . illius qui vrior. . . Périphrase pour désigner le premier homme, formé du limon de la terre (terrent). Cf. Gen. ii, 7; I Cor. xv, 47.
— Et in ventre... Quelques détails, pour développer les mots « similis omnibus ». — Fiçmratus sum est une bonne traduction de £yX'jifr,v, je fus sculpté, moulé. Cf. xni, 13. — Decem mensium tempore. Les anciens étendaient généralement à dix mois la période de la grossesse (Aristote, Pline, Ovide, etc.), parce que l'on comptait alors par mois lunaires, qui étaient un peu plus courts (de 29 et de 30 jours alternativement); la naissance avait lieu d'ordinaire au dixième mois. — CoagulatUi< hum... Traits analogues dans Job, x, 10; Ps. cxxxviii, 13-16 ; Il Mach. vu, 22.
— Et ego natus... Vers. 3-5 : semblable aux autres hommes dans sa naissance, Salomon n'a pas différé d'eux non plus au temps de son enfance et de sa première formation. — Communem aerem : l'air que tous respirent semblablement, et qui n'est pas meilleur pour les grands que pour les humbles. — Decidi... Locution qui désigne aussi la naissance chez les classiques ; elle marque très bien la complète impuissance des nouveau- nés, — Similiter /actam. Dana le
Sai'. VII, G- 14.
6. Unus ergo introitus est omnibuB ad vitam, et similis exitus.
7. Propter hoc optavi, et datus est mihi sensus ; et invocavi, et venit in me Bpiritus Bapientiœ ;
8. et prœposui illam regnis et sedibu6, et divitias nihil esse duxi in comparatione illius.
9. Nec compara vi illi Japidem pretiosum, quoniam omne aurum in comparatione illius arena est exigaia, et tanquam lutum aestimabitur argeutum in conspectu illius.
10. Super salutem et speciem dilexi illam , et proposui pro luce habere illam, quoniam inextinguibile est lumen illius.
11. Venerunt autem mihi omnia bona pariter cum illa, et innumerabilis honestas per manus illius ;
12. et Isetatus sum in omnibus, quoniam antecedebat me ista sapientia, et ignorabam quoniam horum omnium mater est.
13. Quam sine fictione didici, et sine invidia communico, et honestatem illius non abscondo.
14. Infinitus enim thésaurus est hominibus ; quo qui usi sunt participes
6. Il n'y a pour tous qu'une manière d'entrer dans la vie, et qu'une manière d'en sortir.
7. C'est pourquoi j'ai désiré l'intelligence, et elle m'a été donnée; j'ai invoqué le Seigneur, et l'esprit de sagesse est venu en moi ;
8. et je l'ai préférée aux royaumes et aux trônes , et j'ai estimé que les richesses n'étaient rien auprès d'elle.
9. Je ne lui ai pas comparé les pierres précieuses , car tout l'or n'est auprès d'elle qu'un peu de sable, et devant elle l'argent sera considéré comme de la boue.
10. Je l'ai plus aimée que la santé et la beauté, et j'ai résolu de la prendre pour ma lumière, car sa clarté ne peut s'éteindre.
11. Tous les biens me sont venus avec elle , et j'ai reçu de ses mains des richesses innombrables ;
12. et je me suis réjoui en toutes choses , parce que cette sagesse marchait devant moi, et j'ignorais qu'elle était la mère de tous ces biens.
13. Je l'ai apprise sans amère- pensée, et je la communique sans envie , et je ne cache pas ses richesses.
14. Car elle est un trésor infini pour les hommes ; ceux qui en ont usé ont eu
grec : ôu-otoTraOriç, qnl a les mêmes passions; Ici, '< aequa, » égale pour tons ; la terre, qui traite tous ses habitants de la même manière. — PrU tnam vocem... plcjrang. Encore le ton tragique. Les premiers sons qu'émettent les enfants sont des cris. — In involumerUU : les langes, qui emprisonnent l'enfance. — Curis. L'adjecttf magnis n'est pas dans le texte primitif, mais 11 rend parfaitement la pensée. — Umis ergo... (vers. 6). Idée générale pour conclure ce dramatique tableau. Cf. Eccli. XL, 1 et B8. — Similis exitus. Trait véritablement salomonien. Cf. Eool. u, 14-17, etc.
3« La très grande valeur de la sagesse. VII, T-21.
7-10. Combien Salomon a estimé et aimé la sagesse. — Propter hoc : sachant que, malgré son rang élevé, il était semblable au reste des hommes. — Optavi. Dans le grec : J'ai prié. Cf. VIII, 21 ; rx, 1 et ss. — Et datus est... Cf. Jac. I, 5. Les choses se passèrent réellement ainsi pour fjnlomon. Comp. III Reg. m , 5 ; iv, 29 et ss. — P--wposui illam... Beaux développements pour décrire la sincérité et l'étendue de l'amour que lui avait inspiré la sagesse. On trouve aux livres do Job et des Proverbes des pensées identiques. Cf. Job, xxvin, 15-19; Prov. ni, 8-10 ; viii, 10-11, etc. — Lapident pretionum. IXins le grec : une pierre Inappréciable, c,-4-d. dont on
ne peut évaluer le prix, parce qu'on manque pour cela de points de comparaison. — Omne aurum : ô 7:aç ^(pucoc, tout l'or que contient le monde. — Super salutem (vers. 10) : plus que la santé , ce bien d'une Immense valeur. — Pro Ixice. La sagesse est le pins lumineux des astres. Cf. Ps. cxvnr, 106, etc. — Inextinguibile. Littéralement dans le grec : qui ne se couche pas. 11-14. Tous les biens viennent avec la sagesse.
— Venerunt... omnia... Salomon avait préféré la sagesse à tout, mais tout lui avait été donné avec elle. Cf. III Reg. m, 10-14. — Honestas a le sens de richesse (7t),oûTo;). De même au vers. 13. — Lsetatus... in omnibus. Et pourtant le Jeune roi ne tenait pas à ces biens terrestres, mais il fut heureux de les posséder quand il vit que la sagesse les accompag^nait et présidait à leur usage (antecedebat me; d'après le grec, les précédait).
— Et ignorabam... Lorsqu'il demandait à Dieu la possession delà seule sagesse, il ignorait qu'elle n'est pas moins la mère des biens temporels que des biens spirituels ; sa prière avait donc été faite avec des vues très pures et sans aucun mélange d'égoïsme (sine flclione, àSôÀw;). — Sine invidia... Voyez VI, 24-26 et la note. — Infinitus... thésaurus. Dans le grec : avey.ÀiTti^;, qui ne manque pas , inépuisable. — Participes... anticttiae Dei : le jjIus parfait des biens que procure la sageeise. — Proptt^ diclplinte dona... Dans
Sap. VII, 15-21.
pnrt à l'amitié de Dieu, et se sout leudus recommandables par les dons de l'instruction.
15. Dieu m'a donné de parler selon mes sentiments, et d'avoir des pensées dignes des dons que j'ai reçus ; car il est lui-même le guide de la sagesse, et il redresse les sages.
16. Nous sommes dans sa main, nous et nos discours, et toute la sagesse, et la science d'agir, et l'instruction.
17. C'est lui qui m'a donné la vraie connaissance de ce qui est, et qui in'a fait savoir la disposition du monde et les vertus des éléments,
18. le commencement, la fin et le milieu des temps , les changements des solstices et la vicissitude des saisons ,
19. les révolutions des années, les dispositions des étoiles,
20. la nature des animaux et les instincts des bêtes, la force des vents et les pensées des hommes, la variété des plantes et les vertus des racines.
21. J'ai appris tout ce qui était caché et inconnu, car la sagesse qui a tout créé rae l'a enseigné.
facLi Buut amicitiïe Dei, propter disciplinse doua commendati.
16. Mihi autem dédit Deus dicere ex sententia, et prsesumere digna horura quae mihi dantur, quoniam ipse sapieiitiae dux est, et sapieutium eraendator.
16. In manu enim illius et nos et sermones nostri, et omnis sapientia, et operum scientia, et disciplina.
17. Ipse enim dédit mihi horum qu8B sunt scientiam veram, ut sciam dispositionem orbis terrarum, et virtutes elementorum ,
18. initium, et consummationem , et medietatem temporum , vicissitudinum permutationes , et commutationes temporum,
anni cursus, et stellarum disposition es
20. naturas animalium , et iras bestiarum, vim ventorum, et cogitationes hominum, differentias virgultorum, et virtutes radicum.
21. Et qusecumque sunt absconsa et improvisa didici ; omnium enim artifex docuit me sapientia.
le grec : Rendus agréables (à Dieu) pour les dons qui viennent de l'instruction (c.-à-d. encore de la sagesse).
16-21. Connaissances multiples que procure la sagesse. — Mihi... dédit Deus. Le greo a Sùv], à l'optatif : Que Dlea me donne. Ce serait donc une prière. La version arabe et plusieurs éditions du texte orignal favorisent la Vulgate. — Dicere ex sententia : xaTà yvwiAïjv, à mon gré, selon mes désirs. — Et prasumere... Avoir des sentiments (èv9y[i.Y)6îivat) dignes des faveurs qu'il recevait constamment d'en haut. — Ipse (pronom souligné) aapientiœ dux: oSriYÔ;, expression pittoresque ; Dieu se fait le guide de la sagesse pour l'introduire chez tel et tel. Eraendator : ici , le directeur. — In manu enim. . . (vers. 16) : sous la dépendance du Seigneur. Salomon va démontrer plus au long (vers. 16-21) que toute connaissance vient de Dieu par l'intermédiaire de la sagesse. — Sapientia et operun% scientia : la sagesse théorique et la sagesse pratique. — Sciewtiam veram (vers. 17) : â'j/eu5f,, qui ne trompe pas, certaine. — Ut sciam... Une longue et Intéressante nomenclature commence ici, pour ne se terminer qu'avec le vers. 20. — Dispositionem orbis : l'organisme de notre terre. — Virtutes eUmentorum : ce qu'on nommait autrefois les quatre éléments , avec leurs forces diverses. — Initium... consummationem... temporum (vers. 18). Vraisemblablement, la manière « de régler le calendrier au moyen de l'astronomlé »; science très importante dans l'antî-
quité. — Vicissitudinum permutationes... Selon l'opinion commune, les changements des solstices.
— Commutationes...: le changement des saisons.
— Anni cursus (vers. 19) : sans doute « la connaissance des cycles solaires et lunaires ». — Stellarum dispositiones : les constellations- et leur marche. — Naturas animalium (vers. 20). Sur les connaissances très vastes que Salomon possédait en fait d'histoire naturelle, voyez III Reg. IV, 29 - 34. — Iras bestiarum. Plutôt, leurs instincts (6'JîJioui;). — Vim ventorum. Plus probablement : les forces des esprits (irveufj.axwv Pt'aç), c.-à-d. la science de ce qui se rattache aux anges bons et mauvais. La tradition juive (mêlée de légendes étranges) attribue à Salomoa une très grande puissance sur les démons et sur les anges. Comp. Josèphe, Ant., vin, 2. — Cogitationes hominum. D'après le grec : les raisonnements... — Virtutes radicum : les propriétés médicinales des plantes. — Et quœoumque... (vers. 21). Résumé de l'énumératlon qui précède.
— Absconsa et improvisa. D'après le grec : cachées ou manifestes. — Omnium enim. Mots soulignés. De fait Salomon vient de se représenter lui - même comme ayant des notions approfondies sur la « cosmographie, la physique, l'astronomie, la chronologie, la météorologie, la zoologie, l'angélologle, la démonologle, la psychologie, la botanique, la thérapeutique », et nous le verrons bientôt (vin, 8) vanter à bon droit ses connaissances en rhétorique et en histoire.
— Artifex. On a nommé la sagesse « l'artiste
Bap. VTT, 22-27.
22. Est. enim in illa Kpiritns intcllige4itiae, sanctuf;, unions, multiplex, subtilis, disertus, luobilis, incoinquinatus, certns, suavis, amans bonum, acutus, queni nihil vetat, benefaciens,
23. humauus, benignus, stabilis, certus, Becurus, omnem habens virtutem, omnia prospiciens, et qui capiat omnes spiritus, intelligibilis, mundus, subtilis.
24. Omnibus enim mobilibus mobilior est sapientia; attingit autem ubique propter suam munditiam.
25. Vapor est enim virtutis Dei, et eraanatio qusedam est claritatis omnipotentis Dei sincera : et ideo nihil inquinatum in eam incurrit,
26. candor est enim lucis seternse, et spéculum sine macula Dei majestatis, et imago bonitatis illius.
27. Et cum sit una, omnia potest; et in se permanens omnia innovât, et per
22. VjU olTet, il y a on elle un espril d'intelligence, qui est saint, unique, multiple, subtil, disert, agile, sans tache, clair, suave, ami du bien, pénétrant, que rien ne peut empêcher d'agir, bienfaisant,
23. humain, plein de bonté, stable, infaillible, sûi-, qui peut tout, qui voit tout, qui renferme tous les esprits, intelligent, pur et subtil.
24. Car la sagesse est plus active que tous les êtres agiles, et elle atteint partout à cause de sa pureté.
25. Elle est la vapeur de la puissance de Dieu, et la pure émanation de la clarté du Dieu tout- puissant : c'est pourquoi la moindre impureté ne peut se trouver en elle,
26. car elle est la splendeur de la lumière éternelle, le miroir sans tache de la majesté de Dieu, et l'image de sa bonté.
27. Elle est unique et elle peut tout ; demeurant immuable, elle renouvelle
Biiiversel ». Puisqu'elle sait et exécute toutes choses, Salomon ne pouvait avoir un meilleur maître (docuit me).
4» La nature et les qualités de la Sagesse. VU, 22 — VIII, 1.
Autre passage extrêmement remarquable de ce livre. La Sagesse nous y apparaît encore comme une véritable personne divine.
22 - 24. Les qualités de la Sagesse. — Est... in illa. La Vnlgate suit la leçon qui paraît être la meilleure (£v a-jTrj). Quelques manuscrits grecs ont àuTr, : elle est, elle. Enim sert de transition; en effet, l'écrivain sacré va prouver que la Sagesse divine a tout créé. — Spiritus Intelllgentise. Au lieu de ce substantif au génitif, le grec emploie un adjectif (voepôv, intelligent), qui ouvre une longue série d'épithètes (21 dans le texte primitif, 2.3 dans l'arabe, 25 dans la Vnlgate , 27 dans le syriaque) qui décrivent et caractérisent la nature de la Sagesse. On a essayé parfois de les classer par catégories, mais eans succès, car plusieurs d'entre elles retombent l'une dans l'autre, et l'énumération est plutôt oratoire que logique. — Sanctus : ainsi qu'il convient avant tout à l'être divin. — TJnicas. Le grec |aovoyevé; signifie littéralement « unigenitus » (cf, Joan. 1, 14); mais 11 est pris ici dans l'acception que lui donne la Vnlgate : unique en son genre.
— Multiplex (7to),'j[j.Ep£;, par opposition à [j.ovovEvéç): quoique très simple dans son essence, Tcsprlt de la Sagesse « confère des dons multiples et agit par des opérations multiples ». — Subtilis. Dans le grec, XETttdv, fin, c.-à-d. immatériel.
— Disertus : éloquent, ou Tpovdv, perspicace.
— MotUis : £-jy.{vriTOv, qui se meut facilement.
— Incoinquinatus : sans la moindre souillure.
— Certus : caçÉ;, clair, évident, certain. — SuaHs. Plutôt : impassible (àTcr||j.avTOv). On ne suui'ait lui faire «ie mal. — Acutus. C.-à-d. per-
çant, pénétrant. — Quem nihil vetat. Rien ne peut l'arrêter, ni le comprimer, car il est toutpuissant. — Benefaciens : il est tout désireux de répandre ses bienfaits. — Humanvs. $i).âv- ÔpoJTTO-/, dit le grec : ami des hommes. Cf. Prov. VIII, 31. Benignus est une addition de laVuIgate.
— Stabilis : immuable, inébranlable. — Certu*. Dans un autre sens qu'au vers, 22 ; ici, àTçaXeç, on peut se fier à lui. — Securus. D'après le grec : afj.epip.vov, U ne ressent aucun souci. — Omnem. . . virtutem : rien ne lui est impossible. — Omnia prospiciens : il surveille tout, dit le grec.
— Qui capiat omnes... XwpoOv : il pénètre à travers tous les esprits. Dans le texte grec, les trois adjectifs intelligibilis, mundus, subtilis, sont à l'accusatif pluriel et se rapportent à « omnes spiritus i> (les esprits inférieurs et créés). — Omnibus enim... (vers. 24). Raison pour laquelle la Sagesse est si pénétrante : elle est douée d'une extrême agilité. — Attingit... ubique. Dans le grec : elle va et passe à travers toutes choses. Promptitude et universalité de sa diffusion. — Propter... viuvditiam. Sa pureté, c'est son caractère immatériel.
25 - 30. La nature et la splendeur de la Sagesse. Sa personnalité divine est encore mieux marquée dans ce passage. Les Images employées ont autant de beauté que de force. — Vapor... virtntii Dei. 'AxjjLtç désigne un souffle ou une vapeur.
— Emanatio (quœdam n'est pas dans le grec). Littéralement : un effluve (àrôppoia, ce qui s'échappe en coulant). Sincera : sans mélange; par conséquent, d'une parfaite pureté (nihil inquinatum,...). — Candor. Mieux vaudrait « splendor », qu'on Ut dans plusieurs manuscrits latins. Le mot grec àr:a'jya(ma est rare et expressif; 11 désigne les rayons que darde une source luiùlneuse. — Lucis aeternx. La Sagesse est donc 1 lurnen de lamine », comme le Verbe, .*tTiqael
Sap. vit. 28 — VIIT, 3.
toutes chiisi's; elle se répami ù travers les générations dans les âmes saintes, et elle forme les amis de Dieu et les prophètes.
Car Dieu n'aime que celui qui habite avec la sagesse
29. Elle est plus belle que le so|eil et que toutes les constellations des étoiles ; si on la compare avec la lumière, elle l'emportera.
30. Car à celle - ci succède la nuit ; mais la malignité ne peut prévaloir contre la sagesse.
nationes in animas sanctas se transfert, amicos Dei et prophetas constituit.
28. Neminem enira diligit Deus, nisi eum qui cum sapientia inhabitat.
29. Est enim hfec speciosior sole, et super oranem dispositionem stellarum ; luci comparata, invenitur prior.
30. Illi enim succedit nox; sapienliaia autem non vincit malitia.
CHAPITRE VIII
1. La sagesse atteint donc avec force depuis une extrémité jusqu'à l'autre, et elle dispose tout avec suavité.
2. Je l'ai aimée, je l'ai recherchée dès ma jeunesse , et j'ai tâché de l'avoir pour épouse, et je me suis épris de sa beauté.
3. Elle manifeste la gloire de son origine, car elle habite avec Dieu, et le Seigneur de toutes choses la chérit.
1. Attingit ergo a fine usque ad finem fortiter, et disponit omnia sua vi ter.
2. Hanc amavi, et exquisivi a juventute mea, et qugesivi sponsam mihi eam assumere, et amator factus sum formas illius.
3. Generositatem illius glorificat , contubernium habens Dei ; sed et omnium Dominus dilexit illam.
saint Paul applique ce passage dans l'ûpîtrc aux Hébreux, i, 3. — Specubim... Dei inajestatis. D'après le grec : miroir de l'énergie de Dieu. — Imago honitatis. C.-à-d. image de sa substance. Cf. Col, 1, 15 ; III, 10. — Et cum sit una (vers. 27). Une, malgré la multiplicité de ses opérations. Comparez les épithètes « unicus » et « multiplex » du vers. 22. — In se permanens. Encore Bon immutabilité, comme au vers. 23 (« stabllis »). — Omnia innovât. Déjà le psalmiste l'avait dit, Ps. cm, 30 : « Bmittes spiritum tuum, et creabuntur, et renovabls faciem terrœ. » — Et per tiationes... Plus clairement : xarà yevsâç, à travers les générations, d'âge en âge. — Se transfert : passant d'une âme à l'autre. — Prophetas. Soit flans le sens large, soit dans le sens strict : les prophètes proprement dits et tous les saints. ^ Nem.inem enim... (vers. 28). Pas d'union intime entre Dieu et les hommes, si ces derniers ne possèdent la sagesse. — Speciosior sole ( vers. 29 ). L'auteur revient sur la nature de la sagesse, pour insister sur sa parfaite beauté. Elle dépasse en splendeur, en grâce, l'astre du jour et les constellations les plus admirées. — Illi.., succedit nox (vers. 30). A intervalles fréquents et réguliers, la lumière doit céder la place aux ténèbres; mais la sagesse resplendit sans cesse, car le mal même est impuissant à l'éclipser (non vincit m,aHtia).
Chap VIII. — 1. La domination universelle et toute -puissante de la sagesse. — Attivglt ergo... Magniflque conclusion de la descripf'on qui précède (vu, 22 et 38.). — A fine aâ Jînem : d'une
limite ix l'autre, comme dit le grec. Elle règne sur l'univers entier. — Disponit : Stoiy.sî, elle organise, elle gouverne. Union délicieuse de fortiter et de suaviter dans son gouvernement.
50 Les biens que possède la sagesse et les avantages qu'elle procure. VIII, 2-16.
2. L'amour que Salomon a eu pour elle depuis sa naissance. — Eavc amavi. Cf. vu, 7; mais il y a ici gradation dans les termes, car £9;Xr)(7a marque une chaude et intime affection. — Exquisivi : le résultat de cet amour. — A juventute. Rien de plus vrai pour Salomon. Conip. I Reg. III, 1 ; xviu, 12; Prov. 11, 17; iv, 4; Eccl. xii, 1, etc. — Sponsam... assumere. Métaphore qui exprime l'union la plus étroite et la plus tendre.
— Amator. Le mot grec èpaaTT^ç, souvent pris en mauvaise part, désigne ici une affection toute céleste, mais très ardente.
Les relations de la sagesse avec Dieu
— Generositatem... E'jyéveiav, la noblesse de sa naissance, son origine toute divine, qu'elle manifeste elle-même d'une manière très glorieuse (glorificat). — Contuhemium Dei... Dans le grec : auaêtwaiv, «la vie avec »; la vie commune de l'époux et de î'éponse. La sagesse est donc représentée comme vivant avec Dieu dans une complète Intimité. Rien de plus naturel , puisqu'elle est son Verbe et son Esprit (cf. vir, 22 et ss., 24 et ss.). — Sed et (bien plusD... IX> THivus dilexit. Ici nous trouvons le verbe '^yâ- TtYicrev, qui dénote un amour d'un genre plu.i relevé. — Ductrix... Mudr^ç, initiée aux mystères divins et chargée de les enseigner. D u-j..
32 Sap. VIII, 4-9.
4. Doctrix enim est disciplinse Dei, et electrix operum illius.
5. Et si divitise appetuntur in vità, quid sa[»ientia locupletius quœ operatur omnia ?
6. Si autem sensus operatur, quis horum quse sunt magis quam illa est artifex?
7. Et si justitiam quis diligit, labores hujus magnas habent virtutes : sobrietatem enim et prudentiam docet, et justitiam, et virtutem, quibus utiliue nihil est in vita hominibus.
8. Et si multitudinem scientise desiderat quis, scit prseterita, et de futuris sestimat ; scit versutias sermonum, et dis- Bolutiones argumentorum ; signa et monstra scit antequam fiant , et eventus temporum et sœculorum.
9. Proposui ergo hanc adducere mihi ad convivendum, sciens quoniam mecum communicabit de bonis, et erit allocutio cogitationis et tsedii mei.
4. C'b6l elle qui enseigne la science de Dieu, et qui est la directrice de ses oeuvres.
5. Si l'on souhaite les richesses dans cette vie, qu'y a-t-il de plus riche que la sagesse qui fait toutes choses?
6. Si la prudence peut agir, qui a plus de part que la sagesse à tout ce qui se fait?
7. Et si quelqu'un aime la justice, les grandes vertus sont son ouvrage : car c'est elle qui enseigne la tempérance, et la prudence, et la justice, et la force, qui sont les choses les plus utiles à l'homme dans cette vie.
8. Et si quelqu'un désire l'étendue de la science, elle connaît le passé, et juge de l'avenir; elle pénètre les subtilités des discours et les solutions des arguments ; elle connaît les signes et les prodiges avant qu'ils paraissent, et les événements des temps et des siècles.
9. J'ai donc résolu de la prendre avec moi pour compagne de ma vie, sachant qu'elle me fera part de ses iDiens, et qu'elle sera ma consolation dans mes peines et dans mes ennuis.
plinse Dei: d'après le grec, de la science de Dieu. — Electrix operum. . . Compagne de Dieu au moment de la création , la Sagesse a choisi , entre toutes les œuvres possibles du Créateur, celles dont la réalisation convenait le mieux à sa gloire, à sa sainteté, à sa puissance, à sa bonté, à toutes ses perfections inflnleB.
5-8. Quelques-uns des principaux dons de la sagesse. L'écrivain sacré mentionne tour à totir les richesses (vers. 8), l'intelligence (vers. 6), la justice (vers. 7) et la science (vers. 8). Quatre hypothèses successives au sujet des désirs du cœur humain, et de la manière dont la sagesse peut les réaliser pleinement. — Si divitise... D'après le grec : Si la richesse est l'acquisition désirable de la vie. — Operatur omnia. La sagesse procure tous les biens teiTestres, tous les profits souhaités. — Si aiUem, sensus. . . Si la prudence de l'homme (çpôvriCT'.;) est capable, à elle seule, de produire d'excellentes choses Çoperatnr'), à pins forte raison lorsqu'elle est associée à la sagesse d'en haut (quis horum...f). — Et si justitiam... (vers. 7). Par justice il faut entendre ici l'ensemble des vertus morales. — Labores... magnas (adjectif omis dans le grec)... virtutes. Plus clairement dans le grec : Ses travaux (de la sagesse; c.-à-d. les résultats de ses travaux) sont des vertus, — Sobi-ietatem (la tempérance), prudentiam, justitiam,, virlutem (àvopstav, la force virile ) : les quatre vertus cardinales des anciens moralistes. — Docet: éxôtSàffy.Ei, elle enseigne à fond. — Si muUitudinem scientise... (vers. 8). Dans le grec : •no).U7t£tptav, « l'expérience multiple, » science pratique qui est sf
importante et si rare. — Scit prseterita, de /u,turis... Comp. vn, 12-21, où il a été déjà démontré en détail que la science enselgrne tout ; quoique 8l riche, cette belle nomenclature est complétée ici. — Versutias sermonum : les subtilités variées du langage humain. Cf. Prov. i, 3. — DissoVutiones argumentorum. D'après le grec : les solutions des énigmes. Cf. Jnd. xiv, 12, 14; m Reg. X, 1 (trait qui concerne précisément l'habileté de Salomon sous ce rapport) ; Prov. i, 6, etc. — Signa et monstra. Sv^piEta xa\ -répaTa, expressions qui sont aussi quelquefois associées dans les évangiles. Cf. Matth. xxrv, 24 ; Marc, xm, 22; Joan. iv, 48. La première désigne les miracles en tant qu'ils sont des signes de la puissance de Dieu et de ses autres attributs ; la seconde, en tant qu'ils sont des œuvres merveUleuses , éclatantes. — Antequam fiant : la prophétie s'ajoutant au miracle. — Eventus temporum... : les faits relatifs à l'histoire de l'humanité.
9-16. Salomon a surtout désiré la sagesse à cause de son utilité toute spéciale pour les rois.
— Proposui ergo... La voyant si avantageuse, 11 résolut fortement (ëxpiva) de l'acquérir. — Ad convivendum: tic, av\).êiwaiv, comme au vers. 3 ( Vulg. : « contubemitim » ). — Mecum communicabit... Dans le grec : Parce qu'elle sera nour mol une conseillère de bonnes choses. Conseillère dans l'adversité, d'après le contexte.
— AUoeutio cogitationis et tsedii. Grec : une consolation dans les soucis et le chagrin. — Habebo propter hanc... (vers. 10). Mieux : Par elle (ô(' aÙTr|V) j'aurai... Autres fruits que Sa-
Sap. VIII, 10-17.
10. «Tanrai, grâce à elle, de la gloire auprès des foules, et, quoique jeune, de l'honneur auiJiès des vieillards;
11. on reconnaîtra ma pénétration dans les jugements, je paraîtrai admirable en présence des puissants, et les princes témoigneront leur étonnement sur leurs visages.
12. Quand je me tairai, ils attendront que je parle; quand je parlerai, ils me regarderont attentivement, et si je prolonge mes discours, ils mettront la main sur leur bouche. ^
13. C'est par elle aussi que j'aurai l'immortalité, et que je laisserai un souvenir à cwux qui vivront après moi.
14. Je gouvernerai les peuples, et les nations me seront soumises.
15. Les rois rednutahles craindront lorsqu'ils entendront parler de moi. Je me montrerai bon pour mou peuple, et vaillant à la guerre.
16. En rentrant dans ma maison, je me reposerai avec elle; car il n'y a pas d'amertume à converser avec elle, ni d'ennui à vivre auprès d'elle, mais mulement de la satisfaction et de la joie.
17. Je jiensais donc à ces clio^es, et je considérais dans mon cœur que l'immortalité est dans l'uuiou avec la sagesse,
10. Habebo propter hanc claritatera. ad turbas, et honorem apud seniores juvenis ;
11. et acntus inveniar in judicio, et in conspectu potentiura admirabilis ero, et faciès principum mirabuntur me.
12 Tacentem me sustinebunt, et lo qnentem me respicient; et sermocinante me plura, manus ori suo imponent.
13. PrîBterea habebo per hanc immortalitatem, et memoriara feternam hls qui post me futuri siint relinquam.
J4. Disjionam populos, et nationes milii erunt subditse.
15. Timebunt me audientes reges horreiuli. In niultitudiue videbor bonus, et in bello fortis.
16. Intrans in doraura meam, con^ quiescam cum illa ; non enira habet amarituilinem conversatio illiiis, nec tœdium convictus illius, sed Isetitiam et gandium.
17. ilîec cogitans apud me, et commeniorans in corde meo, quoniam immortalitas^est in cognatioue sapieutise.
lomon espérait retirer de la sugesse. — Cla'itntem ail lurlias. Mieux : tle la i^loire parmi les foules (ilaiis les réunions du peuple). — Honorem... juvenix. Qwii\>\ue tout )eune encore, 11 se fera estimer des vioillanls fu.x-uiêmes, ces types d'expi^ricnce et de prudence. — Acutns... in judicio (vers. 11). Allusion au Jugement célèbre de Salonion. Cf. III Reg. ni. 16-1». — fn conspectu piitniHum... Les officiers de Salonion, les rois de Tyr et d'Egypte, la reine de Saba et d'autres gi-atids personnages aduilréi'ent, en effet, la sagesse du grand roi. Cf. lit Reg. v, 7; ix, 14, 24 ; X, 5-9, etc. Faces... mirabuntur est de l'hébreu tout pur. — Tarentem... sustinebunt (vers. 12). S'il garde le silence, on se taira respectueusement, en attendant qu'il lui plaise de parler. — Lnquentem. . . respicient. llpaaéÇou<7iv, Ils feront attention. On l'écoutera avec une véritable avlilUé, sans jamais se lasser (sermocinaniem... plura). — Manus ori... Le geste de l'admirailon et de l'attention chez les anciens Orientaux. Cf. .Jud. xvm, 19; III Reg. X, 24 a'J're trait relatif à Salomon) ; Job, xxi, 5 ; XXIX, 9; fs. LU, 15, etc. — Immo'talitati-m (vers. 13) : une renommée éternelle, ainsi qu'il ressort de la fln du verset. — Disponam (vers. 14): h<.oiy.r,T(ii , comme au vers. 1. — Poi»ilos : le peuple hébreu. Nationes : les nations tributaires. — Tiiticburit... audientes. Il suffira de. prononcer «on nom pour exciter l'eflroi dans les oœura les Comment. — V.
plus Intrépides ( reges horrendi ; dans le grec : les tyrans redoutables). — /i/ mu'litniline...: ÛAn» les assemblées. Couip. le vers. 10. — /n bello fortis. Antithèse avec bonus. La bonté et la vaillance ont toujours été regardées comme les deux qualités principales d'un roi parfait sous le rapport humain. C'est, en pa tlculler l'éloge qu'Homère trace d'Agameinnon. — Intrau.s (vers. 16). Trait final, digne, par sa délicatesse, de mettre le sceau ù cette belle description. La sagesse ne confère pas moins le bonheur domestique que la gloire e.vtérieure. — /<» dnmum... vuand le roi rentrera dans le sanctuaire Intérieur de la famide, après avoir traité les graves et absorbantes affaires de l'État. — Couqulescam. Le grec est très expressif (TtpoiravaK x'jtojx-zi) : se reposer à côté de la sagesse, comme on le fait auprès d'une é|iouse bien -aimée. — Non enim h'ibet... Il ne se lassera jamais de cette douce société, qui lui procurera des Joies toujours nouvelles, et Jamais la moindre peine.
§ III. — Prière de Salomon pour obtenir la sagesse. VIII, 17 — IX, 19.
1« Introduction à la prière : la sagesse est un don de Dl^u VIII, 17-21.
17-18. Récapitulation des avantages que les rois retirent de la sagesse. — Cogitant... cornmemorans (çpovTcira;) : pensées profondes, mélangées d'une certaine anxiété.— Delectatio bona :
fepiwuii^
rj>^^
Sap. VTII, 18 — TX. 2.
18. et in amicitia iUius ddectatio bona, et in opeiibus manuura illius honestas sine defectione, et in certainine loqiiei;t' illius ^a|lielltia, et piîfcclaritas in commuiiicatioiie eerraoriiira ipsius, circiiibam quaereus, ut mihi illam assume rein.
ly. Puer autem erara ingeniosus, et Bortitus sum animam bonam.
20. Et cum essem magis bonus, verii ad corfius incoiiiquinatum.
21. Et ut scivi quoniam aliter non possem esse continens, nisi Deus det ; et hoc ipsum erat sai)ieiitiae, scire cujus esset hoc donum : adii Dominura, et d3precatus sura illum, et dixi ex totis prsecordiis meis ;
18. qu'il y a un saint bonheur dans son amitié, des riches es inépuisables dans les œuvres de ses mains, et qu'on trouve l'intelligence dans ses entretiens, et la gloire dans la communication do ses discours; je cherciiais de tous côtés, afin de la prendre pour ma compagne.
19. J'étais un enfant d'une excellente nature, et j'avais reçu en partage une bonne âme.
20. Et plutôt, comme j'étais bon, je suis venu dans un corps sans souillure.
21. Et comme je savais que je ne pouvais avoir la continence si Dieu ne me la donnait, et c'était déjà un effet de la sagesse de savoir de qui venait ce djn, je m'adressai au Seigneur, et je l'implorai, et je lui dis de tout mon C(Bur :
et qui par votre sagesse avez établi
de saintes et pures délices, par opposiiion aux Joies profanes. — llonestas aine di-fecUone : une richesse (tiaoOto;) impérissable. — In certamine loquelse. Cette locution fait Image : iruy- Yy|j.va(T;i, une toute suave contestation, une sorte d'argumentation intime. — Circuibam qiiserens. Trait pittoresque : un mouvement incessant de va-et-vient pour chercher et trouver la sagesse. — Ut... assumerem. Comme une épouse chérie.
19-21. On ne peut acquérir la sagesse qu'en la demandant à Dieu, — f «er. . , ingeniosun. Dans le grec : EviJTiÇ, d'un bon naturel; doué par Dieu d'excellentes dispositions. — SorlUus avimatn bonam : une âme portée à la vertu. — EU. Il agis bunits . vcni... Le te.\te primitif est plus clair : Ou plut^lt, étant bon, je vins... Salomon revient sur sa pensée pour la compléter et l'expliquer. — Ail crjnis incoinqumatnm. Ces mots doivent s'entendre i non absolute, sed comparate », comme dit Bossuet, car tous les corps et toutes les âmes naissent souillés de la tache originelle ; mais 11 est certain qu'il est des hommes privilégiés, qui, par un mystérieux et très Juste dessein du Créateur, viennent au monde avec des dispositions plus excellentes. Salomon fut évlùeniment de ce nombre, malgré l'abus affreux qu'il fit plus tard des dons du ciel. Les Interprètes protestants accusent l'auteur du livre de 1» Sagesse d'enseigner en cet endroit la préexistence des âniis avant la formation des corps, erreur condamnée depuis par le second concile de Consiantinople; mais, « dans la riçueur, on
ne peut pas inférer cela de ses paroles : il distingue seulement les instants divers de la production de ces deux substances, du corps et de l'âme, et 11 discerne les qualités et les propriétés différentes de l'une et de l'autre. » (Calinet, h. l.) On exagère donc sliiguliéreuient en lui faisant dire autre chose. — Esse coniineni (vers. 21). L'adjectif grec ey-^P^ti^ç a queli|uefol8 le sens de a chaste », mais sa signlQcation la plus habituelle, qui est exigée Ici par le contexte, est « votl compos X, maître d'une chose souhaitée (comp. Eccll. VI, 27, d'après le texte original), et, dans le cas présent, cette chose n'est autre que la sagesse. Par conséquent : Lorsque )e sus que Je ne pouvais posséder la sagesse que si Dieu me la donnait. — Adil Dominnm. De la théorie, 11 passe Immédiatement h l'action. — La forinulu ex lotis praecordiia dénote une très vive Intensité dans le désir et, par suite, dans la deraande.
2« La prière du jeune roi. IX, 1-19.
Elle est admirable et admirablement motivéR, C'est un beau développement de celle que Salomon avait réellement adressée au Seigneur • Gabaon. Cf. III Reg. m, 6-9; I Par. i, 8-10.
Chap. IX. — 1-6. Premier motif, général : l'homme a besoin de sagesse pour remplir le rôle que Dieu lui a conQé lorsqu'il l'a placé à la tête de toute la création. — Dev^s patrum (meornm n'est pas dan- le grec). Titre ba'^é surOen. xxxn, «. Dieu des patriarches. — Dnmine minericordix. Appel encore plus touchant. Le Seigneur apparaît à tout moment dans la Bible comme Je « Père des misi''rlcori1es », ainsi que le nomme
Sap. ÎX, 3-9.
3Fi
l'homme, pour qu'il dominât sur les créatures (iiie vous avez faites,
3. i)()iir qu'il guiiveinât le monde dans l'équité et la justice, et qu'il t'ormiilât ses jugements avec un cœur droit :
4. donnez -moi cette sagesse qui est assise avec vous sur votre trône, et ne lie rejetez pas du nombre de vos enfants ,
5. car je suis votre serviteur, et le fils de votre servante, un homme faible, à la vie rapide, et peu capable de comprendre la justice et les ".ois.
6. Car, quelqu'un semblât -il parfait parmi les tils des hommes, si votre sagesse n'est pas avec lui, il sera considéré comme rien.
7. Vous m'avez choisi comme le roi de votre peuple, et comme juge de vos tils et de vos tilles ;
8. et vous m'avez dit de bâtir un temple sur votre montagne saiute, et un autel dans la cité où vous habitez, sur le modèle de votre tabernacle saint que vous avez préparé dès le commencement ;
9. et vous avez avec vous votre sagesse, qui connaît vos œuvres, et qui
nem , ut dominaretnr creaturse quae a te facta est,
3. ut disponat orbem terrarum ia sequitate et justitia, et in directione cordis judicium judicet :
4. da niihi sedium tuarum assistricem sapientiam, et uoli me reprobare a pueris tuis,
5. quoniam servus tuus sum ego, et filins ancillœ tuse, hoino infirmus, et exigui temporis, et miuor ad intellectum judicii et legum.
6. Nam et si quis erit consummatus inter filios hominum, si ab illo abfuerit sapieutia tua, in nihilum computabitur.
7. Tu elegisti me regem populo tuo, et judicem tiliorum tuorum et filiarum ;
8. et dixisti me œdificare templum in monte sancto tuo, et in civitate habita-, tionis tuse altare, similitudinem tabernaculi sancti tui quod prseparasti ab initio ;
9. et tecum sapientia tua quae novit opéra tua, quse et affuit tune cum or-
salnt Paul, II Cor. ni, 1. — Fecisti omnia verbo. Coiup. Gen. i, 3, et Ps. xxxii, 6 : Les deux ont été faits par la parole de Jéhovah. — Sapientia tua ( vers. 2 ). Synonyme de « parole « créatrice.— Ut dominaretur (SîCTiôsy), expressioQ qui désigne un pouvoir absolu). L'homme e>t vraiment le roi de la création. Cf. Gen. i, 26-30; Ps. VHT, 7-9, etc. Toutefois son autorité n'est pas arbitraire; il doit l'exercer in aequitate et jaxtitia (en eainteté et en justice, d'après le grec). — In dlreciione cordis. Grec : en droiture d'ânip. Formule tout hébraïque. Corap. III Reg. III, 6, où nous voyons Salomon demander de fait au Seigneur la grâce de gouverner « en droiture de cœur ». — Jtullcium judicet. Autre hôbraïsme : ici, exercer son autorité sur la création. — Da mihi. . . ( vers. 4 ). Après ce petit exorde Insinuant, le suppliant passe à la demande même. — Sedium tiuirum. Pluriel de majesté; comp. le vers. 12. — Assistricem... Mugnitique métaphore, qui dépe'nt fort bien le caractère Intime des relations de la sagesse avec Dieu • elle est assise sur le même trône que lui, TiapeSpoç. Cf. vin, 3; Piov. viii, 30-31; EccU. 1,1. — NoH vie reprobare : le rejeter, le réprouver comme un insensé dénué de sagesse. Cf. II Cor. XIII, 6; Hebr. vi, 7, etc.— Quoniam servus tuus... (vers. 5 ). Raison spéciale qu'avait Salomon de n'être pas ainsi rejeté du nombre des vrais serviteurs de Dieu. Cf. Ps. lxxxv, 16, et la note; cxv, 16. — Autre raison, son impuissance et sa faiblesse : homo injlrmus... Les ■mots minor ad intelleetum... avaient été <>in-
ployés à la lettre dans la prière faite à Gabaon (III Rcg. III, 7). — Si- quis... consummatus (vers. 6) : xeÀccoç, un homme parfait. — In nihilum... Cet homme, malgré l'excellence de ses qualités naturelles, ne sera rien di^varit Dieu s'il ne possède en même temps la vraie sagesse.
7-12. Motif plus particulier d'être exaucé : Salomon, élevé par Dieu sur le ti/.ne d'Israël, avait un be.-oln très grand et très personnel de sagesse. — Tu (pronom fortement accentué) elegisti me. Dans le grec : Trpoîi'Xo), choisi de préférence à tous les autres tils de David. Rien de plus vrai : cf. II Reg. vu, 12; III Reg. i, 12. — Regem populo tuo. Ce n'était pas une royauté ordinaire, mais la plus haute et la plus noble de toutes. — Judicem (synonyme de « regem ») flUorum... Les Hébreux étalent les enfants de Dieu entre tous les hommes. Cf. Deut. xiv, 1 ; Os. XI, 1. — Dixisti... ledijicare... Autre raison pour laquelle la sagesse était indispensable è Salomon. Sur ce second choix, voyez II Reg, VII, 13. — In monte sancto : la colline de Morlah, sanctifiée déjà par le sacrîtice d'isaac. Cf. Gen. XXII, 2, et le commentaire ; l'Ail, gœgr., pi. XIV, XV, xviii. Jusqu'alors c'est la colline de Sion qui avait été appelée « la montagne sainte », à cause du tabernacle qu'y avait érigé David. — In civitate habit'Uiouia... Littéralement dans le grec : la cité de ton campement. Jérusalem était regardée comme la capitale et la résidence du roi théocratlque. Cf. Ps. xlv, 5; lxxxvi, Î et ss.; cxxxi, 13; Matth. v, 35, etc. — SimilitMdinem tabemaouli.,. Allusion à Bx. xxv, 40,
Sap. IX, 10-16.
bera terrarum facei-es, et BCiebat quid esset iilacitiiin oculis tuis, et quid directuru iu prjeceptis tuis.
lO.Mitte illani do cœlis sanctis tuis, et a sede magiiitudiais tusp-, ut mecum sit et mecum laboret, ut sciam quid acceptum sit apud te ;
11. scit enim illa omnia, et intelligit, et deducet me in opeiibus meis sobrie, et custodiet me in sua potentia.
12. Et erunt accepta opéra mea; et disponam populum tuum juste, et ero diguus sedium patris mei.
13. Quis enim hominum poterit scire consilium UeiV aut quis poterit cogitare quid velit Deus?
14. Cogitationes enim mortalium timidse, et incertae providentise nostrae;
15. corpus enim quod corrumpitur aggi-avat animam, et terrena inhabitatio deprimit sensum multa cogitantem.
16. Et difficile aestimamus qiiae in terra sunt, et quae in prospectu sunt invenimus cum labore : quse autem in cselis sunt quis iuvestigabit?
était présente lorsque vous formiez l'univers ; elle savait ce qui est agréable à vos yeux, et quelle est la rectitude de vos préceptes.
lu. Envoyez -la du ciel, votre sanctuaire, et du trône de votre grandeur, afin qu'elle soit avec moi et qu'elle travaille avec moi , et que je sache ce qui . vous est agréable ;
11. car elle a la science et l'intelligence de toutes choses, et elle me conduira dans mes œuvres avec circon8p*»ction, et me protégera par sa puissance.
12. Ainsi mes actions vous seront agréables; et je conduirai votre peuple avec justice, et je serai digne du trône de mon père.
13. Car quel est l'homme qui puisse connaître les desseins de Dieu? ou qui pourra pénétrer les volontés divines?
14. En effet, les pensées des mortels sont timides, et nos prévoyances sont incertaines ;
15. car le corps qui se corrompt appesantit l'âme, et cette demeure terrestre accable l'esprit aux pensées multiples.
16. Nous comprenons difficilement ce qui est sur la terre, et nous trouvons avec peine ce qui est sous nos yeux : qui donc découvrira ce qui est dans le ciel?
où Dieu avait ordonné à Moïse de construire le tabernacle et son mobilier d'après le nioJèle qu'il lui avait montré sur le Sln.iï ; or le temple de Salonion fut construis lui-même à l'instar du tabernacle de Moïse. Cf. Ex. xxv-xxx, et 111 Reg. VI (AU. archéoL, pi. xcv-xcix). — Ab initio. De toute éternité; ou bien, au début de l'histoire du peuple juif. — Tecum sapientia (tua n'est pas dans le grec) quse nm^t... Cf. vers. 2 et ss.; vni, 3, et surtout Prov. viii, 22 et ss. — Quid placiium : eùO'J;, bon sous le rapport moral, conforme au plan divin. — Mitte ULam (vers. 10). Réitération de la demande ( comp. le vers. 4 ), après l'Indication du second motif. — A sede magnitudiiiis. Après ces mots, le grec répète: Envoie-la. — Mecmn sit et... laboret : comme elle avait cohabité et travaillé avec Dieu. — Scit enim...omiiia (vers. 11). L'écrivain sacré revient sans cesse sur cette science universelle de la sagesse. Cf. VII, 15 et ss. ; vm, 4, 8. — Deducet... sobrie. Plutôt : avec prudence ((7wsp '<vw:). — In sua potentia. D'après le grec : dans sa gloire. La gloire de la sages.»e, et émanation de celle de Dieu ( ef . vu, 26). sera comme une atmo.^phère protectrice » autour de Salomon. — Diguus sedium patris... Malgré les grands crimes qui profanèrent quelques mois de sa vie , David demeurera à tout ]auials le modèle des rois. Digue de son père l'ou^ant uu ueric^in nombre
d'années, Salomon se montra sur la fin le plus Indijjne des ûls.
13-19. Troisième motif, général comme le premier : sans la sagesse l'homme, cet être si misérable, est impuissant, ignorant, Incapable de plaire à Dieu. — Quis... poterit scire...? Covap. Is. xl, 13, qui parait avoir servi de source ù cette pensée, et Rom. XI, 34-35, qui en est un écho. — Cogitationes... timidse. a Ondoyant et divers, » l'homme ne sait que difficilement prendre un parti. — Ineertse providentiae. . . Dans le grec : Nos pensées sont jistables. — Corpus enim... (vers. 15), Une des causes de cette prodigieuse faiblesse. Les auteurs sacrés et profanes ont parlé en gémissant, à toutes les époques et sous toutes les termes, de cette pernicieuse Influence du corps sur l'âme. Comp. Rom. vu, 24 ; Gai. iv, 22. Platon appelait le corps une « prison toute polluée >\ — Aggravât: pxpjvst, il charge l'âme et l'alourdit. Même image aussi dans Platon , dans Horace (« Corpus... aniraam... prsegravat. » Sat., n, 77-79), et dans Sénèque (« Corpus hoc animae pondus. » Ep. Lxv). — Terrena inhabitatio. D'après le grec : la tente ((txt|Vo;> terrestre. Fréquente métaphore dans la Bible (cf. Job, IV, 19 ; II Cor. V, 4 ; II Petr. i, 13, etc.), et chez les auteurs classiques (Platon dit du corps, dans les mêmes termes que ce passage, qu'il est -'r/cvov (7y.T,vo;), — Deprimit : écrase, fait pencher a
Sap. îX, 17 - X, 3.
17. Et qni connaîtra votre pensée, si vous ne dunnez vous-même la sagesse, et si vous n'envoyez votre Esprit saint du plus haut des cieux,
18. afin que les sentiers de ceux qui Bont sur la terre soient ainsi redressés, et que les hommes apprennent ce qui vous est agréable ?
19. Car c'est par la sagesse, Seigneur, qu'ont été guéris tous ceux qui vous ont plu dès le commencement.
17. Sensum autem tunm quis sciet, nisi tu dederis sapientiam, et miseris Spiritum sanctum tuum de altissimis,
18. et sic correctse sint semitae eorura qui sunt in terris, et quse tibi placent didicerint homines?
19. Nam per sapientiam sanati sunl quicumque placuerunt tibi, Domine, ^ principio.
Ab hac ut recessit injustus , in
terre. — Difficile sestimamus (vers. 16). Dans le grec : A peine devinDns-nous. — Quse in terra. ^ SI les phénomènes physiques qui se passent sous nos yeux (in prospfitu; d'après le grec : iv ■/epTtv, entre nos ,'iains), sont souvent si dlfflciles à expliquer, à plus forte raison serons-nous impuissants devant les choses supérieures et célestes ( quse... in cselis... ). Cf. Joan. m , 12. — Quis inrestigabit. C.-à-d. sans le secours de la divine sage.-se. — Senxutn... tuum (vers. 17). Grec : ton conseil. La sagesfe seule le connaît, avec ceux auxquels elle daigne le révéler. Conip. les vers. 9 et ss. — Spiritiun sanctum tnnm : la troisième personne de la sainte Trinité d'après le langage chrétien. Les Pèrts approprient tantôt à file, tantôt au Verbe, les pas>agcs de ce livre dans lesquels la Sage-se est peisounltiée. — Sic correctse sunt... (vers. 18). Le grec lit : ôtwpb(jî)6v)''3tv, que soient redressées. Les voles de l'homme sont si aisément toriueuse>I Cl. i, 3; Prov. Il, 15. — Nam per saylentiam sanati... D'après le grec : Et ils ont été sauvés par la sagesse. La fin du vers. 19. qt'ixiamque... a principio, est une addition explicative de la Vulgate; excellente transition à la seconde pai tie.qui nous fait connaître dès l'abord quelque» uns des saints de l'antiquité auxquels la sagesse procura le ■alut.
XII
§ I. — Meneilles opérées par la Sagesse en faveur des justes, depuis Adam jusqu'à Moïse. X, 1 —XI, 4.
1» La Sagesse dans ses relations avec Adam , Caïn et Noé. X, i -4.
Chap. X. — 1-2. Comment elle a sauvé le premier homme. — Hœc ( aûtï) ). Pronom très emphatique, qui sera répété dans ce chapitre en avant de chaque alinéa. Comp. les vers. 3, 5, 6, 10, 13, 16 (voyez aussi vu, 10, 29; vin, 1, 7, 9, etc.). — Illum qui primus... Le grec a simplement la belle expression TtpwxÔTtXaaTOv, employée déji précédemment <vn, 1).— Cum solus.. creatus. Plus grande concision encore dans le texte ot.ginal : « le seul créé. » En effet, parmi tous les hommes, Adam eut seul l'honneur d'être créé directement par Dieu dans le sens strict; les autres furent tirés de sa substance. — Czistodivit : non ^/as du péché, puisqu'il eut le malheur de succomber à la tentation, mais de la ruine totale que sa faute lui avait méritée {et eiluxit illum...). La sagess^e lui inspira un repentir sincère et lui obtint son pardon. — Virtutem continendi... C.-à-d. la puissance nécessaire pour maîtriser Cia'l^'J /.parriTai ) la nature, qui lui était devenue hostile après sa chute.
3. Caïn châtié par la Sagesse. — Injustus... Aucun des personnages auxquels cette belle page »ait allusion n'est nommé ouvertement: 'uais 11 est facile, d'après le contexte, de supplée) les noms. — In ira sua Manière dont Caïn s'éloigna de la Sagesse (.ab hae récessif). — Per îram...de.
Sap. X. 4-7.
ira suo, per iram hjmicidii frateini deperiit.
4. Propter quem cum aqua deleret terram, sanavit iterum sapientia, per coatemptibiJe lignum justum gubernans.
5. Hœc et in consensu nequitise cum se nationes contulissent, scivit justum, et conseivavit sine querela Deo, et in filii misericordia fortem custodlvit.
6. Hœc justum a pereuntibus impiis liberavit fugientem, descendeute igné in Pentapolim ;
7. quibus in testimonium nequitiae fumigabunda constat déserta terra, et incerto teinpore fructus habentes arbores, et incredibilis anim» memoria stans figmentum salis.
se rtupara d'elle, il périt par la furenr qui le rendit tueuitrier de son frère.
4. Et lorsque, à cause de lui, l'eau inonda la terre, le salut vint encore de la sagesse, qui dirigea le juste par un bois méprisable.
5. Et lorsque les nations conspirèrent ensemble pour se livrer au mal, c'est elle qui connut le juste, qui le conserva irrépréhensible devant Dieu, et qui le rendit fort dans sa tendresse pour son fils.
6. C'est elle qui délivra le juste, lorsqu'il fuyait du milieu des impies, qui périrent par le feu tombé sur la Pentapole.
7. En témoignage de leur malice, cette terre fume encore, demeurée déserte; les arbres portent des fruits qui ne mûrissent pas, et l'on voit debout une statue de sel, monument d'une âme incrédule.
periit. Le grec n'a que trots mots, remarquables par leur (énergie : zOî/.:poy.TÔvoi; (T'jvaTifoAîTO Ô'jjxoï;. La pen.-6e est également très forte : le coup qui tua Abel ût périr le meurtrier lulmêuie.
4. Noé sauvé par la Sagesse. — Propter quem. A savoir Caïn, par l'intermédiaire de ses descendants, qui héritèrent de sa malice, et dont les crimes occasionnèrent le déluge. Cf. Gcn. vi, 4-5.
— Cum aqua deleret. . . Dans le grec : la terre était submergée. — Sanaoit. Plutôt : sauva. — Per contempHbile lignum : l'arche, ce navire si frêle en face des eaux terribles du déluge.
— Justum. Noé, qui porte plusieurs fois ce nom dans «les saines Livres (cf. Gen. vi, 9; Hebr. XI, 7).
3» La Sagesse et Abraham. X, 6.
Abraham préservé à son tour par la Sagesse
— In ciinsenjiu neqniiix : alors que tous les peuples s'étilent, pour ainsi dire, mis d'accord pour devenir idolâtres. — Sctnit... Dans le grec : eupE, elle trouva le Juste. Allusion à la vocation d'Abraham. Cf. Gen. xii, 1 et 88. — Sine querela : à|j.E(JL7tT0v , Irréprochable. Abraham demeura Adèle au vrai Dieu malgré l'apostasie universelle. Cf. Gen. xv, 17 et ss. — L'écrivain sacré signale encore un autre grand acte lie la vie du père des croyants, son sacrifice à jamais célèbre. Iii Jilil Tnisericordla fortem... : la Sagesse fortiQa Abraham contre la tendresse naturelle du père, au moment où Dieu lui demanda cet acte héroïque. Cf. Gen. xxii, 1 ; EcclL xuv, 21 ; Hebr. xi, 18, etc.
8° La Sagesse dans ses relattons avec Lot. X, 6-9.
8-9. A pereuntibus impiis... : les habitants de Sodome, alors mflrs pour le châtiment. Cf. Gen. XIX, 4 et ss. — In Pentapolim. C.-à-d. la district des cinq rllles. L'aatcur emploU Xt. nom donné
à la région par les géographes grecs. D'après Gen. XIV, 2, ces cinq villes étalent Sodome, G^morrhe, A<laraa, Séboïin et Ségor. Elles étaient situées vers la partie méridionale de la mer .Morte {Atlas géogr., pi. vu et x). — Fumigabnnda (■/taTTvtsOtxévï), enfumée)... ne slgnifle nullement que la région était encore fumante lorsque le livre de la Sagesse fut composé. Comp. Gen. xix, 28, où nous trouvons ce môme trait. Le littoral de la mer Morte, surtout au sud, est d'une nature très volcanique, et l'on a vu, aux temps anciens, la fumée s'échapper du sol en divers endroits,
— Déserta terra. La contrée n'a pas cessé et ne cessera probablement jamais d'être un désert: elle est inhabitable dans ses conditions actuelles.
— Incerlo tempore. Dans le grec : ù des heures Imparfaites; c.-à-d. à des époques où les fruits qui vont être mentionnés ne peuvent pas mûrir.
— Fructv^ habentes arborex. Allusion ù ce qu'on nomme les « pommes de .Sodome », fruits du Solanura sanctum, qui, fraîches et colorées au dehors, ne contiennent d'abord qu'une matière fulljîineuse ; puis, lorsqu'elles sont tout à fait mûres, qu'un peu de poussière noirâtre, avec la graine. Voyez VAtl. d'hist. nat. , pi. xx, Bg. 3. Tacite, Hist., v, 8, Josèphe, Bell, jud., iv, 8,6, et beaucoup d'auteurs anciens ont signalé ce trait, non sans y ajouter souvent des détiills légendaires.— [ncredibitia animœ memoria (plutôt : un monument, [jivt,|j.£ïov ). Cette « âme incrédule » n'est autre que la femme de Lot, dont la Genèse (xix, 26) cite formellement la désobéissance ; ici nous apprenons que l'acte coupable provenait d'un manque Intérieur de fol. — Siant flgmentum... Dans le grec : une stèle ( sorte de colonne) de sel, debout. La Genèse emploie le même langage : n'iftb mélah, une stèle de sel. Il ne s'agit donc pas d'une statue yroprement dite, mais d'un rocher de sel dans lequel'U femme de Li >
ÊAP. X, 8-lî.
8. Car ceux qui put négligé la sagesse ne sont pas seulomeiit tombés dans l'ignorance du bien, mais ils ont en outre laissé aux hommes le souvenir de leur folie, sans que leurs fautes aient pu demeurer cachées.
9. Mais la sagesse a délivré de tous les maux ceux qui l'ont révérée.
10. C'est elle qui a conduit le juste par des voies droites, lorsqu'il fuyait la colère de son frère ; elle lui a montré le nyaume de Dieu, lui a donné la science des saints, l'a enrichi dans ses travaux, et a fait fructifier ses labeurs.
11. Elle l'a aidé contre ceux qui voulaient le tromper par leurs ruses, et elle l'a enrichi.
8. Sapientiam enira praetereuntes,.non tantum in hoc lapsi sunt ut ignoravent bona, 8ed et insipieutiae suœ reliquerunt hominibus memoriam, ut in his quœ peccaverunt nec latere potuissent,
9. Sapientia autera hos qui se observant a doloribus liberavit.
10. llœc profugum iras fratris justum deduxit per vias rectas; et ostendit illi regnura Dei, et dédit illi scienliam sanctorum, honestavit illum in laboribus, et complevit labores illius.
11. In fraude circumvenientium illum afEuit illi, et honestum fecit illum.
fut, pour ains! dire, emprisonnée au moment du cataclysme qui détruisit la Pentapole. Le Djébol Ousdoum (montagne de Sodorae), situé au suJouest de la mer Morte, est une « masse de sel minéral pur, haute de cent mètres environ, et longue de plus de douze kilomètres. Plusieurs blocs de sel en forme de colonnes se dressent çà et _-- -
là le long du talus )'. ( Chauvet et Isambert, Syrie, Palestine, p. 74.) Josèptje, Ant.jud., 1, 11, afBrme avoir vu celle de ces aiguilles qui, d'après la tradition, conte nait la femme de Lot, ef les Arabes croient pouvoir encore la montrer ; mais 11 n'y a rien de certain sur l'emplacement, quoique le fait lui-même, tel que le raconte notre auteur, soit absolument Indubitable.
Comp. S. Irénée, Adv. hser., IV, 31, 3; S. Justin, Apol., I, 33, etc. — Sapientiam...
prœtcreuntes. C.-à-d. la négligeant, la méprisant ; passant à côté d'elle sans s'arrêter. Les vers. 8-9 sont comme un épilogue du petit récit relatif à la ruine de Sodome. — Lapsi sunt. Le grec Bignifie : « lœsi sunt, » Ils éprouvèrent du dommage. — Insipien'iae... memoriam : les fruits, la colonne de sel, etc., tels Bont les tristes souvenirs de la folie criminelle de^ Sodomltes. — Hominibus. Littéralement dans le grec : à la vie; pour dire : à tous les vivants (l'abstrait pour le concret). — Ut in his... But que Dieu se proposa en les châtiant : 11 voulait faire de ces Impies un exemple, une leçon pour les autres hommes, en montrant que le crime ne demeure Jamais caché ni Impuni. — Sapimtia autem (vers. 9). Contraste saisissant. — Eos qui te observant. Lisez d'aprèa le grec : Ceux qui
l'avalent vénérée (aÙTir|V : elle, la sagesse). Ces mots désignent Lot et le reste de sa famille.
4» Jacob conduit et béni par la Sagesse. X, 10-12.
10-12. Profugum irse fratris. Jacob dut s'exiler dans la lointaine Mésopotamie, lorsqu'il eut
Bloc de sel que les Arat>es nomment < la femme de Lot
si vivement Irrité son frère Ésafl en lui soustrayant la béné liction d'Isaac. Cl. Gen. xxvii, 42. — Per vias rectas. Dieu lui avait dit, au inoment de son départ : .le suis avec toi, je te garderai partout où tu iras, et Je te ramènerai dans ce pays (Gen. xxviii, 15). Promesse qui fut fidèlement exécutée. — Ostendit... regnum Dei. Expression qu'on a très justement qualiriée de « remarquable »; elle fait sans doute allusion à la vision célèbre de Béihel. Cf. Gen. sxviii, 12-22. — Scienliam sanctorum : la science de» choses saintes. Eu eflet, Jacob eut le bonheur
Sap. X. 12-18
12. CùPtndivit illura ab inimicis, et a Fediictriribiis tutavit illum, et certamen forte dédit illi ut vinceiet, etsciiet quoniam omnium poteutior est sapieutia.
13. Hsec venditum jnstum non dereliquir, sed a peccatoribus libéra vit eum; desceuditque cura illo in foveam,
14. et in ^'inculis non dereliquit illum, donec afEerret illi sceptrum regni, et poteniiam ad versus eos qui eum deprimebant; et mendaces osteudit qui laaculaverunt illum, et dédit illi claritatem seteriiam.
15. H^o populnra jnstura et semen sine qiK-rela liberavit a nationibus quse illum dei»rimebaiit.
16. Intravit in animam servi Dei, et stelit contra reges horrendos in portentis et signis.
17. Et reddidit justis mercedera labonim suornm, et deduxit illos in via mirabili, et fuit illls in velamento diei. et in luce stellarum per noctem ;
transtulit illos per mare Ru
12. Efle l'a protégé contre ses ennemis, Fa défendu contre les séducteurs, et l'a engagé dans un rude combat, afin qu'il fût victorieux, et qu'il sût que la sagesse est J)lus puissante que toutes choses.
13. C'est elle qui n'a pas abandonné le juste lorsqu'il fut vendu, mais qui l'a délivré des fjécbeurs ; elle est descendue avec lui dans la fosse,
14. et ne l'a pas quitté dans les chaînes, jusqu'à ce qu'elle lui eût apporté le sceptre royal et la puissance contre ceux qui l'humiliaient; elle a convaincu de mensonge ceux qui l'avaient déshonoré, et lui a donné une gloire éternelle.
15. C'est elle qui a délivré le peuple juste et la race irréprochable des nations qui l'opprimaient.
16. Elle est entrée dans l'âme du serviteur de Dieu, et s'est élevée avec des signes et des prodiges contre les rois redoutables.
17. Elle a rendu aux justes la récompense de leurs travaux, les a conduits ]iar une voie admirable, et leur a tenu lieu d'ombre pendant le jour, et de la lumière des étoiles pendant la nuit.
Elle les a conduits à travers la
d'entrevoir le ciel pendant cette vision. — Honestartt Illum... C.-à-d. l'enrichit en rendant ses travaux féconds. De même au vers. 11 {honestum /ecil...), — Complei.-it laborei>. . Dans le grec : elle multiplia (le fruit de) ses trav.nux. Jacob aci)Uit de grandes richesses chez Laban ; cf. Gen. XXX, 25 et ss. — In /ramle ciri-amvenlentium... r)'aprèR le grec : Iians l'avarice de ceux qui lui faisaient violence. Il s'agit de l'avare et rusé Lai>an ; cf Gen. xxxi, 2.3. etc. — CaHodirit... ab Inimicix. Encore Laban, et 8urr"Ut les Chananéens ( cf. Gen. xxxv, 5 ). — A feduetorib"i>. Dans le grec : de ceux qui lui tendaient des embûches. — l'ertamen /O'tf... La lutte avec l'ange, an gué du Jaboc. Cf. Gen. xxxii, 24 et 88. — PoterUlor... sapientla. Mieux : la piété (evc-êîia).
6« .Joseph et la Sagesse. X, 13-14.
13-14. Vfndltum jiLKt'i'ii : lorsque ses frères l'eurent crueliement vendu aux marchands ismaélites (Gen. xxxvii, ix). et qup ceux-ci l'eurent vendu à leur tour à Putiphar fGen. xxxvii, 36). — A fieccaUiriiiun liberavit. D'après le grec : elle le délivra du péché. La Saaesse l'aida à snrnionter la tentation si grave à laquelle sa vertu fut exposée chez Putiphar (Gen. xxxix, 7-20). — In /oveam. Métaphore pour désigner la prison ((îen. XXXIX, 21 et ss. ). — Sceptrnm (pluriel d'excellence dans le grec : les sceptres ) réuni. Après sa délivrance et son élévation, .losepb jouit véritablement de l'autorité royale (Gen. xu 37 et ts.). — Uendacet... qui maculavenint... : sec
frères et la femme de Putiphar. — Claritatem xiernam. La gloire du chaste Joseph est impérlssaMe, comme gon souvenir.
6» La Sagesse sauve les Hébreux dn joug des Égyptiens. X, l-î - XI, 4.
15-21. « Ici l'application des faits historiques passe des Individus à toute la mce des Israélites. » — Poimhim ji'Stum. En grec : le peuple saint. Belle expression pour désigner les Hébreux en tant qu'ils éuilent le peuple de .léhovah, dont la vocation était si sainte. Cf. Ex. xix, 6; Lev. XX. 24 ; Deut. vu, 6 ; Is. ucii, 12, etc. — Semen Bine fjuerela. Sur cette locution, voyez la note du vers. 5. Israël ne fut pas toujours irréprochable en fait ; mais on i'eiivi-age Ici d'après son idéal tout parfait. — .4 nalionib".". P.ûricl d'intensité, ou simplement poétii|\ie, qui repn''8ente les Égyptiens. — Serii Del : Moïse, dont Dieu se servit i"our délivrer les Hébreux. — contra reges horrendos. Autre pluriel poétique. Le pharaon 8l reil'iutabie. Cf. F.x. vii-xiv. — In portrntis et slgniK. Li'8 plaies d'Éî-'ypte. Voypz la nntede vi!i,8.
— Et reddidit... (vers. 17). Ce verbe, comme tons les an très, a [loiir sujet le pronom ii hsec >'( vers. 15),
— Justis. Dans le grec : aux saints, comme plus haut. — SIerredem laborum. Allusion aux vasee d'or et d'argent prêtés aux Hébreux par les Égyptiens (Ex. XI, 2-3; XII, 35). le narrateur les envisage comme une juste compensation des rudes travaux exécutés en Egypte par ses ancêtres. Cf. Ex. I, 11 ; V, 2 et 88. — /n via mirabili : de GesBea eo Cbanaao, pendant nne marobe de
Sap. X, 19 - XI, 5.
mer Rouge , et les a fait passer au milieu des eaux profondes.
19. Elle a submergé leurs ennemis dans la mer, et elle les a retirés du fond des abîmes. Ainsi les justes ont enlevé les dépouilles des impies;
20. ils ont chanté, Seigneur, votre saint nom , et ils ont loué tous ensemble votre main victorieuse :
21. car la sagesse a ouvert la bouche des muets, et a rendu éloquentes les langues des enfants.
brum, et transvexit illos per aquam nimiam.
19. Inimicos autem illorum demersit in mare, et ab altitudine inferorum eduxit illos. Ideo justi tulerunt spolia impiorum ;
20. et decantaverunt , Domine, nomen sanctum tuum, et victricem manum tuam laudavernnt pariter :
21. quoniam sapieutia aperuit os mutorum, et linguas infantium fecit disertas.
CHAPITRE XI
1. C'est elle qui a dirigé leurs œuvres par les mains d'un snint prophète.
2. Ils ont marché par des lieux inhabités, et ont dressé leurs tentes dans les déserts.
3. Ils ont tenu bon contre les ennemis, et se sont vengés de leurs adversaires.
4. Ils ont eu soif, et ils vous ont invoqué, et vous leur avez donné de l'eau d'un rocher élevé, et vous avez dé.saltéré leur soif au moyen d'une pierre dure.
6. Car, de même que leurs ennemis avaient été punis en ne trouvant pas
Steterunt contra hostes, et de inimicis se vimlicaverunt
4. Sitierunt, et invocaverunt te; et data est iliis aqua de petra altissima, et requies sitis de lapide duro.
5. Per quae enim pœnas passi sunt inimici illorum a defectione potus sui,
quarante années. — In velamento... et in luce...: les colonnes merveilleuses de nuée et de feu. Cf. Ex. XIII, '21-22; XIV, 15, 24; XL, 38, etc. — Transtntit illos... (vers. 18). Le grand miracle du passage de la mer Rouge. i;x. xrv-xv. — Ab altitudine inferorum (vers. 19). D'après la Vulgate, la Sagesse fit sortir les Israélites du tombeau dans lequel voulaient les plonger leurs cruels ennemis. Variiiiite dans le grec : Elle les dt bouillonner (les Égyptiens) du fond de l'abîme; c.-à-d. qu'après les avoir submergés dans les Mots, elle fit remonter leurs cadavres ti la surface et les rejeta sur le rivage. Cf. Ex. xiv, 31. — Spolia itnijii)rum : les armes et les autres dépouilles de ces morts. Josèplie, Ant., ii, 16, 6, mentinnne aussi Ce fait. — Decantaverunt : le magnilique cantique de Moïse, Ex. xv, — Victricem manum. Dans le grec : ta main qui combat pour (vit£p- (la/ôv). — Paritèr : ô(j.o6jp.aî'<v, d'un même esprit. — Aperuit os m.utorum ( vers. 21 ). Manière poétique de désigner Moïse et sa dlftlculté de parole. Cf. Ex. iv, 10, et vi, 12. Toutefois, par extensi<in, on peut aussi appii(|uer ces mots à tout le peuple Israélite. — Linguas infantium... diaertas. Comp. vu, 12, où la sagesse est elle - même qualifiée d'éloquente. Voyez aussi le Ps. VIII, 3.
Chap. xi. — 1-4. Soin que la Sagesse prit du peuple hébreu après sa sortie d'Éi<yiite. — £>irexit... Elle iit r&isslr et prospérer leurs œuvres.
— Tn 7nanibua (le grec emploie le singulier). Fréquent bébraïsme, pour marquer une médiation. — Prophetse s'iwcêi. Autre grand nom donné à Moïse. Cf. Deut. xviii, 15 ; xxxiv, 10 ; Os. xii, 14; Act. VII, 37. — Iter... per déserta. Entre la mer Rouge et le Jourdain. — In locis desertis. D'après le grec : dans des lieux sans chemins. Cf. Deut. XXXII, 40. — Casas : leurs « tentes ». comme dit le grec. — Stiterunt contra ho.stes : les Ainalécites (Ex. xvu, 8-16), les Chananéens ( Num. XXI, l-3i, les Amorrhéens (Num. xxi, 21 et ss.) et les Madianites (NuTn. xxv et xxxi). — .sitierunt ; à Raiihidim (Ex. xvu, 1 et ss.) et à Cadèsbarné (Num. xx, 1 et ss.). — Invocaverunt te. L'auteur généralise : en réalité, l'ensemble du peuple mécontenta Dieu par .-es murmures; ce fut Moïse qui pria et qui toucha le cœur de Jéhovah. Mais 11 est très vraisemblable que de nombreuses âmes saintes et fidèles unirent leurs supplications aux siennes. — De petra altissima... D'après le grec : d'une pierre dure. — Mequies sitis. Grec : une guérlson de l4 soif.
4 IL — Merveilles opérées par la Sagesse contre les ennemis de Dieu. XI , 5 — XII , 27,
l» Châtiment des Égyptiens. XI, 5-27.
5-15. Sort tout à fait opposé des Éi,'yptlens et des Israélites. Cet intéressant parallèle se rattache étroitement au double miracle de Raphl* dim et de Cadès dont 11 rient d'ôtre question au
Sap. XI, 6-14.
et in eifl cum abundarent filii Israël laetati sunt,
per haec, cum illis deessent, bene cum illis actum est
7. Nam pro fonte quidem Rempiterni fluminis, humanum sanguinem dedisti injustis.
8. Qui cum minuerentur iu traductione infantium occisorum, dedisti illis abundantem aquam insperate,
9. ostendens per sitim, quae tune fuit, quemadmodum tuos exaltares, et adver- Baiios illos necares.
10. Cum enim tentati sunt, et quidem cum miseiicordia di.«ci|>linara accipientes, scierunt quemadmodum cum ira judicati impii tormenta paterentur.
11. Hos quidem tanquam pater monens probasti ; illos autem tanquam durus rex interxogans condemnasti.
Cum enim audirent per eua tor
d'eau, alore que le? enfants d'Israël étaient dans l'abondance etd:ins la joie,
6. au contraire, ceux-ci furent privilégiés lorsqu'ils se trouvèrent dans le besoin.
7. En effet, au lieu des eaux d'un fleuve intarissable, vous avez donné do sang humain aux méchants.
8. Et tandis que leur nombre diminuait, en punition du meurtre des enfants , vous donniez à votre peuple une eau abondante, d'une manière inespérée,
9. montrant, par la soif qu'il endura alors, comment vous relevez ceux qui sont à vous, et vous faites périr leurs adversaires.
10. Car après avoir été éprouvés, mais par un châtiment mêlé de miséricorde, ils surent de quelle manière sont tourmentés les impies quand vous les jugez avec colère.
11. Vous avez éprouvé les uns comme un père qui avertit ; et vous avez condamné les autres comme un roi sévère qui demande des comptes.
12. Soit absents, soit présents, ils étaient également tourmentés.
13. Car, au souvenir du passé, ils trouvaient un double sujet d'ennui et de gémissement.
En apprenant que ce qui avait fait
vers. 4. n nous montre les Epryiiticns punis \y.ir le changement de l'eau en sang, tandis qu'un peu plus tard les Hébreux recevaient du Seigneur une eau miraculeuse. Vers. 5-9, les faits; vers. 10-1.5, raison de ces faits. — Per quse enim... Les vers. .5-6 coniieniient le thème, qui est ensuite développé dans les versets suivants. Les mots a def'Ciione potus... Isetatl sunt sont omis par le texte primitif, où on lit seulement : « Car par les choses qui servirent de châtiment à leurs ennemis, par ces mêmes choses ils reçurent aes bienfaits quand ils se trouvèrent dans la détresse. V — Cum ahundarint... : abondance d'eau dans le désert aride. — Nam pro fonte. . ( vers. 7). Le Nil, qui ne tarit Jamais. — Hmnanum saaguinnn. D'après le grec : du sang corronpu. Allusion à la première plaie d'Egypte, fe. vu, 17. — In traductione infantium... Le grec rattache Immédiatement le vers. 8 au vers. 7, sans la m indre virgule, et porte : (troublés par du sang corrompu) en châtiment du décret infanticide. Ce fut donc la loi du talion : les Egyptiens 3v;iient versé cruellement le sang des enfants mâles d'Israël (Ex. i, 22) ; Dieu les châtia en les abreuvant de sang. — Dedisti illis, aux Hébreux. Infpcrate : par des moyens prodigieux Bar lesquels on ne pouvait comiiter. — Ostendens prr .fitlm... (vers. 9). Le même phénomène du^loureux, la soif, servit donc au bien dfs
uns (tuos exaltares; ces mots ne sont pas dans le grec) et à la punition des autres (.illos necares). Ce trait est commenté aux vers. 10 el as., dans une « série d'antithèses admirablement balancées )'. — Tent'iti : par la cruelle épreuve de la soif. — Cum misericordia... Le premier but de Dieu fut de punir les Hébreux à Raphidim et à Cadèsbarné ; mais 11 châtia avec une paternelle bonté. — Scierunt quemadmodum... Leurs propres souffrances leur révélèrent ce qu'avaient enduré les Égyptiens quand l'eau leur manqua de toutes parts. — Cum ira est opposé à <i cum misericordia ». — Hos quidam (vers. 11) : les Hébreux. Illos : les Égyptiens. Le contiaste est particulièrement saisissant dans ne verset : pater et duras rex, monens et interrngans, etc. — Abnentes... et prœseutes : les Égyptiens, soit quand ils étalent au sein de leur pays, à l'époque des plaies terribles, soit après qu'ils se furent élancés à la poursuite des Hébreux, Jusqu'au bord de la mer Ronge. Présents ou absents, ils eurent à souffrir (slmiliter...). — Duplex... tsedium. D'après le grec : une double peine Q.-JTxrfi ; c.-à-d. le tourment en lui-même, puis le sentiment d'envie dont vont parler les vers. 14 et 15. — Per mui tormenta bene. . . : lorsque les Égyptiens apprenaient ou voyaient que leurs propres châtiments tournaient à l'avantage des Hébretuc (aeeum, (xùrouc). — Commenwrati su7it... Lit-
Sap. XI, 15-18.
leur toannent était devenu un Lieu pour les autres, ils se ressouvinrent du Seigneur, et admirèrent l'issue des choses.
15. Car celui qui avait été le sujet de leurs railleries, à cause de la cruelle exposition à laquelle il avait été abandonné, fut à la fin l'occasion de leur étonnement, quand leur soif fut si différente de celle des justes.
16. Pour punir les pensées extravagantes de leur iniquité, et l'égarement qui leur faisait adorer des serpents muets et des bêtes méprisables, vous avez envoyé contre eux, par vengeance, un^ mu titude d'animaux muets,
17. afin qu'ils sussent que l'on est tourmenté par où l'on a péché.
Car il n'était pas diificile à votre
menta bene secum agi , commemorati sunt Domiaum, admirantes in finem exitus.
15. Quem enim in expositione prava projectura deriserunt, in finem eventus mirati sunt, non sirailiter justis sitientes.
16. Pro cogitationibus autem insen- Batis iniquitatis illorum, quod quidam errantes colebant mutos serpentes, et bestias supervacuas, imraisisti illis multitudinem mutorum animalium in vindictam,
17. ut scirent quia per quae peccat quis, per hsec et torquetur.
Non enim impossibilis erat omni
téraleraent dans le grec : Ils sentaient le Seigneur; c-à-d. qu'ils s'écriaient, avec leurs magiciens : Le doigt de Dieu est là. Cf. Ex. vin, 19. Les mots admirantes in finem... sont omis par le texte primitif. — In expositione (au lieu de prava, le grec a 7ra).at, autrefois) projectuin... : Moïse, exposé après sa nals^nce sur les eaux du Nil. Cf. Ex. II, 3 et 88. — Derisei-utit. Les Égyptiens se moquèrent de lui et des menaces qu'il proférait contre eux au nom du Seigneur. Cf. Ex. VII, 23; X, 11-12; Hebr. xi, •U-25. — In finem... mirati. Au moment de la dixième plaie, l'Exode dit en propres termes (xi, 3) que « Moïse luimême était très considéré dans le pays d'Egypte aux yeux des serviteurs du pharaon et aux yeux du peuple ». — Non slmiliter (Justis représente les Hébreux). L'écrivain sacré revient, pour conclure ce contraste, sur le fait spécial qui lyl avait servi de base (sitientes; comp. les vers. 6 et ss.) , et que les idées l'ius générales des vers. 10-15 avaient un peu fait perdre de vue.
16-17. Les Égyptiens punis à cause de leur Idolâtrie. — Cogitationibus... Dans le grec : les raisonnements insensés... par lesquels étant égarés (errantes)... Cf. Rom. i, 21. — Colebant... serpentes : EpTtîxà, dans le sens large ; tout ce qui rampe ou paraît ramper (les lézards, les crocodiles, les insectes). Au lieu de mutos, le grec dit aXoya, sans raison, — Bestias. Le grec emploie l'expression poéthiue xvwSaXa , qui représente toute sorte d'animaux nuisibles. Le culte des Égyptiens, d'abord assez relevé, ne tarda pas à dégénérer en un grossier fétichisme. « Tout était Dieu, excepté Dieu lui-même. » Comp. l'AVas arcUéol., pi. ex, flg. 10; pi. cxi, flg. 5, 11; pi. cxil, flg. 11, 18, et l'Atl. cThist. nat., pi. LXii, fig. 2, etc. — Immisistl illis... Encore la loi du talion dans le ch.àtiment. Des animaux de toute espèce turent, en effet, lancés contre les Égyptiens pour les tourmenter : des grenouilles, des mouches et des moustiques, des poux, des sauterelles, eto. Au vers. 17 (per quw peccat quis...), l'écrivain sacré met en un relief énergique cette loi morale si Importante , sur laquello II revlendr»
encore plus loin (cf. xn, 23; xvi, 1; xvii, 3: xviii, 6). Le Nouveau Testament la signale également (Matth. XXVI, 62; Gai. vi, 7; Jac il, 13;,
La déesse Touéris, à tête de crocodile. ( D'après une statuette de brome du musée de Boul»,(i.Ji
Apec. XVI, 5-6, etc.), et les auteurs i>rofanes l'admettaient aussi comme un principe.
18-23. De quelle manière plus terrible encore Dieu aurait pu se venger d'eux. — Non... iwtpos-
Sap. XI. 19 25.
potene manus tua , qnœ créa vit orbem terranun ex materia invisa, immittere illis luultitudiuem ursorum, aut audaces leones,
19. aut novi generis ira plenas ignotas bestias, aut vaporem igtiiura spiraiites, aut furni odorem proferentes, aut horrendas ab oculis sciutillas emittentes;
20. quarura non solum laesura poterat illos exterminare, sed et aspectus per timorera occidere.
21. Sed et sine his uno spiritu poterant occidi, persecntionera passi ab ipsis factis suis, et dispersi per spiritum virtutis tuae; sed omnia in mensura, et numéro, et pondère disposuisti.
22. Multura enim valere, tibi soli supererat semper; et virtuti brachii tui qui s resistet?
23. Quoniam tanquam momentum staterai, sic est ante te orbis teiTarum, et tanquara gutta roris aatelucani quae descendit in teiTara.
24. Sed misereris omnium, quia omnia potes; et di-ssiraulas peccata hominum, propter pœnitentiam.
25. Diligis enim orania quse sunt, et nihil odisti eorum quts fecisti; nec enim odiens aliquid conslituisti, aut fecisti.
j main toute -puissante, qui a créé l'univers d'une matière informe, d'envoyer contre eux une multitude d'ours, ou de» lions féroces,
19. ou des bêtes d'une espèce nouvelle et inconnue, pleines de fureur, respirant une vapeur de feu, ou répandant une fumée infecte, ou lançant par leurs yeux d'horribles étincelles,
20. capables non seulement de les exterminer par leur morsure, mais de les faire mourir de frayeur par leur seul aspect.
21. Et même sans cela ils pouvaient ■périr d'un seul souffle, poursuivis par leurs propres crimes et renversés par le souffle de votre puissance ; mais vous avez réglé toutes choses avec mesure, et avec nombre, et avec poids.
22. Car la souveraine puissance est à vous seul, et vous demeure toujours ; et qui pourra résister à la force de votre bras?
23. Car le monde est devant vous comme le grain qui fait incliner la balance, et comme la goutte de rosée qui tombe sur la terre avant l'aurore.
24. Mais vous avez pitié de tous, parce que vous pouvez tout; et vous dissimulez les péchés des hommes , pour qu'ils fassent pénitence.
25. Vous aimez tout ce qui est, et vous ne haïssez rien de tout ce que vous avez fait ; car, si vous l'aviez haï, vous ne l'auriez point établi ni créé.
sibilis... Dans le grec : o-JX r,7iop£i, n'était pas eniliarrassée. BeUe litote. — Crenvit... ex materia invisa. C.-à-d. du néant. D'après le grec: d'une matière Informe. Cela revient au même , car le texte primitif fait allusion à la masse Informe (Gen. I, 2) créée tout d'abord dans le sens strict, et qui servit ensuite de base pour la formation des divers êtres. — Immitiere ilUs... Détails tragiques (vers. 18''-21) sur la manière terrible dont Dieu aurait pu châtier les Égyptiens. — Novi generis...: des animaux plus cruels que les lions, les ours, etc., et créés tout expiés. — Sed et sine his... (vers. 21). Autres moyens de vengeance plus prompts et plus directs. — PoKsi ah Ipuis /actis. Dans le grec : poursuivis par la jvstice. Trait dramatique. Cf. Nura. xxvni, 4; I Tira. V, 24. — Sed omnia in mennura... Lorsque les moyens ordinaires suffisent pour l'exécution de ses dessoins, Dieu, dans sa parfaite sagesse, préfère hMbituellenient ne pas toucher à l'ordre accoutumé du monde — ilnltum enim valere,.. Les vers. ■22-23 Insi-tent sur cette pensée très délicate. Dieu avait toujours le temfis de recourir an.\ procédés extraordinaires, si sa |ustlce l'uvalt requis. L'adjectif goH est une addition de U Vul-
gate. — Mortv.ntum staterse : un poids très minime, mais suffisant pour faire pencher le plateau d'une balance. Admirable comparaison. Cf. Is. XL, 15; II Mach. VIII, 18. — GuVa roris antelucani. Rien de plus fragile, car les premiers rayons du soleL. levant la feront évaporer. Cf. Os. VI, 4; XIII, 3.
24-27. Miséricorde de Dieu dans le châtiment des Egyptiens. Passage admirable aussi ; 11 n'est pas moins profond que gracieux. — Misereris... quia omnia... La tonte-puissance infinie du Seigneuret l'extrême Impuissance de l'homme, autret motifs de la pitié divine. Cf. xn, 16, 18. Comparez ces paroles liturgiques : « Deus qui omnipotentiani tu.im.- parcendo manifestas. » — Dissimulas : 7:apopâv, faire semblant de ne pas voir. — Propter pœnitentiam : pour laisser aux pécheurs le temps de faire pénitence. Cf. Act. XVII, 30; Rom. ii,4,etc. — Diligis enim...('reri.25). Dieu ressent pour ses œuvres l'amour qu'éprouve natui-ellement tout artiste. — Quomodo... permanere ( vers. 26 ). i L'amour est la loi de la provldenne de Dieu non moins que de sa puissance créatrice. » — Qiiod a te vocatum : l'appel k. l'existence. Cf. Rom. v, 17, — Farcis. , . guo-
Bap. XI, 26 - Xn, 4.
26. Comment une chose pourrait- elle i^bsister, si vous ne le vouliez pas? ou comment ce que vous n'auriez pas appelé à la vie serait -il conservé?
27. Mais vous pardonnez à tous parce que tout est à vous, Seigneur, qui aime2 les âmes.
26. Quomodo avitem posset aliquid permanere, nisi tu voluisses? aiit quod a te vocatum non esset conservaretur?
27. Parcis autem omnibus, quoniam tua sunt. Domine, qui amas animas.
CHAPITRE XII
1. 0 Seigneur, que votre esprit est bon» et suave en toutes choses I
2. C'est pourquoi vous ne châtiez que peu à peu ceux qui s'égarent ; vous les avertissez et vous les exhortez au sujet des péchés qu'ils commettent, afin que, 8e séparant du mal, ils croient en vous, Seigneur.
3. Vous aviez en horreur ces anciens habitants de votre terre sainte,
quoniam odibilia opéra tibi facie
niam tua... (vers. 27). Cf. Ps. cxliv, 9 : Jéhovah
esc bon envers tous, et ses compassions s'étendent sur toutes ses œuvres. Comme elles lui appartiennent en propre, 11 a le droit de se montrer miséricordieux envers elles, alors même qu'elles sont mauvaises. ^ Domine, qui amas animas. Deux mots seulement dans le grec : SÉTT^oTa cpt>.ô'^u-/E.« Expression exquise.» Cf. Ex. xviii, 4.
2« Châtiments dont la Sagesse frappa les Chananéens. XII, 1-18.
Chap. XII. — 1 -2. La bonté et la miséricorde du Seigneur. Ces lignes servent de transition entre la punition des Égyptiens et celle des Chananéens ; d'ailleurs elles complètent les versets qui précèdent. — Quam bonus et suavis... La Vulgate paraphrase. Plus simplement dans le . grec : Car ton esprit Incorruptible est en toutes choses. Cet esprit pénètre les êtres comme un principe de vie, et il demeure en eux, les soutenant. — Ideoque : à cause de cette cohabitation intime. — Purtibus ( xat' ôXîyov, peu à peu) corripis. Sans sa miséricorde. Dieu briserait d'un seul coup les pécheurs. Comp. levers. 9, et xi, 20. — Admones et alloqueris. Dans le grac : Tu les avertis (par l'épreuve), leur rappelant ce en quoi Ils. ont péché. — But de cet avertissement : ut Telicta... credant... Comp. xi, 27.
3-7. Crimes horribles des Chanané»-n8. — Illos tftiim aiitiqiios... Désignation solennelle des tribus chananéennes qui habiti^rent pendant longtemps la Palestine. — Terrse sauctae. Cest la première fols que le pays de Cbanaan reçoit ce beau nom. Cf. II Mach. i, 7. Ailleurs, néanmoins, 11 a été appelé la « montagne sainte » du Seigneur. — Quos exhorruisti. Dieu ne pouvait faire autrement que haïr d'une certaine manière ces grande coupables, mais sans cesser pour cela de les aimer. Cf. xi, 24-25. — Quoniam odibiUa„. Motif de cette haine relative (vers. 4»). Cf. Déni.
xvin, 11-14. — Per medicamina : çapfjLaxE^a, des enchantements pratiqués à l'aide de diverses <i rogues : puis, en général, toute espèce de sortilèges. Cf.
Ex. xxii, 17 ; Deut.
XVIII, 9, etc. — jSacriflcia iujusta. Des sacriticos qui n'étaient pas saints, dit le grec.
Litote qui représente Ici le culte honteux de Baal, d'Astarté, de Moloch, etc. — FiliO' rvm... necat'ires. Trait souvent mentionné par les saints Livres : cf.
XIV, 23; Lev. xx, 2 ; Ps. cv, 37-38; Jer.
XIX, 5; Ez. xvr, 20, etc. — Comi stores..., devnrn tores... Abomination dont parle également Ézéchiel, xvi, 20, et XXIII, 37. Dans les sacriflces ordinaires, une partie de la victime était mangée par les prêtres im les donateurs ; les Chananéens suivaient ce rite de la façon la plus horrible dans leurs sa- , crlflces humains. — A medio sacramento tuo. C.-à-d. d'après Bossuet : « quod maxime abhorret a medlis sacrls tuls. ï Le groa
A=taitu.
(Terre ciiiie phéniiiennn.
Musée du' Louvre.)
Sap. XII, 5-11.
bant per medicamina «t sacrificia injusta,
5. et filiorum Buorum necatores sine misericordia, et comestores viscerum horainuni, et devoratoies sanguinis a medio sacramento tuo,
6. et auctores parentes animarum iuauxiliatarum, perd ère voluisti per ma- Dus parentum nostrorum,
7. ut dignam perciperent peregiinationem puerorura Dei , quae tibi omnium carior est terra.
8. Sed et his tanquam hominibus pepercisti, et misisti antecessores exercitus tui vespas, ut illos paulatim exterminarent.
9. Non quia impotens eras in bello subjicere impios justis, aut bestiis saevis, aut verbo dure simul exterminare ;
sed partibus judicans, dabas lo
cum pœnitentiae, non ignorans quoniara nequam est natio eorura, et naturalis malitia ipsorum, et quouiam non poterat mutari cogitatio illorum in perpetuum.
11. Semen enim erat maledictum ab initio; nec timens aliquem, veniam dabas peccatis illorum.
détestables à vos yeux, par des enchantements et des sacrifices impies,
5. tuant sauB pitié leurs propres enfants, mangeant des entrailles humaines, et dévorant le sang malgré votre ordonnance sacrée,
6. tout ensemble pères et parricides d'âmes sans défense ; aussi vous avez voulu les perdre par les mains de nos ancêtres,
7. afin que cette terre, qui vous était la plus chère de toutes, devînt le digne héritage des enfants de Dieu.
8. Et néanmoins vous les avez épargnés parce qu'ils étaient hommes, et vous leur avez envoyé des guêpes comme avant -coureurs de votre armée, afin qu'elles les exterminassent peu à peu.
9. Ce n'est pas que vous fussiez incapable d'assujettir par la guerre les impies aux justes, ou de les faire périr tout d'un coup par les bêtes cruelles, ou par une parole sévère;
10. mais, en exerçant vos jugements par degrés, vous leur donniez le temps de faire pénitence, quoique vous n'ignorassiez pas que leur race était méchante, que la malice leur était naturelle, et que leurs sentiments ne pourraient jamais changer.
11. Car c'était une race maudite dès le commencement, et aucune crainte ne vous portait à pardonner leurs péchés.
ordinaire porte: èx {ifffov (luaTaÔe-la; aov; ce qui revient à peu près à la Vulgate, mais qui ne donne pas un sens bien clair, « car comment les Clianan(!'enB, qui ne connaissaient point Dieu, auraient- ils mangé le sang au milieu de ses m.vstôres ou de ses sacriQces? » (Calmet, h. t.) D'ailleurs le substantif (j.ij(TTa6;ta n'est pas grec. Le texte a visiblement souffert, comme le montrent les variantes assez nombreuses des manuscrits. Quelques-uns lisent : èx (jiÉa-ou (luora; 6io((70'j, du milieu du chœur des bacchantes; et « ce pourrait bien être là le sens du texte i>, ajoute Calmet. La leçon âx (Jiu(7o0( piÛTTa; 6idt70U, initiés à d'abominables mystères, qu'adoptent divers critiques, donne aussi un excellent sens. — Auctores (vers. 6). Le grec aOôlvTcx; signifie en cet endroit : qui tue de sa propre main. Détail qui ajoute à l'horreur du tableau. Cf. Jer. vu, 31 et ss. — Perdere voluUti... Le châtiment <>e pareils forfaits était loévitable; les Hébreux de Moïse et de Josué furent chargés de l'exécuter (per manxis panntum...). — Ut... perci/ierent ( vers. 7 ). Le verbe est au singulier dans le texte grec, ce qui rend cette ligne plus claire. D'après la Vulgate, le mot terra est traité oomrae un nom collectif. — Peregrinationem. tans le grec : iuoixîav, une ooloole. — Pue-
rorum Dei : les Hébreux. — Omnium crior terra. Xuance dans le grec : ziu.oiixxr,, la plus honorée. Grande gloire pour la Palestine d'avoir été spécialement aimée et hotiorée par Dieu.
8-14. La clémence et la longanimité de Dieu dans la punition des Chananécns. — Hed et hia. Le pronom est très accentué : même à ce.» hommes si coupables. — Tanquam hominibus. Profonde pensée : comme à des êtres fragiles, portés au mal. Cf. Ps. Lxxvm, 38-39; en, 14. — Antecessores exercltus : sorte d'avant-garde des bataillons Israélites. — Vesjxis. Sur ce fait, voyez Ex. XXIII, 28; Deut. vit, 20; Jos. xxiv, 12. Le mot hébreu ^ir'ah, employé dans ces trois passages, désigne soit les frelons, soit les guêpes. L'histoire profane cite des traits analogues ( cf. Bochart, Hierozoicon, t. III, p. 407). — Vt illos paulatim. Dieu avait dit expressément & son peuple : Je ne les chasserai pas ( les Chananéens) en une seule année loin de ta face, de peur que le pays ne devienne un désert, et que les bêtes des champs ne se multiplient contre toL Je les chasserai peu à peu loin de ta face, jusqu'à ce que tu augmentes en nombre (Ex. xxin, 29-30). — Non quia impotent... (vers. 9). (Considération très délicate, qui rappelle cplle du chap. XI, 18 et iî. — Partibu» : /.XTaSpax'-''
Sap. XII, 12-18.
12. Car qui vous dira : Qu'avez -vous fait? Ou qui s'élèvera contre votre jugement ? Ou qui viendra devant vous pour défendre les hommes injustes? Ou qui vous accusera si vous faites périr les nations que vous avez créées ?
13. Car il n'y a pas d'autre Dieu que vous, qui prenez soin de toutes choses, et vous n'avez pas à prouver qu'il n'y a rien d'injuste dans vos jugements.
14. Il n'y a ni roi ni prince qui puisse vous demander compte , à votre face , de ceux que vous avez fait périr. •"
16. Etant donc juste, vous réglez tout avec justice, et vous regardez comme une chose indigne de votre puissance de condamner celui qui ne mérite pas d'être puni.
16. Car votre puissance est le principe de la justice, et vous êtes indulgent envers tous , parce que vous êtes le Seigneur de tous.
17. Mais vous manifestez votre puissance, lorsqu'on ne vous croit pas souverainement puissant, et vous confondez l'audace de ceux qui ne vous connaissent pas.
18. Maître de votre force, vous jugez avec calme, et vous nous traitez avec
12. Quis enim dicet tibi : Quid fecisti? aut quis stabit contra judicium tuum ? aut quis in conspectu tuo veniet vindex iniquorum hominum ? aut qui»
tibi imputabit si perierint nationes quas tu fecisti?
13. Non enim est alius Deus quam tu, cui cura est de omnibus, ut ostendas quoniam non injuste judicas judicium.
14. Neque rex neque tyrannus in conspectu tuo iuquirent de his quos perdidisti.
15. Cum ergo sis justus, juste omnia disponis ; ipsum quoque qui non débet puniri condemnare, exterum aestimas a tua virtute.
16. Virtus enim tua justitise initium est, et ob hoc quod omnium Dominas' es, omnibus te parcere facis.
17. Virtutem enim ostendis tu, qui non crederis esse in virtute consummatus, et horum qui te nesciunt audaciam traducis.
18. Tu autem dominator virtutis, cum tranquillitate judicas, et cum magna
peu à peu, avec lenteur et modération. Longanimité d'autant plus bienveillante, que Dieu connaissait toute la profondeur de leur malice innée (nataralis ntatilia...) et qu'il prévoyait que sa patience demeurerait sans fruit ( non pulerat mulari...; quoiqu'ils demeurassent libres, assurément). — Semen... maledictum (vers. 11). Allusion U la malédiction antique de Chanaan, leur ancêtre. Cf. Gea. ix, 25. — A'ec tiinens uiiquem... La patience de Dieu envers les Chananéens ne provenait pas d'un sentiment de crainte, vers. ll'-H. — Venlam : aosiav, la sécurité; c.-à-d. la confiance insensée dans laquelle se bercent les pécheurs, lorsqu'ils voient que leurs crimes ne sont pas immédiatement punis. Il s'agit donc d'un pardon relatif, et « venlam » équivaut à « locum pœnltentlae » du vers. 10. — Quis enim dicet...? La toute -puissance du Seigneur le met au-dessus de ces craintes mesquines. Cf. xi, 22 : Job, IX, 12; Rom. ix, 20, etc. — 6'i perierint nationes... Dieu peut briser les peuples, comme le potier brise son œuvre lorsqu'elle lui déplaît. Cf. Jer. XIX, 1-10. — Non enim... alius Deus... (vers. 13). Jéhovah n'a rien à redouter des hommes lorsqu'il les traite en toute rigueur de justice; rien des dieux non plus, puisqu'il est l'unique vrai Dieu. — Cui cura... Sa providence aimable, dont la mention en cet endroit est particulièrement gracieuse. — Ut oatendas... S'il existait une autre divinité rivale, le Dieu d'Israël saurait lui démontrer la parfaite justice de ses vengeances terribles (.quoniam non injuste...). — yeqvt
rex... (vers. 14). Pas de compte semblable à rendre aux rois eux-mêmes. — /« conspectu <mo iiK/uirent. Littéralement dans le grec : ne pourront te regarder en face. Locution très pittoresque. 15-18. La parfaite équité du Seigneur lorsqu'il châtie. — Cnm ergo... Déduction de ce qui précède. — Exterum... a tua virtute. Celui qui n'a pas offensé Dieu est, pour ainsi dire, « étranger » à sa puissance vengeresse, car il est situé en dehors des limites dans lesquelles elle s'exerce. — Virtus... jusiitite initium. Autre pensée profonde : la force de Dieu est la justice même. Cf. XI, 24. — Qui non crederis... (vers. 17). Parfois les hommes refusent de croire à la puissance inQnle de Dieu (in virtute consumniatu^), à là uanlère du roi U'Égypte (Ex. v, 2); c'est alors surtout qu'il la manifeste, pour confondre leur audace. — Horum qui te nescluyit. La Vutgate suit I"^ manuscrit Alexandrin. Le grec ordinaire dit au contraire : de ceux qui te connaissent. C'est aussi la leçon de saint Augustin : a Horum qui te sclunt. » Dans ce cas, 11 s'agit de la nombreuse catégorie des pécheurs qui, tout en reconnaissant l'autorité écrasante de Dieu, se livrent quand même au crime comme si elle n'existait pas : leur audace est d'autant plus grande. — Tu autem... (vers. 18). L'écrivain sficré met en un relief admirable le calme avec lequel Dieu exerce ses vengeances. — Dominator virtutis : œnî'.risant ta force, pour l'empêcher de réduire en poudre les vils Insulteurs. — Gum... reverenti& disponis uoe. Trait sublime. D'après le grec :
Sap. XII, 19-24.
reverentia disponis nos ; subest enim tibi, cum volueris, posse.
19. Docuisti autem populum tuum, per talia opéra, qiioniam oportet ju- 8tum esse etbumanura; et bonae spei fecisti tilios tuos, quoiiiara judicans das locum in peccatis pœuitentiœ.
20. Si enim iniraicos servorum tuomm, et débites morti, cum tanta cruciasti atteiitioiie, dans tempus et locum per quae posseut mutari a œalitia :
21. cum quanta diligentia judîeasti filios tuos, quorum pareil tibus juramenta et conveutiones dedisii bonarum proniissionum!
22. (Jum ergo das nobis disciplinam, inimicos nostros multi])liciter flagellas, ut bonitatem tuara cojiitemus judicantes, et cum de nobis judicatur, speremus misericordiam tuam.
23. Un de et illis qui in vita sua insensate et injuste vixerunt, per haec quœ coluerunt dedisti summa tormenta.
24. Etenim in erroris via diutius erraverunt, deos sestimantes haic quse in
une grande réserve; car, lorsque vons le voudrez, vous pourrez toujours user de votre puissance.
19. Vous avez appris à votre peuple, par cette conduite, qu'il faut être juste et bon, et vous avez donné à vos (ils cette bonne espérance, que, dans vos jugements, vous donnez le temps de faire pénitence après le péché.
20. Car si vous avez puni avec tant de précaution les ennemis de vos serviteurs, qui avaient si bien mérité la mort, et si vous leur avez donné le temps et l'occasion , afin qu'ils pussent se convertir de leur malice,
21. avec quelle circonspection ne jugez-vous pas vos enfauts, aux pères desquels vous avez donné des serments et de si excellentes promesses!
22. Lors donc que vous nous infligez quelque châtiment, vous flagellez nos ennemis de mille manières, afin que, dans nos jugements, nous pensions à votre bonté, et que, lorsqu'on nous juge nous-mêmes, nous espérions en votre miséricorde.
23; C'est pourquoi vous avez fait souffrir d'horribles tourments à ceux qui avaient mené une vie injuste et insensée, au moyen des choses mêmes qu'ils adoraient.
24. Car ils s'étaient égarés longtemps dans la voie de l'erreur, prenant pour
avec parcimonie, c.-à-d. avec une modération discrète, aliirs qu'il pourrait tout briser, s'il le voulait (sutiest em?»...).
3" Dieu instruit ses enfants bien-almés, lorsqu'il punit ses ennemis. XII, 19-27.
19-22. Leçon que Jéhovah donnait aux Israélites en traitant les Chananéens avec tant d'indulgence. — Popvlum lunm : le peuple hébreu. De même flllog luog, à la ligne suivante. — Per talia opéra : la longatilmité du Seigneur envers les Chananéens. — Oporlel justum. Plutôt, d'après le grec : Il faut que le juste soit humain (ot/.âv- ÔpwTtov). Cf. I, 6. — Bunse spei. La nature de cette bonne espérance est immédiatement spécifiée : quoniam (Judicans n'est pas dans le grec) das l<ieum... Le Seigneur, si patient à l'égard des plus grands criminels, le sera donc davantage encore envers ses enfants. Les vers. 20 et 21 développent cette pensée consolante. — Cum tanta... attentions. Le grec ajoute : '/.ai Ô£r,CT£w;, et de prière. D'après cela, Dieu avait donc en quelque sorte conjuré les Chananéens de se convertir ; mais ses prières n'ont pu être que ses premiers châtiments, qui annonçaient la ruine si l'on ne venait à résipiscence.— Oum quanta diligentia (vers. 21). C.-à-d. avec quelle aimable circonspection. Ce verset contient on argument à for-
tiori. — Parentibus juramenta... : les promesseE que Dieu avait faites aux patriarches sous le sceau du .-erment. — l^abiK discipHnam (vers. 22). llai- Ô£-J<(ov : Dieu châtiait paternellement les Hébreux pour les former, tandis qu'il frappait rudement leurs ennemis pour les anéantir, il altipUcitir : èv (xupi-vTr.Ti, des mjTia<ies de fols. — Le but de cette clémence du Seigneur envers son peuple: ut bonitatem... cogite". us (le grec marque des pensées aitpiofondies ). — Judicantea : lorsqu'ils Jugeront les autres hommes. I.a conduite miséricordieuse de Dieu à leur égard leur apprendra, d'une part, à espérer complètement en lui; de l'autre, à se montrer eux-mêmes miséricordli,ax.
23-27. C'est aussi avec une étonnante indulgence que Dieu avait précédemment puni les jlgyptiens. — Unde et ilHs... On revient sur les Égyptiens, pour caractériser de même la conduite du Seigneur envers eux. Ils ne sont paà nommés directement, mais ila sont désignés en termes très nets. — lnsen>ate et injuxte. . . Ces mots caractérisent l'ensemble de leur vie coupable. Les suivante, per hsec quse coluemnt. (d'après le grec : par leurs propres abominations; désignent leur Idolâtrie effrénée. — Etenim in erroris... (vers. 2*). Détails sur ce grand crime.
Sap. XII, 25 - XIII, 2.
des dieux les plus vils d'entre les animaux, et vivant comme des enfants sans raison,
25. C'est pourquoi vous vous ôtes joué '' d'eux, eu les punissant comme des enfants insensés.
26. Mais comme ils n'avaient pas été corrigés par cette moquerie et ces reproches, ils ont éprouvé une condamnation digne de Dieu.
27. Car ayant la douleur d'être tourmentés par les choses mêmes qu'ils prenaient pour des dieux, et voyant qu'ojt s'en servait pour L^ perdre, ils reconnurent le vrai Dieu, qu'ils prétendaient autrefois ne pas connaître ; et enfin le comble de la condamnation tomba sur eux.
anirnalibus sunt sujiervacua, mfantium insensatorum more viventes.
25. Propter hoc tanquam pueris insensatis judicium in derisum dedisti.
26. Qui autem ludibriis et increpationibus non sunt correcti dignum Dei judicium experti sunt.
27. In quibus enim patientes indignabantur per haec quos putabant deos, in ipsis cum exterminarentur videntes, illum quem olim negabant se nosse, verum Deum agnoveruut ; propter qnod et finis condemnationis eorum venit super illos.
sed aut ignem, aut spiritum, aut
Au lieu de diutimt, le grec a u.av.pôiîÇ/ov, « plus loin,» c.-ù-d. très loin, jusqu'au delà des sentiers de l'erreur. — In animalibus... siipervacua. Dans le grec : Ceux qui, mêiue parmi les animaux des ennemis, sont méprisés. Manière de désigner les bêtes les plus Ignobles. — Infantium... moi-e... D'après le grec : étant trompés comme des enfants Bans intelligence. — Propter hoc tanquam pueris... ( vers 25 ). « Des folies d'enfants furent châtiées par des punitions semblables à celles qu'on Inflige aux enfants. » Les mots suivants, ji(dicium in dtrisam, expliquent la pensée. — Qui... ludibriis... (vers. 26). Dans le grec, avec beaucoup d'énergie : par des hochets de correction. Le narrateur désigne ainsi les premières plaies d'Egypte, qui ne furent, relativement aux dernières {dignum... judicium), quf des corrections d'enfants. — In quibus... patientes (vers. 27). Affliction particulièrement vive des Égyptiens, lorsqu'ils se voyaient punis par l'Iuteraiédiaire des animaux dont ils avaient fait des dieux ; mais ils n'en étaient que mieux obliges de reconnaître la puissance unique du Dieu d'Israël. Cf. Ex. v, 2 ; vni, 8, 28 ; IX, 27 ; x, 7 ; xil, 31. — Finis COU' ûemnatiows. Té,'i[j.x désigne plutôt ici le comble, le dernier degré. Il s'agit de la mort des premiers-nés et de l'extermination de l'armée dans la mer R'tuge.
Section II. — La Sagesse dk.montbe qui l'idolâtrie est la dernière des polies.
XIII, 1 —XIV
Oe que l'auteiu- a dit, dans les pages préoé-
dentés (xi, 5-xii, 27), sur les Egyptiens et les Chananéens idolâtres, l'amène tout naturellement à parler en termes dlr. cts de l'idolâtrie en général, pour en relever la folie criminelle. Il en décrit l'origine et les différentes formes aveo autant d'exactitude que de profondeur.
1° Le culte des forces de la nature, ou l'idolâtrie sous sa première forme historique. XIII, 1-9.
Chap. XIII. — 1. Introduction. — Vani. Le grec (JLaTaiôçpoveç associe les deux Idées de vanité et de folie. — A la suite du sub-tantif homines, le grec ajoute : çùdEt (par nature), mot qui retombe sur l'adjectif «vani». Cf. xii, 10. « La malice de l'homme n'est pas seulement le résultat d'une mauvaise éducation et des influences extérieures; elle est Innée, » et elle éclate au grand Jour lorsqu'elle n'a pas la connaissance de Dieu pour contrepoids (in quibus non subest...). — Et de his quse bona... Saint Paul fait un raisonnement identique dans l'épître aux Romains, i, 20-23 (cf. Act. xiv, 15-17) : des œuvres de Dieu l'homme pouvait et devait s'élever à leur auteur. — Eum qui est : -rôv ov-ca, l'être par excellence , l'être absolu. Cf. Ex. in, 14.
2-9. Comment les hommes se sont laissé séduire par les forces de la nature, de manière à en faire des dieux. — Aut ignem, : comme cheg les Perses. — Spiritum : TcvEOf^a , le vent. — Gyrum stellarum. Dans le grec : le cercle des étoiles, c.-à-d. « la voûte étoilée du ciel, qui ?erable tourner autour de la terre ». — Nimiam aqvam. D'après le grée : l'eau violente. L'océan agité
iO
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citatntn aeieru, aut gATura stellarum, aut nimiam aqiiaru, aiit soh-ra et lunam, reotores orbis terrarum deos putaverunt.
3. Qnonim ei specie delectati, deos putaverunt, sciant qiianto lus doraiiiator eoiiim sjieciosior est; speciei euim generator liaec omuia conslituit.
4. Aut si virtntem et opéra eorura mirati suiit, intelligaiit ab illis quoniam qui h&c fecit foitior est illis;
vent, ou l'air subtil, ou le cercle des étoiles, ou l'abîme des eaux, ou le soleil et la lune, étaient les dieux qui }çouvenient l'univers.
3. S'ils les ont cru des dieux, parce qu'ils étaient ravis de leur beauté, qu ils sachent C(iml)ien leur dominateur est encore plus beau ; car c'est l'auteur de la beauté qui a établi toutes ces choses.
4. S'ils ont admiré le pouvoi** et lee effets de ces créatures, qu'ils comprennent par là combien celui qui les a créées est encore plus puissant ;
par le* tempêtes, Ips fleuves nn cours rapide. — les ■Égyptiens , les AssjTlens , les Grecs et les Solfm p.l iviiam. D H|in- le «rec : les liiiinniiires Rnniaiiis : l'histoire ne le tlémonire que trop, du ciel. Jlèiiie expre.-slon que dans la Genèse, Qu'il suffise de citer les noms d'Éole (le veat),
un
Un adorateur du soleiU (Peinture égyptienne.)
T, 14. La Vulgate traduit bien la pensée. — Ileetoreu orbix. C<iiiip Gen. i, IH, où II est dit e.xpresgéiiieiit que le soleil et lu lune fui-eiit cn^és pour doiuiier sur le )our et sur la nuit. Toutes ces forco$ de la naitire avaient été divitiisôes par
de Vulcaln (le feu), de Neptune (l'océan), d'Astarté ou de Diane (la lune). île Baal ou d'Apol- Ion (le soleil). — Si ecie ileliddH... Au lieu de riipii.riur ceiie beauto réclk' à Celui qui l'avait créée, les humiuee su lalBséreni lolleiuent séduire
Sap. Xin, 5-10.
5. car par la grandeur et la beauté de la créature on peut coiniaître et voir le Créateur.
6. l'jt cependaiit ces horamcs méritent moins de rei)roc!ies; car, s'ils tombent dans l'erreur, c'est peut-être en cherchant Dieu et en voulant le trouver.
7. En elTet, ils le cherchent pur l'examen de sps œuvres, et ils sont séduits par la beauté des choses qu'ils voient.
Mais ils sont bien malheureux, et
5. a raagnitudine enim speciei et creaturae cognoscibiliier potérit creator horum videri.
6. Sed tamen adhuc in his minor est querela ; et hi enim fortasse errant, Deum quaîrentes, et volenles invenire.
7. Etenim cura in operibus illius conversentiir inquirunt, et persuasum habent quoniam bona sunt qu;B videntur.
Infelices autem sunt, et inter mor
par eUe, et ils tninsformèrent les crf^atures en divinités. Les splemlcurs de la natnie entraînent !e creur et resprit vers Dieu, qnanil ils ne s'avengleni pas volontiiircnieiit. — Aul *»...( vers. 4). Auire hyi)o[hèso pour cxpllciner l'origine île cette première forme de l'idolâtrie, et nouvîl artninienf. a: a niinori ad majus " |>our blâmer la conduite coupable des hommes. — Virtutem et i>j>era.r>nn3 le grec : la force et l'énergie ; c.-à-d. la force et sa mise en œuvre. — Mirait sunt. Le mot grec l"/CTc).aY'vT£ç marque une sorte de stupéfaction.
— Intel tUiant... quoniam. . I.actanco a un raisonnement identique, /)(.s<U., Il, m, 5 : a Qunnto major, quantoque nilrabillor qui llla focit ex nihilo! » — Coqiioxcihilltir. Le grec porte : àva- Tiôyto:, par analogie. '< Ex eorum, qu.'e n.itiu'alitcr cognoscit, aiialogla, » dit le concile du Vatican, de.ReveL, can. 1. C. -ft-il. en reuiontant de l'effet ù la cause. — Sed tamen... minor querela {v.iix'li:, un moindre biftuie). Ou'iqne si coupable cette forme d'Idolâtrie n'est pas la plus répréhensible en elle môme. L'auteur le prouve atix vers. fi*»-?. — Forta.tse (dans le grec : aisément)..., Deum quœreiitvs. Ce n'est donc, pour un grand nombre, qu'tino erreur de fait, à supposer qu'Us chcrcnent Dieu sincèrement et (lu'lls croient l'avoir trouvé dans ces divers êtres. — Persuasum hnbntt... Le grec exprime plus clairement la pensée : Ils sont séduits par la vue, parce que les choses qu'ils voient sont belles. Comp. le vers. 3. — Iterum autnn... ( ver». 8 ). Après avoir essayé d'excuser de nouveau ces pauvres égarés, l'écrivain sacré affirme une seconde fois qu'ils sont grièvement coupables, puisqu'il leur était si facile, ù eux qui avaient comiiris le monde et ses divers phénomènes (.«stimare sxrnUim). de remonter Jusqu'à Dieu.
— FnciliU''. En effi-t, comme le dit Cicéron, de Nat. deoi-am, ii, « quid potest esse tam ai>ertum tanviue perspicuum, cum crelum suspexlmus, c;plcstla lue conteuiplati sumus, quam esse all(iuod numen priEstanilssiraas mentis, quo haeo regantur ? »
2» Le culte dos Idoles. XIIT, 10 — XIV, 13. 10. Transition et Introduction. — Infelices ffutem... PluB malheureux encore que les ido-
lâtres de la première catégorie, parce que leur aveuglement et leur crime sont plus graves. — Inter mortuos spes... D'ai)rè8 le grec : Leurs
La déesse égyptienne Bart, à tête de chat. m'^PlSs une statuette de bruDze du musée du Louvre.)
espérances sont dans des choses mortes. Term' de mépris [lour représenter les idoles, qui ne sont que néant. Comp. le vers. 18 et xv, 17. — Opéra munuum hoiniùwn.CÎ. Ps.cxm, deuxième partie, 4; cxxxiv, 16. Les versets 11 et »a. melr
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tuof; spes illonim eet, qui appellavenint deos opeVa mannura hoininum, aurnni, et argentuni, artis iiiventioiiem, et siii iliiudiiies aniraaliura, aut lapidem inuiilem, opus nianus antiquse.
11. Aut si quis artifex faber de silva lignum rectum secueiit, et hnjus docte eradat omnera corticem, et arte sua usus, fliligenter fabricet vas utile in conversatioiiem vitœ ;
12. reliqiiiis autem • ejus operis ad prœ parât loue m escse abutatur;
13. et reliquura horum quod ad nulles usas facit, lignum curvum et vorticibus plénum, sculpat diligenter per vacuitatem suara, et per scieutiam suae artis lïguret illud , et assimilet illud imagini liomiiiis,
14. aut alicui ex animalibus illud coraparet ; perliniens rubrica, et rubicundum facieiis fuco colorera illius, et omnem maculam quse in illo est perliniens ;
15. et faciat ei dignam habitationem , et in paiiete ponens illud, et confirmans f eiro ,
16. ne forte cadat; prospiciens illi, sciens quouiam non potest adjuvare se : imago euim est, et opus est illi adjutorium.
Et de substantia sua, et de filiis
n'ont d'espérance que pt»rmi les morts, ceux qui ont donné le nom de dieux aux œuvres cTe la main des hdmmes, à l'or, à l'argent, aux inventions de l'art, aux figures des animaux, et à une pierre inutile, travaillée par une main antique.
11. Voici qu'un ouvrier habile coupe dans la forêt un arbre bien droit ; il en ôte adroitement toute l'écorce, et à l'aide de son art il en fabrique avec soin un meuble utile pour l'usage de la vie ;
12. ce qui reste après son travail, il l'emploie pour préparer ses aliments ;
13. quant aux derniers éclats , dont il ne peut faire aucun usage, bois tordu et plein de nœuds, il le travaille avec soin dans ses loisirs, il lui donne une figure par la science de son art, et il le fait ressembler à un homme,
14. ou bien il en fait l'image de quelque animal; il le frotte avec du vermillon, le revêt de couleur rouge, et recouvi-e toutes les taches qui s'y trouvent ;
15. puis il lui prépare une habitation convenable, le place dans une muraille, et l'assujettit avec du fer,
16. de peur qu'il ne tombe; et il use de cette précaution , sachant que le dieu ne peut s'aider lui-même, car ce n'est qu'une statue, qui a besoin d'un secours étranger.
Il lui fait ensuite des vœux et il
tront parfaitpment ce trait en relief. — Simïlitudinm animalium. Cf. xi, 16, et la note. — Lapiiiem iiiutiiem : les pierres de différentes foruie«, soi-ilisant tombées du ciel, qu'on adorait en plusieurs lieux. La main de quelque sculpteur doimaic habituellement à ces aérulithes une reiseiDblance grossière avec la figure humaine [opus mnniis...).
11-16. Description très ironique de la fabrication d'une idole. Comparez le pnssage analogue, mais encore plus beau, d'Isaïe , xliv, 9-20, et Barueh, vi. Tous les m"ts lortent et mettent en saillie l'insanité criminelle de ce genre d'idolâtrie. — Lignum rectum. D'après le grec : un arbre facile à remuer; c.-à-d. convenant bien au but proposé. — Docte erad/it..., /abricet. Détails dramatiques, très Intéressants. — In convemationem... Dans le grec : pour le service de la vie. L'adjectif utile est très accentué : la partie de l'arbre employée à cet usage sera du moins utile; celle dont sera fabriquée l'idole sera employée à pure perte. — ReUquiis (vers. 12) : Ta àT.oo}.r,i).x'a., les rebuts (les copeaux et autres rognures). — .id prœpurationem eKcae... Le grec est plus expressif : Et après avoir employé les rebuts à préparer son repas, Il s'est rassasié. — J^eJijwwm horum (vers. 13). Trait des plus iro«
niques, surtout dans le texte primitif : \o aTîoê\r,ij.y. 1% avT'ov. (î Le rebut de ces rebuts » va servir à fabriquer l'idole. — Détails pour faire ressortir davantage leur inutilité : lignum curvum, rorticibns plénum (plein de nœuds intérieurs, qui gâtent le bols). Les vers suivants d'Horace, roulant sur le même fait, sont bien connus :
Olim truncus eram flculneus, inutile lignum, Cura faiier, incertus scamnura faceretae Priapura, Maluit esse deum : deus inde ego. Sat., I, viii, 1.
— Per vacuttatem snam, : dans ses loisirs, lorsqu'il n'a pas autre chose à faire. — Alicui ex animafibMs. .. D'après le grec : n le rend sembable à quelque vil animal. — Perliniens rubrica. Les statues de plusieurs divinités païennes, notamment celles de Bacclius et de Pan, étaient parfois peintes en rouge. Cf. Ovide, Fnst., i, 415 : Virgile, Ed., vi, 22, et x, 26. — Omnem macitlam... La couleur masquait et rendait invisibles les défauts du bois. — Et faciat... habita tioneni (vers, l."") : oi'y.r.ijLa , ce que les l^atlns nommaient « sedicula ». — Confirmans ferro... Détail trèg ironique. La chute d'une idole était regardée comme un fâcheux pronostic. Cf. I Reg. v, 3-5. 17-19. Le culte rendu k l'idole après qu'elle
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l'implore au sujet de ses biens, de ses enfants, ou d'un mariage. Il ne rougit pas de parler à un bois sans âme ;
18. il prie i)Our sa santé celui qui n'est que faiblesse; il demande la vie à un mort, et il appelle à son secours un être inutile ;
19. il s'adresse pour son voyage à celui qui ne peut marcher ; et pour ses achats, ses entreprises et tout ce qui le concerne, il implore celui qui est incapable de tout.
suis, et de nuptiis votum faciens inquirit. Non erubescit loqui cum illo qui sine anima est ;
18. et pro sanitate quidem' infirmum deprecatur, et pro vita rogat mortuum, ^t ia adjutorium inutilem iuvocat;
19. et pro itinere petit ab eo qui ambulare non potest; et de acquirendo, et de operando , et de omnium rerum eventu, petit ab eo qui in omnibus est inutilis.
CHAPITRE XIV
1. Un autre encore, pensant à se mettre en mer, et commençant à voj'ager sur les flots impétueux, invoque un bois plus fragile que le bois qui le porte
2. Car le désir de gagner a inventé le navire, et l'ouvrier l'a construit par son adresse.
3. Mais, ô Père, c'est votre providence qui gouverne ; car c'est vous qui avez ouvert un chemin à travers la mer, et une route très sûre au milieu des flots,
4. pour montrer que vous pouvez sauver de tous les périls celui-là même qui s'engagerait sur la mer sans le secours rf'aucun art.
5. Mais afin que les œuvres de votre sagesse ne fussent point inutiles, les
1. Iterura alius navigare cogitans, et per super feros fl 'ictus iter facere incipiens, ligno portante se fragilius lignum invocat.
2. Illud enim cupiditas acquirendi excogitavit, et artifex sapientia fabrieavit sua.
3. Tua autera, Pater, providentia gubernat ; quoniam dedisti et in mari viara, et in ter fluctus semitam firmissimam,
4. ostendens quoniam potens es ex omnibus salvare, etiam si sine arte aliquis adeat mare.
6. Sed ut non essent vacua sapientiœ tu8B opéra, propter hoc etiam et exiguo
avait été ainsi préparée. Ce morceau de bois est maintenant un dieu I — De svbslanfia... Triple objet des prières qu'on lui adresse. Dans le grec, les mots de nvptiis sont placés avant de flliis Buis. — Non eriibeycit... Folle d'un pareil culte, admirablement décrite au moyen d'antiihèses saisissantes jusqu'à la tin du chapitre. — Inutilem (vers. 18) : àTteip^Tatov, l'être le plus Inexpérimenté, le plus incapable de porter secours. — De acquirendo..., operando... (vers. 19). Dans le grec : Et pour le gain, et le travail, et le succès des (œuvres des) mains.
Chap. XIV. — 1-6. Autre exemple pourmontrer la folie de ceux qui adorent les idoles; il est emprunté à la navigation (alius navigare...). La narration est très poétique. — Incipiens. Mieux : sur le point de... ([xé'aXwv). — Ligno : le bois du vaisseau. Le grec ordinaire a ttXoiou, navire. — Lignum : la statue de bois qui était habituellement placée à la proue ou à la poupe des anciens vaisseaux. Voyez Act. xxviii, 11, et l'Atl. archéol., pi. lxxiv, Bg. 7, 12. — llbid enim (le navire) cupiditas... C'est surtout l'amour du sain qui a donné naissance à la navigation ; du moins la construction d'un vaisseau est une œuvre .l€ 8ee««6e itavienUa /abricavlt,,,) ; rien de sem-.
blable dans celle d'une Idole. — Tua autevi , Pater... Les vers. 3 - fi sont une sorte de digression sur la providence de Dieu, sjjécialt'ment en tant qu'elle se manifeste à l'égard des marins ; mais ils contribuent aussi à prouver l'inanité des Idoles. — Et in mari viam : même sur la mer, cet élément si mobile, si dangereux I 11 semble que l'auteur a en vue le passnge miraculeux de la mer Rouge. Cf. Ex. xiv, 22 ; Ps. lxxv, 20. — Ostendens quoniam... (vers. 3). Par cet éclatant prodige, le Seigneur avait montré que les flots lui sont entièrement soumis, et qu'il lui est aisé de diriger le cours d'un vaisseau qui vogue sur l'océan. — Etiam si sine arte : sans la moindre connaissance de l'art nautique; comme il arriva à Noé, dont parlera le vers. 6. — Ut non essent vacua... (vers. 6). L'utilité surnaturelle de la navigation : elle sert k mieux faire connaître les œuvres divines, c.-à-d. les produits variés de chaque contrée, et à les répandre partout au moyen du commerce. — Exiguo ligno credunt... Fait souvent signalé. Corap. Horace, Od., I, ii, 9, et la prière des marins bretons : « Sauvez-nous, Ô Dieul Votre océan est si grand, et nos bateaux sont si petits! » Anacharsis disait que, sur un vaisseau, l'on n'Mt séparé de la mort qni par
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ligno credunt hominee animas suas, et traiisciiutes mare per ratem liberati 8uni.
6. Sed et ab initio cnra périrent superbi gigantes, spes oibis terrarum ad ratem cuntngieiis, lemisit sjeculo seraen nativitatis quje maiiu tua eiat gubeinata.
yimiliter autera odio sunt Deo impius et imjiietas ejus
10. eieuim quod factura est cum illo qui t'ecit tormeiita patietur.
11. Piopter hoc et in idolis nationutu non erit respectus, quoniam creaturse Dei in odium factae sunt, et in tentationem aniinabus hominura, et in muscipulam pedibus însipieutium.
12. Initium enim fornicationis est exquihitio idolorum, et adinventio illorum corruptio vitae est;
Supervacuitas enim hominum ad
hommes confient leur vie À un morceau de bois, et, traversant la mer, ils arrivent sains et Raufs sur un vaisseau.
6. Aussi, dèM l'origine, lorsque les géants superbes périssaient, l'espérance de l'univers, réfugiée sur un vaisseau, conserva au monde la semence de la postérité, grâce à votre main qui la gouvernait.
Car Dieu a également en horreur l'impie et son impiété
lu. et l'ouvrage souffrira la même peine que celui qui l'a fait.
11. C'est pourquoi les idoles des nations ne seront pas épargnées, parce que les créatures de Dieu sont devenues des objets d'abomination, une cause de tentation pour les âmes des hommes, et un filet sous les pieds des insensés.
12. Le commencement de la fornication, c'est la rechcrclie des idoles, et leur invention est la corrufition de la vie;
13. car elles n'existaient pas au commencement, et elles ne dureront pas à jamais.
C'est la vanité des hommes qui les
une épaisseur de quatre doigts. — Sed et ab initio (vers. 6) : à r6|>04ue de Noé, ans premiers siècles de rhlsioire de l'iiumanité. — Superbi glga-tes. Cf. Gen. vi, 2, 4, 17. Celaient ces géants peivers qui avaient causé le déluge par leurs crimes. — Sp'8 orbis : Noé et les siens, qui restèrent seuls pour repeupler la terre. — liemisit aseculo : tû aîwvi, au monde. — Semen nativitatis. Plutôt : une semence de génération. Un germe qui devait emiiêcher le genre humain de périr. — Quse manv, lua.^: la main divine daigna tenir t'Ue-mëme le gouvernail de l'arche, potu* emi)ccher ce premier navire de sombrer.
7-13. Malédiction lancée contre les Idoles et ccu.x qui les adorent. — Benedictum... Iignum, Les Pères ont appliqué ce texte à la croix, que les écrits du Nouveau Testament nomment parfols « le bols » par antonomase ( cf. Act. v, 30 ; Gai. m, 13. etc.); mais c'est là évidemment une application mystiiiue, car c'est de l'arche qu'il est ici questii>n d'après le contexte. — Per quod... fu»niia : le bois dont on fait un usage très légltiuie; par exemple, pour construire un vaisseau. — M aiedictam... (vers. 8). Malédiction qui atteint Boit l'idole, soit celui qui l'a fabriquée. Cf. Deut. xxvu, 1 5 ; Pb. cxui , seconde partie, 8. — Q»/to ille qvidtm.- Vers. 8*- 10, motif de cette double
malédiction. — Cum... fragile. Dans le grec : étant corruptible. — Impieias ejus. Ici, 1 Idole, « qui est le résultat concret de l'Impiété » de celui qui l'a fabriquée. — Non erit ren/iectiis.^. (vers. Il ). On n'aura aucun égard pour les idoles des païens. Quel cas fait-on aujourd'hui, sous le rapitort rellu:ieu,^ des plus bi-lles staïues de Jupiter et d'Apollon? Le grec exprime la niAme pensée en termes positifs : Il y aura visite (âTriT'/OTiT,) pour les Idoles: c.-à-d. que Dieu le» anéantira. Cf. ii, 20; ni, 7. — Qvoniam... in odium... L'écrivain sacré Insiste sur la raison de ce châtiment. D'après le grec : Dans la création de Dieu elles sont (les Idoles) une abomination. — In tentationem : un scandale, dit le grec. — In musnpulam. L'Image si fréquente du filet qui saisit les âmes. — Fornlcaiionis (vers. 12). Métaphore non moins fréquente dans la Bible pour désigner l'Idolâtrie. Cf. Dent, xxxi , 16 ; Jud. II, 17; Os. II, 3-5, etc. — N'qv^... ab initio (vers. 13). L'Idolâtrie n'a paru sur la terre qu'avec lacorruptio i-U», après le déluge (vers. 12), et elle s'éteint partout où pénètre l'Évangile (neqiie erunt...).
S» Troisième forme de l'Idolâtrie : le culte des hommes dlvln^és. XIV, 14-21.
Introduction et thème de cet allné
8ap. XIV, 16-17.
a Introdiiifrea dans 1« monde ; aussi en trouvera- t-on bientôt la tîn.
15. Un père, accalilé d'une douleur amère, a fait l'image du fils qui lui avait été prématuréiueiit ravi, et il s'est mis à adorer comme dieu celui qui était mort peu auparavant comme un homme, et il lui établit parmi ses serviteurs un culte et des saciitices,
IG. Puis, le temps s'écor.lant, cette coutume criminelle s'afïerniit, et l'erreur fut observée comme une loi, et les idoles furent adorées sur l'ordre des princes, y
17. Et lor^^que les hommes ne pouvaient honorer en face ceux qui étaient loin d'eux, ils faisaient a[>porter de loin leur [lortrait, ou bien ils faisaient faire l'image visible du roi qu'ils voulaient
venit in orbem terrarura ; et ideo brevis illorum finis est inventas.
15. Acerbo eninj luctu dolens pater cifo sibi rapti fiiii fecit imagiuem; et illum qui tune quasi horao mortuus fuerat nunc tanquam deura colère cœjiit, et constituit inter servos suos sacra et sacrificia.
16. Deinde interveniente tempore, convalescente iniqua consnetudine, hic error tanquam lex custoditus est, et tyrannorum imperio colebantur figraenta.
17. Et hos qnos in palam homines honorare non poterant propter hoc quod longe essent, e longini]no figura eprum allata, evidentem imaginera régis quem honorare volcbant fecerunt, ut illura qui
Suxttrvcueuitas... haec. D'après le grec : C'est par la vaine gloire des honnues qu'elles (les idoles) sont entrées dans le monde. — Et ideo brcvis... finis. Cf. vers. IS*. Ce qui est le fruit de la vanité ne saurait durer toujours. Littéralement dans le grec :
Une tin rapide a été décidée (par Dieu) contre elles.
15. Le culte exagéré des morts a été une première cause de cette forme spéciale d'idolâtrie. Conip. Cicéron , de Nat. deorum , I, 42. Saint Justin, Lactance et d'autres anciens écrivains ont signalé pareillement ce fait. — Acrrbo...
luctu. A la lettre dans le grec : un deuil prématuré, c.-à-d. hors de saison, exagéré. — Hapii jîlii... imaginem. Cet acte, si légitime en lui-même, en atnena d'autres qui étaient réellement Idolàtriques : deum eolere... Les dieux lares des Romains, et probablement aussi les ^râfitn des Chaldéen? et des Hébreux , étaient les ancêtres divinisés. Cf. Gcn. xxri,30, et la note ; I Reg. xix, 13, etc.
— Sac7-a et saeriflcia. Dans le grec : des mystères ( le cérémonial du culte) et des sacrifices.
Seconde cause
l'ambition des princes et la basse flatterie de leurs sujets. — Coiicalescerite...
Le mal ne tarda pas & s'étendre tristement.
— Tanquam lex. Ce qui n'avait été d'abord qu'un usage privé, tout à fait libre, devint obUgatoira de par la loi. — Tyrannorum im-
perio. La flatterie fit les premières démarches, d'après le vers. 17 ; ensuite vinrent les décrsts tjranniques , comme le montre l'histoire de la
Statues mortuaires de Ea-hotep et de ?a femme Nèfert. ( D'après les originaux égyptiens. )
Chaldée (cf. Dan. m, 5), de l'Egypte et de Home — Figmfnta : ta y^uTiTa, les images sculptées, les statues. — In palnm,.. honorare i lus clairement : ht o'i^t\., d'une manière visible, en pet^
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aberat lanqnam praîBcntem colerent sua Bollicitudine.
18. Provexit autem ad horum culturara et hos qui jgnorabant artificis eximia diligentia.
19. nie enirn, volens pUicere illi qui se assurapsit, elaboravit arte sua ut eimilitudinem in nielius figuraret.
20. Multitude autem hominum, abducta per speciem operie, eum qui ante tempus tanquara tiomo honoratus fuerat nunc deum aestimaverunt.
21. Et haec fuit vitse huraanse deceptio, quoniam aut affectui, aut regibus deservientes homines, incomraunicabile nomen lapidibus et lignis imposuerunt.
Et non suffecerat errasse eos circa
honorer, afin de rendre à celid qui était absent un culte aussi zélé que s'il eût été présent.
18. L'adresse admirable du sculpteur augmenta encore ce culte dans l'esprit des ignorants eux-mêmes.
19. Car l'artiste, voulant plaire à celui qui l'employait, épuisa tout son art à embellir la ressemblance du portrait.
20. Et la foule des hommes, séduite par la beauté de l'œuvre, regarda comme un dieu celui qui auparavant était honoré comme un homme.
21. Telle fut l'illusion de la vie humaine, provenant de ce que les hommes, devenus esclaves de leurs affections ou des rois, donnèrent à des pierres et à du bois le nom incommunicable.
Et il n'a pas suffi aux hommea
tonne. — E longlnquo... aïïata. Cest ce qui se passa très ordinairement ù Rome, où les empereurs envoyaient leur statue dans les provinces, pour qu'elles y reçussent des honneurs divins.
— Ut... colerent. Dans le grec : pour flatter. Trait de psychologie qui a son importance dans ce passage, parce qu'il révèle un des côtés mesquins de l'idolâtrie.
18-20. Troisième cause : l'habileté intéressée des artistes. — Ad horum culturam. D'après le grec : à l'accroissement «le (cette) superstition.
— Eximia diligentia. Plutôt : l'ambition (si/.o- TtlAÎa).— nie enim... Les vers. 19 et 20 expliquent très bien le fait qu'a signalé le vers. 18. — Placere illi qui se... C.-ù-d, au prince qui avait pris l'artiste à son service. Le grec dit plus simplement : Voulant plaire au gouvernant. — Elaboravit arte,., La description est très pittoresque. 'E^eêiâaaTO marque des efforts Intenses, prolongés. Nous sommes loin des grossières Idoles de bols que nous avons va fabriquer plus haut (xm, 10 et ss.); nous voici aux fines statues de marbre, d'ivoire ou d'autres matières précieuses, sculptées par les Praxitèle et les Phidias. — AMuda per speciem (vers. 20). Dans le grec : Séduite par la grâce. Cf. xrn, 3, 7. — Deum sestimaverunt : <jkoi(j\i.x, un objet de culte. « C'est pour éviter le danger signalé Ici, — le danger de l'admiration se transformant en idolâtrie, — que toute sculpture des êtres vivants, excepté celle des chérubins, était interdite aux Israélites. » Cf. Ex. XX, 4.
21. Récapitulation et conclusion. — Et hsec. Mieux vaudrait le neutre : Et cela... ; savoir, l'idolâtrie sous ses différentes formes. — Vitse humanse deceptio. D'après le grec : un piège pour la, vie des hommes ; c.-à-d. pour le monde. Saint Paul a décrit mieux que personne (Rom. i, 21 - 32) l'influence délétère du paganisme sur la société.
Les païens eux-mêmes en gémlssiilent; à plus forte raison les Pères, qui tracent des tableaux désolants de ces ravagée. Voyez lee vers.
Z2-ZI. — A ffrctai. Le grec dît : an malheur; mais c'est la même pensée. Comp. le vers. 15. — Aut regibus. Résumé des vers. 16 et 17. — Incommunicabile nomen : le nom qui ne convient qu'au vrai Dieu et que nul autre n'aurait dû porter. Cf.
Is. XLn, 8.
4« Les résultats extrêmement pernicieux de l'Idolâtrie. XIV, 22-31.
22-31. Cîomment elle produit la plus honteuse immoralité. — Non suffecerat errasse... Pour les païens
Statue du roi égyptien Cbafra, longtemps adoré comme un dl«i-
l'erreur Intellectuelle n'a i>a8 suffi ; elle a été bientôt suivie d'affrenx désordres dans la oon-
Sap. XIV, 23-30.
d'être dans l'en'eur touchant la connaissance de Dieu; mais, vivant dans la grande confusion que crée l'ignorance, ils donnent le nom de paix à des maux si nombreux et si grands.
23. Car, ou bien ils immolent leurs propres enfants, ou ils offrent des sacrifices clandestins, ou ils célèbrent des veilles pleines de folie :
24. aussi ne gardent -ils aucune pudeur, ni dans leur vie, ni dans leurs mariages; mais l'un tue l'autre par envie, ou l'outrage par l'adultère; "^
25. tout est affreusement mêlé, le sang, le meurtre, le vol et la tromperie, la corruption et l'infidélité, le tumulte et le parjure, le trouble des gens de bien,
26. l'oubli de Dieu, la souillure des âmes, l'avortement, l'inconstance des mariages, les excès de l'adultère et de l'impudicité.
27. Car le culte des idoles abominables est la cause, le principe et la fin de tout mal.
28. Car ou bien ils s'abandonnent à la folie dans leurs divertissements, ou ils font des prédictions pleines de mensonge, ou ils vivent dans l'injustice, ou ils se parjurent aussitôt.
29. Car, ayant mis leur confiance en des idoles qui n'ont pas d'âme, ils espèrent n'être pas punis de leurs parjures.
Mais ils seront à bon droit punis
Dei scientîam ; sed et în magne viventes inscientife bello, tôt et tam magna mala pacem appellant.
23. Aut enim filios suos sacrificantes , aut obscura sacrificia facientes, aut insanise plenas vigilias habentes,
24. neque vitam, neque nuptias mundas jam custodiunt ; sed alius alium per invidiam occidit, aut adulterans contristat ;
25. et omnia commista sunt : sanguis, homicidium, furtum et fictio, corruptio et infidelitas, turbatio et perjurium, tumultus bonorum,
26. Dei immemoratio,. aniraarum inquinatio, nativitatis imrautatio, nuptiarum inconstantia, inordinatio mœchise et impudicitiae.
27. Infandorum enim idolorum cultura omnis mali causa est , et initium , et ■ finis.
28. Ant enim dum lastantur insaniunt, aut certe vaticinantur falsa, aut vivunt injuste, aut pejerant cito.
29. Dum enim confidunt in idolis quae sine anima sunt, maie jurantes noceri se non sperant.
Utraque ergo illis evenient digne
dulte. — In magno viventes... bello. Lutte Intime et violente, que décrivent les versets suivants. Les passions furieuses I — Pacem appellant : quoique ce soit le oontr.iire de la paix. Cf. Jer. VI, 14. — Filios... sacrificantes : à Baal, à Moloch, à Chanios, etc. Comp. xii, 5, et la note. — Obscura saa-iflcia. D'après le grec : des mystères secrets. Les abominations qui accompagnaient le culte de certaines divinités (les mystères d'Eleusis, de Cybèle, de Bacchus, etc.). — Insanias plenas vigilias. Dans le grec : de folles orgies d'institutions étrangères. Cf. II Mach. vi, 4 ; Rom. xin, 13; I Petr. iv, 3. — Neque vitam... custodiunt (vers. 24). En effet, comme l'ajoute la seconde moitié du verset, alius alium occidit. L'égoïsme est un des premiers fruits de l'idolâtrie. — Neque vvptias mundas. La preuve vient aussi à la ligne suivante : aut adulterans... Les auteurs classiques commentent longuement et douloureusement ces deux traits. Tlte-Llve, entre autres, parlant des Bacchanales, signale les « stupra, venena Intestinîeque cœdes » qui y avaient une large part (xxxix, 8). — Omnia commista... (vers. 25). Confusion liorrible de tonte sorte de crimes, dont les principaux sont signalés dans la longue énuiucration qui suit : sanguis, hoiui- Cidium. . Cf. Rom. i, 21-31; éal. v. 19-21. —
TumultuS banortim. Le grec dit plus clairement : l'action de troubler les bons. Cf. ii, 10-20. — Dei immemoratio (vers. 26). D'après le grec: x«P'- Toç à[J.vr|Cr;a, l'oubli des grâces; la pensée est donc la même au fond. — Nativitatis immutatio. « Suppressl et supposlti partus, » dit Bossuet. Horribles fruits de l'immoralité. — Nuptiarum incotistantia. En Grèce et & Rome, le divorce atteignit des proportions honteuses. C'était bien pire ailleurs. — Infandorum enim... (vers. 27). L'auteur généralise, et aflrme qu'il n'est pas un crime dont l'idolâtrie ne contienne le germe. Assertion d'une absolue vérité. La loi juive interdisait de prononcer le nom des idoles ( cf. Ex. XXIII, 13; Deut. xii, 3; Ps. xv, 4); de là l'épithète « Infanda », — Aut enim... (vers. 28). Preuve que tout aboutit au crime chez les païens, car leur nature viciée les porte constamment aus excès. — Leurs joies se transforment en orgies : dum, lœfanlur, insaniunt. — Vaticinantur falsa. Cicéron l'admettait franchement : « Oracula, partim falsa. » (Z)e dlv., ii, 66.) — Pejerant cito. Les vers. 29-31 expliquent pourquoi le parjure est si fréquent chez les païens : c'est que leurs dieux, au nom desquels ils prêtent serment, ne leur inspirent aucune crainte sérieuse (ni}eeri te non aperant), — Utrague er(7o..,(vers, 30),
ÙS
SAf. XIV, 31 - XV, 4.
qnnninm maie aensemnt de Deo attendcme- idolis, et juravenint injuste in dolo coiiieiuiieutes justitiaiu.
31. Non enim juratorura virtus, sed pcccaiiiiiim [Kuiia , penimbulat semper iuju&Loium praivaricutiouem.
de ce double crime, prmr avcnr en de Dieu des sentiments impies en révérant les idoles, et pour avoir fait de faux serments en méprisant la justice par leur [)erfidie.
31. Car ce n'est pas la puissance de ceux par qui ils ont juré, mais la peine due aux pécheurs, qui punit toujours la prévarication des hommes injustes.
CHAPITRE XV
1. Tu antem, Deus noster, sua vis et verus es. [uitiens, et in misericordia disponeiis oiiinia.
2. Eteiiiin si peccaverimus, tui sumus, scientes magnitndiiiem tuam ; et si non peccaverimiis, scimus quon.am apud te sumus computati.
3. Nosse enim te consummata justitia est; et Kcire justitiam et virtutem tuam radix est imraortalitatis.
4. Non enim in errorera indnxit nos homiiium maL-e artis excoi^it.itio, nec umlira pictuiie labursine fructu, effigies sculpta per varios colores,
1. Mais vous, notre Dieu, vous êtes doux, fidèle et patient, et vous gouvernez tout avec miséricorde.
2. Car, si nous péchons, nous sommes à vous, nous qui connaissons votre grandeur; et si nous ne péchons pas, nous savons que nous sommes comptés au nombre dos vôtres.
3. Vous connaître, c'est la parfaite justice ; et comprendre votre équité et votre yinissance, c'est la racine de l'immortalité.
4. Aussi n'avons-nous pas été induits en erreur par les inventions de l'art pernicieux des hommes, ni par le vain travail des ombres de la ]>einture, ni par une figure sculptée et pelrde en diverses couleurs,
Néanmoins, an lien de l'Impnnlté qu'ils esp'reiit, 11e recueil It'rnnt une dnuble veiigc:ince, car ils seront iiiiuis soit pour leur Molàirie (.maie... de Di'O..), Suit i>our leur l'arjiire (jumvi-ruiU iniunle). L'6iu|valent grec île ju^tUiam est '-(T'.dr<-|To:, la 'I sainteté » «lu scriuent. — Par qui ils seront^ cli.itiés, vers. 31 Ce ni* sera point parla puissance «le leurs vaines Idoles, an nom desquelles Ils avaient Juré {von... juratonim...), mais par la justice du vrai Dieu, qui fondra tout à coup sur eus (iiermiibuiiiiiat ; dans le grec : l-nô^ïp/z-ixi, mot très expressif).
gECTIOS III. — CON'TIIASTK ENTRE LES PAÏENS ET f.ES AD0RATEUK8 DE JÉHOVAH. XV, 1 —
J I. — Le contraste est proposé d'une manière générale. XV. 1-17.
1» Privilèges des amis de Dieu. XV, 1-3.
Chap, XV. — 1-3 Ta auiem, /<e"S...- Pieuse et émouvante transition. 1-e pmnoiii nnster, q'al opfKîse le Dieu des .lui fs. l'unique vrai Dieu, aux fausses divinités païennes, est très fortement accentué. — Belles épithètes pour caractériser l'essence illvlne : gua'ls, rerus, pallens... La dernière. In misericariiia dixponent, est commentéa tf.M ver». 2. — Si peccaverimus, tut... Trait bien
délicat. Alors même qu'un certnln nombre des Israélites se niontrntcnt ingrats et Infidèles envers .Jehovah , le Seigneur n'abandonnait pas sa nation. — SI non..., scimus... Variante intéressante dans le grec : Mais nous ne pécherons pas, sachant... Ils prennent donc la résolution de ne pas offenser un Dieu si bon et si parfait. — Apud te... toinpuiiiti : ils ont été comptés, dénombrés, comme appartenant au Seigneur. Ils demeurent donc son peuple en toute hypothèse. — A'o.sse... te... jusiUia (vers. 3). Cf. Joan. xvii, a. A condition, bien entendu, que cette connaissance soit accompagnée d'une vie sainte, conforme aux volontés divines. — Selre justillam et virtutem... Le grec supprime le premier de ces substantifs: connaître ta force. — Ra'ilx immortaluatia, Kn se souvenant de la toute -puissance de Dieu, l'homme conçoit une terreur salutaire et demeure plus sage; or la sagesse est une source de vie et d'iramortaliié. Cf. i, 1 6 ; m, 4 ; iv, 1, etc.
2' Folie de ceux qui adorent les Idoles. XV, 4-6.
4-6. Les Hébreux étalent chers à Dieu parce qu'ils ne s'étaient pas laissé corrompre par l'idolâtrie : les païens lui déplaisent pour le motif contraire. — Non... in errorem... Bien souvent, 11 n'est que trop vrai, Israël lui-même s'était livré au culte des Idoles ; mais U éUlt resté fldèlf
Sap. XV, 5-9.
6. dont la vue excite la passion d'un insensi'\ et lui fait aimer le fantôme sans vie d'une image morte.
6. Ceux r|ni aiment le mal sont dij^nes de mettre leur es|)érance en de tels dieux, ot aussi ceux qui les font, ceux qui les aiment , et ceux qui les adorent.
7. Un potier qui manie la terre molle en fait i)ar son travail toute sorte de vases pour notre usage, et, de la même argile, il en forme qui sont dectinés à des emplois honnêtes, et d'autres pour des emplois contraires; et le poder esC le juge de l'usage de ces vases.
8. Puis par un vain travail il forme un dieu avec la même boue, lui qui peu de temps auparavant a été fait de tcire, et qui doit bientôt retourner au lieu de son origine, lorsqu'on lui redemandera l'âme qu'il avait reçue en dé[)ôt.
9. Toutefois il ne s'inquiète pas de ce malheur futur, ni de la brièveté de sa vie , mais il rivalise avec les ouvriers en or et en argent; il imite aussi ceux qui travaillent l'airain, et il met sa gloire à exécuter des ouvrages inutiles.
cujns aspectus insensato dat con
cupiscentiam, et diligit raortuae imagiais efHgiem sine anima.
6. Malorum amatores digni sunt qui spem habeant in talibus, et qui faciuat illos, et qui diligunt, et qui colunt.
7. Sed et figulus mollem terram premens, laboriose fingit ad usus nostros unuraquod(]ue vas ; et de eoiiem lufo fingit qu<e munda sunt in usuni Vrisa, et similiter quae iiis sunt contraria; horum aiitem vasorum quia sit usus, judex est figulus.
8. Et cum labore vano deura fingit de eodem Itito, ille qui [)aulo ante de terra factiis fuerat, et post j>usillum reducit se unde acceptus est, repetitus auimae debitum quam habebat.
9. Scd cura est illi non quia laboraturus est, nec quoniam brevis illi vita est, sed concertatur auriticibus et argen-. tariis; sed et ajrarios imitatur, et gloriara prœfert, quoniam res supervacuas fingit.
à Dieu dans l'ensemble. Au reste, depuis l'cxll il avait été radicalement guéri sous ce rapport.
lii reine Taia (l'une des plus belles sculptures de l'ancieune Egypte).
— Malse artis... Voyez xiv, 18-20, et le commentaire. — Vmbva pictiirse... Dans le grec : le travail infructueux des peintres d'ombre. — Sculpta. Le giec emploie un tonne dédaigneux, qui signifie : maculé de diEEérentes couleurs. - Dat eoiicuptucenliam. Le grec ordinaire porte : iii c^veiûo; ;'p-/îTai, « devient un sujet de honte » (ou de reproche, o.-i^-dl. de châtiment). 1« Tnl-
gate a suivi la leçon ope^'v, qui parait être la meilleure. — Et diligit... Peut-être l'écrivain sacré a-t»il voulu faire allusion aux liassions insensées que mentionne l'hlsioire et qui avaient des statues pour ol)]ct (comp. Pline, llist. nat., xxxvi, 5, 4; Arnol)e, adv. Gcnt., vi, Tl). Du moins 11 répète que l'art mal compris était souvent une occasion d'iilolâtrle. — AimUores (vers. 6) : Èpaixott, expression habituellement réservée pour désigner l'amour impur.
3» Les fabricants d'idoles. XV, 7- 17.
7-13. Contre les potiers <iui préparent des Idoles (l'argile. — Sed H figulus... Description analogue à celle du chap. xni, 10-19; elle est aussi très dramatique et abonde en traits de mordante iiordo. — Terram preni'ns. Voilà le poiler à I oeuvre, et le nairatour le suit de très pri s dans son travail. — Df roilein luto... Saint Paul, Ri>m. IX, 21, relève également ce trait, mais II en fait une autre application. — Cinn Inbore vano ( vers. 8 ). Le grec <lit plus : Avec une fatigue mauvaise, c.-ù-d. grièvement couiiable. — nie qui patiio aide... Détail très ironii|ue : celui qui fabri(:ue des dieux d'argile a été lui-même tiré du limon de la terre (cf. Gén. ii, 7), et il y rentrera bientôt <(ien. m, 19). — Repetitus a>ilmœ ilehitiim. Pen>éc profenile: la vie n'est (jn'uu prêt que Dieu a fait ù l'iiomme, et (fue celui-c! devra lui rendre avec usure. — Sed cura... illi... (vers. 9). Ces fabri<'ant8 il'iilolcs d'aryile ont un souci bien plus grand que celui clés cumptes qu'ils devront rendre ù Dieu après leur luert 'loboraturus est : x:xu.v-tv, être fatigué, est un euphémisme pour désigner la mort) : Ils sotigent à rivaliser avec lea orfèvres, et Us donnent pour
Sap. XV. 10-16.
10. Cinis est enim cor ejus, et terra Bupervacua spes illius, et luto vilior \ata ejus ;
11. quoniam ignora vit qui se finxit, et qui inspiravit illi animam quae operatur, et qui insufflavit ei spiritum vitalem.
12. Sed et sestimaverunt lusum esse ■vàtam nostram, et conversationem vitse compositam ad lucrum, et oportere undecumque, etiam ex malo, acquirere.
13. Hic enim scit se super omnes delinquere, qui ex terras materia fragilia vasa et sculptilia fingit.
14. Omnes enim insipientes, et infelices supra modum animse superbi, sunt inimici populi tui, et imperautes illi;
15. quoniam omnia idola nationum deos estimaverunt, quibus neque oculorum usus est ad videndum, neque nares ad percipiendum spiritum, neque aures ad audiendum, neque digiti manuum ad Iractandum, sed et pedes eorum pigri ad ambulandum.
16. Homo enim fecit illos , et qui spiritum mutuatus est is finxit illos. Nemo enim sibi similem homo poterit deum fingere.
10. Son cœur n'est que cendre, ucp terre vile est son esiié.rance. et sa vie csi plus méprisable que la boue,
11. car il ignore celui qui l'a formé, qui lui a insjùré une âme agissante, et qui a soufflé en lui l'esprit de vie.
12. Ils se sont en outre imaginé que notre vie est un jeu, et qu'il n'y a d'autre but de l'existence que le gain, et qu'il faut acquérir par tous les moyens, même par le mal.
13. Celui-là sait bien qu'il est plus coupable que tous les autres, qui forme d'une même ten'e des vases fragiles et des idoles.
14. Mais ils sont tous insensés , et malheureux plus qu'on ne peut le dire, ces orgueilleux , qui sont les ennemis de votre peuple et qui le dominent ;
15. car ils ont pris pour des dieux toutes les idoles des nations, qui ne peuvent ni se servir de leurs yeux pour voir, ni de leurs narines pour respirer, ni de leurs oreilles pour entendre , ni des doigts de leurs mains pour toucher, ni de leurs pieds qui sont paresseux pour marcher.
16. Car c'est un homme qui les a faits, et celui qui les a formés n'avait qu'un esprit d'emprunt. En effet, il n'est pas d'homme qui puisse faire un dieu semblable à lui.
cela un grand fini à leur travail , qui n'est toutefois que du clinquant. — Cinis... cor ejus (vers. 10). Locution empruntée à Is. xliv, 20, d'après la traduction des LXX : a Leur cœur est de la cendre; » c.-à-d. vide et sans aspirations supérieures. — Supervacua spes... Dans le grec : Son espérance U'idole d'argile dans laquelle il se confie) est plus vaine que la terre. — lynoravit (Bons-entendu « euni >>) qui se finxit. Ignorance coupable, comme 11 a été démontré plus haut (xiii, 1 et S8. ), car le Dieu créateur a marqué toutes ses œuvres de sa signature. — Animam tperatur : une âme active, agissante. — Lxisum esse vitam (vers. 12). Souvent la vie n'était pas autre chose pour les païens qu'un jeu frivole. Cicéron, de Offlc., \, croyait devoir protester contre cette interprétation universelle : a Non Ita generati a natura sumus, ut ad ludum et jocum factl esse videaraur; sed ad severitatem potins et ad quœdam studia graviora. i' — Ad lucrum : un marché lucratif, dit le grec plus fortement encore. Autre préoccupation des païens et de ceux qui leur ressemblent : gagner le plus possible , pour jouir le plus possible. Pythagore et Cicéron ont employé la même comparaison. — Undecumijue eliam ex malo... Plus de loi morale pour ces cœurs aSamés de richesses. Les auteurs clasilQue» citent des maximes semblables. « Lucrl
bonus est odor ex re qualibet. » Juvénal, SaU, XIV, 204.
Qui rem facias, rem.
Si poEsis, recte; si non, quocumque modo rem. Horace , Ep., I, i, 65.
Pour le potier en question, comme pour la plupart des fabricants d'idoles, l'art était avant tout une affaire d'argent, et point ou très peu «ne affaire de religion. Cf. Act. xix, 23 et ss. — Eic enim scit... (vers. la). Leur grave culpabillté : ils savent que leurs statues ne sont qu'un peu de terre, et pourtant ils trompent les hommes, auxquels Us les vendent comme des dieux.
14-17. Idolâtrie grossière et insensée des ennemis du peuple Israélite. — Ils sont caratéris!''s d'abord par trois épithètes générales : in.Hipientes, infelices,... superbi. Variante dans le grec . Insensés et plus malheureux que l'âme d'un enfant (vCiTTÎou, un tout petit enfant qui est incapable de se conduire). — Imperautes illi. Plus fortement dans le grec : qui l'ont oiiprimé. — Omnia idola... deos... Détail qui fait ressortir ce qu'il y avait de profondément insensé dans le culte païen : il était devenu un éclectisme absurde, qui plaçait sur les mêmes autels les divinités les plus disparates. — Quibus neque ocu,lorum... Tableau ironique, qui imite ceux dos Ps. cxiii, seconde partie, 4-7, et cxxxiv, 16-17, —
Sap. XV, Il
17. Étant lai -même moiiel, de ses mains criminelle'i il ne forme qu'une œuvre morte. Ainsi lui-même il vaut mieux que ceux qu'il adore, car il vit quelque temps, quoiqu'il soit mortel, et eux n'ont jamais vécu.
18. Ils adorent les plus v^'ls animaux, qui, comparés aux autres bêtes sans raison, sont au-dessous d'elles.
19. La vue même de ces animaux ne montre rien de bon en eux, car ils se sont soustraits à la louange de Dieu ^t à sa bénédiction.
17. Cuia euiui ait mortalis, mjrtuum fingit manibus iniquis. Melior enim est ipse his quos colit, quia ipse quidem vixit, cum esset mortalis, illi autem nunquam.
18. Sed et animalia miserrima colunt ; insensata enim comparata his, illis sunt détériora.
19. Sed nec aspectu aliquis ex his animalibus bona potest conspicere ; eflfugerunt autem Dei laudem et beuedictionem ejus.
CHAPITRE XVI
1. C'est pourquoi ils ont été tourmentés comme ils le méritaient par des êtres semblables à ceux-là, et ils ont été exterminés par une multitude de bêtes.
2. Mais, au lieu de ces tourments, vous avez eu des faveurs pour votre peuple, et vous lui avez donné la noun-iture dé-
1. Propter hsec et per his similia passi sunt digne torraenta, et per multitudinem bestiarum exterminati sunt.
2. Pro quibus tormentis bene disposuisti populum tuum , quibus dedisti concupiscentiam delectamenti sui novum
Homo... fecit illos (vers. 16). Il n'est pas surprenant que ces Idoles soient sans 7le, puisque celui qui les fabrique n'a lui-même qu'une vie d'emprunt (spiritum niutuatus... ; comp. la note du vers. 8). — Nemo... homo polertt... Incapable de former un être semblable h lui, l'homme l'est bien moins encore de créer un Dieu ; lorsqu'il l'entreprend, c'est une œuvre morte qui sort de ses mains (murtuum fingit), et il lui est de beaucoup supérieur {melior enim...).
§ II. — Contrastes spéciaux entre Us Égyptiens idolâtres et les Hébreux. XV, 18 — XIX, 5.
Ce parallèle si remarquable a pour base les principales plaies d'Egypte, par lesquelles les persécuteurs du peuple de Dieu furent justement châiios, tandis qu'Israël échappait ù. tant de maux. L'auteur a déjà signalé le fait d'une manière rapide (cf. xi, 5-16;; il y revient pour insister longuement sur les détails.
1» Premier contraste : la Sagesse châtie par l'action des an' maux les adorateurs des animaux, tand 3 que les Hébreux sont épargnés. XV, 18 — XVI, 15.
18-19. Transition : la zoolâtrle chez les Égyptiens. — Animalia miserrima. D'après le grec : les plus odieux des animaux. En effet, nous l'avons vu, les crocodiles mêmes et les serpents étaient adorés en Egypte. — Inxensata enim... Passage difficile. Le traducteur de la Vulgate a lu avoa. Le grec ordinaire porte avoia, et ne donne aucun sens acceptable. Si on lit avoca, s en stupidité , » on peut traduire : Car, sous le rapport de la stupidité, si l'on compare les animaux entre eux, quelques-uns sont pires que les autres. La correction «vîa, « en méchanceté, »
fournirait une excellente signiflcatlon ; mais ce n'est qu'une conjecture. — Sed nec aspectu.,, C.-à-d. que, dans les animaux, il n'existe aucune beauté qui puisse expliquer et excuser les honneurs idolâtriques qu'on leur rend. Cf. xiv, 20, et XV, 4-5. — Effugerunt... laudem,... Allusion à l'éloge que le Créateur fit de ses différentes œuvres après les avoir produites. Les êtres animés l'avaient reçu comme tout le reste de la création (cf. Gen. I, 21, 26) ; mais ils avaient cessé de le mériter en devenant solidaires du péché d'Adam. La bénédiction qui les avait appelés à la vie s'était transformée, comme pour le serpent (Gen m, 19), en une malédiction.
Chap. XVI. — 1-4. Dieu se sert des animaux pour punir les Égyptiens ; il rassasie les Hébreux en leur envoyant des cailles. — Pussi... digne tai-menta. Le talion, comme plus haut (cf. xi, 5, 15-17). — Pro quibus... Contraste entre le sort des Égyptiens et celui des Hébreux. — Bene disposuisti.. D'après le grec : Tu as fait du bien à ton peuple. Sans doute la conduite d'Israël fut loin d'être parfaite dans cet épisode, car il murmura contre Dieu, et le bienfait céleste aboutit à un grave châtiment ; du moins ce n'en fut pas moins un grand bienfait. Cf. Ex. xv, 1-13 ; Num. X, 11-35; Ps. Lxxv'ii, 26 et ss. — - Concupiscentiam delectamenti. Dans le grec : (pour satisfaire) le désir de ( leur ) appétit. — Novum saporem. Le mets donné par Dieu fut extraordinaire (étrange, dit le grec) dans son mode, -r- Orlygometram. Un des noms grecs de la caille, conservé par la Vulgate.— Ut illi... (vers. 3). 'Exeïvoi (.illi) représente habituellement les Égyptiens dans ce passage, et a-JTOi {M) les Hébreux. — Concupiscentes... Les Égyptiens éprouvèrent, eux
Sap. XVI, 3-9.
Bapoiem, e$cam parans eis ortygometram ;
3. ut illi qnidem concupiscentes escam, propter ea (]iife illis ostensa et missa sunt, eiiaiii a iiecessaria coiicii[)iscentia avertereiitiir. lli auiera in brevi inopes facti aovam gustaverunt escam.
4. Oportebat enira illia sine excusatione ipiidcjni supcrveiiire iiiteritum exercentilniK tymniiideni ; liis autein tantura ostt'iiiliiie ipieiuadmoduiu iuimici eorum exteiniiiiiiliaiitiir.
5. L^ieiiiiu cura illis supervenit sseva besiiaiiiiii ira , morsibiis perversorum colubiurum extermiuabaiitur.
6^ Sed non in perpetnuni ira tua permaiisit; sed ad coneptionem in brevi tuibati siiiit, sigiiiim h.ibeiiies salutis ad commemoratiouem maudaii leiris tuœ.
Qui enira conversus est non per hoc
quod viilebal sanabatur, sed per te omnium salvaturem.
8. lu hoc autera ostendisti inimicis nostris, quia tu es qui libéras ab omiii malo.
9. Illos enim locustarum et muscarura occideruut morsus, et non est inventa eanitas aiiinije illorura, quia digni erant ab hujuscemodi exterminarî.
licieiise qu'il désirait, les cailles que vous lui aviez préparées tomme un mets d'un goût nouveau ;
3. de sorte que les uns , quoique pressés de manger, viient se changer en aversion même leur ap[)étit nécessaire, i\ cause de ce ipie vous leur muniriez ut que vous envoyiez contre eux, tandis (jue les autres, après n'avoir été dans le besuin (pie [leu de temps, goûtèrent une nourriture nouvelle.
4. Car il fallait qu'une ruine inévitable fondît sur les premiers, qui exerçaient la tyrannie , et que vous fissiez seulement voir aux autres de quelle manière vous exterminiez leurs ennemis.
5. Il est vrai que la fureur des bêtes cruelles attaqua aussi vos enfants, et que la morsure des seipenls venimeux les fit périr.
6. Mais votre colère ne dura pas toujours; ils ne furent (pie ]ieu de temps dans le trouble, en vue de leur correction , et ils eurent un signe de salut , pour leur rappeler les commandements de votre loi.
7. Car celui qui se retournait de ce côté n'était pas guéri par ce (pi'il voyait, mais par vous, qui êtes le Sauveur de tous.
8. En cela vous avez montré à nos ennemis que c'est vous qui délivrez de tout mal.
9. Car, pour eux, ils furent tués par la morsure des sauterelles et des mouches, sans trouver de remcde |)our sauver leur vie, car ils méritaient de périr ainsi.
aussi, (i'ardents (îésirs (3ans la faim q<ii les pressait; mais la vue des unimaux d(''^<iûDants qui fourmillaient jusque dans leurs péirius (cf. Ex. vn, 2a) leur iiispiniii une vive répugnance et los empêchait de manger. Au lieu de propter... quse..., le grec dit plus énergiquenient : A cause de l'aspect hideux des choses envoyées contre eux. — Necen!<aria cont-upisceutia : l'appétit néces- •alre à la conservation de la vie, par opposition au désir superflu que ressentirent les Iléb'sux de manger des mets délicats. — In brevi : en' ô).î- Yov, pour peu de temps. La faim des Israélites ne fut pas de longue durée. — Oportebat eniin„. (vers. 4). Motif pour lequel les deux peuples furent si différemment traités. Les Égyptiens devaient être châtiés pour s'ôtre faits persécuteurs iniques. — InterUuin. Le grec dit seulement : la privation. Les mots sine excusatione ( « Inévitable », d'ai)rès le texte original) retombent sur ce substantif. — Hls... taïUnm ostmdere. . . La faim momentanée des Hébreux leur pernnt de mieux coinpremlre ce qu'avaient enduré leurs ennemis. — Exter ininabantar. Plutôt, d'après le grec, étalent tourmentés. Cf. xi, 10.
5 -15. Les serpents de feu lancés contre les Hébreux ; les sauterelles et les mouches qui envahirent l'Éijypte. Le narrateur signale les buts très divers que Dieu se proposa dans ces deux cas, extérieurement senibhibles. - Cum iUts... Dans le grec : a-jTOÏ;, aux Hébreux (note da vers. 3). — Sseva bestiarum ira : les (iei'pcnts à la morsure brûlante. Cf. Num. xxi, 6. — lied non in perpetuum... Dieu se proposait seulement de punir son peuple coupable ; ce but une fois atteint, sa colère s'apaisa. — Signum... salutis: le serpent d'airain. Cf. Num. xxi, 8-9. — Ad commemorationeiu mandati... Ce terrible incident confnait, en effet, une grave \e<^n U'obéis- Bance. — Non per hoc quoi videbat... (vers. 7), Le serpent d'airain n'était rien par lul-m(^me; mais la foi au Dieu sauveur faisait toute sa force. Notre -Seigneur Jésus-Clirist a fait, au sujet de ce symbole, une révélation d'une po'iée supérieure. Cf. Joan. m, 13-14. — In hoc autein... (vers. 8). On nous ramène aux Kgyptlens, |M>ur montrer (xjmblen davantage IN eunnt ft smiffrir d'animaux moins redoutables { locntarum ei muacarum, vers. 9). — Occidei-unt... Comp. Ex.
Sap. XVI. 10-16.
10. Quant à vos enfants, les dents mêmes empoisonnées des dragons ne purent les vaincre, parce que votre miséricorde était li'i pour les guérir.
11. Ils étaient éprouvés, alla qu'ils se souvinssent de vos préceptes , et ils étaient promptement sauvés, de peur que, tombant dans un profond oubli de votre loi, ils ne missent un obstacle à votre secours.
12. Aussi n'est-ce point une herbe, ni un émollient qui les a guéris, mais-* votre parole, ô Seigneur, qui guérit toutes choses.
13. Car c'est vous, Seigneur, qui avez la puissance de la vie et de la mort, et qui menez aux portes de la mort et qui en ramenez.
14. Mais quand l'homme a tué par malice, et que l'esprit a qiiitté le corps, il ne l'y fera pas revenir, et il rie rappellera point l'àme lorsqu'elle se sera retirée.
Filios autem tuos nec dracfnuin
venenatorum vicerunt dentés ; mi-;ericordia enim tua adveniens sanabat illos.
11. In memoria enim sermonum tuorum examinabantur, et velociter salvabantur, ne in altam incidentes oblivionem, non possent tuo uti adjutorio.
12. Etenim neque herba, neque malagraa sanavit eos ; sed tuus, Domine, sermo, qui sanat omnia.
13. Tu es enim, Domine, qui vitse et mortis habes potestatem, et deducis ad portas mortis, et reducis.
14. Homo autem occidit quidem per malitiam , et cum exierit spiritus, non revertetur, nec revocabit aniinam quae recepta est.
Negantes enim te nosse impii
X, 17, où le pharaon appelle les sauterelles « une plaie mortelle "; non qu'elles duniiassenc diroctenient la mort, pas plus que les mouches, mais les coiiséciuences de ce double fléau durent être fatales à plusieurs.— Son est itireida sanitax. Pour eux , pas de moj-en miraculeux destiné à les sauver. — Exterminari. D'après le grec : être châtiés. — FiUos autfiu tuos... (VLTs. 10). Développement du contraste, pour le rendre encore plus frappant. — Misertcordia... adveniens : venant au - devant d'eux, comme 8'ex|>rime délicatement le grec. — In inemnria( vers. 11). Mieux vaudrait l'accusatif : pour qu'ils se souvinssent. Cf. vers. 6. — Examinabantur. D'après le grec : ils étalent piqués (par les serpents).— Ne in... obHmnnem :
dans l'oubli des commandements divins. — Etenim neque herba... ( vers. 12 ). Encore le caractère surnaturel de la guérlson. — Ta es eiiim..,(vcrB. 13).
Facilité avec laquelle Dieu procure le salut. La pensée devient générale. — Deducis... et reducis. Écho de I Rog. il, 6; cf. Ps. xi.vin, 16, et Tob. xiii, 1 ■ 2. — Homo... occidit (vers. 14 ). Différence Immense entre Dieu «t l'homme, relativement à la vie et à la uiort : quand l'homme tue quelqu'un de ses semblables,
c'est à Jamais, car 11 n'a pas le don de « faire revivre » (ainsi dit le grec, au lieu de reverte^ tur). — Animam qi'SS recepta...: dans le séjour
Mouches d'Egypte. (Le moustique et le taon des chameauit. )
des morts. — .%'ï tuam manum... (vers. 15), Transition à l'alinéa >uivaiit.
2» Second contraste : de quelle m.Tni^re lég éléments servirent à tourmenter les Égyptiens et à bénir les Hébreux. .WI, Ui-29.
Le feu et ses merveilles contre les Égyp
Sap. XVI, 17-22.
per fortitudinem brachii tui flagellati suiit ; novis aquis, et giandinibus, et pluviis persecutionem passi, et per ignem consuiupti.
17. Quod enîm mirabîle erat, in aqua, quae orania extinguit, plys igais valebat ; vindex est ènim orbis justorum.
18. Quodam enim tempore mansuetabatur igRÏs, ne comburerentur quae ad impios missa erant auimalia, sed ut ipsi vidantes scirent quoniam Dei judicio patiuntur persecutionem.
19. Et quodam tempore in aqua supra virtutem ignis exardescebat undique, ut iniquse terrse nationem exterminaret.
20. Pro quibus angelorum esca nutrivisti populum tnum, et paratum panera de cselo prsestitisti illis sine labore , omne delectamentum in se habentem, et omnis sapons sua%àtatem.
21. Substantia enim tua dulcedinem tuam quam in filios habes ostendebat, et deserviens uniuscujusque voluntati, ad quod quisque volebat convertebatur.
Nix autem et glacies sustinebant
ont prétendu ne pas vous connaître, ils ont été flagellés par la force de votre bras, ils ont été tourmentés par des pluies extraordinaires, par des grêles et des orages, et consumés par le feu.
17. Ce qui était le plus admirable, c'est que le feu brûlait davantage dans l'eau, qui éteint tout, car l'univers est le vengeur des justes.
18. Parfois le feu s'adoucissait, pour ne pas brûler les animaux qui avaient été envoyés contre les impies ; afin qu'à cette vue ils reconnussent que c'était par un jugement de Dieu qu'ils souffraient ces maux.
19. Parfois aussi ce feu, surpassant ses propres forces, redoublait d'ardeur au milieu des eaux, pour détruire ce qu'avait produit une terre impie.
20. Vous avez au contraire nourri votre peuple de la nourriture des anges, et vous leur avez donné du ciel un pain préparé sans travail , ayant en lui toutes les douceurs et tous les goûts exquis.
21. Car la substance créée par vous montrait la douceur que vous avez envers vos enfants, puisque, s'accommodant à la volonté de chacun d'eux, elle se changeait en tout ce qu'il voulait.
La neige et la glace soutenaient
tiens. — 2>!egantM... impii. Les Ég3'ptiens prétendirent ne pas connaître Jéhovah , lorsque Moïse vint leur parler en son nom. Cf. xii , 27 ; Ex. V, 7. — Novis aquis. Dans le grec : par des eaux étranges, c.-à-d. extraordinaires. Voyez la note du vers. 3. Il s'agit de la septième plaie; cf. Ex. rx, 22 - 25. Après pluviis le grec ajoute : qu'ils ne pouvaient éviter (littéralement : ine.xorables). — Per ignem. C'est de ce feu que l'écrivain sacré vent surtout parler. — Quod enim mirabile (TïapaSolôfzTOV , « tout à fait étonnant )')... Le récit de l'Exode s'est borné à dire ( IX, 24) : Et le feu se mêlait avec la grêle. Notre auteur le complète admirablement par de précieux détails dont la tradition Juive avait conservé le souvenir, et que l'on retrouve en grande partie dans l'historien Josèphe. — Vindex... enim orbis... La nature combattait en faveur des justes contre les méchants. Cf. vers. 24 ; v, 18 et ss. ; Jud. V, 20. — Man-tuetabatur ignis... (vers. 18). Kon plus le feu vengeur qui a été mentionné au vers. 16, puisque, d'une part, les animaux de la seconde, de la troisième et de la quatrième plaie avaient disparu, et que, d'autre part, les sauterelles vinrent seulement après ce feu terrible (cf. Ex. X, 1 et 88.); mais, selon l'opinion la plus vraisemblable, les feux allumés par les Égyptiens eux-mêmes pour se délivrer des grenouilles, des mouches, des moustiques, etc. On conçoit que Dieu ait enlevé miraculeusement leur puissance h cea flammes, vu qu'elles avaient pour but de
diminuer l'intensité des fléaux voulus par lui. — Ut... vldentes scirent... Autre raison de ce prodige : il fallait que l'Egypte connût d'où lui venaient ses maux. Le grec emploie deux verbes synonymes : fSXluovTeç i'oouo'iv. Ici, le premier désigne le phénomène physique, et le second la vision morale ; la Tulgate a donc très bien traduit. — In aqua... exardescebat (vers. 19). Merveille non moins extraordinaire, qui nous ramène au feu de la septième plaie. — Nalionum : •;vrir,\i.sLT(x, les produits (agricoles). Cf. Ex. i:<, 22-32.
20-21. Les Hébreux reçoivent la manne, comme un pain tout céleste. — Pro qnibus... : à la place de ce feu qui causait de si affreux ravages. — Angelorum esca. C'est l'expression du Ps. lxxvti, 25, d'après la traduction des Septante. — Panem de cselo. Cf. Ex. xvi, 4, et le Ps. crv, 40, où la manne porte également ce beau nom. — Sine labore : tandis que, pour le pain ordinaire, il faut labourer, ensemencer, moissonner péniblement. — Omne delectamentum. La manne offrait toutes les délices à ceux qui la consommaient, parce qu'elle avait à leur gré tous les goûts : omnis saporis snavitatem. Comp. le vers. 21. Symbole de l'Eucharistie, à laquelle ce passage est si fréquemment appliqué par la liturgie. La saveur ordinaire de la marine, d'après Ex. xvi, 31, et Num. XI, 8, était celle des gâteaux au miel, ou de l'huile d'olive bien fraîche.
Les ravages dn feu parmi las récoltes
sans se fondre, la violence du feu, et vos enfants I savaient que les fruits de leurs ennemis étaient détruits par un feu qui brûlait dans la giêle, et qui étincelait dans la pluie,
23. mais qui oublia ensuite sa propre force pour la nourriture des justes.
24. Car la créature, qui vous est soumise comme à son Créateur, devient violente pour tourmenter les méchants, et s'adoucit pour contribuer au bien de ceux qui se confient en vous.
25. C'est pourquoi, se transformant alors en toutes sortes de goûts, elle obéissait à votre grâce, qui est la nourricière de tous, selon la volonté de ceux qui vous exprimaient leurs désirs ;
26. afin que vos enfants, que vous aimiez, Seigneur, connussent que ce ne sont point les fruits naturels qui nourrissent les hommes, mais que votre parole conserve ceux qui croient en vous.
27. Car ce qui ne pouvait être consumé par le feu se fondait aussitôt par la chaleur du moindre rayon de soleil,
28. pour faire savoir à tous qu'il faut prévenir le soleil pour vous bénir, et vous adorer dès le point du jour.
29. Car l'espérance de l'ingrat fondra comme la glace de l'hiver, et s'écoulera comme une eau inutile.
Sap. XVI, 23-29, 65
vim ignis, et non tabescebant, nt scirent quoniam fructus inimicorum exterminabat ignis ardens in grandine et pluvia coruscans ;
23. hic autem iterum, ut nutrirentur justi, etiam suae virtutis oblitus est.
24. Creatura enim tibi Factori deserviens, exardescit in tormentum adversus injustes, et lenior fit ad benefaciendum pro his qui in te confidunt.
25. Propter hoc et tune in omnia transfigurata, omnium nutrici gratise tuœ deserviebat, ad voluntatem eorum qui a te desiderabant ;
26. ut scirent filii tui quos dilexisti. Domine, quoniam non nativitatis fructus pascunt homines, sed sermo tuus hos qui in te crediderint conservât.
27. Quod enim ab igné non poterat exterminari, statim ab exiguo radio solis calefactum tabescebat,
28. ut notum omnibus esset quoniam oportet prsevenire solem ad benedictionem tuam, et ad ortum lucis te adorare.
29. Ingrati enim spes tanquam hibernalis glacies tabescet, et disperiet tanquam aqua supervacua.
des Égyptiens; aes effets bienfaisants pour préparer la manne. — Nix et glacies. Ces mots ne représentent pas, comme on l'a dit parfois, la grêle qui accompagna la septième plaie ( comp. le vers. 16), mais la manne mCme, que Moïse compare au givre ( Ex. xvi , 14 ) , et à la glace (Nom. XI, 7, d'après la version des LXX). — Sustinébanf vim... EUe fondait aux premiers rayons dn soleil (vers. 27), et pourtant le feu ordinaire, bien loin de la dissoudre, servait à sa cuisson tcf. Ex. xvi, 23, et Kum. xi, 8). C'était là un grand prodige, que mettent en relief les détails suivants : fructus... exterminabat ignis... Sur les mots ardens in grandine..., voyez les vers. 16 et 17. — Eic autem (vers. 23) : lorsqu'il s'agissait de la manne. Justi désigne les Hébreux. — Creatura enim... (vers. 24). L'auteur généralise, comme en beaucoup d'autres passages. D nous montre de nouveau la nature entière, docile aux ordres du Seigneur, soit pour bénir, ^ soit pour châtier. — Pioptrr hoc et tune. . . (vers. 25). Application spéciale de la loi universelle qui vient d'être citée. — In omnia transfigurata. Belle expression : la nature se transformait de mille n.aniàres, selon les volontés du Seifineur
et même de ses amis fidèles. — Ut scirent... (vers. 26). Ici encore la «: philosophie » de cette merveilleuse histoire. — Nativitatis fructus. Plus clairement dans le grec : les générations des fruits, c.-à-d. les plantes de différent genre. — Sed sermo tuu^. Écho évident du Deutéronome, nn, 3 (cf. Matth. iv, 4). « Sermo » représente Ici la manne, créée par la parofe toute-puissante de Dieu. — Qu^d enim ab igné... (vers. 27). Encore la manne, d'après le contexte. Preuve que tont dépend de la parole du Seigneur. Il modifie le» êtres à son gré, pour fournir aux besoins dt l'homme. — Ab exiguo radio... Fait merveilleux Cf. Ex. XVI, 11 et 21. — Oportet prxvenire... (vers. 28). Très belle pensée. On devait recueiUh la manne avant le lever du soleU : ce fait symbolisait la sainte ardeur avec laquelle il convenait que le peuple de Dieu adorât et bénît son Maître dès l'aurore. Cf. Ps. v, i ; lvi, 9 ; lxxxvh, 14. — Ingrati... spc... (vers. 29). Antithèse fort belle aussi, pour montrer toute la laideur de l'ingratitude envers Dieu. — Tanquam, hibernalis glacies. La glace fond %vx premières brises du printemps.
Comment. — V,
Sap. XVII, 1-6.
CHAPITRE XVII
1. Magna sunt enim judicia tua, Domine , et inenarrabilia verba tua. Propter hoc indisciplinatse animae erraverunt.
2. Dum enim persuasum habent iniqui posse dominari nationi sanctse, vinculis tenebrarum et longae noctis compediti, inclusi sub tectis , fugitivi perpétua; providentiae jacuerunt.
3. Et dum putant se latere in obscuris peccatis , tenebroso oblivionis velamento dispersi sunt, paventes borrende, et cum admiratione nimia perturbati.
4. Neqae enim quse continebat illos spelunca sine tim(>re custodiebat, quoniam sonitus descendens perturbabat illos, et personse tristes illis apparentes pavorem illis praestabant.
5. Et ignis quidem nuUa vis poterat illis lumen prsebere, nec siderum limpidae flammse illuminare poterant illam noctem borrendam.
Apparebat autem illis subitaneus
1. Vos jugements sont grands-, Se^ gneur, et vos paroles sont ineffables. C'est pourquoi les âmes sans instruction se sont égarées.
2. Car les mécbants, persuadés qu'ils pourraient dominer la nation sainte, ont été liés par les chaînes des ténèbres et d'une longue nuit, et enfermés sous leurs toits, ils sont restés couchés, se soustrayant à votre providence , qui ne cesse jamais d'agir.
3. S'imaginant qu'ils demeuraient cachés dans l'obscurité de leurs péchés, ils ont été dispersés sous le voile ténébreux de l'oubli, et, saisis d'un horrible effroi, ils ont été frappés d'un profond étonnement.
4. Car la caverne où ils s'étaient retirés ne les défendait pas de la crainte ; en effet, le bruit qui descendait les effrayait, et ils voyaient paraître des spectres affreux qui les remplissaient d'épouvante.
6. Et il n'y avait pas de feu assez ardent pour leur fournir de la lumière, et les flammes brillantes des étoiles ne pouvaient éclairer cette nuit horrible.
Ils voyaient apparaître une lueur
3° Troisième contraste : les Égyptiens plongés dans d'affreuses ténèbres tandis que les Hébreux Jouissent d'une spiendide lumière. XVII, 1 — XVIII, 4.
Chap. XVII. — 1. Transition et introduction.
— Magna... judicia tiia : les jugements terribles du Seigneur contre ses ennemis. Cf. Ps. cxvni, 75.
— Inenarrabilia : SycS'.TjyTjTOi, diflaciles à interpréter ; tant les pensées de Dieu sont profondes. Cf. Ps. xci, 6; Rom. xi, 33. — Propter hoc... erraverunt : n'ayant pas su ni voulu comprendre les mystères de la conduite divine. Par indisciplinatm animie 11 faut entendre les Égyptiens rebelles à Jéhovah.
2-6. Les horribles ténèbres de la neuvième plaie d'Egypte. Comme plus haut (xvi, 16 et ss.), l'auteur du livre de la Sagesse complète de la manière la plus précieuse le récit de Moïse. Cf. Ex. X, 21-23. — Iniqui : avo|Aot, des hommes œ sans loi », qui agissaient ouvertement contre la volonté de Dieu. — Dominari. Le mot grec -/.axa- 8uva(7T£yeiv marque une oppression brutale. — Vinculis tenebrarum. Métaphore expressive. Ceux qui avaient imposé de lourdes chaînes à la nation sainte furent enchaînés eux-mêmes d'une façon beaucoup plus terrible par les épaisses ténèbres. — Lonaae noctis. La neuvième plaie
dura trois Jours entiers, pendant lesquels les Égyptiens n'osèrent pas quitter leurs maisons (iiiclvM...). — Fugitivi... providenlise. C.-à-d. délaissés en quelque sorte par l'aimable providence de Dieu, et livrés au contraire à toute sa colère. — Jacuerunt. Trait vraiment tragique , qui dénote une frayeur incontrôlable. — Dum... se latere (vers. 3). L'obscurité, dont les Égyptiens avaient abusé pour le crime ( cf. xiv. 23 ). leur servit de juste châtiment. — Tenebivso oblivionis... Voile hideux, analogue à celui de la mort, et qui les séparait du reste des hommes. — Cum admiralùme. . . perturbati. Le grec dit plus clairement : troublés par des spectres. Cf. vers. 4f>. — Neque... spelunca (vers. 4). D'après la Vulgate , les grottes naturelles , ou même les tombeaux creusés dans le roc, où les Égyptiens auraient cherché un refuge. Mieux, suivant le grec {[i.'jy_60, les appartements les plus intimes de chaque maison. — Sonitus : des bruits { le grec emploie le pluriel) étranges, surnaturels, qui semblaient se précipiter d'en haut (descevdens) et qui glaçaient d'effroi toute l'Egypte. — Perturbabat. D'après le grec : retentissaient autour d'eux. — Personse tri.îtes... Apparitions démoniaques, suivant les uns; selon d'autres (notamment saint Bonaventure ) , vision* simplement
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soudaine, pleine d'effroi, et épouvantés par ces fantômes qu'ils ne faisaient qu'entrevoir, ils croyaient ces apparitions encore plus terribles,
7. Le recours à l'art des magiciens ne fut qu'une dérision, et la sagesse dont ils faisaient gloire fut convaincue honteusement de fausseté.
8. Car ceux qui promettaient de bannir les craintes et les troubles de l'âme languissante languissaient eux-mêmes ridiculement, pleins d'épouvante.
9. Car alors même que rien de terrible ne les troublait, terrifiés par le passage des bêtes et par le sifflement des serpents, ils mouraient de peur, et ils.re-
. fusaient de voir l'air auquel on ne pouvait échapper en aucune manière.
10. Car, comme la méchanceté est timide, elle se condamne par son propre témoignage ; troublée par la conscience, elle s'attend toujours à de grands maux.
11. En effet, la crainte n'est autre chose que le trouble de l'âme qui se croit abandonnée de tout secours.
Et moins elle attend du dedans
ignis timoré plenus, et timoré perculsi illius quae non videbatur faciei , aestimabant détériora esse quse videbantur.
7. Et magicae artis appositi erant derisus, et sapientise gloriae correptio cum contumelia.
8. Illi enim qui promittebant timorés et perturbationes expellere se ab anima languente, hi cum derisu pleni timoré languebant.
9. Nam etsi nihil illos ex monstris perturbabat, transitu animalium et serpentium sibilatione commoti, tremebund:
peribant, et aerem quem nuUa ratione quis effugere posset, negantes se videre.
10. Cum sit enim timida nequitia, dat testimonium condemnationis ; semper enim prsesumit sseva, perturbata conscientia.
11. Niliil enim est timor nisi proditio cogitationis auxiliorum.
Et dum ab intus minor est expe
subjectives, que se créaient des imaginations terrifiées. — Ignis... nulla vis.,, (vers. 5). Rien ne pouvait prévaloir contre ces ténèbres intenses, que certaines lueurs blafardes et soudaines ( vers. 6 ) rendaient encore plus épouvantables. — Illius qupe non videbatur... C'était donc « une vision aux formes vagues et indéterminées ».
7-9. Les sorciers d'Egypte incapables de mettre fin à ces horreurs. — Magicse artis... derisua. Le texte grec est plus net et plus expressif : Quant aux duperies de l'art magique, elles gisaient à terre. C- à- d. que les tentatives des magiciens pour chasser les ténèbres ne réussirent qu'à couvrir leurs auteurs de confusion. — Et sapientise gloriœ... Dans le grec, littéralement : Et le reproche de la jactance au sujet de la science était ignominieux. La prétendue science dont les sorciers égj'ptiens s'étaient autrefois vantés avec orgueil recevait maintenant des faits eux-mêmes le plus honteux démenti. — Illi... qui promit' iebant (vers. 8). Contraste entre leui-s fières promesses et leur impuissauce totale. Non seulement ils ne purent arrêter aucune des plaies qui désolaient la contrée, mais Us furent personnellement atteints par les plus terribles d'entre elles (hi... languebant). Cf. Ex. ix, 11. Le narrateur traite à bon droit leur situation de «( ridicule » : y.aTa- ■ylXaffTOv (cam derisu). — Nihil ex monstris ( vers. 9 ). D'après le grec : rien d'effrayant. — Transitu animalium... « Voici une nouvelle circonstance de ces ténèbres qui ne se lit nulle part ailleurs. Outre les spectres (mentionnés plus haut)..., Dieu permit que les animaux et les serpent,s qui étaient dans les m.aisons menaçaient les Égyptiens de les dévorer. Cela n'est nulle-
ment extraordinaire dans un pays où il y avait un grand nombre d'insectes venlmeu:t et de bêtes dangereuses, à qui ces peuples rendaient des honneurs divins, qu'ils nourrissaient avec eux dans leurs malsons (comp. Hérodote, i, 36). Ces animaux, pressés de la faim et ennuyés de la durée des ténèbres, se promenaient dans les malsons, et jetaient des cris ou des sifflements, chacun en sa manière, qui ne pouvaient que causer de furieuses alarmes aux Égyptiens, que la frayeur tenait resserrés dans un lieu. » (Calmet, h. l.) — Aerem, quem nulla... Le grec semble dire que, dans leur effroi, les Égyptiens ne voulaient pas même jeter les yeux sur l'air ténébreux qui les environnait, tant ce qu'ils y apercevaient était effrayant.
10-14. Autres détails sur l'effroi que ces ténèbres causèrent aux Égyptiens. — Cum... enim timida... Le grec dit avec plus de force : La méchanceté, chose naturellement craintive, her, vers. 10 - 12 contiennent une très belle généralisation, relative aux vives angoisses que sait créer une conscience coupable. — Dat testimonium... Elle sert contre elle-même de témoin et de juge. « Conscientia mille testes, » disaient aussi les Latins. — Praesumit. . . D'après le grec : Elle a ajouté; c.-à-d. que la mauvaise conscience ajoute maux sur maux (sseva), les craintes au remords. C'est pour la pi-emière fois que le nom de la conscience apparaît dans la Bible d'une manière directe. — Nihil enim... timor... (vers. 11). n Curieuse définition de la crainte » par un de ses effets. C'est, dit le texte grec , l'abandon des secours qui proviennent du raisonnement. De fait, lorsque la raison est troublée par la vue d'un
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ctatio , raajorem computat inscientiam ejus causœ, de qua tormentum praestat.
13. lUi autem qui impotentem vere noctem , et ab infimis et ab altissimiH inferis snpervenientem , eumdem somnum dormi entes,
14. aliquando monstrorum exagitabantur timoré, aliquando animse deficiebant traductione, subitaneus enim illis et insperatus timor Bupervenerat.
15. Deinde si quisquam ex illis decidisset, custodiebatur in carcere sine f erro reclusus.
16. Si enim rusticus quis erat, aut pastor, aut agri laborum operarius prseoccupatus esset, ineffugibilem sustinebat necessitatem ;
17. una enim catena tenebrarum omnes erant colligati. Sive spiritus sibilans, aut inter spissos arborum ramos avium sonus suavis, aut vis aquae decurrentis nimium,
18. aut Bonua validus prœcipitatarum petrarum , aut ludentium animalium cursus invisus, aut mugientium valida bestiarum vox, aut resonans de altissimis montibas écho, déficientes faciebant illos prae timoré.
19. Omnis enim orbis terrarum lîmpido illuminabatur lumine, et non impeditis operibus continebatur.
d'elle-même, plus elle grossit, sans les bien connaître, les sujets qu'elle a de se tourmenter.
13. Pour eux, pendant cette nuit tout à fait impuiî-sante, sortie du plus profond abîme des enfers, dormant le même sommeil,
14. ils étaient tantôt troublés par la crainte des spectres, et tantôt abattus parce que le cœur leur manquait, car un effroi soudain et inattendu s'était emparé d'eux.
15. Si, quelqu'un d'eux était tombé, il demeurait enfermé sans chaînes dans cette sorte de prison.
16. Que l'homme ainsi surpris fût un laboureur, ou un berger, ou un ouvrier occupé aux travaux des champs , il était soumis à une nécessité inévitable;
17. car ils étaient tous liés par une même chaîne de ténèbres. Le vent qui sifflait, le suave concert des oiseaux parmi les branches touffues des arbres, la violence de l'eau qui courait avec impétuosité ,
18. le grand bruit des pierres qui se précipitaient, les mouvements invisibles des animaux qui jouaient ensemble, la voix puissante des bétes qui hurlaient, ou l'écho qui retentissait du creux des montagnes, tout les faisait mourir d'effroi.
19. Car tout l'univers était éclairé par une lumière limpide, et s'occupait de ses travaux sans obstacle.
danger imminent, il lui aiTive souvent, de ne trouver aucun moyen de salut, — Et dum ab intus... (verb. 12). C.-à-d. que « la crainte, lorsque la ralscjn l'abandonne, appréhende plus que le ferait la froide raison ». — Expectatio : l'attente du secours. — Inscientiam : l'ignorance au sujet de la nature exacte des maux que l'on redoute. Elle les grossit démesurément et accroît la souffrance. — IIU autem... (vers. 13). Après cette petite digression, l'auteur revient aux Égyptiens et à leurs mortelles angoisses pendant la neuTlème plaie. — Impotentem... noctem. Cette longue nuit durant laquelle on ne pouvait absolument rien faire; ou, selon d'autres interprètes, cette nuit qui n'était possible que par un grand miracle. Le contexte favorise ce second sentiment. — Ab infimis... inferis : du plus profond du séjour des morts, région extrêmement ténélireuse (cf. .Tob, x, 21-22; xxxviii, 16 ; Ps. xlviii, 20, etc.). — Somnuni. Ce mot désigne ici l'Inaction forcée des Égyptiens, car il ne fut guère question de sommeil pour eux pendant ces nuits terribles. — Animie defi^iebant... (vers. 14). A la lettre dans le grec : Ils étaient paralysés par la trahlBon de leur âme. Location très expressive
pour dire que tout courage les avait abandonnés.
15-20. Encore d'autres détails sur cette affreuse plaie des ténèbres. — Un premier fait : Si guiagrtam. .. decidisset. Si quelqu'un des Égyptiens tombait à terre, par le fait de la terreur, ou pour toute autre cause. — In carcere. Prison morale, dont les murs étaient formés par l'angoisse, comme il est Immédiatement ajouté : sine /erro (sans chaînes) rednstis. Cf. Ex. x, 23. — Un second fait : Si rustieus (yeojpyd:) quis... H s'agit de ceux des Égyptiens qui étalent occupés dans les champs au moment où commencèrent le« ténèbres. Au lieu de agri... operarius, le grec a cette variante intéressante : L'ouvrier des travaux pénibles dans le désert; elle fait allusion aux corvées pour lesquelles l'Egypte a toujours été tristement célèbre. — IneffugiMlem... neceesitatem... Les hommes ainsi surpris durent rester en pleine campagne, sans oser se mouvoir, jusqu'à ce que le fléau eût pris fin. — Autre série de faits, vers. IT'i-lS : Sive spiritus... Comment les moindres sons, ou du moins les bruits les plus ordinaires de la nature, ajoutaient à l'effroi. Belle description. — Omnit enim orbis, . . Frai>-
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20. Sur eux seuls pesait une nuit profonde , imago des ténèbres qui leur étaient réservées, et ils étaient plus insuppor- Hbles à eux-mêmes que les ténèbres.
20. Solis autem iliis superposita erat gravis nox, imago tenebrarum quae superventura illis erat ; ipsi ergo sibi erant graviores tenebris.
CHAPITRE XVIII
1. Cependant, Seigneur, une grande lumière éclairait vos saints , et les Égyptiens entendaient leur voix, mais ne' voyaient pas leur visage. Pour eux, ils vous glorifiaient de ce qu'ils ne souffraient pas les mêmes peines ;
2. et après avoir été maltraités auparavant, ils vous rendaient grâces m)?"'atenant qu'on avait cessé de leur nuire, et ils vous priaient de continuer à faire cette différence entre eux et leurs ennemis.
3. C'est pourquoi ils euient une colonne ardente de feu pour guide dans un chemin inconnu, et vous leur ayez donné un soleil qui , sans les incommoder, les accompagnait heureusement.
4. Quant aux autres, ils méritaient bien d'être piivés de lumière , et d'endurer une prison de ténèbres, eux qui tenaient enfermés vos fils, par qui la lumière incorruptible de votre loi commençait à être donnée au monde.
Ils avaient résolu de faire mourir
1. Sanctis autem tuis maxima erat lux, et horum quidem vocem audiebant, sed figuram non videbant. Et quia non et ipsi eadem passi erant, magnificabant te;
2. et qui an te laesi erant, quia non Isedebantur, gratias agebant , et ut esaet differentia donum petebant.
3. Propter quod ignis ardentem columnam ducem habuerunt ignotse viae, et solem sine laesura boni hospitii praestitisti.
4, Digni quidem illi carere luce, et pati carcerem tenebrarum, qui inclusos custodiebant filios tuos, per quos incipiebat incorruptum legis lumen sseculo dari.
Cum cogitarent justornm occidere
iKiut, contraste (vers. 19-20). Tandis que l'Egypte souffrait ainsi, le reste du monde jouissait, à l'ordinaire, de la lumière et du soleil. Et encore n'était-ce là qu'un symbole des malheurs autrement graves qui attendaient les persécuteurs d'Israël : ifnago tenebrarum...
Chap. XVIII. — 1-4. Les Hébreux, quoique résidant en Egypte, n'eurent rien à souffrir de ces ténèbres. — Sanctis tuis (cf. x, 15) maxima... lux : non seulement dans la province de Gessen, qu'habitait la masse des Israélites, mais aussi dans l'Egypte proprement dite, où vivaient beaucoup d'entre eux, ainsi qu'il ressort des traits qui suivent. Partout où ils se trouvaient, le Jour et la nuit suivaient leur cours ordinaire. Cf. Ex. X. 23. — Horum... vocemi... ; leurs conversations et leurs prières de reconnaissance (magnificabant te). — Le texte grec diffère assez notablement de la Vulgate pour les vers. 1 et 2 : Mais il y avait une très grande lumière pour vos saints, desquels entendant la voix , mais ne voyant pas le visage, parce que ceux - ci ne souffraient pas, ils les proclamaient heureux , et parce qu'ils ne se vengeaient pas des injures qu'ils avaient souffertes, ils rendaient grâce, et demandaient pardon de s'être faits oppresseurs. — Propter quod (vers. 3). Dans le grec : àvO' (Lv, au lieu de ces choses, o.-à-d. de ces affreuses ténèbres et des autres souffrances qu'elles apportèrent avec elles. — Ignia... culumnam : la colonne de feu qui éclaira
et guida les Hébreux pendant la nuit, depuis le moment de leur sortie d'Egypte. Cf. Ex. xni,21; xrv, 24. — Solem sine Isesura. Le soleil si ardent du désert ne nuisait pas aux Israélites durant leurs marches , à cause de la colonne de nuée qui en tempérait la chaleur. — Boni hospitii. D'après le grec : leur glorieux pèlerinage (d'Égj'pte en Terre sainte ). — Digni quidem. . . (vers. 4). Pour conclure cette page relative à la neuvième plaie» le narrateur nous ramène encore :iux Égyptiens, montrant qu'ils avaient mérité cette grave punition. — Garcerem tenebrarum. Même figure qu'aux vers. 15 et 17 du chap. xvii. — Per quos incipiebat (dans le grec : v^aeXXe, « debebat »)... legis lumen... Tout est magnifique ici, la pensée et le langage. Voilà bien le rôle par excellence d'Israël : conserver intact le dépôt de la révélation, afin que le monde entier (sseculo) vint y puiser à l'heure voulue par Dieu. C'est par là même la conversion des païens et la catholicité de l'Église qui sont prédites ici, comme en maint autre passage de la Bible. Comp. surtout Tob. XIII, 13-14, et Luc. ii, 32, où nous trouvons la même métaphore de la lumière, pour désigner la vraie religion.
40 Quatrième contraste entre les Égyptien» et les Hébreux, à propos de la dixième plaie. XVIII, 5-25.
5-9. Dieu rassure les Israélites, en Ifur fal» saut annoncer d'avance sa dernière et si terrible
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infantes, et uno exposito fîlio et liberato, in traductionem illorum, multitudinein filiorum abstulisti, et pariter illos perdidisti in aqua valida.
6. Illa enim nox ante cognita est a patribus nostris, ut vere scientes quibus juraraentis crediderunt , animsequiores essent.
7. Suscepta est autem a populo tuo sanitas quidem justorum, injustorum autem extenuinatio.
8. Sicut enim lœsisti adversarios, sic et nos provocans magnificasti.
9. Absconse enim saciificabant justi pueri bonorum , et justitise legem in concordia disposuerunt, similiter et bona et mala lecepturos justos, patrum jam décantantes laudes.
10. Resonabat autem inconveniens inimicorum vox, et flebilis audiebatur planctus ploratorum infantium.
Simili autem pœna servus cum
les enfants des justes ; l'un de ces enfants, qui avait été exposé, fut sauvé pour leur punition, et vous avez enlevé un grand nombre de leurs enfants, et vous les avez perdus eux-mêmes dans l'abîme des eaux.
6. Cette nuit avait été connue d'avance par nos pères, afin que, sachant parfaitement à quelles promesses ils avaien*' cru, ils en demeurassent plus assurés.
Ainsi votre peuple contempla
salut des justes et la ruine des impies.
8. Car, de même que vous avez châtié nos adversaires, ainsi vous nous avez glorifiés en nous unissant à vous.
9. Cependant les justes enfants des bons ofiraient leur sacrifice en secret, et ils établissaient d'un commun accord cette loi de justice, qu'ils participeraient également aux biens et aux maux , et ils chantaient déjà les cantiques de louanges de leurs pères.
10. Mais en même temps retentissaient les voix confuses des ennemis, et l'on entendait des cris lamentables au sujet des enfants que l'on plem-ait.
L'esclave était puni de la même
vengeance contre les égyptiens. — Cum cogitarent. Dans le grec : pov>.E"j(Ta|X£voU!; an prétérit, ayant (déjà) formé le dessein. Sur ce projet sanguinaire, mis aussitôt à exécution, voyez l'Exode, I, 16-22. — Urto exposito...: Moïse, qui devait servir plus tard d'instrument aux divines vengeances. Cf. Ex. II, 1 et ss. ; ni, 7 et ss. — MuU titiulinem... abstulisti. Encore la loi du talion, mentionnée si souvent dans ce Uvre, et allusion à la dixième plaie d'Egypte. Cf. Ex. xn, 29. — Pariter illos... in aqua... Les pères furent châtiés peu après les flls, lorsque l'armée du pharaon périt dans les flots de la mer Rouge. Cf. Ex. xrv, 24. — Illa... nox ante cognita...: la nuit de la mort des premiers - nés et de la sortie d'Egypte. Moï.^e l'avait prédite aux Hébreux de la part de Jéhovah. Cf. Ex. xi, 4-11; xii, 21-29. — Quibus juramentis : les serments par lesquels le Seigneur avait scellé son antique promesse de donner à Israël la terre de Chanaan. Cf. Ex. VI, 8; xni, 5-16, etc. — Suscepta est (vers. 7). Le grec signifie : fut attendue (avec confiance, par suite de l'aimonce préalable qui vient d'être mentionnée). — Sicut enim... (vers. 8). Le grec ordinaire dit, avec une légère nuance, que par le même acte ( cL ) le Seigneur châtia les Égyptiens et vengea son peuple ; mais les meilleurs manuscrits donnent la leçon de la Vulgate (wç, comme). — Nos provocans. D'après le grec : nous appelant à toi. — Absconse... sacriflcabant (vers. 9 ). Les Hébreux immolèrent Tasiieau pascal dans l'intérieur de leurs maisons. Cf. Ex. xn, J7 et M.— Jiuti pueri bonorum. D'après le grec :
Les flls saints (cf. vers. 1, 5, 10, 17) des bons (nouveau nom donné aux Israélites, àya^oi). — Justitise legem. Dans le grec ordinaire : la loi de sainteté (6(jiôxr|Toç). D'après le manuscrit Alexandrin : la loi de divinité ( bs.iQ-zri~o: ). Le narrateur nomme ainsi l'ordre par lequel Dieu avait enjoint aux Hébreux de célébrer la Pâque avec ses divers rites. Cette loi établissait entre eux tous une alliance tout à fait intime et des
i-elatlons d'un nouveau genre, qui resserraient encore leurs liens antiques. Ainsi unis en Jéhovah, ils devenaient de plus en plus solidaires les uns des autres, pour la bonne et pour la maui vaise fortune ( similiter bona et mala... ). — Patrum... laudes : les louanges des patriarches, leurs glorieux ancêtres. Dès la première Pâque les Israélites adoptèrent la coutume, à laquelle ils sont restés fidèles, de chanter Je saints cantiques en la célébrant. Cf. II Par. xxx, 21; xxxv, 15, etc.
10-19. Les premiers-nés des Égyptiens mis à mort par l'ange exterminateur. — Besonabai autem... Cf. xn, 29-30. Contraste avec les joyeux chants d'Israël. — Inconveniens. Dans le grec : à(T'j[j.<pwvo; , voix et lamentations discordantes. — Simili... pœna... L'Exode, xn, 29, a déjà relevé formellement ce trait. — Mortuos... innumerabiles (vers. 12). Presque chaque famille avait son mort dans cette Egypte si peuplée. Le trait qui suit, née... ad sepeliendum..., met en relief le nombre des victimes. Il est bon de se souvenir que les Égyptiens embaumaient leurs merci et que leurs rites funéraires étaient longs et 00Q>-
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peine que le maître, et l'homme du ueuple souffrait les mêmes choses que le roi.
12. Ainsi donc, tous avaient semblablement des morts sans nombre, frappés de la même mort. Les vivants ne suffisaient pas aux sépultures, parce qu'en un instant la partie la plus noble de la nation avait été exterminée.
13. Ils n'avaient cru à rien, à cause des magicieas ; mais, aussitôt après l'extermination des premiers - nés , ils confessèrent que c'était le peuple de Dieu.
14. Car tandis que tout reposait dans un paisible silence, et que la nuit, dans sa course, était au milieu de son chemin,
15. votre parole toute-puissante s'élança du ciel, du trône royal, comme un guerrier impitoyable, sur cette terre destinée à la perdition ;
comme un glaive tranchant, elle
f»ortait votre irrévocable arrêt, elle était à, remplissant tout de meurtre, et, se tenant sur la terre, elle atteignait jusqu'au ciel.
17. Ils furent aussitôt troublés par des songes et des visions horribles, et des frayeurs inattendues les saisirent.
18. Renversés de côté et d'autre, à demi morts , ils déclaraient le motif pour lequel ils mouraient.
19. Car les visions qui les troublaient les en avaient avertis, de peur qu'ils ne périsf^ent sans savoir la cause des maux qu'ils soufEiiaient.
domino afflictus est, et j)opulari8 homo régi similia passus.
12. Similiter ergo omnes, uno nomine mortis, mortuos habebant innumerabiles. Nec enim ad sepeliendum vivi sufticiebant, quoniam uno momento quse erat prseclarior natio illorum exterminata est.
13. De omnibus enim non credentes, propter veneficia ; tune vero primum cum fuit exterminium primogenitorum , spoponderunt populum Dei esse.
14. Cum enim quietum silentium contineret omnia, et nox in suo cursu médium iter haberet,
16. omnipotens sermo tuus de caelo, a regalibus sedibus, durus debellator in mediam exterminii terram prosilivit,
16. gladius acutus insimulatum imperium tuum portans, et stans, replevit omnia morte , et usque ad cselum attingebat stans in terra.
17. Tune continuo visus somniorum malorum turbaverunt illos, et timorés supervenerunt insperati.
18. Et alius alibi projectus semivivus, propter quam moriebatur causam demonstrabat mortis.
19. Visiones enim quae illos turbaverunt hsec prsemonebant, ne inscii quare mala patiebantur, périrent.
pliqués. — Uno momento. Dans le grec : itpb; |xiav poitr|V; littéralement, à une seule Inclination de la balance. — Prœclarior natio. et Les prémices de leur force, » dit semblablement le Ps. crv, 36, pour désigner les premiers -nés des Égyptiens, qui étaient comme l'élite et l'espérance de la nation. — De omnibus... non credentes (vers. 13). Jusqu'alors les Égyptiens n'avalent pas voulu se laisser convaincre complètement, au moins d'une manière pratique, que Jéhovah exigeait le départ de son peuple. — Propter veneficia : k cause des enchantements opérés par les sorciers à l'occasion de la première plaie. Cf. Ex. vu, 11, 22 et ss.; vni, 7. — Tuno vero... La mort des premiers-nés ouvrit enfln les yeux des persécuteurs, et toute hésitation cessa. — Populum Dei esse. D'après le grec : Es reconnurent que le peuple était fils de Dieu. Comp. Ex. XII, 32, où le Seigneur lui-même dit à Moïse : Israël est mon flls, mon premier-né. Voyez aussi Os. XI, 1. — Cum enim quietuTn... Détails dramatiques, magniûquement décrits (vers. 14 et ss.), sur l'extermination des premiers -nés des Égyptiens. Elle eut lieu au mUleu de la nuit, dans lu oalme et te sUenoe le plus parfait de la natui-e.
Cf. Ex. XII, 29. Le vers. 14 et la première moitié du 16« sont appliqués par la lltui-gle, dans un sens spirituel, à la naissance du Verbe Incamé.
— Omnipotens sermo... : l'ordre tout -puissant et Irrévocable de Jéhovah. Cet ordre terrible descendit du ciel sous la forme de l'ange exterminateur, qui fut le durtis debellator mentionné par l'écrivain sacré. — Exterminii terram : l'Egypte, dévouée à cette expiation vengeresse.
— Le verbe prosilivit marque d'une façon pittoresque la promptitude avec laquelle le messager divin exécuta son mandat. — Gladius acutus (vers. 16). Dans le texte grec, ces mots sont à l'accusatif et dépendent du participe portans, qui se rattache à « debellator » : Un guerrier... portant un glaive acéré , ton commandement véridlque. — Stans, replevit... Traits vraiment tragiques. L'œuvre de destruction fut accomplie en un instant. — Usque ad cselum. Hyperbole évidente, pour décrire l'aspect effrayant de l'ange. — Visus somniorum. . . ( vers. 17 ). Ces terreurs furent les préludes de la mort, qui frappa ensuite rapidement ses coups (vers. 18). Dieu voulait montrer clairement ainsi qu'il était l'auteur de ce fléau : causam demonstrabat.
Sap. XVTIT, 20-24.
20. Tetigit autem tune et juBtos tentatio mortis , et commotio in eremo facta est multitudinis ; sed non diu permansit ira tua.
21. Properans enim homo sine querela deprecari pro populis, proferens servitutis suae scutum, orationem et per incensum deprecationem allegans, re- Btitit irae, et finem imposuit necessitati, ostendens quoniam tuus est famulus.
22. Vicit autem turbas non in virtute corporis , nec armaturse potentia ; sed verbe illum qui se vexa bat subjecit, juramenta parentum et testamentum commemorans.
23. Cum enim jam acervatim cecidissent super alterutrum mortui, interstitit, «t amputa vit impetum , et divisit illam •fU» ad yivoB ducebat viam. »
In veste enim poderis quam habe
20. L'épreuve de la mort frappa ausai alors les justes, et le peuple ressentit une vive secousse dans le désert; mais votre colère ne dura pas longtemps.
21. Car un homme irrépréhensible se hâta d'intercéder pour le peuple ; il vous opposa le bouclier de son ministère, et, vous adressant sa prière et sa supplication avec l'encens, il résista à votre colère et fit cesser le fléau, montrant qu'il était votre serviteur.
22. Il ne domina pas le trouble par la force du corps, ni par la puissance des armes ; mais il arrêta l'exterminateur par sa parole, en alléguant les serments faits aux patriarches et l'alliance.
23. Il y avait déjà des monceaux de morts, tombés les uns sur les autres, lorsqu'il s'interposa , arrêta la vengeance, et coupa la route qui conduisait aux su^"vivants. '
Car le monde entier était repré
20-25. Les Hébreux sont, an contraire, mlEé» rlcordieusement épargnés sur l'intercession d'Aaron, après leur com::iencement de révolte dans le désert. — Tetigit autem (tune n'est pas dans le grec)... Des événements terribles qu'il vient de raconter, le narrateur rapproche un incident analogue de l'histoire d'Israël, pour signaler une difEérenoe étonnante dans la conduite de Jéhovah envers son peuple coupable. — Tentatio mortis. « L'expérience de la mort, » dit plus nettement le grec. De même au vers. 20. — Commotio. Dans le grec : ÔpaOfft;, une rupture, c.-à-d., au figuré, une calamité, une ruine. Il s'agit dans tout ce passage de la révolte excitée par Coré, Dathan et Abiron. Cf. Num. xvi, 1 et 88. — Non diu... ira. Il y eut néanmoins 14 700 victimes. — Properans enim... (vers. 21). Comment la colère si légitime du Seigneur fut calmée. Cf. Num. xvi, 46-50. Le grand prêtre Aaron , cet homme si agréable à Dieu ( sim querela) t combattit » généreusement pour son peuple (ainsi dit le grec, au lien de deprecari), employant pour cela « l'arme de son ministère spécial » (antre variante du grec, au lieu de servitutis... scutum), c.-à-d. la prière, et « la propitiation de l'encens i (Vulg. : per incensum deprecationem. L'encensement était regardé comme on acte très propitiatoire ; cf. Ex. xxx , 1 - 10 ; Lev. XVI, 12-13, etc.). — Finem... necessitati : une fin au malheur (autisopâ) qui avait atteint les Hébreux et qui les menaçait de ruine. — rtcit autem... Admirable description (vers. 22-25) pour faire ressortir la force irrésistible de cette prière sacerdotale. — Turbas. Le grec dit o'/Xov aa singulier («la multitude »), et ce mot a probablement ici le sens général de confusion, tumulte. — Verbo : par une simple parole, mais qui était en même temps une pressante prière k laquelle le Seigneur ne put résister malgré son )U8te courroux (qui se vexabat). — Juramenta
parentum : les promesses faites par Dieu aux patriarches, relativement au peuple qui naîtrait d'eux. — Testamentum : la sainte alliance que le Seigneur avait ainsi contractée avec Abraham, Isaao et Jacob. — Amputavit impetum (vers. 23).
VeilU udurU. ( D'après une sUlue tirec(iue.)
Expression très pittoresque. D'après le grec : 1! coupa la colère (divine). — Divisit... viam. Bien beau langage. La route étant ainsi coupée, l'ango vengeur ne put s'approcher du reste du peuple pour le frapper. — In veste... poderis, Amlrable symbolisme (vers. 24), aûn de mieux taire ressortir encore 1' < omnlpotentia supplez > du grand
8ap. XVIII, 25 — XIX, 3,
Rente par la longue robe qu'il portait; les noms glorieux des ancêtres étaient gravés sur les quatre rangs de pierres, et votre magnificence était gravée sur le diadème de sa tête.
25. L'exterminateur céda devant ces choses, et il en fut effrayé; car l'expérience qu'on avait faite de votre colère suffisait.
bat totus erat orbis terrarum ; et parentum magnalia in quatuor ordinibus lapidum erant sculpta, et magnificentia tua in diademate capitis illius sculpta erat.
25. His autem cessit qui exterrainabat, et haec extimuit; erat enim sola tentatio irae sufficiens.
CHAPITRE XIX
1. Quant aux impies, la colère de Dieii fondit sur eux sans miséricorde et y demeura jusqu'à la fin, parce qu'il prévoyait ce qui devait leur arriver ;
2. car après avoir permis aux Israélites de s'en aller, et les avoir renvoyés avec un grand empressement, ils en eurent du regret, et se mirent à leur poursuite.
3. Tandis qu'ils avaient encore le deuil, pour ainsi dire, entre les mains, et qu'ils pleuraient aux tombeaux de leurs morts, ils conçurent follement une autre pensée,
1. Impiis autem usque in novissimum sine misericordia ira supervenit :
prœsciebat enim et futura illorum ;
2. quoniam cum ipsi permisissent ut se educerent, et cum magna sollicitudine prœmisissent illos, consequebantur illos, pœnitentia acti.
3. Adhuc enim inter manus habentcR luctum, et déplorantes ad monumeuta mortuorum, aliam sibi assumpserunt cogitationem inscieutiae, et quos rogantes
prêtre. L'à'vûU(j.a uoôripe; des Grecs était, comme la a vestls talaris » des Latins, un long vêtement qui tombait jusqu'aux pieds (AU. archéol., pi, i, flg. 9, 11, 13, 14; pi. II, flg. 13, 15, etc.).— Totitë erat orbis... Phllon (de Vita Moys., m), développe ainsi ce symbole , qu'il admettait sans hésiter : « Cette tunique était tout entière la représentation et l'image du monde, et ses parties en désignalent les parties... Elle est entièrement empreinte de la couleur hyacinthe de l'air. Quant aux pommes de grenade qui sont en bas, aux fleurs et aux sonnettes, les fleurs sont le symbole de la terre ; les grenades, de l'eau, et les sonnettes, de l'harmonie et de la symphonie de toutes ces choses. » Au sujet de cette robe du grand prêtre, voj'ez Ex. xxviii, 31-35, et VAtl. arch., pi. cvi, fig. 11, Elle rappelait donc à Dieu qu'il est le créateur de toute la nature, et elle excitait sa pitié pour ceux auxquels 11 avait donné la vie. — Parentum magnalia. C.-à-d. le souvenir glorieux des flls de Jacob, fondateurs des douze tribus Israélites. Leors noms étaient gravés svr la quadruple rangée de pierres précieuses du pectoral (in quatuor ordinibus...), et redisaient sans cesse à Jéhovah que les Hébreux étalent son peuple. Cf. Ex. xxviii, 17 et ss.; l'AU. arch., pi. cvi, flg. 7, 12. — Magniflcentia... in di&detnate. Allusion aux mots .QôdeS ïaY'hovah, * Sainteté à Jéhovah , » qui étaient gravés sur le frontal d'or du grand prêtre. Cf. Ex. xxvui, 36 ; VAtl. arch., pi. cvi, flg. 9. — His autem cessit... (vers. 26). En face de ces ornements sacrés, l'ange des divines vengeances recula comme épouvanté (extimuit), et le massacre cessa Immédiatement.
6" Cinquième contraste : leçon qui se dégage du passage de la mer Rouge. XIX, 1-6.
Chap. XIX. — 1-5. Les Égyptiens submergés par les eaux de la mer Rouge, tandis que les Hébreux étaient sauvés. — Impiis : les Égyptiens, comme dans toute cette section. — Usque in rioviasimum : Jusqu'au châtiment qui mit le comble à tous les autres, savoir, la destruction de l'armée entière dans la mer Rouge. — Supervenit. 'ETiicTTr) se dit de calamités soudaines et violentes. — Prsesciebat enim... Motif pour lequel Dieu traita les Égyptiens sine misericordia. a II savait quel serait leur endurcissement; II connaissait leur mauvais cœur et leurs anciennes dispositions contre Israël; il leur préparait des châtiments proportionnés à leur malice. » (Calmet, h. l.) — Cum permisissent. LaVulgate suit le manuscrltAlexandrin,qul porte: èTttTpéil^avfeî. Le texte ordinaire, qui donne probablement la leçon primitive.a STtKTTpcij/avxe:, m ayant pressé.» En réalité, effrayés par la dixième plaie, les Égyptiens pressèrent les Hébreux de s'éloigner. Cf. Ex. xxn, 33. — Et... prœmisissent. L'expression grecque irpoTtîfiitw signifie : reconduire honorablement quelqu'un dans un voyage. Elle fait sans doute allusion aux présents que les Israélites reçurent de leurs anciens persécuteurs au moment où Us quittaient l'Egypte. Cf. Ex. xi, 2-3; XII, 35-36. — Consei^aebantur... Mieux; ils les poursuivaient. Cf. Ex. xiv, 8. ~ Inter manus... luctum (vers. 3). Trait pittoresque et tragique tout ensemble : les Égyptiens étaient encore en grand deuil au sujet de leurs premiers -nés. — Déplorantes ad monumenta, La coutume d'aller pleurer et prier sur les tombes des morts
Sap. XIX, 4-7.
projeceraùt, hos tanquam fugitivoe pei- Bequebantur.
4. Ducebat enim illos ad hune finem digna nécessitas, et horura quae acciderant comraemorationem amittebant, ut quœ deerant tormentis repleret punitio,
5. et populus quidem tuus mirabiliter transiret, illi autem novam mortem invenireut.
6. Onanis enim creatura ad suum gémis ab initio refigurabatur, deserviens tuis prseceptis , ut pueii tui custodirentur illaesi.
7. Nam nubes castra eorum obumbrabat ; et ex aqua quae ante erat, terra
et ils se mirent à poursuivre comme des fugitifs ceux qu'ils avaient renvoyés avec des supplications.
4. Car une juste nécessité les conduisait à cette fin, et ils perdaient le souvenir de ce qui leur était arrivé, afin que la punition mît le comble à ce qui manquait à leurs supplices,
5. et que votre peuple passât merveilleusement, alors qu'ils trouvaient euxmêmes un nouveau genre de mort.
6. Toutes les créatures prenaient, comme à l'origine, chacune en son genre, une nouvelle forme, obéissant à vos ordres, afin que vos serviteurs n'éprouvassent aucun mal.
7. En effet, une nuée couvrait leur camp de son ombre; et là où l'eau était
remonte à une très haute antiquité, et elle existe dans tontes les contrées (Atl. archéol., pi. xxn,
Aiguës diversea.
fi=, 9; pL XXVIII, flg. 1, etc.). — Aliam... cogiiationem .. Dans le grec : un autre raisonnement
de folle. L'écrivain sacré nomme ainsi la résolution que prirent tout à coup les Égyptiens de s'élancer à la poursuite du peuple hébreu. — Mais ce fait même avait son motif dans le plan divin : dwcebat... illos... — Nécessitas, c.-à-d.
l'endurcissement volontaire du pharaon et de tous ses sujets. Cf.
Ex. XIV, 4. — Eorum quae acciderant...: les dix plaies terribles qui étalent oubliées pratiquement dès qu'elles avaient" cessé. — Quae deerant tormentis. . . L'Egypte n'avait pas encore reçu sa pleine part des célestes vengeances. — Novam mortem. D'après le grec :
une mort étrange.
5 in. — Récapitulation et conclusion. XIX, 6-20.
1° La nature entière favorisait les Israélites. XIX, 6-12».
Creatura... refigurabatur
Réflexion d'une grande profondeur. Dieu créait, pour ainsi dire, a nouveau les divers êtres, les ramenant à leur premier état, durant lequel ils lui étaient si dociles, avant d'avoir été gâtés par le péché de l'homme.— Deserviens prseceijlis...
D'après le grec : aux « injonctions spéciales » que Dieu avait données ^auz éléments, pour qu'ils contribuassent au salut d'Israël (ut...
custodiretitur. ..). Le narrateur mentionne encore la colonne de nuée et le passage de la mer Kouge (vers. 7). ^ Ex aqua...
terra... C.-à-d. que l'on aperçut le Ut de la mer, avec ses algues nombreuses ( camptis gertainans ) , d'où provient précisément le nom de Yâm si^J ou mer des Roseaux. Cf. Ex. x, 19, et lu note. — Mirabilia et monstra. Daas le
8a p. XIX 8-14.
anparavant , api>«rut la terre sèche ; il y eut un libre passage au milieu de la mer Rouge, et un champ couvert d'herbes dans ses profonds abîfues.
8. Là passa tout le peuple que vous protégiez de votre main, et il contempla vos merveilles et vos prodiges.
9. Ils se réjouirent comme des coursiers dans de gras pâturages, et ils bondirent comme des agneaux, en vous glorifiant, vous, Seigneur, qui les aviez délivrés.
10. Ils se rappelaient encore ce qui était arrivé au lieu de leur exil, comment la terre , au lieu d'autres animaux , n'avait produit que des mouches, et comment le fleuve, au lieu de poissons, avait vomi une multitude de grenouilles.
11. En dernier lieu, ils virent une nouvelle sorte d'oiseaux, lorsque, entraînés par la convoitise, ils demandèrent une nourriture exquise.
12. Pour satisfaire leur désir, les cailles se levèrent pour eux du côté de la mer, et le châtiment ne tomba pas sur les pécheurs sans qu'ils eussent été avertis par de violents tonnerres ; car ils souffraient justement ce que leurs crimes avaient mérité.
13. En effet, ils avaient été inhospitaliers d'une manière plus détestable que d'autres : ceux-là n'avaient pas voulu recevoir des étrangers inconnus ; mais ceux-ci avaient réduit en servitude des hôtes bienfaisants.
Bien plus, ceux-là avaient été
et in mari Rubro via
I arida apparuit ; et in man uuDro via adimento , et campus germinans nAn nîmio !
Sine impea ,
de prof undo nimio
. 8. per quem omnis natio transivit qase tegebatur tua manu, videntes tua mirabilia et monstra.
9. Tanquam enim equi depaverunt escam, et tanquam agni exultaverunt, magnificantes te, Domine, qui liberasti illos.
iO. Memores enim erant adhuc eorura quse in incolatu illorum facta fuerant, quemadmodum pro natione animalium eduxit terra muscas, et pro piscibus eructavit fluvius multitudinem ranarum.
11. Novissirae autem viderunt novara creaturam avium, cum adducti concupiscentia, postula verunt escas epulationis.
12. In allocutione enim desiderii ascendit illis de mari ortygometra ; et vexationes peccatoribus supervenerunt, non sine illis quœ ante facta erant argumentis per vim fulminum ; juste enim patiebantur secundum suas nequitias.
13. Etenim detestabiliorem inhospitalitatem instituerunt : alii quidem ignotos non recipiebant advenas ; alii autem bonos hospites in servitutem redigebant.
Et non solum hœc , sed et alius
grec : des prodiges admirables. — Tanquam. . . «gwt. . . ( vers. 9 ). Comparaison poétique , pour exprimer la joie des Hébreux au moment de cette merveilleuse délivrance : ils étaient comme des coursiers ou des agneaux qui « bondissent » (8ieffy.cpTYi<Tav, au lien de exultaverunt) parmi de gras pâturages. Cf. Ps. cxiir, seconde partie, 6 ; Mal. IV, 2. — Magnificantes te : par de glorieux cantiques. Cf. Ex. xv, 1 et ss. — Memores enim, . (vers. 10). Le souvenir des récentes plaies d'Egypte rendait leur gratitude plus vive et plus parfaite. — Muscas: la quatrième plaie (Ex. vin, 20-32). — Multitudinem ranarum : la seconde plaie (Ex. vin, 1-15). — Novissim^ autem... (vers. 11). L'un des grands miracles du désert, qui a été également signalé plus haut. Cf. XVI, 2; Ex. XVI, 13; Num. xi, 31. — In allocutione... desiderii (vers. 12). Dans le grec : pour leur consolation. — Ascendit... de mari. Non pas du sein même de la mer, mais du côté de la mer, de la direction du sud.
2» Comment la nature servit à punir les Égyp- Uens. XIX, 12»>-20.
12*>-16. Parallèle entre le» Égyptiens et les
habitants de Sodome. — Vexationes : des vengeances, d'après le grec. — Illis quas ante fada...: les signes avant-coureurs par lesquels les Égyptiens avaient été prévenus de la catastrophe finale qui les attendait dans les eaux de la mer Rouge. Le récit de l'Exode, xrv, 24, les suppose d'une manière générale; le Ps. lxxvi, 18-19, les cite en propres termes. Ils consistèrent surtout en un orage épouvantable. — Detestabiliorem... Une hospitalité pire encore que celle des Sodomites, comme le montre le parallèle qui commence en cet endroit. Cf. Gen. xix, 1 et ss. — Alii... ignotos... Les habitants de Sodome ignoraient que les étrangers descendus chez eux étaient des anges rev/^ius de la forme humaine. — Alii... bonos hospUes. Dans le grec : des bienfaiteurs étrangers. Les Égyptiens savaient que les Hébreux étalent les descendants de Jacob et de Joseph, qui leur avaient rendu de si éml. nents sei-vices. — Et non solum hsee... (vers. 14). Autre compte à demander aux Égyptiens relativement aux Hébreux, et autre motif de châtiment (respectu^; dans le grec, imaY.OTZY\). — Invlti : d'une manière odieuse, dit plus foit&-
Sap. XIX. 15-20.
quidam respectus illorum erat, quomam inviti recipiebant extraueos ;
15. qui autem cum Isetitia receperunt hosqui eisdem usi erant justitiis , saeviseimis afflixerunt doloribus.
16. Percussi sunt autem caecitate, sicut illi in foribus justi , cum Bubitaneis cooperti essent tenebris, unuequisque transitum ostii quœrebat.
17. In se enim elementa dum convertuntur, sicut in organo qualitatis sonus immutatur, et omnia suum sonum custodiunt ; unde sestimari ex ipso visu certo potest.
18. Agrestia enim in aquatica convertebantur ; et qujecumque erant natantia in terra transibant.
19. Ignis in aqua valebat supra suam virtutem , et aqua extinguentis naturse obliviscebatur.
20. Flammae e contrario comiptibilium animalium non vexaverunt carnes coambulantium, nec dissolvebant illam, quse facile dissolvebatur sicut glacies, bonam escam. In omnibus enim magnificasti
punis pour avoir reçu a contre -cœur des étrangers ;
15. mais ceux - ci , après avoir recueilli avec joie des hommes qui jouissaient des mêmes droits qu'eux, les tourmentaient très cruellement.
16. Aussi furent -ils frappés d'aveuglement, comme les premiers l'avaient été à la porte du juste, lorsque, couverts de ténèbres soudaines , ils cherchaient chacun la porte de leur maison.
17. Lorsque les éléments changent d'ordre entre eux, il arrive comme dans un instrument de musique où la qualité des sons est transformée, sans que rien perde l'harmonie qui lui est propre ; c'est ce qu'on peut voir clairement par ce qui arriva alors.
18. Car les animaux terrestres devenaient aquatiques, et tous ceux qui nagent passaient sur la terre.
19. Le feu surpassait dans l'eau sa propre puissance, et l'eau oubliait sa vertu d'éteindre.
20. D'un autre côté , les flammes épargnaient la chair fragile des animaux répandus en tous lieux, et elles ne faisaient pas fondre ce mets délicieux, qui néanmoins fondait aussi aisément que la
luent le grec. Tel fut l'accueil fait aux anges par les Sodomites. — QuA autem cum Isetilia. Les Égyptiens, au contraire, avaient reçu Jacob et 668 âls avec une allégresse réelle (cf. 6en. xi.v, 17 et ss. ; xlvii, 1-12), et leur avaient accordé tous les droits des autres citoyens (etidem. «gt... jttsftttis) ; mais Ils les avaient ensuite cruellement persécutés. — Aussi, même cliâtiment pour eux que pour les habitants de Sodome : percusai sunt ( vers. 16 ). — Ceeeitate : par la plaie des ténèbres. Cf. xvii, 1 et ss. — In fortbTis justi. A la porte de Lot. Cf. Gen. xix, 11. 17-20. La nature modifia ses lois pour mieux châtier les Égyptiens si coupables. — In se... elementa... convertunlur : ils se transformèrent l'un en l'autre, échangeant leurs phénomènes et leurs opérations. — Sicut in organo... D'après le grec : dans un psaltérion ; sorte de petite harpe. Voyez VAtl. archéol., pi. lxii, flg. 7; pi. lxiii, fig. 7, 8, 9. Fort I>el1e comparaison. Dans un Instrument de musique, les notes demeurent les tnemes, qu'elles soient faibles ou fortes ; 11 en est 4lnsl des éléments, qui « peuvent bien paraître ctianger leur action normale, mais qui ne modiflent jamais leur nature essentielle i>. Par exemple, l'eau ne cessait pas d'être de l'eau, alors même qu'elle n'éteignait pas le feu, etc. — Unde eestimari. Le grec est plus clair : Cest ce que l'on peut exactement comprendre' par la vue de ce qui se passa, c.-à-d. par l'étude des faits racontés daoR l'Kxode. Aux vers. 18-30, le nar-
rateur entreprend lui-même brièvement cet ex«men. — Agrestia in aquatica. « Moïse ne fait pas mention d'animaux terrestres devenus aquatiques ; l'auteur présente donc Ici, sous une forme qui accentue les antithèses, un des faits merveilleux qui ont accompagné la délivrance des Hébreux. Les animaux terrestres ont paru aquatiques, soit pendant la grande plaie et le violent orage de la septième plaie, soTt... quand la cavalerie égyptienne fut submergée dans, la mer Rouge, soit, comme on l'admet plus communément, quand les Israélites passèrent eux-mêmes avec leurs bestiaux à la place qu'occupaient ordinairement les flots. » (Lesêtre, '*. l.). — Na^ tantia in terra... : les grenouilles, qui abandonnaient le Nil et ses canaux pour envahir tout le pays. — Ignis in aqua... (vers. 19). Voyez plus haut, XVI, 17-25. — Flammw... non vexaverunt.^ Cf. XVI, 18, et le commentaire. — Animalium... œambulantizim : les sauterelles, les grenouilles, les différentes sortes de mouches, etc. — Née dissolvebant... Ce fait aussi a été déjà signalé antérieurement (xvi, 22 et 27). — Bonam escam Dans le grec : yisot; aLiepocriac -rpoçriç, une espèce de nourriture divine. — In omnibus... magnlficasti (vers. 20''). « L'écrivain a mainteijant développé d'une manière complète les leçons qu'il désirait plus spécialement mettre en relief : l'amour de Dieu pour son peuple, le châtiment des méchants, la ctilpabilité et la folle de l'Idolâtrie, l'analjgij qui «date entre le ptebâ et la
Sap. XIX, 20.
i::lace. Car en toutes choses vous avez glorifié votre peuple, Seigneur; vous l'avez honoré et vous ne l'avez pas méprisé, l'assistant en tout temps et en tout lieu.
populum tnum, Domine, et honorasti, et non despexisti, in omni tempore et in omni loco assistens eis.
rétribution, la nature de la sagesse, les récompsnees et les bénédictions de ceux qui suivent la sagesse et la ruine de ceux qui la rejettent. » Jl.acbàve donc son beau livre en adressant au
Dlev d'Israël une délicate action de grâces, qui résume parfaitement la conduite de Jéhovah envers son peuple durant tout le cours de l'histoire.
LE LIVRE DE L'ECCLÉSIASTIQUE
INTRODUCTION
1" Les notns et le caractère canonique de ce livre. — Dans les diverses éditions du texte grec, il est appeîé Xloçta 'Irio-oO uîoO Seipâx, « Sagesse de Jésus, fils de Sirach, » ou, par abréviation, Soçi'a Seipây, «Sagesse de Sirach. » A peu prés de même dans la version syriaque : « Sagesse du fils de Sira. » Ces titres, on le voit, renferment deux notions, puisqu'ils indiquent tout ensemble la nature du livre et son auteur. Les Pères grecs , plus rarement les Pères latins , emploient parfois le nom de « Sagesse qui enseigne toute vertu », déjà attribué aux Proverbes*. Saint Jérôme nous apprend que les Juifs désignaient aussi l'écrit du fils de Sirach par la dénomination de « Paraboles ».
Quoique hellénique par sa dérivation, le titre d'Ecclesiasticus (sous-entendu liber'^) provient des anciens écrivains de l'Église latine, et aucun des auteurs grecs de l'antiquité n'en fait usage. On le trouve déjà dans les œuvres de saint Cyprien et de Rufin; plus tard, dans ceux de Gassiodore et de Rhaban Maur. Ce nom, « formé d'après l'analogie de celui de l'Ecclésiaste^, » tire évidemment son origine du fréquent emploi que l'on faisait dans l'Église, pour les lectures publiques, du volume sacré qu'il sert à désigner: « c'était le livre de l'Église, de l'assemblée*. »
La canonicité de l'Ecclésiastique est niée par les Juifs actuels et par toutes le sectes protestantes. Les catholiques la regardent comme une .vérité de foi, car elle a été formellement définie par les conciles. Elle est démontrée par une série non interrompue de témoignages, que fournit aussi bien la tradition juive que la tradition chrétienne : en effet, ce ne sont pas seulement les Pères en très grand nombre, dans l'Église soit orientale, soit occidentale, qui citent l'Ecclésiastique comme livre divin^; les Juifs eux-mêmes le citent aussi dans le Talmud, ou en d'autres écrits, sans distinguer entre lui et les autres parties de la Bible ^. D'ailleurs, sa présence dans la Bible des Septante montre qu'il faisait partie du canon des Juifs d'Egypte. Quelques passages du Nouveau Testament prouvent que les apôtres ont connu l'Ecclésiastique : s'ils ne lui empruntent pas
' '11 TcavâpeTo; aotfla. Panaretos Jesu filii Sirach liber ( saint Jérôme ). Voyez le tome IV, p. 423.
- Dans les citations bibliques, Eccli., tandis qu'on emploie le signe Eccl. (ou Eccle.) pour l'Ecclésiaste.
^ Voj'ez le tome IV, p 547.
■* Manuel Hblique, t. II, n. 876.
* Ku employant la formule : « L'Écriture dit, "
ou d'autres paroles Identiques. Voyez Comely, Historica et critica introâ/uctlo in utriusque Testamenti libres sacras, t. II, pars ii, 2, p. 255-257.
® Ils usent eux aussi, dans ce cas, des formules : « Il est écrit, Il est dit, E est ainsi écrit dans le livre de Ben-Sira (du flls de Sira) ». La commentaire signalera les principales de ces cil». lions rabblniques.
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des citations directes, il est manifeste que divers passages de leurs écrits sont un écho de ses pages. Comparez Joan. xiv, 23, et Èccli. ii, 18; I Tim. vi, 9, et Eccli. XI, 10; surtout Jac. i, 19, et Eccli. v, 13. C'est parce qu'il ne fait point partie de la Bible hébraïque, qu'il est rangé parmi les livres deutérocanoniques de l'Ancien Testament.
De l'aveu des meilleurs exégètes catholiques *, le Prologue du traducteur, placé en avant du premier chapitre, n'est ni inspiré ni canonique; en effet, selon la parole de saint Jérôme, « aliud (est) vatem esse, aliud interprétera.»
2" Le sujet et l'importance du livre. — Le sujet est fort bien indiqué par le nom grec de Soepta , car l'Ecclésiastique « embrasse tout le domaine de la sagesse et la pratique de toutes les vertus » ; le fils de Sirach est vraiment « un éducateur de sagesse » , comme s'exprimait Clément d'Alexandrie. A la façon du livre des Proverbes, il a constamment recours aux maximes, aux comparaisons, et même aux énigmes, pour communiquer aux hommes ses saintes leçons; mais il est tout à la fois plus complet et plus étendu. La matière est extraordinairement riche. En outre, l'auteur a ajouté les exemples aux préceptes, en concluant son écrit par un magnifique éloge des personnages de l'Ancien Testament qui avaient le mieux pratiqué les enseignements de la Sagesse.
On a reconnu depuis longtemps que ce « tissu bigarré de sentences courtes et longues » a une très grande importance morale et dogmatique, et ceux-là mêmes qui refusent de regarder l'Ecclésiastique comme un livre divin, admirent volontiers ses beautés de tout genre et vantent son utilité. « Tous les états, dit un écrivain protestant, toutes les conditions, toutes les époques, les situations les plus spéciales de la vie y trouvent une plénitude de règles et de conseils excellents. » Après une réflexion du même genre, Martini, archevêque de Florence au siècle dernier et auteur d'une traduction très estimée de la Bible en italien, donne cet excellent conseil pratique : « Je souhaiterais de tout mon cœur que ce livre, avec celui des Proverbes et la Sagesse, fût comme le premier lait dont on nourrisse l'âme de la jeunesse , parce que ces écrits sont les plus utiles pour former non seulement leur esprit , mais aussi leur cœur, lui donner de hautes pensées, le fortifier contre la séduction des passions, lui inspirer les vrais et utiles principes qui doivent diriger l'homme dans la vie présente et le rendre digne de la vie éternelle -^. » Mais les Canons apostoliques n'avaient-ils pas déjà prescrit cette même règle ^? « Ut adolescentes, disent -ils, addiscant etiam Sapientiam eruditi Sirach. » Et certes, ce qui, dans ce livre, convient à la jeunesse, ne s'applique pas moins à l'âge mûr. Voilà pourquoi le grand exégète catholique Cornélius a Lapide disait de son côté : « Christiani omnes, virtutis et perfectionis avidi, avide hune librum volvant, legant et relegant*. »
L'Ecclésiastique est également remarqi^able pour son dogme, spécialement dans sa première partie, qui contient des choses très excellentes sur Dieu, ses attributs et ses œuvres extérieures; sur l'homme, son état primitif, sa chute et les suites du péché originel; sur les fins dernières; sur les espérances messianiques^.
3o La division. — « Le livre de l'Ecclésiatique forme un tout , mais il n'est pas rigoureusement suivi; il est écrit sans plan d'ensemble, et avec la liberté d'allures qui est commune aux écrivains orientaux, surtout dans les ouvrages de ce genre ; les pensées ne sont pas reliées entre elles , ainsi qu'il arrive fréquemment
' Entre autres Cornélius a Lapide, Serarlus, Bonfrère. Voyez Cornely, l. c, p. 260.
■^ Cité par le Man. bihl., t. II , n. 88J. 3 Can. 85.
■^ Préface de son commentaire sur l'Ecclésias. tique, cap. rv, p. 29.
^ Voyez le Man. bibl, 1. c, n. 885.
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dans les recueils de scutences; les digressions abondent : de là la difficulté ou plutôt l'impossibilité d'en faire une analyse méthodique*. » On ne peut marquer, lorsqu'il s'agit de la division générale, que les très grandes lignes, qui sont rares ici. Après le Prologue en prose, composé par le petit -fils de l'auteur, commence le livre proprement dit, écrit tout entier en vers. Il se divise en deux parties : la première, i, i-XLii, 14, renferme des préceptes moraux de tout genre, soudés les uns aux autres, presque sans suite logique (deux paragraphes : !<> prélude, qui décrit l'origine de la sagesse, l, 4-40; 2o préceptes divers, ii, i-XLii, 44) ; la seconde, xlii, 45-l, 23, fait l'éloge soij du Créateur, soit des principaux personnages de l'Ancien Testament (deux paragraphes aussi : 4° hymne au Créateur, XLII, 45-XLiii, 37; 2» hymne des Pères, xuv, 1-L, 23). Un épilogue termine le tout, L, 24-Li, 382.
Ça et là le texte grec insère des titres rapides, qui caractérisent un groupe de pensées : par exemple, xxiv, 4, Arve^i; dopcac, Éloge delà sagesse; xxx, 4, IIcpl TÉxvwv, Des enfants, etc. ^. Il n'en reste à peu près aucune trace dans la Vulgate.
Il règne entre notre version latine et la traduction grecque une divergence assez importante pour l'ordre des chapitres xxx 'à partir du vers. 27)-xxxvi (jusqu'au vers. 46). Ce qui, dans la Vulgate, est marqué xxx, 27-xxxiii, 45, est dévenu xxxiii, 46-xxxvi, 46, dans le texte grec, et vice versa. La Vulgate a pour elle le syriaque, l'arabe et l'enchaînement naturel des pensées. L'interversion qui a eu lieu dans les LXX est sans doute le résultat d'un accident*.
4» L'auteur. — Les Pères parlent assez fréquemment de l'Ecclésiastique comme s'il était l'œuvre de Salomon ; mais c'est dans un sens très large qu'ils tiennent ce langage. Ils attribuent parfois aussi tous les psaumes à David, même après avoir dit formellement qu'il n'était pas l'auteur du psautier considéré dans son intégrité : ce n'est pas d'une autre manière qu'ils donnaient une origine salomonienne à l'ensemble des livres sapientiaux, puisqu'ils se corrigent ensuite eux-mêmes lorsqu'ils parlent en termes plus précis.
Il n'y a pas le moindre doute sur ce point : c'est Jésus, fils de Sirach^, qui a composé le livre de l'Ecclésiastique. Il a lui-même signé son travail (l, 29), et son petit-fils, devenu son traducteur, l'a contre -signé dans le Prologue. Divers auteurs pensent que ce fait est de foi, puisqu'il est signalé dans le cours de l'écrit et qu'il entre dans le domaine de l'inspiration.
Nous ne savons à peu près rien de sa vie , sinon ce qu'il en a raconté personnellement, en termes plus ou moins directs. C'était un habitant de Jérusalem (L, 29), et il avait beaucoup voyagé, non sans péril, pour compléter son éducation en acquérant une plus grande expérience (xxxiv, 42-43); il s'était préparé à la composition de son livre par une é ude approfondie de la sainte Écriture (Prologue). « Quant à l'époque où il florissait, elle est incertaine. Son livre nous fournit un moyen de résoudre la question, en nous indiquant le nom du grand prêtre juif, Simon, fils d'Onias ('.., 4-24), sous lequel il avait vécu, et qu'il avait vu officier dans le temple ; mais comme le même nom a été porté par deux pontifes dilférents, tous deux fils d'Onias (à savoir: Simon I, dit le Juste, qui vivait du temps de Ptolémée, fils de Lagus, vers 290 avant Jésus -Christ, et Simon II, qui était grand prêtre quand Ptolémée IV Philopator voulut entrer de
* ma., n. 88.3.
^ On trouvera tine analyse plus détaillée dans le commentaire. Voyez aussi notre Biblia sacra, p. 730-796.
' Pour les autres titres, voyez les notes.
* Quelques pages déplacées, ou mal numérotées une première fois ; puis les copistes conser-
vant cet ordre fautif. Il arrive très souvent aussi que les versets n'ont pas été partagés da la même manière dans le grec et dans le latin. A moins d'indication contraire, nous citons toujours d'après la Vulgate.
^ En hébreu Yéêûa' (abréviation de Thoiûa't Josué), ien Stras'.
Comment. — V, g
LK IJVRB DB L'KCCLêsiASTlQTJS
vive force dans la ville de Jérusalem; cf. III Mach. i, 2, dans la Bible grecque), les critiques se partagent : les uns font Jésus contemporain du Simon le plus ancien, les autres du plus récent. Le traducteur, dans son prologue, fournit une autre donnée chronologique : il nous dit qu'il alla lui-même en Egypte sous le règne de Ptoléraée Evergète. Par malheur, il y a aussi deux rois qui ont porté ce surnom : l'un, Ptolémée III, fils et successeur dePtolémée IlPhiladelphe, 247-222; l'autre, Ptolémée VII, dit aussi Physcon, frère de Ptolémée Philométor, 170-117 ; de sorte qu'il est également difficile de décider quel est le roi d'Egypte dont parle le petit- fils de l'auteur de l'Ecclésiastique. L'opinion la plus communément reçue place la composition de l'ouvrage vers 280,1a traduction vers 230^; elle fait vivre Jésus ben Sirach du temps de Simon I, et son petit-fils sous Ptolémée III Evergète I. Quoiqu'elle ne soit pas à l'abri de toute difficulté, elle est cependant la plus vraisemblable. 1° L'éloge du chapitre L ne peut se rapporter qu'à Simon I, dit le Juste ; le contemporain de l'auteur est représenté, en effet, comme un pontife très remarquable, ce qui ne saurait convenir à Simon II, dont l'histoire ne dit aucun bien. 2° Le grand prêtre de l'Ecclésiastique est qualifié de libérateur de son peuple (cf. L, 4), ce qui peut s'appliquer à Simon I, mais non à Simon II, sous le pontificat duquel ni le peuple ni le temple n'avaient besoin de protecteur spécial. 3" Du temps de Simon II, les idées païennes, contre lesquelles s'élevèrent les Machabées, avaient déjà fait de grands progrès; elles étaient propagées par les fils de Tobie ; comme elles étaient en horreur aux Juifs fidèles, on ne s'expliquerait point que, si l'auteur de l'Ecclésiastique avait écrit à cette époque, il ne les eût pas condamnées; on s'expliquerait moins encore qu'il eût loué Simon II, qui avait pris parti pour les fils de Tobie. Il s'élève contre les Samaritains (l, 28); à plus forte raison aurait -il condamné les faux frères qui imitèrent les mœurs des Hellènes. 4° Ajoutons enfin que le Ptolémée Evergète, ou Bienfaiteur, dont parle le prologue de l'Ecclésiastique, ne peut guère être que le premier qui a porté ce nom. Les monuments ne donnent pas le surnom d'Evergète à Physcon, mais seulement au successeur de Philadelphe*. »
5° Le texte et les versions. — L'Ecclésiastique fut composé en hébreu : le traducteur le dit formellement au milieu de son prologue^, et, ne l'eût -il pas dit, ce fait est suffisamment attesté par les nombreux hébraïsmes dont le livre est parsemé. Voici quelques exemples, xvii, 3 : r,jj.ipa; opi8(xoO, littéralement, « des jours de nombre, » c.-à-d. des jours peu nombreux; expression calquée sur l'hébreu y'mé tnispar. xvii, 10 : è'.a9r|Xr|V âiwvoç, « une alliance de siècle (hébr.: b'rit 'ôlàm), » c.-à-d. une alliance éternelle, xix, 20: àiib itpoawTtou ^pl^ouç, littéralement, « a facie infantis (hébr. : mipp'né 'ôlel), » c.-à-d. à cause de l'enfant, etc.
Plusieurs inexactitudes du traducteur lui-même démontrent pareillement ce fait : il s'est trompé parfois sur la signification des mots hébreux, de sorte que, pour .etrouver le vrai sens, qui a été obscurci par là même, il faut reconstituer 1« texte primitif, et alors toute obscurité disparaît. Ainsi, le passage Eccli. xxiv, 37, parle de la lumière, en latin comme en grec, d'une manière très imprévue.
Qui mittit disciplinam sicut luceni,
et assistens quasi Gehon in die vindemiae.
Le parallélisme demande un nom de fleuve dans le vers. 37^, comme dans le ▼ers. 37'', à la suite de l'énumération du Phi&on, du Tigre, de l'Euphrate et do
' € L'opinion opposée assigne à la composition de l'Ecclésiastique la date de l'an 180 environ, «t k la traduction celle de l'an 130. »
2 Man. bibl., t. II, n. 878.
^ Saint Jérôme, Prx/. in libr. SalomonU affirme avoir vu le texte original.
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Jourdain (vers. 35-3G). Lhébreu devait porter kay"ûr, « comme le Nil » ; le traducteur a lu ka'ôr, « comme la lumière ». De même, Eccli. xxv, 15 (d'après 1« numérotage du grec) , xeçaXïi est mis au lieu de çâpixaxov (hébr. : rd'^). La version latine, pour donner un sens au grec, a traduit (xxv, 22) : Non est caput nequius super caput coluhri, en ajoutant le mot nequius, etc. '.
Cette traduction grecque, préparée en Egypte par le petit-fils de l'auteur, est la plus ancienne et la principale de toutes. Malheureusement les copistes l'ont assez souvent dénaturée ; de là ses nombreux points de divergence soit avec les versions latine et syriaque, soit avec lç3 citations de l'Ecclésiastique par lea Pères grecs. Il est admis que notre Vulgate, malgré ses imperfections de détail, se rapproche davantage du texte primitif. Elle n'est cependant pas l'œuvre de saint Jérôme; elle faisait partie de 1 antique Itala, et le savant docteur ne l'a pas même corrigée. Elle n'a pas été faite d'après l'hébreu, mais d'après la traduction grecque; aussi abonde-t-elle en expressions helléniques qu'elle a simplement copiées sans les traduire: acediare, acharis, agonizare, aporiabitur, apostatare, baptizare, cataelysmus, eucharis, ineremo, phantasia, poderes, thesaurizare, etc. Elle contient aussi un nombre considérable d'expressions populaires qui n'apparaissent pas ailleurs dans la Vulgate; entre autres, abhorreo, acide, adincrescant , affabilis , compartior, defunctio, implanare , pessimari , religiositas, etc. On y remarque çà et là des négligences, de petites omissions ou additions "''.
6° Les commentateurs catholiques de l'Ecclésiastique sont relativement peu nombreux. Quoique les Pères et les anciens écrivains ecclésiastiques l'aient lu volontiers et souvent recommandé, ils n'en ont pas laissé d'explication proprement dite. Rhaban Maur est le premier qui l'ait interprété, et plutôt d'une manière mystique que d'après le sens littéral. Ses meilleurs commentateurs sont, dans les temps modernes, Cornélius Jansenius de Gand, Cornélius a Lapide (œuvre très complète), Bossuet i Libri Salomonis.. . , Sapientia, Ecclesiasticus cum notis) , Emmanuel Sa (In Ecclesiasticum commentarium) , Calmet ; de nos jours, Lesêtre (l'Ecclésiastique , Paris, 1880).
' Man. bibl., t. II, n. 879.
i Lm principales seront notées dans le commentaire.
PROLOGUE
Multorum nobis et magnorum per legem, et prophetas, aliosque qui secuti 8unt illos, sapieatia demonstrata est, in quibus oportet laudare Israël doctrinae et eapientiae causa, quia non solum ipsos loquentes necesse est esse peritos, sed etiam extraneos posse et dicentes et scribentes doctissimos fieri.
Avus meus Jésus, postquam se amplius dédit ad diligentiam lectionis legis, et prophetarum , et aliorum librorum qui nobis a parentibus nostris tràditi sunt, voluit et ipse scribere aliquid horum quae ad doctrinam et sapientiam per-
On peut voir dans la loi, dans les prophètes et dans ceux qui les ont suivis, beaucoup de choses gi-an des et sages, qui rendent Israël digne de louange pour sa doctrine et pour sa sagesse, puisque non seulement les auteurs de ces discours ont dû être habiles, mais que les étrangers eux-mêmes peuvent devenir par leur moyen très doctes pour parler et pour écrire.
Jésus mon aïeul, après s'être appliqué avec un grand soin à la lecture de la loi, et des prophètes, et des autres livres que nos pères nous ont légués, a voulu, lui aussi, écrire quelque chose concernant la doctrine et la sagesse, afin que ceux
PROLOGUE
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Précieux avantagea qui résultent pour les Juifs de la possession des saints Livres. — Multorum... et magnorum. Tout à la fols la quantité et la qualité. — Per legem : le Pentateuque, ou tôrah. Prophetas : c.-à-d. les n'bl'im ri'sô niin (Josué, les Juges, les quatre livres des Rois et les n'bi'im. 'aharônim (les prophètes propre ment dits, grands et petits, à part Daniel) Aliosque gwi secuti...: les k'tû.bim, ou hagiographes (c.-à-d. tous les autres livres protocanoniques; voyez le t. I, p. 13). Cette division de l'Ancien Testament en trois parties apparaît Ici pour la première fois. Elle sera désormais d'un usage habituel chez les Juifs. Cf. Luc. xxrv, 44; Josèphe, c. Apion., i, 8. Elle suppose que le canon des saints Livres était alors formé dans ses grandes lignes et pour la plupart de ses détails. — Le mot sapientise manque dans le texte grec, et, au Heu de demonstrata est, on y lit le participe Ô£5o|ji,évw/, au génitif pluriel, retombant sur tîo/,),wv ( « multorum » ) : Beaucoup... de choses nous ayant été données par la lot, «t les prophètes... — In quilm». Plus clai-
rement dans le grec : au sujet desquelles. — Oportet lawiare... C'était en effet, pour les Israélites, une Insigne faveur d'avoir reçu le dépôt sacré des Écritures. Ils trouvaient là des avantages uniques au monde pour letir formation morale. — Doctrinse : itaiSsiaç, l'instruction. Sapientise : le résultat de cette Instruction. — Loquentes. D'après le grec : ceux qui lisent. — Peritos. L'adjectif £7rt(7TT)}jLova; signifie plut t « sciences ». — Etiam extraneos. Vraisemblablement, les païens eux-mêmes, par opposition aux Juifs ; ou tout au moins les prosélytes grecs. Selon d'autres, les membres de la nation sainte qui étalent dispersés à travers le monde et qui ne comprenaient plus la langue hébraïque. — Dicentes et scribentes. Soit de vive voix, dans leurs discours et leur» conversations, soit par écrit. — Doctissimos fleri : grâce à la traduction qui leur donnait la clef des livres inspirés. L'œuvre de Jésus, fils de Slrach. — Jest^. Sur ce nom, voyez l'Introduction, p. 81. — Amplius : plus que la plupart de ses coreligionnaires. — Ad diligentiam lectionis. Le grec dit -seulement : à la lecture. — Librorum qui... iraâili sunt. Ici encore le grec est plus concis : les autres livres paternels. Il ajoute ensuite ; B(
EocLi. — Proloqus
qui désirent apprendre, s'étant instruits par ce livre, fassent des réflexions de plus en plus sérieuses, et s'aiïermiBSQnt dans une vie conforme à la loi.
Je vous exhorte donc à venir avec bienveillance, et à faire cette lecture avec une attention particulière, et à nous pardonner s'il semble qu'en quelques endroits, tout en voulant reproduire l'image de la sagesse, nous sommes demeurés impuissants à rendre le sens des expressions. Car les mots hébreux n'ont plus la même force lorsqu'ils sont traduits en une autre langue; ce qui n'arrive pas seulement ici, mais la loi même, et les prophètes et les autres livres sont fort différents, quand on compare la version à l'original. Étant venu en Egypte la trente -huitième année du règne de Ptolémée Evergète, et y ayant longtemps séjourné, j'y trouvai ce livre qui y avait été laissé, et dont la doctrine n'était ni faible ni méprisable. C'est pourquoi j'ai cru bon et nécessaire d'apporter moi aussi quelque soin et quelque travail à traduire cet ouvrage ; ainsi avec beaucoup de veilles, pendant un certain temps, j'ai mis en oeuvre ma science pour arriver à bonne fin, et pour offi'ir ce livre à ceux qui veulent appliquer leur esprit, et apprendre comment on doit régler ses mœurs lorsqu'on a résolu de vivre selon la loi du Seigneur.
tinent, ut desiderantes discere, et illorum periti facti, magis magisque attendant animo , et confirmentur ad legitimam vitam.
Hortor itaque venire vos cum benevolentia, et attention studio lectionem facere, et veniam habere in illis, in quibus videmur, sequentes imaginem sapieutise, deficere in verborum compositione. Nam deficiunt verba hebraica quando fuerint ..translata ad alteram linguam; non autem solum hsec, sed et ipsa lex, et prophetse, ceteraque aliorum librorura, non parvam habent differentiam quando inter se dicuntur. Nam in octavo et trigesimo anno, temporibus Ptolemaei Evergetis régis , postquam perveni in ^gyptum , et cum multum temporis ibi fuissem, inveni ibi libros relictos, non parvse neque contemnendae doctrinae. Itaque bonum et necessarium putavi et ipse aliquam addere diligentiam et laborem interpretandi librum istum ; et multa vigilia attuli doctrinam in spatio temporis, ad illa quse ad finem ducunt, librum istum dare, et illis qui volunt animum inteudere, et discere quemadmodum oporteat instituere mores qui secundum legem Domini proposuerint vitam agere.
ayant acquis en cela une facilité suffisante (c.-à-d. considérable). — Voluit. Mieux : 11 fut poussé (7tpor,-/J)Y) ). Expression qui convient très bien pour marquer le mouvement Intérieur par lequel Dieu presse les écrivains sacrés de prendre la plume. — Ut desiderantes discere. . . Noble but que se proposait le flls de Sirach en composant son livre : il voulait favoriser et faciliter de plus en plus l'étude des vérités religieuses ( magis... attendant; ce détail est propre à la Vulgate), pour amener ses frères à vivre plus conformément à la loi (.legitimam vitam). — Confirmentur. D'après le grec : Afin qu'ils fassent des progrès.
Le traducteur présente modestement son œuvre. — Hortor itaque... Appel très délicat il l'attention et à la bienveillance des lecteurs. — Sequentes imaginem sapientias. Le grec dit beaucoup plus clairement : Nous étant donné de la peine pour interpréter. — Nam deflciunt... Motif, très bien exprimé, des Imperfections que l'on pourrait rencontrer dans son travail. « Une traduction ne peut jamais rendre toute la force de l'original. » Dans le cas présent, les mots hébreux n'ont pas la même valeur que les expressions grecques par lesquelles on essaye de les traduire. — Quando inter te dicuiUur. C.-à-d.
quand on compare d'un côté le texte original, et de l'autre la traduction. — Nain in octave... Le traducteur passe aux raisons spéciales qui l'ont porté à entreprendre son travail. Sur le roi Ptolémée Evergète et l'époque de son règne, voyez l'Introduction, p. 81. — Perveni in jEgyptum : venant de Palestine. — Libros. Le sens du substantif grec àcp6[xoiov n'est pas absolument certain. Les uns le traduisent par a exemplaire », c.-à-d. livre; les autres, plus probablement, par « différence ». La proposition signifie dans son ' entier : Je n'ai pas trouvé une petite différence de formation (entre le genre des Juifs d'Egypte et celui des Juifs de Palestine). Les mots relictos et neque contemnendse manquent dans le grec. — Itaque ionum... D'après le texte grec : J'ai jugé tout à fait nécessaire. — Multa vigilantia... doctrinam. Il n'épargna aucune fatigue, aucun soin, pour que sa traduction fût exacte. — In spatio temporis : tant que dura son séjour en Egypte. — Ad illa quse ad finem. . . : pour mener à bonne fin sa publication. — Et illis qui... intendere. D'après le grec : Pour ceux qui veulent, pendant leur séjour à l'étranger... Allusion aux Israélites diapersés à travers les coc' trées païennes.
EccLi. 1 , 1-8.
Sapientiam Dei prœcedentem omnia quis investigavit
4. Prior omnium creata est sapientia, et intellectus prudentise ab sevo.
5. Fons sapientise Verbura Dei in excelsis, et ingressus illius mandata œterna.
6. Radix sapientise cui revelata est, et astutias illius quis agnovit?
7. Disciplina sapientiae cui revelata est et manifestata? et multiplicationem iugressus illius quis intellexit ?
8. Unus est altissimue, Creator omnipotens, et Eex potens et metuendus nimis, sedens super thronum illius, et dominans Deus.
1. Toute sagesse vient du Seigneur Dieu; elle a toujours été avec lui, ei elle y est avant tous les siècles.
2. Qui a compté le sable de la mer, et les gouttes de la pluie, et les joui-s du monde? Qui a mesuré la hauteur du ciel, et l'étendue de la terre , et la profondeur de l'abîme?
3. Qui a pénétré la sagesse de Dieu, laquelle précède toutes choses ?
4. La sagesse a été créée avant tout, et la lumière de l'intelligence dès le commencement.
5. La parole de Dieu au plus haut des cieux est la source de la sagesse, et ses voies sont les commandements éternels.
6. A qui a été révélée la racine de la sagesse, et qui a connu ses artifices?
7. A qui la science de la sagesse a-t-elle été révélée et manifestée, et qui ;i compris la multiplicité de ses démarche^^ V
8. Il n'y a que le Très -Haut, le Créateur qui peut tout, le Roi puissant et infiniment redoutable, assis sur sou trône, le Dieu dominateur.
TREMIERE PARTIE
Préceptes et conseils de tout genre pour la conduite de la vie- I, 1 — XLII, 14.
Origine de la Sagesse. 1 , 1-40.
1» La Sagesse est étemelle, comme Dieu luimême. I, 1-10.
Chap. I. — 1-10. Le vers. 1 contient le thème, que développent les vers. 2-10. — Sapientia. « Dans ce livre, de même que dans celui des Proverbes..., le nom de Sagesse se prend tantôt liour la Sagesse éternelle, qui est un attribut essentiel de la divinité ; tantôt pour la Sagesse personnelle, on le Verbe engendré du Père, et tantôt pour la sagesse que Dieu communique aux hommes par un effet de sa bonté infinie, i» (Calraet, h. l.) — A Domino (Deo est omis par le grec) est. Dieu est la source tmique de la ■agesse. Cf. Prov. ii, 6; m, 19; vin, 22, etc. — Les mots fuit semper manquent aussi dans le grec, qui porte : Et elle est avec lui à jamais Cîiî Tov aùova, au lieu de ante aevum). — Arenam..., pluvise guttas, dies srnculi (c.-à-d. les jours de l'éternité)... Trois choses que l'homme l£ plus habile est impuissant à dénombrer, mais que la sagesse divine suppute aisément. — Altittidinem... , latitudinem..., prufuvdwn... Trois autres choses que nous ne pouvons que très difficilement connaître, et qui représentent le caractère Insondable de 1a Tr*le Sagesse, comme
l'ajoute le vers. 3. Le grec est plus concis : La hauteur du ciel, et la largeur de la terre, et l'abîme, et la sagesse, qui les découvrira? — Prio-r omnium creata... Sur cette pensée, voyez le célèbre passage des Proverbes, vrn, 22, donc elle est évidemment un écho. — Intellectus prudentix. Autre nom pour désigner la divine sagesse.
— Ah sevo : avant le temps, de toute éternité. Cette locution détermine le sens de « prier omnium ». — Fons sapientiae. Ce vers. 5 est omis dans la plupart des manuscrits grecs. — Verbum Dei: les ordres tout- puissants du Seigneur, d'après le second hémistiche ; s-elon quelques interprètes, le Verbe de Dieu, la Sagesse incréée.
— Ingressus iUiv3. Ses voies, c.-à-d. ses oeuvreB.
— Radix sapientise. Cette source est en Dieu , connue de lui seul. — Astutia illius. D'après le gi"ec : ses artifices. Expression à prendre en bonne part, et qui marque très bien les mystères inscrutables de la sagesse. — Disciplina sapientise... Ce verset manque également dans un grand nombre de manuscrits grecs. — Multiplicationem ingressus... : la multiplicité de ses voies, comme au vers. 5. — Unus est aliissimus... ( vers. 8 ). D'après le grec : « Unus est sapiens, » à savoir, le Seigneur Dieu, qui n'est pas moins puissant que sage ( Creator omnipotens...). — Ipse (pronom accentué) creavit... Comp. le vers. 4. Les mots in Spiritu saneto uc se lisent pas dans le grec. — Tidit, et dinumeravit... Celui qui a créé la sagesse la csonuaii
EccLi. I, 9-18.
9. Cest lui qui l'a créée dans l'Esprit- Saint, qui l'a vue, qui l'a comptée, et qui l'a mesurée.
10. Il l'a répandue sur toutes ses œuvres et sur toute chair, d'après la mesure de ses dons, et il l'a procurée à ceux qui l'aiment.
11. La crainte du Seigneur est une gloire, et un sujet de se glorifier, et une joie, et une couronne d'allégresse.
12. La crainte du Seigneur réjouira le cœur ; elle donnera la joie, et l'allégresse, et la longueur des jours.
13. Celui qui craint le Seigneur s'en trouvera bien à la fin , et il sera béni au jour de sa mort.
L'amour de Dieu est une sagesse digne d'être honorée
16. Ceux à qui elle se découvre l'aiment aussitôt qu'ils l'ont vue, et qu'ils ont reconnu ses merveilles.
16. L'a crainte du Seigneur est le commencement de la sagesse ; elle est créée dès le sein de leur mère avec les hommes fidèles; elle accompagne les femmes d'élite, elle se montre avec les justes et les fidèles.
La crainte du Seigneur est la piété de la science
18. Cette piété garde et justifie le cœur ; elle donne le bonheur et la joie.
9. Ipse creavit illam in Spiritu sancto, et vidit, et dinumeravit, et mensus est.
10. Et effudit illam super omnia opeia sua et super omnera carnem, secundum datum suum, et praebuit illam diligentibus se.
11. Timor Domini gloria, et gloriatio, et laetitia , et corona exultationis.
X 12. Timor Domini delectabit cor ; et dabit Isetitiam , et gaudium , et longitudinero dierum.
13. Timenti Dominum bene erit in extremis, et in die defunctionis suse benedicetur.
Timor Domini scientiae religiositas
18. Religiositas custodiet et justificabit cor, jucunditatem atque gaudium dabit.
naturellement ù fond. Menaus est est une addition de la Vulgaie. — Et effudit... (vers. 10). Effusion généreuse que Dieu a faite de la sagesse sur toutes ses œuvres, et spécialement sur les homnies (super omnem carnem; cf . Gen. vi, 12, etc.). — Secundum datum... : selon sa libre volonté; autant qu'il lui a plu de se montrer libéral. — Et prsebuit... Le grec emploie une expression très pittoresque : Il l'a conduite à la manière d'un chorège. Manière de dire qu'il l'a donnée avec une grande joie. — Diligentibus se, « Trois degrés dans le don de la sagesse : 1» effusion générale sur toutes les créatures ; 2» dons plus abondants aux créatures raisonnables , selon leur prédestination ; 3" don très libéra aux serviteurs de Dieu qui ont fait bon usage de la mesure commune. i> (Lesêtre, h. U)
2° Quelques heureux résultats de la crainte de Dieu. I, 11-15.
11-15. Timor Domini. Cette locution résume, dans l'Ancien Testament, tous les devoirs de l'homme envers Dieu, ou « la sagesse sous son aspect pratique ». Cf. Prov. i , 7 , etc. — Corona exultationis. Gracieuse métaphore, empruntée à l'an- . tique coutume de porter des couronnes de fleurs aux Jours de fête. — Dabit. . . longitudinem,. . . (vers. 12). Pensée souvent répétée dans les Proverbe» de Saloiiion Cin, 1, i, 16; x, 27, etc.). —
Bene... in extremis (vers. 13). Suivant quelques interprètes : au moment de la mort. Mieux : après la mort , dans l'autre vie où les justes recevront la récompense Je leurs vertus. — Benedicetur. Dans le çrec : il trouvera grâce. — Dilectio Dei... Ce vers. 14 et le suivant n'apparaissent que dans un très petit nombre de manuscrits grecs. — Quibv^. . . apparuerit. . . diligunt... Ravis de sa divine beauté, ils se mettent à l'aimer de toute leur âme. Variante dans le grec : A ceux auxquels elle apparaît, elle le leur distribuera ( le céleste amour ) par sa vue ( de Dieu, qu'elle leur montre).
3" Rapports mutuels de la crainte de Dieu et de la sagesse. I, 16-40.
16-27. « Ce qu'est la sagesse, et ce qu'elle fait pour le sage. » — Initium sapientise. . . Emprunt à Prov. i, 7, et ix, 10. Cf. Ps. ex, 10. — Cum fidelibus : avec les Israélites ddèles à Jéhovah. En eux elle est, pour ainsi dire, innée : in vulva concreatus... Cf. Job, xxxi, 18 ; Sap. vrn, 19-20. — Cum electis feminis... Sulvanc le grec: Auprès des hommes, comme fondement étemel, elle a fait son nid. Image très expressive et trè.s délicate. — Et cum, justis... Autre variante du texte grec : Et elle «e confie dans leur race. — Timor Domini... Les vers. 17, 18 et 19 sont omis par le grec. Ils ne font en réalité que rcprodiihc
EcoLi. I, 19-30.
19. Timenti Dominum bene en't, et in diebus consummatioms illius benedicetur.
20. Flenitudo sapientiee est timere Deum , et pleaitudo a fructibus illius.
21. Omnem domum illius implebit a generadonibus, et receptacula a thesauris illius.
22. Corona sapieatiae timor Domini, replens pacem et salutie fructum ;
23. et vidit, et dinumeravit eam ; utraque auteni sunt dona Dei.
24. Scientiara et intellectum prudentise sapientia compartietur, et gloriam tenentium se exaltât.
25. Radix sapientiae est timere Dominum, et rami illius longaevi.
26. In thesauris sapientiae intellectus et scientiae religiositas ; execratio autem peccatoribus sapientia.
Timor Domini expellit peccatum
28. nam qui sine timoré est non poterit justificari ; iracundia enim animositatis illius subversio illius est.
29. Usque in tempus sustinebit patiens, et postea redditio jucunditatis.
30. Bonus sensus usque in tempus abscondet verba illius, et labia multorum enan-abunt sensum illius.
19. Celui qui craint le Seigneur sers heureux, et il sera béni au jour de sa fin.
20. La crainte de Dieu est la plénitude de la sagesse, et cette plénitude se manifeste par ses fruits.
21. Elle comble la maison entière des sages de ses produits, et leurs greniers de ses trésors.
22. La crainte du Seigneur est la couronne de la sagesse ; elle donne la plénitude de la paix et les fruits du salut.
23. Elle voit la sagesse, et elle la mesure; l'une et l'autre est un don de Dieu.
24. La sagesse répand la science et la lumière de la prudence, et elle exalte la gloire de ceux qui lui sont attachés.
25. La crainte du Seigneur est la racine de la sagesse, et ses rameaux sont de longue durée.
26. L'iptelligence et la piété de la science sont dans les tiésors de la sagesse; mais la sagesse est en exécration aux pécheurs.
La crainte du Seigneur chasse le péché
28. car celui qui est sans crainte ne pourra devenir juste, parce que la violence de sa colère produira sa ruine.
29. L'homme patient attendra jusqu'au temps marqué, et ensuite la joie lui sera rendue.
30. L'homme de bon sens cachera ses paroles pour un temps, et des lèvres nombreuses publieront sa prudence.
les vers. 11-13 avec des nuances très légères. — Bcientlse religlonitas : la sanctification de la Bclence. — Pleniiv/lo sapientiae timere... (vers. 20). La crainte de Dieu est donc tout à la fols le commencement de la sagesse et sa parfaite oongommatlon. — Plenitudo a frurtibua... Très énergiquement dans le grec : Et elle les enivre ( les hommes) de ses fruits. Elle satisfait donc pleinement leurs désirs — Omnem domum,... (vers. 21 ), C'est la continuation de la même pensée. Cf. Ps. CXI, 3; Prov. via, 18-19; Is. xxxin, 6, etc. — A generationibus : de ses produits. D'après le arec : de désirs, c.-^-d. des choses les plus désirables. — Replens pacem ( vers. 22 ). Le grec a une belle métaphore : Faisant germer la paix. — Salutis fructum. D'après le grec : La santé de la guérlson (une parfaite santé). — Et vidit, et dinvmeravil... Répétition partielle du vers. 9. Cette ligne manque dans plusieurs manuscrits grecs. — Utraque autem... : d'une part, la crainte de Dieu; de l'autre, la sagesse. — Sdentiam et intellectum... Autre précieux avantage de ces deux qualités Inséparables. L'équivalent grec du r«rbe compartietur signifie : verser comme une
pluie ationdante. — Radix sapientiae. Comp. les vers. 6 et 16. Cet arbre aux profondes racines pousse de vigoureux rameaux qui ne se flétrissent Jamais ( rami... longaevi ). — In thesauris... Ce verset 26 est propre ù la Vulgate. Il se compose de fragments des vers. 17, 21 et 24. — Timor... expellit... (vers. 27). Encore un avantage du plus g^nd prix.
28-34. L'e'./iportement et la patience, Eignaléa comme des exemples de folle morale et de sagesse. — Qui sine timoré... C'est le contraire du vers. 27, pour servir de transition. Le texte grec va directement au fait : Une colère injuste ne pourra pas être justifiée (devant Dieu). — Iracundia enim... Autre nuance dans le grec : L'élan de sa colère sera sa chute; c.-à-d. occasionnera prompteraent le péché. — Contraste au vers. 29 : sustinebit patiens. Il supportera vaillamment l'épreuve, jusqu'à ce qu'il plaise à Dieu de le délivrer (uxque in tempus). — Postea redditio. .. : en récompense de sa patience. — Bonus sensum... Le grec dit simplement : Il (l'b'^miue patient) cachera ses paroles pour un temps. Cf. Prov. x, 19. H mettra une digue a
EcoLi. I, 31 — II, 1.
31. Dans les trésors de la sageisse sont les règles de la science ;
mais le culte de Dieu est en exécration au pécheur
33. Mon fils, si tu désires la sagesse, conserve la justice, et Dieu te la donnera.
34. Car la crainte du Seigneur est la sagesse et la science, et ce qui lui est agi'éable ,
35. c'est la foi et la douceur, et il comblera les trésors de celui qui les possède.
36. Ne sois pas rebelle à la crainte du Seigneur, et ne t'approche pas de lui avec un cœur double.
37. Ne sois pas hypocrite devant les hommes, et que tes lèvres ne te soient pas un sujet de chute.
38. Sois -y attentif, dv* peiu* que tu ne tombes, et que tu ne déshonores ton âme,
39. et que Dieu ne révèle ce que tu caches, et qu'il ne te brise au milieu de l'assemblée ,
40. pour t'être approché du Seigneur avec malice, et pour avoir eu le cœur plein de ruse et de tromperie.
execratio autem peccatori cultura Dei
33. Fili , concupiscens sapientiam , conserva justitiam, et Deus praebebit illam tibi.
34. Sapientia enim et disciplina timor Domini, et quod beneplacitum est illi,
' 35. fides et mansuetudo, et adimplebit thesauros illius.
36. Ne sis incredibilis timori Domini, et ne accesseris ad illum duplici corde.
37. Ne fueris hypocrita in conspectu hominum, et non scandalizeris in labiis tuis.
38. Attende in illis, ne forte cadas. et adducas animae tuse inhonorationem ,
39. et revelet Deus absconsa tua, et in medio synagogse elidat te,
40. quoniam accessisti maligne ad Dominum, et cor tuum plénum est dolo et fallacia.
CHAPITRE II
1. Mon fils, lorsque tu entreras au service de Dieu, demeure ferme dans la justice et dans la crainte, et prépare ton âme à la tentation.
1. Fili, accedens ad servitutem Dei, sta in justitia et timoré , et prsepara animam tuam ad tentationem.
son Indignation, retiendra toute parole de murmure, etc. — Autre récompense de sa vertu : labia multornm. . . — Significatio disciplinse. D'après le greo : une parabole d'intelligence. C.-à-d. que le sage a, dans les trésors de son cœur, toute sorte de bonnes et belles choses qu'il manifeste à l'occasion, d'une manière très honorable pour lui. — Cultura Dei : ÔeocreêEta , le culte de Dieu et de tout ce qui s'y rattache. — Fili fvers. 33). Cette appellation de tendresse est propre à la Vulgate. — Concupiscens. . . Dans le grec, avec une interrogation qui ajoute de la force à la pensée : Désires - tu la sagesse ? — Conserva... La théorie et la pratique sont combinées ici : l'obéissance aux commandements divins est le moyen d'acquérir la sagesse (prsebebit illam). Au lieu de justitiam, le grrec dit : les préceptes. — Disciplina (vers. 34) : nonèila., la formation morale. — Fides : l'obéissance de la foi. Mansuetudo : la douceur, par opposition à là colère des impies orgueilleux. — Les mots adi'>nplebit thesauros. .. ne se lisent pas dans le grec.
iO. L'hypocrisie et son ch&tlment
sis incredibilis... : Incrédule, déflant. Quelques manuscrits grecs ajoutent : lorsque tu es pauvi* (c.-à-d. dans le malheur). Interpolation probable, mais qui indique bien le sens. — Duplici corde : un cœur qui oscille entre la foi et l'iucrédulité. Cf. Ps. xi, 3, et le commentaire; Jao. 1,8; IV, 8. — Non scandalizeris. , . D'après le greo : Fais attention à tes lèvres (à tes paroles).
— Attende in illis. En grec : Ne t'exalte pas toi-même. — Ne cadas : car l'orgueil amène presque toujours l'humiliation. Cf. Prov. xxix, 32 ; Ez. XVII, 24; Matth. xxiii, 12. — JRevelet... absconsa (vers. 39) : les misères occultes de l'âmo superbe, jetées en pâture à la curiosité et à la méchanceté du public, en guise de châtiment.
— Quoniam... maligne... Dans le greo : Parce que tu ne t'es pas approché de la crainte du
} II. — Préceptes et conseils divers.
n, 1 — XLII, 14.
1» Confiance an Dieu bon et miséricordieux. Il, 1-23.
Chap, II. — 1 - a. Le» amis du Seigneur doivent
EcoLi. II. 2-10.
2. Déprime cor tuum, et sustine; inclina aurem tuam , et suscipe verba intellectus , et ne festines in tempore obductionis.
3. Sustine sustentationes Dei; conjungere Deo, et sustine, ut crescat in novissimo vita tua.
4. Omne quod tibi applicitum fuerit accipe, et in dolore sustine, et in humilitate tua patientiam habe;
5. quoniam in igné probatur aurum et argentum, homines vero receptibiles in camino humiliationis.
6. Crede Deo , et recuperabit te ; et dirige viam tuam , et spera in illum ; serva timorem illius, et in illo veterasce.
7. Metuentes Dominum, sustinete misericordiam ejus, et non deflectatis ab illo, ne cadatis.
8. Qui timetis Dominum, crédite illi, et non evacuabitur merces vestra.
9. Qui timetis Dominum, sperate in illum , et in oblectationem veniet vobis misericordia.
10. Qui timetis Dominum, diligite illum, et illuminabuntur corda vestra.
2. Humilie ton cœur et attends patiemment ; prête l'oreille , et reçois les paroles de la sagesse, et ne te hâte point au temps de l'épreuve.
3. SoufiEre les retards de Dieu ; demeure uni à Dieu, et attends patiemment, afin que ta vie s'accroisse en vue de la fin.
4. Accepte tout ce qui te sera imposé, demeure en paix dans la douleur, et dans ton humiliation conserve la patience ;
5. car l'or et l'argent s'éprouvent au feu, et les hommes aimés de Dieu seprouvent au creuset de l'humiliation.
6. Aie confiance en Dieu, et il te rétablira ; rends ta voie droite, et espère en lui ; conserve sa crainte et vieillia avec elle.
7. Vous qui craignez le Seigneur, attendez sa miséricorde , et ne vous détournez pas de lui , de peur de tomber.
8. Vous qui craignez le Seigneur, ayez foi en lui, et vous ne perdrez pas votre récompense.
9. Vous qui craignez le Seigneur, espérez en lui , et sa miséricorde sera votre joie.
10. Vous qui craignez le Seigneur, aimez-le, et vos cœurs seront remplis de lumière.
s'atteudre à l'épreuve; comment ils doivent s'y comporter. Beau passage pour la théologie de la souffrance. — Accedens ad servitutem, . . Si tu veux réellement servir Dieu de toutes tes forces. — Les mots sta in justitia et timoré sont une particularité de notre version latine.
— Praepara... ad tentationem. D'après le contexte, le mot « tentation » désigne ici toute sorte d'épreuves. Se préparer à l'adversité, afln de n'être pas pris au dépour^Ti lorsqu'elle viendra ; car elle viendra certainement un jour ou l'autre.
— Déprime cor... Mieux : Dirige (rends droit) ton cœur. — Sustine : v.ap-cipr^ao'j, sois ferme.
— Inclina..., suscipe. Accueillir humblement et docilement les ordres de Dieu, même quand ils se font entendre sous la forme du malheur. Cette ligne est omise dans le grec. — Ne festines. Cf. Is. xxvin, 16. Ne pas se laisser entraîner, par la surprise et le trouble que produit tout d'abord l'épreuve, à des actions ou à des paroles précipitées. — Ohductionis : àTtaYwyri;, ce que Dieu « amène sur » quelqu'un; ici, en mauvaise part , le malheur. — Stuttine suxtentatiorves. . . ( mots propres à la Vulgate ) : les délais imposés par Dieu à la cessation de l'adversité. — Conjuvgere... Admirable conseil. Que ne peut-on pas supporter lorsqu'on est uni à Dieu I Nuance dans le grec : Unis-toi à lui (Y.o'/XrfiriZ'. marque une adhésion extrêmement étroite) et ne t'éloigne pas (de lui). — Ut crescat... vita... D'après le grec : Afln que tu croisses. L'expression in novlMiino désigne très vraisemblablement l'antre
vie , où ceux qui auront souffert ici - bas avec patiencfl seront lai'gement récompensés ; selon d'autres, la fin de l'épreuve. — Omne (mot souligné)... accipe : avec résignation et même avec Joie, puisque Dieu le veut ainsi. La proposition et in dolore sustine manque dans le texte grec.
— In humilitate tua. Grec : dans les vicissitudes de ton humiliation. C.-à-d. lorsque seront survenus pour toi des changements de situation qui te réduiront à un état humiliant et pénible.
— Qïioniam... (vers. 5). Grand encouragement à la patience : l'épreuve purifie et sanctifie. — In igné proiatur... Comparaison souvent employée dans la Bible. Cf. Prov. xvii, 3 ; xxvii, 21 ; Zach. xrn , 9 ; Mal. m, 3, etc. — Recuperabit te : il t'aidera et prendra soin de toi. La dernière ligne du vers. 6, serva... veterasce, ne se trouve que dans la Vulgate.
7-13. Patience dans la peine et confiance au Dieu plein de bonté. Variation sur le thème qui précède. — L'apostrophe metuentes Dominum ( ou qui timetis. ..) est répétée quatre fois de suite , au début de quatre versets consécutifs ; elle est d'un grand effet. — Ne cadatis : au moral, par le péché. Danger de vouloir s'éloigner de Dieu lorsqu'on est sous le feu de l'épreuve.
— Non evacvMbitur merces... (vers. S). Certitude absolue de la récompense. D'après le grec : elle ne se heurtera pas. Expression très pittoresque. — Sperate... et veniet.^ ( vers. 9 ). Grec : Espérez les biens, et la Joie de l'éternité et 'lo la miséricorde. — DHiyite... (vers. 10). La Un
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11. Considérez, mes enfants, les générations humaines , et sachez que personne n'a espéré au Seigneur et a été confondu.
12. Qui donc est demeuré ferme dans ses commandements et a été abandonné ? ou qui l'a invoqué et a été méprisé de lui ?
13. Car Dieu est bon et miséricordieux; il pardonne les péchés au jour de la tribulation, et il est le protecteur de tous ceux qui le cherchent dax^s la vérité.
14. Malheur au cœur double, et .ux lèvres criminelles , et aux mains qui font le mal, et au pécheur qui marche sur la terre par deux voies!
15. Malheur aux lâches de cœur; qui ne se fient point à Dieu, et qui pour cela ne seront pas protégés par lui !
16. Malheur à ceux qui ont perdu la patience, et qui ont quitté les voies droites, et qui se sont détoui'nés dans des voies mauvaises!
17. Et que feront -ils, lorsque le Seigneur commencera à tout examiner?
18. Ceux qui craignent le Seigneur ne seront point incrédules à sa parole, et ceux qui l'aiment demeureront fermes dans sa voie.
19. Ceux qui craignent le Seigneur rechercheront ce qui lui est agréable , et ceux qui l'aiment seront remplis de sa loi.
Ceux qui craignent le Seigneur
11. Respicite, filîi , nationes hdmi-^ num, et scitote quia nuUus speravit in Domino et confusus est.
12. Quis enim permansit in mandatis ejus, et derelictus est? aut qulB invocavit eum , et despexit illum ?
13. Quoniam pius et misericors est Deus, et remittet in die tribulationis peccata, et protector est omnibus exqui-
'rentibus se in veritate.
14. Vse duplici corde, et labiis scelestis, et manibus malefacientibus, et peccatori terram ingredienti duabus viis !
15. Vae dissolutis corde, qui non credunt Deo , et ideo non protegentur ab eo I
16. Vse his qui perdiderunt sustinentiam, et qui dereliquerunt vias rectas, et diverterunt in vias pravas !
Qui timent Dominum prœparabunt
et l'espérance ont été mentionnées dans les deux versets qui précèdent; celui-ci (propre à laVulgate) signale la troisième et la plus parfaite des vertus théologales. — Illuminabuntur corda. . . Métaphore très exacte, car rien n'éclaire autant que le divin amour. — Respicite... (vers. 11). Appel à l'expérience universelle, pour démontrer la bonté et la miséricorde du Seigneur. — Nationes hominum. Suivant le grec : les générations anciennes. — Speravit... et confusus est : humilié de voir son espéiance frustrée. Cf. Ps. XXXVI, 26, etc. — Permansit in maTidatis. , . (vers. 12). (îrec : dans sa crainte. — Quis invoeavit... et despexit...? L'tomnipotentla supplex » de quiconque sait prier comme 11 faut. — Pro- ' trctor est omnihus... (vers. 13;. D'après le grec : Et 11 sauve au temps de la tribulation.
14-17. Malheur à ceux qui refusent d'espérer en un Dieu si bon ! Trois Vae énergiques et terribles. — Le premier (vers. 14) concerne ceux dont la conduite manque de droiture : duplici corde. Cf. i, 36. D'après le grec : les cœurs timides. Labiis scelestis (mots propres à la Vulgate) : les paroles après les sentiments. Puis les actes : manibus malefacientibus ( d'après le grec : les mains lâches ; cf. Job, iv, 8 ; Is. xxxv, 3, Htcu). Puis i<iE démarchbs : peccaljri..'. duabue
viis. Aller par deux chemins est un signe d'Indécision ou d'hypocrisie. — Second vœ, dirigé contre les cœurs faibles et défiants (vers. 15) : dissolutis corde, un creur mou, comme dit le grec. Châtiment de cette mollesse : non protegentur... — Troisième vm (vers. 16-17) : contre ceux qui ne savent pas demeurer patients dans l'épreuve. Dans le grec, les coupables sont directement Interpellés : Malheur à vous, qui avez perdu la patience , et que ferez - vous lorsque le Seigneur commencera à examiner ( inspicere , vers. 17) ? I^es deux lignes et qui dereliquerunt... et diverterunt... n'existent que dans la Vulgate, 18 - 23. Ceux qui craignent le Seigneur se montrent, au contraire, tout k fait patients dans l'adversité. Contre-partie de l'alinéa qui précède. — Les mots qui timent Dominum sont de nouveau répétés quatre fois de suite. Comp. les vers. 7-10. — Conservabunt viam...: la conduite toujours aimable de la Providence. — Inquirent... beneplacita... (vers. 19). Le bon plaisir de Dieu sera toujours le leur. — Replebuntur lege : méditant et pratiquant sans cesse cette loi sainte. — Sanctiflcabunt animas... (vers. 20). Dans le grec : Ils humilieront leurs âmes (sons la main du Seigneur lorsqu'elle leur enveir» l'épreuve). — Le vers. SI est propre à la Vui-
F/yiLi. II. 21 — III, 7.
corda sua, et in couspectu illius sanctificabunt animas suas.
21. Qui timent Dominum custodiunt mandata illius, et patientiam habebunt usque ad inspectionem illius,
22. dicentes : Si pœnitentiam non egerimus, incidemus in manus Domini, et non in manus hominum.
23. Secundum enim magnitudinem ipsius, sic et misericordia illius cum ipso est.
prépareront leur cœur, et sanctifieront leurs âmes en sa présence.
21. Ceux qui craignent le Seigneur gardent ses commandements, et ils auront patience jusqu'à sa visite,
22. en disant : Si nous ne faisons pénitence, c'est dans les mains du Sei^T^eur que nous tomberons, et non dans leb mains des hommes.
23. Car autant sa majesté est élevée, autant est grande sa miséricorde.
CHAPITRE III
1. Filii sapientise ecclesia justorum, et natio illorum obedientia et dilectio.
2. Judicium patris audite, filii, et sic facite ut salvi sitis.
3. Deus enim honoravit patrem in filiis, et judicium matris exquirens firmavit in filios.
4 Qui diligit Deum exorabit pro peccatis, et continebit se ab illis, et in oratione dierum exaudietur.
5. Et sicut qui thesaurizat, ita et qui honorificat matrem suam.
6. Qui honorât patrem suum jucundabitur in filiis, et in die orationis suae exaudietur.
Qui honorât patrem suum vita vivet
1. Les enfants de la sagesse forment l'assemblée des justes, et leur race n'est qu'obéissance et amour.
2. Écoutez, mes enfants, l'ordre de votre père, et faites en sorte d'être sauvéa
3. Car Dieu a rendu le père honorable pour ses enfants , et il a soigneusement affermi sur les fils l'autorité de la mère.
4. Celui qui aime Dieu implorera le pardon de ses péchés, et il s'en abstiendra, et il sera exaucé dans sa prière de chaque jour.
5. Celui qui honore sa mère est comme celui qui amasse un trésor.
6. Celui qui honore son père trouvera la joie dans ses enfants , et il sera exaucé au jour de sa prière.
Celui qui honore son père jouira
gâte. Inspectionem a le même sens qne « Inspicere » au vers. 17, et désigne l'examen du souverain Juge. — Dicentes... egerimus (vers. 22). Encore une ligne entière qui manque dans le grec. — Incidemus... et non... Acte de fol tout semblable à celui de David. Cf. II Reg. xxrv, 14. n aurait mieux valu traduire par l'optatif : Puissions-nous tomber.- — Secundum... magnitudinem..., sic... « Les rabbins ont noté que, toutes les fois qu'il est parlé de la grandeur de Dieu dans l'Écriture, sa condescendance est aussi mentionnée immédiatement.» Cf. Deut. x, 17-18; Pe. LxvTT, 5-6 ; Is. Lvn, 15, etc.
2» Devoirs des enfants envers leurs parents, m. 1-18.
L'auteur insiste sur les bénédictions rattachées par Dieu à la pratique Adèle du quatrième commandement.
Chap. III. — 1. Introduction. Ce verset manque totalement dans le texte grec. — Filii sapientise ecclesiie... Les disciples de la sagesse forment une société toute parfaite. — Obedientia et dilectio. Deux vertus qu'on ne gauraU' disjoindre. Cf. Joan. XIV, 23.
2-18. Les devoirs et la récompense d'un bon flis. — Judicium... audite. Le grec coupe autrement la phrase : Écoutez - moi ( moi qui suis ) votre père, ô enfants. Le ton paternel que prend l'écrivain sacré convient fort bien pour la présente exhortation. — • Ut saloi sUis : pour que vous jouissiez du bonheur promis dès ici -bas aux fils dignes de ce nom. Cf. Deut^ v, 16. — Deus... honoravit... Le Seigneur lui-même exige qoe les enfants honorent leurs parents. Le grec paraît signifier : Dieu a élevé le père au - dessus des enfants ; ou bien : Dieu a rendu le père digne •l'honneur pour les enfants. — Judicium... , flrmavit... Le grec dit plus simplement : Et 11 a confirmé l'autorité (tel est loi le sens de -/pto-i:) de la mère sur les flls. — Qui diligit Deum. C'est a patrem » qu'il faudrait d'après le grec et d'après le contexte. — Exorabit.„ Plutôt : offre une propitlatlon (;|ùcJ(<7£TaO. La suite du vers. 4, à partir des mots et continebit, ne se trouve que dans la Vulgate. In oratione dierum-: dans ses prières quotidiennes, il sera toujours exaucé. — Qwt honorificat... (vers. 6). Ce verbe désigne tous Iw devoirs d'un flls enven ion père et sa mcra
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d'une longue vie, et celui qui obéit à son père assistera sa mère,
8. Celui qui craint le Seigneur honore ses parents, et il servira comme des maîtres ceux qui lui ont donné la vie.
9. Honore ton père par actions, par paroles et en toute patience,
10. afin que sa bénédiction vienne sur toi, et que cette bénédiction demeure jusqu'à la fin.
11. La bénédiction du père affermit'^ la maison des enfants , et la malédiction de la mère la détruit jusqu'aux fondements.
12. Ne te glorifie pas de ce qui déshonore ton pèi'e, car sa honte n'est pas ta gloire.
13. Le fils tire sa gloire de l'honneur de son père, et un père sans honneur est la honte de son fils.
14. Mon fils, soutiens la vieillesse de ton père, et ne l'attriste pas durant sa vie.
15. Si son esprit s'affaiblit, supportele, et ne le méprise point parce que tu es robuste ; car la charité exercée envers un père ne sera pas mise en oubli.
16. Car tu seras récompensé pour avoir supporté le péché de ta mère ;
17. tu seras établi dans la justice, et D^eu se souviendra de toi au jour de l'afSiction, et tes péchés se fondront comme la glace en un temps serein.
Combien est infâme celui qui
longiore, et qui obedit patri refrigerabit matrem.
8. Qui timet Dominum honorât parentes, et quasi dominis serviet his qui se genuerunt.
9. In opère, et sermone, et omni patientia, honora patrem tuum,
10. ut superveniat tibi benedictio ab eo , et benedictio illius ia novissimo maneat.
11. Benedictio patris firmat domos filiorum; maledictio autem matris eradicat fundamenta.
12. Ne glorieris in contumelia patris tui; non enim est tibi gloria ejus confusio.
13. Gloria enim hominis ex honore patris sui, et dedecus filii pater sine honore.
14. Fili, suscipe senectam patris tui, et non con tristes eum in vita illius.
15. Et si defecerit sensu, veniam da, et ne spernas eum in virtute tua; eleemosyna enim patris non erit in oblivione.
Quam malse famsB est qui dere
— J-iioindàbltur in filiis ( vers. 6 ) : de même que ses parents auront été très heureux grâce à lui. — Vita. . . longiore. Dieu l'a promis formellement en promulguant le quatrième précepte du Décalogue. Cf. Ex. xx, 12. — Qiii obedit patri. Grec : Celui qui obéit au Seigneur ; c-à-d. au souverain Législateur, qui a fait du respect dû aux parents un commandement spécial. — Re/rigerabit : àvaTraJTSi, l'idée du repos unie À celle du rafraîcliissement. Gracieuse image. — Qui timet Dominum... (vers. 8). Cet hémistiche est omis par la plupart des manuscrits grecs. — Cluasi dominis... Le rôle d'un bon fils ressemble sur bien des points à celui d'un serviteur dévoué.
— In opère, et sermone... honora (vers. 9) : par conséquent, de toutes manières. Le grec n'a pas les mots et omni paiientia. — Ut auperveniat... (vers. 10) : c.-à-d. se réalise, — In novissùno : à Jamais, pendant toute la vie de son (ils. — Benedictio... firmat... (vers. 11). Témoin la bénédiction d'Isaac (Gen. xxvii, 27-29), et tant d'autres depuis. Au contraire, maJedictto... eradicat. . . — Ne glorieris in contumelia. .. : A la honteuse façon de Cham (Gen. ix, 22). Conduite aussi Insensée que peu filiale, comme le déniontixiit leï trois membres de vers qui suivent
(vers. 120-13). Cf. Trov. xvii, 6. Au lieu de pater sine honore, le grec dit : une mère sans honneur. — Suscipe senectam (vers. 14). Viens au secours de ses cheveux blancs. Cf. Prov. xxiii, 22. — Si defecerit sensu (vers. 15). L'auteur désigne délicatement ainsi les infirmités multiples de la vieillesse. Les rabbins alléguaient à l'appui de cette recommandation spéciale « une belle légende, d'après laquelle les premières tables de la loi , quoique brisées, auraient été conservées dans l'arche ». — Ne spernas... in virtute tua : c.-à-d. dans ta pleine vigueur d'homme fait. — EUe^ mosync... patris. Au sens passif : la pieuse assistance que l'on accorde à un père. — Nam pro peccato... (vers. 16) : en échange des défauts dea parents, patiemment supportés par les enfanta. Le grec n'a pas les mots matris restituettir... Jusqu'à in justitia. — Mdiflcabitur tibi. Figure expressive pour désigner de précieuses faveurs temporelles. — CommemoraMtur tui. C'est le Seigneur lui-même qui se souviendra des bons flls pour les délivrer de leurs angoisses. — Sicut in sereno glacies. Très belle comparaison. La chaleur dissout la glace ; l'accomplissement fldéie du quatrième commandement fait de même disparaître les péchés. — Quam malae fama,,.
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linqnit patrem ! et est maledictus a Deo •qui exaspérât raatrenj !
19. Fili, in mansuetndirie opéra tua perfice, et super hominum gloriam diligeris.
20. Quanto magnus es, humilia te in omnibus, et corara Deo invenies gratiam;
21. quoniam magna potentia Dei 80lius, et ab humilibus honoratur.
22. Altiora te ne qusesieris, et fortiora te ne scrutatus fueris ; sed quse prsecepit tibi Deus illa cogita semper, et in pluribus operibus ejus ne fueris curiosus.
23. Non est enim tibi necessarium eu qufe abscondita sunt videre oculis tuis.
24. In supervacuis rébus noli scrutari multipliciter, et in pluribus operibus ejus non eris curiosus.
Plurima enira super sensum horainum ostensa sunt tibi
26. Multos quoque supplantavit snspicio illorum, et in vanitate detinuit sensus illorum.
27. Cor durum habebit maie in novissimo, et qui amat periculum in illo i)eribit.
abandonne sou pèie, et combien esf, maudit de Dieu celui qui irrite sa mère'
19. Mon file, accomplis tes œuvres avec douceur, et tu t'attireras encore plus l'amour des hommes que leur estime.
20. Plus tu es grand, plus tu dois t'humilier en toutes choses, et tu trouveras grâce devant Dieu;
21. car Dieu seul possède une grande puissance, et c'est par les humbles qu'il est honoré.
22. Ne recherche pas ce qui est audessus de toi, et ne scrute point ce qui surpasse tes forces ; mais pense toujouis à ce que Dieu t'a commandé, et n'étends pas ta curiosité à toutes ses œuvres.
23. Car il ne t'est pas nécessaire de voir de tes yeux ce qui est caché.
24. Ne scrute pas avec trop d'empressement les choses superflues, et n'étends pas ta curiosité à toutes les œuvres de Dieu.
25. Car bien des choses qui dépassent l'esprit de l'homme t'ont été révélées.
26. Beaucoup se sont laissé égarer pur leurs Jausses opinions, et leurs sentiments les ont retenus dans la vanité.
27. Le cœur dur sera dans le malheur au dernier jour, et celui qui aime le péril y périra.
(vers. 18) 1 Le mauvais flls est véritablement un Infâme. D'après le grec : comme un blasphémateur. — Est maledictus a Deo. Cf. Lev. xx, 9 ; Deut. XXVII, 16.
30 Douceur et humilité. III, 18-32.
18-21. Être doux et humble dans l'ensemble de sa conduite. — Super hominum gloriam... On s'attirera ainsi l'estime et l'affectifin de tous. Dans le grec : Et tu seras aimé par l'homme agréable, c.-à-d. par les hommes de bien. — Quantc magnum (pour « major ^) es.^ Sentence € digne de l'Évangile ». Cf. Prov. m, 34. « L'humilité de\Talt grandir avec le succès extérieur. »
— Humilia te. Grec : « tanto magis humilia te.»
— Le conseil est admirablement motivé : quoniam magna potentia... Dieu ne veut de grandeur que pour lui-même ; l'orgueil est donc une usurpation et un vol que l'on fait à sa gloire. Au contraire, c'est par les humbles qu'il est le mieux honoré (et at hum.Vil/us...).
22-26. Exhortation à l'humilité. Ce passage est un de ceux que cite le Talmud, en l'attribuant à Ben-Sira. Voyez l'Introduction, p. 79. — Altiora te (d'après le grec ; des choses plus difficiles que toi, c.-à-d. trop difflciles pour toi)... « S'abstenir des spéculations inutiles, » et ne pas vouloir comprendre quand même ce qui dépasse la portée de la raison; surtout ne pas Hcruier les divins mystères avec orgueil et témé-
rité. — Sed qux praecepit... Dieu demande de nous « l'obéissance pratique, et non des conniissances spéculatives ». — La ligne in pluribus operibus... curiosus ne se lit pas dans le texte grec. — Non enim... necessarium... (vers. 23). Inutilité d'une pareille manière de faire. — In supervacuis rébus... (vers. 24). Le flls de Siracta Insiste fortement sur cette recommandation. D'après le grec : Dans ce qui dépasse tes œuvres, c.-à-d. ce qui n'est pas nécessaire pour ta conduite personnelle. — Noli... mxdtipticiler : ixt\ itjpiEOyâi^O'j, ne sols pas actif à l'excès. Cf. Il Thesa. 111,11. — Les mots et in pluribus... curiosus ne sont qu'une répétition du vers. 22'», et ils manquent de nouveau dans le grec — Plurima.. super sensum... (vers. 25). Le grec dit plus clairement : Car 11 t'a été manifesté plus de choses que l'intelligence humaine (n'en peut découvrir et saisir); Par conséquent, se contenter de ces révélatioi^ plus que suffisantes. — Multos... supplantavii... (vers. 26). Grave avertissement. Cf. Prov. xxv, 27: Rom. xn, 3. D'après le grec : Il en est beaucoup que leurs conjectures ont égarés, et une supposition fâcheuse a fait glisser leur jugement.
27-32. Contre l'orgueil de l'esprit et du cœur. Le fils de Sirach indique les divers malhevrs qu'il attire. — Cor durum : le cœur superbe, entêté, qui ne veut recevoir aucun avis. — Qui amat periculum... C'est dane l'ordre, parce qu»
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28. Le coiiur qui marche par deux voies ne réussira point, et l'âme corrompue y trouvera un sujet de chute.
29. Le cœur méchant sera accablé de douleurs, et le pécheur ajoutera péché sur péché.
30. Pour l'assemblée des superbes il n'y a pas de remède, car la tige du péché prend racine en eux sans qu'ils le remarquent.
3L Le cœur du sage se manifeste par la sagesse, et l'oreille vertueuse écoutera la sagesse avec une extrême ardeur.
32. Le cœur sage et intelligent s'abstiendra du péché, et il réussira dans les œuvres de justice.
33. L'eau éteint le feu ardent, et l'aumône résiste aux péchés.
34. Dieu contemple celui qui fait miséricorde, et il se souvient de lui dans la suite, et celui-là trouvera un appui uu temps du malheur.
28. Cor ingrediens duas vias non habebit successus, et pravus corde in illis soandalizabitur.
29. Cor nequam gravabitur in doloribus, et peccator adjiciet ad peccandum.
30. Synagogae superborum non erit sanitas; û'utex enim peccati radicabitur in illis, et non intelligetur.
, 31. Cor sapientis intelligitur in sapientia, et auris bona audiet cum omni concupiscentia sapientiam.
32. Sapiens cor et intelligibile abstinebit se a peccatis, et in operibus justitiœ successus habebit.
33. Ignem ardentem extinguit aqua, et eleemosyna resistit peccatis ;
34. et Deus prospector est ejus qui reddit gratiam ; meminit ejus in posterum, et in tempore casus sui inveniet firmamentum.
CHAPITRE IV
1. Mon fils, ne prive pas le pauvre de son aumône, et ne détourne pas tes yeux de l'indigent.
2. Ne méprise pas celui qui a faim, et n'aigris pas le pauvre dans sa pénurie.
3. N'attriste pas le cœur du cauvre, et ne diffère point de donner à celui qui est dans la détresse.
1. Fili, eleemosynam pauperis ne defraudes, et oculos tuos ne transvertas a paupere.
2. Animam esurientem ne despexeris , et non exaspères pauperem 'in inopia sua.
3. Cor inopis ne aflflixeris , et non protrahas datum angustianti.
les présomptueux se privent eux - mêmes des grâces nécessaii-es, et ils glissent habituellement dans l'abîme. — Cor ingrediens duos vias... Cf. II, 1 4«. Ce verset est propre à la Vulgate. — Cor nequam ( vers. 29 ). Mieux : le coeur dur, comme au vers. 27. — Peccator adjlclei... Dans le grec : Le pécheur ajoutera péché sur péché. Une transgression en amènera une autre à sa suite, dit un ancien proverbe. — SynagogcB superborum... (vers. 30). Nuance du texte grec : Dans le malheur de l'orgueilleux il n'y a pas de gruérison. En effet, l'épreuve même ne le corrige pas, comme 11 est aussitôt ajouté : frutex enim...; le mal a poussé en lui de trop profondes racines. Les mots et non intelligetur manquent dans le grec. — Cor sapientis... (vers. 31). Contraste. Grec : Le cœur de l'homme intelligent comprendra une parabole, c. -à-d. le conseil qu'on lui donne sous une forme sentencieuse, et 11 en fera son profit. — Auris bona audiet... D'après le grec : Une oreille attentive est le désir du sage. Manière pittoresque d' insinuer qu'il est heureux de recevoir des avis. — Le vers. 32, sapiens cor... habebit, est entièrement omis dans le texte grec.
4» La charité envers les pauvres. III, 33 — IV, 11.
33-34. Introduction : les heureux fruits de cette vertu. — Ignem ardentem... Port belle comparaison. Pour la pensée, comp. Tob, iv, 8-11 ; xn, 9; XIV, 11. Au lieu de resistit, le grec dit : expie. — Deus prospector... La version grecque est plus concise : Celui qui récompense les bienfaits s'en souvient ensuite. — In tempore casus... L'homme bienfaisant et charitable trouve à son tour un appui lorsque la calamité fond sur lui. Cf. Pb. XL, 2 et ss.
Chap. IV. — 1-11. Être miséricordieux et juste à l'égard des pauvres. — Eleemosynam. . . ne defraudes. D'après le grec : Ne prive pas le pauvre de sa vie, c.-à-d. de ce qui est nécessaire à sa subsistance. — Oculos... ne transvertas : en feignant de ne pas voir le malheureux mendiant. Le grec exprime une autre pensée, très pathétique : Et ne fais pas attendre les yeux des indigents (les regards suppliants du pauvre). Cf. Prov. m, 27-28. — Animam... ne despexeris. Grec : N'attriste pas l'âme affamée; en lui refusant tout secours. — Non exasperet...
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4. Rogationem contribulati ne abjicias, et non a ver tas faciem tuam ab egeno.
t». Ab inope ne avertaa oculos tuos, propter iram ; et non relinquas quaeren- Ubus tibi rétro maledicere.
6. Maledicentis enim tibi in amaritudine animae exaudietur deprecatio illius ; exaudiet autem eum qui fecit illum.
7. Congregationi pauperum affabilem te facito, et presbytère humilia animam tuam, et magnato humilia caput tuum.
8. Déclina pauperi sine tristitia aurem tuam, et rcdde debitum tuum, et responde illi pacifica in mansuetudine.
9. Libéra eum qui injuriam patitur de manu superbi, et non acide feras in anima tua.
10. In judicando esto pupillis misericors ut pater, et pro viro matri illorum ;
11. et eris tu velut filius Altissimi obediens, et miserebitur tui magis quam mater.
12. Sapientia filiis suis vitam inspirât , et suscipit inquirentes se, et prœibit in via justitiae.
13. Et qui illam diligit diligit vitam, et qui vigilaverint ad illam complectentur placorem ejus.
4. Ne rejette point la prière de l'affligé, et ne détourne pas ton visage du pauvre.
6. Ne détourne pas tes yeux de l'indigent, de peur qu'il ne s'irrite, et ne donne pas lieu à ceux qui t'implorent de te maudire par derrière.
6. Car celui qui te maudit dans l'amertume de son âme sera exaucé dans son imprécation, et il sera exaucé par celui qui l'a créé.
7. Rends -toi affable à l'assemblée des pauvres, et humilie ton âme devant les anciens, et baisse la tête devant les grands,
8. Prête l'oreille au pauvre sans chagrin , et acquitte ta dette, et réponds -lui i»micaleraent et avec douceur.
9. Délivre de la main du superbe celui qui souffre violence, et ne supporte pas cela méchamment dans ton âme.
10. Lorsque tu rends une sentence, aie pour les orphelins la pitié d'un père, et sois comme un mari pour leur mère ;
11. et tu seras comme le fils obéissant du Très- Haut, et il aura compassion de toi plus qu'une mère.
12. La sagesse inspire la vie à ses enfants ; elle accueille ceux qui la cherchent, et elle les précède dans la voie de la justice.
13. Celui qui l'aime aime la vie, et ceux qui veillent pour la trouver goûteront sa douceur.
On excite nne sourde colère au cœur des affligés lorsqu'on ne leur vient pas en aide. — Non protrahas datum... (yers. 3). L'aumône est plus délicate quand elle est faite Immédiatement. « NU dat qui munera tardât. » — Rogationem contribulati... « De la compassion spontanée, l'éorivain sacré passe à celle qui doit suivre l'appel de la détresse (vers. 4-6). » — Propter iram (vers. 5).C.-à-d. « ne exaspères », comme au vers. 2*.
— Non relinquas quserentHni.<i... Dans le grec : Et ne donne à aucun homme l'occasion de te maudire. — Exaudietur deprecatio... (vers. 6). Dieu exauce les malédictions que le pauvre profère dans l'amertume de son âme contre les mauvais riches. Cf. Ex. xxn, 22-23 ; Dont, xv, 9 ; Prov. XIV, 31 ; xvu, 5 ; xxvm, 27. — Congregationi... ( vers. 7 ). Le mot pauperum et la ligne et presbytère... animam tuam sont des additions de la Vulgate. Dans le texte grec la pensée semble d'abord toute générale, mais elle est bientôt précisée par le contexte : se rendre aimable à la congrégation et à ses chefs, en manifestant un grand dévouement pour les pauvres. — Déclina... sine tristitia... (vers. 8). Saint Paul l'a dit aussi, II Oor. IX, 7 : 0 Hilarem... datorem dUlglt Deus. »
— Jtfl red'ie debitum... Dette de charité, pour
le moins. Le grec n'a pas ces mots. — Lihrra eum qui... patitur (vers. 9). Autre manière de pratiquer la miséricorde : délivrer les faibles Injustement opprimés. — Non acide feras... Grec : Ne sols j)a8 lâche lorsque tu Juges (in judicando du vers. 10, dans notre version latine); c.-à-d. demeure ferme lorsque tu auras à Juger l'oppresseur inique du pauvre, et prends le parti de l'Innocent. Cf. Ps. ixxxi, 3 et ss. — Pupillis... ut pater, et pro viro... Traits délicats. Cf. Job, xxrx, 16, et xxxi, 18; Is. i, 17, etc. — Et erta tu... (vers. 11). La récompense de cette noble et généreuse conduite. — Velut filius Altissimi : « car l'homme n'a rien de plus divin que d'être bienfaisant (saint Grégoire de Nazianze). » L'éplthète obediens ne se lit que dans le latin. — Miserebitur... magis quam mater. Digne conclusion de ce magnifique morceau.
6» Avantages que procure la sagesse. IT, 12-22.
12-22. Filiis.^ vitam inspirât. Elle leur insuffle la vraie vie, la vie parfaite. D'après le grec : La sagesse exalte ses fils. Elle conduit ses disciples à la gloire , au bonheur. — Prasibit in via : comme un guide, pour les empêcher de s'égarer. Le grec n'a pas ces mots. — Qui illam diligit.M Même pensée qu'au livre des Proverbes, nx, 18,
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14. Oeux qui la posséderont auront la vie pour héritage, et partout où elle entrera Dieu répandra sa bénédiction.
15. Ceux qui la servent seront obéis- Kants au Saint, et ceux qui l'aiment sont aimés de Dieu.
16. Celui qui l'écoute jugera les nations, et celui qui la contemple demeurera en sécurité.
17. S'il a confiance en elle, il l'aura pour héritage, et sa postérité s'y affermira,
18. car la sagesse marche avec lui dans l'épreuve, et elle le choisit parmi les premiers.
19. Elle amènera sur lui la crainte, la f ra3'eur et l'épreuve ; et elle l'exercera par les peines qui accompagnent ses instructions, jusqu'à ce qu'elle l'ait sondé dans ses pensées, et qu'elle se confie à Bon âme.
20. Alors elle l'affermira, elle viendra à lui par un chemin droit, et le comblera de joie ;
21. et elle lui découvrira ses secrets, et elle entassera sur lui la science et l'intelligence de la justice.
22. Mais, s'il s'égare, elle l'abandonnera, et le livrera aux mains de son ennemi.
14. Qui tenuerint îllam, vitam hèreditabunl, et quo introibit benedicet Deus.
15. Qui serviunt ei obsequentes erunt Sancto, et eos qui dihgunt illam diligit Deus.
16. Qui audit illam judicabit gentes , et qui intuetur illam permanebit coniidens.
17. Si crediderit ei, hereditabit illam, et erunt in confirmatione creaturse illius;
18. quoniam in tentatione ambulat cum eo, et in prirais eligit eum.
19. Timorem, et metum, et probationem inducet super illum ; et cruciabit illum in tribulatione doctrinae suse, donec tentet eum in cogitationibus suis, et credat animt-e illius.
20. Et firmabit illum, et iter adducet directura ad illum, et lœtificabit illum;
21. et denudabit absconsa sua illi, et thesaurizabit super illum scientiam et intellectum justitise.
22. Si autem oberraverit, derelinquet eum, et tradet eum in manus iniraici
8Ui.
— Qwt vigilaverint... Ceux qui se lèvent de grand matin pour la chercher ; marque d'un saint empressement. Cf. Prov. VIII, 17, etc. — Quo introibit... (vers. 14). En quelque lieu que la sagesse pénètre, les bénédictions divines y entrent avec elle. — Sancto (.vers. 15) : Dieu, qui est le Saint par excellunce. — L'équivalent grec de obsequentes erunt, AEixo-jpy/icro'uo'tv, sert d'ordinaire à désigner le culte divin, ff La vraie sagesse se confond avec la vraie religion ; par conséquent, les relations de Dieu avec nous dépendront de nos relations avec la Sagesse. » — Judicabit 'gentes (vers. 16). Pensée messianique. Aux grandes assises de la fin des temps, les bons, devenus les assesseurs du Chrl-t, Jugeront les méch..,'Jts, dont les païens sont ici le type. Cf. Sap. m, 8, et VIII, 14 ; I Cor. VI, 2, etc.— Qui Intuetur. D'après le grec ordinaire : Celui qui s'approche d'elle. D'excellents manuscrits ont 7ipoaé/(j)v, celui qui fait auention à elle. — Permanebit eonfldens : n'ay;int rien à craindre, ni de Dieu, ni des hommes. Cf. Prov. i, 33. — Si crediderit... (vers. 17). Le grec emploie la seconde personne : Si tu te confies en elle isl l'on se laisse guider par elle), tu l'auras en héritage. — Erunt in conflrmatione. . . Paroles obscures dans la traduction latine. Le grec est plus simple : Et ses générations (creaturae illius, les descendants du serviteur Adèle de la sagesse) la posséderont, n l'aoqucrra non
Comment, — V.
seulement pour lui - même , mais pour toute, sa postérité. — • Quoniam in tentatione... Les ver*. 18-22 décrivent la conduite habituelle de la sagesse envers les âmes qui se donnent à elle. Le grec exprime en d'autres termes, très pittoresques, la jicnsée du vers. 18 ; littéralement : Car d'abord (in primis) elle marche avec lui d'une manière tortueuse. Au début, la sagesse use de procédés étran.iîes envers ses disciples, les soumettant h différentes épreuves (timorem, et metum.. , vers. 19), comme si elle oubliait ses promesses de bonheur et de paix ; mais ce n'est là qu'une tentation passagère (donec tent't eum... Inversion et légère variante dans le ^rec : Jusqu'à ce qu'elle ait confiance en son ime, et qu'elle l'ait éprouvé par ses lois). — Et firmabit illum (vers. 20; ces mots sont propres à la Vnlgato). Après avoir ainsi éprouvé ses diseiples, la sngosse le.< comble de ses faveurs.— Iter adiluct directum. D'après le grec : Elle re -lent à lui de nouveau par la droite voie. Ces mots contrastent avec les voies tortueuses qu'a signalées le vers. 18. — Demidabit ahsronsa... (vers. 21). On ne con:munique ses S(crets qu'aux intimes amis. — Si... oberraverit (vers. 22). Si le résultat de l'épreuve est défavorable. — In manus inimid. Plus fortement dans le grec : aux mains de sa ruine. Hébraïsme très piouonoé.
EccLi. IV, 23-33.
Ne reverearis proximum tuum in casu suc
28. nec retineas verbum in tempore salutis. Non abscondas sapientiam tuam in décore suo ;
29. in lingua enim sapientia dignoscitur ; et sensus, et scientia, et doctrina in verbo sensati, et fii'mamentum in operibus justitiae.
30. Non contradicas verbo veritatis uUo modo , et de mendacio ineruditionis tuae confundere.
31. Non confundaris confiteri peccata tua, et ne subjicias te omni homini pro peccato.
32. Noli resistere contra faciem potentis , nec coneris contra ictum fluvii.
33. Pro justitia agonizare pro anima tua, et usque ad mortem certa pro ju-
Ne respecte pas ton prochain dans sa chute
28. et ne retiens pas la parole lorsqu'elle peut être salutaire. Ne cache point ta sagesse dans sa beauté ;
29. car la sagesse se fait connaître par la langue; et le sens, la science et la doctrine paraissent dans la parole de l'homme sensé, et sa fermeté consiste dans les œuvres de justice.
30. Ne contredis en aucune manière la parole de vérité, mais aie honte du mensonge qui provient de ton ignorance.
31. Ne rougis pas de confesser tes péchés, et ne te soupiets à personne pour pécher.
32. Ne résiste point en face au puissant, et ne te raidis pas contre le courant du fleuve.
33. Prends la défense de la justice pour sauver ton âme, et combats jusqu'à
e» De la vraie et de la fausse confusion. IV, 23-36.
23-36. Se tenir sur ses gardes, pour ne pas se laisser entraîner ou péché par quelque fausse honte. — Conserva tempus. Plutôt, d'après le grec : Observe le temps, c.-à-d. les occasions favorables. Cf. Eccl. m, 1 et ss. But de cette attention vigilante : devita a malo. — Ne confundaris... Suivant le latin : Sols constamment sincère. Mais le grec n'a pas les mots dicere verum; le sens est donc : Évite le péché, qui couvre l'âme de confusion. — Est enim confusio... Le vers. 25 distingue çntre deux sortes de honte : l'une mauvaise, addxuxns peccatum, celle qu'on nomme le respect humain ; l'autre excellente, adducens giorlam..., et consistant dans l'aveu des fautes et dans un repentir sincère. — iVe accipias... A partir d'ici (vers. 26), l'auteur mentionne quelques - unes des manifestations de la mauvaise honte. Le grec est plus concis pour ce premier exemple : N'aie égard à personne contre ton âme; c-.'i-d. ne te laisse Influencer par personne de manière à agir contre ta conscience. — A^e reverearis... in casu tuo. Plutôt, d'après le grec : « In casnm tuum. » Ne pas respecter ses supérieurs jusqu'au point de pécher pour leur plaire. — Nec retineas... Le grec ordinaire n'a pas cet hémistiche ; mais on le trouve dans plusieurs manuscrits importants , et anssi
dans la version syriaque. — In tempore salutis : lorsqu'on peut faire le bien, sauver quelqu'un, par une parole dite à propos. — Non abscondas... in décore... Le fils de Sirach « attaque ici une autre sorte de mauvaise honte, qui fait que l'on cache ce que l'on sait, dans des occasions où on devrait le faire paraître, et où cela deviendrait utile et glorieux ». (Calmet, h. l.) — In lingua enim... (vers. 29). Raison du conseil qui précède. Le grec est plus concis que la Vulgate. — Non contradicaf... (vers. 30). « Si le silence est parfols hors de saison, la parole peut l'être aussi en de nombreuses circonstances, s Parler contre la vérité serait alors une grande faute. — De mendacio inei-uditlonis... D'après le grec : Sois confondu au sujet de ton Ignorance. — Non confundaris confiteri... (vers. 31). Avouer franchement, simplement ses erreurs et ses fautes.
— Ne subjicias... pro peccato. D'après le grec : Ne te soumets pas à l'homme insensé. — Noli resistere contra... Llt'éralement dans le grec : N'accepte pas la persinue du puissant. L'hébraïsme accoutumé pour désigner la partialité.
— Nec. . . contra ictum fluvii. Métaphore commune à toutes les littératures, pour dire : Ne fais pas l'impossible. — Pro justitia agonizare... (vers. 33). Admirable recommandation, e.xposéo en un langage très viril. — Noli citatus esse... (vers. 34). Contraste entre l'activité de la langue
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la mort pour la justice, et Dieu combattra pour toi et renversera tes ennemis.
34. Ne sois pas prompt à parler, et L'iche et négligent dans tes œuvres.
35. Ne sois pas comme un lion dans ta maison , troublant ceux de ta famille et opprimant ceux qui te sont soumis.
36. Que ta main ne soit pas tendue l>our recevoir, et fermée pour donner.
stitia ; et Deus expugnabit pro te inimicos tuos.
34. Noli citçitns esse in lingua tua, et inutilis, et remissus in operibas tuis.
35. Noli esse sicut leo in domo tua, evertens domesticos tuos, et opprimena subjectos tibi.
36.. Non sit porrecta manus tua ad ac- 1 cipiendum, et ad dandum collecta.
CHAPITRE V
1. Ne t'appuie pas sur les richesses injustes, et ne dis point : J'ai suffisamment de quoi vivre ; car cela ne servira de rien au temps de la vengeance et de l'obscurité.
2. Ne t'abandonne pas, dans ta force, aux mauvais désirs de ton cœur;
3. et ne dis pas : Que je suis puissant! qui donc pourra me contraindre au sujet de mes actions ? car Dieu en tirera certainement vengeance.
4. Ne dis point : J'ai péché, et que m'est- il arrivé de fâcheux? car le Très- Haut est lent à punir.
5. Ne sois pas sans crainte au sujet de l'oifense qui t'a été pardonnée, et n'ajoute pas péché sur péché.
6. Et ne dis pas : La miséricorde du Seigneur est grande , il aura pitié de la multitude de mes péchés;
car son indignation et sa miséri
1. Noli attendere ad possession es iniquas, et ne dixeris : Est mihi sufficiena vita; nihil eni'i proderit in tempore vindictae et obduciionis.
2. Ne sequaris in fortitudine tua concupiscentiam oordis tui,
3. et ne dixt^ns : Quomodo potui! aut quis me subji.Jet propter facta mea?' Deus enim vindicans vindicabit.
4. Ne dixeris : Peccavi , et quid mihi accidit triste? Altissimus enim est patiens redditor.
5. De propitiato peccato noli esse sine metu, neque adjicias peccatum super peccatum.
6. Et ne dicas : Miseratio Domini magna est, multitudinis peccatorum meorum miserebitur ;
misericordia enim et ira ab illo
et la mollesse des œtivres {inutilis et remissus...). * Parler peu et agir beaucoup, » dit un ancien proverbe juif. Ou encore : « Les justes parlent peu et agissent beaucoup ; les méchants parlent beaucoup, et n'agissent pas même un peu. » — Sicut leo in domo (vers. 36). Exhortation toute dramatique, qui est d'une application fréquente. Au lieu de evertens domesticos, le grec porte : çavTacTtoy.oTKov, faisant le fantasque. Les mots opprimens subjectos. . . sont une addition de la Vulgate. — Non sit porrecta... (vers. 36). « Il est meilleur de donner que de recevoir, » comme l'a dit saint Paul d'après Jésus -Christ lui-même. Cf. Act. XX, 36.
7" Se mettre en garde contre la fausse confiance, y, 1 - 10.
Chap. V. — 1-10. Ad possessiones iniquas. Le grec dit en termes plus généraux : Ke fais pas attention à tes richesses. — Ne dixeris : avec un orgueil très coupable. — Est mihi sn/fidens... Simplement dans le grec : Elles me suffisent. Cf. Luc. xu, 16 et 88. — Nihil enim proderit... Ce membre de vers est propre à la Vulgate. — Jn tempore vindictx : l'heure terrible de la vengeance divine. — Ne sequaris... Ici le grec est '
plus complet : Ne suis pas ton âme (tes inclinations mauvaises) et ta force, de manière à marcher selon les désirs de ton cœur. — Quomodo potui t C.-à-d. : Comme Je suis puissant! « Cri de l'orgueil satisfait. » Cette exclamation dramatique est omise dans le texte grec, et aussi les mots propter facta mea. — Quis me subjicietf On suppose un riche arrogant et superbe, qui ne veut reconnaître aucun maître. — Vindicans vindicabit. Répétition à la manière hébraïque, pour dire que le châtiment est sûr et certain. — Peecavi et quid... (l'adjectif triste manque dans le grec ordinaire ; 11 exprime très bien la pensée) ? L'auteur met en scène un impie qui, dans sa folle confiance, regarde comme une marque d'impuissance ou d'oubli le retard que Dieu met à le punir. — De propitiato peccato. . . ( vers. 6 ). Aiitre forme de vainc confiance et cause de graves illusions. — Ne dicas : Miseratio. . . ( vers. 6 X Kien de plus réel que l'infinie miséricorde du Seigneur; mais en abuser pour commettre plus facilement le crime serait une sorte de sacrUège. D'ailleurs à côté d'elle se trouve la justice, qui twcite l'Indignation divine contre les pécheurs i. t ira..., vers. 7). — RespiM. Dans le grec : se
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cito pioximant, et in jjeccatoies respicit ira il lins.
8. Non tardes converti ad Domiuum, et ne différas de die in diera;
9. subito enim veniet ira illius, et in tempore vindictae disjiefdet te.
10. Noli anxius psse in divitiis inju- Btis ; non enira proderunt tibi in die obductionis et vindictae.
11. Non ventiles te in omnem ventum, et non eas in omnem viara ; sic enim oninis peccator probatur in dupnci lin-
12. Este firmus in via Domini, et in veriiate sensus tui, et ^cientia, jtprosequatur te verbura pacis et justitiae.
13. Esto mansuetus ad audiendum verbum, ut intelligas, et cum sapientia proferas responsum verum.
14. Si est tibi intellectus, responde proximo ; sin autera , sit manus tua super os tuum , ne capiaris in verbo indisciplinato, et confundaris.
16. Honor et gloria in sermone sensati ; lingua vero imprudentis subversio est ipsius.
16. Non appelleris susurro, et lingua tua ne capiaris et confundaris ;
corde se tiennent de près, ei sa colère contemple les pécheurs.
8. Ne tarde point à te convertir au Seigneur, et ne diffère pas de jour en jour;
9. car sa colère éclatera soudain, et il te perdra au jour de la vengeance.
10. Ne t'embarrasse pas de richesses injustes, car elles ne te serviront point au jour de l'obscurcissement et de la vengeance.
11. Ne tourne point à tout vent, et ne va pas par toutes les routes, car c'est ainsi que le pécheur se fait connaître par une langue double.
12. Sois ferme dans la voie du Seigneur, et dans la vérité de tes sentiments, et dans la science, et que la parole de paix et de justice t'accompagne.
13. Sois doux pour écouter la parole, afin de comprendre , et fais avec sagesse une réponse vraie.
14. Si tu as de l'intelligence, réponds à ton prochain ; sinon , que ta main soit sur ta bouche, de peur d'être surpris dans une parole indiscrète et couvert de confusion.
15. L'honneur et la gloire accompagnent le discours de l'homme sensé; mais la langue de l'imprudent est sa ruine.
16. Prends garde d'être appelé médisant, et que ta langue ne te soit pas un piège et un sujet de confusion ;
repose ; locution plus expressive encore. — Non tardes... Un autre côté de la question (vers. 8 et 9) : se repentir au plus tôt de ses péchés, si l'on ne veut pas s'expo>er à toute la rigueur de la justice divine. Ce passage est importîint sous le rapport dogmatique. — Noli anxius ense... ( vers. 10) . Grec : Ke fais pas attention. C'est le verset 1, répété comme un refrain pour conclure cet alinéa.
8° Contre la langue hypocrite, ou exhortation à la sincérité. V, 11-18.
11-18. Le vers. 11 sert de transition et d'in» troduction. — Non ventiles te... Plus clairement d'après le grec : Ne vanne pas (ton blé) par tous les vents. Locution proverbiale, qui revient à dire : N'agis pas «ans i)rincipes et sans convictions, en ne prenant que l'opportunité du moment pour guide. Les mots suivants, non ea$ 4n omnem... , ont le même sens. — Sio... omnis peoator... Dans le grec : Car ainsi (fait) le pécheur qui a une langue double. L'hypocrite, en effet, agit suivant les cii'constauces présentes, et vit dans une perpétuelle fluctuation de sentiments comme de paroles. — Esto firmus... sclenifi. ÂdUOror fermement k le slncérlie eu toutes
choses. Le grec est plus concis que la Vulgate ; Sois ferme dans ton sentiment. — Prosequafur te verbum... Grande énergie encore dans le texte grec : Et que ta parole soit une. Contraste manifeste avec la « langue double » (vers. 11<=). — Esto mavsuetus... (vers. 13). Grec: Sols prompt à entendre , et réponds avec patience. Saint Jacques, i, 19, a cité cette belle parole, à laquelle la Vulgate a enlevé de sa vigueur en la paraphrasant. — Si est... intellectus (vers. 14). C.-à-d. « si tu es arrivé à un état de claire perception Intérieure ». — Manus... super os... Le geste du silence. Cf. Job, xxi, 5 ; Prov. xxx, 32, etc. — La ligne ne cainaris... confundaris manque dans le gr^c. — Honor et gloria... (vers. 15). Le grec n'a pas le mot sensati et dit, avec une autre variante encore : La gloire et le déshonneur sont dans le langage; c.-à-d. que la parole attire à l'homme tantôt la gloire, tantôt la honte, selon l'usage qu'il en fait. Cf. Prov. xviii, 21. — Lingua... ne capiaris (vers. 16). Le grec exprime une autre jiensée : Ne tends pas des pièges (aux autres) avec ta langue. Les mots et confundaris sont propres à la Vulgate, de même que et pœiittenlia au verset suivant. — Super furem liU'n...
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17. r;xr la honte et. le repentir tombent sur le voleur, et la note la plus infamante sur la langue double; au semeur de rapports la haine, et l'inimitié et l'infamie.
CHAPITRE VI
1. D'ami ne deviens pas l'ennemi de ton prochain ; car le méchant aura en partage la honte et l'ignominie, ainsi que le pécheur envieux et à langue double.
2. Ne t'élève pas comme un taureau dans les pensées de ton âme, de peur que ta folie ne brise ta force ,
3. qu'elle ne consume tes feuilles, et ne perde tes fruits, et que tu ne sois laissé comme un arbre desséché dans le désert.
4. Car l'âme maligne perdra celui en qui elle se trouvera, elle le rendra la joie de ses ennemis, et elle le conduira au sort des impies.
5. La parole douce multiplie les amis et adoucit les ennemis, et la langue aimable abonde dans l'homme de bien.
6. Aie beaucoup d'amis, mais n'aie qu'un seul conseiller sur mille.
1. Noli fieri pro amico inimicus proximo ; improperium enim et contumeliam malus hereditabit, et omnis peccator invidus et bihnguis.
2. Non te extollas in cogitatione animée tuae velut taurus, ne forte elidatur virtus tua per stultitiam,
3. et folia tua comedat, et fructus tuos perdat, et relinquaris velut lignum aridum in eremo.
4. Anima enim nequam disperdet qui se habet, et in gaudium inimicis dat illum, et deducet in sortem irapiorum.
5. Verbum dulce multiplicat amicos et mitigat inimicos, et lingua eucharis in bono homine abundat.
6. Multi pacifîci sint tibi, et consiliarius sit tibi unus de mille.
(vers. 17). Souvent le médisant est pire qu'un voleur, car il est cause de plus grands torts. — Denotatio pessima : une terrible condamnation. La ligne susurratori... contumelia ne se lit pas ici dans le grec ; c'est une reproduction anticipée de VI, l*". — Justiflca pusVlum... (vers. 18). Variante considérable du grec : Dans ce qui est grand et ce qui est petit ne sois pas ignorant. C.-à-d. connais toutes choses, aie sur chacune d'elles des Idées justes, afin de ne pas te tromper dans tes Jugements.
9» De l'amitié. VI, 1-17.
Chap. VI. — 1-4. Introduction. — N'>li... pro amico inimicus. L'auteur blâme l'inconstance et la légèreté dans l'amitié. — Danger de cette Inconstance : improperium enim... Au îieu de malus, le grec porte : un mauvais nom. — Et omnis peccator... Grec : Ainsi (en sera- 1- il) du pécheur à langue double. Or tel est précisément l'homme qui transforme l'amitié en haine. — In cogitatione animas. .. : au plus intime de ton âme. ^ Velut taurus. Ce farouche animal veut à toute force primer dans le troupeau dont 11 fait partie. — Et folia... comedat .. La comparaison continue. D'après le grec : Tu mangeras tes feuilles, et tu perdras tes fruits, et tu î«ras laissé comme l'arbre desséché (in eremo
est une addition de la Vulgate). — Disperdet qui se habet. Le grec enlève toute amphibologie : Perdra celui qui la possède. — In gaudium : un objet de dérision et de joie maligne. Les mots et deducet... impiorum ne se lisent pas dans le grec.
5-17. Se faire d'excellents amis et les conserver. L'un des plus beaux moi-ceaux qui aient été composés sur ce sujet intéressant. — Verbum dulce... Littéralement dans le grec : une douce gorge. Si l'arrogance hautaine (vers. 2 et 8S. ) crée des ennemis et conduit à la ruine, les bonnes et douces paroles engendrent l'amitié avec ses saintes joies. — Les mots mitigat inimicos sont propres à la Vulgate. — Lingua eucharis. Grec : EUÀaXoç. qui parle bien, qui dit des choses aimables. Cf. Prov. xv, 1. — In bono... abundat. Dans le grec : multiplie les bonnes salutations. — Multi pacifiai... (vers. 6). Ces hommes avec qui l'on vit dans une suave paix représentent des amis dévoués. Consiliarius a le même sens. — Unus de mille : car les vrais amis sont rares. — In tentatione posside... (vers. 7). Ne compter sur leur fidélité qu'après les avoir mis h l'épreuve. Cicéron dit de même, dans son célèbre traité de Amicitia, xvii : « .Tudicare amîcnm difficile est sane, nis* expertUTn,
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7. Si possidee amicuni, in tentatione posside eum, et ne facile credas ei.
8. Est enim amicus secundum tempus 8uum, et non permanebit in die tribiilationis.
9. Et est amicus qui convertitur ad inimicitiam , et est amicus qui odiura et rixam et convitia denudabit.
10. Est autem amicus socius raensse, et non permanebit in die necessitatis.
11. Amicus si permanserit fixus, erit tibi quasi coœqualis, et in domesticis tuis fiducialiter aget.
12. Si humiliaverit se contra te, et a facie tua absconderit se, unauimem habebis amicitiam bonam.
Qui timet Deum aeque habebit
7. Si tu veux posséder un ami, possède-le après l'avoir éprouvé, et ne te fie pas facilement à lui.
8. Car tel est ami à ses heures, et il cessera de l'être au jour de l'affliction.
9. Et tel est ami qui se change en ennemi, et tel est ami qui dévoilera la haine, et les querelles, et les injures.
10. Tel est ami qui ne l'est que pour la table, et il cessera de l'êti-e au jour de la nécessité.
11. Si ton ami demeure constant, il sera pour toi comme un égal, et il agira avec liberté avec les gens de ta maison.
12. S'il s'humilie devant toi, et s'il s'efface en t^ présence, tu auras une excellente amitié de réciprocité.
Sépare -toi de tes ennemis, et prends garde à tes amis
14. L'ami fidèle est une protection puissante ; celui qui l'a trouvé a trouvé un trésor.
15. Rien n'est comparable à l'ami fidèle, et l'or et l'argent ne méritent pas d'être mis en balance avec la sincérité de sa foi.
16. L'ami fidèle est un remède de vie et d'immortalité, et ceux qui craignent le Seigneur le trouveront.
Celui qui craint Dieu sera par lîi
Experlendnm est antem In Ipsa amlcitla. » — Est enim... Le8 vers. 8-10 exposent avec d'Intéressants détails les motifs pour lesquels on ne doit pas se fier trop proraptement à un nouvel ami ; c'est qu'il y a de fausses amitiés, dont l'auteur cite trois formes spéciales. — Amictts secundum tempus : aussi longtemps qu'il y trouve son Intérêt. — Non permanebit in die... : lorsqu'on aurait le plus besoin de consolation. — Qui... ad inimidliam, : sans d'autre raison que le caprice. Et alors, odium et rlxam... denudabit. a Plus l'amitié et la liaison ont été étroites, plus les ruptures sont éclatantes, et plus la haine devient implacable.» (Cal met, h. l.) Le grec est plus concis potir le second hémistiche : Il révélera le conflit de ta honte, c.-à-d. tes faiblesses et tes défauts, de manière à te couvrir d'ignominie. — Amtcus sodns mensas (vers. 10). C'est la troisième et la pire espèce, qui, dès le début, n'a d'autre source qu'un vil égoïsme. — Amicus si... flxus (vers. 11). Dans la Vulgate, ces mots sont pris en bonne part, et nous montrent un ami Adèle devenu 1* « alter ego » de son ami, qui le laisse agir en toute confiance et liberté. Le grec les prend, au contraire, en mauvaise part, continuant ainsi la description des fausses et fâcheuses amitiés : Et parmi tes biens 11 sera comme toi-même, et 11 agira librement avec tes serviteurs; c.-à-d. qu'il se conduira en maître,
de la façon la plus hardie et la plus gênante. — Si humiliaverit... (vers. 12). Encore en bonne part dans la Vulgate : à l'occasion, le véritable ami s'efface pour laisser jouer le premier rôle à celui qu'il aime plus que lui-même, et c'est là un charme de plus dans l'amitié, qui ne vit pas moins de respect et de déférence que d'affection. En mauvaise part d'après le grec : Si tu es humilié, il sera contre toi, et il se cachera devant toi. C.-à-d. : au temps du ma.heur, tu ne pourras le trouver pour recevoir de lui quelque consolation. — La ligne unauimem... bonam ne se lit que dans notre version latine. — Ab inimicis... Le vers. 13 conclut tout ce tableau. C'est le second membre de vers qui résume la leçon principale : ab inimicis... attende. — Amiciis fidelis... Aux faux amis l'écrivain sacré oppose les vrais amis dévoués , vers. 14-16». Triple portrait, opposé aux trois catégories qui précèdent : l'ami sincère et fidèle est une protection (vers. 14-'' ), un trésor (vers. 14'>-15), un remède (vers. 16"). — Nulla... comparatio (vers. 15). Dans le grec : àvTâÀXayaa, rien qu'on puisse « échanger contre », pas d'équivalent. Tout l'or du monde ne suffirait pas à payer un objet d'une telle valeur : non est digna... (le grec dit simplement : Il n'y a pas de poids pour sa beauté). — Medicamentum vitse. Le grec n'a pas les mots et immortalitatia. — Qui metuunt Dominum,.. Dieu
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même heureux dans l'amitié, parce que Bon ami lui sera semblable.
18. Mon fils, dès ta jeunesse reçois l'instruction, et tu trouveras la sagesse jusqu'à tes cheveux blancs.
19. Approche -toi d'elle comme celui qui laboure et qui sème, et attends ses bons fi'uiis.
20. Tu travailleras un peu pour la cultiver, et tu mangeras bientôt de ses fruits.
21. Que la sagesse est extrêmement amère aux ignorants! L'insensé ne demeurera point avec elle.
22. Elle sera pour eux comme une pierre pesante qui sert à éprouver, et ils ne tarderont pas à s'en décharger.
23. Car la sagesse qui rend intelligent est conforme à son nom, et elle ne se manifeste pas au grand nombre ; mais chez ceux qui la connaissent elle demeure jusqu'à ce qu'ils voient Dieu.
24. Écoute , mon fils , et reçois un sage avis, et ne rejette pas mon conseil.
25. Engage ton pied dans ses entraves, et ton cou dans son collier.
26. Baisse ton épaule et porte -la, et ne te dégoûte pas de ses liens.
27. Approche -toi d'elle de tout ton cœur, et garde ses voies de toutes tes forces.
amicitiam bonam, quoniam secundum illum erit amicus illius.
18. Fili,ajuventute tua excipe doctrinam, et usque ad canos invenies sapientiam.
19. Quasi is qui arat et seminat accède ad eara, et sustine bonos fructus illius.
20. In opère enim ipsius exiguum laborabis, et cito edes de generationibus illius.
21. Quam aspera est nimium sapientia indoctis hominibus ! et non permanebit in illa excors.
22. Quasi lapidis virtus probatio erit in illis , et non demorabuntur projicere illam.
23. Sapientia enim doctrinse secundum nomen est ejus, et non est multis manifesta; quibus autem cognita est, permanet usque ad conspectura Dei.
24. Audi , fili , et accipe consilium intellectus, et ne abjicias consilium meum.
25. Injice pedem tuura in compedes illius, et in torques illius collum tuum.
26. Subjice huraerum tuum, et porta illam, et ne acedieris vinculis ejus.
27. In omni animo tuo accède ad illam, et in omni virtute tua conserva vias éjus.
donne ce bien précieux à ses serviteurs fidèles (vers. 16*>-17). — Secundum illam... amicus... Chacun choisit ses amis conformément à ses goûts personnels, de sorte qu'on peut juger les hommes d'après ce choix même.
10» Zèle avec lequel il faut chercher la sagesse, et grands avantages qu'elle procure. VI, 18-37.
Il y a dans cette exhortation comme trois points ou degrés, marqués par l'apostrophe flli (vers. 18, 24 et 33).
18-23. Premier degré : les efforts nécessaires pour l'acquisition de la sagesse éloignent d'elle un grand nombre d'hommes. — ■ A juventute... usque ad canos : par conséquent toujours , durant la vie entière. — Excipe : ÈTtiXe^ai, choisis entre tout le reste. — Quasi is qui arat... Très belle comparaison (vers. 19-20) tour développer la pensée du vers. 18. — Sûstine... fructus. Attendre en toute confiance la récolte, après l'avoir préparée par les travaux du labour et des semailles. — Exiguum, laboraUs. En sol le labeur nura été rude parfois, mais il est peu de chose si on le rapproche des biens qu'il procure : cito edes... (de generationibus...; de ses fruits, comme dit le grec). — Quam aspera (vers. 21) : aussi dure qu'un champ desséché, rocailleux. — Indoelis : à ceux qui refusent de se laisser Instruire dès leur bas âge par la sagesse. — Excora :
l'homme dépourvu de sens pratique. — Quasi lapidis virtus. . . ( vers. 22 ). Dans le grec , à la lettre : lourde comme une pierre d'épreuve , c.-à-d. très pesante, que l'on rejette précipitamment après l'avoir soulevée ( non demorabuntur...). Saint Jérôme explique fort bien cetce figure dans ses notes sur Zacharie, xii, 3. D'après une coutume très ancienne, encore existante de son temps , on conservait dans chaque ville et bourgade de Palestine une pierre très lourde, que les jeunes gens soulevaient à tour de rôle, pour mesurer leurs forces : c'était à qui rélèverait le plus haut et la tiendrait le plus longtemps suspendue. — Sapientia (doctrinse u'est pas dans le grec) secundum... (vers. 23). Passage difficile, pour l'explication duquel on est réduit aux conjectures. Le sens serait peut-être ; La sagesse ne lui appartient que de nom', c.-à-d. en apparence. La seconde moitié du verset quibus autem... Dei est propre h la Vulgate.
24-32. Second degré de l'exhortation : isèle avec lequel il faut rechercher la sagesse. — A «â/, fili... Le vers. 24 sert de transition à cette seconde partie. — Injice pedem..., collum... Métaphores pittoresques (vers. 25-26), pour montrer que le serviteur de la sagesse doit se soumettre entièrement à elle. Torques : non pas le collier qui sert de parure, mais celui qui marque la servitude. — Subjice humeriim : se soumettre spon-
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28. In restiga illnrn, et raanifestabitur tibi ; et continens factus, ne derelinquap eam :
29. in novissimis enim invenies requiem in ea, et convertetur tibi in oblectationem.
30. Et eiunt tibi compedes ejus in protectionem fortitudinis, et bases virtutis, et torques illius in stolam gloriœ ;
31. décor et)ira vitje est in illa, et vincula illius aîligatura salutaris.
32. Stolam glorise indues eam, et coronam gratulationis superpones tibi.
33. Fili , si attenderis mihi , disces ; et si accommodaveris animura tuum , sapiens eris.
34. Si inclinaveris aurem tuam, excipies doctrinam, et si dilexeris audire, sapiens eris.
35. In multitudine presbyterorum prudentiura sta, et sapientise ilïorum ex corde conjungere, ut omnem narrationem Dei possis audire, et proverbia laudis non eff ugiant a te.
36. Et si videris sensatum , evigila ad eum, et gradus ostiorum illius exterat pes tnus.
37. Cogitatum tuum habe in prseceptis Dei , et in mandâtis illius maxime assiduus esto ; et ipse dabit tibi cor, et concupiscentia sapieuticc dabitur tibi.
28. Recherche - la . et elle s© manifestera à toi; et quand tu l'auras saisie, ne l'abandonne pas :
29. car à la fin tu trouveras en elfe le repos, et elle se changera pour toi en un sujet de joie.
30. Ses entraves seront pour toi une forte protection et un ferme appui , et son collier un vêtement de gloire;
31. car il y a en elle la beauté de la vie, et ses liens sont des bandages salutaires.
32. Tu te revêtiras d'elle comme d'un i^êtement de gloire, et tu la mettras sur toi comme une couronne de joie.
33. Mon fils, si tu ra'écoutes avec attention, tu t'instruiras, et si tu appliques ton esprit, tu deviendras sage.
34. Si tu prêtes l'oreille, tu recevras l'in-struction , et si tu aimes à écouter, tu deviendras sage.
35. Tiens -toi dans l'assemblée des vieillards prudents, et unis -toi de cœur à leur sagesse, afin que tu puisses écouter tout ce qu'ils diront de Dieu, et que leurs excellentes paraboles ne t'échappent pas.
36. Si tu vois un homme sensé, va le trouver dès le point du jour, et que ton pied presse souvent le seuil de sa porte.
37. A[)plique ta pensée aux préceptes de Dieu, et médite sans cesse ses commandements, et il te donnera lui-même du cœur, et la sagesse que tu désires te sera donnée.
tanément à ce joug plein de douceur. Cf. Matth. XI, 29. — Viticidiii : les cordes ou courroies qui attachent le Joug. Voyez VAtl. arch., pi. x.xxiii, flg. 3 ; pi. xxsiv, flg. 1, etc. — In omni avimo..., virtute (vers. 27). Des actes d'énergie sont nécessaires soit pour acquérir, soit pour conserver la sagesse. — Inveatiga (vers. 28). Autre expres- Blon pittoresque : suivre attentivement les traces. — Cmiiinens factus : ly/tparri;, maître de. Cf. Sap. VIII, 21 et le commentaire. — In novissimis... requiem... (vers. 29). Paix doublement snave après la peine des premiers temps. — Et erunt... compedes... Les vers. 30-31 reproduisent les images employées ci-dessus (vers. 25-26), mais pour faire ressortir maintenant les Immenses avantages que l'on trouvera dans la complète possession de la sagesse. — Décor... vitae. (îrec : un ornement d'or. — Aîligatura salutaris. D'après le grec : des flis d'hyacinthe, ou d'un bleu tirant sur le violet.
33-37. Troisième degré de l'exhortation : rechercher la société des hommes pieux et celle du Seigneur. — Fili, si attenderis... Les vers. 33-34 forment une introduction analogue à celle du vers. 24. — Sapien» eris (vers. 33) : TtavoOp-
yo;, dit le grec; rusé (en bonne part), habile. — Si inclinaveris..., excipies... Toujours la certitude du succès, pourvu que la condition posée soit remplie. — In mvltiimline presbyterorum (prudentium est une glose de la Vulgate). Rien de mieux, pour trouver plus facilement la sagesse, que de fréquenter la société des hommes sages. — Sapieritix illorum... conjuugere. D'après le grec : Et si quelqu'un est sage, adhère à lui (avec force : 7tpoiTxo),),r|0r,Tt). — Ut omnem narrationem... Grec : Aie la volonté d'entendre tout récit divin, c.-à-d. des conversations roulant sur Dieu et les choses de Dieu. — Proverbia taudis. Dans le grec : des proverbes d'Intelligence ( de sagesse ). — Si videris sensatum. . . (vers. 36 ). Continuation de la même pensée. — Evigila... Va le trouver de grand matin. — El gradus... exterat... Locution qui n'est pas moins expressive que pittoresque. — Cogitatum tuum... Vers. 37 : en outre, pour devenir sage, méditer constamment la loi de Dieu. — Dabit... cor. Dans le grec : Il fortifiera ton cœur. — Concupiscentia... dabitur... C.-à-d. l'ardent désir que tu as de poss(^der la sagesse sera réalisé.
Eocr.:. VU, 1-10.
CHAPITRE VII
J. Ne fais pas le mal, et les maux ne te suipiendront pas.
2. Eloigne -toi de ce qui est injuste, ei les maux s'éloigneront de toi.
3 Mon fils, ne sème pas les maux dans les sillons de l'injustice, et tu n'en récolteras pas sept fois autant.
4. Ne demande point au Seigneur de conduire les autres, ni au roi une chaire d'honneur.
5. Ne te justifie pas devant Dieu , parce qu'il connaît le fond du cœur, et n'affecte pas de paraître sage devant le roi.
6. Ne cherche pas à devenir juge, si tu n'as pas assez de force pour briser l'iniquité, de peur que tu ne sois intimidé à la vue du puissant, et que tu ne mettes ton intégrité en péril.
7. N'offense pas toute la multitude d'une cité, et ne te jette pas dans la foule ;
8. et ne serre pas deux fois le nœud du péché , car même pour un seul tu ne demeureras pas impuni.
Discede ab iniquo, et déficient mala abs te
3. Fili, non semines mala in sulcisin- •''justitise, et non metes ea in septuplum.
4. Noli quserere a Domino ducatum, neque a rege cathedram honoris.
6. Non te justifiées ante Deum, quoniam agnitor cordis ipse est ; et pênes regem noli velle videri sapiens.
6. Noli quserere fieri judex, nisi valeas virtute irrumpere iniquitates, ne forte extimescas faciem potentis, et ponas scandalum ïn aequitate tua.
7. Non pecces in multitudinem civitatis , nec te immittas in populum ;
8. neque alliges duplicia peccata, nec enim in uno eris immunis.
exorare, et facere eleemosynam ne despicias
11° Ci verses règles pour la vie soit privée, soit publique. VII, 1-19.
Chap. VII. — 1-3. Fuir le péché. Idée générale, tenant lieu d'introduction ; le flls de Sirach signalera ensuite, vers. 4 et ss., différentes espèces de péché contre lesquelles il mettra ses lecteurs en ganle. — Noli facere mala, et non... Dans le grec, avec un Jeu de mots assez piquant : Ne fais pas les maux, et le mal ne te saisira pas.« Les maux » représentent le péché; « le mal, » c'est le châtiment. — Ab iniquo (vers. 2). Probablement au neutre : ce qui est Injuste, l'iniquité. — Déficient mala : de nouveau, la punition du péché. — Non semines..., non metes... (vers. 3). Métaphore assez fréquemment employée dans la Bible. Cf. Job, iv, 8; Prov. xxn, 8; Os. x, 12; Gai. VI, 8, etc. — In septuplum. Nombre défini, pour signifier : beaucoup.
4-11. Contre l'ambition et la présomption. — Ducatum : riy^lJ-oviav, un poste de commandement, un rang élevé. — Cathedram honoris. De tout temps et dans toutes les contrées, les chefs et supérieurs ont occupé un siège d'honneur, placé plus haut que les autres. — Non te justifiées... ( vers. 5 ). Ne pas se prétendre parfait, sans défaut. Ce serait à pure perte devant Dieu, qui sait tout : quoniam agnllor... (c^s
mots sont omis dans le grec). — Videri sapiens. Vouloir passer pour un homme d'une sagesse extraordinaire. — Fieri. judex (vers. 6). Rôle si délicat et si grave. — Nisi valeas... Petite nuance dans le texte grec : De peur que tu ne puisses enlever les injustices. Le désir de parvenir à une dignité ne suppose malheureusement pas toujours que l'on possède les qualités nécessaires pour en bien remplir les obligations. — Ne forte extimescas... Un juge timide deviendrait aisément partial en faveur des puissants et des grands, et ce respect humain serait un piège dangereux pour sa conscience ( et ponas scandalum... ) — Non pecces in multitudinem... : par quelque oppression ou injustice. — Nec te immittas. . . Le grec signifie plutôt : « Nec te dimittas ; » ne te jette pas humblement aux pieds de la foule. C'est l'excès contraire à celui que mentionne le premier hémistiche. — Neqv^ aViges duplicia... Dans le grec : Ne lie pas deux fols le péché ; c.-à-d. ne le commets pas deux fois en sens divers. Pas d'injustice, mais pas non plus de faiblesse et de lâche complaisance. Motif de cette recommandation : vec enim in uno... L'on pourrait bien être puni dès la première faute. — Pusillanimis i>i animo... (vers, 9). D'après le grec : dans ta prière. Cf. Jac, I. 6. — Tn multir-
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11. Ne dicas : In multitudine munerum meorum respiciet Deus, et ofEerente me Deo altissimo, munera mea suscipiet.
12. Non irrideas hominem in amaritudine animae; est enini qui humiliât et exaltât circumspector Deus.
13. Noli arare mendacium ad versus fratrem tuum, iieque in amicum similiter facias.
14. Noli velle mentiri omne mendacium ; assiduitas enim illius non est bona.
15. Noli verbosus esse in multitudine presbyterorum , et non itères verbum in oratione tua.
16. Non oderis laboriosa opéra , et rusticationem creatam ab Altissimo.
Mémento irae, quoniam non tardabit
19. Humilia valde spiritum tuum, quoniam vindicta carnis impii ignis et vermis.
20. Noli praevaricari in amicum pecuniam diiïerent-em , neque fratrem carissimum auro spreveris.
21. Noli discedere a muliere sensata et bona quam sortitus es in timoré Domini ; gratia enim verecundise illius super aurum.
11. Ne dis pas : Dieu regardera la multitude de mes présents, et lorsque j'offrirai mes dons au Dieu très haut, il les recevra.
12. Ne te moque pas de l'homme dont l'âme est dans l'amertume ; car il y a un Dieu qui voit tout, et c'est lui qui humilie et qui élève.
1.8. Ne trame pas de mensonges contre ton frère, et ne le fais pas non plus contre ton ami.
14. Prends garde de commettre aucun mensonge ; car ce n'est pas une habitude qui soit bonne.
lô. Ne sois point un grand discoureur dans l'assemblée des vieillards, et ne répète pas la parole dans tes prières.
16. Ne hais point les occupations laborieuses, ni le travail des champs, créé par le Très - Haut.
Souviens -toi que la colère ne tardera pas
19. Humilie profondément ton esprit, car la chair de l'impie sera châtiée par le feu et les vers.
20. Ne te rends pas coupable envers ton ami, parce qu'il diflEère à te donner de l'argent, et ne méprise pas pour un peu d'or un frère bien -aimé.
21. Ne te sépare point de la femme sensée et vertueuse, que tu as reçue dans la crainte du Seigneur, car la grâce de sa modestie est plus précieuse que l'or.
tudine munerum... (vers 11 ; ce verset précède le neuvième dans le texte grec). Présomption orgueilleuse, plus coupable encore que la pusillanimité. L'extérieur n'est pas tout dans le culte divin. Cf. Ps. xlk.
12-19. Quelques conseils pratiques. — Non irrideas. . . La bonté envers les malheureux (vers. 12). Cf. Prov. xvn, 6. — Est enim qui... Dieu, qui voit tout, prendra au besoin leur défense contre leurs oppresseurs. — Noli arare... Contre le mensonge (vers. 13-14). — Aseiduitas illiiLS : l'habitude de mentir. — Noli verbosus,.. (vers. 15). Contre les vaines paroles. Le bavardage insensé ne convient ni en présence des hommes, spécialement de ceux auxquels on doit le respect (presbyterorum); ni devant Dieu, dans la prière (et -non itères...). Cf. Eccl. v, 2, et Matth. VI, 7. — Non oderis... Contre la paresse (vers. 16).
— Rusticationem : vEtopyîav, l'agriculture. — Creatam ab Altissimo : c'est pour eUe un honneur immense. Allusion à (îen. ii, 15, et m, 15, 23, où nous voyons Dieu imposer à l'homme le travail des champs, avant comme après la chute.
— Non te reputes (mieux : « computes »)... Fuir la compagnie des pécheurs (vers. 17-18). Motif :
mémento irœ... La colère divine est toujours prête à éclater contre eux. — Humilia valde... Contre l'orgueil (vers. 19). Soumission entière à Dieu et à ses lois. — Quoniam vindicta. . . Sanction menaçante. Les mots ign.is et vermis désignent le châtiment qui attend les orgueilleux dans l'enfer : le feu réel et éternel, le ver rongeur du remords. Comp. Is. lvi, 24 (passage auquel lis ont été sans doute empruntés), et Marc, ix, 45.
12« Devoirs d'amitié et de famille. VII, 20-39.
20. Être Adèle à ses amis. — Noli prsevaricari... D'après le grec : Ne change pas (c. -à-d. n'abandonne pas) un ami pour une chose Indifférente. La Vulgate a spécifié : pour une dette qui ne serait pas assez promptement acquittée. — Fratrem carissimum auro... Dans le grec : NI un vrai frère pour l'or d'Ophir. Sur cette contrée célèbre par son or très pur, voyez III Reg. rx, 18, et X, 11 ; I Par. xxix, 4 ; II Par. ix, 10, etc.
21-30. Devoirs d'un père de famille. — Vers. 21, envers l'épouse. Noli discedere... : la séparation du divorce. Les mots cuam sortitus... Domini manquent dans le grec. — Vers. 22 - 23 , envers les serviteurs. S'ils sont fidèles, se montrer plein de bonté pour eux : non liedas... operantem. Dan-
Eœu. VÎT, 22-32.
22. Ne oialUaite point le eerviteur qui . travaille fidèlement, ni le mercenaire qui
se donne tout entier pour toi.
23. Que le serviteur qui a du sens te Boit cher comme ton âme ; ne lui refuse pas la liberté, et ne le laisse pas dans la pauvreté.
24. As- tu des troupeaux? Prends-en soin, et s'ils te sont utiles, qu'ils demeurent chez toi.
25. As -tu des fils ? Instruis -les, et courbe -les sous le joug dès leur enfance.
26. As-tu des filles ? Garde leur corps, et ne te montre pas à elles avec un visage gai.
27. Marie ta fille, et tu auras fait une grande affaire, et donne- la à un homme de bon sens.
28. Si tu as une femme selon ton cœur, ne la rejette pas , et ne te fie point à une femme odieuse.
29. Honore ton père de tout ton cœur, et n'oublie pas les gémissements de ta mère.
30. Souviens -toi que tu ne serais pas né sans eux, et rends -leur ce qu'ils ont fait pour toi.
31. Crains le Seigneur de toute ton âme, et vénère ses prêtres.
32. Aime de toutes tes forces celui qui t'a créé, et n'abandonne pas ses ministres.
22. Non Isedaa servdtii In veritate operantem, neque raercenariiim dantem aniraam suara.
23. Servus sentiatus sit tibi dilectus quasi anima tua ; non defraudes illum libertate, neque inopem derelinquas illum.
24. Pecoratibi sunt? Attende illis; et si sunt utilia, persévèrent apud te.
•'' 25. Filii tibi sunt ? Erudi illos, et cùrva illos a pueritia illorum.
26. Filise tibi sunt? Serva corpus illarum, et non ostendas hilarem faciera tuam ad illas.
27. Trade filiam, et grande opus feceris , et homini sensato da illam.
28. Mulier si est tibi secundum animam tuam , non projicias illam , et odibili non credas te.
29. In toto corde tuo honora patrem tuum, et gemitus matris tuse ne oblivis caris.
30. Mémento quoniam nisi per illos natus non fuisses , et rétribue illis , quomodo et illi tibi.
31. In tota anima tua time Dominum, et sacerdotes illius sanctifica.
32. In omni virtute tua dilige eum qui te fecit, et ministros ejus ne derelinquas.
tem animam...: expression d'une grande délicatesse. Non defraudes... lïbertate : la loi exigeait que les esclaves d'origine Israélite fussent affranchis après six ans de servitude (Ex. xxi, 2) et au retour des années Jubilaires (Lev. xv, 41 ; voyez la note) ; ici la recommandation est générale, et concerne tous les esclaves fidèles à leurs maîtres , à quelque race qu'ils appartinssent. Neque inopem... : cas prévu par le divin législateur (cf. Deut. XV, 13-14), et propre à la Vulgate en cet endroit. — Vers. 24, envers les troupeaux. Sollicitude aussi à l'égard de ces serviteurs muets et sans raison : attende illis. Cf. Deut. XXV, 4; Prov. xu, 10, et xxvn, 23. — Vers. 25-27, envers les enfants. Les fils d'abord (vers. 25). Erudi illos, c.-à-d. corrige -les; cf. Prov. xui, 24, et xxn, 6; Hebr. xii, 6, etc. Curva illos: courbe leur cou, dit le grec d'une manière encore plus expressive ; les plier bon gré mal gré sous le Joug de l'obéissance. Le syriaque a cette curieuse variante : Et donne-leur des femmes dans leur Jeunesse; c.-à-d. les marier Jeunes, conformément à une coutume générale chez la plupart des Juifs. — Les filles (vers. 26-27). Veiller à leur chasteté : serva corpus... Ne pas se familiariser avec elles : non ostendas hilarem... Leur trouver de sug&s maria : trade... et... sensato... —
"Vers. 28, encore l'épouse, soit pour reproduire le conseil donné plus haut (vers. 21), soit pour le motiver autrement : odibili non credas... Danger, si l'on divorçait follement, d'épouser une femme qui serait loin de valoir la première. — — Vers. 29-30, devoirs envers les parents. Cf. in, 1-18. Gemitus matris; plus énergiquement dans le grec : wôivaç, les douleurs de l'enfantement. Mémento quoniam nisi... : de là résulte une dette Immense des enfants envers leur père et leur mère. Autre dette non moins grande à cause de leur long et généreux dévouement : retritue. . . quomodo et illi... (d'après le grec : Et que leur rendras-tu en échange de ce qu'ils ont fait pouT toi?).
13» Devoirs envers Dieu et ses ministres. VU, 31-35.
31. Le thème. — Time : l'expression qui résume souvent dans la Bible l'ensemble des devoirs de l'homme envers Dieu. — Sacerdotes... sanctifica. D'après le grec : ÔaûfxaÇE, admire; c.-à-d. honore.
32-35. Développement du thème. — In omni virtute... Mots soulignés, comme in tota anima... au verset précédent. — Dilige : le culte religieux sous son aspect le plus doux et le plus parfait. Cf. Deut. VI, 6. — Ministros... ne derelinquas.
Ecci.i. VIT, 33 — VTII, 1.
33. Honore Diea de toute ton âme, et révère les prêtres,- et acquitte -toi des offrandes d'épaules.
3-4. Donne -leur, comme il t'a été ordonné, leur part des prémices et des hosties d'expiation, et puriiie-toi de tes négligences par de petites offrandes.
35. Offre au Seigneur les épaules des victimes, et le sacrifice de sanctification, et les prémices des choses saintes.
30. Etends aussi ta main vers le pau\Te, afin de rendre parfaite ta propitiation et ta bénédiction.
37. Le présent est agréable à tous ceu.x: (pli vivent, et ne prive pas les morts de ta libéralité.
38. Ne manque pas de consoler ceux qui pleurent, et marche auprès des affligés.
39. Ne sois point paresseux à visiter les malades; car c'est ainsi que tu obtiendras des affections fidèles.
40. Dans toutes tes œuvres souvienstoi de ta fin, et tu ne pécheras jamais.
33. Honora Deum ex tota anima tua, et honorifica s.-icerdotes , et propurga te cum brachiis.
'ai. Da illis partem, sicut mandatum est tibi, primitiarum et purgationis, et dé negligentia tua purga te cum paucis.
35. Datum brachiorum tuorura, et sacrificium sanctificationis oft'eres Domino, et initia sanctorum.
*■ 36. Et pauperi porrige manum tuam , ut perficiatur propitiatio et benedictio tua.
37. Gratia dati in conspectu omnis viventis, et mortuo non prohibeas gi-atiam.
38. Non desis plorantibus in consolatione, et cum lugentibus ambula.
39. Non te pigeât visitare infirmum; ex his enim in dilectione firmaberis.
40. In omnibus operibus tuis mémorare novissima tua, et in aeternum non peccabis.
CHAPITRE VIII
1. N'aie pas de démêlé avec un homme puissant , de peur que tu ne tombes entre ses mains.
1. Non litiges cum homine poteute, ne forte incidas in manus illius.
C'eût été les abandonnei qne de ne pas leur offrir fidèlement 1rs redevances prescrites par la loi, car alors il leur aurait été impossible de vivre. L'auteur va Insister sur celte pensée. — Propurga te cum... (ligne propre à la Vulgate). Se puriiier de ses péchés en donnant aux prêtres et aux lévites les membres des victimes qui leur revenaient de droit dans certains sacriflces (.brachiis représente l'épaule droite ; de même au vers. 3.5»;. — Sicut mandatum... (vers. 3t). Sur cette prescription , voyez Ex. xxix, 27 ; Lev. n , 3, 10; VI, 16; vu, 7, 9, 34; Num. v, 9; Deut. XVIII, 3, etc. — Primitiarum, : les premiers-nés de certains animaux, et les prémices de certaines récoltes. Cf. Lev. vu, 32 ; Num. xvm, 19, — Purgationis : les sacrifices d'expiation. — Les mots de negligentia,.. cum paucis manqueut aussi dans le texte grec. — Sacrifldum sanctificationis : les sacrifices non sanglants, qui portent aussi dans le Pentateuque le beau nom de saint des saints. Cf. Lev. n, 3 ; xvi, 17. — Initia sanctonim : la dîme sacerdotale. Cf. Lev. xxvii, 30 et ss.; Num. xvm, 21.
14» Miséricorde envers les aflligés. VII, 36-40.
36-39. Avoir pitié des pauvres et de tous ceux qui souffrent. — Porrige manum... : une main secourable. Trait pittoresque. — Ot perficiatur (le mot propitiatio manque dans le grec)... benedictio... Dieu récompensera au centuple les
âmes miséricordieuses. — Gratia dati... Le sens exact de cet hémistiche est Incertain. Peut-être : Donne des présents gracieux à tous les vivants , c.-à-d. montre-toi libéral envers tous les hommes. Ou bien : Tout homme aime les présents et les reçoit volontiers. — Mortuo. . . gratiam : la faveur d'une sépulture honorable. L'action d'ensevelir les morts a toujours été regardée en Orient comme une œuvre de miséricorde. — Non desis plorantibus... (vers. 3s). Cf. Rom. xii, 18. Consoler les affligés; surtout, d'après le contexte, ceux que la mort d'un de leurs proches a plongés dans le deuiL Les Israélites ont toujours été très fidèles à cette pratique. — Non te pigeât... La visite des malades (vers. 39). Cf. Matth. xxv, 36, 39, 43. — Dilectione... : l'amour soit de Dieu, soit des hommes.
40. Règle d'or : le souvenir des fins dernières. — Novissima tua. C.-ù,-d. la mort, le jugement, le ciel et l'enfer. i Un rabbin disait de même : Considère trois choses, et tu ne tomberas jamais dans le péché : d'où tu viens, et où tu vas, et devant qui tu auras à rendre un compte judiciaire. )'
15» Ce qu'il faut éviter dans les relations avec le prochain. VIII, 1-22.
Chap. YIII. — 1-5. Se tenir sur ses gardes avec les puissants; les riches, les grands parleurs eV les ignorants. — Non litiges. Le grec ôiayià.
EccLi. VIII. 2-12.
2. Non contendas cum viro locuplete, ne forte contra te constituât litem tibi.
3. Multos enini perdidit aurum et argentum , et usque ad cor reguin extendit et convertit.
4. Non litiges cum homine linguato, et non strues in ignem illius ligna.
6. Non communices homini indocto, ne maie de progenie tua loquatur.
6. Ne despicias hominem avertentem se a peccato, neque improperes ei ; mémento quoniam omnes in correptione sumuR.
7. Ne spernas hominem in sua senectute ; etenim ex nobis senescunt.
8. Noli de mortuo inimico tuo gaudere; sciens quoniam omnes morimur, et in gaudium nolumus venire.
9. Ne despicias narratîonem presbyterorum sapientium , et in proverbiis eorura conversare ;
10. ab ipsis enim disces sapientiam et doctrinam intellectus, et servire magnatis sine querela.
11. Non te prsetereat narratio seniorum, ipsi enim didicerunt a patribus suis ;
12. quoniam ab ipsis disces intellectum, et in tempore uecessitatis dare responsum.
2. Ne dispute point avec un homme riche, de peur qu'il ne te fasse un y)roces.
Car l'or et l'argent ont perdu bien
■ des hommes, et leur pouvoir s' éienû jusqu'au cœur des rois pour le retourner.
4. Ne dispute point avec le grand parleur, et n'entasse pas le bois dans son feu.
5. N'aie pas de commerce avec un homme mal élevé, de peur qu'il ne parle mal de ta race.
6. Ne méprise pas l'homme qui se retire du péché, et ne lui adresse pas de reproche; souviens -toi que nous méritons tous le châtiment.
7. Ne méprise aucun homme dans sa vieillesse, car ceux qui vieillissent ont été comme nous.
8. Ne te réjouis pas de la mort de ton ennemi; considère que nous mourons tous, et que nous ne voulons pas devenir un sujet de joie.
9. Ne méprise point les discours des sages vieillards, mais entretiens - toi de leurs paraboles ;
10. car tu apprendras d'eux la sagesse, la doctrine de l'intelligence, et l'art de servir les grands sans reproche.
11. Ne néglige pas ce que racontent les vieillards, car c'est de leurs pères
I qu'ils ont appris eux-mêmes.
i 12. Car tu apprendras d'eux l'intelligence, et à répondre lorsqu'il sera né-
■ cessaire.
^ou désigne, en effet, une lutte de paroles. — Cum... patente, cum... locuplete. Le premier aurait recours à la violence ; le second achèterait la sentence des juges. — Ne forte contra te... D'après le grec, en termes pittoresques : De peur qu'il ne mette contre toi le poids. Son argent, jeté dans la balance, la ferait pencher de son côté. — Multos enim perdidit... (vers. 3). Les Juges incorruptibles ont toujours été très rares en Orient. — Usqvs ad cor regum... Dans le grec : Et 11 a incliné le cœur des rois. Comparez le proverbe oriental : L'or ouvre tout, même les portes du séjour des morts. — Non litiges cum... livguato (vers. 4). Ce serait « amasser du bois sur le feu », comme l'ajoute dramatiquement récrivain sacré. Cf. Prov. xxvi, 20. — Homini indocto (vers. 5 ) : à-naiScû-cw, l'homme mal élevé. Au lieu de non communices, le grec porte : Ne plaisante pas; éviter les rapports familiers avec ua homme de ce genre. — Ne maie de progenie... Grec : De peur que tes ancêtres ne soient déshonorés. Une telle liaison serait pour eux un véritable affront.
6-12. Quelques personnes avec lesquelles on doit se maintenir en excellents termes. — Avertentem se. . . : un pécheur qui se convertit. —
Mémento quoniam... Motif de cette bienveillance miséricordieuse : nous avons tous péché et mérité d'être plus ou moins châtiés (omnes in correptione...). Comparez le mot de Sénèque : « Det 111e veniam facile, cul venla est opus. » Un pécheur n'a pas le droit d'être sévère envers los pécheurs. — Ne spernas... in seneciute (vers. 7). La raison alléguée est fine et délicate : ex nobi$ senescunt. Il y en a parmi nous qui vieillissent ; mais il s'en faut bien que tous aient ce privilège. — De mortuo inimico... (vers. 8). Cf. Prov. XXIV, 17. Les païens eux-mêmes interdisaient cette joie sauvage et barbare. — Sciens quimiam... : et nous ne voudrions pas qu'on nous insultât à notre mort. Les mots et in gaudium... venire ne se lisent point dans le grec. — Ne despicias... Vers. 9-10, fréquenter volontiers les sages (le mot presbyterorum est propre à la Vnlgate). — In proverbiis eorum : leurs paroles sentencieuses. Cf. Prov. XX , 9 . etc. — Sapientiam et doctrinam... Le grec dit seulement : l'Instruction. — Servire inagnatis. Ce n'est pas toujours chose facile que de servir noblement les grands, sans aucune petitesse. — Non le prœlereat... "Vers. U-12, relations avec les vieillai-ds. — Jpsi enim dldicci-unt. . . A leur expérience personnelle ils
EccM. VTTT, 13-22.
13. N'allume pas les charbons des pécheurs en les reprenant, de peur que le feu de leurs péchés ne te consume jiar ses flammes.
14. Ne résiste point en face h un homme insolent, de peur qu'il ne se mette à guetter tes paroles.
15. Ne prête pas à un homme plus puissant que toi ; que si tu lui on as [irété, tiens -le pour perdu.
16. Ne réponds pas pour un autre audessus de tes forces; que si tu as répondu, pense qu'il faudra restituer.
17. Ne juge point contre le juge, parce qu'il rend ses arrêts selon la justice.
18. Ne te mets pas en route avec un homme audacieux, de peur qu'il ne fasse retomber sur toi le mal qu'il fera ; car il ira suivant sa fantaisie, et tu périras avec lui par sa folie.
19. Ne te prends pas de querelle avec nn homme colère, et ne va pas avec un audacieux dans un lieu désert, car le sang n'est rien pour lui, et loin de tout secours il t'écrasera.
20. Ne délibère point avec des fous ; car ils ne pourront aimer que ce qui leur plaît.
21. Ne tiens pas conseil devant un étranger; car tu ignores ce qu'il enfantera.
22. Ne révèle pas ton cœur au premier venu, de peur qu'il ne te témoigne une fausse amitié et qu'il ne médise de toi.
13. Non incendas carbones peccatornm arguens eos, et ne incendaris flamma ignis peccatorum illorum.
14. Ne contra faciem stes contumeliosi , ne sedeat quasi insidiator cri tuo.
15. Noli fœnerari homini fortiori te; quod si fœneraveris , quasi perditum habe.
•' 16. Non spondeas super virtutem tuaai; quod si spoponderis, quasi restituens cogita.
17. Non judices contra judicem, quoniara secundum quod justum est judicat.
18. Cum audace non eas in via, ne forte gravet mala sua in te; ipse enim secundum voluntatera suam vadit, et simul cum stultitia illius perles.
19. Cum iracuiido non faciès rixam, et cum audace non eas in desertum ; quoniam quasi nihil est ante illum sanguis, et, ubi non est adjutorium, elidet te.
20. Cum fatuis consilium non habeas ; non enim poterunt diligere nisi quae eis placent.
21. Coram extraneo ne facias consilium; nescis enim quid pariet.
22. Non omni homini cor tuum manifestes, ne forte inférât tibi gratiam falsam, et convicietijr tibi.
Joignent tout ce qn'lls ont appris de leurs ancêtres. Cf. Deut. IV, 9; xi, 19, etc.
13-22. Divers périls à éviter dans la fréquentation des hommes. — Non incendas carbones... Métaphore expressive : ne pas soulever Imprudemment les mauvaises passions des impies (les mots explicatifs arguens cor sont propres à la Vulgate). — Et ne incendaris... Dans le grec : De peur que tu ne sols brûlé par la flamme de son feu. Celui qui aurait allumé le funeste incendie en subirait le premier les conséquences fâcheuses. — Insidiator ori two (vers. 14). Il épierait les paroles de son adversaire pour en abuser contre lui. — Noli fœnerari... Vers. 15-16, ne prêter et ne se faire caution qu'avec une extrême prudence. — Quasi perditum... Les grands n'aiment pas qu'on leur rappelle leurs obligations, et il est très difficile de les leur faire accomplir par contrainte. — Non spondeas... Recommandation qui revient souvent au livre des Proverbes (cf. VI, 1 etss. ; xi, 15; xvii, 18, etc.) - Quasi restituens... Le souvenir de l'échéance ■■. de quoi refroidir le plus beau zèle. — Noii. . . wntra judicem (vers. 17). Rien de plus chanceu.x qu'un tel procès, puisque toutes les présiiTuptions seraient en faveur du Juge ; tecun-
durn quod justum... Nuance dans le grec : Car on le jugera selon sa gloire, c. -à-d. selon la considération qu'on a pour lui, et tu perdras certainement. — Cum, avdace... (vers. 18). Se bien garder de toute relation Intime avec les gens hardis et aventureux. En effet, on ne tarderait pas à être Impliqué dans les embarras qu'ils s'attirent : ne forte. .., et simul. . . peries.
— Cum iracundo... (vers. 19). Éviter aussi les personnes irascibles. Cf. Prov. xv, 18; xxii, 24; XXIX, 22. — In desertum : dans un lieu solitaire, où l'on courrait le risque d'être traité comme Abel le fut par Caïn. — Quasi nihil... sanguis. La vie d'un homme pèse peu pour lui. — Cum fatuis (vers. 20). Fuir de même les Insensés et ne Jamais leur demander conseil. — Non enim poterunt... « Leurs avis ne pourront être que conformes à leurs Inclinations et à la portée de leur esprit ;... Ils vous répondront sottement et imprudemment. » ( Calmet , h. l.) D'après le grec : Il ne pourra pas cacher la chose; c.-à-d. qu'il révélera les secrets de ceux qui le consulteraient.
— Coram extraneo... consilium, (vers. 21). Grec : Ne fais rien de secret devant un étranger. « Prudence est mère de sûreté. » — Nescis. . . quid pariet. Métaphore : ce qu'il produira de fâcheux
fXCLl. IX, 1 Ô.
CHAPlTflE IX
1. Non zcIps mulierera sinus tui, ne OKtendat super te malitiam doctrinse nequam.
2. Non des mulieri potestatem an! ruse tuse, ne ingrediatur in virtutem tuam, et confundaris.
3. Ne respicias mulierem mnltivolam, ne forte incidas in laqueos illius.
4. Cum saltatrice ne assiduus sis, nec audias illam , ne forte pereas in ef ficacia illius.
5. Virginem ne conspicias, ne forte scandalizeris in décore illius.
1. Ne sois pas jaloux de la ferrimeqni t'est unie, de j>eur qu'elle n'emploie contre toi la malice que tu lui auras apprise.
2. Ne donne point à la femme d'autorité sur ton âme, de peur qu'elle ne pénètre au sein de ta force, et que tu ne sois couvert de honte.
3. Ne regarde pas une femme volage, de peur que tu ne tombes dans ses filets.
4. Ne fréquente pas la danseuse, et ne l'écoute pas, de peur que tu ne périsses jiar ses artifices.
5. N'arrête point tes regards sur une jeune fille, de peur que sa beauté ne te soit un sujet de chute.
en te trahissant.— J'ion omnl ^o>nint...(vers.22). C'est la même pensée, énoncée en d'autres termes. lies mots et convicietur tibi sont omis par le grec.
Joueuse de théorbu. (Peinture ègypiieuuu )
Conduite à tenir envers les femmes. IX
Chap. IX. — 1-2. L'épouse. — Non zèles... Dans le sens strict de l'expression : ne se livrer u l3 Julousle conjugale que «1 elle est tout à fait
justifiée. — Ne ostenclat„. L'avis est motivé, selon la coutume. D'après le grec : Et ne lui enseigne pas une mauvaise leçon contre toi. C'est au fond
___^^ la même idée : par d'injustes
reproches on risquerait de mécontenter l'épouse Adèle, et de l'exciter à commettre les fautes dont on l'aurait accusée à tort.
— Non des mulieri... L'autre extrême. — Ne ivgrediatur...
Plus vigoureusement dans le grec : Pour qu'elle ne piétine pas sur ta force (sur ton autorité).
« Il est, dit le Talmud, trois sortes d'hommes dont la vie n'est pas une vie : celui qui compte sur la table de son voisin, celui qui est dominé par sa femme, et celui qui éprouve quelque mal dans son corps. «
3-13. Les femmes dont il faut se défier. — Ne respicias. Dans le grec : Ne va pas au-devant. — Mulierem nmltimlam: la femme de mauvaises mœurs. — Cum saltatrice ( vers. 4 ). Le grec désigne plutôt une joueuse d'instruments à cordes. C'est )a même pensée :
les danseuses et les musiciennes sont très souvent des femmes perdues en Orient. — Les mots nec audids iVam sont propres à la Yulgate.— Ne... perean in e/flcacia... D'après le grec : Pour que tu ne sois pas saisi par ses efforts. — Virginem ne cotispicias (vers. 6). Recommandation qui rappelle une parole célèbre de Job, xxxi, 1. — ^e forte... Le grec a une variante considérable : De peur que tu ne te heurtes contre ses châtiments. Allusion k l'amende que devait payer le séducteur, et au
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6. N'abandonne jamais tou âme aux prostituées , de peur que tu ne perdes et toi-même et tes biens.
7. Ne laisse pas errer tes yeux dans les rues de la ville, et n'erre point à l'aventure sur les places.
8. Détourne tes regards de la femme parée, et ne considère pas la beauté de l'étrangère.
9. Beaucoup se sont perdus par la beauté de la femme ; car la convoitise s'y embrase comme le feu.
10. Toute femme prostituée est comme de l'ordui-e qu'on foule aux pieds dans le chemin.
11. Beaucoup, pour avoir admiré la beauté d'une femme étrangère, ont été réprouvés; car sa conversation brûle comme le feu.
12. Ne t'assieds jamais près de la femme d'un autre , et ne t'accoude point à table avec elle,
13. et ne dispute pas avec elle en buvant du vin, de peur que ton cœur ne se tourne vers elle, et que ta passion ne te fasse tomber dans la perdition.
14. N'abandonne point un ancien ami ; car le nouveau ne lui ressemblera pas.
15. Le nouvel ami est un vin nouveau ; il vieillira, et tu le boiras avec suavité.
N'envie pas la gloire et les ri
6. Ne des fornicariis aniraam tuam in ullo, ne perdas te et hereditatem tuam.
7. Noli circumspicere in vicis civitatis , uec oberraveris in plateis illius,
8. Averte faciem tuam a muliere compta, et ne circumspicias speciem
'alienam.
9. Propter speciem mulieris multi perierunt, et ex hoc concupiscentia quasi ignis exardescit.
10. Omnis mulier quae est fornicaria quasi stercus in via conculcabitur.
11. Speciem mulieris aliense multi admirati , reprobi facti sunt ; coUoquium enim illius quasi ignis exardescit.
12. Cum aliéna muliere ne sedeas omnino , nec accumbas cum ea super cubitum ;
13. et non alterceris cum illa in vino,ne forte declinet cor tuum in illam, et sanguine tuo labaris in perditionem.
14. Ne derelinquas amicum antiquum ; novus enim non erit similis illi.
15. Vinum novum amicus novus ; veterascet, et cum suavitate bibes illud.
Non zeles gloriam et opes pecca
mariage qu'il était obligé de contracter uvcc sa victime. Cf. Deut. xxii, 19, etc. — Ne perdas... hereditatem... (vers. 6). Le livre des Proverbes Insiste sur cette pensée ; cf. v, 10 ; vi, 26 ; ix, 29, etc. — Noli circumspicere... (vers. 7). On pourrait apercevoir des objets dangereux et succomber à la tentation. Au lieu de in vicls, le grec dit : dans les lieux solitaires. C'est là, souvent, que les courtisanes tendent leurs pièges. — Averte faciem... (vers. 8). Mieux, d'après le grec : détourne ton œil. — Speciem alienam : la beauté d'une femme qui, par le mariage, appartient à un autre homme. — Propter speciem... multi... (vers. 9). Témoin Samson, David et d'autres .)ar milliers. Ce verset est cité par le Talmud et attribué à Ben-Sira; de même les vers. 12-13. — Concupiscentia (l'amour, d'après le gi'ec) quasi ignis... Comparaison très exacte. Cf. vers. 11"; Prov. VII, 8, etc. — Omnis.. fornicaria... Les vers. 10 et 11 sont propres à la Vulgate. Le premier fait très énergiquement ressortir le caractère méprisable de la femme en question : quasi stercus... Le second (multi..., reprobi...} rappelle la ruine finale dans laquelle elle entraine quiconque ne résiste point à ses séductions. Cf. Prov. vu, 26. — Cum aliéna... (vers. 12). Avec une femme mariée, dit le grec. — Ne sedeas. C.-fi-d. pas de familiarité. — Super cubitum : le divan SUT lequel on s'éteEdalt pour prendre les
COM.MJiiM. — Y
repas, selon l'usage grec et romain. Voyez ï'Atl. archéol., pi. xxii, Qg. 4 et 6 ; pi. xxiii, flg. 1, 3, 4, 6. Le second hémistiche manque dans le grec ordinaire et pourrait bien n'être qu'une simple glose. — Non alterceris (vers. 13). Grec : Ne te livre pas à des festins. Les mots in vino supposent un repas qui dégénéneralt en orgie. — Sanguine tuo labaris. Dans le grec : par ton esprit, c.-à-d. par ton inclination, ta passion. Clément d'Alexandrie, le syriaque et l'arabe, ont également lu at'[xaTi, comme la Vulgate : allusion à la peine de mort que l'adultère entraînait chez les Hébreux. Cf. Lev. xx, 10; Deut. xxii, 22 ; Prov. Tii, 26-27, etc.
17» Rela.lons avec différentes catégories de personnes. IX, 14-25.
14-15. Être Adèle aux anciens amis. — iVe derelinquas, , . antiquum. L'ami qui a fait ses preuves a des droits spéciaux à notre affection. — Vinum novum... Très belle comparaison, que Clcéron empioie d'une façon identique, de Amieit., xix : « Numquid... amici novi, digni amicitia, veteribus sint anteponendl ?... Indigna homlno dubitatio... Veterrima qufcque, ut ea vina quos vetustatem ferunt, esse debent suavissima. »
16 - 17. Dangers de la société des pécheurs. — Non zeles. ..Yoyez le Ps. xxxvi, 1, et le commentaire. Les mots et opes sont une glose ei>.pllcative ajoutée par la Vulgate."— Non enim $c'-.,:
Eccu. IX, 17-24.
toris ; non euini scis quae futura sit illius bubversio.
17. Non placeat tibi injuria injustorum , sciens quoniam usque ad inferos 'non placebit impius.
18. Longe abesto ab homine potestatem habeiite occidendi, et non suspicaberis timorem mortis.
19. Et si accesseris ad illum , noli aliquid committere, ne forte auferat vitam tuam.
20. Communionem mortis scito, qnoniam in medio laqueorum ingredieris, et super dolentium arma ambniabis.
21. Secundum virtutena tuam cave te a proximo tuo, et cum sapientibus et prudentibus tracta.
22. Viri justi sint tibi convivse , et in timoré Dei sit tibi gloriatio ;
23. et in sensu sit tibi cogitatus Dei , et omnis enarratio tua in praeceptis Altissimi.
24. In manu artificum opéra laudabuntur, et princeps populi in sapientia
chesses du pécheur; car tu ne saie pas quelle sera sa ruine.
17. N'approuve pas la violence dcis injustes, sachant que l'impie déplaiia à Dieu jusqu'au séjour des morts.
18. Tiens -toi loin de celui qui a le pouvoir de faire mourir, et tu ne sauras pas ce que c'est que de craindre la mort.
19. Si tu l'approches, ne commets aucune faute, de peur qu'il ne t'ôte la vie.
20. Sache que la mort est pioche, que tu t'avances au milieu des pièges, et que tu marches sur des guerriers tombés.
21. Autant que tu le pourras, tiens -toi sur tes gardes avec ton i^rochain , et traite avec les sages et les prudents.
22. Que les hommes justes soient tes convives, et mets ta gloire à craindre Dieu ;
23. que la pensée de Dieu occupa ton esprit , et que tous tes entretiens roulent sur les préceptes du Très -Haut.
24. Les artisans sont loués pour les œuvres de leurs mains, le prince du
Eien de plus fragile que la prospérité des impies.
— Kon jilaceat... injuria... Plus clairement dans le grec : Ne prends pas plaisir au plaisir des Impies. Leurs joies sont, en effet, très profanes.
— Scierm quoniam... D'après le grec : Souviensfoi qu'ils ne seront pas Justifiés j'usqu'an séjour
mots œmmunionem mortis (vers. 20), si expressifs, ne se Usent que dans la Vulgate. — In medio laQueorum... Trait dramatique, d'une parfaite réalité. — .Super dolentium arm,u... La cour est représentée comme un champ de bataille tout couvert d'armes et de blessés. Le grec emploie
roi
1 TrTT ■•■''^i.'fiii '"."'''.'1 r'i""'"f 'rt^r'^^^'i'i tA >^'--r^\'^^*r;-^^'»s—
Kemparts d'une vUle assiégée.
(D'après un bas -relief de Ninive. )
des morts, c.-à-d. : leur châtiment éclatera dès ici -bas, avant leur mort.
18-20. Se tenir sur ses gardes dans les rapports nécessaires avec les puissants de ce monde. — Longe àbesto... Le flls de Sirach « conseille d'éviter la cour des princes : les disgrâces y sont réquentes, le danger y est grave ; nulle part .'envie n'est plus dangereuse... Un ancien philosophe disait qu'il fallait s'approcher des princes comme on s'approche du feu : assez près pour en sentir la chaleur : pas si près, qu'on s'y brûle ». (Calmet, h. i.) Il s'agit de despotes qui peuvent il t" ut Instant abuser de leur puissance. — Les
une antre comparaison : (Sache) que tu marches sur les créneaux des villes; c.-à-d. sur les murs d'une ville assiégée, où l'on est constamment en péril d'être atteint par la flèche des ennemis.
21-26. Rechorcher la compagnie des sages. — Cave... a proximo... S'efforcer de bien connaître les hommes avec lesquels on veut nouer des relations. — Cvm sapientVius (et prudentibus est une addition de la Vulgate) tracta. D'après le grec : Consulte les sages. — Sint tibi coovivae. Expression qui désigne des rapports intimes. — Et in sensu... cogitatus... (vers. 23). D'après le grec : Bt que tes raisonnements (tes discours;
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pénible pour la sagesBe de ses discours, et les vieillards pour la prudence de leurs paroles.
25. Le grand parleur est terrible dans sa ville, et l'homme au langage téméraire est détesté.
sermuuis sui, verbum.
m Bensu vero semorum
25. Terribilis est in civitate sua homo linguosus, et temerarius iu verbo suo odibilis erit.
CHAPITRE X
1. Le juge sage jugera son peuple, et le gouvernement de l'homme sensé sera stable.
2. Tel le juge du peuple, tels ses ministres; et tel le gouverneur de la ville, tels aussi ses habitants.
3. Le roi peu sensé perdra son peuple, st les villes se rempliront par le bon sens des puissants.
4. La domination sur un pays est dans la main de Dieu, et c'est lui qui y suscitera en son temps un gouverneur utile.
5. Le bonheur de l'homme est dans la main de Dieu, et c'est lui qui met la marque de sa majesté sur le front du scribe.
6. Perds le souvenir de toutes les injustices du prochain, et ne fais rien par la voie de la violence.
7. L'orgueil est haï de Dieu et des hommes, et toute iniquité des nations est exécrable.
La royauté est transférée d'une na
1. Judex sapiens judicabit populum suum, et principatus sensati stabilis erit.
2. Secundum judicera populi, sic et ministri ejus ; et qualis rector est civitalis, taies et inhabitantes in ea.
3. Rex insipiens perdet populum suum, et civitates inhabitabuntur per sensum potentium.
4. In manu Dei potestas terrée , et utilem rectorem suscitabit in tempus super illam.
6. In manu Dei prosperitas hominis, et super faciem scribae imponet honorera suum.
6. Omnis injuriae proximi ne memineris, et nihil agas in operibus injurise.
7. Odibilis corara Deo est et hominibus superbia , et execrabilis omnis iniquitas gentium.
Regnum a gente in gentem trans
Boient avec les hommes intelligents. — In manu artlflcrum... (vers. 24). L'ouvrier habile se recommande suffisamment par ses œuvres. — Et princeps... Le chef du peuple doit de môme se recommander par la sagesse de ses paroles. — Les mots Ire sensu... verbum sont omis dans le grec. — Terribilin...lin!juosus (vers. 25). Tous le redoutent, parce que tous ont à craindre de lui.
— Temerarius in verbo. Bonne traduction du erec TtpOTtSTT]; (celui « qui se lance » dans son langage).
18» Nécessité de la sagesse pour les princes. X, 1-5.
Chap. X. — 1-3. Tels princes, tels peuples.
— Judex. Dans le sens large de gouvernant, magistrat suprême. — Judicabit. D'après le grec : Instruira (au moral). — Stabilis. (Jrec : bien ordonné. — Secundnm judlcem... minititH : car le prince choisit ses ministres conformément à «es propres goûts et dispositions. — Taies inhabltante.t. En effet, « régis ad exemplar totus eomponitur orbls. » Cf. Prov. .\xix, 12. — Rex ivsipiens... Dans le grec : àTta'iSîuio;, non Instruit, mal formé. - Civitates inhabitabuntur... : et, par suite, prospéreront. Cf. Prov. xiv, 27.
•4 - S. Cest de Dieu que viennent les bous gou-
vernants. — Potestas terrse. Dieu tient en sa main et gouverne le monde entier, et l'autorité des princes émane de la sienne. — Prosperitas ftomivis. C.-à-d., d'après le conte.xte : « la promo tion d'un individu au pouvoir; et non seulement Dieu l'élève ainsi, mais 11 le soutient ensuite, et l'investit de sa propre puissance (el super /ociem...). » — Le mot scribœ a Ici le sens général d'officier public.
19« Contre l'orgueil, l'Injustice et l'avarice. X,6-34.
6. Lf pardon des injures. — Omnis injurise... D'après le grec : Dans toute Injure, ne t'irrite pas contre ton prochain. — Nihil... in operibus... Vraisemblablement : lorsqu'on t'a fait quelque violence, ne cherche pas à te venger.
7-8. L'orgueil et ses suites funestes. — Odibilis... Deo... et hominibus. C'est là un des caractères spéciaux de ce vice : il ne déplaît pas moins aux hommes qu'à Dieu. — Et execrabilis... Variante dans le grec ; à la lettre : « Et ex utrisque dellnquet injusta.» Ce qui parait signifler qu'au jugernenl soit de Dit^u, soit des hommes, l'orgueil conduit à de nombreux péchés. — Rc' gnum a gente... Conséquences de l'orgueil et de l'iniquité pour les nations : les plus anciennes
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fertur propter injustitias, et injurias, et contumelias , et diverses dolos.
Avaro autem nihil est scelestiue
Quid superbit terra et cinis ?
10. Nihil est iniquius quam amare pecuniam ; hic enim et animatn suam venalem habet, quoniam in vita sua projecit intima sua.
ll.Omnis potentatus brevis vita. Languor proli.xior gravât medicum.
12. Brevem languorem prsecidit medicus; sic et rex hodie est et cras morietur.
13. Cum enim morietur homo, hereditabit serpentes, et bestias, et vermes.
Initium superbise hominis apostatare a Deo
15. quoniam ab eo qui fecit illum recessit cor ejus. Quoniam initium omnis peccati est superbia; qui tenuerit illam adimplebiiur maledictis , et subvertet eum in tinera,
16. Propterea exhonoravit Dominus conventus malorum , et destruxit eos usque in finem.
17. Sedes ducum superborum destruxit Deus, et sedere fecit mites pro eis.
tion II l'autre à cause des injustices, des violences, des outrages et des fraudes de tout genre.
9. Rien n'est plus scélérat que l'avare. Pourquoi la terre et la cendre s'enorgueillissent - elles ?
10. Il n'y a rien de plus injuste que celui qui aime l'argent ; car il vendrait même son âme, parce que, tout vivant, il a jeté au loin ses entrailles.
11. Toute puissance subsistera peu. La maladie qui se prolonge fatigue le médecin.
12. Le médecin coupe par la racine un mal qui dure peu; ainsi tel est roi aujourd'hui , qui mourra demain.
13. Quand l'homme sera mort, il aura pour héritage les serpents, les bêtes et les vers.
14. Le commencement de l'orgueil de l'homme, c'est de se détourner de Dieu,
15. parce que son cœur se retire de celui qui l'a créé. Car le principe de tout péché, c'est l'orgueil. Celui qui s'y livre sera rempli de malédictions, et il y trouvera enfin sa ruine.
16. C'est pour cela que le Seigneur a couvert d'opprobre les assemblées des méchants, et qu'il les a détruites à jamais.
17. Dieu a renversé les trônes des princes superbes, et il a fait asseoir les humbles à leur place.
et les plus robustes d'entre elles périssent pour 8'y être livrées, et voient leur puissance passer à des peuples nouveaux. — Diversos dolos. D'après le grec : l'argent. Les mots et injurias n'existent que dans la Vulgate.
9-10. L'avarice. — Avaro... nihil... scelestius. L'avare ne recule devant aucun crime pour satisfaire sa passion. Cette ligne ne se lit que dans quelques manuscrits grecs. — Quid siir perbit terra. ..f Cf. Gen. xviii, 27. L'orgueil est un complet contresens dans l'homme, qui est si misérable, si méprisable dans sa nature et dans son origine. — Le grec n'a pas les deux lignes nihil est iniquius... et hic enim... venalem habet. — In vita (sua manque dans le grec) projeclt... L'avare a de lui-même rejeté ses entrailles; il n'éprouve d'autres sentiments que ceux de l'égoïsme et de la dureté. De nombreux critiques adoptent la leçon spp'.'I/a, « projecl » (la première personne au lieu de la troisième) ; dans ce cas, c'est Dieu qui prendrait la parole pour dire de quelle manière il a châtié l'avare.
11-13. Après la mort, les plus puissants et les plus superbes sont réduits au niveau des autres hommes. — Omnis potentatus... Le verset 11 ne se Ut pas dans le grec. — Brevem languorem prœcidit... D'après le grec : le médecin raille
une longue maladie ; c.-à-d. qu'il en parle en se jouant, comme s'il ne s'agissait que d'une indisposition légère, soit qu'il se fasse illusion, soit qu'il veuille rassurer le malade. — Rex hodie est et cras... En dépit des secours les plus habiles les rois succombent comme les derniers de leurs sujets. — Hereditàbit serpentes, et bestias... Destinée suprême du corps humain : les vers dans le tombeau ; les bêtes fauves, s'il demeure privé de sépulture.
14-21. L'orgueil, et spécialement l'orgueil des nations, humilié profondément par Dieu. — Initium superbix... « Le premier pas que l'homme fait pour s'éloigner de Dieu est l'orgueil. C'est là le principe et la source de tous les crimes. » (Calmet.) Le grec àçto-Tau-évou est moins fort que afiostatare, et désigne une simple séparation, plutôt que l'apostasie proprement dite; mais le résultat devient bientôt le même. — Initium... peccati... Le grec renverse la proposition : Le principe de l'orgueil, c'est le péché. — Adimplehitnr maledictis. D'après le grec : (Le superbe) répand l'abomination comme la pluie, c.-à-d. qu'il se rend coupable de toute sorte de péchés énormes. Mais la vengeance divine est là qui l'attend : et subvertet eum... (le grec n'a pas ces mots). — Propterea exhonoravit... (vers. 16).
If). Dieu a desséché les racines des nations superbes, et il a planté ceux de ces nations qui étaient humbles.
19. Le Seigneur a détruit les terres des nations, et il les a ruinées jusqu'aux fondements.
20. Il en a desséché plusieurs et il les a exterminés, et il a effacé leur mémoire de dessus la terre.
21. Dieu a aboli la mémoire des superbes, et il a laissé le souvenir des humbles de cœur.
22. L'orgueil n'a point été créé avec l'homme, ni la colère avec la postérité des femmes.
23. La race des hommes qui sera honorée, c'est celle qui craint Dieu, et la race qui sera déshonorée, c'est celle qui transgresse les préceptes du Seigneur.
24. Au milieu des frères, l'honneur est à celui qui gouverne, et ceux qui craignent le Seigneur seront estimables à ses yeux.
25. La gloire des riches, des nobles et des pauvres , c'est la crainte du Seigneur.
26. Ne méprise pas un juste qui est pauvre , et ne glorifie pas le pécheur qui est riche.
27. Le grand, le juge et le puissant sont en honneur; mais nul n'est plus grand que celui qui craint Dieu.
28. Les hommes libres seront assujettis à l'esclave plein de sens ; l'homme
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18. Radiées gontïum superbarum arofecit Deus, et plantavit humiles ex ipsis gentibus.
19. Terras gentium evertit Dominus, et perdidit eas usque ad fund3,mentum.
X 20. Arefecit ex ipsis, et disperdidit eos , et cessare f ecit memoriam eorum a terra.
21. Memoriam superborum perdidit Deus, et reliquit memoriam humilium sensu.
22. Non est creata hominibus superbia, neque iracundia nationi mulierum.
23. Semen hominum honorabitur hoc, quod timet Deum ; semen autem hoc exhonorabitur, quod prseterit mandata Domini.
24. In medio fi-atrum rector illorum in honore, et qui timent Dominum erunt in oculis illius.
25. Gloria divitum, honoratorum, et pauperum , timor Dei est.
26. Noli despicere hominem justum pauperem, et noli magnificare virum peccatorem divitem.
27. Magnus, et judex, et potens est in honore; et non est major illo qui timet Deum.
28. Servo sensato liberi servient, et vir prudens et disciplinatus non mur-
Dans le grec : Le Seigneur a rendu éclatantes, leurs calamités. — Usque in flnem : ruine complète, irréméiyable. Les vers. 17-21 développent cette pensée du châtiment. ^ Sedes durum superiorum. . . L'histoire abonde en faits de ce genre. Contraste, emprunté au cantique d'Anne ([ Reg. II, 8 ; cf. Luc. i, 62) : ...mites pro eis. — liadices... arefecit (vers. 18). Belle métaphore; cf. Ps. XLni,3,etc. Que d'exemples encore seraient à citer 1 La Bible entière en est pleine. — Ex ipsis gentibus. A leur place, dit plus nettement le grec. — Terras... evertit... (vers. 19). L'écris vain sacré insiste avec une grande vigueur sur ces faits épouvantables. — Memoriam superborum... Ce vers. 21 est omis dans le texte crée.
22-27. La véritable gloire consiste dans la crainte de Dieu. — Non est creata... superbia. C'est l'homme lui - même , et non pas Dieu , qui a créé ce vice odieux. — Nationi mulierum. Ces mots sont à interpréter d'après le grec ; littéralement : pour les générations des femmes, c.-à-d. pour les hommes, issus de la femme. — Semen... honorabitur. Dans les meilleurs manuscrits grecs on lit, avec beaucoup d'emphase : Quelle race ebt honorée ? La race des femmes. Quelle race fit honorée ? Ceux qui craignent le Seigneur. •^ueUe raoe est déshonorée ? La race des hommes.
Quelle race est déshonorée î Cenx qui transgressent les commandements. — In medio fratrum, rector... (vers. 24). Fait d'expérience quotidienne : les supérieurs reçoivent de très légitimes marques de respect de la part de ceux qu'ils gouvernent. Dieu honore de même ceux qui le craignent : erunt ( « in honore J>) in oculis... — Oloria... timor Dei ( vers^ 2.') ). Quelles que soient les différences des conditions {divitum,... pauperum), tous les hommes sont égaux s'ils craignent le Seigneur. Les vers. 26 - 27 commentent cette belle pensée. — Noli despicere..., magnificare... : puisque la pauvreté et la richesse ne sont que des accidents, qui ne font pas le vrai mérite. IjC mot divitem manque dans le grec ; il complète très bien le sens. — Magnus et juâ/' B... in honore ( vers. 27 ) : et rien de plus juste. Mais 11 est une catégorie d'hommes qui mérite davantage encore le respect : non est major illo qui...
28-34. La gloire du pauvre et celle du riche. — Servo sensato... Cf. Vrov.xvu, 2. Ce trait s'est réalisé pour Joseph, Daniel, etc. — Prudens... non murmurabit. Les mots et indisciplinat.us , correptus, et inscins... ne sont pas dans le grec, qui porto simplement : L'homme prudent ne mnrmnre [nts; à savoir, lorsqu'il verra nn «jolava
EccLi. X. 29 — XI, 4.
raurabit corie]itiis, et insciusnon hoiiorabitur.
29. Noli extollere te in faciendo opère tuo, et noli cunctari in tempore angustiœ.
30. Melior est qui operatur et abundat in omnibus quam qui gloriatur et eget pane.
31. Fili, in raansuetudine serva aniniam tuam , et da illi honorem secundum meritura suum.
32. Peccantem in anima m suam quis justificabit? et quis honorificabit exhonorantem animara suam?
33. Pauper gloriatur per disciplinam et timorem suum, et est homo qui honoriticatur propter substantiam suam.
34. Qui autem gloriatur in paupertate, quanto magis in substantia ! Et qui gloriatur in substantia paupertatem vereatur.
prudent et bien élevé ne murmurera pas quand il sera lejiris, et l'ignorant ne sera pas en honneur.
29. Ne t'enorgueillis ])iis en accomplissant ton œuvre, et ne t'abandunne pas à la paresse au temps de l'affliction.
30. Celui qui travaille et qui a tout en abondance vaut mieux qu'un glorieux qui manque de pain.
31. Mon fils, conserve ton âme dans la douceur, et rends- lui l'honneur qu'elle mérite.
Z2. Qui justifiera celui qui ])èche contre son âme? et qui honorera celui qui la déshonore ?
33. Le pauvre trouve sa gloire dans son instruction et dans sa crainte de Dieu; d'autres sont honorés jour leurs richesses.
34. Combien aurait de gloire dans l'opulence celui qui en a dans la pauvreté ! Mais que celui qui se glorifie de sa richesse prenne garde h la pau\Teté !
CHAPITRE XI
1. Sapientia humiliati exaltabit caput illius, et in medio magnatorum consedere illum faciet.
2. Non laudes virum in specie sua, neque spernas hominem in visu sue.
3. Brevis in volatilibus est apis, et initium dulcoris habet fructus illius.
4. In vestitu ne glorieris unquam, nec in die honoris tui extollaris ; quoniam rairabilia opéra Altissimi solius, et gloriosa , et absconsa , et invisa opéra illius.
1 . La sagesse de celui qui est humble relèvera sa tête, et le fera asseoir.au milieu des grands.
2. Ne loue pas un homme pour sa beauté , et ne le méprise point pour son apparence extérieure.
3. L'abeille est petite parmi les volatiles, et néanmoins son fruit est ce qu'il y a de plus doux.
4. Ne te glorifie jamais de tes vêtements, et ne t'enorgueillis point au jour où tn seras en honneur ; car le Très- Haut fait seul des œuvres admirables, el glorieuses, et cachées, et inconnues.
pieln de sagesse élevé au-dessus de lui. — Noli... tn faciendo... Le grec place le verbe cunctari en premier lieu, et extollere te au second hémi- Bciche.n s'agit probablement d'un présomptueux, qui se croit bien supérieur à ses occupations ordinaires, et qui, même lorsque la ruine l'a frappé, trouve moyen de se vanter. — Melior... qui operalur... (vers. 30). Cf. Prov. xii, 9, etc. La noblt' indépendance que procure le travail. — Quam qui gloriatur... Le grec ajoute une expression caractéristique : (Vaut mieux que) celui qui se promène, qui s'enorgueillit et qui manque de pain. — In mansiietudine aerva... (verst-t 31 ). D'après le grec : ftlorifte ion âme (c.-à-d. glorifie -toi toi- môme > par la douceur. Cette vertu est une forme de l'humilité. - Pau-
I per gloriatur... ( vers. 33 ). Grec : le pauvre est honoré par sa science. — (lui... in paupertate... (vers. 34). Dans le grec, avec un contraste nettement marqué entre le second membre de vers et le premier : Et celui qui est sans gloire dans la rie liesse, combien plus (le sera- 1- 11) dans la pauvreté ?
20« Éloge de l'humilité et de la douceur. XI, 1-9.
Chap. XL — 1. Introduction : avantages que procure la sagesse. — Sapientia humiliati. Plutôt : de l'humble. — In inedio magnatorum... : comme leur égal. Cf. Gen. xf,i, 40; Dan. vi, 3.
2-3. Prendre garde aux jugements inconsidérés. — Non laudes... in specie.,.: Èv y.i/.Xe'. , au sujet de sa beauté. C'est le plus fragile (}< < biens. Cf. I Reg. xvi, 7. In iîi«u tuo. D'apr.
EccM. XI, 5-10.
5. Des princes nombreux se sont assis sur le trône, et tel auquel on ne pensait pas a porté le diadème.
6. Beaucoup de puissants ont été violera "^ent châtiés, et des hommes glorieu.\ ont été livrés entre les mains des autres.
7. Avant de t'informer, ne blâme personne, et quand tu auras interrogé, reprends avec équité.
8. Avant d'avoir écouté ne réponds rien, et ne prends pas la parole a^n milieu du discours d'un autre.
9. Ne dispute point sur une chose qui ne te regarde pas, et ne t'assieds pas pour juger avec les pécheurs.
10. Mon fils, ne t'engage pas dans une multiplicité d'actions ; car si tu es riche, tu ne seras pas exempt de faute. Si tu
5. Multi tyranni sederunt in throno, et insuspicabilis portavit diadema.
6. Multi potentes oppressi sunt valide, et gloriosi traditi sunt in manus alterorum.
^ 7. Priusquam interroges, ne vituperea quemquam, et cum interrogaveris , corripe juste.
8. Priusquam audias, ne respondeas verbum , et in medio sermonum ne adjicias loqui.
9. De ea re qu» te non molestât ne certeris, et in judicio peccantium ne consistas.
10. Fili, ne in multis sint actus tui; et si dives fueris, non eris immunis a delicto. Si enim secutus fueris, non ap-
le contexte : sur ses apparences modestes, et même défavorables. — B revis... apis... Intéressant exemple, à l'appui de ce qui vient d'être dit. — Initium dulcoris habet... Hébraïsme, pour dire que le miel est le plus doux des mets.
4-6. Se tenir dans l'humilité, quelque haute position que l'on occupe. — In vesiitu ne glorieri». . Dans le grec, d'une manière très emphatique : Ne te glorifie t pas « in circumjectione vestimentorum >'. C'est quelqu'un qui se drape avec orgueil dans ses vêtements. Quelle petitesse, à _^ côté du trait qui siilt : mirabilia opéra Dei...l — Multi tyranni. .
Vers. 5 et 6 : ruine totale de ces superbes. Cf. x. 17 et ss. — Stdei-unt i7t _ jU contraire,
d'après le grec : « sur le pavé , »
déchus de leur dignité royale.
— InsuspiraWis : celui auquel on n'aurait jamais songé pour en faire un roi ; comme David. — Potentes oiriiressi sunt. Plutôt :
ont été déshonorés. — Traditi... in manus...: en qualité d'esclaves. ■
7-9. Prudence en paroles et en actes. — Priusquain interroges. C.-à-d., avant un examen sérieux des faits. Cf. Deut. xiir, 14 ; XVII , 6-7. — Cum interrogaveris... Dans le grec : Comprends d'abord, et ensuite reprends. — Priusquam audias. . . Salomon l'avait déjà dit, Prov. xviii, 13 sermonum... Ne pas interrompre ceux qui parlent. Le Talnmd cite ces mots en les attribuant à Ben-Sira. — De ea re quse... D'après le grec : Au sujet d'une chose dont tu n'as pas besoin.
— Ne certeris. Ce serait se troubler soi-même et fiitiguor les autres à pure porte. — In jiidicio leeoantium. C.-à-d. dans le lieu où les méchants
remplissent les fonctions de Juges. On se compromettrait inutilement auprès d'eux.
21» C'est de Dieu que dépend ici -bas la dis.tribution des biens. XI, 10-38
L'activité humaine ne suffit pas pour
In medio
Abeilles (le Palestine.
produire la prospérité. — Ne in multis ( mieux : « circa multa y>)... actus... Ne pas s'engiiger dans toutes sortes d'entreprises. — Et si diixs... D'après le grec : Si tu multiplies (tes actes), tu ne seras pas innocent. Il y a toujours danger, ])our "la vertu, à vouloir trop promptement s'enrichir. Cf. Prov. xxviii, 20. — Si... secutus fuertê... SI l'on veut faire aboutir tant de projet», '>n
EccLi. XI, 11-18.
prehendes; et non effngies, si prœcucurreris.
11. Est homo laborans, et festinans, et dolens; impius, et tanto magis non abundabit.
12. Est homo marcidus, egens recuperatione, plus deficiens virtute, et abundans paupertate ;
13. et oculus Dei respexit illum in bono, et erexit eum ab hunailitate ipsius, et exalta vit caput ej us ; et miiati sunt in illo multi, et honoraverunt Deum.
14. Bona et mala, vita et mors, paupertas et honestas a Deo sunt.
16. Sapientia, et disciplina, et scientia legis apud Deum. Ûilectio et viœ bonorum apud ipsum.
16. Error et tenebrse peccatoribus concreata sunt; qui autem exultant in malis conseuescunt in malo.
17. Datio Dei permanet justis, et profectus illius successus habebit in aeternum.
18. Est qui locupletatur parce agendo, et hsec est pars mercedis illius
poursuis trop , tu ne pourras pas y suffire, et si tu cours en avant, tu n'échapperas pas.
1 1 . Tel travaille , et se hâte , et souffre ; mais, comme il est impie, plus il en fait, moins il est riche.
12. Tel est sans vigueur, a besoin d'être aidé, manque de force et vit dans une extrême pauvreté ;
13. mais l'œil de Dieu le regarde favorablement , le tire de son humiliation et lui relève la tête, et beaucoup sont dans l'admiration à son sujet et rendent gloire à Dieu.
14. Les biens et les maux, la vie et la mort, la pauvreté et la richesse, viennent de Dieu.
15. C'est en Dieu que se trouvent la sagesse, l'instruction et la sciince de la loi. La charité et les bonnes oeuvres ont leur source en lui.
16. L'erreur et les ténèbres ont été créées avec les pécheurs, et ceux qui ee complaisent dans le mal vieillissent dans le péché.
17. Le don de Dieu demeure aux justes, et le progrès aura un succès éternel.
18. Tel s'enrichit par sa grandeépargne, et la part de sa récompense
échouera Infailliblement : non appréhendes... En effet, « qui trop embrasse, mal éirelnt; qui trop entreprend , n'exécute rien comme il faut. » Que si l'on veut abandonner ces entreprises multiples après les avoir mises en train {si prsecucurreris ; trait pittoresque : si l'on cherche à s'enfuir), on n'échappera pas à la ruine, ou du moins au blâme (.non effugies). Ainsi donc, de toutes manières on éprouvera du désagrément. — Est homo laborans... Détails pittoresques. Nous voyons cet homme à l'œuvre. L'épithète impius a été ajoutée par la Vulgate pour mieux préciser la pensée. — Mt tanto magis... Il demeure pauvre malgré ce grand mouvement qu'il se donne. — Est... marcidus... (d'après le grec : lent.) Vers. 12-13 , tableau tout opposé. — Egens reciiperatione. Grec : ayant besoin de secours.
— Oculus Dei respexit.... Trait délicat. Cf. Ps. cxxvi, 1 et 8S. ; Prov. x, 22; Eccl. ix, 11.
— In bono. Plutôt : « In bona, » pour le combler de biens. — Description très vivante des h'jureux effets de ce divin regard : et erexit (iim..., et mirati sunt... La clause anale, et honoraverunt eum,, manque dans le gi"ec.
14-17. Le Seigneur distribue lui-même les biens et les maux. — Bona, et mala... a Deo. Principe général, qui est ensuite commenté. Cf. I Reg. II, 7; Job, I, 21, etc. — Honestas : la richesse (-/.oOto;). — Sapientia, et disciplina... (vers. 15). Les biens de l'esprit et du cœur ne
viennent pas moins de Dieu que les biens temporels, et il les donne à ses serviteurs fidèles. Ce verset et le suivant manquent 'dans le grec; le syriaque les a comme la Vulgate. — Error et tenebrx... (vers. 16). '( Il y a une différence Infinie entre la manière dont les biens et les maux viennent de Dieu. Les biens sont produits directement, proprement, absolument, et suivant la première Intention de Dieu ; mais les maux n'en viennent que d'une manière Impropre ; ce sont les pécheurs qui se sont fait à euxmêmes tout le mal qu'ils souffrent. Dieu les châtie parce qu'ils méritent des châtiments... S'il y a de l'erreur et des ténèbres dans le monde, si le crime et la mort y sont entrés, on ne doit s'en prendre qu'à l'homme , qui les y a appelés et qui s'y est livré, d (Calmet, h. l.) — Qui... exultant... consenescunt... Mieux : les manx vieillissent avec ceux qui se glorifient dans la malice. Il s'agit d'habitudes invétérées, qui peuvent d'autant moins disparaître, que ceux qui les ont contractées s'y complaisent et s'en font gloire. — Datio Dei (vers. 17 ) : les biens temporels, d'après la suite du verset. — Pro/edus illius : les faveurs que Dieu accorde aux justes. Suivant le grec : sa bienveillance.
18-20. La prospérité des insensé» est sans durée. — Est qui... pirce agendo. Grec : Tel s'enrichit par son attention et sa parcimonie. — In eo quod dicit... Petit momdogue qui nous
ErcLi. XI, 19-30.
19. consiste à dire : J'ai trouvé le repos pour moi , et maintenant je mangerai mon bien tout seul.
20. Et il ne considère pas que le temps s'écoule, et que la mort approche, et qu'il laissera tout à d'autres, et qu'il mourra.
21. Demeure fidèle à ton alliance; entretiens-toi avec elle, et vieillis dans la pratique de ce qui t'a été commandé.
22. Ne t'arrête point aux œuvres des pécheurs ; mets ta confiance en Dieu , et demeure à ta place.
23. Car il est facile aux yeux de Dieu d'enrichir tout à coup le pauvre.
24. La bénédiction de Dieu se hâte de récompenser le juste, et il lui fait porter du fi-uit en peu de temps.
25. Ne dis point : Qu'ai- je- besoin d'agir? et quels biens m'en reviendront?
26. Ne dis point : Ce que j'ai me suffit ; et quel mal ai -je à redouter?
27. Au jour du bonheur n'oublie pas le malheur, et au jour du malheur n'oublie pas le bonheur.
28. Car il est aisé à Dieu, au jour de la mort, de rendre à chacun selon ses voies.
29. Le mal présent fait oublier de grandes délices, et à la lin de l'homme ses œuvi-es seront mises à nu.
30. Ne loue aucun homme avant sa mort, car c'est par ses fils qu'on reconnaît un homme.
19. in eo quod dicit : Inveni requiem mihi , et nunc manducabo de bonis meis Bolus.
20. Et nescit quod tempus prœteriet, et mors appropinquet, et relinquat omnia aliis , et morietur.
*^1. Sta in testamento tuo, et in illc colloquere, et in opéra mandatorura tuorum veterasce.
22. Ne manseris in opcribus peccatorum; confide autem in Deo, et mane in loco tuo.
Facile est enim in oculis Dei subito honestare pauperem
24. Beuedictio Dei in mercedem justi festinat, et in hora veloci processus illius fructificat.
25. Ne dicas : Quid est mihi opus ? et quae erunt mihi ex hoc bona !
26. Ne dicas : Sufficiens mihi sum ; et quid ex hoc pessimabor ?
27. In die bonorum ne immemor sis malorum, et in die malorum ne immemor sis bonorum.
28. Quonium facile est coram Deo in die obi tus retribuere unicuique secundum vias suas.
29. Malitia horae oblivionem f acit luxu rias magnse, et in finehominis denudatio operum illius.
30. Ante mortem ne laudes hominem quemquam ; quoniam in filiis suis agnoscitur vir.
fait lire jusqu'au fond de son âme. Cf. Luc. XII, 19-20. — Et nescit... (vers. 20). La réponse de Dieu à ces projets tristement égoïstes. Les mots et mors appropinquet ne se lisent pas dans le grec. — Belinquat omnia alUs. Les écriTains sacrés reviennent fréquemment sur cette Intime et douloureuse préoccupation des riches. Cf. Ps. XLvni, 11; Bccl. ii, 18-19, etc. 21-24. Dieu accorde souvent aux justes de précieuses bénédictions temporelles. — Sta in testamento. Être fidèle à l'alliance conclue avec le Seigneur. — In illo œlloquere. Belle exprès- , Bion : avoir, pour ainsi dire , une perpétuelle et aimante conversation avec cette sainte alliance.
— Ne manseris... Plutôt, d'après le grec : N'admire pas les mœurs des pécheurs. — Facile est enim... (vers. 23). Par conséquent, avoir en Dieu une entière confiance. — In hora veloci : d'une manière très rapide. — processus... fructificat. Grec : H fait fleurir sa bénédiction. Cf. Prov. X, 22.
25 - 30. Éviter pareillement le désespoir et la présomption. — Quid est mihi opusf C.-à-d.: A quoi bon ? Pourquoi me fatiguer à faire telle ou telle chose dont je ne retirerai aucun avantage ? Paroles d'un homme découragé. Cf. Tob. ii, 22.
— Sufficiens mihi... Groc : J'ai (des biens) suf- (><ants. C'est l'.^utre extrême, et le langage d'un
impie et d'nn présomptueux. — Quid ex hoc pessimabor f Quel mal peuvent m'attirer mes crimes ? — In die bcmwum, ne immemor... (vers. 27). Grande règle de sagesse, pour éviter les deux extrêmes qui viennent d'être signalés : se tenir prêt à tout événement. Le grec supprime la négation, ce qui produit cette variante : An jour des biens (du bonheur) on oublie les maux, et au jour des maux on ne se souvient plus des biens. — Quoniam facile... (vers. 28). La rétribution finale explique aux justes tous les problèmes de leur vie et suffit pour les consoler de tout. — Malitia horce... (vers. 29). Résumé et conclusion des versets qui précèdent. Comp. surtout le verset 27. — JJominis denudatio. Métaphore significative : au jugement de Dieu les voiles tombent et l'homme se montre tel qu'il est. — Ante mortem ne laudes... ( verset 30). Conséquence naturelle de ce qui vient d'être dit. La destinée éternelle de l'homme n'est fixée qu'après sa mort. — In filiis... agnoscitur... Les fils manifestent ce qu'était vraiment et foncièrement leur père, soit par la manière dont Dieu se conduit à leur égard, soit parce que la caractère des parents revit d'ordinaire dans les enfants. Cette règle n'est évidemment pas absolue.
Eccu. XI, 31 - XJl, 3.
31. Non omnem honiinem iaducas in donium tuam; miiltae eiiim Bunt insidiae dolosi.
32. Sicut euini éructant prœcordia feteutiiim, et sicut perdix inducitur in caveam, et ut caprea in laqueura ; sic et cur superborum, et sicut prospector videns casum proximi eui.
33. Bona eui m in mala jonvertens insidiatur, et in electis impouet maculam.
34. A scintilla una augetur ignis, et ab uno doloso augetur sanguis; homo vero peccator sanguini insidiatur.
35. Attende tibi a pestifero, fabricat enim mala, ne forte inducat super te subsannationem in perpetuum.
36. Admitte ad te alienigenam, et subvertet te in turbine, et abalienabit te a tuis propriie.
31. N'introduis pas toute sorte de personnes dans ta- maison, car les pièges
. du fourbe sont nombreux.
32. Comme il sort une haleine corrompue de l'estomac gâté, comme la perdrix est conduite au filet, et le chevreuil au piège, ainsi est le cœur des superbes et de celui qui épie pour voir la chute de son prochain.
33. Car il dresse des embûches, changeant le bien en mal , et il imprime des tacnes sur les choses les plus pures.
34. Une seule étincelle allume un incendie, et un seul fourbe multiplie les meurtres, et le pécheur tend des pièges pour répandre le sang.
35. Garde- toi de l'homme pernicieux qui fabrique le mal, de peur qu'il n'amène à jamais la moquerie sur toi.
36. Admets l'étranger chez toi, et il te renversera en y mettant le trouble, et il t'aliénera tes proches.
CHAPITRE XII
1. Si benefeceris, scito eui feceris, et erit gratia in bonis tuis multa.
2. Benefac justo, et invenies retributionem rnagnam ; et si non ab ipso, certe a Uomiiio.
3. Non est enim ei bene qui assiduus est in malis, et eleemosjTias non danti ;
1. Si tu fais du bien, sache à qui tn le fais , et l'on te sera très reconnaissant de tes bienfaits.
2. Fais du bien au juste, et tu recevras une grande récompense, sinon de lui, du moins du Seigneur.
3. Car il n'y a rien de bon pour jcelui qui est opiniâtre dans le mal, et qui ne
22" Sage riéflance. XI, 31-36.
31-36. Non iimnern hominem^ Ligne citée par le Talniud comme provenant dn fils de Sirach.
— Mu tœ enim... insidice... On pourrait, sans s'en douter, nouer des relations intimes avec un fourbe dont on aurait ensuite à souffrir. — Les deux comparaisons sicut. . ei-uctant... /etentium et ut caprea in laqtteum ne se lisent pas dans le grec. — Sicut perdix... in caveam. Nuance intéressante du texte grec : Comme une perdrix chasseresse dans un panier; c.-à d. une perdrix servant d'appeau et dressée par le chasseur à attirer ses compagnes dans le piège qui leur est tendu. — Prospector videTis casum : un espion qui guette et qui attire dans la ruine «eux qui se sont confiés en lui. — Bona enim n» mala... ( vers. 33 ). Ce fourbe est habile à tout vicier, il tout envenimer, même les actions les plus innocentes et les plus parfaites (in electis).
— A scintilla una... Grec : Par une étincelle le bra-ier se remplit de feu. Cf. Jac. ni, 8. L'application, et ab uno doloso... sanguis, est propre à la Vulgate. — Après toutes ces prémisses, rien de plus justifié que la conclusion : Attende tibi... I vrrg. 36 >' Au lieu de subsannationem, le
grec porte : une flétrissure. — Admitte ad te (grec: dans ta maison) alienigenam... Si, malgré ces recommandations pressantes , on ne veut pas être sagement défiant, on en subira les conséquences. — Aialienabit... a propriis : étranger aux plus proches parents et aux amis les plus intimes.
230 Règles à suivre dans la distribution des bienfaits. XII, 1-7.
Chap. Xn. — 1 - 7. Si benefeceris, scito... Règle générale, servant d'Introduction : placer convenablement ses bienfaits , si l'on veut qu'ils produisent des fruits (et erit gratia...). — Si non ab ipso, certe... (vers. 2). Profonde et consolante pensée : Dieu regarde comme fait à luimême le bien qu'on fait à ses amis. Cf. Matth. X, 40, et xx\, 40. — Non est enim bene... (vers. 3). Antithèse ; ni le Seigneur ni les hommes ne se montrent bienveillants envers le pécheur égoïste. La seconde moitié de ce verset, quoniam... peecatores , est omise dans le grec. — xVe svuicipias peccatorem. Ce constil, réitéré aux versets 5 et «, ne doit pas être prJ'^ d'une manière absolue. L'écrivain sacré suppose, comme lel mouire clairement le coutexte (ue
EcoLi. XII. 4-12.
fait pas d'aumônee, parce que le Très- Haut hait lui-même les pécheurs et qu'il t'ait miséricorde aux pénitents.
4. Donne au miséricordieux, et n'assiste point le pécheur ; car Dieu se vengera des impies et des pécheurs, et il les réserve pour le jour de la vengeance.
Donne à celui qui est bon, et n'assiste point le pécheur
6. Fais du bien à celui qui est humble, et ne donne point à l'impie; empêche qu'on ne lui donne du pain , de peur qu'il ne devienne ainsi plus puissant que toi ;
7. car tu trouveras un double mal pour tous les biens que tu lui feras, parce que le Très -Haut hait lui-même les pécheurs, et' qu'il tirera vengeance des impies.
8. Ce n'est point dans la prospénté que l'ami se fait connaître, et l'ennemi ne peut se cacher dans l'adversité.
9. Quand un homme est heureux, ses ennemis sont dans la tristesse; et quand il est malheureux, on connaît son ami.
10. Ne te fie jamais à ton ennemi, car sa malice est comme la rouille qui recouvre l'airain ;
11. alors même qu'il s'humilie et qu'il va tout courbé, fais attention et prends garde à lui.
12. Ne l'établis pas auprès de toi, et qu'il ne s'asseye point à ta droite, de peur qu'il ne prenne ta place et n'occupe ton siège, et que tu ne reconnaisses à la tin la vérité de mes paroles, et que mes discours n'excitent tes reirrets.
Quoniam et Altissimus odio habet peccatores, et misertus est pœnitentibus.
4. Da misericordi , et ne siiscipias peocatorem ; et impiis et peccatoribus recldet vindictam, custodiens eos in diem vindictse.
Da bono, et non receperis peccatorem
6. Benefac humili . et non dederis impie; prohibe panes illi dari, ne in ipsis potentior te sit;
7. nam duplicia mala invenies in omnibus bonis quœcumque feceris illi, quoniam et Altissimus odio habet peccatores, et impiis reJdet vindictam.
8. Non agnoscetur in bonis amicus, et non ab.'icondetur in mails iiiimicus.
9. In bonis viri, inimici illius in tristitia ; et in malitia illius, amicus agnitus est.
10. Non credas inimico tuo in seternum ; sicut enim asramentum seruginat nequitia illius;
11. et si humiliatus vadat curvus, adjice animum tuum , et custodi te ab illo.
12. Non statuas illum pênes te, nec sedeat ad dexteram tuam, ne forte conversas in locum tuum, inquirat cathedram tuam, et in novissimo agnoscas verba mea, et in sermonibus meis stimuleris.
in ipsis potentior te..., vers. 6), que les méchants abuseront des bienfaits des bons pour nuire à leurs bienfaiteurs, et 11 est évident que l'on ne saurait leur mettre ainsi les armes à la main. Le second et le troisième membre du vers. 4 manquent dans le grec. — Duplic\a mala... ( vers. 7 ). Les Latins disaient dans le même sens : « Benefacta mala locata, malefacta arbitrer. K (Ennins.) — Quoniam et Altissimus... Autre raison de la conduite recommandée par le moraliste : ne pas agir autrement que Dieii, qui châtie les pécheurs dés ici-oas.
34« Défiance à l'égard des ennemis. XII, 8-19.
8-19. Non agnoscetur in bonis... Ce n'est pas au temps du bonheur, mais en celui de l'adversité que l'on reconnaît les vrais amis, car Donec eii» felix , multos nunierabis araicos.
— Non abscondetur in malia... L'ennemi manifeste alors ouvertement sa joie maligne. Le ^ers. 2 répète cette pensée. — i»i malitia illius... D'après ie grec : Dans le malheur, même un ami se séparera (de son ami malheureux,
et l'abandonnera). Cf. Prov. xvii, 17; xix, 4, 7, etc. — Sicut... (Bramentum... (vers. 10). D'après le grec : Car, comme le fer se couvre de rouille, de même sa malice ( produit des actes méchants ). — Et si hum,iliatus... (vers. 11 ). Au besoin, 11 fait l'hypocrite, et affecte les dehors de l'humilité, pour mieux cacher son jeu. Trait dramatique. — Adjice animum... Pais attention, prends garde. Cf. Prov. xxvj, 26. Le grec ajoute : Sois relativement à lui comme quelqu'un qui a essuyé un miroir, et tu sauras qu'il est à jamais rouillé. L'Image est tout à fait pittoresque. Il s'agit d'un de ces miroirs de métal dont se servaient les anciens, et qui se rouillaient si aisément. Voyez VAtl. arch., pi. vu, fig. 3; pi. IX, tig. 1, 3, 10. — Non statuas... pênes te (vers. 12). Règle analogue à celles du chap. XI, 31, 35-36. — Sedeat ad dexteram...; à la place d'honneur. — Cathedram tuam. Au figuré, pour signifier : ta dignité, ta situation. — Stiuruleris. D'après le grec : que tu sols affligé (de n'avoir pas suivi mon conseil). — Qiils miserebitur... (vers, 13). Comparaison saisissante.
EccLi. XII, 13 - XTII, 1.
13. Qiiis raiserebitur incantatoii a serpente percusso, et omnibus qui appropiant bcbtiis? Et sic qui comitatur oum viro iiiiquo, et obvolutus est in peccatis
Et si incurrerint tibi mala, invenia eum illuc priorem
18. In oculis suis lacrymatur inimicus, et quasi adjuvans suffo liet plantas tuas.
19. Caput suum movobit, et plaudet manu, et multu susunaus comrautabit vultum suum.
13. Qui aura pitié de l'enchanteur piqué par le seqjent, et de tous ceux qui s'approchent des bétes? Il en est de même de celui qui s'unit avec le méchant, et qui se trouve enveloppé dans ses péchés.
14. Il demeurera une heure avec toi ; mais si tu te détournes tant soit peu, il ne le supportera pas.
15. L'ennemi a la douceur sur les lèvres, et dans son cœur il tend des pièges pour te précipiter dans la fosse.
16. L'ennemi a les yeux en larmes, et s'il trouve l'occasion, il sera insatiable de sang.
17. Et si les maux fondent sur toi, tu le trouveras au premier rang.
18. L'ennemi a les yeux en larmes, et, feignant de te secourir, il tâchera de te renverser.
19. Il branlera la tête et battra des mains, et, chuchotant beaucoup, il changera de visage.
CHAPITRE XIII
1. Qui tetigerit picem inquinabitur ab ea, et qui communicaverit superbo induet superbiam.
1. Celui qui touche de la poix en sei-n souillé, et celui qui se joint au superbe dépendra suiierbe.
Cf. EccU X. 11 et le commentaire. Sur ces char-
Dompteur de bêtes féroces. ( U a^rès une pierre gravée. )
rr.Gurs le serpents, voyez le Ps. l\ti, 5-6 (AU.
arch., pi. cxv, fig. 15-16). — Qui appropinquant bestiis : les dompteurs de bétes fauves. — Et sic qui comitatur. . . Application de la comparaison : celui qui fréquente les pécheurs ne peut s'en prendre qu'à lui-même s'il lui arrive du ruai, car 11 s'est jeté librement au milieu dn danger. — Una hora tecum... (vers. 14). C.-à-d. très peu de temps ; mais cela lui suffira pour arriver à ses Ans. — Si deelinaieris... Si tu essayes de rompre avec lui, nou supportabit ; car sa sympathie ne dure qu'autant que l'on accède à toutes ses volontés. — Jn labiis... indulcat. Pure hypocrisie, puisque, en même temps qu'il tient ce langage doucereux, in corde insidiatur... — In oculis... lacrymatur... (versei 16). Autre exemple dramatique pour dé» masquer sa fourberie. — Non satiabitur sanguine : du propre eang de celui auquel il avait feint d'êtro si dévoué. — Quasi adjuvans... (vers. 18). Tout en faisant semblant de secourir, il renversera indignement. — Caput... movebit ( vers. 19 ). (îeste de mépris. Cf. Job, xvi, 4 ; Marc. XV, 29, etc. — Plaudet manu : pour manifester sa méchante joie. — Commutabtt vultum... Le mal accompli, il prendra ouveitement l'attitude d'un ennemi. Voyez un tableau semblable au livre des Proverbes, vi, 12-14.
25» Périls d'un commerce intime avec les orgueilleux et les puissants. XIII, 1-32.
Chap. XIII. — 1-18. Une telle association serait une folle évidente. — Qui tetigerit picem,,.
EcoLT. XÎIïj 2-13.
2. Celui qui se lie avec un plus grand que lui, s'impose un fardeau; ne t'associe donc pas à un plus riche que toi.
3. .Comment le pot de terre s'associera-t-il au pot de fer? car, lorsqu'ils 66 heurteront, le pot de terre sera brisé.
4. Le riche fait une injustice, et il pousse de grands cris; le pauvre a été offensé , et il se tait.
5. Si tu lui fais des largesses , il t'emploiera, et lorsque tu n'auras plus rien, il t'abandonnera.
6. Si tu possèdes, il fera bonne chère avec toi, et il t'épuisera; et il n'aura aucune pitié pour toi.
7. Si tu lui es nécessaire, il te trompera , il te donnera de bonnes espérances eu souriant, il te racontera de belles choses, et dira : De quoi as -tu besoin?
8. Il te séduira par ses festins, jusqu'à 00 qu'il t'ait ruiné deux ou trois fois, et à la fin il se moquera de toi; puis, te regardant, il t'abandonnera et branlera la tête sur toi.
Ne sois pas importun, de .peur
2. Pondus super se tollet qui honestiori se commuuicat; et ditiori te ne socius fueris.
3. Quid communicabit cacabus ad ollam? quando enim se colliserint, confringetur.
4. Dives injuste egit, et fremet ; pauper autem Isesus tacebit.
5. Si largitus fueris, assumet te; et si non habueris, derelinquet te.
6. Si habes, convivet tecum, et evacuabit te ; et ipse non dolebit super te,
7. Si necessarius illi fueris, «npplantabit te, et subridens spem dabit, narïans tibi bona, et dicet : Quid opus est tibi?
8. Et confundet te in cibis suis, donec te exinaniat bis et ter; et in novissimo deridebit te, et postea videns derelinquet te, et caput suum movebit ad te.
Ne improbus sis, ne impingaris
Comparaison d'une grande vigneur. — InJuet superbiam. D'après le grec : lui deviendra semblable (à l'orgueilleux). — Pondus super se... C.-à-d. un poids trop lourd pour ses forces. — Quid... cacahus ad ollam t Autre rapprochement très expressif. D'après le grec : x^'^po'» le pot de terre, et XéSoç, le pot de fer ou chaudron. Voyez l'Atl. arch., pi. xx, flg. 2, 5, 7, 8, 11 ; pi. XXI, fig, 7, 12, 13. — Quando... se collise' rint... Vieille histoire, qui so renouvelle sans cesse. — Dives... Application très complète de ce dernier exemple, vers. 4-8. On nous montre le pot de terre, ou le pauvre, brisé de différentes manières par le riche. — Ivjuste egit. Il a tort, et pourtant il ose se livrer à une vive indignation (fremet), comme s'il était l'offensé.
— Lcesus tacebit. Il devra supplier, dit le grec plus fortement encore. — Si largitits... assumet (vers. 5). Dans le grec : SI tu (lui) es utile, 11 agit par toi; c.-à-d., 11 profite de tes services.
— Convivet tecum (vers. 6) : ce qui produira bientôt la ruine de l'amphitryon Involontaire (evacuibit te); mais le faux ami sera tout à tait inuiilérent à ce malheur inon doUO^^t). —
SI necessarius... (vers. 7). Le tableau continue d'être admirablement tracé, vraiment peint sur le vif. Sourires gracieux, belles promesses, repas somptueux : rien ne manque. « Excité par les banquets de son riche ami, le pauvre essaye d'imiter sa prodigalité; mais, après qu'il s'est ainsi ruiné, 11 ne retire que des sarcasmes pour sa peine. » — Caput... movebit (vers. 8) : par mépris. Cf. xii, 19. — Humiliare Deo... Ce verset ( 9 ) est omis dans le texte grec. — Attende ne seductus... (vers. 10) : séduit, puis rendu Insensé, et finalement humilié pour avoir voulu frayer avec ce grand personnage. — Noli esse humilis (vers. 11). Humilité qui serait plutôt de la bassesse dans les circonstances. Ce verset manque aussi dans le grec. — Advocatus... discede (vers. 12). Refuser les Invitations dangereuses. On gagnera de la sorte l'estime de celui qui les fait : magis te advocabit. — Ne improbus sis... (vers. 13). Plutôt, d'après le grec : Ne sois pas un intrus, de peur que tu ne sois repoussé (Vulg., ne impingaris). — Et ve lonrte sis... Ne pas tomber non plus dans l'extrôma opposé, car l'on peut avoir besoin de ce perron-
EccLi. XriT. 14-24.
et ne longe sis ab eo, ne cas iu oblivionem.
14. Ne retineas ex aequo loqui cum illo, nec credas multis veibis illius; ex multa enim loquela tentabit te, et subridens interrogabit te de absconditis tuis.
15. Immitis animus illius conservabit verba tua; et non parcet de malitia, et de vinculis.
16. Cave tibi, et attende diligenter anditui tuo, quoniam cum subverslone tua ambulas;
audiens vero illa, quasi in somnis vide, et vigilabis
18. Omni vita tua dilige Deum, et invoca illum in salute tua.
19. Omne animal diligit simile sibi, eic et omnis homo proximum sibi.
20. Omnis caro ad similem sibi conjungetur, et omnis homo simili sui sociabitur.
21. Si coramunicabit lupus agno aliquando, sic peccator justo.
22. Quae communicatio sancto homini ad canem? aut quae pars diviti ad paupereni ?
?3. Venatio leonis onager in eremo ; sic et pascua divitum sunt pauperes.
24. Et sicut abominatio est superbo hurailitas, sic et execratio divitis pauper.
qu'il ne ac dégufite de toi j ut ne t'éloignc' pas trop de lui, de peur qa'il ne t'oublie.
14. Ne l'entretiens pas longuement, comme si tu étais son égal, et ne te fie pas à ses nombreuses paroles ; car il te tentera en parlant beaucoup, et en souriant il t'interrogera sur tes secrets.
15. Son cœur impitoyable conservera tes paroles, et il n'épargnera ni les mauvais traitements, ni les chaînes.
16. Prends garde à toi, et écoute avec une grande attention ce qu'il te dira, parce que tu marches avec ta ruine.
17. Mais, en écoutant ses paroles, traite -les comme un songe, et tu veilleras.
Aime Dieu toute ta vie, et invoque-le pour ton salut
19. Tout animal aime son semblable; ainsi tout homme aime son prochain.
20. Toute chah- s'unit à celle qui lui ressemble, et tout homme s'unit avec son semblable.
21. Comme le loup n'a jamais de commerce avec l'agneau, ainsi le pécheur n'en a point avec le juste.
22. Quelles relations a un homme saint avec un chien? et quelle liaison a un homme riche avec un pauvre?
23. L'âne sauvage est la proie du lion dans le désert ; ainsi les pauvres sont la proie des riches.
24. Et de même que l'humilité est en abomination au superbe, ainsi le pauvre est en horreur au riche.
nagn (ne cas in oUivionem). — Ne retineas ex eequo... (vers, 14). C.-à-d., n'affecte pas de lui parler comme à un égal. — Nec credas... verbia...: belles promesses, comme au vers. 8, mais rien de plus. — Ex... loquela tentabit... Il t'amènera Insidieusement à lui confier toutes tes pensées, tes secrets les plus intimes. Le trait subridens est dramatique. Les mois de ahscoyiditis tuis manqiient dans le grec. — Immitis animus... (vers. 15). Il abusera des confidences qn'U aura ainsi extorquées. Le grec porte, avec une négation : Sans pitié, il ne conserve pas les paroles; c.-à-d. qn'U les trahit presque aussitôt. Le sens est le même au fond. — Non parcet... Il te fera Infliger des mauvais traitements (de maHtia), et même jeter en prison (de vinculis). — Conclusion pratique : Cave tibi (vers. 16). Le gi-ec n'a pas les mots auditui tuo. — Cum subversione... ambulas. Détail pittoresque : quiconque se trouve en de telles circonstances a la ruine pour compagne presque perpétuelle. — Audiens... Uta (vers. 17) : les paroles astucieuses de ce faux ami. — Quasi in somnis... N'en pas plus tenir compte que de promesses entendues en
rêve, et demeurer sur ses gardes. Ce verset ne se Ut pas dans le grec ordinaire; quelques manuscrits l'ont avec une nuance : Entendant ces choses ( mes conseils ) , éveille - toi dans ton som-
! meil (prends bien garde)! — Omni vlta tua...
I Cette excellente exhortation manque aussi dans
j le grec.
] 19-24. N'avoir de commerce Intime et familier qu'avec ses égaux. — Omiie animal... « C'est \k
I une loi universelle dans le monde physique et moral, aussi bien que dans la société. » De là les proverbes analogues : « Similis simili gaudet ; aequalis aeqiialem delectat. Graculus gracule assidet. » Le vers. 20 répète cette même pensée — Si canimunicabit... Encore la même idée, exprimée négativement. C'est une réminiscence d'Isaïe, XI, 6. — Savcto... ad canem (vern. 22 X Grec : Quelle paix y a-t-il entre une hyène et un chien ? Ces deux animaux sont, en effet, très hostiles l'un à l'autre. — Onnger in eremo. Sur l'onagre, voyez Job, xxxix, 6 et ss. ( Atl. d'hist, nat., pL Lxxxii . fig. 1 , 6 ; pi. Lxxxni, fig. ^ ). — (Sicut abomiiifitto... Cf. Prov. xxix, 2". Comparaison très expressive.
EccLT. XTTT, 25 — XIV, 1.
25. Si le riche est ébiniilé, sea amis le soutiennent ; mais lorsque le pauvre tombe, ses amis eux-mêmes le repoussent.
26. Si le riche a été trompé, beaucoup l'assistent; il parle insolemment, et on le justifie.
27. Si le pauvre a été tromjjé, on lui fait encore des reproches^ il parle sagemont, et on ne l'écoute pas.
28. Le riche parle, et tous se taisent, et on élève son discours jusqu'aux nues.
29. Le pauvre parle, et on dit : Quel est celui-ci? et s'il fait un faux pas, on le renverse tout à fait.
30. Les richesses sont bonnes à celui dont la conscience est sans péché , et la pauvreté est très mauvaise au dire de l'impie.
31. Le cœur de l'homme change sa physionomie soit en bien , soit en mal..
32. La marque d'un bon cœur et un bon visage se trouvent difficilement et avec travail.
25. Dives commutus confirmalur :\b amicis suis; humilis autem cum ceciderit, expelletur et a notis.
26. Diviti decepto multi recuperatores; locutus est sujterba, et justificaverunt illum.
27. Humilis deceptus est, insuper et arguitur; locutus est sensate, et non est datus ei locus.
28. Dives locutus est, et oranes tacuerunt, et verbum illius usque ad nuliea perducent.
29. Pauper locutus est, et dicunt • Quis est hic '? et si offenderit, subve tent illum.
30. Bona est snbstantia cui non e peccatura in conscientia, et nequissim*.
paupertas in ore irapii.
3L Cor hominis immutat faciem illius, sive in bona , sive in mala.
32. Vestigium cordis boni et faciem bonam difficile invenies, et cum labore.
CHAPITRE XIV
1. Heureux l'homme qui n'est point tombé par les paroles de sa bouche, et qui n'est point piqué par les remords du péché.
1. Beatus vir qui non est lapsus verbo ex ore suo , et non est stimulatus in tristitia delicti.
25-30. Traitements bien différents que reçoivent le riche et le pauvre. — Dives œmmotus : ébranlé dans sa fortune, et commençant à sombrer. Mais aussitôt ses amis lui viennent en aide : confirmutur... — Evmills... expelletnr... Contraste saisissant. Cf. Prov. xix, 4, 7. Les vers. 26-29 développent dramatiquement cette antithèse. — Diviti decpplo. Le grec a « lapso », tombé. — Reoaperatores : des auxiliaires pour le relever. Et pourtant l'on suppose Jci que ce riche était très coupable (.locutus est superba; d'après le grec, 'xn6pr,r\zoi, des choses qu'on ne peut dire); mais il trouve quand même des défenseurs qui le justifient On est, au contraire, sans pitié pour le pauvre lorsque l'affllctlon tombe sur lui (vers. 27), et on le condamne malgré son innocence. — Dives locutus sst... ( vers. 28 ). Ses banalités mêmes sont admirées ( onines tacuerunt; cf. Job, xxix, 7 et ss.), portées aux nues (usque ad nubes...; expression très pittoresque). Le pauvre a beau faire, on ne fait pas attention à lui, ou on l'humilie. — Bona ent subslanlia... ( vei's. 30 ). Restriction très légitime, pour montrer que la richesse n'est nnllcnipnt condamnable en elle-même, et qu'il >jt: suffit point d'être pauvre pour être parfait.
Il y a d'excellents riches et des pauvres très mauvais.
31 - 32. Les sentiments de l'homme se manifestent sur son visage. — Cor hominis immutat... Cf. Prov. XV, 13. « Le bonheur et la misère ne dépendent pas des circonstances extérieures, mais de l'état intérieur de l'homme, de son cœur. i> Ce verset est cité dans le Talmud et attribué à Ben-Sira. — Vestigium. cordis... Dans la Vulgate, ces lignes semblent contredire les précédentes. Le grec porte : La trace d'un cœur qui est dans la prospérité est un Joyeux visage, et la découverte des paraboles ( ce sont ) des pensées avec de la peine. Le second hémistiche, un peu obscur à première vue, contraste avec le premier ; toutes les fois que l'âme est inquiète et troublée, ne serait-ce que par le surcroit d'attention qu'exigent les paraboles des sages lorsqu'on veut en comprendre le sens, ce trouble se Ut aussitôt sur le visage.
26» Du mauvais et du bon emploi des richesses. XIV, 1-21.
Chap. XIV. — 1-2. Transition : éloge de la bonne conscience, qui procure une Joie perpétuelle.— Qui non... Inpsus.. Cf. .Jac. m, 2. L<.s' péchés de paroles lepréscnteut ici les fautes de
EccLi. XIV, 2-11.
2. Félix qui non habuit aniuii sui tristitiani , et non excidit a spe sua.
3. Vire cupido et tenaci sine ratione «st substantia ; et homini livido ad quid aurum y
4. Qui acervat ex animo suc injuste, aliis congregat, et in bonis illius alius luxuriabitur.
5. Qui sibi nequam est, cui aKi bonus erit ? et non jucundabitur in bonis suis.
6. Qui sibi invidet nihil est illo nequius ; et haec redditio est malitiae illius.
7. Et si bene fecerit, ignoranter et non rolens facit ; et in novissimo manifestât ^alitiam suam.
8. Nequam est oculus lividi ; et avertens faciem suam, et despiciens animam suam.
9. Insatiabilis oculus cupidi in parte iniquitatis ; non satiabitur douée consumât arefaciens animam suam.
10. Oculus malus ad mala, et non satiabitur pane, sed indigens et in tristitia erit super mensam suam.
11. Fili, si habes, benefac tecum, et Deo dignas oblationes offer.
2. Heureux celui dont l'âme n'a pas ressenti de tristesse, et qui n'est point déchu de son espérance.
.8. La richesse est inutile à l'homme cupide et avare; et de quoi sert l'or à l'envieux?
4. Celui qui amasse injustement à ses propres dépens accumule pour d'autres, et c'est un étranger qui dissipera ses biens en débauches.
5. iPour qui sera bon celui qui est méchant pour lui-même? Il ne jouit pas même de ses biens.
6. Eien n'est pire que celui qui se porte envie à lui-même, et c'est là le châtiment de sa malice.
7. S'il fait du bien , c'est sans le savoir et malgré lui , et à la fin il manifeste sa malignité.
8. L'œil de l'envieux est méchant ; il détourne son visage et méprise son âme.
9. L'œil de l'avare n'est pas rassasié de sa part d'iniquité ; il ne sera point satisfait jusqu'à ce qu'il ait desséché et consumé son âme.
10. L'œil mauvais tend au mal, et ne se rassasie pas de pain ; mais il est affamé et triste à sa propre table.
11. Mon fils, si tu possèdes, fais -toi du bien à toi-même, et offre à Dieu de dignes offi-andes.
tout genre. Aa reste, le mot verbo manque dans le texte grec. — Non est stimulatus : par l'aiguillon du remords. — Qui non... animi sui... Le grec est plus clair : Heureux celui que son esprit ne condamne pas. Encore le remords. — Non excidit a spe...: l'espoir d'être récompensé par Dieu pour sa parfaite conduite.
3-10. Combien l'avare est Insensé. — Cupido et tenaci. Dans le grec, un seul adjectif, très expressif, correspond à ces deux éplthètes : |xi7.pô>oyw, l'homme qui veut se rendre compte de la plus misérable somme; l'avare, par conséquent. — Sine ratione... substantia. D'après le grec : la richesse n'est pas belle. De quoi sertelle, en effet, à un homme aux vues si étroites? Cf. Eccl. V, 10-17. — Livido : l'homme envieux et cupide. — Qui acervat ex animo... Plutôt, d'après le grec : « ex anima sua, » aux dépens de sa vie , en se privant. L'adverbe injuste est une addition de la Vulgate. — Aliia congregat...: pour d'avides héritiers, qui dissiperont dans le plaisir 'luxuriabitur) ees biens péniblement acquis. Cf. xi, 19-20. — Qui sibi nequam^. ( verc. 5) : l'avare, qui se met à la torture pour économiser le plus possible. — Non jucundabitur : il ne tU-era aucun proilt personnel de ses richesses. — Qui sibi iniidet ( vers. 6 ). Encore l'avare, qui est, pour ainsi dire, jaloux de luimême et qui envisage avec peine les moindres
- Bac redditio : il n'a pas d'autre bénéfice réel que ses privations de tout genre. Cf. Prov. XI, 17. — Si bene fecerit (vers. 7). SI, parfois, 11 se montre charitable, c'est comme « par oubli » (ainsi dit le grec, au lieu de ignoranter) et sans y penser, de sorte que son acte n'a aucun mérite réel. Les mots et non volent sont propres à la Vulgate. — In novissimo... Cet oubli ne dure pas longtemps, car la vraie nature de l'avare reprend bientôt le dessus. — Oculua lividi (vers. 8). Grec : Celui qui est envieux de regard, c.-à-d. méchant et sans pitié. — Avertens faeiem... : pour ne pas voir les malheureux qui l'implorent. — Despiciens animam sxuim. D'après le grec : négligeant les flmes (les nécessiteux). — Insatiabilis... Le grec est plus concis dans ce verset et coupe autrement la phrase : L'oeil de l'avare n'est pas satisfait d'une (seule) portion, et l'iniquité du méch.int dessèche son âme. Une part unlqrte est trop peu de chose pour lui, car il voudrait tout, et son âme est endurcie par l'égoïsme. Cf. Prov. xxvn, 20; I Tim. VI, 10, etc. — Oculus malus... (vers. 10). Dans le grec : Un mauvais œil e^t jaloux au sujet du pain, et 11 est affamé à sa propre table. Trait de mœurs peint sur le vif , pour décrire le caractère sordide des avares. Cf. Prov. xxiii, 6-7. 11-21. Du bon usage des richesses. — Si habes, bene/ac... Grec : Selon ce que tu as, fais du
Ei^Li. XIV, 12-21.
12. Roiivienï-toi que la raort no tarde point, et que l'arrêt du sombre Réjntir t'a été signifié. Car c'est l'arrêt de ce monde : Il faut mourir.
13. Avant ta mort fais du bien h ton ami, et selon tes moyens tends la main et donne au pauvre.
14. Ne te firive pas du jour heureux, et ne laisse perdre aucune parcelle de cet excellent don.
15. Ne laisseras -tu pas à d'autres les fruits do tes peines et de tes travaux, pour qu'ils les partagent entre eux?
Donne et reçois, et sanctifie ton âme
17. Avant ta mort, pratique la justice, parce qu'on ne trouve pas d'aliments dans le séjour des morts.
18. Toute chair se flétrit comme l'herbe, et comme les feuilles qui croissent sur les arbres verts.
19. Les unes naissent, et les autres tombent; ainsi en est-il des générations de chair et de sang : l'une meurt, et l'autre naît.
20. Toute œuvre corruptible sera finalement détruite, et celui qui l'a faite s'en ira avec elle.
21. Toute œuvre excellente sera louée, et celui qui l'a faite y trouvera sa gloii'e.
12. Memor e?to quonîam mors non tardât, et testamentum inferorum, quia demonstratum est tibi ; testamentum enim hujus mundi, morte moriotur.
13. Ante mortem benefac amico tuo, et gecundum vires tuas exporrigens da pauperi.
14. Non defrauderis a die bono, et particula boni doni non te praetereat.
15. Nonne aliis relinques dolores et labores tuos in divisione sortis?
Da, et accipe, et justifica animam tua m
17. Ante obitum tuum operare justitiam, quoniam non est apud inferos invenire cibum.
18. Oranis caro sicut fœnum veterascet, et sicut folium fructificans in arbore viridi.
19. Alia generantur, et alia dejiciuntur ; sic generatio carnis et sanguinis alia finitur, et alia nascitur.
20. Omne opus corruptibile in fine deficiet, et qui illud operatur ibit cum illo.
21. Et omne opus electum justificabitur, et qui operatur illud honorabitur in illo.
bien à toi-même. Éiitor l'ignoble parcimonie qui vient d'être décrite, et user raisonnablement de la fort\ine que l'on peut avoir. En consacrer aussi une partie au culte divin : dignas oblationes, de liches sacriflces. — Memor esto... Motif de faire un saint et utile emploi des biens temporels : mors non tardât. — Testamentum inferorum. T/arrêt en vertu duquel tout homme est soumis au trépas. Au lieu de demonstratum est tiH, le grec dit avec une négation, comme l'exige le contexte : ne t'a pas été montié. Nous ne savons pas quand nous mourrons. Selon la Vulgate, tout ce que nous savons, c'est que nous devons mourir. Le sens est au fond le même. — Testamentum enim. . Ces mots forment dans le grec le second hémistiche du vers. 18.
— Ante mortem benefac... (vers. 13). Autres exemples d'un bon emploi de la richesso. — Exporrigens : étendant la main pour donner. Détail pittoresque. — Da pauperi. Grec : donne- Inl ( à ton ami ). — Ne defrauderis a die. . . (vers. 14). C'est le « Carpe diein » des Latins, mais dans un sens très relevé. Ne te prive pas toi-même inutilement d'un jour heureux. Cf. Eccl. V, 18; VI, 1; vu, 14. — Particula boni doni... D'après le grec : la part d'un bon désir.
— Nonne aliis... (vers. 15). Motif de profiter noblement doe saines Jouissances de la vie. — Dolores, W.^ores : les ilcbesses, fruit de peines.
{^OMMEIST. — V
et de travaux multiples. — Tn divisione sortis. Allusion aux divers lots d'héritage, qui étaient tirés au sort. Cf. Ps. xv, 5-6. — Da et accipe ( vers. 16 ). Gracieux échange d'amabilités avec le prochain. — Justifca animam... On lit dans le grec ordinaire : Flatte ton âme; c.-à-d. réjouis-toi, comme au vers. 14. Quelques manuscrits portent : ôcyioLTO'/, sanctifie ; leçon analogue à celle de la Vulgate. — Ante obitum... justitiam (vers. 17). Ce premier membre de vers n'existe pas dans le grec. — Quoniam non est... Raison pour laquelle l'homme doit s'efforcer de vivre heureux ici -bas : dans le séjour des morts on ne trouve pas de « délices », comme dit le texte grec ( Vulg. : cibum). — Omnis caro sicut fœnum... Cf. Ps. Lxxxix, 5-6; Is. XL, 6-8. Le grec emploie une autre comparaison : Comme un vêtement (cf. Ps. CI, 27); puis 11 ajoute cette ligne, citée en ce même endroit par saint Augustin : « Test.auientum enira a saeculo : Morte morieris. » Comp. le vers. 12'. — In ligno viridi. Grec : sur un arbrj épais (au feuillage touffu). — Alia (scil. K fi>lla ») generantur... « Telle la génération des feuilles , telle la génération des hommes, » (Homère.) — Les mots carnix et sanguiiiis représentent tous -les membres do l'humanité. Cf. Matih. XVI, 17. — Omne... deficiet (vers. 20). Juste châtiment des méchants, h cause de leiu's œuvres impies. — Et... opus clcctuvi... Os verset
EccLi. XIV, 22 - XV, 3.
22. Beatus vir qui in sapientia morabitiir, et qui in justitia sua nieditahitnr, et in sensu cogitabit oircumspcctionem Dei;
23. qui excogitat vias illius in coide 6U0, et in absconditis suis intelligens, vadens jwst illam quasi investigator, et in viis illius consistens ;
24. qui respicit per fenestras illius, et in januis illius audiens;
25. qui requiescit juxta donium illius, et , in parietibus illius tigens palura , statuet casulani suara ad nianus illins, et requiescent in casula illius bona pe. sevum.
26. Statuet tilios suos sub tegmine illius, et sub ramis ejus morabitur.
27. Protegetnr sub tegmine illius a fervore, et in gloria ejus requiescet.
22. Heureux l'homme qui demeuro appliqué à la sagesse, et qui médite sur sa justice, et qui réfléchit dans sa pensée au regard de Dieu ;
23. qui repasse dans son cœur les voien de la sagesse, et qui comprend ses secrets, qui va après elle comme suivant ses traces, et qui se tient sur son chemin ;
qui regarde par aes feuètres, et qui écoute à sa porte
25. qui s'établit auprès de sa maison, et qui, enfonçant un pieu dans ses murailles, fixe sa tente auprès d'elle, et le bonheur habitera à jamais dans sa tente.
26. Il établira ses fils sous son ombre, et il demeurera sous ses branches.
27. A son ombre il sera garanti de la chaleur, et il se reposera dans sa gloire.
CHAPITRE XV
1. Qui timet Deum faciet bona, et qui continens est justitiaeapprehendet illam ;
2. et obviabit illi quasi mater honorificata, et quasi mulier a virginitate Buscipiet illum.
3. Cibabit illum pane vitae et intellectus, et aqua sapientise salutaris potabit illum; et tirmabitur in illo, et non flectotiir.
1. Celui qui craint Dieu fera le bien, et celui qui est affermi dans la justice possédera la sagesse ;
2. et elle viendra au-devant de lui comme une mère honorée, et elle l'accueillera comme une épouse vierge.
3. Elle le noun-ira du pain de vie et d'intelligence, et lui fera boire l'eau de la sagesse salutaire ; elle s'établira en Ir.i, et le rendra inébranlable.
qui fait antithèse avec le précédent , ne se lit pas dans le grec ; il promet aux bons une récompense digne de leurs œuvres.
27"" Heureux celui qui cherche la sagesse; il est sûr de la trouver. XIV, 22 - XV, 10.
22-27. Bonlieur de l'homme qui acquiert la sagesse. — Beatti'... r/wi... morabitur... Écho manifeste du Ps i, 1"- 3. Le second membre de vers, et qui... mtditabitur, et les mots circumspectionem Dei sont propres .^ la Vulgate. — In sensu cogitabit. D'après le grec : Et qui parle avec son bon sens. Les vers. 23-25 u)ntiennent un commentaire dramatique du vers. 22, montrant le zèle avec lequel cherche la sagesse cet homme que l'on vient de proclamer bienheureux. — Vias illins, in absconditis suis : les voies et les secrets de la sagesse. — Vadens pust illam... lie grec emploie le langage direct : Va derrièri; elle comme un chercheur, et épie dans ses sentiers.— Resincit per /euestran. Cf. Cant. ii, 9. Dans le grec : Ttapax'jTCTw/, se penchant pour mieux voir. — Figens palum : les pieux destinés à assujettir les cordes de la tente (casulam, a-/.-rivr,v). « Remarquez que la sagesse est représentée comme ayant une maison solide et
permanente (domum, parietibru), tandis que l'homme qui la recherche n'habite qu'une tente mobile. )' — Ad manus illiv.s : tout auprès d'elle. — In easula... Littéralement d'après le grec : Dans une hôtellerie (xaTaA-Jii.aTt ) de bonnes choses. — Statuet Utios... ( vers. 26). 'Ses enfants aussi seront bénis après lui. — Sub ramis. L'image change : la tonte et l'hôtellerie se transforment en un épais feuillage. — Fervore (vers. 27 ): contre les redoutables ardeurs dn soleil. Cf. la, IV, 6 ; XXV, 4.
Chap. XV. — 1-8. Les seuls Justes réussissent à acquérir la sagesse. — Faciet bona. Dans le grec : fera cela, c.-à-d. les démarches nécessaires pour obtenir ce bien incomparable (xiv, 22 et ss. ). — Qui continens... justHlee... Grec : Celui qui a saisi la loi ; pour signifier : Celui qui la connaît à fond et la pratique intégralement. Le pronom illam désigne la sagesse. — Obviabit illi... (vers. 2). Aimable et prompte réponse de la sagesse aux efforts de ses amis zélés. — Quasi mater... mulier. Deux comparaisons qui expriment une très vive tendresse : comme une mère s't-lance au -devant de sou flls, une juuiit; fcuimc ( greo : une t'iiouse de Jeunesse; cf. Prov. ii, I7) au- de'-
EccLi. XV, .4-13.
4. Elle le soutiendra, et il ne sera pas confondu , et elle l'élèvera aux yeux de :>e8 proches,
5. et elle lui ouvrira la bouche au milieu de l'assemblée ; elle le remplira de l'esprit de sagesse et d'intelligence, et le revêtira d'un vêtement de gloire.
6. Elle amassera sur lui un trésor du joie et d'allégresse, et lui donnera pour héritage un nom éternel.
7. Les hommes insensés ne la saisiront pas ; mais les hommes de bon sens iront au-devant d'elle. Les insensés ne la verront point, car elle se tient loin de l'orgueil et de la fraude.
8. Les menteurs ne se souviendront pas d'elle ; mais les hommes véridiques se trouveront avec elle, et auront du succès jusqu'à la visite de Dieu.
La louange n'est pas belle dans la bouche du pécheur
10. car la sagesse est sortie de Dieu. La louange de Dieu accompagnera la sagesse, elle remplira la bouche fidèle, et elle lui sera inspirée par le souverain dominateur.
11. Ne dis point : Dieu est cause que je n'ai pas la sagesse; car tu ne dois pas faire ce qu'il déteste.
12. Ne dis point : C'est lui qui m'a égaré ; car les impies ne lui sont pas nécessaires.
13. Le Seigneur hait toutes les abominations de l'erreur, et elle ne doit pas plaire à ceux qui le craignent.
4. Et continebit illum, et non coufundetur ; et exaltabit illum apud proximos suos,
5. et iii medio ecclesiae aperiet os ej»s, et adimplebit illimi spiritu sapientise et intellcctus, et stola gloviœ vestiet illum.
6. Jucunditatem et exultationem thesaurizabit sui)er illum, et nomine seterno hereditabit illum.
7. ïïomines stulti non appréhendent illam , et homines sensati obviabunt illi. Homines stulti non \àdebunt eam ; longe enim abest a superbia «t dolo.
8. Viri mendaces non erunt illius memores ; et viri veraces invenientur in illa, et successum habebunt usque ad inspectionem Dei.
Non dixeris : Per Deum abest; qufB enim odit ne feceris
12. Non dicas : lUe me implanavit; non ënim necessarii sunt ei homines impii.
13. Omne execramentum erroris odit Dominus, et non erit amabile timentibus eum.
vant de son mari. — Cibabit illum... (vers. 3). La sagesse donnera toutes choses avec ellemême : la nourriture ( vers. S"*" ; les mots vit<e et saJutaris manquent dans le grec), un appui solide ( vers. .3« - 4» ; le grec dit : Et il s'appuiera sur elle, au lieu de et continebit illum), la gloire (vers. 4i>-5; le second et le troisième membre du vers. 5 sont propres à la Vulgate), la joie parfaite ( vers. 6 ).
7-10. Les insensés sont absolument incapables de cette sainte acquisition. — Homines slulti : insensés au moral, comme si souvent ailleurs dans la Bible; les Impies et les pécheurs. La ligne et homines sensati,,., qui fait contraste, manque dans le grec. — Noti videbmit eam. Gradation ascendante : non seulement ils ne la saisiront point, mais ils ne jouiront pas même de sa vue. En effet, lunge abest a superbia. — Mendaces non... memoies : tandis que les bons pensent constamment à elle. Cf. xiv, 22-23. Les deux membres de vers qui suivent (et viri veraces,.., et successum...) font défaut dans le grec. Inspectionem Dei : le jugement divin. — Non est speciosa (vers. 9). Dans le greo : lopatoç, opportune, convenable. — Quoniam a Deo...
Variante du texte grec : Parce qu'il n'a pas été envoj'é par Dieu. C'est pour cela que la louange des impies ne saurait plaire au Seigneur. — Sapienliae... astabit... Le grec n'a pas Dei, et dit plus clairement : La louange est proférée par la sagesse ( l'abstrait pour le concret r par les sages). La ligne et i7i ore fideli... est propre à la Vulgate. — Dominator dabit... Grec : Le Seigneur la fera prospérer ( la louange ) , c- à - d. l'agréera,
28» C'est à l'Homme, et nullement à Dieu, qu'il faut attribuer l'existence du péché. XV, 11-22.
11-22. Le péché, œuvre de l'homme. — Per Deum abest. Dans le grec ; C'est par Dieu que je me suis éloigné (que j'ai i)éché). — Que enim odit... Bien loin d'avoir la moindre part au péché. Dieu le hait et l'abhorre. — lUe (pronom souligné) me implanavit ; m'a engagé dans les voies du mal. Cela non plus n'est pas possible, puisque Dieu n'a besoin ni du pécheur ni du péché. — Omiie execramentum (erroris est une glose de la Vulgate)..., non... nmabiU.., Les vrais amis du .'Seigneur détestent le péché comme 11 le fait lui-même. — Ab initia constiluit... Vers. 14 et ss. : Dieu a laissé h l'homme
EccLi. XV, 14 — XVI, 2.
14. Deus ab initio coiifctituit hominem, et reliquit illum in manu consilii sui.
Adjecit mandata et praecepta bua
16. Si volueris mandata servare, couticivabunt te, et in perpetuum fidem l)lacitam facere.
17. Apposuit tibi aquam et ignem ; ad quod volueris porrige inanum tuam.
18. Ante hominem vita et mors, bouum et malum ; quod placuerit ei dabitur illi ;
19. quoniam multa sapientia Del, et fortis in potentia, videns omnes sine intermissioiie.
20. Oculi Domini ad timentes enm, et ipse agnoscit omnem operam liominis.
et
21. Nemini mandavit impie agere, nemini dédit 8patium peccandi;
22. non enim concupiscit multitudinem filiorum infidelium et inutilium.
14. Dieu dés le commencement a créé l'Iiomme, et il l'a laissé dans la main de son propre, conseil.
15. Il lui a donné de plus ses commandements et ses préceptes.
16. Si tu veux observer les commandements, ils te garderont, et tu conserveras à jamais la fidélité qui plaît à Dieu.
17. Il a mis devant toi l'eau et le feu; étends la main du cCté que tu voudras.
18. Devant l'homme sont la vie et la mort, le bien et le mal : ce qu'il aura choisi lui sera donné ;
19. car la sagesse de Dieu est grande, et il est fort dans sa puissance, et il voit sans cesse tous les hommes.
20. Les yeux du Seigneur sont sur ceux qui le craignent, et il connaît luimême toutes les oeuvres de l'homme.
21. Il n'a commandé à personne do faire le mal, et n'a donné à personne la permission de pécher;
22. car il ne désire pas une multitude d'enfants infidèles et inutiles.
CHAPITRE XVI
1. Ne jucunderis in filiis impiis, si multiplicentui- ; nec oblecteris super ipsos, si non est timor Dei in illis.
2. Non credas vitse illorum , et ne respexeris in labores eorum.
1. Ne mets pas ton bonheur dans des fils impies, s'ils se multiplient, et ne te réjouis pas à leur sujet, s'ils n'ont pas la crainte de Dieu.
2. Ne t'appuie pas sur leur vie, et ne compte pas sur leurs travaux.
le libre arbitre, et par conséquent la possibilité de commettre le mal. — HeXiquit... in manu... Hébraïsme, pour dire : au pouvoir. — A'ijecit mandata... Ce verset (15) est omis dans le grec. Nouvelle preuve que l'homme est entièrement libre; dans le cas contraire, Dieu ne lui aurait pas Imposé ses lois. — Si volueris... ( vers. 16 ). D'après le grec : Si tu veux, tu garderas les commandements et la fidélité à faire le bon plaisir (de Dieu). — Apposuit... aquam et ignem (vers. 17). Deux éléments opposés, entre lesquels l'homme peut choisir à son gré. L'eau symbolise le bien, le feu est la tlgui-e du mal. — Vita et mors (vers. 18). I/a vie et la mort spirituelles, la sainteté et le péché. Les mots synonymes bonum et malum manquent dans le grec. — Quoniam multa sapientia... (vers. 19). « Dieu , par sa sagesse infinie , a donné à l'homme tout ce qui lui est nécessaire poiur devenir heureux, s'il le veut; et, par sa toute - puissance , 11 est en éUit de le rendre éternellement malheureux , s'il est lebelle ù ses volontés. L'homme vqui pèche) est donc inexcusable, puisqu'il est placé entre l'eau et le feu, entre la vie et la
mort , et qu'il peut choisir entre ces deux objets. » (Calmet, h. l.) Les mots sine intermissione paraissent être une glose de la Vulgate. — Oculi Domini... (vers. 20). Écho des Ps. zxxn, 18, et xxxm, 16. Cf. Hebr. iv, 13. — Nemini mandavit impie... ( vers. 21 ). Autre manière encore de démontrer la parfaite liberté de l'homme. S'il pèche, il ne peut s'en prendre qu'à lui seul. — Non enim concupiscit... (vers. 22). Dans le grec, ce verset commence le chapitre suivant, aveo une variante : Ne désire pas une multitude d'enfants inutiles (l'adjectif infidelium est propre à la Vulgate). Il a, sous cette forme, un sens beaucoup plus précis, et s'harmonise beaucoup mieux avec le contexte.
290 Ne pas se réjouir d'avoir des fils nombreux , s'ils sont impies ; car le Seigneur, quoique très miséricordieux, punit sévèrement les pécheurs. XVI, 1-22.
Chai'. XVI. — 1-6. Mieux vaut être privé d'enfants , s'ils doivent être impies. — Ne jucuH' <leTis... C'est, avec une légère nuance, la même pensée que dans le verset grec qui précède. — Non credas vita... : car Dieu peut les faire
Kcru. XVT, 3-11.
3. Car un soiil mfant qui craint Dion vaut aiieux que mille fils impies,
4. et il est plus avantageux de mourir sans enfants que de laisser des fils impies.
5. Un seul homme de sens peuplera une contrée, et un peuple d'impies sera délaissé.
6. Mes yeux en ont vu beaucoup d'exemples, et mes oreilles en ont entendu de plus grands encore.
7. Le feu s'allumera dans l'assemblée des méchants, et la colère s'embrasera contre la nation incrédule.
8. Les anciens géants n'ont pas supplié pour leurs péchés ; ils ont été détruits pour s'être confiés en leur puissance.
9. Dieu n'a pas épargné la ville où Lot demeurait comme étranger, et il en a détesté les habitants à cause de l'insolence de leurs paroles.
10. Il n'a pas eu pitié d'eux, et il a exterminé toute cette nation qui s'enoi'gueillissait dans ses péchés.
11. Il a perdu de même les six cents mille fantassins qui avaient conspiré dans la dureté de leur cœur; et si un seul fût resté opiniâtre, c'eût été une merveille qu'il demeurât impuni.
.3. Melior est eiiim unus liiiiftn» 1>tMiai, quam mille Klii impii ;
4. et utile est mori sine iiliis, quam relinquere filios impios.
^b. Ab uno sensato inhabitabitur patria; tribus impiorura deseretur.
6. Multa talia vidit oculus meus, et fortiora horum audivit auris mea.
7. In synagoga peccantium exardebit ignis, et in gente incredibili exardescet ira.
8. Non exoraverunt pro pecoatis suis antiqui gigantes , qui destructi sunt confidentes suse virtuti.
9. Et non pepercit peregrinationi Lot, et execratus est eos prse superbia verbi illorum.
10. Non misertus est illis, gentem totam perdens , et extoUentem se in peccatis suis.
11. Et sicut sexcenta millia peditum qui congregati sunt in duritia cordis sui; et si unus fuisset cervicatus, mirum si fuisset immunis.
mourir en iin clin d'œil. — Labores eorum : le fruit de leurs travaux , leur richesse. D'après le grec : Ne compte pas sur leur place (tottov), o.-à-d. sur leur situation plus ou moins florissante. La Vulgate a lu xônov. — Melior... enim unus... (vers. 3). Simplement dans le grec : Car un vaut mieux que mille. Notre version latine commente très bien l'idée. — Utile mori. . . (vers. 4). Les enfants, surtout les flls, étalent pourtant regardés chez les Hébreux comme le premier des biens. — Ab uno nen.^ato... (vers. 8). Un seul homme de sens suffira pour remplir toute ime « ville », comme dit le grec (au lieu de patria); car ses descendants, bénis de Dieu, prospéreront et se multiplieront rapidement. Au contraire, tribus impiorum deseretur, car elle Ira toujours dépérissant et s'amoindrissant.
6-11. L'expérience démontre que Dieu a toujours châtié les impies. — Multa talia : des faits semblables à ceux qu'a énoncés le vers. 5. — Fortiora horum audivit...: des faits encore plus frappants, dont la tradition avait gardé le souvenir. — In synagoga peccantium... Principe général ( vers. 7 ) : Dieu punit les Impies. Ignis représente le feu des vengeances divines. — Non exoravei~unt... Première application du principe, dans les temps les plus reculés de l'histoire du monde : les géants criminels d'avant le déluge châtiés selon l'étendue de leurs fautes. Cf. Gen. \n, 1-4; Sap. XIV, 6, etc. D'après le grec: Il
n'a pas été propice aux anciens géants. — Q^ti destructi... Grec : qui se sont révoltés. — Et non pepercit... ( vers. 9 ). Seconde application : la ruine de Sodome et de la Peniapole. Cf. Gen. XIX, 24 et ss. — Peregrinationi Lot. Le mot grec uapotxt'a désigne tous ceux qui habitaient avec Lot, par conséquent les Sodomltes, etc. — Pra superbia (verbi est une addition de la Vulgate). Cf. Jer. xvi, 49, où l'orgueil est également cité comme l'un des principaux crimes de Sodome. — Non misertus est... Vers. 10-11 : autres exemples, empruntés h l'histoire des Hébreux dans le désert de Pharan.
— Geiitem.. perdens. Grec : (Il n'eut pas pitié) du peuple de perdition, c.-à-d. dévoué à la ruine. Allusion soit à Ex. xxxii, soit à Num. xi.
— Et sicut. D'après le grec : Et de même ( il n'eut pas pitié ). — Sexcenta millia... : tous les Israélites qui avaient plus de vingt ans au moment de la sortie d'Egypte, et qui périrent dans le désert à cause de leurs révoltes. Cf. Ex. XII, 37; Num. xiv, 15, 35; xvi, 21; xxi, 6; XXVI, 24, 64, etc. — Congregati... in duritia.,.: tristement associés pour faire le mal. — Et si unus... Les individus n'échappent pas plus que les masses aux vengeances divines. — Cervicatus. Au cou raide , comme dit le grec. Métaphore qui désigne l'orgueil et l'endurcissement dans l.* péché.
EccLi. XVT, 12-20.
12. Misericordia euini et ira est cura illo. Potens exoratio, et offiindens iram.
13. Secundura niisericordiara suam, sic correptio illius hominem secundum opéra sua judicat.
14. Non efliugiet in rapina peccator, et non retardabit sufïerentia misericordiam facientis.
15. Omnis misericordia faciet locum unicuique secundum meritum operum suorum, et secundum intellectum peregrinationis ip?ius.
16. Non dicas : A Deo abscondar ; et ex summo quis mei meraorabitur?
17. In populo niagno non agnoscar; quae est enim anima mea in ta m ^iimensa creatura ?
18. Ecce caelum et caeli cselorura, abyseus, et universa terra, et quae in eis sunt, in conspectu illius commovebuntur.
19. Montes simul , et colles , et f undamenta terrse, cum conspexfirit illa Deus, tremore concutientur.
20. Et in omnibus his insensatum est cor, et omne cor intelligitur ab illo.
12. Car la miséricorde et riiidiguatioii sont toujours avec lui. La supplication est puissante sur lui, et il répand néanmoins sa colère.
13. Ses châtiments égalent sa miséricorde, et il juge l'homme selon ses oeuvres.
14. Le pécheur n'échappera pas avec ses rapines, et l'attente de celui qui exerce la miséricorde ne sera pas longtemps prolongée.
15. Toute action de miséricorde procurera à chacun une place selon le mérite de ses oeuvres, et selon la prudence qu'il manifestera en ce lieu d'exil.
16. Ne dis point : Je me déroberai à Dieu; et qui se souviendra de moi du haut du ciel?
17. Je ne serai point reconnu parmi un si grand peuple; car qu'est-ce que mon âme dans une création si immense?
18. Voici que le ciel, et les cieux des cieux, l'abîme, et toute la terre et tout ce qu'ils contiennent, trembleront à 8on aspect.
19. Les montagnes aussi, et les collines, et les fondements de la terre seront ébranlés de frayeur lorsque Dieu les regardera.
20. Et parmi toutes ces choses le cœur de l'homme demeure insensé, et tous les cœurs sont compris par Dieu.
12-15. Malgré sa miséricorde Infinie, le Seigneur est Juste et terrible pour les Impies. Vers. 12, le thème; vers. 13-15, les développements. — Potens exoratio. Dans le grec : (H est) le prince des expiations (c.-à-d. des miséricordes ) et il verse la colère. Expression admirable. — Secv/ndum... sic... Grec : De même que sa miséricorde est grande, de même, grande est sa vengeance. — Non effugiet... (vers. 14). Le voleur n'échappera pas indemne. Jouissant en paix de ses rapines. — Non retardabit... Plus clairement dans le grec : Il ne retardera pas l'attente (Dieu ne frustrera pas le légitime espoir) d6 l'homme pieux. — Omnis misericordia... (vers. 15). Dans le grec, avec une légère variante : Il fera place à toute miséricorde; c.-à-d. que Dieu aura égard aux plus petits actes méritoires, lorsqu'il jugera la conduite des hommes. — Secundum meritum... et intellectum. Le grec abrège : Chacun trouvera selon ses œuvres. — Peregrlnationis : le séjour de l'homme sur cette terre pendant sa vie mortelle. — Entre les versets 16 et 16, quelques manuscrits grecs, le syriaque et l'arabe ajoutent les lignes suivantes, qui sont très probablement apocryphes : « Le Seigneur a endurci le Pharaon , pour qu'il ne le connût point, et pour que ^es œuvres puissantes fassent connues du monde. 8a miséri-
corde est manifeste à toute créature, et 11 a séparé sa lumière des ténèbres par le diamant (c.-à-d. par un mur solide). » Cf. Gen. i, 4; Ex. VII, 13; XIV, 4, 8, etc.
16 • 23. Ce serait folie de supposer que Dieu ne connaît pas les actes de chacun des hommes.
— Non dicas... Objection que prévient le fils de Sirach (vers. 16-17) : Comment serait-il possible au souverain Juge d'entrer dans tous les détails de la vie humaine , pour récompenser ou pour punir? — Ex summo : du haut du ciel.
— In populo magno... Les indi%idus ne disparaissent-Ils pas dans la masse gigantesque de riiumanlté? — Ecce... Les vers. 18 et 19 contiennent la réponse à cette objection : Dieu dirige toutes choses dans l'onivers entier; il voit tout et 11 sait tout. — Ccelum.. , aii/ssun,... terra : les trois principaux éléments, avec tous les êtres qu'ils renferment ( les mots et qnœ in eis.. manquent dans le grec). — Ceeli calorum : la partie la plus élevée du ciel. Cf. Deut. x, 14; III Eeg. vin, 27, etc. — In conspectu illius. Grec : dans sa visite (lorsqu'il les visite). — Commovebuntur : tremblant d'eÉfroi. — Mon/ex simul... (vers. 19). Même pensée, appliquée seulement à la terre, et à ce qu'il y a en elle de plus robuste. — Et in omnibits his... (vers. 20). D'après te grec : Et le cœur ne réfléchit point
EccM. XVI, 21--.'?.
21. Quel est celui qui coiiipreiul ses voies, et cette tempête que l'œil de l'homme ne voit pas?
22. Car la plupart de ses œuvres sont cachées ; mais qui annoncera les effets de sa justice, ou qui les soutiendra? Car ses arrêts sont loin, pour quehpios-uns, et l'examen de toutes choses n'aura lieu qu diW dernier jour.
23. Celui qui manque de cœur a des pensées vaines, et l'homme imprudent et égaré ne s'occupe que de folies.
24. Ecoute -moi, mon fils, et apprends à bien régler ton esprit, et rends ton cœur attentif à mes paroles ;
25. et je te donnerai des instructions très exactes, et je t'exposerai les profondeurs de la sagesse. Rends ton cœur attentif à mes paroles, et je te dirai en toute droiture d'esprit les merveilles que Dieu a mises dans ses œuvres dès le principe, et je t'apprendrai à le connaître avec vérité.
26. Les œuvres de Dieu ont été faites avec sagesse dès le commencement; en même temps qu'il les créait, il a distingué leurs parties, et leurs débuts ont réglé la suite de leur existence.
27. Il a orné à jamais ces œuvres; elles n'ont ressenti ni faim ni fatigue, et elles n'ont pas interrompu leur travail.
21. Et vias illius quis intelligit, et procellam quara Dec oculus videbit hominis ?
22. Nam pluriraa illius opéra sunt in absconsis; sed opéra justitiœ ejns quis eiiwntiabit, aut quis sustinebit ? Longe enira est testameutum a quibusdara, et interrogatio omnium in consummatione est.
23. Qui minoratur curde cogitât inania , et vir iraprudens et errans cogitât stulta.
24. Audi me, tili, et disce disciplinara sensus, et in verbis meis attende in corde tuo;
25. et dicam in sequitate disciplinam, et scrutabor enarrare sapientiam ; et in verbis meis attende in corde tuo, et dico in aequitate spiritus virtutes quas posuit Deus in opéra sua ab initio, et in veritate enuntio scientiam ejus.
26. In judicio Dei opéra ejus ab infj tio ; et ab institutione ipsorum distinxit I partes illorum, et initia eorum in gentibus suis.
j 27. Ornavit in seternum opéra illo- I rum ; nec esurierunt, nec laboraverunt, ' et non de^titerunt ab opei'ibus suis.
à ces choses ; c- à - d. à cette action de Dieu sur le monde, à sa toute -puissance, à sa science infinie. Le second hémistiche, et omne cor... ab illo, est une particularité de la Vulgate. — Et vias illiiiK... (vers. 21). Les voies de Dieu sont impénétrables, insondables. — Kt procellam quam... Plutôt : C'est une tempête que l'homme ne peut voir. Métaphore qui exprime très bien ce qu'il y a de grandiose, de mystérieux et de terrible dans la conduite de Dieu. — Nam plnrima... (vers. 22). Motif de ce caractère mystérieux. — Opéra justitiae : les vengeances soudaines et épouvantables du Seigneur irrité. — Longe... testamentum. . . Souvent les impies s'imaginent que les jugements divins sont loin d'eux , parce qu'ils n'éclatent pas en même temps que leurs crimes. — Et interrogatio... L'examen que Dieu fera des actions des liommes Ce membre de vers n'est pas dans le grec ordinaire. — Qui m,inoi-atur... Conclusion (vers. 23) : il faut être insensé pour faire de pareils raisonnements.
30" Merveilles opérées envers l'horame, et spécialement en faveur d'Israël, par le Dieu créateur et par sa providence. XVI, 24-XVlII, H.
24-25. Prélude. — Aridi me, fili... Les petites Introductions de ce genre sont fréquentes dans les Proverbes. Cf. Prov. i, 8-9; ii, 1 et ss.; III, 1 et 88.; IV, 1 et ss., etc. — Dicam in requl-
tate... D'après le grec : Je manifeste l'instruction avec poids; c.-à-d. avec autant de précision que le fait une balance. — Et scrutabor... Ces mots et les suivants. Jusqu'à ab initio , ne se Usent pas dans le grec ; c'est une paraphrase de notre version latine.
26-31. La sagesse admirable du Seigneur dans la création du monde. Les vers. 26-29 résument les œuvres des trois premiers jours, et les vers. 30-31 celles des trois jours suivants. — In judicio : avec une perfection toute divine. — Opéra... abinitio. AUns\onà ce que les théologiens nomment la «■ creatio prima », ou à la formation de la matière première. Cf. Gen. i, 1-2. Les versets suivants racontent la « creatio secunda », ou l'organisation de la masse gigantesque et confuse des éléments du monde. Cf. Gen. i, 3 et ss. — Distinxit partes... Il assigna la place distincte ^t le rôle de chaque créature Indivlduelle. C'est à bon droit que l'on appelle ces trois premiers jours des n Jours de séparations ». Cf. Gen. I, 4-10, et les notes. — Initia... in gentlbus... Dans leurs générations, dit plus clairement le grec, qui renvoie ces mots après le vers. 27». — Ornavit... opéra... On croit généralement qu'il s'agit ici des nstrcs, ces magnifiques ornements du ciel. — Nec esurierunt, nec laboraverunt... Métaphores très expressives, pour dire que l'ordre établi au commencement du monde
Eœi.i. XVT, 2S - XVTT. 8.
28. Uniisquisqne pioximiira sibi non aiigustiabit usqne in seterrmm.
CHAPITRE XVII
1. Deue creavit de terra iiorainem, et secundum imaginera suam fecit iilum.
2. Et iterum convertit illura in ipsam, et secundum se vestitit illum virtute.
3. Numerum dierum et tempus dédit illi, et dédit illi potestatem eorum quse eunt super terram.
4. Posait timorem illius super omnem carnem, et dominatus est bestiarum et volatilium,
5. Creavit ex ipso adjutoriura similé sibi; consilium, et linguam, et oculos, et aures, et cor dédit illis excogitandi, et disciplina intellectus replevit illos.
6. Creavit illis scientiam spiritus, sensu implevit cor illorum, et mala et bona ostendit illis.
7. Posuit oculum suura super corda illorum, ostendere illis magnalia operum suorum ;
ut nomen sanctificationis coUau
1. Dieu a créé l'homme de la terre, et il l'a formé à son image.
2. Il le fait ensuite rentrer dans la terre, et il l'a revêtu de force selon sa nature.
3. Il lui a assigné un temps et des jours comptés, et il lui a donné le pouvoir sur tout ce qui est sur la terre.
4. Il l'a fait craindre de toute chair, et lui a donné l'empire sur les bêtes et sur les oiseaux.
5. Il lui a créé de sa substance une aide semblable à lui ; il leur a donné le discernement, une langue, des yeux, des oreilles, et un cœur pour penser, et il les a remplis de science et d'intelligence.
6. n a créé en eux la science de l'esprit; il a rempli leur cœur de sens, et il leur a fait voir les biens et les maux.
7. Il a fait luire son œil sur leurs cœurs, pour leur montrer la grandeur de ses œuvres ;
afin qu'ils pussent louer la sainteté
par le Créateur a toujoius régulièrement subsisté depuis, sans que rien vint le troubler ou le transformer (et non destiterunt...). Cf. Is. xl, 28, 30. — Unusqiiisque. . . non angustiabit .. . (vers. 28). Harmonie admirable dans l'agencement des planètes et des étoiles : aucune d'elles ne gêne l'autre dans ses Immenses mouvements. — Non sis incredibilis... (vers. 29). Grec : Et Ils (les divers êtres) ne désobéiront point à sa parole. — Post hœc... in terram. .. (vers. 30). Détail très pittoresque. Après avoir organisé les deux, le Seigneur Jeta un regard favorable sur la terre, qu'il allait perfectionner à son tour. — Anima... vitalis (vers. 31) : tous les êtres vivants. — Denuntiavit ante... Le grrec dit plus clairement : (Toute âme vivante) recouvrit sa face (de la terre). Cf. Gen. i, 26 et ss. — Et in ipsam... reversio...: par la mort. Cf. Eccl. m, 20, etc.
Chap. XVII. — 1-8. Création de l'homme, et qualités dont Dieu l'a orné. Le poète continue de suivre pas à [las la Genèse. — Et Iterum converliL. ( vers. 2 ) : de même que les autres
animaux, par la mort. Cf. Gen. m, 19 ;Ps cxlv, 4.
— Secundum se... virtule : d'une force en tout conforme à sa nature. — Numerum dierûm ( vers. 3 ). Dans le grec : des jours de nombre. Hébraïsme qui signifie : des jours faciles à compter, peu nombreux. Cf. Num. ix , 20 , et Job, XVI, 22, dans le teste primitif. — Poteslatem eorum... Hégémonie universelle de l'homme sur la création. Cf. Gen. i, 28; Ps. viii, 5-9.
— CieaM ex ipxo ( vers. 6 ) : de sa propre substance. Il s'agit de la création de la femme. Cette ligne est omise par le grec. — Consilium (la raison), et linguam... Grâces magnlflques que le Créateur a départies à l'homme. — Creavit illis... Ce premier membre du vers. 6 et le suivant sont propres à la Vulgate. — Mala et bona...: la distinction très nette du bien et du mal. — Posuit oculum... ( vers. 7 ). Soin tout spécial que Dieu a pris de l'hoiiiiue, spécialement en vue de sa perfection morale. — Nomen sanctificationis (vers. 8). Hébraïsme : le sainD nom de Jéhovah. — Les mots et gloriari... Ulivi manquent dans le greo.
Erci.i. XVII, 9-18.
de son nom, se glorifier de ses mervuiiles, et publier la magnificence de ses œuvres.
9. Il leur a donné en outre l'instmctiou, et les a constitués héritiers de la loi de vie.
10. Il a fait avec eux une alliance éternelle, et leur a montré les oréceptes de sa justice.
11. Leurs yeux ont vu les merveilles de sa gloire, et leurs oreilles ont entendu la majesté de sa voix. Et il leur a dit : Gardez-vous de toute iniquité.
12. Et il a donné h chacun d'eux des ordres au sujet de son prochain.
13. Leurs voies lui sont toujours présentes ; elles ne sont pas cachées à ses yeux.
mais Israël a été visiblement le partage de Dieu
16. Toutes leurs œuvres sont devant Dieu comme le soleil , et ses yeux considèrent sans cesse leurs voies.
17. Les lois n'ont point été obscurcies par leur iniquité , et toutes leurs offenses sont devant Dieu.
18. L'aumône de l'homme est pour Dieu comme un sceau, et il conserve le bienfait de l'homme comme la prunelle de l'œil.
dent, et glorian in mirabilibus illius, ut magnalia enarrent operuni ejus.
9. Addidit illis disciplinam, et legeni vit^ hereditavit illos.
10. Testamentuni aeternum constituit cum illis, et justitiam et judicia sua ostendit illis.
11. Et magnalia honoris ejus vidit oculus illorum, et honorem vocis audierunt aures illorum. Et dixit illis : Attendite ab omni iniquo.
et pars Dei Israël facta est manifesta
16. Et omnia opéra illorum velut sol in conspectu Dei , et oculi ejus sine intermissione inspicientes in viis eorum.
17. Non sunt absconsa testamenta per iniquitatem illorum, et omnes iniquitates eorum in conspectu Dei.
18. Eleemosyna viri quasi signaculum cum ipso, et gratiam hominis quasi pupillam conservabit.
9-15. Bienfaits particuliers du Seigneur à l'égard d'Israël. — Addidit... disciplinam : la science, dit le texte grec. — Legem vitœ: la loi mosaïque, qui procurait aux Hébreux la vraie vie. Moins bien, selon quelques-uns, la loi naturelle, donnée par Dieu à tous les hommes. — Testamentum aternum : l'alliance du Sinaï, nommée à bon droit éternelle, car Notre -Seigneur Jésus -Christ lui-même afdrme qu'il est venu la confirmer et la perfectionner. Cf. Matth. V, 15. — Justitiam et judicia sua : les divers préceptes positifs de l'Ancien Testament. — Magnalia honoris... (vers. 11). Allusion aux prodiges dont fut accompagnée la promulgation de la loi sur le Sinaï. — Honwem vocis : la voix divine qui parlîi directement aux Israélites du haut de la sainte montagne. — Dixlt...: Attendite... Résumé du décalogue, en termes négatifs. — Mandai-it... unicuique... (vers. 12). Ces mots résument les nombreux préceptes, pour la plupart relatifs aux droits du prochain, qui furent promulgués à la suite du décalogue. Cf. Ex. xxi et XXII. — Vice illorum coram:.. (vers. 13). Quoi que prétendent les impies, Dieu surveilla l'exécution de ses lois. Cf. xvi, 16-17 . — Rectorem (vers. 14) : les rois et tous ceux qui gouvernent les peuples. — Et pars Dei (vers. 16). D'après le grec : Mais Israël est la part du Seigneur.
Cf. Deut. IV, 20; x, 15, etc. Privilège insigne du peuple de Dieu.
16-20. Le Seigneur est attentif aux oeuvres de tous les hommes sans exception. — Opéra... velut sol. Cette métaphore montre admirablement à quel point Dieu voit tout et sait tout. Le trait oculi ejus... inspicientes, qui la développe, est dramatique. — Non... absconsa testamenta... Le grec est plus simple :
Leurs Iniquités ne lui sont point cachées. — Eleemosyna viri...
(verset 18). Des nations , le moraliste passe aux Individus, pour réitérer sa grave assertion. — Quasi signaculum. . . Autre figure très expressive :
comme un anneau à cachet , que l'on porte précieusement au
doigt. Cf. Jer. xxii, 24; Agg. ii, 23 ( Atl. arch., pi. rx, fig. 5-9). — Quasi pupillam... : avec le plus grand soin. Cf. Deut. xxxii, 10; Ps. XVI , 8 ; Prov. vu, 2 , etc. — Postea resurget (vers. 19). C.-à-d. que Dieu « se lèvera » pour Juger les hommes et rendre à chacun selon ses
Anoeau à cachet.
(Ancienne Egypte.)
KocLi. xriî, 10-20.
19. Et postea lesurget, et retribuet illis retributioiiem, unicuique in caput ipsoiuin, et coDvertet in interiores partes terrœ.
20. l'œuitentibiis autem dédit viam jiistitise, et contirmavit déficientes sustinere, et destinavit illis sorteni veiitatis.
precare ante faciem Domini , et minue ofîendicula
23. Revertere ad Dominum, et avertere ab injustitia tua, et nirais odito execrationem ;
24. et cognosce jnstitias et judicia Dei; et sta in sorte propositionis, et orationis altissimi Dei.
25. Jn partes vade sœculi sancti, cura vivis et dantibus confessionem Deo.
26. Non demoreris in errore impiorum; ante raortem confitere : a rnortuo, quasi nihil, périt confessio.
27. Confiteberis vivens, vivus et sanus confiteberis; et laudabis Deum, et gloriaberis in miserationibus illius.
28. Quam magna misericordia Domini, et propitiatio illius convertentibus ad se!
29. Nec enim omnia possunt esse in hominibus, quoniam non est imraortalis filins hominis, et in vanitate malitise placuerunt.
19. Knsuite il se lèvera, et il fer& retomber sur la létc de cliacun d'eux ce qu'il aura mérité, et il les fera rentrei dans les parties intérieures de la terre.
20. Mais il donne aux pénitents la voie de la justice, et il affermit ceux dont la patience s'affaiblit, et il leur destine la vérité pour partage.
Convertis - toi au Seigneur, et quitte tes péchés
22. prie devant la face du Seigneur, et diminue tes offenses.
23. Reviens au Seigneur, détourne-toi de l'injustice, et aie en grande horreur ce qui est exécrable;
24. reconnais la justice et les jugements de Dieu ; demeure ferme dans l'état où il t'a placé, et dans l'invocation du Dieu très haut.
25. Va prendre part au siècle saint, avec ceux qui vivent et qui rendent gloire à Dieu.
26. Ne demeure point dans l'erreur des impies ; loue Dieu avant la mort : la louange du mort a pris fin, pan '• qu'il est comme s'il n'était plus.
27. Loue Dieu tant que tu vis ; loue-le pendant que tu as la vie et la santé ; loue Dieu, et glorifie -toi dans ses miséricordes.
28. Combien est grande la miséricorde du Seigneur, et sa compassion envers ceux qui se convertissent à lui !
29. Car tout ne peut pas se trouver dans les hommes, parce que les fils des hommes ne sont pas immortels, et qu'ils se plaisent dans la vanité de la malice.
œuvres (.et retribuet...), — La ligue et convertet... terra manque dans le texte grec. — In interiores partes... : le séjour des morts , que la croyance populaire a toujours placé dans les réglons souterraines. — Viam justititB, Dans le grec : èirdtvoôov, le chemin du retour, le pardon. — Conflrmavit déficientes... Grec : il a aSernii ceux qui manquaient de confiance (en sa miséricorde ).
21-31. Exhortation h la pénitence. Elle est pressante, pleine d'onction, et se rattache tort bien aux pensées qui précèdent. — Relinqti^ peccata. La première marque d'une conversion sincère. — Offenilicula. Dans le grec, Tipoirvcô^tia va. singulier; littéralement, ce qui fait tomber, e.-à-d. les occasions du péché. — Execrationem (vers. 23) : encore le péché, mais sous ses formes les plus coupables. — Et cognosce. Le ^reo n'a pas ce verset 24. — In sorte propositionis: dans la condition ou Dieu l'a placé. — In partes... ssecidi sancli (vers. 25). C.-à-d. du peuplé saint. Grande variante dans le grec pour la première ligne de ce verset : Qui louera le Très -Haut
dans le séjour des morts, à la place des vivants et de ceux qui lui donnent des actions de grâces? Pensée analogue à celle des Ps. vi, 6 (voyez la note) ; cxiii, 17-18, etc. Corap. Is. xxxviii, 18-19 ; Bar. II, 17, etQ. Les morts ne peuvent pas louer le Seigneur de la même manière qu'on le fait sur la terre, ni avec autant de gloire pour lui. — Les mots non demoreris... confitere (vers. J6) manquent dans le grec. De même confiteberis vivens au vers. 27. — Viims... confiteberis... Il faut que l'homme loue Dieu ici -bas de toutes ses forces, puisqu'il ne pourra plus le faire aussi bien dans les limbes. — Et laudabis... lllivs. Autre passage propre à la Vulgate. — QuLav. magna .. (vers. 28). Pieuse exclamation de l'écrivain sacré, au souvenir de la bonté divine. — Nec enim omnia... (vers. 29). C'est précisément cette faiblesse. Innée de l'homme qui excite la pitié de Dieu. — In vanitate... placuerunt. Ligne propre à la Vulgate. Les hommes se complaisent dans le mal depuis la chute originelle. — Quiii lucidius... (vers. 30). Comparaison expressive, pour mettre en relief la malice humaine. SI le
EccM. XVTT, 30 - XVTIT, R.
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30. Qu'y a-t-il de plius lumineux i\no le soleil? Et iiéaunioins il s'éclipse. Qu'y a-t-il de plus corrompu que ce que pense la ch.iir et le sang? Et cela sera puni.
31. Le soleil coutemple la majesté des hauteurs du ciel, et tous les hommes ne sont que terre et que cendre.
30. Quid lucidius sole? et hic deliciot. Aut quid nequius quara quod excogitavit caro et sanguis? et hoc argietur.
31.Virtutom altitudinis caali ipse conspici*', et omnes homines terra et cinis.
CFIAi^ITRE XVIII
1. Celui qui vit éternellement a créé toutes choses à la fois. Le Seigneur sera seul trouvé juste, et il demeure à jamais le roi invincible.
Qui pourra pénétrer ses merveilles
4. Qui exprimera la puissance de sa grandeur, ou qui entreprendra d'expliquer sa miséricorde ?
5. On ne peut rien diminuer, ni rien ajouter aux merveilles de Dieu, et elles sont incompréhensibles.
6. Lorsque l'homme aura fini ses recherches, il ne fera que commencer: et lorsqu'il s'arrêtera, il sera saisi d'étonnement.
7. Qu'est-ce que l'homme ? et quel est son mérite ? Quel bien ou quel mal y a-t-il en lui? * '
8. Le nombre des jours de l'homme est tout au plus de cent ans. Ces courtes années, comparées à l'éternité, seront réputées comme une goutte d'eau dans la mer, ou un grain de sable.
1. Qui vivit in asternura créa vit omnia simul. Deus solus justificabitur, et manet invictus rex in seternum.
Quis enim investigabit magnalia e j us
4. Virtutem autem magnitudinis ejus quis enuntiabit? aut quis adjiciet enarrare misericordiam ejus?
5. Non est minuere, neque adjicere, nec est invenire magnalia Dei.
6. Cum consummaverit homo , tune incipiet; et cum quieverit, aporiabitur.
7. Quid est homo ? et quse est gratia illius ? et quid est bonum aut quid nequam illius?
8. Numerus dierum hominum, ut multum centum anni, quasi gutta aquae maris deputati sunt ; et sicut calculus arenge, sic exigui anni in die sévi.
roi lies astres s'éclipse (.déficit) malgré toute sa siilendeur, à plus forte raisou l'homme, si ténébreux. — Aut quid nequius...? Le grec dit seulement : Et le méchant pense à la chair et au sang, c.-à-d. à leurs suggestions mauvaises, iiar lesquelles 11 se laisse entraîner. — Et hoc argxielwr : au tribunal du souverain juge. Le texte grec omet ce trait. — Virlutem cseli : les astres, ainsi nommés parce qu'ils forment, pour ainsi dire, une armée gigantesque. Le soleil (ip.se) semble les contempler à la façon d'un maître. — Terra et cinis. Figures qui dénotent la misère et l'impuissance. Cf. x, 9.
Chap. XVIII. — 1-6. Les grandeurs de Dteu ; l'homme n'est point capable do les sonder à fond. — CreaHt omnia simul. Allusion à la « creatlo prtma !- (Gen. i, I ), faite en bloc, par un seul et même acte. Le grec y.oivrj peut slgnitler aussi : également, sans exception. — Deua... jastiflea- Wur. Il mérite seul d'être proclamé juste. — Les mots et manet. . , in seternum sont propres
à notre version latine. — Quis sufficit...? Variante dans le grec : Il n'a donné à personne (le pouvoir) de raconter ses œuvres. Les vers. 3-5 développent cette même pensée. — Cum consummaverit. . . ( vers. 6 ). Quand l'homme se croira arrivé au terme de ses méditations et de ses recherches sur les attributs divins, il devra reconnaître humblement que sa tâche est à peine commencée. — Cum quieverit : abandonnant ce travail, perplexe et découragé {aporiabitur).
7-14. Les misères de l'homme et la bonté de Dieu pour lui, — Qux gratia...? Le traducteur latin a lu /âpt;, tandis que le grec porte yprjTiç, utilité. — Num,ems... ut multum... Comparez la réflexion' toute semblable do Moïse, au Ps. lxxxix, 10. Sénèque dit aussi, De brevit. vitse, c. m : « Pervenisse te ad ultimum aetatis humanœ videmus; centeslmus tibl,vcl supra, premiturannus.)» Mais qu'est-ce que cent années lorsqu'on les contemple dans le passé ? — Quasi gutta. . . , calcidiii... : deu\ images très expressives.. — Jn
EccLT. XVITT, 9-19.
î). Pro]>ter lioc jiatienB ost Deiis in illis, et effundit super eos ruisericordiam suatn.
10. Vidit praesumptiouern cordis eorum, quoniam mala est; et cogiiovit subversion em illorum, quoniam neqnam est.
11. Ideo adimplevit propitiationem suam in illis, et ostendit eis viara aequitatis.
12. Miseratio hominis circa proximura suum ; misericordia autem Dci super omnern carnera.
13. Qui misericordiam habet, docet et crudit, quasi pastor gregem suum.
Nonne ardorem reiirigerabit ros
sic et verbum melius quam datum.
17. Nonne ecce verbum super datum bonum? sed utraque cum homine justificato.
18. Stultus acriter improperabit ; et datus indisciplinati tabescere f acit oculos.
19. Ante judiciura para justitiam tibi , et antequam loquaris disce.
9. C'est pourquoi Dieu est patient k leur égard, et il répaad sur eux sa miséricorde.
10. Il a vu que la présomption de leur cceur est mauvaise, et il sait que leur perversion est fâcheuse.
11. C'est pourquoi il les traite dans la plénitude de sa douceur, et leur montre le chemin de sa justice.
12. La miséricorde de l'homme s'exerce envers le jirochaiii ; mais la miséricorde de Dieu s'étend sur toute chair.
13. Rempli de compassion , il enseigne et châtie, comme un pasteur fait de sou troupeau.
14. Il a pitié de celui qui reçoit les instructions de sa miséricorde, et qui se hâte d'accomplir ses commandements.
15. Mon fils, ne mêle pas tes reproches à tes bonnes œuvres , et à tes divers dons ne joins pas l'affliction d'une parole méchante.
' 16. La rosée ne rafraîchit -elle pas la chaleur brûlante? Ainsi la parole vaut mieux que le don.
17. La parole ne vaut -elle pas mieux que le don le plus excellent? Mais l'une et l'autre se trouvent dans l'homme juste.
18. L'insensé fait d"aigres reproches, et le don de l'indiscret dessèche les yeux.
19. Avant de juger acquiers la justice, et avant de parler apprends.
die sévi. Lorsque Tétemité commence pour l'homme, 8a vie terrestre est moindre qu'une goutte d'eau et qu'un grain de sable. — Propter hoc patiena... (vers. 9). Dieu supporte patiemment les Imperfections d'un être si faible. Cf. xvn, 28-29. — Vidit prsesumptionem... et cognovit... Le grec condense ce verset en une seule proposition : Il a vu et 11 a reconnu que leur catastrophe (Vulg.: subveTSionem, c.-à-d. leur mine) est mauvaise. — Ideo adimplevit... (vers. 11). D'après le grec : Il a multiplié. Sentiment d'une délicatesse toute divine. Le second hémistiche, et ostendit... œquiiatls, manque dans le grec. — Miseratio hominis... (vers. 12). Rapprochement Intéressant, en vue de mieux décrire l'étendue de la miséricorde du Seigneur. SI la pitié de l'homme pour ses semblables (super omnem carnem; cf. Ps. cxliv, 8-9) est une grande et noble chose, combien plus la bonté de Dieu à notre égard I — Qui misericordiam habet... Ce trait et les suivants (vers. 17) se rapportent tous à la divine bienveillance et à ses suaves effets. L'Image quasi pastor gregem... est délicieuse (cf. Ps. xxn, 1 et ss.; Jer. xxxi, 10 ; Joan. x, 11. — Miseretur excipientis... D'après le grec : Il a p\Ui de ceux qui reçoivent la correction, et qui
se hâtent vers ses préceptes (pour les accomplir). C'est la condition à laquelle s'exerce la miséricorde de Dieu.
31» Préceptes divers. XTIIT, 15 — ÎIX, 17.
16-18. Associer les bonnes paroles aux bonne» œuvres. Il est, en effet, des hommes qui gâtent leurs actes de bonté par des paroles âpres et amères. — In bonis : lorsque tu fais le bien. — Querelam : [j.S)\j.o\, un langage méchant, acerbe. La parole de Sénèque est bien connue : « Plerique sunt qui bénéficia asperltate verborum et Bupercllio in odium adducunt, eo sermone usl, ea supcrbla, ut Impetrasse pœnlteat. » (De Benef., II, 4). — Tristitiam verbi mali. C.-à-d. de dures réflexions, qui causent de la tristesse. — Nonne ardorem... : xaôo-wva , le vent brûlant du sud. — Sic verbum : tme bonne et douce parole d'affection. — Otraque (le don précieux et la parole aimable) cum... justiflcato. Dans le grec : avec un homme gracieux. — Indisciplinati (vers. 18) : de l'homme rude et grossier.
19-29. Quelques règles de prudence. — Ante judicium para... Avant de vouloir juger les antres, il faut d'abord apprendre à être juste. Cette ligne n'est pas dans le grec. — Antequam loquaris... Excellent oonsell, trop peu pratiqué-
-'îîl
Ecci.i. XVIIT, 20-29.
20. Avant la maladie emploie le remède, et avant le jugement interrogetoi toi-même, et tu trouveras grâce devant Dieu.
21. Avant la maladie humilie -toi, et au temps de l'infirmité manifeste ta conduite.
22. Que rien ne t'empêche de prier toujours , et ne cesse pas de pratiquer la justice jusqu'à la mort, car la récompense de Dieu demeure éternellement.
23. Avant la prière prépare ton âme, et ne sois pas comme un homme qui tente Dieu.
24. Souviens -toi de la colère du dernier jour, et du temps où Dieu châtiera en détournant sa face,
25. Souviens -toi de la pauvreté au temps de l'abondance, et des besoins de l'indigence au jour des richesses.
26. Du matin au soir, le temps peut changer, et toutes ces choses sont bien rapides aux yeux de Dieu,
27. L'homme sage sera toujours dans la crainte, et aux jours du péché il se gardera de la paresse.
28. Tout homme habile reconnaît la sagesse, et il rend honneur à celui qui l'a trouvée.
29. Ceux qui sont sages dans leurs paroles agissent aussi avec sagesse ; ils comprennent la vérité et la justice , et ils répandent comme une pluie les sentences et les paraboles.
20. Ante languorem adhibe medioinam, et ante judiciura interroga teipsum, et iu conspectu Dei invenies propitiationem.
2i. Ante languorem humilia te, et in tempore infirmitatis ostende conversationem tuam.
22. Non impediaris orare semper, et ne verearis nsque ad mortem justilicari, quoniam merces Dei inanct in œternum.
23. Ante orationem praspara animam tuam , et noli esse quasi homo qui tentât Deum.
24. Mémento irse in die consummationis, et tempus retributionis in conversatione faciei.
25. Mémento paupertatis in tempore abundantise , et necessitatum paupertatis in die divitiarum.
26. A mane usque ad vesperam immutabitur tempus, et haec omnia citata in oculis Dei.
27. Homo sapiens in omnibus metuet, et in diebus delictorum attendet ab inertia.
28. Omnis astutus agnoscit sapientiam , et invenienti eam dabit confessionem.
29. Sensati in verbis et ipsi sapienter egerunt ; et intellexerunt veritatem et justitiam, et impluerunt proverbia et judicia.
— Ante languorem... Comme l'a dit Ovide, Rem. am., 91-92 :
Priacipiis obsta : sero medicina paratur, Guin mais per longas invaluere moras.
Cf. de Irait. Christi, I, xui, 5. — Ante judieium : avant d'être jugé par Dieu. Cf. I Cor. xi, 28, 31.
— Et in conspectu... Dans le grec : et au jour de la visite, c.-à-d. du Jugement céleste. S'examiner et !-3 repentir : excellents moyens pour se rendre propice le Juge souverain. — Ante languorem ( vers. 21 ). Il ne s'agit probablement pas d'une maladie morale, mais d'un mal pliysique, comme plus haut (vers. 19«>). En s'iiunuliant alors, on obtiendra plus facilement le secours du ciel. — In tempore infirmitatis. Ici, au figuré, comme le dit clairement le grec : Au temps des péchés (lorsque tu auras eu le malheur d'y tomber), manifeste la conversion. — Non impediaris orare... (vers. 22). Dans le texte primitif, avec une nuance : Que rien ne t'empêche d'accomplir le vœu à temps, et n'atisnds pas jusqu'à la mort pour être justifié. Le premier hémistiche précise la signification du second : ne pas retarder de jour en jour l'accomplissemfnt des promesses faites h Dieu. Cf. Dcut. xxiii, 21; Ëccl.
V, 4 , etc. — Quoniam merces. . . Ce membre de vers ne se lit pas dans le grec. — Ante orationem... (vers. 23). Le mot grec désigne encore ici des vœux. Par conséquent, ne rien promettre h la légère, mais voir d'abord si l'on pourra tenir ses vœux. Le Talmud cite cette ligne en l'attribuant à Ben-Sira. — Mémento... in die.. .(vers. 24). Au moment de la mort, se souvenir de la colère divine, qui éclatera ensuite affreuse et terrible contre ceux qui seront trouvés coupables. — In converaatione faciei : lorsque le Seigneur Irrité détournera son visage des pécheurs et les châtiera sans pitié. — Mémento paupertatis (vers. 25). D'après le grec : Souviens-toi de la faim au temps de la satiété. Se tenir prêt à toute éventualité sur cet océan du monde, si fertile en naufrages. — A mane... iinm,utabitur... (vers. 26). Le malheur fond rapidement sur l'homme. — Sapiens... metuet (vers. 27) : ou, comme dit le grec, prendra ses précautions. Cf. Prov. xxviii, 14. — In diebus delictoru7n : aux jours néfastes où l'on se sent plus porté au mal. Redoubler alors de vigueur et de vigilance. — Omnis astutus (vers. 28). En bonne part : l'homme Intellif^ent, Iiabile. — Srnsati in verbis (vers. 29) : les hommes qii comprennent les discours difflcileB. — Et *n'''-
EccLi. XVIII, 30 - XIX, 4.
30. Post coiicniiÎHCciitias tuas non eas, et a voluntate tua aveitere.
31. Si prœstes aniniie tuœ concupiscentias ejus, faciet te in gaudiura inimicis tuis.
32. Ne oblecteris in tiirbis, nec in raodicis; assidua enim est comniissio illorum.
33. Ne fueris mediocris in contentione ex fœnore, et est tibi nihil in sacculo; eiis enim invidus vitie tuîs.
30. Ne te laisse point aller à tes convoitises, et détourne -toi de ta propjvolonté.
31. Si tu contentes les dôsirs de ton âme, elle fera de toi la joie de tes ennemis.
32. Ne te ])lais point dans les assemblées, même les plus petites, parce qu'on y commet sans cesse le mal.
33. Ne t'appau\Tis point en empruntant pour rivaliser en dépenses avec d'autres, alors que tu n'as rien dans ta bourse ; ce serait être euvieux de ta ■propre vie.
CHAPITRE XIX
1. Operaiius ebnosiis non locupletabitur, et qui spemit modica paulatim decidet.
2. Vinum et mulieres apostatare f aciunt Bapientes , et arguent sensatos.
3. Et qui se jungit fornicariis erit nequam ; putredo et vermes hereditabunt illum ; et extolletur in exemplum ma jus, et tolletur de numéro anima ejus.
4. Qui crédit cito levis corde est, et minorabitur ; et qui delinquit in animam 6uam, insuper habebitur.
1. L'ouvrier sujet au vin ne s'enrichira pas, et celui qui méprise les petites choses tombera peu à peu.
2. Le vin et les femmes font apostasier les sages, et causent l'opprobre des hommes sensés.
3. Celui qui s'associe aux prostituées deviendra coiTompu ; la pourriture et les vers l'auront en partage ; il deviendra un grand exemple, et son âme sera retranchée du nombre des vivants.
4. Celui qui est trop crédule est léger de cœur, et il en éprouvera du dommage, et celui qui pèche contre son âme sera traité avec mépris
Uvxrunt... justltiam. Trait propre à la Tulgate. — Et impîuei-uiit. Grec : Et Ils répandent (comme la pluie) des proverbes exquis.
30-33. Lutter contre ses passions. En avant du vers. 30, le grec a ce titre : 'Eyy.pocTeta i{/u"^î)i; , c.-à-d. gouvernement de l'âme. — Post concupiscentias... Langage très expressif, pour signifier que l'homme ne doit pas se laisser conduire par ses passions. — Si prœstes... (vers. SI). Les fautes de ce genre produiraient de prompts désastres, dont nos ennemis se réjouiraient. — Ne oMecteriB... (vers. 32). Général dans les denx versets qui précèdent, le conseil devient maintenant plus spécial. Variante dans le grec : Xe te complais pas dans une grande bonne chère, et ne te laisse point lier par la luxure. Cf. Prov. xxui, 20-21. — Ne., mediocris (vers. 39). Grec : Ne deviens pas pauvre en fréquentant les banquets au moyen d'emiimnts. — In sacculo: la bourse, qui a toujours consisté en un petit sac d'une forme ou de l'autre. Voyez VAtl. archéol, pL LXiv, flg. 5; pi. Lxxvii, flg. 7, etc. — Eris enim invidus... L'on devra ensuite se faire Jeûner et souffrir, pour acquicter les dettes ainsi continctées.
Chai'. XIX. — 1-3. Cunire les séductions du
vm et des femmes. — Jibriosus non locupletabitur : car toutes ses ressources seront dilapidées en perpétuelles orgies. Cf. Prov. xxi, 17; xxur, 21. — Qui spernit modica : c.-ù-d., d'après le contexte, les petites dépenses, ou les petits excès. — Paulatim decidet. Il tombera peu à peu dans une ruine totale. L'application spirituelle de ce passage aux petites grâces et aux humbles Iirogrès n'a pas moins de vérité. — Vinum et midleres apostatare. .. Trait douloureux, d'une expérience quotidienne. Cf. Os. iv, 11 ; Prov. XXXI, 1 et ss. — Arguent sensutos (mots omis dans le grec). Les bons eux-mêmes peuvent tomber dans ce double piège. — Fornicariis (vers. 3). D'après le grec : aux courtisanes. — Putredo et vermes... Cliâiimcnt Je la lu.xure. Cf. Prov. v, 5 ; VII, 26-27 ; IX, 18. Le corps même des débauchés est envahi par de honteuses maladies. — Les mots et extolletur... majus manquent dans le grec. — Tolletur de numéro... Grec : et l'âme audacieuse (c.-.'id. plongée hardiment dans la luxure) sera enlevée. La mort, comme dernière punition ici -bas, en attendant le jugement final et ses suites.
4- 12. Ne pas croire sans motif ni répéter imprudemment le mal qu'on a entendu dire '-'^'
EccLi. XTX. 5-15.
5. Celui qui met sa joie dans l'iniquité sera déshouoié ; celui qui hait la réprimande verra sa vie abrégée; celui qui hait le bavardage éteint la malice.
6. Celui qui pèche contre sou âme s'en repentira, et cehii qui se délecte dans la malice sera déshonoré.
7. Ne ré[)ète pas une parole maligne et dure, et tu n'en éprouveras pas de dommage.
8. Ne raconte tes pensées ni à ton ami ni à ton ennemi, et si tu as commis un péché, ne le dévoile pas;
9. car on t'écoutera et on t'observera, et en faisant semblant d'excuser ta faute on te haïra, et on se tiendra toujours hostile auprès de toi.
10. As -tu entendu une ]>arole contre ton j)rochain , qu'elle meure en toi, et sois sûr qu'elle nu te fera ]ras éclater.
11. Pour une parole, l'insensé est en mal d'enfant, comme une femme qui est en travail et qui gémit.
12. La parole est dans le cœur de l'insensé comme une flèche qui s'est tixée dans la chair de sa cuisse.
13. Reprends ton ami, de peur qu'il n'ait pas compris, et qu'il ne dise : Je n'ai pas fait cela; ou, s'il l'a fait, atin qu'il ne recommence pas.
14. Reprends ton prochain, qui peutêtre n'a rien dit, atin que, s'il a parlé, il ne recommence pas.
Ne itères verbum nequam et durum., et non minoraberis
8. Amico et inimico noli narrare sensum tuum, et si est tibi delictum, noli denudare ;
9. audiet enim te, et cnstodiet te, et quasi defendens peccatum, odiet te, et sic aderit tibi semper,
10. Audisti verbum adversus proximum tuum, commoriatur in te, fidens quoniam non te disrumpet.
11. A facie verbi parturit fatuus, tanquam gemitus partus infantis.
12. Sagitta. inlixa femori carnis, sic verbum in corde stulti.
13. Corripe amicum , ne forte non intellexerit , et dicat : Non feci ; aut, si fecerit, ne iterum addat facere.
14. Corripe proximiim, ne forte non dixerit; et, si dixerit, ne forte iteret.
Corripe amicum, saepe enim fit commissio
prochain. — Qui crédit eito... Une certaine défiance est absohmient nécessaire dans les relaiion^ humaines. — Insuier habtbUur. D"après le grec : sera conpable. — Qui gaudet... dénotahitur (vers. 5). C.-à-d. sera condamné. — Le second membre de vers, et qui odit... vita, e^t omis par le grec, comme aussi le verset 6 tout entier, qui est une simple répétition de i*» et de 5». — Ne itères verlnim (les épithètes nequam et durum sont propres à la Vulgate ). Kc pas se faire colporteur de tous les vains ou méchants bavardages que l'on a entendus. — Â-rrico et inimico (vers. 8J. C.-à-d. au premier venu. Les mots siinisum tuuin sont une excellente interprétation ajoutée par la Vulgate, pour déterminer plus nettement le sens. — Et si est... delictum. Le grec dit au contraire : A moins qu'il n'y ait une faute pour toi (à ne pas révéler). — Audiet enim... (\ers. 9). Le texte original est plus concis : Car 11 t'entend et se tient en garde contre toi, et à l'occasion il te haïra (il te témoignera ouvertement sa haine). — Audisti verbum (vers. 10). Adverius proximum est une autre addition de la Vulgate. — Non te disrumpet. Ln.ige très pitto- ,i't><iue ; ce secret ne te fera pas éclater en mor-
ceaux. Cf. Job, XXXII, 18-19. — A facie verbi parturit (vers. 11). L'ironie devient de plus en plus mordante. Nous voyons Ici un Insensé auquel l'obligation de taire un secret fait endurer les plus vives douleurs. — Sagitta infi.ia.,, (vers. 12). Autre comparaison très expressive.
13-17. Règles relatives à la correction fraternelle. — Corripe..., ne forte... La Vulgate paraphrase légèrement. On lit dans le grec : Reprends (ton ami); peut-être n'a-t-il pas fait (la faute dont on l'accuse), et s'il a fait (juclquo chose, de peur qu'il ne continue. — Corripe proximuin.., Le grec a encore de petites variantes : Reprends (ton) ami; peut-être n'a-t-il pas dit (la parole qu'on lui reproche), et s'il l'a dite, afin qu'il ne recommence pas. Ainsi donc, dans le doute, reprendre sans hésiter, quoique avec réserve et prudence. — Sxpe... commissio (vers. 15). D'après le grec : Souvent c'est, une calomnie. Même dans ce cas, la correction fraternelle aura son utilité, car l'ami en question pourra se tenir sur ses gardes. — Est qui labitur (vers. 16). Le mot linijita est une addition de la Vulgate qui restreint trop la pensée ; le grec parle en général d'une faute de conduite. — Non ex airimo. Sans
EfxjLi. XIX, lG-24.
16. et non omni verbo credas. Est qui Jabitur lingua, sed non ex anirao ;
17. quis est enim qui non deliquerit lu lingua sua? Corripe proximum autequam commineris,
18. et da locum timori Altissimi ; quia omnis sapientia timor Dei, et in illa timere Deum, et in omni sapientia dispositio legis.
19. Et non est sapientia nequitise disciplina, et non est cogitatus peccatoium prudentia.
20. Est nequitia et in ipsa execratio, et est insipiens qui minuitur sapientia.
21. Melior est bonio qui minuitur sapientia et deficiens sensu, in timoré, quam qui abundat sensu, et transgreditur legem Altissimi.
Est solertia certa , et ipsa iniqua
23. et est qui emittit verbum certum enarrans veritatem. Est qui nequiter humiliât se , et interiora ejus plena sunt dolo;
24. et est qui se nimium submittit a multa humilitate; et est qui inclinât faciem suam, et fingit se non videre quod ignoratum est;
16. et ne crois pas tout ce qui se dit. ïel pèche par la langue, ninis non de cœur;
17. car quel est celui qui ne pèche point par sa langue? Reprends ton prochain avant de le menacer,
18. et donne lieu à la crainte du Très- Haut ; car toute sagesse consiste dans la crainte de Dieu ; c'est elle qui apprend à craindre Dieu, et en toute sagesse est l'obéissance à la loi.
19. L'habileté à faire le mal n'est pas sagesse, et la pensée des pécheurs n'est point prudence.
20. Il y a une malice qui est exécrable , et il y a une folie qui n'est qu'un manque de sagesse.
21. Un homme qui a peu de sagesse et manque de sens, mais qui a la crainte de Dieu, vaut mieux que celui qui a beaucoup de sens et qui viole la loi du Très- Haut.
22. Il y a une adresse qui est sûre d'elle-même, mais qui est injuste;
23. et il y a tel homme qui profère une parole sûre aussi, en disant la vérité. Tel s'humilie malicieusement, dont le cœur est plein de fi-aude;
24. tel se soumet jusqu'à l'excès avec une profonde humiliation ; et tel baisse le visage et fait semblant de ne pas voir ce qui est ignoré ;
malice aucune; d'où il suit que, dans ce cae, U faut reprendre avec douceur. — omis est enim... (vers. 17). « Les fautes de conduite ne supposent pas ordinairement un mauvais cœur ; quant aux péchés de langue, tout le monde en commet. » — Corrlpe... antequam... Voyez dans saint Matthieu, xvni, 16, une recommandation semblable de Notre - Seigneur Jésus - Christ. — Da locum timori. . . Transition à l'alinéa suivant. D'après le grec : à la loi du Très -Haut. C.-à-d. : laisse )» crainte de la loi agir sur l'esprit du coupable, pour son plus grand bien. Cf. Rom. xu, 19.
32» La sagesse ne diffère pas de la crainte de Dieu, et elle évite soigneusement le péché. XIX, 18-27.
18-23». La vraie et la fausse sagesse. — Omnla sapientia timor.. . Cette vérité a été assez longuement développée dès le ilébut du livre, i, 11 et 88. Les mots et in Ula timere Deum manquent dans le grec. — Dispositio legis. l'iuiôt : l'accomplissement (.T D;r|(7i?) de la loi. Pas de vraie sagesse sans une parfaite obéissance à la volonté de Dieu. — Kequitim disciplina. La connaissance de la malice, comme dit plus clairement le texte gi-ec. — Ckigitatiis peccatarum.. Grec : le conseil des pécheurs. Les deux hémistiches du vers. 19 repètent la même pensée : L'art de faire habilement le mal n'i> rien dts commun svec la sa-
gesse. — Est nequUia (vers. 20). Dans le sens de milice ingénieuse. Cet art est vraiment une execratio (pôéXuyixa, une abomination). — Insipiens qui minuitur... Il existe tel genre de sottise qui n'est qu'un manque d'Intelligence, et nullement un défaut moral, comme le dit plus an long le vers. 21. Mieux vau*. donc une bonne âme simple, qui craint Dieu (in timere) et qui lui obéit, qu'un bel esprit qui s'abandonne au péché. — Solertia certa ( vers. 22 ). D'après le grec : une habileté exacte, ce qui ne manque jamais son coup. i> Malheureusement le résultat pratique de cette habileté « n'est pas la vérité ni la justice, mats l'iniquité et l'Injustice » (ipsa iniqua). — Est qui emittit... (vers. 23). La leçon du texte grec n'est pas sans difiBculté. Littéralement : « Est pervertens gratiam ad ostendendum Judiciuni. )' Le sens paraît être qu'il est des hommes assez habiles pour donner à leurs actions les plus criminelles l'apparence d'œuvres accomplies en faveur du droit et de la vérité.
2.3'' -27. L'hypocrisie et les signes qui la manifestent. Portrait dramatique. — Qui nequiter hum.iUat... Le grec est plus expressif : n est tel méchant qui est courbé par la tristesse; c.-à-d. qui s'avance avec le corps replié sur lui-même par l'effet de ses chagrins. — Interiora ejus... Le fond de ::cn cœur est rempli de malice. — La
EccM. XIX. 25 — XX, 6.
25. ruais si la faiblesse de ses l'orces l'empêche de pécher, s'il trouve l'occabion de faire le mal, il le fera.
26. On connaît l'homme au visage, et on discerne l'homme de sens aux traits (ie la physionomie.
27. Le vêtement du corps, le rire des dents et la démarche de l'homme révèlent ce qu'il est.
28. Il y a une fausse réprimande qui naît de la colère d'un insolent, et il y a un jugement dont on ne.pent démontrer la justesse, et tel se tait qui le fait par prudence.
25. et si ab imbecillitate virium vetetur peccare, si invenerit tempus malefaciendi , malefaciet.
26. Ex visu cognoscitûr vir, et ab occujsu faciei cognoscitûr sensatus.
27. Amictus corporis, et risus dcntium, et ingressus hominis, enuntiant de illo.
28. Est correptio mendax in ira coutumeliosi, et est judicium quod non probatur esse bonuni; et est tacens, et ipse est prudens.
CHAPITRE XX
1. Comme il vaut mieux reprendre que de s'irriter, et ne pas empêcher de parler celui qui avoue sa faute !
2. La convoitise de l'eunuque fait violence à la jeune vierge :
3. tel est celui qui viole la justice par un jugement injuste.
4. Qu'il est bon, lorsqu'on est repris, de témoigner du repentir ! Car c'est ainsi que tu éviteras le péché volontaire.
5. Tel se tait, et est reconnu comme sage; et tel se rend odieux pardon intempérance de langage.
6. Tel se tait, parce qu'il n'a pas assez de sens pour parler; et tel se tait, parce qu'il discerne le temps convenable.
1. Quam bonum est arguere, quara irasci , et confitentem in oratione non {)rohibere !
sic qui facit per vim judicium iniquum
4. Quam bonum est correptum manifestare pœnitentiam ! sic enim efïugies voluntarium peccatum.
5. Est tacens qui invenitur sapiens ; et est odibilis qui procax est ad loquend\iin.
6. Est tacens non liabens sensum loquelse ; et est tacens sciens tempus aptum.
ligne et est., humilitate, qui décrit une humilité rampante, afiectée, est omise dans le grec.
— Et flngit se... D'après le texte grec : Et il est gourd d'une oreille (il fait le sourd), et s'il n'est pas reconnu (observé), il te devancera (il te trompera insidieusement). — Si ab imtecillitate.., (vers. 25). Parfois ce misérable ne commet pas le mal ; mais c'est uniquement par Impuissance, car il se remet à l'œuvre dès que l'occasion redevient favorable (si invenerit...). — Ex visu eognoscilur... (vers. 26) : par les apparences extérieures, par ce qu'il manifeste de sa conduite.
— Ab occursu faciei: par l'expression et le jeu de sa physionomie. Règle générale dont la vérité est indiscutable. Les anciens philosophes la citent aussi de diverses manières ; Sénèque entre autres, Epist. I,- 82 : « Impudicum et incessus ostendit..., Improbum risus. »
33« Les péchés de la langue. XIX, 28 —XX, 33.
28. La vraie manière de reprendre le prochain. Cf. vers. 13 et ss. — Est correptio... bonum. Dans le grec, avec beaucoup plus de concision : Il est nn reproche qui n'est pas opportun. — Est tacens... prudens. Il est par conséquent un silence plein de sagesse.
Chap, XX. — 1-4. Encore au sujet de la cor-
COM.MENT. — V-
rection fraternelle. — Quam bonum est un hébraïsme, pour « quam melius». — Arguere quant irasci. Mieux vaut s'épancher en de légitimes réprimandes que de laisser accumuler dans l'âme un sourd mécontentement contre les coupables. — Confitentem... non prohibere. Dans le grec : Celui qui avoue (sa faute) sera délivré du dommage. Cf. Trov. xxviii, 13. — Concupiscentia spaduuis... Plus clairement d'après le grec : C'est le désir d'un eunuque de faire violence. Cf. xxx, 21. Dans les grandes maisons orientales, la garde des femmes a été de tout temps confiée aux eunuques. — Sic qui... per vim... (vers. 3). Application de la- comparaison qui précède : reprendre un coupable avec emportement ne conduit pas non plus au but souhaité. — Quam bonum est... (vers. 4). Passage omis dans le grec ordinaire. Heureux celui qui profite des justes reproches qu'il a reçus 1 Cf. Prov. xix, 25.
5-8. Le silence et l'abus de la parole. — Tacens... sapiens. Cf. xi.v, 28', et Prov. xv, 23. — Odibilis qui procax. Rien n'est plus insupportable que certains grands parleurs. — Est tacens, non habens... Grave restriction : se taire n'est pas toujours une marque de sagesse. Il y a deux sortes très distinctes de silence- : celui de Vin.
1',6 Ecri.i. XX, 7-10.
7. Homo sapiens tacehit usque ad tenipus ; lascivus autem et imprudens non eervabuiit teinpns.
8. Qui multiB utitur verbis Isedet animam suam ; et qui potestatem sibi sumit injuste, odietur.
9. Est processio in malis viro indiscipliuato, et est inventio in detrimentum.
10. Est datum quod non est utile, et est datum cujus retributio duplex.
11. Est propter gioriam minoratij, et est qui ab humilitate levabit caput.
12. Est qui multa redimat modico pietio, et restiluens ea in septuplum.
13. Sapiens in verbis seipsum amabilem facit; gratiae autem fatuorum effundentur.
14. Datas insipientis non eiit utilis tibi; oculi enim illius septemplices sunt.
15. Exigua dabit, et multa improperabit ; et apertio oris illius inflammatio est.
16. Hodie fœneratur quis, et cras expetit ; odibilis est homo hujusmodi.
Neque enim quod habendum erat
7. L'homme sage se tait jupqu'A un certain temps; mais l'iutinme léger et l'imprudent n'observent aucun temps,
8. Celui qui se lépand en paroles blessera son âme, et celui qui s'attribue un pouvoir injuste sera détesté. ,
9. L'homme sans conscience réussit dans le mal, et ce qu'il invente tourne à sa ruine.
10. 11 y a un don qui n'est pas utile, et il y a un don qui est doublement récompensé.
11. Il est une gloire qui amoindrit, et une humiliation qui fait lever la tête.
12. Tel achète beaucoup de choses à vil prix, qui les payera sept fois leur valeur.
13. Le sage se rend aimable dans ses paroles ; mais les charmes des insensés s'écouleront comme l'eau.
14. Le don de l'insensé ne te sera point utile; car il a sept yeux pour te regarder.
15. Il donnera peu, et il le reprochera souvent; et quand il ouvre la bouche, c'est comme un incendie.
16. Tel prête aujourd'hui, qui redemandera demain ; cet homme-là se rend odieux.
17. L'insensé n'aura pas d'ami, et on ne lui saura aucun gré de ses bienfaits ;
18. car ceux qui mangent son pain ont la langue fausse. Combien de fois et combien d'hommes se moqueront de lui!
Car il ne distribue avec sagesse ni
sensé, qui provient de s;i sottise, et celui du sage, qui dénote le bon sens. — Sciens tempus... Car il est un temps pour parler et un temps pour se taire. Cf. Kccl. m, 7. — Lasciims et imprudens : le bavard et l'insensé. — Qui muUia utitur... (vers. 8). Même pensée qu'au livre des Proverbes, X, 19. Au lieu de Isedil animam..., le grec porte : sera abhorré. Cf. vers. S*». — Qui potestatem... ( injuste est propre à la Vulgate ) : celui qui s'arroge le droit de parler à tort et à travers.
9-12. Ne pas se fler au.T apparences, car le résultat n'est pas toujours celui que l'on attend. — Est processio : l'jooix, un avantage. C.-à- d. : à quelque chose malheur est bon. L'épilhète indisciplinato manque dans le grec. — Inventio in detrimentum. Grec: Il y a un gain (qui se tourne) en perte. — Est datum... (vers. 10). C'est, avec une nuance, la répétition du vers. 9. — Est... 7ninoratio (vers. 11). Il est des hommes qui recherchent avidement la gloire, et qui sont au contraire humiliés. — Est qui reilimat... (vers. 12). Conclusion de cette petite série d'antiihèses. Cest «ne vraie perte que d'acbeter, même à bas pri.x, toute «iortt d'objets inutiles.
13-19. Les paroles du sage; les paroles et les présents de l'insensé. — Sapievs in verbis... amabilem... Trait aussi vrai que délicat. — G-ratise fatuorum... Ils tâchent eux aussi, par moments, de se rendre aimables dans leurs paroles, mais à pure perte (.effondentur, comme l'eau qui s'écoule et s'évapore). — Oculi... neptemplices. D"après le grec : Car ses yeux, au lieu d'un, sont nombreux. Manière pittoresque d'exprimer son insatiable avidité. Il faut donc lui rendre beaucoup plus qu'on n'a reçu de lui. — Apertio oris... Le grec emploie une autre métaphore : Il ouvrira la bouche comme un crieur public (pour proclamer ses bienfaits ). — Hodie fœneratur... n s'agit toujours du même personnage qu'aux vers. 14 et 15 (le grec n'a pas le pronom quis). — Fatuo non erit... (vers. 17). Le grec est plus dramatique : « L'insensé dit : Je n'ai pas d'ami, et l'on ne me sait pas gré de mes bienfaits ; ceux qui mangent mon pain sont mauvais de langue ! » Il trouve que ses faux amis ne lui témoignent pas assez de reconnaissance iiour ses largesses. — Neque... quod habendum... Le flls de Siraeh moralise sur cette conduite de l'insensé. Variante dau3 le grec : Car 11 ne comprend pas bien ce
EcoLi. XX, 20-29,
<p qu'il devait reserver, ni ce (iir'il ne devait pas garder.
20. La faute d'une langue trompeuse est comme une chute Kur le pavé ; c'est ainsi que la ruine des méchants viendra tout à coup.
21. L'homme qui ne se rend point aimable est comme un conte frivole, qui est perpétuellement à la bouche des gens mal élevés.
22. On ne reçoit pas la parabole de la bouche de l'insensé, parce qu'il la dit à contretemps.
23. Tel s'abstient de pécher parce qu'il n'en a pas le moyen , et il en ressent le désir lorsqu'il est dans le repos.
24. Tel perd son âme par respect humain ; il la perdra en cédant à une personne imprudente, et il se perdra luimême pour avoir trop tenu compte d'une autre personne.
25. Tel promet par honte à son ami, et s'en fait gratuitement un ennemi.
26. Le mensonge est dans un homme une tache honteuse, et il est habituellement dans la bouche des gens mal élevés.
27. Mieux vaut un voleur qu'un homme qui ment sans cesse; tous deux auront la perdition en partage.
28. Le caractère des menteurs est sans honneur, et leur confusion les accompagne sans fin.
29. Le sage s'attire l'estime par ses paroles, et l'homme discret plaira aux grands.
directo nensu distribuit, similiter et quoti non erat habendum.
20. Tjapsus falsse linguje quasi qui in pavimento cadens ; sic casus malonim festyjanter veniet.
2L Homo acharis quasi fabula vana, in ore iudisciplinatorum assidua erit.
22. Ex ore fatui reprobabitur parabola, non enim dicit illam in terapore suo.
23. Est qui vetatur peccare prae inopia, et in requie sua stimulabitur.
24. Est qui perdet animam suam prœ confusione, et ab imprudent! persona perdet eam ; personae autem acceptione perdet se.
25. Est qui pfse confusione promittit amico, et lucratus est eum inimicuragratis.
26. Opprobrium nequara in homine mendacium , et in ore indisciplinatorum assidue erit.
27. Potior fur quam assiduitas viri mendacis; perditionem aurem ambo hereditabunt.
28. Mores hominum mendacium sine honore, et confusio illorum cum ipsis sine intermissione.
29. Sapiens in verbis producet seipsum, et homo pnidens placebit raaghatis.
que c'est que d'avoir, et ne pas avoir lui est également indifférent.
20-22. Les périls de la langue. — Lapsus... B'après le grec : Une chute sur le sol est préférable à une (chute) de la langue. Rapprochement très expressif. — Fabula vana. Grec : un conte Intempestif. L'homme désagréable (acharis) est ainsi comparé au langage importun et fatigant des gens mal élevés {indisciplinalorum) : tout ce qu'il fait est hors de saison. Le vers. 22 reproduit cette pensée sous une autre forme.
23-25. De ceux qui ne pèchent point parce qu'ils n'en ont pas l'occasion, et de la fausse honte qui conduit à la ruine. — Est qui vetatur... Il ( est, en effet, des hommes « qui sont sages et ré- ' glés par nécessité (pree inopia); Us ne doivent pas se faire honneur de leur modération, elle a été involontaire i>. ( Caimet. ) — Stimulabitur représente, dans laVulgate, l'ardeur des passions. Le grec dit avec une uégation : i Non stimulabitur, » et alors il s'agit d'un avantage réel que l'on retire quand même de cette vertu forcée; on aura été mis aJnsi à l'abri du remords. — (i'ii. perdet... pra: confusione (vers. '^'4) : par fausse
honte, par respect humain. Cf. iv, 24-28. — Ab imprudenti... perdet... : en cédant d'une manière timide aux demandes des insensés. D'après le grec: par un visage imprudent, c.-à-d. encore par mauvaise honte. — Personae acceptione... Ce membre de vers manque dans le grec. — Lucratus... inimicum (vers. 25) ; parce qu'il ne peut tenir sa belle promesse.
26-28. Contre le mensonge. — Tn ors indisciplinatorum. « Le mensonge est le vice des esclaves et des âmes basses, » disait Aristote. — Potior fur... D'après le grec : Mieux vaut un voleur qu'un homme habitué à mentir. C'est, en effet, qu'il reste toujours quelque chose dn mensonge, et que ses coups réitérés ruinent les fortunes on les réputations les mieux établies. — Mores hominum... Dans le grec : La disposition d'un homme menteur, c'est l'ignominie.
29-30. Les pai'oles de sagesse. — Producet seipsum : se poussera en avant, parviendra aux honneurs. Dans le grec, ces mots sont |>récé(Iéa du titre: Aoyoî TiapaooXô)-/ , Paroles sentencieuses. — Qui opcratur terrain... Éloge du travail des champs. Cf. Prov. xii, 11, et xxviii, 19.
EccLi. XX, 30 - XXI, 6.
30. Qui operatur terrain suam iualtabit acervum frugum , et qui operatur justitiam ipse exaltabitur; qui vero placet magBatis effugiet iniquitatem.
31. Xenia et dona excaecant oculos judicum, et quasi mutus, in ore avertit coneptiones eorum.
32. Sapientia abscousa, et thésaurus invisus, quae utilitas in utrisque?
33. Melior est qui celât insipientiam suam, quam homo qui abscondit sapientiam suam.
30. Celui qui cultive sa terre amassera des monceaux de blé, et celui qui pratique la justice sera élevé, et celui qui plaît aux grands fuira l'iniquité.
31. Les présents et les dons aveuglent les yeux des juges, et comme pour un muet, ils détournent de leur bouche les condamnations.
32. La sagesse cachée, et le trésor invisible, à quoi sont -ils utiles l'un et l'autre ?
33. Mieux vaut celui- qui cache sa sottise que celui qui cache sa sagesse.
Deprecatio pauperis es ore usque
1. Mon fils, as -tu péché, ne recommence pas, mais prie pour tes fautes passées, afin qu'elles te soient pardonnées.
2. Fuis le péché comme un serpent; car, si tu en approches, il se saisira de toi.
3. Ses dents sont des dente de lion, qui tuent les âmes des hommes.
4. Tout péché est comme nn glaive à deux tranchants ; la plaie qu'il fait est incurable.
5. L'outrage et les violences dissiperont les richesses; la maison la plus riche sera ruinée par l'orgueil, et de même la fortune du superbe sera détruite jusqu'à la racine.
La prière de la bouche du pauvre
— Le second membre de vers, et qui operatur... exaltabitur, est propre à la Vulgate. — Qui vero placet... « En ce qui concerne le sol, comme en ce qui concerne les grands, le travail est pénible ; mais de part et d'antre il obtient à coup sûr de bons résultats. »
31. Les présents corrupteurs. — Xenia... exceecant... Aussi la loi mosaïque les interdisait- elle formellement. Cf. Ex. xxin, 8 ; Deut. xvi, 19, etc.
— Oculos judicum. Le grec dit : les yeux des sages. — Et quasi mutus. Autre comparaison très signiflcative : les présents ferment souvent les bouches qui seraient tenues de parler. D'après le grec : Et comme une muselière à la bouche, Us détournent les réprimandes.
32-33. Inutilité de la sagesse qui demeure cachée. — Absœnsa : c.-à-d. qui n'inspire aucune règle de conduite, et qui ne sert de rien pour l'amélioration de la vie. — Thésaurus invisus : le trésor de l'avare, enfoui sous terre, ou du moins caché. — Qui celât insipientiam. A cela il y a quelque mérite et quelque avantage, tandis qu'on
ne saurait excuser celui qui dissimule sa sagesse lorsqu'il devrait la manifester.
34» Avec quel soin l'on doit éviter le péché. XXr, 1-11.
Chap. XXI. — 1-4. Regretter les péchés passés ; n'y plus retomber à l'avenir. — Peccasti, non adjicias. L'un des aspects de la vraie pénitence : être résolu à ne plus retomber dans le péché. — Un autre aspect, la contrition sincère : de pristinis deprecare... Le grec n'a pas les mots ut tibi dimittantur, — Quasi a fade... Vers. 2-4, trois métaphores pour relever les dangers du péché. C'est un serpent qui s'approche et qui mord sans qu'on s'en doute ; c'est un lion tout prêt à dévorer (cf. Joël, i, 6; I Petr. v, 8, etc.); c'est un glaive à deux tranchants, dont les blessures sont presque toujours mortelles (cf. Ps. cxi.ix, C ; Prov. V, 4, etc.).
5-8. Cîontre l'orgueil. — Objurgatio- et Injurise : la violence en actes et en paroles, considérée comme un fruit de l'orgueil. — Domus qux nimis... D'après le grec l De même, la mai
Eccu. XXI, 7-18.
parviendra jusqu'à ses oreilles, et le jugement arrivera soudain sur lui.
7."Celui qui hait la réprimande marche sur les traces du pécheur, et celui qui craint Dieu se convertira du fond du cœur.
8. L'homme puissant se fait connaître de loin par sa langue audacieuse, et le sage sait se défaire de lui.
9. Celui qui bâtit sa maison aux dépens d'autrui est comrne celui qui amasse ses pierres durant l'hiver.
10. L'assemblée des pécheurs «est un amas d'étoupes , et leur fin sera la flamme du feu.
11. Le chemin des pécheurs est uni et pavé de pierres ; mais il aboutit à l'enfer, aux ténèbres et aux supplices.
Celui qui garde la justice en pénétrera l'esprit
1.3. Le fruit de la crainte de Dieu, c'est la sagesse et l'intelligence.
14. Celui qui n'est pas sage dans le bien ne deviendra jamais habile.
15. Il y a une sagesse qui est féconde pour le mal, et il n'y a pas de bon sens là où est l'amertume.
16. La science du sage se répandra comme une eau qui déborde, et son conseil demeure comme une source de vie.
17. Le cœur de l'insensé est comme un vase rompu; il ne peut rien retenir de la sagesse.
18. Que l'homme habile entende une parole sage, il la louera et se l'appliquera; que le voluptueux l'entende, elle lui déplaira, et il la rejettera derrière son dos.
ad aures ejus porveniet, et judiciiira festinato adveniet illi.
7. Qui odit correptionem vestiginin est peccatoris, et qui timet Deum oonvertetur ad cor suum,
8. Notus a longe potens lingua audaci, et sensatus soit labi se ab ipso.
9. Qui sedificat domum sua m impendiis alienis, quasi qui colligit lapides suos in hieme.
10. Stupa collecta synagoga peccantium, et consummatio illorum flamma ignis.
11. Via peccantium complanata lapidibus ; et in fine illorum inferi , et tenebrse, et pœnœ.
Non erudietur qui non est sapiens
in bono.
15. Est autem sapientia quae abundat in malo, et non est sensus ubi est amaritudo.
16. Scientia sapientis tanquam inundatio abundabit, et consilium illi us sicut fons vitse permanet.
17. Cor fatui quasi vas confi'actum, et omnem sapientiam non tenebit.
18. Verbum sapiens quodcumque audierit scius, laudabit, et ad se adjiciet; audivit luxuriosus, et displicebit illi, et projiciet illud post dorsum suum.
son de rorguelUeux sera dévastée. — Deprecatio... ex ore : de la bouche du pauvre. Ad aures : aux oreilles du riche, mais non pas jusqu'à son cœur, qui demeurera sourd à la pitié. — Châtiment de cette dureté : judicium festinato... — Vestigium peccatoris. Détester et fuir les Justes reproches est une note caractéristique des pécheurs. — ConvertetMr ad cor... Grec : se convertira de cœur. — Notus a longe. . . (vers. 8). Connu et redouté. — Sensatus scit labi... A la lettre dans le grec : L'homme sage sait quand il (le parleur orgueilleux) glisse, c.-à-d. quand 11 mêle lu faux au vrai.
9. Du péché d'injustice. — Qui colligit... in hieme. Plutôt : t in hiemem, » pour l'hiver. Faire un« provision de pierres en guise de bois , pour se chauffer, est un acte évident de folle. Folle encore, alors même qu'on destinerait ces pierres à une construction, puisque l'hiver n'est pas une ealBon propice pour bâtir.
10-11. Châtiment final des fécheurs. — Stupa cvllecia. Image très forte, qui a été probablement
empruntée Ji Isaïe, i, 31. Comp. aussi Mal. iv, 1.
— Complanata lapidibus : un chemin bien dallé, sur lequel on marche aisément. — Inferi... teyiebras... Le grec a seulement : le fossé de l'enfer. Cf. Prov. xrç-, 12.
36« Différence entre le sage et l'insensé. XXI, 12-31.
12-31. Qui... justitiam. Grec : Celui qui observe la loi. — Consummatio timoris... Cf. i, M et ss., 20, etc. — Sapiens in bono (vers. 14). Dans le grec : TtavoOpYOç, rusé en bonne part, habile.
— Est sapiertia (Ttavoypyta) quse... D'après le grec : qui multiplie l'amertume. L'hémistiche suivant, et non est sensus..., est propre à la Vulgate
— Inundatio, fons vitw (vers. 16). Belles et éner giques comparaisons. Cf. Prov. xiii, 14 ; xiv, 27; xvni, 4, etc. — Vas confractum, (vers. 17). Un pareil cœur ne saurait contenir la sagesse, comme il est Immédiatement ajouté. — Scius (vers. 18). Dans le sens large : celui qui possède toute sorte de connaissances moralBs et Intellectuelles, par conséquent le sage. — Ad se adjiciet II en tirera
EccLi. XXI, 19-29.
19. Naiâdtio fatui quasi sarcina iu via ; nain in labiis Kensati invenietur gi-atia.
20. Os piudentis qu;eritur in ecclesia, et verba illius cogitabunt in coidibus suIb.
21. ïanquam domus exterminata, sic fatuo sapientia ; et scientia insensati inenan-abilia verba.
22. Compedes in pedibus stulto doctrina, et quasi vincula manuum super manum dextram.
23. Fatuuein risu exaltât vocera suam ; vir autem sapiene vix tacite ridebit.
24. Ornamentum aureum prudenti doctrina, et quasi brachiale in brachio dextro.
25. Pes fatni facilis in domum proximi ; et homo peritus conf undetur a persona potentis.
26. Stultus a feuestra respiciet in domum ; vir autem eruditus foris stabit.
27. Stultitia hominis auscultare per ostiura ; et prudens gravabitur contumelia.
28. Labia imprudentium stuita narrabunt ; verba autem prudentium statera ponderabuntur.
29. In ore fatuorum cor illorum , et in corde sapientium os illorum.
19. L'entretien de I insensé est comme un fardeau sur la route, mais la grâce se trouvera sur les lèvres de l'homme sensé.
20. La bouche du sage est recherchée dans l'assemblée, et les homm^ repasseront ses paroles dans leur cœur.
21. La sagesse est pour l'insensé comme une maison ruinée, et la science du sot n'est que paroles mal digérées.
22. L'instruction est pour l'insensé comme des fers aux pieds, et comme des chaînes qui lui chargent la main droite.
23. Quand il rit, l'insensé élève la voix ; mais l'homme sage rit à peine tout bas.
24. La science est pour l'homme prudent un ornement d'or, et comme un bracelet à son bras droit.
25. L'insensé met aisément le pied dans la maison de son voisin ; mais l'homme qui sait vivre est réservé visà-vis d'une personne puissante.
26. L'insensé regardera par la fenêtre dans une maison, mais l'homme discret se tiendra dehors.
27. C'est une folie que d'écouter par une porte, mais cette bassesse sera insupportable à l'homme prudent.
28. Les lèvres des imprudents raconteront des sottises ; mais les paroles des liommes prudents seront pesées à la balance.
29. Le cœur des insensés est dans leur bouche, et la bouche des sages est dans leur cœur.
son proflt. — Audivii luxuriosus : l'homme de plaisir. Contrasté complet. — Projlciet post se. Trait douloureusement pittoresque. Cf. III Reg. XIV, 9; Neh. rx, 26, etc. — Narratio... qiiasi sarcina (vers. 19). Cf. Prov. xvi, 24. Un lourd bagage, qui accroît la f.itigue de la marche. — Os prudentis (vers. 20). O.-à-d. les paroles qui s'en échappent. — Virba illius eogitahunt... On les savourera doucement. — Tanquam domus exterminata (vers. 21). Comme une maison entièrement démolie, qui n'est plus d'aucune utilité. — Inenairabilia verba : des paroles Inintelligibles parce qu'elles sont dénuées de sens. — Gompedes (vers. 22). C.-à-d. une chose désagro;ible et gênante, qui enlève la liberté des mouvements. — Vincula... super... dextram. La main droite est nommée à dessein, comme la plus nécessaire et la plus active. — Fatuus in risu... (vers. 23). C'est là un de ses caractères distiuctifs. An contraire, sapiens vix tacite... « Rlsus sit sine cachinno, » ile)iiandait Sénèque. — Ornaineiiluin ■ •"reum... fvers. 24). Antithèse complète avec le
vers. 22. — Brachiale : nn bracelet, ornement que les hommes ne portaient pas moins que les femmes dans l'ancien Orient. Voyez VAtl. arch., pi. LSXX, fig. 2, 3, 5, 7, 8; pi. LXXXI, fig. 7, 8, 9, 13, etc. — Pes fatui... Les vers. 25-27 mentionnent coup sur coup trots incivilités de l'insensé, au.\quelles est opposée la conduite irréprochable du juste. — Facilis In domum : grâce à une hardiesse Indiscrète. — Peritus conf undetur... : il .garde de la réserve en face, comme s'exprime le grec; c.-à-d., d'après le contexte, en face de la maison, dans laquelle il se refuse de pénétrer sans un motif sérieux. Les mots proximi et potentis sont des additions de la Vulgate. — A fenestra respiciet : à la façon des personnes sans éducation. Le grec dit : par la porte. — Eiiiditas foris... : discret et i-éservé. — Chravabitnr rontumelia. Il aurait honte d'accomplir des actes 6i inconvenants. — Labia imprudentium... (vers. 28). Autre opposition entre le sage 2t l'insensé. Iic texte grec est Incompn'-hensible snus sa forme actuelle : T.'S lèvres des étrunijorg
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30., TiOrsque l'impie iiiaiulit le diable, il se maudit lui -môme.
31. Le semeur de rapports souillera Bon âme, et il sera haï de tous ; celui qui demeure avec lui sera aussi odieu.v, mais l'homme silencieux et sousé sera honoré.
30. Dum malcdicit impius diabolum, nialedicit ipse auimam suam.
Sl.Susurro coinquinabitaniniam suam, et in omnibus odietnr; et qui cum eo miurserit odiosus crit; tacitus etsensatiis honorabitur.
CHAPITRE XXII
1. Le paresseux a été lapidé avec de la boue, et tous parleront de lui avec mépris.
2. Le paresseux a été lapidé avec la tien te des bœufs, et quiconque le touchera se secouera les mains.
3. Le fils mal élevé est la honte de son père, et la fille immodeste sera peu estimée.
4. La fille prudente sera un héritage pour son mari ; mais celle dont la conduite fcia rougir sera le déshonneur de son père.
5. L'effrontée couvre de honte son père et son mari ; elle ne le cède point aux impies, et elle sera méprisée de l'un et de l'autre.
6. La musique dans le deuil est comme un discours à contretemps ; mais la sagesse emploie toujours à propos les fouets et l'instruction.
1. In lapide luteo lapidatus est piger, et omnes loquentur super aspernationeia illius.
2. De stcrcore boum lapidatus est piger, et omnis qui tetigerit eum excutiet manus.
3. Confusio patris est de filio indisciplinato ; filia autem in deminoratione fiet.
4. Filia prudens hereditas viro suo ; nam quse confundit in contumeliam fit genitoris.
5. Patrem et virum confundit audax, et ab impiis non rainorabitur ; ab utrisque autem inhonorabitur,
6. Musica in luctu importuna narratio ; flagella et doctrina in omni tempore sapientia.
rout chargées par de telles choses. L'édition de Complute donne un sens plus clair : Les lèvres des bavards diront des choses qui ne les regardent pas. — Statera ponderabuntnr. Image très expressive. — In ore... cor... (vers. 29). Cf. Prov. xvi, 23. Les homnies dépourvus de sagesse racontent au premier venu leurs affaires les plus intimes et celles des autres. Contraste : in corde sapientium OK... Prudente réserve. — Dum... diabolum (vers. 30). Dans le grec, xôv a-axavâv : Satan, le prince des démons. Passage Important sous le rapport dogmatique. Cf. Job, i, 6-12 ; n, 1 et ss.; Zach. m, 1-2, etc. L'impie maudit Satan, lorsqu'il reconnaît, trop tardivement, que le démon l'a séduit et plongé dans toute sorte de maux. — Maledlcit... avimam, suam : parce qu'il était libre de résister aux suggestions diaboliques, et que c'est surtout k lui-même qu'il doit s'en prendre. — Susurra coinquinahit. . . (vers. 31). Contre la médisance. Le troisième et le quatrième membre de ce verset, et qui cum eo.,., tacitus et sensatus..., ne se lisent pas dans le grec.
36» Mépris que méritent les Insensés de toute espèce. XXII, 1-23.
Chah. XXII. — 1-2. Le paresseux. — In lapidfi luteo... Comparaison extrêmement énergi'iue, surtout dans le texte grec, qui porte: Le paresseux ressemble à une pierre souillée de la
pire des ordures (« lapis latrinarum » des Latins). — Omnes loquentur... D'après le grec : Et chacun siffle sur son infamie. Cf. Job, xxvii, 23, etc. — De stercore houm... Grec : Le paresseux ressemble à la fiente des fumiers. — Qui tetigerit... excutiet... : pour faire disparaître la souillure contractée.
3 - 6. Les enfants mal élevés. — Confusio patris... Même pensée qu'aux Proverbes, xvii, 21. — Filia ( sous - entendu : « indisciplinata n) in deminoratione... Elle sera, elle aussi, une cause d'humiliation pour son père. — Filia prudens... Antithèse. Cf. Prov. xiii, 22. -- Hereditas viro. Le grec signifie : aura un mari pour héritage; c.-à-d. qu'elle obtiendra un époux digne d'elle. D'après la Vulgate, elle sera pour son mari un précieux trésor; cf. Prov. xiv, 1; xviii, 22; XXX, 10, etc. — Quse confundit... Répétition du vers. 3'»; cf. Prov. xii, 4. — Audax (vers. 5) : la fille hardie, effrontée. — Ab impiis non. mlnorabitur. Elle ne le cède en rien aux hommes les plus impies. Le grec n'a pas cette ligne. — Musica in luctn... Quoique très bonne en soi, la musique ne convient pas toujours ; elle est même tout à fait hors de propos en certaines circonstances : de trop longs discours (narratio) adressés nnx enfants pour les morigéner ne convleuueut pas davantage (importuna). Ce qu'il
IM
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nequissimi enim nequissima vita saper mortera fatui
13. Luctus mortui septem dies; fatui autem et impii omnes dies vitae illorum.
14. Cum stulto ne multura loquaris, et cum insensato ne abieris.
15. Ssrva te ab illo, ut non molestiam habeas, et non coinquinaberis peccato illius.
16. Deflecte ab illo, et invenies requiem, et non acediaberis in stultitia il-lius.
Loramentum ligneum colligatum
7. Celui qui instruit l'insensé esl comme celui qui recolle un pot cassé.
8. L'homme qui raconte une chose à celui qui ne l'écoute pas est comme celui qui réveille un dormeur d'un profond Borameil.
9. Celui qui parle de la sagesse à un insensé entretient un homme endormi ; et à la fin du discours ce demie?- dira : Qui est celui-ci?
10. Pleure sur un mort , car sa lumière a disparu, et pleure sur un insensé, car son bon sens a disparu.
Pleure peu sur un mort, car il est entré dans le repos
12. mais la vie criminelle de l'insensé est pire que la mort.
13. On pleure un mort pendant sept jours ; mais l'insensé et le méchant doivent être ideurés tous les jours de leur vie.
14. Ne parle pas beaucoup avec l'imprudent, et ne va point avec l'insensé.
15. Garde-toi de lui , pour n'en pas éprouver d'ennui, et pour n'être pas souillé par son péché.
16. Détourne-toi de lui, et tu trouveras le repos, et sa folie ne t'agacera point.
17. Qu'y a-t-il de pIuB pesant que le plomb ? et quel autre nom lui donner, si ce n'est celui d'insensé ?
18. Il est plus facile de porter le sable, le sel et une masse de fer, que rim])rudent, l'insensé et l'impie.
Le bois bien lié et attaché en
fant alors, ce sont flagella et doctriva (natôsta, la correction) ; moyens qnl conviennent en tonte saison {in omni tempore...).
7-13. On perd son temps lorsqu'on vent 1nsti-nlre les insensés. Ce passage entier est très pittoresque. — Qui congUitinat tegtam. U s'agit d'un vase de terre, brisé en mille morceaux, et qu'il est impossible de recoller. —'Qui narrât... non audienti. Ces mots sont propres à la Vulgate. — Qui excitât... Tâche Ingrate, car le dormeur se replonge aussitôt dans le sommeil. — Qui enarrat... sapientiam (vers. 8). Ce substantif a été ajouté par la Vulgate : c'est ime excellente Interprétation. — In fine...: Quis est hicf Plutôt, d'ajirès le grec : Qu'est-ce que cela? Question qui suppose que l'insensé n'a pas fait attention à ce qu'on lui disait. — Supra mortuum... (vers. 10). Motif de ces pleurs légitimes : defecit... lux... Le défunt bien - aimé s'en est allé au sombre séjour des morts. — Defecit sensus... Il n'y a pas plus d'espoir de voir un Insensé revenir à la sagesse que de voir un mort ressusciter. L'auteur développe assez longuement cette comparaison (vers. 11-13), en montrant que la folle
morale est un malheur beaucoup plus grrand que la mort. — Requievit... (vers. 11). Les trépassés sont à l'abri des nombreuses misères de cette vie, et c'est assurément là une consolation pour leurs proches. — Fequissimi (mot omis dans le grec)... nequisaima... (vers. 12). La vie de l'insensé est pire que la mort. — Luetus. . . septem dies (vers. 13). Cette durée du deuil était consacrée par une antique coutume ; cf. Gen. h, 10 ; Judith, XVI, 24, etc. — Fatui... omnes dies... Conclusion vraiment saisissante.
14-18. Fuir la société des insensés. Cf. Prov. xin, 20; XIV, 7-8; xxiii, 9, etc. — Cum stulto ne 7nulttim... La recommandation est d'abord toute générale (vers. 14); elle est ensuite motivée en détail (vers. 15 et ss. ), l'auteur faisant ressortir les Inconvénients multiples auxquels expose la société des impies. — Non coinquinaberis peccato... Grec : par son choc. Danger de se heurter contre cette lourde masse. — Non acediaberis... (vers. 16). Cf. Prov. xn', 7-8. — Super plumbum... Vers. 17-18, comparaison énergique et dramatique.
ys. Parallèle entre le cœur tiuiiae de Tin
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semble dans le fondement d'un édifice ne se disjoindra pas ; ainsi en sera- 1- il du cœur rlab'.i sur mi conseil solide.
20. La résolution d'un homme sensé ne s'affaiblira jamais par la crainte.
21. De même qu'une palissade sur un lieu élevé et une muraille de pierre nèche ne peuvent résister à la violence du vent,
22. ainsi le cœur de l'insensé, timide dans ses pensées, ne résistera point à la violence de la crainte.
23. Le cœur de l'insensé, craintif dans sa pensée, n'éprouvera jamais certaine crainte ; il en est de même de celui qui se tient toujours attaché aux commandements de Dieu.
24. Celui qui pique l'œil en tire des larmes ; celui qui pique le cœur y excite le sentiment.
25. Celui qui jette une pierre contre des oiseaux les fera envoler ; ainsi celui qui dit des injures à son ami rompra l'amitié.
26. Quand tu aurais tiré l'épée contre ton ami, ne désespère pas ; car le retour est possible.
2'7. Quand tu aurais dit à ton ami des paroles fâcheuses , ne crains pas , car la réconciliation est possible : pourvu que cela n'aille point jusqu'à l'injure, au reproche, à l'insolence, à la révélation des secrets et à des coups de traître ; car pour toutes ces choses ton ami t'échappera.
in fundamento aîdificii non dissolvetiir ; sic et cor confirmatum in cogitatione consilii.
Cogitatus sensati in omni tempore metu non depravabitur
21. Sicut pâli in excelsis, et caemeuta sine impensa posita contra faciera venti non permanebunt,
22. sic et cor timidum in cogitatione stulti contra impetura timoris non resistet.
23. Sicut cor trepidum in cogitatione fatui omni tempore non metuet, sic et qui in prseccptis Dei permanet semper.
24. Pungens oculum deducit lacrymas, et qui pungit cor profert sensnm.
25. Mittens lapidem in volatilia, dejiciet illa ; sic et qui conviciatur amico, dissolvit amicitiam.
26. Ad amicum etsi produxeris gladium , non desperes ; est enim regressus. Ad amicum
27. si aperueris os triste, non timeas; est enim concordatio : excepto convicio , et improperio, et superbia, et mysterii revelatione, et plaga dolosa ; in his omnibus effugiet amicus.
sensé et l'âme vaillante du sage. Ici encore nous trouvons plusieurs comparaisons expressives. — Loramentum ligneum : un assemblage de poutres, formant une solide charpente. — Au lieu de in fundamento wdiflcti, le grec a seulement : « in œdiflcium, » des poutres composant à elles seules une construction. — Non dissolvetur. Le grec ajoute : dans un tremblement de terre. — Cor confirmatum... : un cœur établi sur la base inébranlable de résolutions prises après mûre réflexion (i/i cogitatione consilii), — Cogitatus... iii omni... D'après le grec, avec une nuance délicate, « In tempore, ^> au temps opportun, « lorsque la pensée doit se transformer en action, et que tes périls menacent tout autour, comme l'ouragan qui fond sur un édifice. » Le grec complète le vers. 20 par cette autre comparaison très juste aussi : Le cœur appuyé sur une pensée Intelligente est comme l'ornement de sable d'un mur poli. En effet, une muraille n'est parfaite qu'après avoir reçu l'enduit de plâtre et de sable fin qui masque les aspérités de la pierre. — Pâli in excelsis... (isers. 21) : une palissade dressée sur une hauteur. Elle donne beaucoup de prise au vent, et est aisément renversée (contra faciem,
venti...). — Cxmenta sine impensa... : des moellons simplement posés les uns sur les autres, sans mortier pour les relier et les consolider. Ce trait est propre à notre version latine, comme aussi le vers. 23 tout entier.
37» Qiielques règles pratiques au sujet de l'amitié. XXII, 24-32.
24-27. Ce qui éteint l'amitié. — Pungens oculum... On trouve au livre des Proverbes, xxx, 33, une sentence analogue. — Qui pungit cor : le cœur d'un ami dévoué et délicat. — Profert sensum. C.-à-d. : fait apparaître les sentiments intimes de ce cœur blessé, — Mittens lapidem... Le moindre projectile suffit pour effaroucher les oiseaux si timides, et pour les mettre en fuite. De même font les reproches intempestifs, exagérés. Injurieux, que l'on adresse à un ami. — Etsi... Plusieurs hypothèses (vers. 26 et ss.) pour relever l'idée qui précède : un ami dévoué pardonnera sans peine un mouvement de violente colère (produxeris gladium), et des paroles un peu vives, proférées dans un moment de tristesse (si aperueris....). Suit une liste d'outrages qu'il ne saurait pardonner, parce qu'ils supposent une âme vile : convicio et improperio (ces deux mots
EccLi. XXII, 28 - XXIII, 3.
28. Fidem posside cuni amico in paupertate illiiis, ut et in bonis illius heteris.
29. In teiupore tribulationis illius permane illi tidelis, ut et in hereditate illius coheres sis.
30. Ante igneni camini vapor et fumus ignis inaltatur ; sic et ante sanguinem maledicta, et contumelise, et minse.
31. Amicum salutare non coufundar, î'i facie illius non me abscondam ; et si mala mihi evenerint per illum, sustinebo.
Omnis qui audiet cavebit se ab eo
33. Quis dabit cri meo custodiam, et super labia mea signaculum certum, ut non cadam ab ipsis, et lingua mea perdat me?
28. Demeure fidèle à ton ami pendant sa pauvreté, afin que tu le réjouisses avec lui dans sa prospérité.
29. Demeure- lui fidèle au temps de son affliction , afin que tu aies part avec lui h son héritage.
30. Avant le feu s'élèvent la vapeur de la fournaise et la fumée de la flamme ; ainsi les injures, les outrages et les menaces précèdent l'effusion du sang.
31. Je ne rougirai point de saluer mon ami ; je ne me cacherai pas devant lui; et s'il me traite mal, je le souffi'irai.
32. Mais quiconque l'apprendra se mettra en garde contre lui.
33. Qui mettra une garde à ma bonclie, et un sceau inviolable sur mes lèvres, afin qu'elles ne me fassent pas tomber, et que ma langue ne me perde pas ?
CHAPITRE XXIII
1. Domine, pater et dominator vitae mese, ne derelinquas me in consilio eorum, nec sinas me cadere in illis.
2. Quis superponet in cogitatu meo flagella, et in corde meo doctrinam sapientise, ut ignorationibus eorum non parcant mihi, et non appareant delicta eorum ,
3. et ne adincrescant ignorantise meae, et multiplicentur delicta mea, et pec-
1. Seigneur, père et maître de ma vie, ne m'abandonnez pas à leur conseil , et ne permettez pas qu'elles me fassent tomber.
2. Qui imposera la vergp sur mes pensées, et l'enseignement de la sagesse sur mon cœur, afin qu'elle ne m'épargne point dans leurs manquements, et que leurs fautes ne paraissent point ;
3. de peur que mes ignorances ne s'accroissent, et que mes offenses ne se
correspondent ensemble an grec ôv£iot<T(x.oO, un reproche Injurieux et blessant)... — Plaga dolosa : un coup porté d'une manière hypocrite.
28-32. Demeurer fidèle à l'ami malheureux. — Fidem posside... D'aprte le grec : Acquiers la confiance de ton prochain.— In paupertate... : alors que les autres hommes l'abandonnent. — Ut... Ixteris. G-rec : afin que tu sois aussi rassasié de ses biens. C.-à-d. : tu partageras ensuite son bonheur. Cette pensée se poursuit au vers. 29. Ce n'est nullement ici un conseil égoïste, car « le sage ne veut pas dire par là que l'intérêt doit être le mobile de l'amitié ; il rappelle seulement les ressources morales et même matérielles que, dans le besoin, on peut trouver auprès de son ami ». (Lesêtre, h. l.) — Ante igneni... (vers. 30). Encore une de ces comparaisons familières qui procurent tant de vie et de charme aux livres sapientiaux. Le grec n'a pas les mots ignis inaltatur,— Ante san'j-uine)ii. C.-à-d. avant que l'on en vienne aux coups qui font couler le sang. — Amicum salutare... (vers. 31). Mieux, d'après le KTec : Je ne rougirai pas de défendre un ami (,si d'autres l'attaquent et le blessent). — 8i rnaXa
mihi. . . Sentiment noble et généreux. Mais le verbe sustinebo manque dans le grec, où la pensée, mise en connexion avec le vers. 32, est toute différente : Et si des maux m'arrivent par lui, quiconque l'apprendra se gardera de lui. C.-à-d.: Si j'ai à souffrir par sa faute, il en portera le blâme.
380 Contre les péchés de la langue et le vice Impur. XXII, 33 — XXEU, 38.
33. Introduction. — Quis dabit ori...? Écho manifeste du Ps. xxxrx, 2 : cf. cxl, 3. — Signaculum certum. Grec : « un sceau prudent, » qui puisse fermer la bouche, juste au moment où elle devra se taire, et qui la laisse libre lorsqu'elle devra parler. — Non cadam ab ipsis : par la faute de mes lèvres.
Chap. XXIII. — 1 - 6. Prière à Dieu pour obtenir la grâce d'éviter les péchés de la langue, d'orgueil et d'impureté. — Domine, pater et dominator... Invocations bien capables de toucher le cœur du Seigneur. Cf. vers. 4». — In consilio eorum: au pouvoir des lèvres, 'd'après le l'ontexto. — Cadere in illis. C.-à-d. par elles, commeplus haut (xxii, 33). — In cogitatu... flagella :
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multiplient, et que mes péchés n'abondent, et que je ne tombe devant ceux qui me haïssent, et que mou ennemi ne se réjouisse sur moi ?
4. Seigneur, père et Dieu de ma vie, ne m'abandonnez pas à leur volonté.
6. Ne me donnez, pas des yeux altiers, ot détournez de m(»i toute convoitise.
6. Éloignez de moi l'intempérance de la chair, que la passion de l'impureté ne s'empare pas de moi, et ne me livrez pas à une âme qui n'a plus do pudeur ni de retenue.
7. Ecoutez, mes enfants, les règles qui concernent la langue ; celui qui les gardera ne périra point par ses lèvres , et il ne tombera pas dans des actions criminelles.
8. Le pécheur sera pris par sa vanité ; le superbe et le médisant y trouveront des sujets de chute.
9. Que ta bouche ne s'accoutume pas à jurer, car c'est la cause de bien des cliutes.
10. Que le nom de Dieu ne soit pas sans cesse à ta bouche, et ne mêle pas dans tes discours les noms des saints , car en cela tu ne serais pas exempt de faute.
11. En effet, de même qu'un esclave qu'on met sans cesse à la torture en porte toujours les marques, ainsi tout homme qui jure, et qui nomme le nom de Dieu, ne sera pas pur de tout péché.
12. Celui qui jure souvent sera rempli d'iniquité, et le malheur ne sortira pas de sa maison.
cata mea abundent, et incidam in conspectu adversariorum meorum, et gaiideat super me iiiimiciis meus?
4^Domine, pater et Deus vitœ meae, ne derelinquas me in cogitatu illorum.
5. Extollentiam oculorum meorum no dederis mihi, et omne desiderium averte a me.
6. Aufer a me ventris concupiscentias, et concubitus concupiscentise ne appréhendant me, et animae irreverenti et in- Êrunitîe ne tradas me.
7. Doctrinam oris audite, filii ; et qui custodierit illam non periet labiis, nec scandalizabitur in operibus nequissimis.
8. In vanitate sua apprehenditur peccator ; et superbus et maledicus scandalizabitur in illis.
9. Jurationi non assuescat os tuum ;multi enim casus in illa.
10. Nominatio vero Dei non sit assidua in ore tuo, et nominibus sanctonim non admiscearis, quoniam non eris immunis ab eis,
11. Sicut enim servus interrdgatus assidue a livore non minuitur, sic omnis jurans et nominans in toto a peccato non purgabitur.
12. Vir multum jurons implebitur iniquitate, et non discedet a domo illius plaga.
rji's châtiments destinés à dompter les pensées, et à les éloigner du péché. — Doctrinam saplentiw. D'après le grec : la correction qui produit la sagesse. — Ignorationibus eorum : les fautes que le cœur et les lèvres auraient commises par Ignorance. — Au vers. 3 , la proposition et muU tiplicentur delicta... est omise par le texte grec.
— Et incidam... et gaudeat... David adressait à Dieu des prières semblables à celle-ci, demandant, lui aussi, d'être préservé du péché, de crainte ((ue ses ennemis ne se réjouissent de sa chute. Cf. Ps. XXX vil, 17, etc. — Ne derelinquas... illorum (vers. 4''). l'as.sage propre à la Vulgate.
— Extollentiam oculmum. Hébraïsme, qui désigne ordinairement l'orgueil (cf. Prov. xxi, 4, itc), mais qui pourrait bien représenter ici, à cause du contexte, les regards impudiques. — Omne desideriu'ïn : les convoitises coupables. — Ventris concupiscentlnu... (vers. 8). Langage d'une grande vigueur.
De la modération 'Uius le langage. L'in
struction fait maintenant suite à la prière. — Doctrinam oris. C. -ù-d. l'art de dlsciidiner la bouche, le langage. Les vers. 7 et 8 servent d'introduction, et ils sont précédés, dans le grec, du titre : IlaiOEta <7T()(jiaToç, <i Disciplina oris. »
— Non periet (futur Irréguller pour « periblt ») labiis. Avec une métaphore dans le grec : Il ne sera pas pris par ses lèvres.— ./«rationi... Vers. 8-16, contre les serments trop fréquents et indisci-ets. Cf. Ex. XX, 7 ; Matth. v, 33-37; Jac. v, 12. Le grec n'a pas les mots multi... casas in illa.
— Nominatio... DcA. Probablement le nom sacré de Jéhovah. Les deux propositions suivantes du vers. 10, et nominibus..., quoniam non eris..., manquent aussi dans le grec. — Nominibus sanctorum. Grec : le nom du Saint, c.-à-d. du Seigneur, qui est le Saint par excellence. — Servus interrogatus (.vers. 11) : interrogé au milieu des supplices, selon l'antique et cruelle coutume. — ,4 livore non... Los fouets ou les verges laissaient des traces livides sur le corps. — Umnis iurant.
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13. Et Bi frustraverit, delictum illius sujier ipsura erit; et si dissimulaverit, delinquit diipliciter.
14. Et si iii vacuum juraverit, non justificabitur; replebitur enim retributione donius illius.
15. Est et alia loquela contraria morti ; non inveniatur in hereditate Jacob.
16. Eteiiim a misericordibus omnia haiC auferentur, et in delictis non volutabuntur.
1 7. Indisciplinatae loquelse non assuescat os tuum ; est enim in illa verbum peccati.
18. Mémento patris et matris tuse, in medio enim magnatorum consistis ;
19. ne forte obliviscatm* te Deus in conspectu illorum, et assiduitate tua iiifatuatus , improperium patiaris , et maluisses non nasci, et diem nativitatis tuse maledicas.
20. Homo assuetus in verbis improperii in omnibus diebus suis non erudietur.
21. Duo gênera abundant in peccatis, et tertium adducit iram et perditionem.
22. Anima calida quasi ignis ardens non extinguetur donec aliquid glutiat;
13. S'il ne fait pas ce qu'il a promis, son péché sera sur lui, et s'il dissimule, il pèche doublement.
14. S'il jure en vain, il n'aura aucune excuse, et sh maison sera remplie de châtiments.
15. Il y a une autre parole qui mérite la mort ; qu'elle ne se trouve jamais dans l'héritage de Jacob.
16. Car tous ces vices sont écartés des hommes pieux, et ils ne s'engagent point dans ces excès.
17. Que ta bouche ne s'accoutume pas à un langage déréglé ; car il s'y trouvera toujowrs du péché.
18. Souviens-toi de ton père et de ta mère, quand tu t'assieds au milieu des grands ;
19. de peur que Dieu ne t'oublie devant eux, et que, rendu insensé par la familiarité, tu ne tombes dans l'infamie, que tu ne souhaites de n'être pas né, et que tu ne maudisses le jour de ta naissance.
20. L'homme accoutumé aux paroles outrageantes ne se corrigera jamais pendant sa vie.
21. Deux sortes de personnes pèchent souvent , et la troisième s'attire la colère et la perdition.
22. L'âme qui brûle comme un feu ardent ne s'éteindra point, jusqu'à ce qu'elle ait dévoré quelque chose.
Du moins , quiconque prête serment sans raison suffisante. — Non discedet... plaga (vers. 12) : les coups infligés par le Dieu vengeur. — Si frustraverit (vers. 13). S'il ne tient pas sa promesse accompagnée du serment. — Si dissimulaverit. Grec : S'il néglige; c.-à-d. s'il ne manifeste aucun repentir de sa faute. — Et si in vacuurn... ( vers. 14). Troisième hypothèse : s'il se parjure formellement.
15-20. Contre les paroles licencieuses. Les vers. 16-16 servent d'introduction. — Est (les mots et alia sont omis dans le grec)... contraria morti : un langage en face duquel se trouve la mort, par conséquent qui mérite la mort. — In hereditate Jacob. L'écrivain sacré souhaite ardemment que le crime dont il va parler ne se rencontre jamais parmi les descendants de Jacob, et qu'il ne vienne point souiller le peuple saint : a misericordibus (d'après le grec, « a plis »). — Omnia hmc : les divers péchés que l'on commet par la langue. — In delictis vohitaburdur. Expression très énergique : se rouler dans la fange du vice. — Indisciplinatx loquelse (vers. 17). D'après le grec : à une honteuse liberté de paroles. — '^crbum j)eccati. Hébraïsme, pour dire : un péché très grave. — Momeido pjxtris (vers. 18 t-t s.?.). Kaisons spéciales pour lesquelles on doit se tenir
en garde contre les paroles mauvaises. Tont d'abord le souvenir des parents : un langage obscène profanerait leur mémoire et serait indigne de l'éducation qu'on a reçue d'eux. — In medio... magnatorum. Autre motif, plus clairement exprimé par le grec : Lorsque tu seras assis au milieu des grands, prends garde de l'oublier en leur présence, de crainte que tu ne tombes follement dans le péché par suite de ton habitude. L'homme accoutumé à proférer des paroles gi'ossières peut s'oublier même dans l'assemblée la plus honorable, et il en ressentira une très amère humiliation : et maluisses non nasci... — Diem... maledicas : à la manière de Job, xui, 1. Cf. Jcr. XX, 14. — Homo assy^tus... (vers. 20). Un « fâcheux pronostic » pour conclure ce triste sujet. — Non eriidietur. Son Instruction morale demeurera perpétuellement Inachevée.
21-38. Ck)ntre le vice impur, et spécialement contre l'adultère. Des paroles mauvaises, l'auteur pa.sse aux actes, et il envisage successivement rimpudlcité chez les hommes (vers. 21-301 et chez les femmes (vers. 32-38). — Duo gênera (deux espèces d'hommes)... et tertium... Sur cette formule en gradation, voyez Prov. vi, 16, et le commentaire; xxx, 15 et ss., 18 et ss. , etc. — Anima oatida. Première catégorie de ces hommes
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23. L'homme qui abuse de son propre corps lie cesse point jusqu'à ce qu'il ait allumé un feu.
24. Tout pain est doux au fornicateur ; il ne se lassera point de pécher jusqu'à la fin de sa vie.
25. L'homme qui viole le lit conjugal méprise son âme, en disant : Qui me voit?
26. Les ténèbres m'environnent, les murailles me couvrent, et nul ne me regarde; qui craindrais-je ? Le Très- Haut ne se souviendra pas de mes péchés.
27. Et il ne comprend pas que l'œil du Seigneur voit tout, et que l'on bannit de soi la crainte de Dieu, quand on n'a que cette crainte humaine, et qu'on ne redoute que les yeux des hommes.
28. Et il ne sait pas que les yeux du Seigneur sont beaucoup plus lumineux que le soleil, qu'ils regardent toutes les voies des hommes, et la profondeur des abîmes, et qu'ils pénètrent les cœurs des hommes jusque dans les replis les plus cachés.
29. Car le Seigneur Dieu connaissait toutes choses avant de les créer, et il les voit encore maintenant qu'il les a faites.
30. Cet homme sera puni sur les places de la ville, il fuira comme le poulain de la cavale, et il sera pris lorsqu'il ne s'y attendra pas.
31. Il sera déshonoré aux yeux de tous, parce qu'il n'aura pas compris la crainte du Seigneur.
23. et houio nt^qiiiiiii in ore (.'uinis tiu» non desinet donec incendat ignera.
24. Homini fornicario omnis panis dulcis; non fatigabitur transgrediens usque ad fîriem.
2.5. Omnis horao qui transgreditur lectumsuum,contemnens in animam suam, et dicens : Quis me videt?
26. Tenebrœ circumdant me, et parietes cooperiunt me, et nerao circumspicit me ; quem vereor ? Delictorum meorum non memorabitur Altissimus.
27. Et non intelligit quoniam omnia videt oculus illius, quoniam expellit a se timorem Dei hujusmodi hominis timor, et oculi hominum timentes illum.
28. Et non cognovit quoniam oculi Doraini multo plus lucidiores sunt super solem, circumspici entes omnes vias hominum, et profundum abyssi, et hominum corda, intuentes in absconditas.
partes.
29. Domino enim Deo antequam crearentur omnia sunt agnita; sic et post perfectum respicit omnia.
30. Hic in plateis civitatis vindicabitur, et quasi puUus equinus fugabitur, et ubi non speravit apprehendetur.
31. Et erit dedecus omnibus, eo quod non intellexerit timorem Domini.
pervers, vers. 22-23 : les incestueux. — Donec... glutiat. Variante dans le grec : Jusqu'à ce qu'il soit dévoré. — Nequam in ore carnis... D'après le grec : L'homme Impudique dans le corps de sa chair, c.-à-d. qui se rend coupable d'inceste; du moins selon l'interprétation qui nous semble la plus probable, car au Lévitlqne, xvm, 6 (cf. XXV, 49), ce crime est désigi-.é par une locution Identique. — Homini fornicario. I^a seconde catégorie, vers. 24 : les fomicateurs. ^ Omnis (pronom souligné) panis... Euphémisme déjà employé au livre des Proverbes, ix, 17, et xxx, 20. — Non fatigabitur... Jusqu'à la mort ces hommes sont esclaves de leurs honteuses passions. — Omnis hnmo... Troisième catégorie, vers. 25-31 : les adultèi'es. — Transgreditur lectum. . . : profanation du lit conjugal. — Contemnens in animam suam. L'adultère s'exposait alors, de par la loi mosaïque, à être lapidé sans pitié. Cf. Deut. xxir, 22, etc. — Quis me videt ? La passion brutale oublie l'œil de Dieu qui voit tout, ou bien elle s en rit. Le vers. 26 développe ce blasphème. — Et non intelligit... Le flls de Sirach réfute avec énergie ce langage impudent (vers. 27-29). Le
vers. 27 est très court dans le texte grec : Et les yeux des hommes sont sa crainte. C.-à-d. que l'adultère en question n'a d'autre souci que de dissimuler son crime aux regards de ses semblables, et qu'il affecte de ne pas craindre les jugements de Dieu, quoique autrement redoutables. Cf. Ps. cxxxv, 11. — Multo plus luddiores... (vers. 28). Avec beaucoup de force dans le grec : Dix fois plus brillants que le soleil. — Les mots et profundum... corda sont propres è la Vulgate. — Intuentes in. absconditas... L'omniscience divine est souvent décrite en termes analogues dans la Bible. Cf. Ps. xxxii, 15 , et XXXIII, 17; Prov. xv, 3. — Domino enim... (vers. 29). Autre détail roulant sur le même fait.
— Eic in plateis... Vers. 30-31 : les hommes aussi châtieront le crime de l'adultère. — Le trait si dramatique et quasi pidlus... fuoabitnr , qui représente le coupable prenant la fuite à tonte vitesse pour échapper au supplice, est omis par le texte grec. — Et zibi non speravit : au moment où il se croyait en sûreté. Cf. vers. 26".
— Et erit dedecus... : 11 sera déshonoré aux yeux de tous. Ce vers. 31 ne se lit pas' dans le grec,
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32. Sis et millier omnis relinquens virum suupj , et Ktatuens hereditatera ex alieno matrimouio.
33. Primo enim in lege Altissimi incredibilis fuit; secundo in \'iriim suum deliquit ; tertio in adulterio foruicata est , et ex alio viro filios statuit sibi.
34. Hsec in ecclesiam adducetur, et in filios ejus respicietur.
35. Non tradent filii ejus radiées, et lami ejus non dabunt fructum.
3o. Derelinquet in maledictum memoriam ejus, et dedecus illius non delebitur.
37. Et agnoscent qui derelicti sunt quoniam nihil melius est quam timor Dei, et nihil dulcius quam respicere in mandatis Domini.
38. Gloria magna est sequi Dominum ; longitude enim dierum assumetur ab eo.
32. Aiubi périra encore tonte fciiiinc qui abandonne f^on mari, et qui lui donne un héritier venant du fruit d'une alliance adultère.
33. Car en premier lieu elle a désobéi à la loi du Très- Haut; ensuite elle a péché conti-e son mari ; en troisième lieu elle a commis un adultère , et elle s'est donné des enfants d'un étranger.
34. Elle sera amenée dans l'assemblée, et on examinera l'état de ses enfants.
35. Ses fils ne prendront point racine, et ses branches ne donneront pas de fruit.
36. Elle laissera une mémoire maudite, et son infamie ne s'effacera point.
37. Et ceux.qui viendront après reconnaîtront qu'il n'y a rien de meilleur que la crainte de Dieu, et que rien n'est plus doux que d'avoir égard aux commandements du Seigneur.
38. C'est une grande gloire que de suivre le Seigneur ; car c'est de lui qu'on reçoit la longueur des jours.
CHAPITRE XXIV
1. Sapientia laudabit animam suam , et in Deo honorabitur, et in medio populi sui gloriabitur ;
2. et in ecclesiis Altissimi aperiet os suimi, et in conspectu virtutis illius gloriabitur ;
3. et in medio populi sui exaltabitur, et in plenitudine sancta admirabitur ;
1. La sagesse se louera elle-même; elle s'honorera en Dieu, et se glorilieru au milieu de son peuple.
2. Elle ouvrira sa bouche dans les assemblées du Très-Haut, et elle se glorifiera devant ses armées.
3. Elle sera exaltée au milieu de son peuple, et admirée dans l'assemblée sainte.
— Sic et ihulier... (vers. 32). Le moraliste passe maintenant au portrait, encore plus honteux, de la femme adultère. — Statuens hereditatem... D'après le grec : Et produisant un héritier (engendré) par un autre, c.-à-d. un enfant adultérin. Fait d'une extrême gravité, qui sera encore mentionné dans un instant , vers. 33^. — Primo enim... (vers. 33). Énumération éloquente des divers crimes contenus dans la conduite de cetce malheureuse. — Incredibilis fuit. Elle a désobéi à la loi du Seigneur. Cf. Ex. xx, 14, etc. — Eœc iii ecclesiam... (vers. 34). Sa punition. Elle sera cfindamnée par l'assemblée des juges. — In filios... respicietur. Ces fruits du crime disparaîtront eux - mêmes misérablement , comme le dit plus au long le livre de la Sagesse, lu, 16-19, et iv, 3-6. — Derelinquet ( vers. 36 ). Honte étemelle à sa mémoire. — Et agnoscent... (vers. 37 et 38). L'auteur conclut ce douloureux sujet en faisant réloge de la crainte du Seigneur et de l'obéissance parfaite aux commandements divins. Il prépare ainsi le thème du chapitre suivant. —
Longitudo... assumetur... C'est de Dieu que ilépend la longévité des hommes, et il l'accorde comme une récompense à ses fidèles amis.
39» Magnifique éloge de la sagesse. XXIV, 1-47.
Dans le grec, on trouve Ici le titre: Aîvea-.; CToçiaç, « Éloge de la sagesse. » Tout ce passage est d'une grande beauté. Il est aussi très important sous le rapport dogmatique, car souvent la sagesse nous y apparaît, plus encore qu'au chap. vin des Proverbes, comme une divine hypostase : c'est donc le Verbe qui est directement mis sous nos yeux. Néanmoins divers traits conviennent aussi à la sagesse créée, et communiquée à l'homme par Dieu. La liturgie applique à Marie, dans un sens mystique, une partie notable de ce chapitre.
Chap. XXIV. — 1-4. Introduction : l'auteur annonce que la Sagesse va faire elle-même son éloge (laudabit animam, sicam; hébraïsme). — Les mots et in Deo honorabitur mauquc'it dans le grec. — In medio populi mi. Au milieu du
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4. Elle recevra des louange.s parmi la iiniliitudo den élus, et. sera bOiùe des bénis de Dieu. VAle dira :
5. Je suis sortie de la bouche du Très- Haut ; je suis née avant toute créature.
6. C'est moi qui ai fait lever dans le liel une lumière inextinguible, et qui ai ( ouvert toute la terre comme une nuée.
7. .l'ai habité sur les lieux les plus élevés, et mon trône était sur une colonne de nuée. -
8. J'ai fait seule le tour du ciel, j'ai pénétré la profondeur de l'abîme, j'ai marché sur les flots de la mer,
et sur toutes les nations j'ai exercé l'empire
11. J'ai foulé aux pieds par ma puissance les cœurs de tous les grands et des petits, et parmi tous ces peuples j'ai cherché un lieu de repos, et une demeure dans l'héritage du Seigneur.
12. Alors le Créateur de l'univers m'a parlé et m'a donné ses ordres, et celui qui m'a créée a reposé dans ma tente.
4. et iii multitudine eloctoruin halioliit liiudem, et intcr l>enedictos benedicctur, dicens :
5. Ego ex ore Altissimi prodivi, primogenita ante umnem creaturam.
6. JEgo feci in ceelis ut oriretur lum&n indeficiens, et sicut nebnla texi omnem terram.
7. Ego in altissimis habitavi, et thronus meus in colurana nubis.
8. Gyrum casli circuivi sola, et profundum abyssi penetravi ; in fluctibus maris arabulavi,
et in omni gente primatum habui
11. et omnium excellentium et humilium corda virtute calcavi ; et in his omnibus requiem quœsi^n, et in hereditate Domini niorabor.
12. Tune praecepit, et dixit mihi Creator omnium ; et qui creavit me requievit in tabernaculo meo.
peuple de Dieu, des .Juifs, coiniue dit à bon droit le syriaque. — In ecclesiis... Le grec emploie le singulier : Dans l'assemblée du Très-Haut. Expression qui désigne encore Israël. — In conspectu virtiitis... En présence de la majesté divine. — M m medio... Lea vers. 3 et 4 sont une particularité de laVulgate : ils ne font que répéter l'idée qui précède. Les locutions in plenitudlne sancta, in multitudine electorum et inter benedictos représentent encore les Hébreux.
5-8. Origine de la Sagesse, et comment elle a coopéré à la création du monde. — Ego. Pronom très solennel; de même aux vers. 6 et 7. La Sagesse prend maintenant la parole, ainsi que l'a proclamé son héraut. — Ex ore ,AUissimi... Voici en réalité le divin Logos, ou Parole incréée du Père, et sa génération étemelle. — Primogenita ante... Comp. Col. i, 15, où saint Paul applique ù. Jésus-Christ ce même titre glorieux. On ne le lit pas ici dans le grec. — Ego feci... indeficiens. Ce premier membre du vers. 6 est aussi une particularité de la Vulgate : il Impute au Logos la création de la lumière terrestre. — Et sicut nebula... Allusion à la masse de vapeur qui enveloppa d'abord le monde. Cf. Gen. i, 2. — In altissimis habitavi ( vers. 7 ) : au plus haut des cieux, comme un Maître souverain. — In columna nubis : non pas celle qui abrita les Israélites dans le désert; mais, d'une manière toute générale, les nuages, que le psalmiste représente parfois comme formant l'escabeau du trône divin. Cf. Ps. xvii, 10; lxvii, Z^ , etc. — Gyrum casli... sola. Le monde était alors une vaste solitude (Prov. viii, 27); mais la Sagesse remplissait tout de sa présence. — Profundwn
abyasi : le Vhôm, ou abime des eaux mugissantes. Voyez Gen. i, 2, et la note.
9-11. La Sagesse se choisit une demeure parmi les hommes. « Nous faisons ici un pas en avant. » Ce n'est pas seulement dans le monde en général, mais au milieu du genre humain que nous voyons la Sagesse exercer son action divine :eJ in omni terra...et... populo... et... yenle. — Primatum, habui. Dans le grec : èxTr|(TC([xr|V, j'ai possédé. La Vulgate exprime bien le sens : J'ai dominé, j'ai eu le droit de propriété. — Et omnium.... calcavi. Cette proposition (vers. Il"), qui est omise dans le grec, marque i merveille l'étendue de la puissance exeixée par la Sagesse au milieu des hommes : elle est la maîtresse des cœurs. — In his omnibus (parmi tous les hommes) requiem... Bile a désiré fixer son séjour auprès des humains. — Et in hereditate... Elle arrête son choix : c'est avec la race sainte, chère au Seigneui-, qu'elle habitera. Le grec supprime le mot Domini, et donne à la phrase un tour Interi'ogatif qui rend la pensée plus expressive et plus conforme au contexte : Dans l'héritage de qui (c.-à-d. dans quelle nation) habiterai-je? Le Talmud cite une légende intéressante, d'après laquelle la loi divine aurait été offerte à tous les peuples , avant d'être acceptée par les Hébreux.
12-16. Dieu lui assigne Tsniol pour habitation spéciale. — Tune prsecepit... L'ordre divin, vers. 12-13, en réponse à la question de la Sagesse (vers. 11" d'après le grec). — Qui creavit nie (') xtiora; ixs). Sur la signification de ce terme, voyez la note de Prov. vni , 22. Il ne s'agit pas d'une création dans le sens strict. — Jitijideni
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13. Et dixit iiiilii : In Jacob iiihabita, et in Israël heieditare, et in electis raeis mitte radiées.
14. Ab initio et ante saecula creata sum, et usque ad futurum sseculum non desinam ; et in habitatione sancta corara ipso ministravi.
15. Et sic in Sion firmata sum, et in civitate sanctificata similiter requievi, et in Jérusalem potestas raea.
16. Et radicavi in populo honorificato, et in parte Dei mei hereditas illius, et in plenitudine sanctorum detentio mea.
17. Quasi cednis exalta ta sum in Libano , et quasi cypressus in monte Sion ;
18. quasi palma exaltata sum in Cades, et quasi plantatio rosae in Jéricho.
19. Quasi oliva speciosa in campis, et quasi platanus exaltata sum juxta aquam in plateis.
20. Sicut cinnamomum et balsamum aromatizaus odorem dedi , quasi myrrha electa dedi suavitatem odoris ;
\'à. Et il m'a dit : Habite dans Jacob. qu'Israël soit ton héritage, et prendsracine parmi mes élus.
14. .J'ai été créée dès le commencement et avant les siècles, et je ne cesserai point d'être dans la suite des âges ; et j'ai exercé devant lui mon ministère dans la maison sainte.
15. J'ai été ainsi affermie dans Sion ; j'ai trouvé mon repos dans la cité sainte, et ma puissance est établie dans Jérusalem.
16. J'ai pris racine au milieu du peuple glorifié, dont l'héritage est le partage de mon Dieu, et j'ai établi ma demeure dans l'assemblée des saints.
17. Je me suis élevée comme le cèdre du Liban, et comme le cyprès de la montagne de Sion.
18. Je me suis élevée comme le palmier de Cadès, et comme les plants de rosiers de Jéricho.
19. Je me suis élevée comme un bel olivier dans la campagne, et comme le platane au bord des eaux sur le chemin.
20. J'ai répandu mon parfum comme la cannelle et le baume le plus précieux, et une odeur exquise comme la myrrhe de choix.
in tabernaculo... Le grec porte, avec une nuance : H a fait reposer ma tente. La Sagesse, qui jusquelà avait, pour ainsi dire, eiTé à travers le monde, atira désormais une demeure fixe. Elle ne pliera et ne dressera plus sa tente chaque jour. — In Jacob inhahita... (vers. 13 ). Tel est, clairement Indiqué, le séjour de la divine sagesse. Gloire immense pour Israël. — In electis : les Juifs, ces heureux élus du ciel. — Mitte radiées. Figure qui dénote une habitation prolongée. Ce troisième membre du vers. 13 manque dans le grec. — Ab initio ft ante sxcula... (vers. 14) : avant le commencement du temps, de toute éternité. Cf. Prov. vin, 23. — Creata sum. Grec : v/.Ti'ji [j.e, 11 (Dieu) m'a créée. Même signification qu'au vers. 12'>. — Et usque ad... sseculum (l'adjectif futuruin est omis par le grec).» La Sagesse va donc d'éon en éon ; elle n'a ni commencement ni fin. — In hor hitatlone sancta. Grec : dans une tente sainte ; à savoir, le tabernacle, puis le temple de Jérusalem (cf. vers. 16). — Ministravi. Le verbe ÈXeir TO'jpyriO-a désigne les fonctions sacrées du culte. "Voilà par conséquent la Sagesse Installée dans le temple du Seigneur comme un pontife suprême : tel est le lieu principal de son séjour en Israël. — In civitate sanctificata. Le grec a une variante délicate : Dans la cité aimée. Jérusalem, la ville chérie entre toutes par Jéhovah (cf. Ps. Lxxxvi 2 ; cxxxn, 13, etc.). — Requievi. Grec : 11 (Dieu) m'a fait reposer. — Et radicavi (ot. 13*) in populo honorificato (vers. 16) : la
nation Israélite, que le Seigneur a honorée et bénie entre toutes les autres. Les mots in parte Dei et in plenitudine sanctorum ont le même sens.
17-2.5. L'excellence de la Sagesse décrite au moyen de riches comparaisons. Très gracfeux tableau, emprunté au monde des plantes. — Cedrus... in Libano. Le roi des arbres orientaux ouvre à bon droit cette nomenclature intéressante. Cf. Jud. IX, 15 ; III Reg. v, 6 ; Ps. xxvm, 5, etc. (Atl. d'hist. nat., pi. xni, flg. 1). — Cypressus. n existe encore de très beaux cyprès à Jérusalem (Atl. d'hist. nat., pi. xii, flg. 1). Mais 11 s'agit plus probablement ici du sapin, auquel les LXX donnent souvent le nom de xuTtàpKjToç. Le cyprès n'atteint pas une taille assez élevée pour être ainsi rapproché du cèdre. Au lieu de in Sion, le grec dit : Sur l'Hermon; le célèbre Djebel ech-Cheïkh, qui termine l' Anti- Liban au sud (Atl. géogr., pi. viii, x, xii, xvin). — Palma... in Cades : Cadèsbamé, au cœur de l'Arabie Pétrée (cf. Num. xii, 27. etc.; Atlas géogr., pi. v). Le grec porte : év aiyi^Xot;, «sur les rivages » de la m^r. Plusieurs anciens manuscrits et le sjTlaque ont : à Engaddl; ville du littoral de la mer Morte, à l'ouest, très renommée autrefois pour ses palmiers ( A tlas géogr,, pi. vu). — Plantatio rosœ... Jéricho était de même célèbre pour ses roses. La curieuse mai« très laide plant* hypsométrique qui porte le nom populaire de « Rose de Jéricho » (Anastatica
Comment. y
EccLi. XXIV, 21 27.
21. et quasi Btorax, et galbauus, et ungula, et gutta, et quasi libanus non incisus vapora^n habitationem meam, et quasi baleamum non mistum odor meus.
22. Ego quasi terebinthus extendi ramos meos, et rami mei honoris et gratiœ.
• 23. Bgo quasi vitis fructificavi suavitatem odoris, et flores mei fructus honoris et honestatis.
24. Ego mater pulchrœ dilectionis, et timons, et agnitionis, et sanctae spei.
25. In me gratia omnis viae et veritatis ; in me omnis spes vitse et virtutis.
26. Transite ad me, oranes qui concupiscitis me, et a generationibus meis implemini ;
spiritus enim meus super mei
21. J'ai parfumé ma demeure comme lestorax, le galbunum, l'onyx, la myrrhe, comme la goutte d'encens tombée d'ellemême, et mon odeur est comme celle d'un baume sans mélange.
22. -J'ai étendu mes branches comme le térébinthe, et mes rameaux sont dcn rameuîix d'honneur et de grâce.
23. Comme la vigne j'ai poussé des flem'S d'une agréable odeur, et mes fleurs donnent des fruits de gloire et d'abondance.
24. .Je suis la mère du bel amour, de la crainte, de la science et de la sainte espérance.
25. En moi est toute la grâce de la voie et de la vérité ; en moi est toute l'espérance de la vie et de la vertu.
26. Venez à moi, vous tous qui me désirez , et rassasiez- vous de mes fruits ;
car mon esprit est plus doux que
hlerlchuntina) n'était certainement pas à la pensée du poète lorsqu'il a écrit ce passage. — Platanus... 'juxta aquam (vers. 19). Autre arbre njagniflque, très répandu en Orient. Il croit très
Ana'talica hierichunlma.
■\ olontlers an bord des eaux. — Sicut cinnamo- »wtt?rt...(vers. 20). Après les Images qui expriment la majesté, la grandeur, en voici d'autres qui figurent la beauté, la grâce, la suavlié. Sur le cinnamome, voyez les Prov. vu, 17, etc. (AU. arch., pi. xxm, flg. 5). — Balsamum aromatizane. D'après le prec : l'aspalathe aromatique. Plante souvent mentionnée sur les monuments égyptiens, par les auteurs grecs et par Pline. Ce dernier (llist. nat., XII, 24) en fait un arbuste épineux, dont la fleur ressemblait à une rose. On n'a pas encore réussi à l'identifler, — Myrrha. Sur cette résine au parfum exquis, voyez Ex. xxx, 23 ; Prov.vn, 17, etc. — Utorax (gnc: araxtri), galbanus, vngula : trois des quatre substances qui composaient l'en-
cens sacré des Hébreux. Voyez Ex. xxx, 34, et le commentaire. — Gutta : quelque autre matière aromatique recueillie goutte à goutte. Ce mot n'est pas dans le grec. — Libanus : nom hébreu de l'encens (.l'boneh). L'éj)ithète non inciaiLS désigne celui qui coulait spontanément des arbres, sans qu'il fût nécessaire de pratiquer des Incl- Bions dans l'écorce (AU. d'hiat. nat., pi. xxxv, flg. 6) ; c'était le meilleur de tous. Variante du grec : Comme la fumée de l'encens dans le tabernacle. — La ligne et quaai balsamum... odor meus est omise par le grec. Sur le baume et le baumier, vo}ez VAtl. d'hist. nat., pi. xxxu, flig. 4 ; pi. xxxm, flg. 2. — Quasi terebinthus (vers. 22) : V'élah des Hébreux, le Pistacia tereblnthtis des botanistes, bel arbre qui atteint environ six ou sept mètres de hanteur(AH. d'hist. nat., pi. xxxiii, flg. 3). — Quasi vitis... Buavitatem... (vers. 23). La fleur de la vigne exhale un trèH suave parfum. — Flores mei Jruetus... Ces fleurs ne demeurent pas stériles, mais elles se transforment en fruits délicieux. — ffonestotts. C.-à-d. de richesse. — Ego mater... Les ^ers. 24 et 26 manquent totalement dans le texte grec. — Dilectionis, timoris..., spei. Les quatre principales vertus, puisque agnitionis représente la foi. La Sagesse les communique à ses amis. — Omnis viœ : la conduite pratique. Veritatis : la théorie de la vertu. Par conséquent, la grâce de bien penser et de bien vivre.
26-.S]. Les fniits et les dons de la sagesse. Lf lils de Slrach répète dans le sens propre ce qu'il vient de dire en termes figurés. — Transite... Dans le grec : Approchez -vous de moi. Appel pressant. — A generationibus meis : de mes fruits, de mes produits. Quelques-uns de ces fruits exquis vont être encore sigrnalés (vers. 27 et ss.). — Spiritus meus. , . Grec : Mon souvenir, l'action dépenser à mol. — Bereditas mea : dans le gens de possession. — Super ntel et /aintt/i. Coiu-
ErcM. XXIV, 28-37.
ir,3
le miel, et mon héritage plus suave que le rayon de miel.
Ceux qui me mettent en lumière auront la vie éternelle
32. Tout cela est le livre de vie , l'alliance du Très -Haut, et la connaissance de la vérité.
33. Moïse nous a donné la loi avec les préceptes de la justice, l'héritage de la maison de Jacob et les promesses faites à Israël.
34. Le Seigneur a promis à David son serviteur de faire sortir de lui le roi très puissant, qui doit être éternellement assis sur un trône de gloire.
35. C'est lui qui répand la sagesse comme le Phison répand ses eaux, et comme le Tigre au temps des fruits nouveaux.
36. C'est lui qui fait déborder l'intelligence comme l'Euphrate, et qui la multiplie comme le Jourdain au temps de la moisson.
37. C'est lui qui fait jaillir la science comme la lumière , et qui est là comme le Géhon au jour de la vendange.
dulcis, et heredîtas mea super rael et favum.
qui élucidant me vitam œternam habebunt
32. Hff'c omnia liber vit aï, et testamentum Altissimi, et agnitio veritatis.
33. Legem mandavit Moyses in prseceptis justitiarum, et hereditatem domui Jacob, et Israël promissiones.
34. Posuit David, puero suo, excitare regem ex ipso fortissimum, et in throno honoris Bcdentem in sempiternum.
35. Qui implet quasi Phison sapientiam , et eicut Tigris in diebus novorum ;
36. qui adimplet quasi Euphrates sensum, qui multiplicat quasi Jordanis in tempore messis;
37. qui mittit disciplinam sicut lucem, et assistons quasi Gehon in' die vindemiae ;
paralson fréqiaente dans les saints Livres, pour marquer une extrême douceur. Cf. Ps. .xvm, 11 ; cxvni, 103, etc. Les mots memoria... sxculorum sont propres à la Vulgate. — Qui edunt... adhuc... (vers. 29). Et pourtant la Sagesse rassasie pleinement (cf. vers. 26'>); mate le bonheur qu'elle procure est comme celui du ciel : 11 excite la faim en môme temps qu'il la rassasie, et plus on le goûte, plus on veut le goûter. — Qui audit me... (vers. 30). Quiconque obéit aux enseignements de la sagesse ne saurait tomber dans le péché, ni dans la honte qui l'accompagne (non confundetur). — Qui élucidant me ( vers. 31 ) : les apôtres de la sagesse. Ce verset est omis dans le grec.
32-39. Les rapports de la sagesse avec la loi et la révélation. Le narrateur reprend la parole dans cette série de versets; le langage continue d'être hautement poétique. Les vers. 32-34 attestent la vérité des promesses de la loi et de la sagesse. — Hiec omnia. Tout ce que la sagesse vient de dire sur son propre compte (vers. 6-31). — Llter vltse et testamentum... D'après le grec : Le livre de l'alliance du Très-Haut; sous-entendu «habPt, coiitinet i> : le Pentateuque, qui renferme l'abrégé de la loi divine, afrirme aussi toutes les
choses proclamées par la sagesse. — Les mots et agtiitio veritatis ne se lisent pas dans le grec, non plus que in prœceptis justitiarum et Israël promissiones, au vers. 33. — Hereditatem... Jacob. La loi mosaïque fut, en effet, un très précieux héritage pour les Israélites. — Poavit David... Passage évidemment messianique, qui résume la grande promesse de II Reg. vn, l et 8s. Par regem ex ipso... on ne peut entendre que le Christ, Issu de David. Ce verset est uialbeureusement omis dans le grec. — Qui implet... Vers. 35-39 : Dieu fait couler la sagesse à pleins bords, comme les eaux d'un fleuve profond. D'après le grec, cette opération est attribuée dlrectemeut à la sagesse. — Phison , Tigris, Euphrates , Oehon : les quatre cours d'eau qui arrosaient le paradis teirestre. Cf. (Jen. ii, 10 et ss. — In diebus novorum. D'après le grec : Aux jours de la moisson. Mais le latin dit mieux : Aux Jours des fruits nouveaux, par conséquent du printemps ; à l'époque des grandes eaux pour les fleuves de l'Orient. — Jordanis : la rivière principale de la Palestine, associée aux fleuves paradisiaques. — Disciplinam (vers. 37) est, comme sensum (vers. 37), un synonyme de « sapleiitiam ». — Sicut lucem. De même le texte grec; mais c'est
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38. qui perficit primus scire ipsam, et infirmior non investigabit eam.
39. A mari enim abundavit cogitatio ejus, et oonsilium illius ab abysso magna.
Ego sapientia efiEudi flumina
41. Ego quasi trames aqiise immensse de fluvio ; ego quasi fluvii dioryx,et sicut aquseductus exivi de paradiso.
42. Dixi : Rigabo hortum meum plantationum , et inebriabo prati mei fructum.
43. Et ecce factus est mihi trames abundaus, et fluvius meus appropinquavit ad mare ;
44. quoniam doctrinam quasi anteliicanum illumine omnibus, et enan-abo illam usque ad longinquum.
45. Penetrabo omnes inferiores partes terra;, et inspiciam omnes dormientes, et illuminabo omnes sperantes in Domino.
46. Adhuc doctrinam quasi prophetiam eflEundam , et relinquam illam quserentibus sapientiam , et non desinam in progenies iîlorum usque in sevum sanctum.
47. Videte quoniam non soli mihi laboravi, sed omnibus exquirentibus veritatera.
38. C'est lui qui le premier a connu parfaitement la sagesse, et elle est impénétrable aux âmes faibles.
39. Car ses pensées sont plus vastes que la mer, et ses conseils plus profonds que le grand abîme.
Je suis la sagesse qui ai fait couler les fleuves
41. Je suis comme le chemin {)ar ou s'écoule l'eau immense d'un fleuve, comme le canal d'une rivière, et comme un aqueduc qui sort du paradis.
42. J'ai dit : J'arroserai. les plantes de mon jardin, et je rassasierai d'eau les fruits de mon parterre.
43. Et voici que mon canal est devenu un grand fleuve, et mon fleuve est devenu comme une mer ;
44. car je ferai briller ma doctrine sur tous comme la lumière du matin, et je la raconterai au loin.
45. Je pénétrerai toutes les profondeurs de la terre, je visiterai tous ceux qui dorment, et j'éclairerai tous ceux qui espèrent au Seigneur.
46. Je répandi^ii désormais ma doctrine comme une prophétie; je la laisserai à ceux qui cherchent la sagesse, et je ne cesserai pas de leur être présente de race en race jusqu'au siècle saint.
47. Considérez que je n'ai point travaillé pour moi seule, mais pour tous ceux qui cherchent la vérité.
Ici une erreur manifeste, car le parallélisme {.qvMsi Gehon) exige un nom de fleuve : le traducteur a confondu 'ôr, lumière, avec y"ôr, l'un des noms du Nil. Le syriaque seul a donné le vrai sens. — Asslstens (mot omis dans le grec)... fw die vinflemlm : en septembre, au temps de la grande crue du Nil. — Qui perficit... (vers. 38). Plus clairement dans le grec : Le premier (homme) n'a pas achevé de la connaître (la sagesse), et le dernier non plus ne l'a pas pénétrée à fond. C.-à-d. qu'il n'a jamais été et ne sera Jamais! donné à l'homme de connaître et de posséder i)arfaitement la sagesse. Cf. Job, jcxvii, 12 et 8s.; Bar. m, 15, 31, etc. — A mari^. abundavit... (vers. 39). Hébraïsme : les pensées de la sagesse sont plus remplies que la rRer...
40-47. La Sagesse annonce solennellement qu'elle ne cessera pas de répandre ses grâces sur le monde. — Ego sapientia... fluinina. Ce petit Terset n'a rien qui lui corresponde dans le grec. Il en est de même du premier hémistiche du vers. 41 : ego quasi... de fluvio. — Qxtosi fluvii dioryx. Comme un cana! dérivé d'un fleuve, et qui en répand partout les eaux. — Exivl de jiaradiso. D'après le grec : « in iiaradiso, » et alors il s'agit d'Israël, arrosé par les eaux fécondantes de la 8age.«se. Cf. Is. lviii, 11. — Dixi :
Rigabo... Les vers. 42-43 développent cette fraîche comparaison. — El ecce fartus est... Dans le grec : Et voici que mon canal est devenu un fleuve, et mon fleuve est devenu une mer. Symbole admirable, qui représente les révélations de la sagesse débordant non seulement sur Israël, mais sur l'univers entier. C'est donc de la catholicité de l'Église qu'il est question, comme en tant dautres endroits de la Bible. « L'étroit canal de la loi devient le large fleuve des déclarations prophétiques ... et celui-ci se déverse dans l'océan sans limites... La sagesse ne sera pas uniquement hébraïque, mais universelle; elle arrosera tous les rivages. » — C'est ce que le vers. 44 exprime BOUS une autre image aussi forte que gracieuse : Doctrinam... illumino... La vraie doctrine morale et religieuse illuminera tout l'univers. — Penetrabo omnes... partes... Ce verset (45) manque totalement dans le grec; 11 continue de nous montrer les révélations de la Sagesse pénétrant en tous lieux, ]\jsqu'iiu sombre séjour des morts {dormientes; l'euphémisme bien connu), qu'elles feront resplendir de leurs clartés. — Quasi prophetlam (vers. 46) : non pas une prophétie dans le sens strict, mais une parole sacrée, Inspirée. — Et relinquam... sanctw.n. Le grec dit avec une grande concision : Et je la léguerai aux gé-
KccLi. XXV, 1-10.
ÎC5
CHAPITRE XXV
1. Trois choses plaisent à mon esprit, e t sont approuvées de Dieu et des hommes :
2. l'union des fi'ères, l'amour mutuel des proches, un mari et une femme qui s'accordent bien ensemble.
3. 11 y a trois sortes de personnes que mon âme hait, et dont la vie m'est insupportable :
4. un pauvre superbe, un riche menteur, et un vieillard fou et insensé.
5. Ce que tu n'auras point amassé dans ta jeunesse, comment le trouverastu dans ta vieillesse?
6. Qu'il est beau pour les cheveux blancs d'avoir du jugement, et pour les vieillards de savoir conseiller !
7. Que la sagesse sied bien aux vétérans, et l'intelligence et le conseil à ceux qui sont élevés en gloire !
8. L'expérience consommée est la couronne des vieillards, et la crainte de Dieu est leur gloire.
9. Neuf choses se présentent à mon esprit comme très heureuses , et j'en exposerai une dixième aux hommes par mes paroles :
un homme qui trouve sa joie dans
1. In tribus placitum est spiritui nin. . quae sunt probata coram Deo et hominibus :
2. concordia fratrum, et amor proximorum, et vir et muîier bene sibi consentientes.
3. Très species audivit anima mea, e aggravor valde animée illorum :
4. pauperem superbum, divitem raendacem, senem fatuum et insensatum.
5. Quas in juventute tua non congregasti quomodo in senectute tua invenies?
6. Quam speciosum canitiei judicium , et presbyteris cognoscere consilium !
7. Quam speciosa veteranis sapientia, et gloriosis intellectus et consilium !
homo qui jucundatur in filiis
nérations des siècles. — Videte... (vers. 47). Conclusion dramatique. La Sagesse Invite les hommes à constater son labeur actif, généreux (won soU mihi...).
40" Quelques règles de conduite roulant sur divers sujets. XXV, 1 - 16.
Des hauteui's sublimes du chap. xxiv, nous redescendons tout à coup à des détails pratiques.
Chap. XXV. — 1-2. Trois choses aimables. — In tribus... Cf. xxiii, 21, et la note. Ces trois clioses sont mentionnées au vers. 2, en gradation ascendante. — Concordia fratrum : des frères dans le sens large ; ici , tous les Israélites ( cf. Ps. cxxxir, 1). Amor proximorum : les proches parents. Fil- et mulier... : des époux bien assortis et vivant toujours dans une douce harmonie.
3-4. Trois choses détestables. Antithèse avec les vers. 1-2. — Aggravor valde... Langage très énergique. — Animae illorum. Grec : contre leur vie; c.-ù-d. contre le fait de leur existence. — Pauperem superbum : ûuspTJçavov désigne plutôt l'arrogance, l'insolence. — Divitem mendaeem : qui fait de belles promesses et ne les tient pas, — Senem /atuwm... D'après le grec : le vieillard adultère et Insensé. La luxure revêt un
caractère particulièrement honteux chez les vieillards.
6-8. Travailler, tandis qu'on est Jeune, à acquérir la sagesse , qui est l'apanage habituel de la vieillesse. — Quœ in juventute... (vers. 5). Transition et introduction. — Quam speciosum, canitiei... ! Cf. Prov. xx, 29 ; Sap. iv, 8, etc. Rien de plus admirable qu'un vieillard sage et vertueux. Dans ce verset et dans le suivant, les substantifs judicium, consilium, sapientia et intellectus sont synonymes. — Oloriosls. C.-à-d. aux vieillards qui ont été élevés en dignité. — Corona... peritia (vers. 8). C'est d'expérience qiie se compose tout particulièrement la sagesse des vieillards.
9-16. Dix béatitudes de la vie. — Novem insuspicabilia... : neuf choses que l'esprit le plus avisé est, pour ainsi dire, incapable de soupçonner, tant elles sont rares. A la lettre dans le grec : Il y a neuf suppositions (neuf choses spéciales) que j'ai proclamées heureuses dans mon cœur. — Et decimum... Gradation ascendante. Pour les neuf premières choses, le moraliste croit avoir le droit de « supposer » qu'elles procurent le bonheur ; quant à la dixième, il n'a pas le moindre doute, et il ee borne à une affirmation pure et
EocLi. XXV, 11-22.
vivens et videns subversioneni inimicorum Rnorum.
11. BeatuB qui habitat cum muliere eensata, et qui îingua sua non est lapsus, et qui non servivit indignis se.
12. Beatus qui invenit amicum verum, et qui enanat justitiam auri audienti.
13. Quam magnus qui invenit sapientîam et scientiam ! sed non est super timentem Dominum.
Non est caput nequius super caput colubri
ses enfants ; celui qui v\t et qui voit lu ruine de ses ennemis.
11. Heureux celui qui habite avec une femme de sens, qui n'est point tombé par sa langue, et qui n'a pas été asservi à des hommes indignes de lui.
12. Heureux celui qui trouve un ami véritable, et qui parle de la justice à une oreille qui l'écoute.
13. Combien est grand celui qui a trouvé la sagesse et la science! mais rien ne surpasse celui qui craint le Seigneur.
La crainte de Dieu s'élève audessus de tout
15. Heureux l'homme qui a reçu le don de la crainte de Dieu : à qui comparera-t- on celui qui la possède?
16. La crainte de Dieu est le principe de son amour, et on y doit joindre inséparablement un commencement de foi.
17. La tristesse du cœur est le comble de la peine, et la malignité de la femme est une malice consommée.
18. Toute plaie est supportable, plutôt que la plaie du cœur;
toute vengeance, plutôt que la vengeance des ennemis
22. Il n'y a point de tête plus méchante que la tête du serpent ,
gimple (dicam in Itngua). — L'énumération commence aussitôt. Première béatitude : quijucundatur... (vers. 10») ; celle du père qui est béni dans ses enfants. — La seconde (vers. lO*) : vivens et vldens...; celle d'un homme qui, après avoir beaucoup souffert de la part d'ennemis Injustes, assiste à leur ruine totale. — La troisième (vers. 11») : qui haWat...; celle d'un époux au comble de ses vœux. C'est là, en effet, une des plus grandeiî faveurs du cleL Cf. Prov. xii, 4 ; xrv, 1 ; xviii, 22 ; xxxi, 10, etc. — La quatrième (vers. Il*») : qui Hngua... Cf. Jac. m, 2.— La cinquième (vers. 11«) : qui von servimt... Il y a une grande humiliation et une vive souffrance à se voir réduit à une telle condition. Cf. Prov. XXX, 21, etc. — La sixième (vers. 12»), si souvent célébrée dans ce livre : qui invenit amicum... Le grec exprime une autre pensée : Heureux celui qui a trouvé la prudence. — La septième ( vers. 12'>) : qui enarrat... ; celle du maître qui réussit dans son enseignement. D'après le grec : Celui qui raconte à des oreilles attentives. — La huitième et la neuvième (vers. 13») : qui invenit aapientiam (la sagesse pratique) et gcientiam (la sagesse théorique). Le grec a omis le mot f science » et n'a pas la neuvième béatitude. —
La dixième (vers. 13>>) : non est super tlnumtem... Les vers. 14-16 en développent le sens. — Les mots heatus fiomo... Dei (vers. 15*) manquent dans le grec. — Qui tenet (vers. 15^) : o "/.paxwv, celui qui a saisi de ses mains et retient fortement la crainte de Dieu. — Timor... initium... Ce beau vers. 16 ne se lit point dans les meilleurs manuscrits grecs ; le syriaque et l'arabe l'ont comme la Vulgate.
41» De la femme, soit mauvaise, soit vertueuse. XXV, 17 —XXVI, 24.
17-36. Maux causés par la femme méchante Le langage est d'une grande énergie. — Omnis plaga... Introduction (vers. 17), propre à notre version latine. — Omnem plagam... videbit... Pas de verbe dans le grec, qui dit avec plus de vigueur encore : Toute blessure (c.-à-d. faitesmol n'importe quelle blessure), mais non une ijlessure du cœur, et toute malice, mais non la malice d'une femme. — Obductum (vers. 20) : iitaytov/iV, une agression hostile. — Non vindictam inimicorum (vers. 21). Des ennemis sans pitié se vengeraient d'une manière trop cruelle. — Non est caput... (vers. 22). Le texte hébreu primitif employait certainement le substantif rô'à, qui signifie tête et venin, et peut-être au-
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23. ot il n'y a pas de colère qiii dépasse }a colère de la fetuiae. Il vaut mieux demeurer avec un lion et un dragon, que d'habiter avec une méchante femme.
24. La malignité de la femme lui change le visage; elle prend un regard eombre comme un ours, et son teint devient comme un sac. Au milieu de ses proches
son mari gémit, et en les entendant il soupire
26. Toute malice est légère comparée à la malice de la femme ; que le sort des pécheurs tombe sur elle !
27. Comme une m mtagne sablonneuse pour les pieds d'un vieillard, telle est la femme bavarde pour un homme paisible.
28. Ne considère point la beauté d'une femme, et ne la convoite pas à cause de ses charmes.
29. De la femme provient la colère, l'audace et une grande confusion.
Si la femme a l'autorité, elle s'élève contre son mari
31. La méchante femme est l'affliction du cœur, la tristesse du visage et la plaie au cœur de son mari.
32. La femme qui ne rend pas son mari heureux est l'afEaiblissement de ses mains et la débilité de ses genoux.
33. La femme a été le principe du péché, et c'est par elle que nous mourons tous.
23. et non est ira super iram mulieris. Commorari leoni et draconi placebit, quam habitare cum muliere nequam.
^4. Nequitia mulieris immutat faciem ejus , et obcœcat vultum suum tanquam ursus, et quasi saccum ostendit. In medio proximorum ejus
Mulier si primatum habeat, contraria est viro suo
31. Cor humile, et faci«s tristis, et plaga cordis, mulier nequam.
32. Manus débiles et genua dissoluta mulier quae non beatificat virum suum.
33. A muliere initium factura est peccati, et per illam omnes morimur.
ralt-ll été préférable de le prendre dans cette seconde acception. Voyez l'Introd., p. 83. — Super iram mulierla (vers. 23). Dans legrto, sans doute par suite d'une erreur de copiste : Au-dessus de la colère d'un ennemi. — Commorari leoni... Rapprochement d'une force étonnante. Cf. Prov. XXI, 1 9 ; XXV, 24, etc. — Immutat faeiem (vers. 24) : ôpaciv, l'ensemble de l'aspect extérieur, et pas seulement le visage. — Obcaecat tanquam uraus. Telle est la leçon du manuscrit Alexandrin. Le grec ordinaire porte : w; (jày.xov, comme un sac (une étoffe grossière et sombre, en poils de. chèvre). La Vulgate a traduit les deux expressions ; c'est pourquoi elle ajoute : et quasi saccum,... — In medlo... ingemuit (vers. 26)... Désolation bien légitime. — Audiena : en entendant proclamer les défauts de sa femme par ses voisins et ses proches. Au lieu de l'adverbe modicum. qui est bien faible, le grec dit : amèrement. — Brevt^... malitia super... (vers. 26). C- à - d. : comparée à la méchanceté de la femme. Cf. vers. 17 et 19. — Malédiction tïrrible : sors peccatorum cadat...; 3eB derniers châtiments, réservés aux pécheurs tes plus endurcis. — Slcut ascensus... (vers. 27). Antre comparaison très expressive : 11 est très pénible, surtout à un vieillard, de gravir une oOte sablonneuse. — Ne respicias... (vers. 28). he lils de Siracb Interrompt sa description, pour
glisser au lecteur cette recommandation pratique. D'après le grec : Ne tombe pas au sujet de la beauté. C.-à-d. : Ne te laisse pas séduire... — Mulieris ira... (vers. 29). C'est de la femme mauvaise que proviennent la colère, la honte, etc. — Si primatum habeat ( vers. 30 ) : contrairement au plan providentiel. Cf. Gen. m, 16, etc. Le grec unit ensemble les vers. 29 et 30 de la Vulgate, en supprimant quelques mots, ot en changeant notablement le sens : Colère, Impudence et grande honte, lorsqu'une femme fournit à son mari, c-à-d. loi'squ'elle apporte en dot des richesses dont elle se prévaut pour être moins soumise. Les auteurs classiques ont à plusieurs reprises parlé dans le même sens :
QusB Indotata est, ea in potestate est viri ; Dotatas mactant et malo et damno viros.
Plaute, AuM. III , v, «0.
Comp. Martial, Epist. viii ad Prise. — Cor humile (vers. 31) : un cœur abattu, découragé. — Manus débiles... (vers. 32). Images très fortes ; cf. Is. XXXV, 3. La présence d'une méchante femme attriste et paralyse la vie entière du mari. — A muliere Initium... (vers. 3.3). Cf. Qen. rn 1-6, 17; Il Cor. 11, 3; I Tim. ii, 13-14. — Per illam... morimur : puisque c'est le péché qui a produit la mort. Cf. Gen. n, 17; Rom. v, 13.
EccLi. XXV, 34 — XXVI, 7.
34. Non des aquee tuae exituni nec modicum, nec mulieri nequam veniara prodeundi.
35. Si non ambulaverit ad manum tuam, confundet te in conspectu inimicorum.
CHAPITRE XXVI
1. Malieris bonae beatus vir; numerus euim annorum illius duplex.
2. Mulier fortis oblectat virum suum, et annos vitae illius in pace implebit.
3. Pars bona mulier bona ; in parte timentium Deum dabitur viro pro factis bonis.
4. Divitis autem et pauperis cor bonum, in omni tempore vultus illorum bilans.
5. A tribus timuit cor meum, et in quarto faciès mea metuit :
caiumniam mendacem, super mortem omnia gravia
1. Heureux le mari d'une femme qui est bonne, car le nombre de ses années sera doublé.
2. La femme forte est la joie de son mari, et elle lui fera passer en paix les années de sa vie.
3. La femme vertueuse est un excellent partage ; c'est le partage de ceux qui craignent Dieu, et elle sera donnée à un homme pour ses bonnes actions.
4. Qu'il soit riche ou pauvre, il aura le cœur content, et la joie sera en tout temps sur son visage.
5. Mon cœur a appréhendé trois choses, et à la quatrième mon visage a pâli d'effroi :
la haine de toute une ville, la sédition d'un peuple
7. et la calomnie mensongère sont des choses plus insupportables que la mort ;
Autrefois, en GalUée, raconte le Talmud, les femmes marchaient les premières dans les enterrements, afin de marquer ainsi que la mort était venue par elles. — Non des aquse... exitum... (vers. 34) : parce que la plus légère ouverture amènerait la perte de toute l'eau du réservoir.
— Ventam prodeundi. Chez les peuples anciens, et surtout dans l'Orient biblique, les femmes sortaient relativement peu. Le grec ordinaire dit seulement : È^oyfffav, le pouvoir; les manuscrits alexandrin, sinaïtlque, etc., ont nappriacav, la liberté, ce qui revient à la leçon de la Vulgate.
— Ad manum tuam (vers. 35) : selon ta volonté, tes ordres. Le second hémistiche, confundet te..., est omis dans le grec, et le premier est rattaché au vers. 36: (SI elle ne t'obélt pas,) sépare -la de ta chair. Par le divorce, conformément à la loi. Cf. Deut. xxiv, 1; Prov. xviii, 22.
— Les mots ne... te abutatiir sont propres à la Vulgate.
Chap. XXVL — 1-4. La femme vertueuse.
Mulieris bouse. Ces mots sont mis en avant pour accentuer la pensée. — Beatus vir. Cf. xxv, U ; Prov. XXXI, 10 et ss. — Numerus... duplex. Le bonheur de cet époux doublera en quelque sorte le temps de sa vie. — Mulier fortis. Dans le sens do femme vertueuse. Cf. Prov. xii, 4, etc. —
Annos... in pace : auprès de cet ange terrestre 11 n'y aura que paix et douceur. — Pars bona... Cf. Prov. xvin, 12. Aussi Dieu réserve-t-11 ordinairement aux bons cette récompense : in parte timentium,. , Cf. Prov. xix, 4. Le grec n'a pas les mots explicatifs viro pro factis bonis. — Divitis... et pauperis... (vers. 4). Grâce & une épouse vertueuse, tous les hommes peuvent être heureux ; même les pauvres, car elle est un grand soulagement à leur détresse.
6-15, Quelques catégories de femmes mauvaises. — A. tribus... La femme jalouse, vers. 6-9. Le vers. 6 sert d'Introduction. — Fades mea metuit. Le manuscrit grec du Vatican a cette variante : Contre la quatrième chose J'ai prié avec mon visage, c.-à-d. de toutes mes forces, ardemment. — Delaturam civitalis. Au passif : la haine injuste d'une ville entière contre un excellent citoyen. — ColUctionetn popuH : une foule en révolte. — Caiumniam mendacem (vers. 7) : affliction personnelle des plus cruelles. — L'auteur cite enfln (vers. 8) le quatrième malheur, plus redoutable que les autres : jnulier zelotypa_ D'après le grec : Une femme jalouse au sujet d'une (autre) femme, c.-à-d. d'une des autres épouses de son mari, plus aimée qu'elle. < Dau» les familles des Hébreux, où la polygamie était
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. S. mais la femme jalouse est la douleur et l'aiHietiou du cœur.
9. Dans la femme jalouse, la langue est. un liéau qui atteint tous les hommes.
10. La femme méchante est comme une paire de bœufs qui s'agitent ; celui qui la saisit est comme un homme qui prend un scorpion.
11. La femme adonnée au vin est un sujet de gi-ande colère et de honte, et son infamie ne sera pas cachée.
12. La prostitution de la femme se iriconnaît à son regard altier et à Zm- Tiiodestie de ses yeux.
13. Redouble de vigilance à l'égard de la fille qui ne se détourne point des hommes, de pçur qu'elle n'abuse d'ellemême, si elle en trouve l'occasion.
14. Prends garde à l'impudence de ses yeux, et ne t'étonne pas si elle t'outrage.
15. Comme un voyageur altéré qui ouvre la bouche à la fontaine et qui boit de l'eau la plus rapprochée, elle s'assiéra près de tous les poteaux, et elle ouvrira son carquois à toutes les flèches jusqu'à ce qu'elle défaille.
16. Le charme d'une femme soigneuse sera la joie de son mari et engraissera ses os.
dolor cordis et luctus raulier zelotypa
9. In muliere zelotypa flagellum linguœ, omnibus communicans.
lŒ Sicut boum jugum quod mov«tur, ita et mulier nequam ; qui tenet iliara quasi qui apprehendit ecorpionem.
11. Mulier ebriosa ira magna, et contumelia ; et turpitudo illius non tegetur.
12. Fornicatio mulieris in extollentia oculorum^ et in palpebris illius agnoscetur.
13. In filia non avertente se firma custodiam, ne inventa occasione utatur ne
14. Ab omni irreverentia oculorura ejus cave, et ne mireris si te neglexerit.
15. Sicut viatôr sitiens ad fontem os aperiet, et ab omni aqua proxima bibet, . et contra omnem palum sedebit, et contra omnem sagittam aperiet pharetram donec deficiat.
16. Gratia mulieris séduise delectabit virum suum , et ossa illius impinguabit.
Disciplina illius datum Dei est
tolérée, la paix était ordinairement troublée par la jalousie des femmes l'une contre l'autre. » (Calmet, h. l.) — D'un mot l'auteur caractérise ce défaut : la femme Jalouse est flagellum lingux, et cela pour tous ceux qui vivent auprès d'elle (omnibus œmmunicans). — Sicut boum jugum... Vers. 9, la femme méchante. La comparaison est encore plus pittoresque dans le grec : Comme une paire de bœufs qui s'agitent (de côté et d'autre). Très mauvais ménage en pareille condition. — Quasi qui... scorpionem. L'Ironie devient de plus en plus mordante. La piqûre du scorpion est très douloureuse, parfois mortelle. Cf. Deut. VIII, 16; Ez. ii, 6; VAtl. d'hist. nat., pi. XLV, flg. 7, 10. — Mulier ebriosa... La femme adonnée à l'ivrognerie, vers. 11. — Ira magna. Elle est pour son mari la cause d'une vive indignation, et aussi d'une grande confusion (.et eontumelia; ces mots sont omis dans le grec). — Turpitudo. . . non tegetur : car les effets de l'Ivresse ne peuvent pas être dissimulés. Voyez VAtl. archéol., pi. xxiv, fig. II. — Fornicatio mulieris... Vers. 12-15 : portrait encore plus liideux, celui de la femme impudique. Cf. Prov. VI, 25, et VII, 10-12. — In filia... Recommandation pressante aux pères de famille (vers. 13), pour qu'ils préservent leurs filles d'une telle ignominie. — :^on avertente se... : qui ne se détourne
pas du mal, des occasions dangereuses. — Vta tur se. C.-à-d. qu'elle ne se livre totalement au vice. — Ab omni irreverentia... Veiller aussi sur soi-même, pour ne pas tomber dans les pièges de cette séductrice. — Si te neglexerit : pour faire d'autres victimes. Le grec porte : Si elle pèche" contre toi (si elle t'entraîne au mal par suite de ton Imprudence). — Sicut viator... (vers. 15). Tableau vraiment dramatique , et Images très expressives. — Ab omni aqua proxima... La première eau venue. On est moins difficile lorsqu'on est tourmenté par la soif. L'application se fait d'elle-même. — Contra... palum : les pieu.x qui servaient à fixer la toile des tentes. Cf. Ez. XVI, 25. C'est à la femme mauvaise que se rapportent les verbes sedebit et aperiet, d'après le texte grec. — L'adjectif omnem est de nouveau souligné.
16-24. Encore l'éloge de la femme vertueuse. Cf. vers. 1-4. — Oratia mulieris. Le grec n'a pas l'éplthète séduise, que la Vulgate a ajoutée pour mieux déterminer le sens. — Ossa... i^npinguabit. Métaphore énergique, pour marquer la santé, le bonheur. Cf. Prov. xv, 30. — Disciplina illius. D'après le grec : sa science. — Datum Dei... Le grec coupe autrement la phrase à partir du vers. 16'> : Sa science engraisse les os ; c'est un don du Seigneur qu'une femme silencieuse
ÉocLi. XXVI, 18-28.
18. Millier seiwata et tacita; non est immutatio eruditse animœ.
Oranis autem ponderatio non est digna continentis animœ
21. Siciit sol oiiens mundo in altissimis Dei, sic mulieris bonœ species in omanientum domus ejus.
22. Lucerna splendens super candelabnina sanctum, et species faciei super œtatem stabilena.
23. Columnœ aureae super bases argenteas, et pedes firmi super plantas Btabilis mulieris.
24. Fundamenta œterna aupra petram solidam, et mandata Dei in corde mulieris sanctœ.
25. In duobus contristatum est cor meum, et in tertio iracundia mihi advenit :
26. vir bellator deficiens per inopiam, et vir eensatus contemptus,
27. et qui transgreditur a justitia ad peccatum; Deus paravit eum ad rhomphseam.
28. Duae species difiBciles et periculosse mihi apparuerunt : difiBcile exuitur negotians a negligentia, et non justificabitur caupo a peccatis labiurum.
18. La femme de bon sen» est silencieuse ; rien n'est comparable à une âme bien élevée.
19. La femme sainte et pudique est une grâce qui passe toute grâce.
Aucun prix ne vaut une âme chaste
21. Comme le soleil qui se lève sur le monde au plus haut des cieux, ainsi la beauté d'une femme vertueuse est l'ornement de sa maison.
22. Comme la lampe qui luit sur le chandelier sacré, ainsi est l'agrément du visage dans un âge mûr.
23. Comme des colonnes d'or sur des bases d'argent, ainsi demeurent fermes sur leurs plantes les pieds de la femme inébranlable.
24. Comme un fondement étemel sur la pierre ferme, ainsi sont les commandements de Dieu dans le cœur d'une sainte femme.
25. Deux choses ont attristé mon cœur, et la troisième m'a inspiré de la colère :
26. un homme de guerre qui périt de misère, un homme de sens qui est méprisé,
27. et celui qui passe de la justice au péché ; Dieu a préparé ce dernier pour le glaive.
28. Deux choses m'ont paru difficiles et dangereuses : celui qui trafique évitera difficilement les fautes, et celui qui vend du vin ne s'exemptera pas des péchés de la langue.
d'adjectif sensata est propre à la Vulgate). Comp. 06 mot de Plante : « Tacita mulier est bona semper. » — Non est imrmUatio. . . Dans le grec : n n'y a pas d'équivalent pour une âme bien élevée; c.-à-d. rien qui Bolt comparable à une femme vertueuse. — Oratia super gratiam ( vers. 19 ) : une grâce exquise et parfaite. — Mulier... pudorata. La pudeur est le premier et le plus bel ornement de la femme. — Omnis... ponderatio... (vers. 20). Aucun objet précieux ne vaut une femme pure et chaste (continentis, èy/.pa/.-:oOç, désigne ici la chasteté). — Slcul... Quelques comparaisons (vers. 21-24) pour mettre encore davantage en relief la valeur de la vertueuse épouse. — Oriens... in altlsslmis Del : dans les réglons les plus élevées du ciel. — Can- ' delaorum... : le candélabre du temple. Cf. I Mach. I, 28; rv, 49-60. — Super setatem. 'HXixta du grec désigne tantôt l'âge, tantôt la taille. La seconde acception cadre mieux avec le contexte : un beau visage sur une noble taille. — Oolumnse aurex. . . ( vers. 23 ). La beauté combinée avec rexcellence. Au Heu du pluriel bases, le grec «mplole le singulier : sur nne base d'argent. -—
Pedes firmi... Dans le grec : Et de beaux pieds avec une poitrine ferme, c.-à-d. vigoureuse, bien proportionnée. — Fundamenta seterna. La Vulgate a seule ce verset 24, qui exprime si bien la fidélité inébranlable de la femme vertueuse à la loi de Dieu.
426 Les périls du commerce. XXVI, 26 — XXVII, 4.
2.'>-27. Introduction : trois choses fort tristes. — La première : bellator defiHena...; un vaillant guerrier qui, après s'être sacrlflé noblement pour la défense de son pays, achève sa vie dans l'humiliation et l'indigence. — La seconde : sensaiun contemptus. — La troisième : qui transgreditur...; un Juste qui devient Impie. Son crime sera ch.1tié d'une manière terrible : Deus... ad rhomphaeam.
28. Deux choses dangrereuses. — Diise species. Ici , deux classes d'hommes. — Negotians : les grands marchands, auxquels il est si aisé do commettre des Injustices (.difficile^, a negligentia). — Caupo : tout à la fols les cabaretlers et les petits marchands, dont la situation morale est peut - être plus périlleuse encore (non justl-
Eccu. XXVTI, 1-9.
le péché sera détruit avec le pécheur
4. Si tu ne te maintiens pas fortement dans la crainte du Seigneur, ta maison sera bientôt renversée.
5. Comme lorsqu'on remue le crible il ne reste que le rebut, ainsi l'inquiétude de l'homme demeure dans sa pensée.
6. La fournaise éprouve les vases du potier, et l'épreuve de l'affliction, les hommes justes.
7. Comme le soin qu'on prend de l'arbre paraît dans son fruit, ainsi la parole manifeste la pensée de l'homme.
8. Ne loue personne avant qu'il parle ; car c'est par là qu'on éprouve les hommes.
9. Si tu poursuis la justice, tu l'atteindras, et tu t'en revêtiras comme d'une robe de gloire, et tu habiteras avec elle , et elle te protégera à jamais , et tu trouveras un ferme appui au jour du jugement.
ficabitur.,.; le mot laMorum ne se Ut pas dans le grec).
Chap. XXVII. — 1-4. Comment le négoce expose à pécher. — Propter inopiam. C.-à-d., comme s'exprime le grec , pour une chose Indifférente, ou un proflt de peu d'Importance. — Avertit oculum : de Dien , de la Justice , de la vertu. — Sicut in merlio... palus... Comparaison saisissante : une cheville qu'on enfonce à grands coups de marteau entre les assises d'une muraille et qui ne pénètre qu'à la condition d'être comme écrasée. — Le vers. 3, conteretur... delictum , manque dans le grec; c'est une double traduction de la ligne qui précède. — Si non in timoré... (vers. 4). Le moyen de faire une fortune durable et légitime consiste à se laisser guider dans toutes ses entreprises commerciales par la crainte de Dieu.
43» Quelques règles concernant les relations des hommes entre eux. XXVII, 6-32.
6-8. La convers.ition d'un homme révèle son oaractère. Les vers. 6-7 contiennent d'intéres-' santés comparaisons. — In peroussura cribri : lorsqu'on agite un crible. — RemaneMt pulvis. A la lettre d'après le grec : le fumier (xoTipia). Les matières les plus viles restent dans l'instm-
1 . Propter inopiam multi deliquerunt , et qui quserit locupletari avertit oculum suum.
2. Sicut in raedio compaginis lapidum palus figitur, sic et inter médium vcnditionis et emptionis angustiabitur peccatum ;
conteretur cum delinquente delictum
4. Si non in timoré Domini tenueris te instanter, cite subvertetur domus tua.
5. Sicut in percussura cribri remanehit pulvis, sic aporia hominis in cogitatu illius.
6. Vasa figuli probat fornax, et homines justos tentatio tribulationis.
7. Sicut rusticatio de ligno ostendit fructum illius, sic verbum ex cogitatu cordis hominis.
8. Ante sermonem non lardes virum ; hsec enim tentatio est hominum.
9. Si sequaris justitiam, appréhendes illam, et indues quasi poderem honoris ; et inhabitabis cum ea, et proteget te in sempiternum, et in die agnitionis invenies firmamentum.
ment ; les plus légères , qni sont les meilleures , passent à travers. — Sic aporia... Grec : De même les rebuts de l'homme (demeurent) dans sa jiensée. Et cette misère morale ne tarde point à se manifester par le Langage , comme 11 est immédiatement ajouté. — Vasa. . . probat fornax (vers. 6) : les mauvais se brisent au feu, les bons l'endurent parfaitement et s'y consolident. — Justos tentatio... Sur cette fréquente pensée, voyez Ps. xn, 3 ; Prov. xvii, 3 ; Sap. m, 6, etc. La version du grec s'harmonise bien mieux avec le contexte : Et l'épreuve de l'homme est dans son langage. En effet, la parole est le miroir du cœur, comme on l'a si fréquemment répété. — Sicut rusticatio... (vers. 7). D'après le grec : Le fruit d'un arbre dévoile sa culture, c.-à-d. le soin qu'on a pris de lui. Cf. Matth. vu. 16, 20. — Si« verbiim... Ici encore le grec est plus clair : De même l'expression de la pensée (dévoile) le cœur de l'homme. — Conclusion de cet alinéa ( vers. 8 ) : Ante. sermonem non laudes... N'apprécier un homme qu'après l'avoir entendu parler. 9-11. On acquiert la Justice en la cherchant avec zèle. — Si «equaris... appréhendes. Le résultat est infaillible. — Indues quasi poderem... Magnifique image. Cf. Sap. xviii, 24, et la note.
EocLi. XX VIT, 10-21.
10. Volalilia ad sibi siruilia coriveniunt, et veritas ad eos qui operantur illam revertetur.
11. Léo venationi insidiatur semper; sic peccata operantibus iniquitates.
12. Homo sanctus ia sapientia mauet BÎcut sol ; nam stultus sicut luna mutatur.
13. In medio insensatorum serva verbum tempori; in medio autem cogitantium assiduus esto.
14. NaiTatio peccantium odiosa, et risus illorum in deliciis peccati.
15. Loquela multum jurans liorripilationem capiti statuet, et irreverentia ipsius obtuiatio aurium.
16. Effusio sanguinis in rixa superborum, et maledictio illorum auditus gravis.
17. Qui dénudât arcana ami ci fidera perdit, et non inveniet amicum ad animum suum.
Dilige proximum, et conjungere fide cum illo
19. Quod si denudaveris absconsa illius, non persequeris post eum.
20. Sicut enim homo qui perdit amicum suum , sic et qui perdit amicitiam proximi sui.
21. Et sicut qui dimittit avem de manu sua, sic dereliquisti proximum tuum, et non eum capies.
10. Les oiseaux se joignent avec leurs semblables, et la vérité retourne à ceux qui la pratiquent.
11. Le lion guette constamment sa proie ; ainsi font les péchés pour ceux qui commettent l'iniquité.
12. L'homme saint est stable dans la sagesse comme le soleil, mais l'insensé est changeant comme la lune.
13. Au milieu des insensés, réserve ta parole pour un autre temps ; mais demeure assidûment parmi ceux qui réfléchissent.
14. L'entretien des pécheurs est odieux, et leur rire porte sur les délices du péché.
15. Le discours de celui qui jure souvent fait dresser les cheveux sur la tête, et son irrévérence fait qu'on se bouche les oreilles.
16. L'effusion du sang suit la querelle des superbes , et leurs injures outrageuses sont pénibles à entendre.
17. Celui qui découvre les secrets de son ami perd sa confiance, et il ne trouvera pas d'ami selon son cœur.
Aime le prochain, et unis-toi à lui avec fidélité
19. Si tu dévoiles ses secrets, c'est en vain que tu le poursuivras.
20. Car celui qui détruit l'amitié qui le liait avec son prochain, est comme un homme qui aurait tué son ami.
21. Comme celui qui laisse échapper un oiseau de sa main, tu as abandonné ton ami, et tu ne le reprendras plus.
La seconde moitié du vers. 9, et inhabitabis... flrmamentum, manque dans le grec. — In igné agnitlonis : au jour du jugement divin, qui révélera toutes choses. — Volatilia ad... similia... Gracieuse figure. Cf. xui, 19-20. — Et veritas ad eos... : la vérité se mettra , pour les défendre, du côté des bons qui l'auront recherchée et pratiquée. — Léo venationi... (vers. 11). Contraste avec le vers. 10. Cf. Gren. iv, 7 ; I Petr. V, 8. a La proie du péché, c'est le pécheur. »
12-16. Les paroles des sages et celles des insensés. — Homo sanctus... sicut sol. Le grec supprime cette belle comparaison, et mentionne aussitôt le langage du sage : Le discours de l'homme pieux est toujours sagesse. — StuJttis sicut luna... Toujours inconstant, et changeant sans cesse de sentiments, 11 est dans ses paroles un oc mutabile sidus », comme la lune. — Serva verbum... Garde tes discours pour une occasion plus favorable. Le grec a simplement : Observe le temps. C.-à-d. souviens-toi qu'il y a un temps pour parler et un temps pour se taire (Eccl. III, 7). — In medio... cogitantlum : par conséquent, des sages. — Narratio peccaritium... Les ver». 14 et U révèlent quelques caractères du
langage des Insensés ou des Impies. Ce n'est que récits odieux, affreux libertinage {in deliciis...), blasphèmes (loquela... jurans), choses choquantes (irreverentia; d'après le grec, la dispute), qui excitent l'indignation la plus vive ( horripilationem..., obturatio...). — Effusio sanguinis.^ (vers. 16). Le résultat fréquent de ces discours Impudents.
17-24. Révéler les secrets d'un ami, c'est briser infailliblement les liens de l'amitié. — Fidem perdet : 11 perdra toute confiance, tout crédit. Cf. Prov. XI, 13. — IHlige proximum. D'après le grec : ton ami. — Si denudavervi... non persequeris. Ce serait alors peine perdue que de courir après lui pour le calmer ; la réconciliation n'est plus possible. — Sicut... homo qui perdit... (vers. 20). Le grec donne une pensée plus forte que cette sorte de tautologie : Car comme l'homme qui fait périr son ennemi, ainsi tu as fait périr l'amitié de ton prochain. — Sicut qui dimittit... (vers. 21). Comparaison d'une grande délicatesse. Le langage est direct dans le texte grec, ce qui le rend encore plus vivant : Et comme iu laisserais échapper un oiseau de ta main, ainsi tu 3.S laissé aller ton ami, et tu ne le prendras plm
EccLi. XXYTT, 22 31.
22. Ne le ponrBuis pas, car il est bien loin ; il s'est échappé comme une ohèvre du filet, parce que son âme a été blessée.
23. Tu ne pourras plus avoir de liaison avec lui. Après l'injure en peut se réconcilier;
24. mais lorsqu'on révèle les secrets d'un ami, il n'y a plus d'espérance pour une âme malheureuse.
25 Celui qui cligne de l'œil trame de noirs desseins, et nul ne peut l'écarter.
26. Il n'aura devant toi que douceur à la bouche, et il admirera tes discours ; mais à la fin il changera de langage, et il tendra des pièges à tes paroles.
27. Je hais bien des choses, mais rien autant que lui, et le Seigneur aussi le détet^tera.
28. Si quelqu'un jette une pierre en haut, elle retombera sur sa tête; de même le coup perfide fait des blessures au perfide.
29. Celui qui creuse une fosse y tombera ; celui qui met une pierre devant son prochain s'y heurtera, et celui qui tend un filet à un autre s'y prendra.
30. L'entreprise concertée avec malice retombera sur celui qui l'a faite , et il ne saura pas d'où lui vient ce malheur.
31. La tromperie et l'outrage viennent des superbes, et la vengeance les guette comme un lion fait sa proie.
22. Non illum sequaris, quoniam longe abest; effugit enim quasi caprea de la queo, quoniam vulnerata est anima ejus
Annuens oculo fabricat iniqua, et nemo eum abjiciet
26. In conspectu oculorum tuorum condulcabit os suum, et super sermones tuos admirabitur; novissime autem pervertet os suum, et in verbis tuis dabit scandalum.
27. Multa odivi, et non cosequavi ei, et Dominus odiet illum.
28. Qui in altum mittit lapidem, super caput ejus cadet ; et plaga dolosa dolosi dividet vulnera.
29. Et qui foveam fodit incidet in eam ; et qui statuit lapidem proximo offendet in eo ; et qui laqueum alii ponit peribit in illo.
30. Facienti nequissimum consilium, super ipsum devolvetur, et non agnoscet unde adveniat illi.
31. Illusio et improperium superborum, et vindicta sicut leo insidiabitur illi.
(6r|p£Ûr7£ii;, prendre à la chasse). — Non illum sequaris... (vers. 22). Autre développement pittoresque de la même pensée. — Quasi caprea. Grec : une gazelle ; animal si agile. — Les mots quoniam vulnerata... sont propres à la Vulgate. — Colligare (vers. 23) : bander la blessure de l'ami offensé. — Maledicti... concordatio. On oublie une Injure faite sous l'empire de la colère. Cf. XXII, 26-27. — Desperatio... infelicis (vers. 24). Simplement dans le grec : (Celui qui a révélé...) a perdu l'espérance.
25 - 27. L'hypocrite. Tableau d'une grande finesse. — Annuens oculo. Le geste des âmes fausses. Cf. Ps. xxxiv, 19; Prov vi, 13; x, 10, etc. — Nemo... abjiciet. Personne ne pourra réussir à s'abriter contre sa perfidie. Selon plusieurs éditions grecques : Celui qui le connaît se séparera de lui. — In conspecta oculorum... (vers. 26). Oescriiitlon plus complète de la conduite de l'hylocrlte. Plein de malice ouverte quand il est seul on avec des complices, 11 dissimule en public seB sentiments de haine : condulcaHt os... Expression très pittoresque ; cf. xii, 15. — Super sermones tuos... C'est là une des tactiques les plus habiles pour s'inalnuer dans l'esprit et dans l'affection des homme».— Novissime pervertet...
Lorsqu'il sera parvenu à ses fins, il lèvera complètement le masque, et parlera selon la méchanceté de son cœur. Cf. Prov. xxvi, 24 et ss. — In verbis tuis... scandalum : en vrai tiaîtie, 11 faussera le sens des paroles qu'on aura proférées devant lui , de manière à attirer toute sorte d'ennuis à leur auteur. — Mnlta odivl... (vers. 27). Conclusion vigoureuse de ce passage. 28-32. Les méchants sont pris dans leurs propres pièges. Cette pensée revient fréquemment dans la Bible ; cf. Ps. vu, 15-17 ; ix, 16-17 ; XXXIV, 8; Prov. xxvi, 27; Bccl. x, 8-9, etc. — Qui in altum mittit... Cet Imprudent subira le premier les conséquences de sa sottise : super caput ejus... — Plaga dolosa (dolosi manque dans le grec) dividet... C. -à-d. que l'agresseur se blessera lui-même en frappant sa victime. — Qui foveam... C'est la comparaison la plus habituellement employée dans les passages cités plus haut. — Qui statuit lapident... : une pierre d'achoppement pour faire tomber son prochain. Ce second membre du vers. 29 est omis par le grec. — Qui laqueum. . . Autre métaphore très fréquente. — Facienti nequissimum... C-'est toujours la même idée, mais sans image cette fols. Le grec dit simplcniont : Celui qui fait le mai.
174 EccLi. XXVII, ;
'à2. Laqueo ijeribimt qiii oblectautur casu justorum ; dolor autem consuuiet illotj antequam moriautur.
'63. Ira et furor utraque execrabilia euiit, et vir peccator continens ciit illoruiu.
t — XXVIIT, 8.
32. Ceux qui se réjouissent de la chute des justes seront pris au filet, et la douleur les consumera avant qu'ils meurent.
33. La colère et la fureur sont toutes deux exécrables, et le pécheur les entretient en lui.
tabitudo enim et mora imminent in mandatis ejus
. 8. Memorare timorem Dei , et non irascaris proximo.
1. Celui qui veut se venger trouvera la vengeance du Seigneur, qui tiendra soigneusement ses péchés en réserve.
2. Pardonne à ton prochain qui t'a offensé, et tes péchés te seront remis quand tu le demanderas.
3. L'homme garde sa colère contre un homme, et il ose demander à Dieu qu'il le guérisse.
4. Il n'a pas pitié d'un homme semblable à lui, et il demande le pardon de ses péchés.
5. Lui, qui n'est que chair, garde sa colère, et il demande à Dieu miséricorde ; qui intercédera pour ses péchés?
6. Souviens -toi de ta fin, et cesse de nourrir de l'iuimitié ;
7. car la corruption et la mort te menacent derrière les commandements du Seigneur.
8. Souviens-toi de la crainte de Dieu, et ne t'irrite pas contre ton prochain.
— Non agnoseet... Et pourtant 11 eera la première cause de Bon malheur. — Illusio... gu2)erborum. C'est leur œuvre accoutumée; mais Ils en recueilleront les fruits : vindicta aicut leo. . , Comp. le vers. 11. — Qui oblectantur.^ (vers. 32). Joie doublement maligne, puisqu'elle a pour occasion l'adversité des Justes.
44° Évltor la rengeance, la colère, les quereUea et les péchés d« langue. XXVII, 33 — XXVIII, 30.
33. Contre la oolère. — Ira (|xf|Vi(;, le ressentiment) tt furor... Vices détestés de Dieu et des hommes (.exewaHlia). — Continens... illorur». Le pécheur les « possède », se laisse dominer par eux.
Ohap. XXVIII. — 1-9. Contre les eentlments et les actes de vengeance. — Qui vindicari... iripeniet... Tout d'abord le ch&timent de ce péché. Le Seigneur s'est réservé le droit de vengeance; cf. Deut. xxxu, 35 ; Matth. vi , 14 , etc. — Servans servabit. Rédupllcatlon à la façon bébralqne, pour accentuer l'Idée. Le Seigneur ne pardonnera certainement pas les offenses des hommes vindicatifs. — Relinqv* (grec : «?£;, « dlmltte »)... et tune... Pensée toute chrétienne. Dieu pardonnera volontiers à quiconque pardonne. Cf. Matth. VI, 12; Jac. II, 3. — Homo homini... Vers. 3 -.5 : Icouaséquence dans laquelle tombe celui qui »lme
la vengeance. Raisonnement très bien esquissé. — Medelam. Le pardon de ses propres péchés, alors qu'il refuse lui-même de pardonner à autrui. — In hominem similem... Ressemblance Intime qui fait que tous les hommes appartiennent à une seule et môme famUle, ce qui devrait les porter à l'indulgence mutuelle. — Ipse cum caro tit... Bossuet relève admirablement ce trait, Sermon sur la charité /rat., 3« part. : « L'homme, ver de terre, croit que le presser un peu du pied, c'est un attentat énorme, pendant qu'il compte pour rien ce qu'il entreprend hautement contre la souveraine majesté de Dieu et contre les droits de son empire. " — Quia exorabit... .» Plus fortement dans le grec : Qui offrira une propltiatlon ? C.-à-d. des œuvres qui puissent expier les péchés d'un si grand coupable. — Les vers. 6-9 indiquent quelques remèdes à cette triste passion. Premier antidote : mémento novissimorum; le souvenir des Ans dernières ( vers. 6 - 7) . — Imminent in mandatis. La mort se tient, pour ainsi dire, cachée derrière les commandement» divins, menaçant quiconque les transgrestie. Le grec est plus simple : (Souviens-toi) aussi de Is corruption (du tombeau) et de la mort, et demeure dans les commandements. — Memorare timorem... (vers. 8). Second remède : la cralntu
EocLi. XXVI II, 9-18.
9. Souviens -toi de l'alliance du Très- Haut, et ne considère pas la faute du prochain.
Évite la dispute , et tu diminueras les péchés
11. Car l'homme irascible allume la querelle, et le pécheur met le trouble parmi les amis, et jette l'inimitié au milieu do ceur qui vivaient en paix.
12. Le feu s'embrase dans la forêt Kelon qu'elle contient de bois, et la colère de l'homme s'allume selon sa puissance, et il exalte sa fureur en iToportion de sa richesse.
13. La promptitude à disputer allume le feu, et la querelle précipitée répand le sang, et la langue qui rend témoignage cause la mort.
14. Si tu souffles sur l'étincelle, il en sortira un feu ardent ; si tu craches dessus, elle s'éteindra, et l'un et l'autre vient de la bouche.
16. L'homme médisant et à double langue sera maudit, car il en trouble beaucoup qui vivaient en paix.
16. La troisième langue en a renversé beaucoup, et elle les a dispersés de peuple en peuple.
17. Elle a détruit les villes fortes des riches, et elle a fait tomber les maisons des grands.
18. Elle a taillé en pièces les armées des nations, et elle a défait des peuples puissants.
9. Memorare tcstamentum Altissimi. et despice ignorantiam proximi.
Abstine te a lite, et minues peccata
11. Homo enim iracuudus incendit litem , et vir peccator turbabit amicos , et in medio pacem habentium immittet inimicitiam.
12. Secuudum enim ligna silvse, sic ignis exardescit, et secundum virtutem hominis sic iracundia illius erit, et secundum substantiam suam exaltabit iram suam.
13. Certamen festinatum incendit ignem, et lis festinans effundit sanguinem, et lingua testificans adducit mortem.
14. Si sufflaveris in scintillam, quasi ignis exardebit ; et si expueris super illam, extinguetur : utraque ex ore proficiscuntur.
15. Susurro et bilinguis malediotus, multos enim turbabit pacem habentes.
16. Lingua tertia multos commovit, et dispersit illos de gente in gentem.
17. Civitates muratas divitum destruxit, et domos magnatorum effodit.
Virtutes populorum concidit, et rentes fortes dissolvit
de Dieu. — Teslamentum... (vers. 9). Troisième antidote : le souvenir de l'alliance théocratique, et des obligations qu'elle Impose. — Ignorantiam. Expression délicate pour désigner les torts du prochain : souvent 11 a offensé sans le vouloir.
Cf. Ps. XXIV, 7.
10-14. Se garder des querelles. — Ahstine... et minuea.^ Tout ensemble, la recommandation et son motif. L'amour de la dispute multiplie étonnamment les péchés, comme le disent les vers. 11 et ss. en termes figurés, très expressifs. — Incendit lilem... Cf. Prov. XX vi, 21 ; xxix, 22. Véritable Incendie, qui brûle tout sur son passage. — Secundum ligna... (vers. 12). Plus la forêt est étendue, plus l'incendie devient violent. Nuance dans le grec : Le feu s'enflamme (plus ou moins) selon sa malice. — Secundum virtutem..,, suhstantiam. Deux des causes qui fournissent le plus fréquemment la matière des querelles : l'homme puissant et le riche plein d'arrogance supposent que tout doit leur céder, et Ils s'irritent à la moindre occasion. Le grec ajoute un quatrième membre au vers. 12 : Et selon la force de la querelle elle s'enflammera. — Autres motifs de dispute (vers. 13). Certamen /estina- '"m.,.; on se jette dans la 'discussion d'une ma-
nière précipitée, sans réfléchir, et ensuite on veut la pousser jusqu'à ses dernières conséquences {ignem, sanguinem). Les mots lingua testificans (le faux témoignage)... mortem ne se lisent pas dans le grec. — Si suffluverin... (vers. 14). Il est cependant si aisé d'arrêter une querelle à son début. C'est une étincelle dangereuse, il est vrai; mais si expueria..., extingiietur, — Utraque ex ore... : soit le souffle qui enflammers l'étincelle, soit la goutte de salive qui l'étouffera. Le Talmnd cite ce verset comme l'œuvre du « fils de Slra ».
15-25. La médisance et la calomnie; leurs effets redoutables. — Susurro. Le médisant qui murmure à l'orelUe les défauts de son prochain. Cf. XXI, .31. Il est souvent question de lui au livre des Proverbes. — Maledictus. Énergiquement dans le grec: Maudis (- les ) ! — Multos... turbaMt... Les funestes effets de la médisance. — Lingua tertia. Ce nom, propre à l'Ecclésiastique, désigne le calomniateur, qui blesse trois personnes i la fols: lui-même, la personne calomniée , celui qui prête l'oreille h ses mauvais propos. — Multos commovit... Les grands malheurs que produit la calomnie sont assez longuement développés (vers. lG-18), en nu vigoui'eux
EcCLi. XXVIII, 19 29.
19. Lingna tertia mulieres \àrata8 ejecit, et privavit illas laboiibùs suis.
20. Qui respicit illam non habebit requiem, iiec habebit amicum in quo requiescat.
21. Flagelli plaga livorem facit; plaga autem linguœ comminuet ossa.
22. Multi ceciderunt in ore gladii ; sed non sic quasi qui interierunt per linguam suam.
23. Beatus qui tectus est a lingua nequam, qui in iracundiam iUius non transivit, et qui non attraxit jugum 11lius, et in viuculis ejus non est ligatus;
24. jugum enim illius jugum ferreum est, et vinculum illius vinculura sereum est.
25. Mors ilUus mors nequissima, et utilis potius infemus quam illa.
26. Perseverantia illius non permanebit; sed obtinebit vias injustorum, et in flamina sua non comburet justos.
27. Qui relinquunt Deum incident in illam, et exardebit in illis, et non extinguetur, et immittetur in illos quasi leo, et quasi pardus lœdet illos.
28. Sepi aures tuas spinis, linguam nequam noli audire, et ori tuo facito ostia et seras.
Aurum tuum et argentum tuum
19. La troisième langue a banni des femmes fortes, et les a privée.-? du fruit de leurs travaux.
20. Celui qui l'écoute n'aura point de paix, et il n'aura pas d'ami sur qui il puisse se reposer.
21. Le coup de verge fait une meurtrissure; mais un coup de langue brise les os.
22. Beaucoup sont tombés par le tranchant du glaive, mais il en est mort davantage encore par leur propre langue.
23. Heureux celui qui est à couvert de la langue maligne, qui n'a point passé par sa fureur, qui n'a pas traîné son joug, et qui n'a point été lié de ses chaînes;
24. car son joug est un joug de fer, et ses chaînes sont des chaînes d'airain.
25. La mort qu'elle cause est une mort très cruelle, et le tombeau lui est préférable.
26. Elle ne durera que peu de temps ; elle régnera dans les voies des injustes, et ne consumera point le juste dans ses flammes.
27. Ceux qui abandonnent Dieu tomberont en son pouvoir, elle brûlera en eux et ne s'éteindra pas ; elle sera envoyée contre eux comme un lion , et elle les déchirera comme un léopard.
28. Fais à tes oreilles une clôture d'épines , n'écoute point la méchante langue, et mets à ta bouche une porte et des verrous.
Fonds ton or et ton argent, et
langage. Rien ne résiste à ses coups : ni les simples Individus, ni les cités, ni les peuples.
— Mulieres vlratas (vers. 19) : les femmes vaillantes (àvôpst'aç), que la calomnie chasse du foyer bien-almé, qu'elles avalent enrichi et honoré.
— Qui reupiclt illam (vers. 20). Celui qui se préoccupe de la calomnie n'a plus aucune paix, car 11 ne peut plus se fier à personne : nec habebit amicum... Variante dans le grec : Et 11 n'habitera plus en paix. — Flagelli plaga... Vers. 21-22 : comparaison pour faire ressortir davantage encore les terribles résultats de ce fléau. Aussi, beatus qui tectus... (vers. 23) I FéUcltation éloquente. — Qui in iracundiam,... non transivit : celui qui n'a pas été au pouvoir de cette bête furieuse. — Non attraxit (pour «■ traxit i>) jugum... Cette image sera développée Jusqu'à la fin du vers. 24. Cf. Jer. xxvni, 13-14. — In vineulis : les liens qui servent à fixer le joug. — Mors illiv^s : la mort morale causée par In cnlomtile. — In/ernué : le séjour des morts (le S"ôl hébreu).
26-27. Les Justes seront délivrés des coups de la langue perfide, qui atteindront surtout les méchants. — Les mots perseverantia.» permanebit sont propres à la Vulgate. Ils expriment une consolation : les funestes résultats qui viennent d'être décrits nt- durent pas toujours, car la vérité finira par prévaloir. — Obtinebit vias... Les impies auront particulièrement à sotiffrlr de la calomnie. Comp. le vers. 27. Variante dans le grec : Elle ne dominera pas les hommes pieux. Sans doute ils n'échapperont pas totalement à ses coups, mais elle ne réussira point à les perdre, ainsi que l'ajoute la ligne suivante : in flamma sua... — Qui relinquunt... incident (vers. 27). Frappant contraste.
28-30. Exhortation à éviter les péchés de la langue. — Sepi... spinis. Métaphore qui parait un peu étrange sous sa forme latine. Le grec a « possessionem tuam » (tes champs) , au lieu de aures tua; ce qui donne un sens très sirapie. — Orl... ostia et seras. Figures expressives ; les suivantes le sont beaucoup aussi. — Aurum... con-
EooLi. XXVI [I, 30 — XXIX, 7.
fais une balance pour tes paroles, et un l'iein convenable pour ta bonche,
30. et prends garde do faillir par la langue , et de tomber devant les ennemis qui t'épient, et de faire une chute incurable et mortelle.
ooiifla, el vorbis tuis facito staterain, et frenos ori tuo rectos ;
30. et attende ne forte labaris in lingua, et cadas in conspectu inimicorum insidiantium tibi, et sit casus tuus insanarÇilis in mortem.
CHAPITRE XXIX
1. Celui qui fait miséricorde prête à èon prochain, et celui qui a la main généreuse garde les préceptes.
2. Prête à ton prochain au temps de ea nécessité ; mais à ton tour paye ta dette au prochain au temps fixé.
3. Tiens ta parole et agis loyalement avec lui, et tu trouveras toujours ce qui t'est nécessaire.
4. Beaucoup regardent comme une trouvaille ce qu'ils ont emprunté, et causent de l'ennui à ceux qui les ont secourus.
0. Jusqu'à ce qu'ils aient reçu, ils baisent la main de celui qui leur prête, et ils font dos promesses d'une voix humble ;
6. mais qnand il faut rendre, ils demandent du temps, ils prononcent des paroles de chagrin ot de murmure, et ils prétextent que lea temps sont mauvais.
7. S'ils peuvent payer, ils s'en défendent ; ils rendent à peine la moitié de la dette , et ils regardent cela comme une trouvaille.
1. Qui faoit misericordiam fœneratur proximo suo , et qui praivalet manu mandata servat.
2. Fœnerare proximo tuo in tempore necessitatis illius ; et iterum redde proximo in tempore suo.
3. Confirma verbum, et fideliter âge cum illo ; et in omni tempore inveniea quod tibi necessarium est.
4. Multi quasi inventioaem «estimaverunt fœnus, et prgestiterunt molestiam his qui se adjuverunt.
5. Donec accipiant osculantur manus dantis, et in promissionibus humiliant vocem suam ;
6. et in tempore redditionis postulabit tempus, et loquetur verba tsedii et murmurationum, et tempus causabitur.
7. Si autem potuerit reddere, adversabitur; solidi vix reddet dimidium, et computabit illud quasi inventionem.
/la. D'après le greo : Lie... (dans un gac, pour no pas s'exposer à perdre ces précieux métaux ; voyez VÀtla$ archéol., pi. lxiv, flg. 6). Selon la Vulgate, fondre son or et son argent, pour en ïalre la balance avec laquelle on devra peser ses paioles : et verbis... — Les mots et /renos... rectos manquent dans le greo. — Cadas in contpectu... Circonstance particulièrement humiliante. — La Vulgate a seule la ligne et ait easus... in mortem.
46« Exercer la miséricorde envers le prochain, mais sans imprudence. XXIX, 1-35.
Chap. XXIX. — 1 - 9. Le prêt : ses mérites et ses dangers. — Qui... misericordiam, fœneratur... Conip. le Pf. xxxvi, 26, où le prêt est également signalé comme une œuvre de miséricorde. — Qui prsevalet manu. Celui qui a la main généreusement ouverte pour donner. D'après le greo : Celui qui soutient (son prochain) de la main (par des secours pécuniaires). — Mandata servat. Cf. Lev. ixv, .35 ; SI ton frère devient pauvre et que sa main fléchisse près de toi, tu le soutiendras. — Bt iterum redde (vers. a'»). Obligation oorréla-
COMMENT. V
tive, qui concerne l'emprunteur : rendre fidèlement ce qui lui aura été prêté. — In tempore suo : au temps convenu. — Confirma verbum (vers. 3). Hébraïsme qui signifie : Tiens ton engagement. Ce verset concerne encore l'emprunteur.
— In omni tempore inveniea... S'il est fidèle k rendre la somme prêtée, on aura confiance en Inl et 11 trouvera toujours l'argent dont 11 pourrait avoir besoin. Les moralistes sacrés ne manquent Jamais de signaler les conildérations humaines à cdté des arguments divins, car elles ont bien aussi leur poids. — Multi... Vers. 4-9 : il existe beaucoup d'emprunteurs peu honnêtes, qui ne se soucient pas d'acquitter leurs dettes.
— Quasi inventionem. Un objet trouvé, dont le propriétaire demeure Inconnu, appartient à celui qui le trouve. — Donee accipiant, osculantur... Description dramatique de la conduite de l'emprunteur avant et après l'emprunt. — Osculatur. Le verbe gfrec xaTaspiXi^a-ïi marque des baisers multipliés. — In promisaiov'lnis, La promesse réitérée de rendre infailliblement et an plus tôt. — In ttmpore redditionia (vers. 8)
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8. Sin autem, fraudabit illuin pecunia Bua , et possidebit illum iniinicum gratis ;
9. et convitia et maledicta reddet illi , et pro lionore et bénéficie reddet illi contumeliara.
10. Multi non causa nequitise non fœnerati sunt, sed fraudari gratis timuerunt
11. Veramtamen super humilem animo fortior esto, et pro eleemosjoia non trahas illum.
12. Propter mandatum assume pauperem, et propter inopiam ejus ne dimittas eum vacuum.
13. Perde pecuniam propter fratrera et amicum tuum, et non abscondas illam Bub lapide in perditionem.
14. Pone thesaurum tuum in praeceptis Altissimi, et proderit tibi magis quam aurum.
15. Conclude eleemosymam in corde pauperis , et haec pro te exorabit ab omni malo.
16. 17, 18. Super scutum potentis et Buper lanceam adversus inimicum tuum pugnabit.
Vir bonus fidem facit pro proximo
8. S'ils ne le peuvent, ils frustrent le créancier de son argent et se font de lui gratuitement un ennemi.
9. Ils le payent en injures et en malédictions, et ils lui rendent l'outrage pour la grâce et le bien qu'il leur a fait.
10. Beaucoup ne prêtent pas, non par dureté , mais parce qu'ils craignent d'être trompés gratuitement.
11. Néanmoins sois magnanime envers le misérable, et ne le fais pas languir pour son aumône.
12. Assiste le pauvre à cause du commandement, et ne le renvoie pas les mains vides, à cause de sa misère.
13. Perds ton argent pour ton fière et pour ton ami, et ne le cache pas sous une pierre, sans profit.
14. Place ton trésor selon les préceptes du Très -Haut, et il te sera plus utile que l'or.
15. Cache ton aumône dans le sein du pauvre, et elle priera pour toi, afin de te délivrer de tout mal.
16. 17, 18. Mieux que le bouclier et la lance du héros, elle combattra contre ton ennemi.
L'homme de bien se fait caution
Tout cliaiige alors : l'empruuteur JcuianJe délai sur délai; « il est désolé, mais les temps sont si mauvais ( loquttur verha taedil ) I » etc. Môme lorsqu'il est en état de payer, 11 ne le fait qu'avec peine (adversabitur, vers. 7), et 11 rend tout au plus an créancier la moitié de la somme. — Compu,tabU„. qvxisi... D'après le grec, ces mots se rapportent au prêteur, qui, après avoir regardé son argent comme tout à fait perdu, s'estime heureux d'en recouvrer au moins une partie. — Sin autem... (vers. 8). SI l'emprunteur est Insolvable, le préteur en est pour tous les frais, et, en sus, 11 aura l'autre pour ennemi Juré (.Inimicum...). 10-18. Avoir pitié des pauvres, à quelques dommages que l'on puisse s'exposer. — Multi non causa... SI beaucoup refusent de prêter, ce n'est point par dureté de cœur, mais parce qu'ils craignent d'être dupés. Le grec dit avec une nuance : Beaucoup, à cause de la méchanceté (des emprunteurs), se sont détournés (n'ont pas voulu prêter). — Fraudari gratis. Les hommes les plus charitables eux - mêmes ne se laissent pas tromper volontiers plusieurs fols de suite. — Veramtamen... (vers. 11). Malgré tout, supporter patiemment les délais du débiteur (animo fortior eslo) lorsqu'il est vraiment pauvre (super humilem), car sa lenteur à payer peut fort bien n'être pas coupable. <t II vaut mieux s'exposer à l'ingratitude que de manquer aux misérables. » (La Bruyère.) — Pro eUemosyna non traha^... Ne pas lui faire attendre Indéfiniment l'argent dont Q a besoin. — Propter mandatum (vers. 12) : le précepte divin, auquel les abus des hommes ne I
font rien perdre de sa force. Cf. Deut. xv, 11, etc.
— Assume ( àvTiXaêoO ). Belle expression pour désigner la bonté envers les pauvres. — Perde, pecuniam... (vers. 13). L'exhortation monte graduellement; elle demande ici, à l'occasion, un sacrifice complet. — Et non abscondas... Grec : Ne le laisse pas (ton argent) se rouiller sous la pierre. Allusion à la coutume orientale d'enfouir les trésors. Mieux vaut les utiliser en les prêtant aux nécessiteux. Cf. Jac. v, 3. — Thesaurum... in prœeeptis... (vers. 14). Plus clairement dans le grec : Place ton trésor selon les préceptes du Très -Haut. C.-à-d. fais -en part aux Indigents. Comp. le vers. 12, et Matth. vi, 19-20.— Magis quam aurum. Plus que tout l'or du monde. En effet, l'or n'a d'utilité qu'ici -bas, tandis quo le mérite de nos bonnes œuvres nous accompagne dans l'autre vie. — Conclude elumosyvam... ( vers. 16 ). Métaphore très délicate. Cf. Tob iv, 7-11. Au lieu des mots in eorde pauperis, le grec porte : dans les greniers; mais greniers tout mystiques, puisqu'il s'agit d'aumônes, et non de récoltes. — La récompense de cette générosité : hsec pro te escorabW... D'après le grec : Elle te délivrera. — A 1« suite du vers. 16 plusleun éditions grecques ajoutent deux versets apocryphes (simple reproduction de vii, 18-19), qui portent les n" 16 et 17; c'est pour cela que le vers. 18 de la Vulgate est précédé de trois chiffres.
— Super scutum... Développement dramatique du vers. 16*.
19-27. L'homme de bien est exhorté à se faire caution pour ses frères, quelque péril qu'il pulase
ÉccM. XXTX, 20-28.
pour son prochain , maïs celui qui u pcnlu toute boute l'abandonne à lui-même.
20. N'oublie pas la grâce que te fait celui qui se fait caution, car il a exposé 8a vie pour toi.
21. Le pécheur et l'impur fuient celui qui a répondu pour eux.
22. Le pécheur s'attribue le bieu de Bou répondant, et celui qui a le cœur ingrat abandonne sou libérateur.
23. Un homme répond pour son prochain, et celui-ci, perdant toute honte, en sera abandonné.
24. L'engagement contracté mal à propoF a perdu beaucoup d'hommes qui prospéraient, et les a agités comme les flots de la mer.
25. Il a banni en divers lieux des hommes puissants, qui ont erré dans les pays étrangers.
26. Le pécheur qui viole le commandement du Seigneur s'engagera en des cautions fâcheuses, et celui qui cherche à entreprendre beaucoup d'affaires s'expose au jugement.
27. Assiste ton prochain selon ton pouvoir; mais prends garde de ne pas tomber toi-même.
28. Le principal pour la vie de l'homme, c'est l'eau, le pain, le vêtement et unemaison qui couvre ce qui doit être caché.
suo, et qui pordiderit oonfusîoneia deie liiiquet sibi,
20. Gratiam fidejussoris ne obliviscaris ; dédit enim pro te animam suam.
Repromissorem fugit peccator et immundus
22. Bona repromissoris sibi ascribit peccator, et ingratus sensu derelinquet liberantem se.
23. Vir repromittit de proximo suo, et cum perdiderit reverentiam, derelinquetur ab eo.
24. Repromissio nequissima multos perdidit dirigentes, et commovit illos quasi fluctua maris.
25. Viros potentes gyrans migrare fecit, et vagati sunt in gentibus aUenis.
26. Peccator transgrediens mandatum Domini incidet in promissionem nequam, et qui conatur multa agere incidet in judicium.
27. Récupéra proximum secundum virtutem tuam ; et attende tibi, ne incidas.
28. Initium vitee hominis aqua, et panis, et vestimentum, et domus protegens turpitudinem.
courir dans cette pratique de charité. — Fidem facU... 0 Salomon , en plus d'un endroit (cf. Prov. VI, 1 et ss.; XI, 15; xvii, 18, etc.), désapprouve ceux qui se rendent caution pour leur prochain ; non qu'il condamne la charité, mais il accuse la négligence du débiteur ù satisfaire à ses créanciers, et son Indiscrétion à engager son ami daûs une affaire qui peut avoir pour lui des suites très fâcheuses. L'auteur de ce livre regarde la chose sous une autre vue. Salomon ne considérait que l'Intérêt temporel et la tranquillité de Bon disciple ; l'Ecclésiastique propose des vues de charité et de religion. » (Calmet, h. l.) — Qui perdiderit covfuêionem. L'homme sans cœur et sans honneur; par opposition à vir bonvs. — Derelinquet Bibi. Il aiîandonnera le pauvre à ses propres ressources, refusant de lui venir en aide. — Gratiam fidejussoris... (vers. 20). Le fils de Birach trace très exactement à chacun ses devoirs; U s'adresse ici à celui en faveur duquel on s'est porté caution, et 11 lui rappelle la situation délicate du répondant {dédit pro te...; 11 •"est mis à la merci du créancier). — Repromissorem fugit... (vers. 21 et 22). Conduite Indigne de certains hommes que l'on a charitablement cautionnés. Le vers. 21 est omis dans le grec ; de même le vers. 23, qui n'est guère d'ailleurs qu'une reproduction du vers. 19. — Repromis- Hu nequissima (vers. 24). Une promesse très
fâcheuse, très Imprudente. L'adjectif manque dans le texte grec. Le moraliste insiste sur les dangers auxquels s'exposent ceux qui se font caution pour d'autres. — Dirigentes : des hommes dont la condition avait été jusqu'alors prospère. — Commovit... quasi fluotus... Rapprochement tragique. — Potentes (gyrans est une particularité de la Vulgate) migrare... (vers. 25). L'exil après la ruine. Ils s'expatrient parce qu'ils ne peuvent supporter leur honte ; ou bien , Ils s'en vont de force, vendus comme esclaves, ainsi qu'il arrivait aux débiteurs Insolvables. — Peccator... incidet... (vers. 26). Parfois Dieu permet que ce châtiment atteigne les impies, et tl se venge ainsi de leurs Iniquités. — Qui conatur multa agere. En grec : ôicoxcov IpyoXaêeca;, c.-à-d. celui poursuit des gains. Évidemment en mauvaise part : des gains déshonnêtes, illicites. — Récupéra proximum (vers. 28). Récapitulation et conclusion de cet alinéa : se montrer miséricordieux, mais prudemment.
28-35. Heureux celui qui, vivant dans une modeste aisance, n'a pas besoin de recourir à la charité de ses frères. — Initium vUse... C.-à-d.: l'essentiel pour la vie de l'homme, les choses nécessaires et suffisantes. — Aqua et panis. Plus loin, XXXIX, 3 1 , le flls de Skach ajoutera quelques aliments modestes. — Et vestimentum. Comp. I Tim. VI, 8': des alimenta et de quoi se cou-
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29. Meliorest victus pauperis sub tegiuine aBserum quam epulœ eplcQdidœ in peregre sine domicilio.
30. Miuimum pro magno placeat tibi, et iuiproperium peregrinationis non audies.
31. Vita nequam hospitandi de domo in domum ; et ubi Lospitabitur non fiducialiter aget, nec aperiet 06.
32. Hospitabitur, et pascet, et potabit ingrates, et ad hase amara audiet :
33. Transi, hospes, et orna mensam, et quae in manu habes ciba ceteros.
34. Exi a facie honoris amicorum meorum ; nece.-situdine doraus meœ ho- Bpitio mihi facj:u8 est frater.
35. Gravia hœc homini habenti sen- Bnm : correptio domus, et improperium fœneratoris.
I 29. Mieux vaut la nourriture du pauvre ! sous un toit de planches, qu'un festin magnifique dans une maison étrangère, quand on n'a pas de domicile.
30. Contente -toi de peu au lieu de beaucoup, et tu ne t'entendras pas reprocher d'être un étranger.
31. C'est une vie malheureuse que de loger de maison en maison ; là où l'on est reçu comme hôte, on n'agit pas avec confiance, et l'on n'ouvre pas la bouche.
32. On reçoit l'hospitalité, on donne à manger et à boire à des ingrats, et après cela on entend des paroles amères :
33. Viens, hôte, prépare la table, et donne à manger aux autres avec ce que tu as.
34. Retire -toi à cause de l'honneur que je dois à mes amis; j'ai besoin de ma maison pour y recevoir mon frère.
35. Ces deux choses sont pénibles à un homme qui a du sens : les reproches de celui qui l'a logé chez lui , et les insultes d'un créancier.
CHAPITRE XXX
1. Qui diligit filium suura assiduat illi flagella, ut lœtetur in novissirao suo, et non palpet proximorum ostia.
2. Qui docet filium suum laudabitur in illo, et in medio domesticorum in illo gloriabitur.
1. Celui qui aime son fils le châtie avec assiduité, afin de s'en réjouir plus tard, et de ne pas fi-apper aux portes des voisins.
2. Celui qui instruit son fils se louera de lui, et s'en glorifiera au milieu de ses proches.
Trir. — Melior victus.,. L'expression Pto; du texte grec est plus générale, ei désigne non seulement la nourriture, mais tout l'ensemble du genre de *le. — Sub Ugmitie... : sous une simple cabane de planches. — In peregre. Grec : chez des étrangers. Les mots aine domidllo sont une particularité de la Vulgate. — Après ces principes généraux (vers. 28-39), vient une exhortation directe : Minimum... placeat tibl. Se contenter de peu, comme si ce peu valait beaucoup de choses superflues. — Improperium peregrinationis...: les reproches fréquemment et justement •dressés aux parasites. Cet hémistiche est omis dans les meilleurs manuscrits grecs. — Vita nequ'im fiospitandi... (vers. 31). Vie triste et misérable. C!f. Prov. xivn, 8. — Non fidueialiter aget. Il s'agit, en effet, d'une hospitalité reçue à titre de pauvre. — Hospitabitur... (vers. 32). Le grec omet ce verbe et emploie pour les autres la seconde personne : Tu fourniras le manger et le boire sans qu'on t'en sache gré, et de plus tu entendras des choses amères. Le sens est le même ftu fond : l'hôte en question prit ■ il sur lui les
f^ls de son séjour, sa situation n'en sera gucro plus avantageuse. — Transi (grec : itctpeXôï, approche), hospes... (vers. 33). Exemple des « choses amères » qu'on lui fera entendre : C'est ton tour maintenant de payer I — Exi a/acie„. (vers. 34). Le comble de l'humiliation et de l'amertume. Dans le grec : Va - t'en, étranger, de devant la. gloire; c -à- d., vraisemblablement, pour faire place à des hôtes plus honorables. — Necessltudine... Plus clairement dans le grec : J'ai k recevoir un frère, et j'ai besoin de la maison. — Gravia... (vers. 35). Conclusion de tout ce chapitre. — Hoc. Savoir: d'un côté, les reproches adressés à un hôte Indiscret (.correptio domus); de l'autre , improfterium /œneratoria ( cf. vers. 1-87).
46» De l'éducation des enfants (irep'i réxvwv, dit le texte grec). XÎX, 1-13.
Chap. XXX. — 1-6. Gloire et félicité d'un père qui a bien élevé ses enfants. — Q^i dlligit.„ assiduat... Maxime tonte biblique. Cf. Prov. xm, 24; xxin, 13-14; zxix, 15, etc. — Non palpet... ostia. C.-à-d. : 11 n'ira pas frapper :'i U
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S. Celui qui instruit son fils rend son •nnemi jaloux, et il s'en glorifiera au milieu lie ses amis.
4. Le père est mort , et c'est comme s'il n'était pas mort, car il a laissé après lui un autre lui-même.
5. Il a vu son fils pendant sa vie , et il s'est réjoui en lui ; h sa mort il ne s'est point affligé, et il n'a pas rougi devant ses ennemis ;
6. car il a laissé à sa maison quelqu'un qui la défendra contre ses ennemis, et qui témoignera de la reconnaissance à ses amis.
7. Il bandera ses plaies pour l'âme de ses enfants, et à chaque parole ses entrailles seront émues.
8. Un cheval indompté devient intraitable, et l'enfant abandonné à sa volonté devient insolent.
9. Flatte ton fils, et il te causera de la fiayeur ; joue avec lui , et il te contiistera.
10. Ne ris point avec lui , de peur que tu n'en souffres, et qu'à la fin tu ne grinces des dents.
11. Ne le rends pas maître de luimême^ dans sa jeunesse, et ne néglige pas ses pensées.
12. Courbe -lui le cou pendant qu'il est jeune, et fi'appe-lui les flancs tandis qu'il est enfant, de peur qu'il ne devienne entêté et qu'il ne t'obéisse pas, et que ton âme n'en soit attristée.
13. Instruis ton fils, et travaille à le former, de peur qu'il ne te déshonore par sa vie honteuse.
3. Qui docet filium suum in zelum mittit inimicum, et in medio amiconim gloriabitur in illo.
4. Mortuus est pater ejus, et quasi non est naortuus, similcm enim reliquit sibi post se.
5. In vita sua vidit, et lœtatus est in illo; in obitu suc non est contristatus , nec confusus est corani inimicis ;
6. reliquit enim defensorem domas contra inimicos, et amicis reddentem gratiam.
7. Pro animabus filiorum colligabit vulnera sua, et super omnem vocera turbabuntur viscera ejus.
8. Equus indomitus evadit durus, et filius remissus evadet prœceps.
9. Lacta filium , et paventem te faciet ; lude cum eo, et contristabit te.
10.. Non corrideas illi, ne doleas, et in novissimo obstupescent dentés tui.
11. Non des illi potestatem in juventute, et ne despicias cogitatus illius.
12. Curva cervicem ejus in juventute, et tunde latera ejus dum infans est, ne forte induret, et non credat tibi, et erit tibi dolor animse.
13. Doce filium tuum, et operare in illo, ne in turpitudinem illius offendas.
porte des antres pour chercher le secours que lui refuserait un fils ingrat Ce trait pittoresque * est omis dans le grec. — Qui docet: Ttaiôsvwv, dans le sens de corriger, châtier. — Laudàbitur. Grec : aura du profit. — Qui docet (vers. 3). Ici le grec emploie ôiSâffxtov, yerbe qui marque réducatlon, l'Instruction. — Mortuus... pater... tt quasi... (vers. 4). Même après sa mort, un tel père revit dans ses enfants. — In vita sua vidit... (Ters, 5). Son bonheur est complet, soit pendant sa vie, soit à sa dernière heure. — Nec con/usus («t.. Comp. le vers. 3, et le Pb. cxxvi, 3 -s.
7-13. Avantages de la fermeté dans l'éducation. — Pro animabus... Dans le grec, Ttept- '\>'JX'>i-^ en un seul mot : Celui qui rafraîchit son fils, c.-à-d. qui le traite avec trop de délicatesse. Le traducteur latin a lu : mp\ '{/ûyojv en deux mots, « pour les âmes. » — Colligabit vulnera... Manière dramatique de dire que ce père trop indulgent aura beaucoup à souffrir plus tard de ses enfants. Le grec porte : « Vulnera ejus, » les blessui'es du fils, et alors ce trait continue de décrire la mollesse dn père. — Et Buper omnem
voeem... : au moindre cri du petit capricieux. Éducation sans vigueur, qui portera de très mauvais fruits, comme l'exprime la vigoureuse comparaison du vers. 8 : Equus indornitus... — Lacta (vers. 9). D'après le grec : Caresse (d'une façon exagérée). — Non corrideas... (vers. 10). Le père doit éviter d'être trop familier avec ses enfants, s'il veut conserver sur eux une autorité réelle. Cf. vn , 26. « Llberls ne corrideas , ut in postcrum non fleas, » disait de même Solon. — Obstupescent dentés. . . Grec : Que tu ne grinces des dents; de colère et de chagrin. — Non de».„ potestatem... (vers. 11). Ne pas laisser trop de liberté aux enfants ; ils en abuseraient. Cf. vu, 25. — Ne despicias cogitalus... : car un bon éducateur tient compte de tout. Nuance dans le grec : Ne néglige pas ses erreurs; c.-à-d. corrige -les avec vigueur. Cf. xxni, 2. — Curva cervicem... (vers. 12). Encore l'idée du châtiment. — Operare in Illo (vers. 13). L'éducation est un laborieux travail. — Ne in turpitudinem... t de peur que tu ne sols déshonoré un Jour psiv su mauvaise conduite.
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14. Melior est pauper sanus, et fortis viribus, qnam dives imbecillis et flagellatus malitia.
15. Salus animée in fanctitate justitise, raelior est omni auro et argento ; et corpus validura quam census iinmensus.
16. Non est census super censum salutis corporis, et non est oblectamentum super cordis gaudium.
17. Melior est mors quam vita amara, et requies aetema quam languor perseverans.
18. Bona abscondita in ore clauso, quasi appositiones epularum circurapositas sepulcro.
ly. Quid proderit libatio . idolo ? nec enim manducabit, nec odorabit.
20. Sic qui effugatur a Domino, portans mercedes iniquitatis ;
21. videns oculis et ingemiscens, sicut spado complectens virginem, et suspirans.
22. Tristitiam non des animée tuée, et non affligas temetipsum in consilio tuo.
23. Jucunditas cordis haec est vita hojiinis, et thésaurus sine defectione sanctitatis ; et exultatio vin est longseritas.
14. Mieux vaut un pauvre sain et plein de forces, qu'un riche languissant et affligé de maladie.
15. La sainteté de la justice est la santé de l'âme, elle vaut mieux que tout l'or et l'argent ; et un corps vigoureux vaut mievLX que d'immenses richesses.
16. Il n'y a pas de richesse plus grande que celle de la santé du corps, ni de plaisir égal h la joie du cœur.
17. La mort vaut mieux qu'une vif amère, et le repos éternel qu'une langueur qui ne finit point.
18. Des biens cachés dans une bouche close sont comme des oflErandes de mets placées autour d'un sépulcre.
19. De quoi sert la libation à l'idole, puisqu'elle ne mange ni ne flaire? -M
20. Tel est celui qui est poursuivi par ^ le Seigneur et qui porte la peine de son iniquité ;
21. qui voit de ses yeux et qui gémit, comme un eunuque qui embrasse une vierge et soupire.
22. N'abandonne pas ton âme à la tristesse, et ne t'afflige pas toi-même dans tes pensées.
23. La joie du cœur est la vie de l'homme, et un trésor inépuisable de sainteté ; et l'allégresse de l'homme prolonge sa vie.
47° Soigner la santé du corps, éloigner les soucis de l'âme. XXX, 14-27.
14-21. La santé est de beaucoup préférable aux richesses. Dans le grec, ce passage est Intitulé : Ilepl ÛYiîîa;, De la santé. — Méliar pauper sanus... La pensée est d'abord exprimée en termes généraux, — Flagellatus malitia : c.-à-d. par la maladie. D'après le grec : Qui est flagellé dans son corps (par des Infirmités de tout genre). — Salies aninue in sanctitate... Notre version latine a rehaussé l'Idée, en lui donnant «ne portée morale ; mais le grec se tient mieux dans le sujet : La santé et la bonne constitution valent mieux que tout l'or.
— Census immensus : une fortune sans borae.
— Non oblectamentum super... (vers. \6'^). Beau rapprochement. Les autres Joies ne sont rien à côté de celles du cœur. — Vita amara (vers. 17) : par opposition à « gaudium cordis ». — Requies eeterna : le repos du tombeau, en « faisantabstraction do l'état de l'âme, dont 11 ne s'agit point ici ». — Bona abscondita... Plus clairement dans le grec : Des biens versés (à profusion) dans une bouche close. Ces biens ne sont autres que des aliments exquis, et l'auteur expose en termes pittoresques ( vers. 18-21) le manque d'appétit, qui est une des premières nulles de la maladie. — Appositiones... sepulcro : liïs mets que l'on portait sur les toiubeauz d'a-
près la coutume païenne, comme si les morts en avaient eu besoin. Cf. Tob. iv, 18, et la note; Bar. VI, 26. — Quid libatio...T Ces offrandes aussi avaient lieu en pure perte : nec euiTti manducabit... Cf. Deut. xiv, 2 et ss. ; Dan. xrv, 2 et ss. — Sic qui effugatur... (vers. 20). Grec : Celui qui est persécuté par le Seigneur. 'Ici, le malade. Le second hémistiche, portans.^ iniquitatis , est propre à la Vulgate. — Videns (vers. 21 ). Voyant les mets délicats qui lui sont servis, et gémissant de ne pouvoir en manger. Suit une comparaison très forte, pour exprimer sa peine : sicMt spado... Cf. xx, 2.
22-27. Les inconvénients de la tristesse. Des maux du corps l'auteur passe à ceux de l'esprit, qui influent d'ailleurs si considérablement sur la santé. — Tristitiam non des... Le thème à traiter. II est Impossible de n'être pas triste dans ce monde de douleurs; mais le fils de Siracb a surtout en vue la tristesse vaine et exagérée, qui déprime l'âme et lui enlève ses forces. Cf. Prov. xn, 26; xv, 13, etc. — In consilio tuo. C.-à-d. en réfléchissant trop, et en revenant sans fin sur la cause des peines présentes iHi futures. « Ne te chagrine pas du chagrin de demain, dit lé Talmud, car tu ne sais pas ce qu'un Jour peut amener; peut-êti-e auras-tu cessé d'exister demain; tu te seras dono chagriné au sujet d'un monde qui n'est plus le
EcoLi. XXX, 24-25.
24. Aid pitié de ton âme en plaisant à Dieu, et contiens-toi ; recueille ton cœur dans sa sainteté, et bannis loin de toi la tristesse.
25. Car la tristesse en a tué beaucoup, et elle n'est utile à rien.
24. Miserere anim.-B tuae placeiis Deo, et contine; congrega cor tiium in sanctitate ejus, et tristitiam longe repello a te.
25r Multos enim oocidit tdstitia, et non est utilitas in illa.
tien.» — JzKiunditas cordts... (vers. 23). Influence de la Joie du cœur sur la santé. — Thesauruf:,.. ianctitatii. Dans les âmes élevées, la joie produit aussi d'excellents fruits do sainteté Trait
sous son Influence, et ne point s'y abandonner avec excès. — Congrega... in sanctitate... Le grec a seulement : Console ton cœur. — 3Iult08... occMit... (vers. 25). Fait très réel. Cf. Prov. xvii, 2».
îceae de libation. (Peinture égyptienne.
propre à la Vulgate. — Miserere animce. . . (vers. 24) : en ne te livrant pas sans motif à la tristesse. Les mots placens Deo et contine manquent dans le grec. Us marquent deux conditicms de la vraie joie : éviter de déplaire à Dieu
— Non est utilitas... : puisque, dans l'hypothèse, ce n'est point une tristesse selon Dieu. — Zelus et iracurulia... (vers. 26). Autres passions, qui produisent de fâcheux effets. — Dai^ tous les manuscrits grecs, ^ part un seul, le vers. 27
EcoLi. XXX, 26 — XXXI, 7.
26. Zelus et iracundia minuunt dies, et ante tempus senectam adducet cogitatus.
27. Splendidum cor et bonura in epulis est ; epulœ enim illius diligenter fiunt.
26. L'euvie et la colère abrègent l's jours, et l'inquiétude amène la vieillesse avant le temps.
27. Le cœur pur est dans un festin continuel, car on lui prépare avec soio sa nourriture.
CHAPITRE XXXI
1. Vigilia honestatis tabefaciet carnes, et cogita tus illius auferet somnum.
2. Cogitatus praescientise avertit sen- 8um, et infirmitas gravis sobriam facit animam.
3. Laboravit dives in congregatione Bubstantise, et in requie sua replebitur bonis suis.
4. Laboravit pauper in diminutione victus, et in fine inops fit.
5. Qui aurum diligit non justificabitur, et qui insequitur consumptionem replebitur ex ea.
6. Multi dati sunt in auri casus, et facta est in epecie ipsius perditio illorum.
7. Lignum offensionis est aurum sacrificantium; vse illis qui sectantur illud! et omnis imprudene deperiet in illo.
1. Veiller pour s'enrichir, c'est se dessécher les chairs, et l'application qu'on y donne ôte le sommeil.
2. La pensée inquiète de l'avenir renverse le sens, et la maladie grave rend l'âme sobre.
3. Le riche travaille pour amasser des biens, et quand il se repose, il a d'immenses richesses.
4. Le pauvre travaille parce qu'il n'a pas de quoi vivre, et à la fin il est encore indigent.
5. Celui qui aime l'or ne sera pas innocent, et celui qui recherche la corruption en sera rempli.
6. L'or en a fait tomber beaucoup, et sa beauté a été leur perte.
7. L'or est un bois de scandale pour ceux qui lui sacrifient; malheur à ceux qui le recherchent, car tout insensé périra par lui 1
est rejeté à la fin du chap.' xxxm (vers. 13). La Vulgate et le syriaque semblent lui avoir conservé sa vraie place : au chagrin, à la Jalousie et à la colère l'écrivain sacré oppose très naturellement la sainte Joie d'un cœur bien disiwsé {splendidum cor). — In epulis est. En toute noblesse, assurément. D'après le grec : Le cœur vaillant et bon prend soin des mets de ses repas.
48» De l'amour désordonné des richesses. XXXI, 1-11.
Chap. XXXL — 1-7. Périls très graves qui accompagnent fréquemment la richesse. Pour la transposition qui a .eu lieu à partir d'ici dans le texte grec, voyez l'Introduction, p. 81. — Vlgllia honestatiê. La privation de sommeil occasionnée par le trop grand désir d'acquérir la richesse.— Cogitatus preescientla (yera. 2). Les préoccupations anxieuses relatives k l'avenir. D'après le grec : Le souci des veilles (la fatigue occasionnée par l'insomnie ) réclame le sommeil. — Inflrmitas... «obrlam facit...: en diminuant la violence des passions. Mais le grec cadre beaucoup mieux avec le contexte : Et le sommeil guérit une maladie grave. Au contraire , d'après le vers. 1, l'amour déréglé des richesses met obiUacle au sommeil, et peut amener la maladie.
— LaborarÂt âives.» Contraste entre les labeurs du riche et du pauvre (vers. 3 et 4), dont le résultat est si dlflérent. — In requie sua : lorsqu'il se retire des affaires. — In diminutione victus. Le pauvre travaille, non pas dans l'espoir d'acquérir une grosse fortune, comme le riche, mats parce que, sans cela, il manquerait du nécessaire. — Inops fit. N'ayant pas d'avances, et obligé de vivre au Jour le Jour, 11 demeure presque nécessairement toujours pauvre.
— Qui aurum diligit... (vers. 6). Cette passion désordonnée est la cause de toute sorte de péchés. Cf. Prov. XXVIII, 20; I TIm. ti, 10, etc. — Qui aequitur consumptionem. D'après le grec : la corruption (les vices qu'amènent souvent les richesses). — Multi... in auri easua (vers. «). A expliquer d'après le grec : Beaucoup ont été livrés à la ruine à cause de l'or. — Bt... in specU ipsius... Dans le grec : Et leur destruction était devant leur face ; c.-à-d. qu'elle était , pour ainsi dire, Inévitable. Cf. Prov. xi, 28. — Lignum offensionis... (vers. 7). Grec: l'or est un bols d'achoppement pour ceux qui lui sacrifient (comme à une idolo). Cf. Eph. v, 6. — Vet illis... Malédiction énergique, propre à la Vulgate.
EccLi. XXXI, 8-18.
8. Henrenx le riche qui a été trouvé Bans tache, qui n'a pas couru après l'or, et qui n'a pas mis son espérance dans l'argent et dans les trésors.
9. Qui est-il? et nous le louerons, car. il a fait des choses merveilleuses durant sa vie.
10. Il a été éprouvé par l'or et trouvé parfait, il aura une gloire éternelle ; il a pu violer la loi , et il ne l'a point violée ; il a pu faire le mal , et il ne l'a pas fait.
11. C'est pourquoi ses biens ont été affermis dans le Seigneur, et toute l'assemblée des saints publiera ses aumônes.
12. T'es -tu assis à une grande table , n'y ouvre pas la bouche le premier,
Ne t'empresse pas pendant le festin
18. Juge des dispositions de ton prochain d'après les tiennes.
8. Beatus dives qui inventnB est sine macula, et qui post aurura non abiit nec speravit in pecunia et thesauris.
9^Quis est hic ? et laudabimus eum , fecit enim mirabilia in vita sua.
10. Qui probatus est in illo, et perfectus est , erit illi gloria œterna ; qui potuit transgredi , et non est transgressus ; facere mala, et non fecit.
11. Ideo stabilita sunt bona illius in Domino, et eleemosynas illius enarrabit omnis ecclesia sanctorum.
12. Supra mensam magnam sedisti, non aperias super illam faucem tuam prier.
Intellige quœ sunt proximi tui ex teipso
8-11. Bonhenr de oenx qnl échappent ans dangers des richesses, — Dives... sine macula. Grand enthousiasme de l'écrivain sacré pour louer les riches dont la vertu n'a pas été ternie par « la corruption de l'or » (vers. S"). — Le troisième membre du vers. 8 , née speravit.,. thesauris, est omis par le grec. — In vita sua ( vers. 9 ). Grec : parmi son peuple. — Qui pi-obatus... in illo (vers. 10). Éprouvé par l'or et les biens de ce monde. — Per/ectus est. O.-à-d. trouvé parfait. — Qui potuit... Le moraliste Insiste sur le mérite d'un tel riche. Le grec emploie un tour interrogatlf qui accentue encore la pensée : Qui est-ce qui a pu transgresser (la loi divine), et ne l'a pas transgressée? faire le mal , et ne l'a pas fait ? Ce passage est classique dans la théologie pour démontrer la liberté morale de l'homme. — Ideo stabilita... (vers. 11). Récompense des riches vertueux. La possession de leur fortune leur sera assurée par Dieu, parce qu'ils en font un si e.xcellent usage. — Omnis ecclesia... En outre, l'assemblée du peuple (sanctorum manque dans le grec) ne cessera pas de vanter leurs œuvres de miséricorde.
49» Conduite à tenir pendant les repas. XXXI, 12-XXXn, 17, '•
12-21. Éviter l'Intempérance. Cf. Prov. xxiii, 13. — Mensam magnam : la table d'un richo,
chargée de mets succulents. — Non aperias... faucem... (po-ior ne se Ut pas dans le grec) : pour faire l'éloge de toutes ces friandises, d'après le vers. 13, L'exclamation multa sunt... dénote une âme vulgaire. « Ne dites pas : Voilà beaucoup à manger; ou : Voilà trop à manger... Il semblerait que vous craigniez d'en rendre autant à votre ami. » (Calmet, h. l.) Cette disposition est celle d'un homme avare ou envieux (.oeulus neqnam; hébraïsrae ) , et elle est tout à fait condamnable. — Ab omni fade... lacrymabittir. Trait Ironique : l'œil jaloux verse des larmes par sa surface entière. — Ne extendas... (vers. 18), L'action de porter les malus au plat commun, selon l'usage de l'Orient (Atl. arch., pi. xxin, flg. 2). — L'adjectif prior manque de nouveau dans le texte grec, comme aussi tout l'hémistiche suivant, et invidia... erubescas. De plus, la phrase grecque est autrement coupée à partir des mots cum viderit (vers. IS*), ce qui contribue encore à varier la pensée : Partout où 11 (l'œil envieux) regarde, n'étends pas la main, et ne heurte pas au plat avec lui. Ce sont ces derniers mots que la Vulgate traduit par Ne comprimaris in convivio (versot 17). — IntelUije qua... proximi (vers. 18). Vraie règle d'or. Cf. Tob. iv, 15. Elle est gêné raie, malgré l'application particulière qui en est faite Ici (ne pas acciparer les meilleurs mets).
EccLi. XXXI, 19-26.
19. Utere quasi liomo ùugi Lie quae tibi apponiintur, ne, cum manducas multum, odio habearis.
20. Cessa prior causa disciplinas ; et noli niniiuB esse, ne forte offendas.
21. Et si in medio multorum sedisti, prior illis ne extendas manum tuam , nec prior poscas bibere.
22. Quam suflSciens est homini erudito vinum exiguum! et in dormiendo non laborabis ab illo, et non senties dolorem.
Vigilia, choiera et tortura viro infrunito
24. Somnus sanitatis in homine parco ; dormiet usque mane, et anima illius cum ipso delectabitur.
25. Et si coactus f ueris in edeiido multiim, surge e medio, evome, et refrigerabit te, et non adduces corpori tuo intirmitatem.
26. Audi me, fili, et ne spernas me, et in iiovissimo invenies verba mea.
19. Use comme un homme tempéianr de ce qui t'est servi, de peur que tu ne te rendes odieux en mangeant beaucoup.
20. Cesse le premier par bonne éducation, et n'excède en rien, de peur de choquer.
21. Si tu es assis avec beaucoup de personnes, n'étends pas la main avant eux, et ne demande pas à boire le premier.
22. Un peu de vin n'est -il pas suffisant pour un homme réglé ? Tu n'en seras pas incommodé pendant le sommeil, et tu ne sentiras pas de douleur.
23. L'insomnie, la colique et les tranchées sont pour l'homme intempérant.
24. L'homme sobre aura un sommeil salutaire; il dormira jusqu'au matin, et son âme se réjouira en lui-même.
25. Que si on t'a contraint de manger beaucoup, lève-toi et vomis, et tu en seras soulagé , et tu n'attireras point de maladie à ton corps.
26. Ecoute -moi, mon fils, et ne me méprise pas, et tu reconnaîtras à la fin la vérité de mes paroles.
Le grec ajoute : Et réfléchis en toute chose. — Vtere quasi homo (frugi est une explication de la Vulgate) : comme une créature raisonnable, et pas comme une brute qui n'écoute que sa gloutonnerie. — Ciim mandruxis..., odio...
homme bien élevé, comme dit le grec. — Vinum eociguum. D'après le grec : Qu'il faut peu de chose (to ôXtYov), c.-à-d. peu de mets! — In dormiendo... Grec : Et sur sa couche 11 n'a pas d'oppression. — Vigilia.^ (vers. 23). Dans le
Gens emportés ivres-morts d'un ban<iuet. (Peiatùra EgVi'tienne. i
Bien n'amoindrit autant un homme dans l'estime de ses semblables que de mauvaises manières pendant les repas. — 'Cessa prior... (verset 20). Cest une marque de bonne éducation (causa disciplina). — Noli nimiua. Grec : Ne sols pas Insatiable. — Prior iUia... Suivant l'usage oriental , c'est l'amphitryon qui porte le premier la main au plat ; ses hôtes ne le font qu'après lui. — Les mots ncc prior... bibere ne se lisent pas dans le grec.
22-27. Sagesse de la tempérance qui vient ■ 1 •t(-« recommandée. — Uomini erudito : un
grec il y a interversion entre ce verset et le suivant. — Choiera et tortura. Greo : la nausée et la colique. — Somyius sanitatis... (vers. 34). Complète antithèse, également exprimée en termes pittoresques. — In homine parco. D'après le groc : Dans l'estomac modéré. — Dormiel usque... Greo : Il se lève de bonne heure. — Et anima illius... La Vulgate paraphrase légèrement. Dans le grec : Et son âme est avec lui. C.-à-d. que l'homme sobre a, dès son lever, l'esprit entièrement dispos pour le travail et ks affaires. — Si coactus... (vers. 26). Il s'a^flt de
EooLi. XXXI, 27-39.
27. Sois prompt daus toutes tes actions, et aucune infirmité ne t'atteindra.
28. Des lèvres nombreuses béniront celui qui donne libéralement du pain, et l'on rendra à sa conduite un téûioignage avantageux.
29. Toute la ville murmurera contre celui qui donne le pain avec parcimonie, et le témoignage qu'on rendra à, sa méchanceté sera vrai.
30. N'excite point â boire ceux qui aiment le vin , car le vin en a fait périr beaucoup.
31. Le feu éprouve la dureté du fer; ainsi le vin, bu avec excès, fait reconnaître les cœurs des superbes.
32. Le vin pris avec tempérance est une seconde vie pour les hommes; si tu en bois modérément, tu seras sobre.
Le vin bu avec excès est l'amertume de l'âme
27. In omnibus operibus tuis esto velox, et omnis infirmitas non occurret tibi.
28. Splendidum in panibus bcnedicent labia multorum, et testimonium veritatis illiu^ fidèle.
29. Nequiasimo in pane murraurabit civitas, et testimonium nequitiae illiua verum est.
30. Diligentes in vino noli provocare ; multos enim exterminavit vinum.
31. Ignis probat ferrum durum ; sic vinum corda superborum arguet in ebrietate potatum.
32. .ffiqua vita hominibus vinum in sobrietate; si bibas illud moderate, eris sobrius.
Amaritudo animée vinum multum potatum
quelque excès involontaire, comme 11 arrive facilement dans un grand repa8. — Evo-n^e. t C'était un précepte de l'ancienne médecine de vomir lorsqu'on se sentait l'estomac chargé. » Ce verbe manque dans les meilleurs manuscrits grecs , où on lit seulement : Et repose -toi (au lieu de et refrigerabit te). Les mots et non adduces... in* firmitatem sont également propres à la Vulgate. — Audi me... (vers. 26-27). Aux détails qui précèdent l'auteur rattache une recommandation générale touchant le soin de la santé. — Inventes verba mea. C.-à-d. leur parfaite vérité. — Esto velox, et... infirmitas.,. Pas de santé robuste sans un travail sérieux qtil l'alimente.
38-29. I.a générosité opposée à l'avarice. — In panibus est tm hébraïsme, pour désigner toute espèce de mets. Donc, l'homme qui exerce libéralement et magnifiquement ( splendidum ) l'hospitalité. — Testimonium veritatis... Grec : de sa beauté, dans le sens de bonté. — Fidèle. C.-à-d. vrai, parfaitement mérité. Cf. Prov. XXII, 9. — Nequissimo : l'homme avare et mesquin. Aiitillièse complète avec le vers. 28.
30-42. Modération dans l'usage du vin. — Diligentes... noH... Dans le grec : Ne fais pas le br.ive au sujet du vin. Écho d'Isaïe, v, 22. — Uultos... exterminavit. Métaphore énergique. Cf.
Judith, xin, 2, 4 et ss. — Ignis probat... D'après le grec : La fournaise éprouve le tranchant dans la tremp<5.Gela signifie qu'un habile ouvrier sait reconnaître la valeur du métal an moment de la trempe ; de même , vinum corda... arguet..,, car il révèle les sentiments les plus intimes des hommes. « In vino vcritas, » dit l'antique proverbe. — JEqua vita hominibus (vers. 32). Plug clairement dans le grec : Le vin est l'équivalent de la vie pour l'homme. Ce noble breuvage produit réellement des effets vivifiants ; cf. Prov. xxxi, 6-7, etc. — L'hémistiche suivant, si bibas... sobrliM, manque dans le grec. — Qiiavita est... ( vers. 33 ). La même pensée , en termes négatifs. — Quid defraudat... (vers. 34). La privation de vin fait comme la mort ; elle enlève la vie. Cette ligne est aussi une particularité de la Vulgate. — In jucunditatem... (vers. 36). Le Ps. cni, 15, l'a dit en un gracieux langage. — Et non ebrietatem. . . Ces mots non plus ne se lisent pas dans le gicc. — Moderate potatum (vers. 36). Grec : âv xa'.pw, en temps opportun.
— Sanitaii... sobrius potus (vers. 37, omis dans le grec). Le moraliste Insiste sur cette condition.
— Vinum multum... Les vers. 38-40 développent l'idée opposée, c.-à-d. les Inconvénients du vin lorsqu'on le boit avec excès. Le textn greo est
40. Ebrietatie animositas, imprudentis offensio, rainorans virtutem, et faciens vulnera.
41. In coiivivio vini non arguas proximum, et non despicias eum in jucunditate illiiis.
42. Verba improperii non dicas illi, et non premas illum repetendo.
EccLi. XXXI, 40 — XXX II, 7.
40. L'ivrognerie inspire l'audace, elle fait tomber l'insensé, elle ôte la force et cause des blessures.
41. Ne fais pas de reproches h ton prochain dans un festin où l'on boit du vin , et ne le méprise pas tandis qu'il est joyeux.
42. Ne lui adresse aucune parole injurieuse, et ne le presse point par quelque réclamation.
Loquere, major natu ; decet enim te
6. primum verbum, diligenti scientia, et non impedias musicam.
6. Ubi auditus non est non efEundas sermonem, et importune noli extolli in sapientia tua.
7. Gemmula carbunculi in ornamento auri, et comparatio musicorum in convivio vini.
1. Si l'on t'a établi président, n'en sois point orgueilleux; sois parmi eux comme l'un d'entre eux.
2. Prends soin d'eux, et ne t'assieds qu'ensuite ; prends seulement ta place après t'être acquitté de tous tes devoirs,
3. afin de te réjouir à leur sujet, et de recevoir la couronne comme un ornement gracieux , et de prouver que tu étais digne d'être élu.
4. Parle, toi qui es le plus âgé, car c'est à toi qu'il appartient
6. de parler le premier; mais fais -le avec sagesse et avec science, et n'empêche pas la musique.
6. Si on n'écoute pas, évite de te répandre en paroles, et ne t'élève pas à contretemps dans ta sagesse.
7. Un concert de musiciens dans un festin où l'on boit du vin est comme un joyau d'escarboucle enchâssé dans l'or.
beaucoup pins concis. — In convivio vini (verset 41 ). Grec : dans une société où l'on boit du vin. — Non argvMs... Pas d'amers reproches ni d'expressions dédaigneuses , car, ainsi qu'il vient d'être dit, une querelle suscitée en pareille circonstance pourrait avoir les suites les plus per- Dicienses. — Non premaa... repetendo : en réclamant alors, d'une manière très Inopportune, le payement d'une dette en retard.
Chap. XXXII. — 1-8. Le roi du festin et ses devoirs ( [lepl f|Yo-J(x.£va)v, dit le texte greo en avant de ce chapitre). — Rectorem, ■fiyovv.s.vdv : d'après le contexte, celui qui préside à table. Les auteurs classiques mentionnent assez fréquemment ce roi des festins, désigné tantôt par le sort, tantôt par une élection proprement dite, et chargé de tout ce qui concernait la préparation et la bonne tenue du repas. — Noli extoVi... La modestie , première qualité du € symposiarque », comme le nommaient encore le» Grecs. — Curam illorum... Autre qualité : vclllor ù ce que tous fussent convenablement ^ervl^ — Ut Ueteris propter illo» (vers. 3). Dans
le grec : par eux ; en voyant qu'il avait réussi à satisfaire toute l'assemblée. — Et omiamentum gratUB... Sans doute, la couronne de fleurs que l'on flécemalt au président du festin, lorsqu'il s'était bien acquitté de ses fonctions. — Et dignationem. , eorrogatirniia : les louanges de ceux qui l'avalent prié d'être leur roi. Ces mots sont omis par le grec.
4-8. « Ceci ne regarde plus le roi du festin; ce sont des préceptes généraux pour tous ceux qui se trouvent dans des repas de cérémonie. » (Calmet, h. l.) — Loquere, major natu... A deux conditions, cependant. La première, c'est que la sagesse fasse les frais de la conversation : diligenti scientia. La seconde, c'est que l'on n'enpêche point, par de trop longues causeries, la musique d'égayer les convives, selon l'antique coutume. Cf. II Reg. xix, 36; Is. v, 12, etc. — Ubi auditus non est... (vers. 6). Développement de ces conditions. D'après le grec : « Ubi (est) auditus; » c.-i-d. lorsqu'il y a un concert de musique. — Oemmula carbuneuli (verset 7). Greo : Un anneau (avec une eecarboucle, ou un
EocLi. XXX TT, 8-18.
H. Sicut în falnicaliono auvi Bigmira est Biiiaragdi, sic nuiûerue lunsicorum in jucundo et moderato vino,
Adolescens, loquere in tua causa
11. Si bis interrogatus fiieris, habeat caput responsum tuum.
12. In multia esto quasi inscius, et audi tacens simul et quserens.
13. In medio magnatorum nonpraesumas, et ubi sunt senes non multuna loquaris.
14. Ante grandinem prseibit coruscatio , et ante verecundiam prseibit gratia, et pro reverentia accedet tibi bona gratia.
15. Et hora surgendi non te trices ; prsecurre autem prior in domum tuam, et illic avocare, et illic lude,
IG. et âge conceptiones tuas, et non in delictis in verbo superbo;
17. et super his omnibus beuedicito Domiuum, qui fecit te, et inebriantem te ab omnibus bonis suis.
18. Qui timet Dominum excipiet doctrinam ejus, et qui vigilaverint ad illum invenient benedictionem.
8. Une synijibonie de musiciens pendant qu'on boit du vin avec joie et mo dération est comme un cachet d'éraeraude monté sur or.
Ecoute en silence, et ta retenue t'acquerra la faveur
10. Jeune homme, ne parle qu'à peine, même en ce qui te concerne.
11. Quand tu auras été interrogé deux fois, réponds en peu de mots.
12. En beaucoup de choses fais comme si tu ignorais, et écoute en silence et en faisant des demandes.
13. Au milieu des grands ne prends pas trop de liberté, et ne parle pas beaucoup là où il y a des vieillards.
14. Avant la grêle apparaît l'éclair, et en avant de la modestie marche la grâce, et c'est par la réserve que tu acquerras la faveur.
15. Quand l'heure de se lever sera venue, ne t'attarde point; cours le premier dans ta maison, et là divertis -toi et réjouis -toi,
16. et agis selon ton bon plaisir, pourvu que ce soit sans péché et sans parole orgueilleuse ;
17. et dans toutes ces choses bénis lo Seigneur, qui t'a créé et qui te comble de tous ses biens.
18. Celui qui craint le Seigneur recevra son instruction, et ceux qui veillent pour le trouver recevront sa bénédiction.
rubis, pour gemme). Comparaison trCs élégante, qui est reproduite au vers. 8 avec de légères nuances. — In fabrications aurl. D'après le grec : dans une monture d'or. — Nwnerus muaicoram. Mieux dans le grec : une mélodie de musiciens.
9-17. Conduite que doivent tenir les Jeunes gens lorsqu'on les Invite à un festin. Le moraliste leur recommande de parler peu (vers. 9-14), et de rentrer chez eux de bonne heure (vers. 15-17).
— Audi tacens. Ce verset ne se lit pas dans le grec. Il renferme le résumé de la première exhortation. — Pro reverentia : en récompense de cette réserve. — In tua causa vtx. Grec : S'il y a nécessité pour toi. — Si bia interrogatus... Hyperbole évidente, en vue de mieux Inculquer l'importance du silence pour un Jeune homme bien élevé. — Eabeat caput responsum... Traduction servlle du grec : xeça/otiwdov Xoydv, abrège ton discours. — In multls... quasi insdv^ (vers. 12). Dans le grec, avec une grande concision et une grande vigueur : « In paucis, multa. V Beaucoup de choses et peu de paroles.
— Audi tacens... Autre variante du grec : Sois comme sachant, et en même temps te taisant. C.-à-d. : montre que tu sais, et cependant taistoi. — Non pr<S8timas (vers. H). Grec : Ne fais
pas l'égal ( des grands ). Cf. Job, xxix ,8. — Ante grandinem... (vers. 14). Comparaison expressive. D'après le grec : Avant le tonnerre se hâte l'éclair. De même, devant l'homme modeste (ante verecundiam : l'abstrait pour le concret) marche la faveur universelle (gratia). Le troisième membre de vers, et pro reverentia..., est omis dans le grec. — Et hora surgendi... (vers. 16). L'autre conseil : ne pas s'attarder dans les festins. Grec : & l'heure (c.-à-d. de bonne heure) lève -toi, et ne sois pas le dernier. — Et illic. Mot souligné : cheîi toi, ou dans la maison paternelle. — Avocare. Grec : Ne sois pas nonchalant (pour demeurer au lieu du banquet). — Age conceptiones... (vers. 16) : tes volontés, ce qu'il te plaira de faire. A la condition que ce soit en tonte sagesse : non in delictis ( mots omis par le grec). — Saper his... benedicito... (vers. 17). L'action de grâces à l'auteur de tout don.
60« Différentes règles de vie. XXXIT, 18- XXXIII, 33.
18-20. Craindre le Seigneur et accomplir ses ordres. — QmI vigilaverint... La métaphore accoutumée pour représenter un grand zèle au service de Dieu. — Replebltur ab ea. L'homme obéissant trouve tonte sorte de biens dans l'ao-
EccM. XXXTl. 19 — XXXTTT, 1.
19. Celui qui clierche la loi en sera rempli, et celui qui agit avec hypocrisie y trouvera uu sujet do chute.
20. Ceux qui craignent le Seigneur reconnaîtront ce qui est juste , et ils feront luire leur justice comme une lumière.
21. Le pécheur évitera la correction, et il trouvera des interprétations de la loi selon son désir.
22. L'homme considéré ne négligera pas de s'éclairer ; l'étranger et le superbe n'a aucune crainte;
23. mais lorsqu'il aura agi seul et sans conseil , ses entreprises le condamneront, ' 24. Mon. fils, ne fais rien sans conseil, et tu ne te repentiras pas de tes actions.
26. Ne va pas sur le chemin de la ruine, et tu ne te heurteras pas contre les pierres; ne t'engage pas dans un chemin pénible, de peur que tu ne prépares à ton âme un sujet de chute.
26. Prends garde à tes enfants, et fais attention aux personnes de ta maison.
27. Dans toutes tes oeuvres aie une juste confiance en toi-même; car c'est ainsi qu'on garde les commandements.
28. Celui qui a confiance en Dieu est attentif ;\ ses ordres, et celui qui se fie ■À lui ne sera pas amoindri.
19. Qui quajrit logem replebilnr nh ea, et qui insidiose agit scandalizabitur in ea.
20. Qui timent Dominum invenient judiciurp justum, et justitias quasi lumen accendent.
21. Peccator homo vitabit correptionem , et secundum voluntatem suam inveniet comparationem.
22. Vir consilii non disperdet intelligentiam ; alienus et superbus non pertimescet timorem,
. 23. etiam postquam fecit cum eo sine consilio, et suis insectationibus arguetur.
24. Fili, sine consilio nihil fiicias, et post factum non pœnitebis.
25. In via ruinse non eas, et non oflEendes in lapides ; nec credas te vise laboriosse, ne ponas animse tuse scandalum.
CHAPITRE XXXIII
1. A celui qui craint le Seigneur il n'arrivera aucun mal; mais Dieu le conservera dans la tentation, et le délivrera des maux.
1. Timenti Dominum non occurrent mala ; sed in tentatione Deus illum conservabit, et liberabit a mails.
coinplissement de la loi. — Qui Insidiose agit : l'hypocrite, qnl n'obéit qu'en apparence, à l'extérieur. — Invenient jvdicium justum (vers. 20). Ds seront jugés avec équité et bonté par le Seigneur. — Justitias quasi lumen... Très belle comparaison. Cf. Prov. rv, 18.
21-24. Ne rien faire sans prendre conseil. — Peccator... vitabit... Il ne vent absolument pas être repris ou conseillé. C'est qu'il lui faut des interprétations de la loi (œmparaHonem) conformes à ses désirs mauvais. D'après le syriaque : Il fera son sentier selon sa volonté. — Vir consilii... Vers. 22», conduite toute différente du juste, qui accroîtra son intelligence (.non disperdet..., litote) grâce aux bons conseils qu'il recherchera. D'après le grec : Il ne méprisera pas l'avis. — Non pertimescet... Le superbe n'a jamais peur de se tromper, et c'est pour cela qu'il n'a pas recours tn\x conseils. Mais ses insuccès perpétuels lui serviront de châtiments (.suis insectatloniliuit...; mots propres à la Vulgate). — Fili, sine consilio... (vers. ii). Conclusion
bien naturelle des raisonnements qui précèdent.
25-28. Se tenir sur ses gardes en toute occasion ; néanmoins , avoir confiance en soi - même et en Dieu. — In via ruina : sur un chemin qui conduit aux périls ou à la ruine totale. — în lapides. Grec : des endroits pierreux. — Vite laboriosas. Le grec dit au contraire : le chemin sans obstacle. La pensée est donc qu'il ne faut pas se fler aux apparences, mais redouter constamment le danger, même lorsqu'il ne paraît point. Cf. Prov. xvi, 25. — Les mots ne ponas... scandalum ne se lisent pas dans le grec. — A filiis... cave. La défiance doit s'étendre Jusqu'aux personnes les plus intimes. Cf. llich. vu, 5-8. — In omni opère... crede... (vers. 27). C'est l'autre face de la question : malgré tout, ne pas se décourager, mais se fler à soi-même, car ainsi l'on ira droit au but, qui est la pratique des volontés divines (conservatio..., pour « observatio »). — Qui crédit Deo... (vers. 28). Avoir à plus forte raison confiance en Dieu.
Oh4p. XXXIII. — 1-3. Sécurité que procurent
Eocu. XXXTTT, 2-9.
i. Sapiens non odit mandata et justitias, et nou illidetur quasi in procella navis.
Homo sensatus crédit legi Dei, et lex illi fidelis
4. Qui interrogationem manifestât parabit verbum , et eic deprecatus exaudietnr; et conservabit disciplinam, et tune respondebit.
5. Prœcoidia fatui quasi rota carri, et quasi axis versatilis cogitatus illius.
6. Equus emissarius, sic et amiciis Bubsannator ; sub omni supra sedente hinnit.
7. Quare dies diem superat, et iterum lux lucem, et annus annum a sole?
8. A Domini scientia separati sunt, facto sole, et prseceptum custodiente.
9. Et immuta vit tempera, et dies festos ipsorum, et in illis dies festos celebraverunt ad horam.
2. Le sage ne hait point les commandements et les lois, et il ne sera pas brifift comme un vaisseau dans la tempête.
3. L'homme de sens croit à la loi de Dieu, et la loi lui est fidèle.
4. Celui qui doit poser une question préparera ses paroles, et alors sa demande sera exaucée ; il conservera les règles, et ensuite il répondra.
5. Le cœur de l'insensé est comme la roue d'un char, et sa pensée est comme un essieu qui tourne.
6. L'ami moqueur est comme l'étalon, qui hennit sous tous ceux qui Je montent.
7. Pourquoi un jour est -il préféré à un autre jour, une lumière à une lumière, et une année à une année , puisqu'il»
viennent du soleil ?
8. La sagesse du Seigneur les a distingués, lorsqu'il eut créé le soleil qui obéit à ses ordres.
9. Il a varié les temps et leurs jours de fête , et dans ces temps on a célébré des jours de fête à l'heui-e qui leur a été marquée.
la crainte de Dieu et l'observation de ses comœaudements. — Timentl... non occurrent... Écho de Prov. xii, 21, etc. — Sapiens non odit... Litote expressive , car le sage aime passionnément les divins préceptes. — Et non illidetur... D'après le grec : Mais celui qnl est hypocrite relatlvemeot à elle ( la loi ) est comme un vaisseau dans
— Parabit verbum... Dans le grec, une nouvelle proposition commence en cet endroit : Prépare ton discours, et ainsi tu seras écouté; réunis (à la lettre : lie, comme un faisceau) ton savoir, et ensuite réponds. — Prcecordia fatui... (vers. 5). C.-à-d. ses pensées les plus intimes. — Qttasi rota carri. Image d'inconstance et de mobilité. — Quasi axt<<... 1 Dans les voitures de l'espèce appelée plau^tra, l'essieu n'était pas fixe, mais tournait avec les roues dau»
des crapaudlnes vissées au bout du char. » (A. Rlch, Diction-p.. des antiquités.) — Equus emissarius : un étalon. « Un railleur est comme une monture Indomptée et — dangereuse. On s'expose ^
Voiture aasTrleane. ( Antique bas ■ relief.)
!a tempête. — Sensatus crédit... (vers. 3). n est Adèle à la loi, qui lui est fidèle aussi. Belle réciprocité. Le texte grec, d'après les meilleures éditions, rattache le second membre du vers. 3 au premier hémistiche du vers. 4, sous cette forme : La loi lui est Adèle comme une interrogation faite à Vurim; o.-à-d. comme un oracle divin. Sur Vurim et le (i-immim et la manière dont Ils manifestaient les volontés de Dieu, voyez Ex. xxvm, 30 ; Num. xxvn, 21 ; I Reg. xiv, 41 ; xxvin, 6, etc.
4-6. Le sage et l'insensé. — Qui interro- 'jtUionem... Le sage envisagé dans les paroles.
tout eu s'en • servant. Lorsqu'on y pense le moins, votre cheval prendra le frein aux dents, et vous renversera. Ainsi un railleur n'épargnera ni ami ni ennemi, et lorsque sa verve le saisira, malheur à celui qui se rencontrera devant lui. » (Oalmet, h. l.)
7-15. Le difâcile problème de l'inégalité des conditions parmi les hommes. — Quare die.»... Question préliminaire, vers. 7. Le grec l'expose plus clairement : Pourquoi un jour l'emportet-11 sur un (autre) Jour, puisque toute la lumière du Jour (c.-à-d. des Jours) de l'année (vient) du soleU? Les jours, ayant tons la môme origine, devraient deno k priori se ressembler tons. —
EncLi. XXXiri, 10-17.
10. Parmi eux il en est que Dieu a élevés et consacrés , et il a mis les autres au rang des jours ordinaires ; de même tous les hommes vieunent du limon et de la terre dont Adam a été formé.
11. Le Seigneur, par la grandeur de Ba sagesse, les a distingués et a diversili ' leurs voies.
12. Il a béni les uns et les a élevés; il en a sanctifié d'autres et se les est attachés ; il en a maudit et humilié quelques autres, et les a laissé aller après les avoir séparés.
13. Comme l'argile est dans la main du potier, qui la manie et la forme à sou gré,
14. et l'emploie à tous les usages qu'il lui plaît, ainsi l'homme est dans la main de celui qui l'a créé, et et qui lui rendra selon son jugement.
15. En face du mal est le bien, et la vie en face de la mort ; ainsi le pécheur est en face de l'homme juste. Considère de même tontes les œuvres du Très- Haut ; elles sont deux à deux et opposées l'une k l'autre.
16. Et moi, je me suis éveillé le dernier, et j'ai été comme celui qui ramasse les raisins derrière les vendangeurs.
17. J'ai espéré moi aussi en la bénédiction de Dieu, et j'ai rempli le pressoir comme celui qui vendange.
10. Ex ipsis exaltavit et magnificavit Deus, et ex ipsis posuit in numerum dierum ; et omnes homines de solo et ex terra unde créât us est Adam.
11. In multitudine disciplinse Dominus separavit eos, et immutavit viaa eorum.
12. Ex ipsis benedixit et exaltavit; et ex ipsis sanctifif^avit, et ad se applicavit ; et ex ipsis maledixit, et humiliavit, et convertit illos a separatione ipsorum.
13. Quasi lutum figuli in manu ipsius, plasmare illud et disponere,
14. omnes vife ejus secundum dispositionem ejua; sic homo in manu illius qui se récit, et reddet illi secundum judicium suum.
15. Contra malum bonum est, et contra mortem vita ; sic et contra virum justum peccator. Et sic intuerein omnia opéra Altissimi ; duo et duo, et unum contra unum.
16. Et ego novissimus evigilavî, et quasi qui colligit acinos post vindemiatores.
17. In benedictione Dei et ipse speravi, et quasi qui vindemiat replevi torcular.
A Domini... Réponse à cette question, vers. S-IO"». Cest la science et la sagesse du Créateur qui ont établi des distinctions entre les Jours sous le rapport de la sainteté, de la solennité, et la volonté divine suffit à tout expliquer. — T,e second hémistiche, fado sole... custodiente, n'est point dans le grec ; il nous montre le soleil docile aux ordres de Dieu depuis le moment de sa création. — Et immutavit tempora (vers. 9). C'est le Seigneur lui-même qui a diversifié les saisons et établi les Jours de fête. Les mots et in mis... ad hvram sont de nouveau propres à la Vulgate. — Ex ipsis... magnificavit (vers. 10). D'après le grec : il a sanctifié. Il s'agit donc des jours de fêtes religieuses. — Iv. numerum dierum : parmi les Jours ordinaires, profanes. — Et omnes homines de solo... L'auteur arrive maintenant au problème qu'il se proposait de résoudre. Pour les hommes, égaux comme les Jours dans leur origine, la diversité des condicions provient de la volonté de Dieu. — In multitudine disciplina (vers U) : par une science trop profonde pour que nous puissions en contrôler les vues; par conséquent, nous soumettre humblement aux décrets divins. — immtitavil viaê. Il a varié étonnamment les conditions humaines. — Ex ipsis... (vers. "12). Quelques exemples, pour mettre cette variété
Cou MENT. ■ Vc
en relief. Les dignités profanes : exaltavit. Les dignités spirituelles : ad se applicavit (les lévites, les prêtr<8, les prophètes). Les impies maudits et humiliés : ^naledixit... Au lieu de convertit... a separatione..., le grec porte : Il les a renversés de leur place (cf. Is. xxii, 19; Luc. I, 62). — Quasi lulum flguli... (vers. Vi). La figure habituellement employée dans la Blblo pour élucider ce problème. Cf. Sap. v, 7-8 ; Is. XLV, 9; Jer. XVIII, 6 ; Rom. ix, 20-21. — Omnes vice... (vers. 14). C'est le bon plaisir de Dieu qui a tracé à chacun sa destinée. — Seeaudum judicium.,.: selon ce qu'il Jugera convenable. Qu'importe, nprès tout, puisque Dieu est infiniment Juste et infiniment bon? — Contra malum. bonum... (vers. 16). La loi des contraires, dnns le monde moral et dans le monde physique. Partout le dualisme et l'opposition des êtres; mais de cela même résulte une plus grandi beauté. Les philosophes païens ont aussi releva ce fait.
16-19. Le flls de Sirach s'Interrompt >our faire l'éloge de son œuvre, dont il expose en quelques mots l'utilité. — Ego novissimus : le dernier de ceux qui avaient recueilli des sentences sacrées. — Evigtiavi : de grand matin, pour s'élancer à l'action. — Quasi qui colligit. Comparaison bien modeste. Il ne pensait qu'à
EccLi. XX XIII, 18 28.
18. Kespicite quouiam non raihi soli laboravi, eed omnibus e.xquireutibus disciplina m.
19. Audite me, magnâtes et omnes populi ; et rectores ecclesiae, auribus peicipite.
20. Filio et mulieri, fratri et amico, non des potestatem super to in vita tua ; et non dederis alii possessionem tuam, ne forte pœniteat te, et depreceiis pro illis.
21. Dura adhuc superes et aspiras, non immutabit te omnis caro ;
22. melius est enim ut filii tui te rogent, quam te respicere in manns filiorum tuorum.
Ne dederis maculam in gloria tua
In die consummationis dierum vitse tuae, et in tempore exitus tui , distribue hereditatem tuam.
25. Cibaria, et virga, et onus asino; panis, et disciplina, et onus servo.
26. Operatur in disciplina, et quserit requiescere; laxa manus illi, et quserit libertatem.
27. Jugum et lorum curvant coUum durum, et servum inclinant opéra tiones assiduse.
Servo malevolo tortura et compe
18. Considérez que je n'ai pas travaillé pour moi seul, mais pour tous ceux qui recherchent la science.
19. Grands et peuples, écoutez -moi tous; et vous, gouverneurs de rassemblée, prêtez l'oreille.
20. Ne donne pas pouvoir sur toi pendant ta vie à ton fils, à ta femme, à ton frère ou à ton ami, et ne donne pas tes biens à un autre, de peur que tu ne t'en repentes et que tu ne les redemandes.
21. Tant que tu vis et que tu respires, que personne ne te fasse changer sur ce point ;
22. car il vaut mieux que tes fils te demandent, plutôt que d'être réduit toimême à regarder les mains de tes enfants.
Dans toutes tes œuvres, sois le maître
24. Ne fais pas de tache à ta gloire. Au jour où finira le cours de ta vie et au moment de ta mort, distribue ta succession.
25. A l'âne le fourrage, le bâton et la charge ; à l'esclave le pain , la correction et le travail.
26. Il travaille quand on le châtie, et il ne pense qu'à se reposer ; lâche-lui les mains, et il tâchera de se rendre libre.
27. Le joug et les cordes font courber le cou le plus dur, et le travail continuel rend l'esclave souple.
A l'esclave méchant la torture et
grappiller humblement derrière les vendangeurB (cf. Is. xxrv, 13); mais grâce à Dieu (In benedictione. .) , 11 avait réussi à remplir la cuve de ralBlns. — Respicite qucmlam... (vers. 18). Eeproductlon de xxrv, 47. — Audite me... (vereet 19). Appel à la respectueuse attention de tous, même des grands.
20 - 24. Ne pas se dépouiller de ses biens avant sa mort. — Filio et mulieri,..: même en faveur des êtres les plus chers. — Hon des potestatem... Ce serait se mettre entièrement sous leur dépendance, et on pourrait le regretter bientôt — Dum adhuc... aspiras (vera. 21). Aussi longtcmpa que l'on a encore un souffle de vie, ne se laisser fléchir par personne sur ce point (non immutabit te...). Grec : Ne t'aliène pas toi-même (ne transfère pas ta propriété et ta liberté ) à aucune chair. — Te respicere in maniis... ( vers. 22 ). Détail tragique, qui fait très bien ressortir le» Inconvénients d'une générosité Imprudente. — Jv omnilv^... pr<Bcellens (vers. 23). C.-à-d., d'après le grec : Demeure Jusqu'au bout le maître de tous tes biens. — Ne... maculam (vers. 24) : la honte de s'humilier devant ses enfants et ses proclies, pour leur redemander une partie des V.iena qu'on leur «ura prématurément distribués.
— In die consummationis. Conclusion pratique : conserver ses biens Jusqu'à la mort.
26-33. Cîondulte à tenir envers les esclaves : ce doit être un mélange de sévérité et de jtxstice. Le texte grec a ici le titre Hep': ôo-jàwv , Des esclaves. Les vers. 26-27 parlent dea egclaves en général. — Cibaria. D'abord la nourriture, mais aussi virga et onus asino. La comparaison et son application immédiate (panis et disais pUna...) n'accentuent que trop les rudes traite-
Oa châMe un âue rétif. ( fC-JnCurc éoytilt-nne. j
ments qui étaient réservés aux esclaves, là même où l'on avait pour eux le plus d'égarda. Cf. Prov. xxLX, 19. — Operatur in dtucipMn". ..
EooTj. XXXITT, 29 — XXXTV, 2.
les fers; envoie -le au travail, de peur qu'il ne soit oisif;
car l'oisiveté enseigne beaucoup de mal
30. Tiens -le dans le travail, car c'est ce qui lui convient. S'il n'obéit pas, dompte -le par les entraves; mais ne commets pas d'excès envers qui que ce soit, et ne fais rien d'important sans y avoir réfléchi.
31. Si tu as un esclave fidèle, qu'il te Boit cher comme ton âme ; traite-le comme un frère, car tu l'as acquis an prix de ton sang.
multam enim malitiam docuit otiositas
jM). In opéra constitue eum , sic enim condecet illum. Quod si non obaudierit, curva illum conipedibus ; et non amplifiées super omnem carnera , verum sine judicio nihil facias grave.
31. Si est tibi servus fidelis, sit tibi quasi anima tua ; quasi fratrem sic eum tracta, quoniam in sanguine anirase comparasti illum.
Quasi qui apprehendit umbram et
C.-à-d. que, sans la verge, l'esclave ne songerait qu'à 86 reposer. Le grec exprime une autre pensée : Fais travailler ton esclave , et tu trouveras du repoB ( tu seras tranquille à son sujet). — Laxa manus... Trait pittoresque. Si on lui laisse trop de relâche, il en abusera bientôt et exigera son entière liberté. — Jugum et lorum... (vers. 27). Le taureau le plus récalcitrant est ainsi dompté; l'esclave l'est de même par le travail. Le second membre de vers, et aenmm...
assidtiœ, est omis dans le texte grec. — Servo malevolo. Vers.
S8-30, manière dont on doit se conduire envers les esclaves méchants. — Tortura et compedes.
Grec : les instruments de torture et lès tourments. — Le travail aussi domptera ces rebelles :
mitte... in operulionem... Le vers. 30 dcveloi)pe énergiquement cette idée. Cependant l'auteur recommande aux maîtres la modération et la réserve : non amplifiées...; ne pas dépasser la mesure dans les châtiments. Grec : Et ne sols pas excessif. — Super omnem eamein. Hébraïsme : sur qui que ce soit. — Si est tibi servus... Vers. 31-31, des bons et fidèles esclaves. L'éplthète fidelis n'est pas dans le grec ; c'est une de ces excellentes gloses par lesquelles la Vulsate éclalroit fréquemment le sens. — Quoniam in sanguine anima.... L'écrivain sacré a kl en me les prisonniers de guerre , dont on
s'emparait au péril de la vie. — Si extollens... (vers. 33). D'après le grec : Si levant (le pied) il s'en va, sur quel chemin le chercheras-tu? Une prescription formelle de la loi Interdisait de rendre à leurs maîtres les esclaves fugitifs. Cf. Deut. xxm, 16-17.
Recensement d'esclaves nègres. (Peinture égyptieniie. )
510 Vanité des songes. XXXIV, 1-8.
Chap. XXXIV. — 1-8. Vana spes et mendacium... Introduction. Petite nuance du grec : Des espérances vaines et mensongères. — Somnia extollunt... Littéralement dans le grec : Les songes font voler les insensés. Cette Image décrit fort bien la surexcitation créée par les songes dans les esprits qui leur attachent de l'Importance. — Qwasr qui... umbram ,... ventum. Autres comparaisons très expressives. Cf. Os. xii, 2, etc.
— Ad visa mendaeia. Dans le grec ; des songea.
— Soc secwndum hoc... ( vers. 3 ). t Ceol selon
Er/n-l. XXXTV, 3-11,
persequitur veiitum , sic ot qui attendit ad visa mendacia.
3. Hoc secundum hoc visio somniorum; aiite faciem homiois similitude homiuis.
I. Ab immundo quid mundabitur ? et a mendace quid verum dicetur ?
5. Diviuatio errons, et augiiria mendacia, et somnia malefacientiara , vanitas est.
6. Et sicut j)arturientiB, cor tuum phantasias patitur. Nisi ab Altissimo fuerit emissa visitatio, ne dederis in il lis cor tuum ;
7. multos euim errare fecerunt sorauia , et exciderunt sperantes in illis.
8. Sine raendacio consummabitur verbum legis, et sapientia in ore fidelis complanabitur.
9. Qui non est tentatus quid scit ? Vir in multis expertus cogitabit multa ; et qui multa didicit enarrabit intellectum.
10. Qui non est expertus pauca recognoscit; qui autem in multis factus est multiplicat malitiam.
II. Qui tentatus non est qualia scit
Qui implanatus est abundabit nequitia.
mensongères est comme celui qui saisit une ombre et poursuit le vent.
3. Ceci selon cela : voilà les vhhjtsi des songes ; c'est comme l'image d'un homme devant son i)ropre visage.
4. Qui purifiera ce qui est impur ? et que peut dire de vrai ce qui est mensonger ?
5. La divination mensongère, les au gures trompeurs et les songes malfaisants ne sont que vanité. ^
6. Ton ceur est agité par des imaginations semblables à celles d'une femme enceinte. A moins que le Très -Haut ne te les envoie lui-même, n'applique pas ton cœur à ces visions ;
7. car les songes en ont égaré beaucoup, et ils sont tombés pour y avoir mis leur confiance.
8. La parole de la loi s'accomplira sans mensonge, et la sagesse sera claire dans la bouche de l'homme fidèle.
9. Que sait celui qui n'a pas été éprouvé? L'homme de grande expérience a beaucoup de pensées, et celui qui a beaucoup appris parle avec sagesse.
10. Celui qui est peu expérimenté connaît peu de choses ; mais celui qui a été mêlé à beaucoup de choses s'est acquis une gi-ande habileté.
11. Que sait celui qui n'a pas été éprouvé? Mais celui qui a été trompé aura une grande habileté.
cela. » Ceci, c'est le songe; cela, c'est le fait signalé au second hémistiche Cette phrase revient donc à dire : Il n'y a pas de diflérence entre nn songe et le phénomène d'optique qui ee passe dans une glace. — Avte faciem... Il s'agit d'un miroir qui reproduit exactement le visage placé devant lui ; mais c'est une image sans réalité objective : il en est de même des songes. — Ah immundo... ( vers. 4 ). Au neutre : une chose Impure, une chose trompeuse, qui n'est autre que le songe. Quel bien peut -on en attendre? — Divinatlo... (verset 6). Les qualificatifs erroris , meiidacJa , malefacieutlum manquent dans le grec. L'auteur fait un rapprochement entre les songes, d'une part, et la divination et les augures, d'autre part, pour montrer la vanité de toutes ces choses. — fiicut ■parturietilia... (vers. 6). Plutôt : d'une femme ^ncelnte. Le fait a été souvent signalé. — Nisi ab Altts.iimo. . . N'attacher d'Importance aux songes, que s'il est évident qu'ils viennent de Dieu. — Visitatio : une visite divine ayant lieu pendant le sommeil (cf. (îen. xxvin , 12 ; xxxi, 10 ; xxxvir:, 5, etc.). — Multos enim... fvers. 7). Kncore la pensée dominante : se défler, car l'on court un grand risque d'être trompé. — .Sine incrtiiiicio... (vers. 8). Inutilité des songes : la
loi suffit habituellement pour révéler, sans mélange d'erreur, les volontés divines. — Et sapientia in ore... Passage un peu obscur. Le grec parait signifier : La sagesse (qui vient) d'une bouche fidèle s'accomplit. C.-à-d., selon l'explication de Bossuet, de Calmet, etc. : à côté de la loi, pour se guider, l'on a aussi les conseils des hommes sages.
52» Le fils de Sirach a reconnu, après des expériences multiples, que celui qui est fidèle à Dieu n'a. rien b, redouter. XXXI'V', 9 - 20.
9-13. Avantages de l'épreuve et de l'expérience. — Le premier membre du vers. 9, qui non... quid scit, manque dans le grec. Tentatus désigne l'épreuve, dans le sens le plus large de cette expression. La question quid sAtf suppose une réponse négative : Il ne sait rien, ou presque rien. « L'épreuve est, en effet, une des grandes maîtresses de la vie ; celui qui ne connaît que la paix et la prospérité n'a vu la vie que par son horizon le plus restreint. » (Lesêtre, h. l.) — Expertus cogitahit... D'après le grec : connaît beaucoup de choses. — Qui multa didicit : surtout au moyen de l'expérience personnelle. — Enarrabit intellectum. Les récits pleins de sagesse abonderont sur ses lèvres. — Qui non est... (vers. 10). Le même fait, exprimé
EccLi. XXXTV, 12-22.
12. .T'aî vu beaucoup de choses eu voyageant, et bien des couturaee difïérenfes.
13. Parfois j'ai été pour ce motif en . danger de mort ; mais Dieu m'a délivré par sa grâce.
14. Dieu aura soin de l'âme de ceux qui le craignent, et ils seront bénis par son regard.
16. Car leur espérance est en celui qui les sauve, et les yeux de Dieu sont sur ceux qui l'aiment.
16. Celui qui craiat le Seigneur ne redoutera rien , et il n'aura point de peur, parce que Dieu même est son espérance.
Vers qui regarde- t-il, et quel est son appui
19. Les yeux du Seigneur sont sur ceux qui le craignent ; il est une p'rotec tion puissante, un soutien solide, un abri contre la chaleur, un ombrage contre l'ardeur du midi,
20. une sauvegarde contre la chute, et un secours lorsqu'on est tombé ; il élève l'âme et illumine les yeux ; il donne la santé, la vie et la bénédiction.
21. La victime immolée par celui qui l'a iniquement acquise est souillée, et les dérisions des injustes ne sont point agréées de Dieu.
22. Le Seigneur ne se donne qu'à ceux qui l'attendent dans la voie de la vérité et de la justice.
Multa vidi erraudu, et plwrimua verborura consuetudines
13. Aliquoties usque ad mortem periclttatus sum horum causa , et liberatus su m gratia Dei.
14. Spiritus ti menti um Deum qujBritur, et in respectu illius benedicetur.
15. Spes enim illorura in sal vantera illos, et oculi Dei in diligentes se.
16. Qui timet Dominum nihil trepidabit, et non pavebit, quoniam ipse est spes ejus.
IT.Timentis Dominum beata est anima ejus.
Ad quem respicit, et quis est fortitudo ejus
19. Oculi Domini super timentes eum ; protector potentise , firmamentum virtutis, tegimen ardoris, et umbraculum meridiani ,
20. deprecatio oflEensionis, et adjutorium casus ; exaltans animara, et illuminans oculos ; dans sanitatem , et vitam, et benedictionem.
21. Iramolantis ex iniquo oblatio est maculata, et non sunt beneplacitse subsannationes injustorum.
22. Dominus solus sustinentibus se in via veritatis et justitiae.
négativement. — Qui in mulHs /actus est. Grec : Celui qui a voyagé. — Malitiam doit être pris en bonne part : Tiavoupyiav , l'habileté. — Le vers. 11, Qui tentatua...., est propre à la Vulgate; il n'est d'ailleurs qu'une répétition du vers. 10. — Multa vldi... Le flls de Sirach mentionne sa propre expérience, acquise en voyageant. « Il est très à regretter qu'il n'entre pas daùs des détails plus complets sur ses pérégrinations; » mais nulle part la Bible n'a pour but de satisfaire notre simple curiosité. — Plurimas verborum... (hébraïsme : des choses). Variante dans le grec : Et mon Intelligence dépasse mes paroles. C.-à-d. : J'ai vu beaucoup plus de faits que Je ne saurais en raconter. — XJsque ad mortem... (vers. 13). Le narrateur a couru de grands dangers dans ses voyages ; mais cette circonstance même a servi à augmenter son Instruction. — Dans le grec, les mots horum causa sont renvoyés à la fin du verset , et remplacent gratia Dei (addition de la Vulgate). Le second hémistiche signifie donc : J'ai été délivré grâce à ces choses, c.-à-d. grâce à l'expérience que J'avais acquise en voyageant.
14-20. La cramte de Dieu et ses fruits. — L'équivalent grec de guœritur ( Çr|Ty]aeTai) est certainement une erreur de traduction, pour ÇriCcTat, 11 vivra. Dieu conservera parmi tous les périls ceux qui lui seront fidèles. — Le second hémistiche, et in respectu illius (par la protection divine)..., manque dans le grec. De même le second membre du vers. 15, et oculi... — Qui timet. . . nihil trepidabit. . . Les saints Livres le redisent souvent; cf. Ps. lv, 12; cxi, 7-8, etc. — Oculi Domini... (vers. 19-20). « Métaphores hautement poétiques, » pour répondre à la double question qu'a posée le verset 18. Cf. Ps. xxxn, 18; xxxin, 16; lx, 4. xc, 11; cxx, 6-6, etc.
53» De la vraie piété et du culte qui plaît à Dieu. XXXIV, 21 -XXXV, 28.
21-29. Sacrifices impies que le Seigneur réprouve. — Immolantis ex iniquo : une victime acquise par des moyens illégitimes. — Maculata. Le grec dit avec vigueur : une offrande moqueuse (qui insulte Dieu). Cf. Prov. xv, 8; xxi, 27, etc. Le second hémistiche exprime aussi cette idée : subsannationes... — Le vers. 32, Dominus solua...
EcoLi. XXXIV, 23-31.
23. Dona iniquorum non probat Altiseimus, nec respicit in oblationes iniquorum, nec in multitudine sacrificiorum eorum propitiabitur peccatis.
24. Qui offert sacriâcium ex substantia.pauperum, quasi qui victimat filium in conepectu patiis sui.
25. Panis egentium vita pauperum est ; qui defraudat illum homo sanguinis est.
26. Qui auf ert in sudore panem , quasi qui occidit proximum suum.
27. Qui effundit sanguinem, et qui fraudem facit mercenario, fratres sunt.
28. Unus œdificans, et unus destruens, quid prodest illis, nisi labor?
29. Unus orans, et unus maledicens, cujuB vocem exaudiet Deus?
30. Qui baptizatui- a mortuo , et iterum tangit eum, quid proficit lavatio illius?
31. Sic homo qui jejunat in peccatis suis, et iterum eadem faciens, quid proficit humiliando se? orationem illius quis exaudiet?
23. Le Très-Haut n'approuve pas les dons des injustes ; il ne regarde point les oblations des méchants, et la multitude de leurs sacrifices n'obtiendra pas de lui le pardon de leurs péchés.
24. Celui qui offre un sacrifice de la substance des pauvres est comme celui qui égorge un fils sous les yeux de son père.
25. Un peu de pain est la vie des pauvres ; celui qui le leur enlève est un homme de sang.
26. Celui qui arrache le pain gagné à la sueur du front est comme celui qui tue son prochain.
27. Celui qui répand le sang et celui qui fait tort au mercenaire sont frères.
28. Si l'un bâtit et que l'autre détruise, que gagneront-ils, sinon la peine?
29. Si l'un prie et que l'autre maudisse, de qui Dieu exaucera- t-il la voix?
30. Si celui qui se lave après avoir touché un mort le touche de nouveau, de quoi lui sert son ablution ?
31. De même, si un homme jeûne pour ses péchés, et qu'il les commette de nouveau, que gagne -t-il à s'être humilié?
et qui exaucera sa prière ?
appartient en propre à notre version latine. Dieu ne se donne qu'à ceux qui l'attendent avec droiture et sainteté; voilà pourquoi il n'agrée point les sacrifices des impies. — TSec in mvllittuline^. (vers. 23). En de teUes conditions, pas pins mille offrandes qu'une seule. Cf. Ps. TT.TT, 9 et 88.; Is. I, 11 et 88. — Qui.^ ex subatantia pauperum... (vers. 24). L'iniquité est alors deux fols plus grande; aussi est -elle mise en relief par une comparaison extrêmement forte : qtiasi qui tnctimat... « Dieu est le père et le protecteur des pauvres ; leur ravir leurs biens est en quelque sorte leur ravir la vie, et offrir à Dieu ce qui a été pris au pauvre, c'est répandre le sang du flls aux yeux de son père. » — Panis egeTitium,.. Vers. 25 - 27, développement éloquent de la même pensée. — In sudore panem ; le pain de l'Indigent , acqulo péniblement à la sueur de son front. — Hercenario..,. Le Journalier est aussi un padvre, et Dieu manifeste pour lui une paternelle sollicitude; cf. Lev. xix, 13; Deut. xxrv, 14-16, etc. — Unua tediflcans... (versets 28-29). Lorsqu'on offre un sacrifice aussi criminel que celui qui vient d'être décrit, le donateur bâtit et prie en apparence ; mais en face de lui se tient le pauvre qu'il a dépouillé, et celui-ci détruit l'oeuvre Impie et maudit sou
persécuteur. — Quid prodest.. .t Cujus vocem... f Manière paradoxale de dire que le sacriflcatenr inique perd entièrement sa peine.
30-31. Jeûnes et prières stériles. — QMi haptizatur a mortuo. C.-à-d.: après avoir touché un mort. Selon la loi Jui^te, le contact d'un cadavre rendait légalement impur, et il fallait des ablutions d'un genre spécial pour effacer cette souillure. Gf. Num. xnc, 11-13. Sur les débats auxquels ces mots donnèrent Heu dans l'ancienne Église, à propos du baptême conféré par les hérétiques, voyez Calmet, h. h, et les théologiens. — Iterum. taTigit : après s'être puriflé. — Sic Tvomo... Application de l'exemple qui précède, — Qui jejunat in peccatis...: Jeûne destiné à obtenir plus facilement le pardon. — Et iterum, eadem^. L'auteur suppose des rechutes graves, enti^ rement volontaires. — Quid proflcit.^f Un tel homme, dit le Talmud en termes pittoresque», ressemble à celui qui tiendrait dans sa main un reptile Impur suivant la loi, et qui se plongerait dans toutes les eaux du monde ; ses immersions ne serviraient de rien. Mais, s'il Jette le reptile et se plonge dans un bain de 40 s^ah, (environ 520 litres, le minimum de l'eau requise pour UB bain légal), 11 est aussitôt purifié.
EccLi. XXXV, 1-12.
Celui qui observe la loi multiplie les sacritices
2. C'est un sacrifice salutaire que d'être attentif aux commandements et de s'éloigner de toute iniquité.
3. Offrir un sacritice de propitiation pour les offenses et prier pour ses péchés, c'est s'écarter de l'injustice.
4. Celui qui offre la fleur de farine rend grâces à Dieu , et celui qui fait miséricorde offre un sacrifice.
5. S'abstenir du mal est ce qui plaît au Seigneur, et se retirer de l'injustice est une prière pour les péchés.
car toutes ces choses se font par l'ordre de Dieu
8. L'offrande du juste engraisse l'autel, et elle est un suave parfum devant le Très-Haut.
9. Le sacrifice du juste est bien reçu , et le Seigneur n'en perdra point le souvenir.
10. Rends gloire à Dieu de bon cœur, et ne retranche rien aux prémices de tes mains.
11. Fais tous tes dons avec un visage joyeux, et sanctifie tes dîmes par l'allégresse.
12. Donne au Très -Haut selon qu'il t'a donné, et offre de bon cœur ce que tu as entre les mains ;
Qui conservât legem multiplicat oblationem
2. Sacrificium salutare est attendere mandatis, et discedere ab omni iniquitate.
3. Et propitiationem litare sacrificii super injustitias, et deprecatio pro peccatis, recedere ab injustitiu.
4. Retribuet gratiam qui offert similaginem , et qui facit misericordiam offert sacrificium.
5. Beneplacitum est Domino recedere ab iniquitate, et deprecatio pro peccatis recedere ab injustitia.
hsec enim omnia propter mandatum Dei fi^t
8. Oblatio justi impinguat altare, et odor suavitatis est in conspectu Altissimi.
9. Sacrificium justi acceptum est, et memoriam ejus non obliviscetur Dominus.
10. Bono animo gloriam redde Deo , et non minuas primitias manuum tuarum.
11. In omni dato hilarem fac vultura tuum , et in exultatione sanctifica décimas tuas.
12. Da Altissimo secundum datum ejus, et in bono oculo adinventionem facito manuum tuarum ;
Chap. XXXV. — 1-8. Le sacrifice qui plaît surtout à Dieu consiste dans l'obéissance à la loi, la fuite du péché et la miséricorde envers le prochain. Vérités répétées dans la Bible sons toutes les formes; cf. I Reg. xv, 22; Ps. xlix, 16-21, et L, 17-18; Is. i, 11-17; Jer. vu, 3-11; Os. VI, 6, etc. — Qui conservât...: dans le sens d'observer, accomplir. — Multiplicat...: chaque acte d'obéissance étant un sacritice de l'esprit et du cœur. — Le second membre du vers. 2 et le vers. 3 tout entier manquent dans le grec. C'est la reproduction anticipée du vers. 5. — Retribuet gratiam... ( vers. 4 ). Le grec renverse la phrase : Celui qui rend grâces offre de la fleur de farine. Sur ce sacriflce non sanglant, voyez Lev. n, 1 et 83. Le moraliste veut dire que la recon- Baissance est une offrande très agréable à Dieu. — Qui... misericordiam. Grec : Celui qui fait l'anmdne. — Deprecatio pro peccatis ( vers. 5 ). Le grec dit simplement : une propitiation.
6-7. Il ne faut cependant pas négliger les sacriQces proprement dits, puisque le Seigneur
en a fait un précepte formel. — No7i apparebis... Emprunt à Ex. xxm, 15, et à Deut. xvi, 16. Vacuus : les mains vides, sans offrir de victime.
— Motif de cette recommandation : heec... omnia (les divers sacrifices ) propter mandatum...
8-13. Les conditions d'un sacriflce agréable à Dieu sont la pureté de coeur (vers. 8-9), une sainte allégresse (vers. 10-11), la générosité (vers. 12-13). — Oblatio justi. Ce second mot porte l'idée principale; de môme au vers. 9. —
— Impinguat altare : au propre et au figuré. Les pins grasses victimes étaient réputées les meilleures et obtenaient un plus grand nombre de bénédictions. — Oûor suavitatis. Locution souvent employée à propos des sacrifices. Cf. Gen. vin, 21, etc. — Bono anima... (vers. 10). D'après le grec : Glorifie le Seigneur avec un bon œil. Le mauvais œil étant celui de l'avare et de l'envieux, le bon représente ici l'âme généreuse, qui donne beaucoup et avec Joie. Cf. Prov. XXII, 9. — /?t omni dato hilarem... (vers. 11). Comp. II Cor. ix, 7, où saint PauJ
EccLi. XXXV, 13-23.
13. quonianj Dominns retribuens est, et 6ei)ties tantum reddet tibi.
Noli offerre munera prava, non enim suscipiet illa
16. Et noli inspicere sacrificium injustum, quoniam Dominus judex est, et non est apud illum gloria personœ.
16. Non accipiet Dominus pereonam in pauperem, et deprecationem laesi ex-
audiet.
17. Non despiciet preces pupilli, nec viduam, si eiïundat loquelam gemitus.
18. Nonne lacrymae viduae ad maxillam descendunt, et exclamatio ejus super deducentem eas ?
19. A maxilla enim ascendunt usque ad cseium, et Dominus exauditor non delectabitur in illis.
20. Qui adorât Deum in oblectatione euBcipietur, et deprecatio illiuS usque ad nubes propinquabit.
21. Oratio humiliantis se nubes penetrabit, et donec propinquet non consolabitur, et non discedet donec Altissimus aspiciat.
22. Et Dominus non elongabit ; sed jndicabit justos, et faciet judicium ; et Fortissimus non habebit in illis patientiam, ut contribulet dorsnm ipsorum ;
et gentibus reddet vindictam, do
13. car le Seigneur paye de retour, et il rendra sept foie autant.
14. N'offre pas des présents pervers, car il ne les recevra point.
15. N'esjjère rien d'un sacrifice d'iniquité, car le Seigneur est un juge qui n'a point égard à la grandeur des personnes.
16. Le Seigneur ne fera point acception de personne contre le pauvre, et il exaucera la prière de l'opprimé.
17. Il ne méprisera point la prière de l'orphelin, ni la veuve qui répand ses gémissements devant lui.
18. Les larmes de la veuve ne descendent-elles pas sur ses joues, et ses cris n'accusent - ils pas celui qui les fait couler ?
19. Car de ses joues elles montent jusqu'au ciel, et le Seigneur qui l'exauce ne les voit pas avec plaisir.
20. Ceiui qui adore Dieu avec joie sera bien reçu de lui , et sa prière montera jusqu'aux nues.
21. La prière d'un homme qui s'humilie percera les nues ; il ne se consolera que lorsqu'elle se sera approchée de Dieu, et il ne se retirera point jusqu'à ce que le Très -Haut l'ait regardé.
22. Et le Seigneur ne différera pas longtemps, mais il prendra la défense des justes et leur fera justice ; le Très-Fort n'aura plus de patience envers leurs oppresseurs, mais il leur brisera le dos ;
et il se vengera des nations, jus
fait une allualon évidente à ce passage. — Da... secundum datum... (vers. 12). Être, par conséquent, aussi libéral envers Dieu qu'il l'est envers nous. Cf. Tob. iv, 9. — Et in bono oculo... Dans le grec : Et (donne) avec un bon œil ce que trouvera ta main, o.-à-d. selon ta fortune.
— Quoniam... retribuens... (vers. 13). L'écrivain sacré ouvre le bel horizon de la récompense, pour exciter davantage le zèle des galntes offrandes. — Septies tantum. Le syriaque va Jusqu'à dire : dix mille fols autant.
14-19. Ne rien attendre des saorlflces d'iniquité. — Noli offerre... prava. Greo : Ne (le) corromps point par des présents. Anthropomorphisme très expressif : ne pas croire que l'on réussirait à gagner Dieu par de riches cadeaux, comme l'on fait les hommes. Cf. Sap. vi, 8 ; Is. xui, 1, etc.
— Noli inspicere... (vers. 15). C.-à-d. : ne compte pas sur une offrande qui proviendrait de l'injustice. Cf. XXXIV, 23 et ss. — Non est... gloria persoruB. Hébraïsme, pour signifier que la partialité est Impossible à Dieu, et qu'il Juge, non pas suivant la condition des hommes (non accipiet... in pauperem), mais entièrement selon Véquité. Ce sont les petits et les faibles qu'il
aime à protéger, comme l'expriment pathétiquement les vers. 17-18. Levers. 19, si pittoresque, est propre ù la Vnigate.
20-26. Prières que le Seigneur exauce volontiers. — C'est d'abord celle qui s'échappe d'un cœur rempli de bonne volonté : Qui adorai... in oblectatione. Elle monte d'un trait Jusqu'au divin séjour ( usque ad nubes ). — C'est aussi la prière humble et persévérante : Oratio humiliantis se..., donec propinquet... ( vers. 21 - 22 ). — Dominus von elongabit. Grec : 11 ne tardera pas (à exaucer). — Non habebit... pritientia7n. Dien ne pourra pas tolérer que les justes souffrent longtemps sans secours. — Contribulet dorsum... D'après le grec : le dos des hommes sans pitié (qui affligent les bons). — Et oentiliu-t... (verset 23 J. La pensée s'élargit : les oppresseurs isolés des justes rappellent au flls de Sirach les nations païennes qui faisaient alors gémir Israi'l sous un joug de fer, et le souvenir des souffrances de son peuple le rend véritablement éloquent. Mais il y a plus, car « les Juifs, jusqu'à la ruine de leur capitale, ne cessèrent plus d'éu-e en butte à la haine et à la persécution des Gentils. La délivrance promise ici a
EroLi. XXXV, 2-1 — XXXVT, 6.
ÔOl
qu'à ce qu'il ait. enlevé toute la multi tilde des vsuperbes, et qu'il ait brisé les sceptres des injustes ;
24. jusqu'à ce qu'il ait rendu aux hommes selon leurs œuvres, et selon les actes et la présomption d'Adam ;
26. jusqu'à ce qu'il ait rendu justice h son peuple, et réjoui les justes par sa miséricorde.
26. La miséricorde de Dieu, au temps de l'affliction, est agréable comme la jiuée qui répand la pluie au temps de la Bc'cheresse.
ncc tollat pleniludinom Riiperborum, et sceptra iniquorum contribulet ;
24. donec reddat hominibus secundum actus^mios, et secundum opéra Adse, et secundum y)r8esuraptionem illius ;
25. donec judicet jiidiciuui plebissuse, et oblectabit justes misericordia sua.
26. Speciosa misericordia Dei, in tempère tribulationis, quasi nubes pluviae iu tempore siccitatis.
CHAPITRE XXXV
1 . Ayez pitié de nous, ô Dieu de toutes choses; regardez-nous favorablement, et montrez -nous la lumière de vos miséricordes ;
2. et répandez votre terreur sur les nations qui ne vous ont pas recherché, afin qu'elles reconnaissent qu'il n'y a pas d'autre Dieu que vous, et qu'elles proclament vos grandeurs.
3. Levez votre main sur les peuples étrangers, afin qu'ils voient votre puissance.
4. De même qu'à leurs yeux vous avez manifesté votre sainteté parmi nous, de même, à nos yeux, manifestez votre grandeur parmi eux ,
5. afin qu'ils vous connaissent, comme nous connaissons nous-mêmes qu'il n'y a pas d'autre Dieu que vous, Seigneur.
Eenouvelez vos prodiges, et faites des miracles nouveaux
1. Miserere nostrî, Deus omnium, et respice nos, et ostende nobis lucem miserationum tuarum ;
2. et iramitte timorem tuum super gentes quas non exquisierunt te, ut cognoscant quia non est Deus nisi tu, et enarrent magnalia tua.
3. AUeva manum tuam super gentes aliénas, ut videant potentiam tuam.
4. Sicut enim in conspectu eorum sanctificatus es in nobis, sic in conspectu nostro magnificaberis in eis,
5. ut cognoscant te, sicut et nos cognovimus quouiam non est Deus prœter te, Domine.
Innova signa, et immuta mirabilia
donc une portée plus élevée ; ce sera la Rédemption messianique, par laquelle l'Israélite fidèle sera affranchi de la plus dure captivité et de la plus redoutable oppression, celle du démon ». (Lesêtre, h. l.) — Les mots secundum opéra Adre (vers. 24'') manquent dans le grec. Dieu n'aura pas plus pitié des païens coupables qu'il l'avait eu d'Adam après son péché. — Secundum prtesumptionem. . . Grec : Selon leurs pensées (les pensées criminelles des hommes). — Contraste au vers. 25 : donec judicet... — Spedosa misericordia... (vers. 26). Gracieuse conclusion, pour signaler les heureu.^ effets de la bonté divine.
54* Prière du fils de Sirach en faveur de son peuple humilié et opprimé. XXXVI, 1-19.
Elle se rattache aux considérations qui terminent le chap. XXXV. Elle est fort belle, « parfois sublime, » et demande k Dieu a la délivrance d'Israël, l'accomplissement des promesses prophétiques, et l'avènement du royaume
messianique » (bien que le Messie ne soit pas directement annoncé ). Elle a été exaucée par la venue du Sauveur, comme l'a remarqué saint Augustin.
Chap., XXXVI. — 1-12. Le suppliant conjure le Seigneur de délivrer Israël de ses cruels ennemis. — Il va droit an fait, en termes très pressants : Miserere..., respice... La belle métaphore ostende lucem... ne se Ut pas dans le grec. — Immltte timorem... (vers. 2) : comme autrefois sur les premiers ennemis des Hébreux, à plusieurs reprises. — Ut cognoscant... On ne prie pas Dieu de les exterminer, mais de les convenir. Cf. Ps. Lxxxii, 19. — AUeva manum. (vers. 3). Dans le sens de « extolle », pour frapper les rebelles. — Sicut... sanctificatus es... Dieu manifeste sa sainteté tantôt en récompensant les bons, tantôt en châtiant les Impies : il s'agit ici de cette seconde hypothèse , et • des afflictions que Jéhovab n'avait point épargnées à son peuple
EocLi. XXXVI, 7-17.
Toile adversarium, et afflige inimicuin
10. Festina tempus, et mémento finis, ut enarrent mirabiiia tua.
11. In ira flaïunise devoretar qui ealvatur, et qui pessimant plebem tuam inveniant perditionem.
12. Contera caput principum inimicorum, dicentium : Non est alius praeter nos.
13. Congrega omnes tribus Jacob, ut cognoscant quia non est Deus nisi tu , et enarrent magnalia tua, et hereditabis eos sicut ab initio.
14. Miserere plebi tuae, super quam invocatum est nomen tunm, et Israël quem cosequasti primogenito tuo.
15. Miserere civitati sanctificationis tuae, Jérusalem, civitati requiei tuae.
16. Reple Sion inenarrabilibus verbis tuis, et gloria tua populum tuum.
17. Da testimonium his qui ab initio creaturse tuse sunt, et suscita prsedica-
Détruisez l'adversaire, et châtiez l'ennemi
10. Pressez le temps, et hâtez la fin, afin qu'ils proclament vos grandeurs.
11. Que celui qui aura échappé soit dévoré par l'ardeur des flammes , et que ceux qui tyrannisent votre peuple trouvent la ruine.
12. Brisez la tête des chefs ennemis, qui disent : Il n'y en a pas d'autre que nous.
13. Rassemblez toutes les tribus de Jacob, afin qu'ils connaissent qu'il n'y a pas d'autre Dieu que vous, et qu'ils proclament vos grandeurs, et qu'ils soient votre héritage comme au commencement.
Ayez pitié de votre peuple, qui
a été appelé de votre nom, et d'Israël, », que vous avez traité comme votre fils M aîné. ^
16. Ayez pitié de la ville que vous avez sanctifiée, Jérusalem, la cité de votre repos.
16. Remplissez Sion de vos paroles ineffables, et votre peuple, de votre gloire.
17. Rendez témoignage à ceux qui sont vos créatures depuis le commence-
coupable. — Magnlficaberis : par quelque éclatant prodige, qui brisera d'abord les païens, pour les convertir ensuite (.ut cognoscant..., (vers. 6). — Innova (immvta a le même sens) signa...: des miracles semblables à ceux dont l'ancienne histoire Juive contenait tant d'exemples.— Excita..., effunde..., toile... (vers. 8-9). Phrases entrecoupées, rapides. La prière devient de plus en plus ardente. — Festina tempus (vers. 10) : temps de vengeance relativement aux païens, de délivrance pour les Juifs. — Mémento finis. D'après le grec : Souviens -toi du serment (fait aux patriarches). — In ira... devoretnr... (vers. 11). C.-à-d. que personne n'échappe. — Pessimant. Mot rare, qui signifie molester, affliger. — Caput principum... (verset 12). Malédiction spéciale contre les chefs Impies et superbes.
13-16. Que Dieu daigne rassembler de nou- Teau sur le sol sacré de la Palestine ses enfants dispersés à travers les nations. — Congrega... trlbva... Elles étalent alors exilées dans les régions de l'Orient , en Egypte , en Grèce , et dans l'Europe méridionale. — Ut cognoscant... L'écrivain sacré ne se lasse pas de revenir sur ce but suprême; cf. vers. 2,6, 10. — Quia non est... niai tu. Réponse à l'horrible blasphème des
princes païens (vers. 12'»). — Berediiabis eos... Dieu possédera les Juifs en héritage comme aux temps antiques (ab initio). — Super quam... nomen... (vers. 14). Les Israélites étalent le peuple de Jéhovah, et portaient réellement son nom, comme un fils porte celui de son père. — Autre trait délicat et touchant, pour mieux apitoyer le cœur de Dieu : qium cocequasti primogenito (le pronom tuo devrait être omis). C'est une allusion à Ex. iv, 22 : Ainsi parle le Seigneur : Israël est mon fils, mon premier -né. — Miserere civitati... (vers. IB). Appel en faveur de Sion, la cité sainte ( sanctificationiê...\ la résidence théocratique. (3f. Judith, v, 23. — L'expression cMtati requiei... est empruntée h II Par. VI, 41. et. Ps. cxxxi, 8, 14. — TnenarrabilUms verhis... (vers. 16) : les divins oracles qui avalent retenti si souvent à Jérusalem. La grec présente Ici de nombreuses variantes; la meilleure leçon parait être apîTaXoyfa;, d'après le manuscrit du Vatican : Remplis dn récit de tes actions éclatantes.
17-1». En relevant ainsi son peuple, DIen accomplira les antiques prophéties. — Da testimonium... Le Seigneur avait fréquemment rendu témoignage à Israël en face dn monde païen ; on le conjure de le faire encore. La locution hii
Eccu. XXXVI, 18-25.
ment, et vérifiez les prédictions qiio le.s anciens prophètes ont prononcées en votre t'.oni.
18. Récompensez ceux qui vous attendent, afin que vos propliètes soient trouvés fidèles , et exaucez les prières de vos serviteurs,
19. selon la bénédiction d'Aaron à votre peuple, et conduisez - nous dans la voie de la justice, aiîn que tous ceux qui habitent la terre sachent que vous êtes le Dieu qui contemple les siècles.
20. L'estomac mange toute sorte d'aliments ; mais telle nourriture est meilleure que l'autre.
21. Le palais discerne au goût la venaison, et le cœur sensé les paroles de mensonge.
22. Le cœur corrompu causera de la tristesse, et l'homme habile lui résistera.
2cî. La femme acceptera toute sorte d'hommes; mais telle tille est meilleure que l'autre.
24. La beauté de la femme réjouit le visage de son mari, et surpasse tout ce que l'homme peut désirer.
25. Si sa langue sait guérir et possède aussi la douceur et la bonté, son mari aura l'avantage sur les autres fils des hommes.
tiunes quas locuti sunt in uomiue tuo prophetaî priores.
18. Da mercedem sustinentibus te, ut prophelae tui fidèles inveniantur, et exaudi orationes servorum tuorum,
19. secundum benedictionem Aaron de populo tuo, et dirige nos in viam justitiœ, et sciant oranes qui habitant terram quia tu es Deus conspector sœculorum.
20. Omnem escara raanducabit venter ; et est cibus cibo melior.
21. Fauces contingunt cibum ferse, et cor sensatum verba mendacia.
22. Cor pravum dabit tristitiam, et homo peritus resistet illi.
23. Omnem masculum excipiet mulier; et est filia melior filia.
24. Species mulieris exhilarat faciem viri sui, et super omnem concupiscentiam hominis superducit desiderium.
25. Si eat lingua curationis, est et mitigationis et misericordiaî , non est vir illius secundum filios hominum.
qui... creatura... représente probablement les prophetes, d'après le parallélisme; selon d'autres, tous les Israélites. — Suscita prtedicationes. Les « éveiller » en les réalisant. — Mercedem sustinewHbiw... (vers. 18). Les Juifs attendaient depuis longtemps, areo patience et confiance, l'accomplissement total des divins oracles; leur foi méritait une récompense. — Fidèles inveniantur. Motif délicat et pressant. Dieu ne pouvait pas permettre que ceux qui avalent parlé en son nom parussent avoir été des dupes ou des trompeurs. — Secundum benedictionem... (de populo... ; d'après le grec : sur votre peuple ). Magnifique formule, dlctétj par Dieu lui-même, et dont le fils de Slrach réclame la réalisation. Cf. Num. VI, 22-27. Les mots et dirige... pisti' tia manquent dans le grec. — Deus conspector iteculorum. Très beau titre. Le grec le remplace par : Seigneur Dieu des siècles.
66° Du don de discernement, pour bl^n faire divers choix Importants. XXXVI, 20-XXXVII, 29.
20-22. Introduction : nécessité d'un sage discernement. — Premièrement , en ce qui concerna les sens (vers. 20). Omnem escam... .• l'estomac reçoit tout ce qu'on lui donne , et pourtant 11 est des mets plus ou moins sains et salutaires. — Secondement, en ce qui concerne les paroles (vers. 21). Un exemple : fauces... clbum /er<e ; la venaison a une saveur particulière, que le palais reconnaît aiusitdt. L'application : tt eor sensatum... —
Troisièmement, en ce qui concerne les actloas des hommes (vers. 22) : Cor pravum. . . , homo peritus...
23-28. Discernement dans le choix d'une époxise. — Omnem... excipiet...: à savoir, comme mari. D'après les coutumes orientales, la femme n'a pas la liberté du choix en fait de mariage; elle doit accepter l'époux que ses parents lui ont destiné. — Et est fllia melior... : meilleure sous le rapport du caractère, de la vertu. L'homme ayant le droit de choisir, il n'a qu'ici le faire avec sagesse. — Species... exhilarat... (vers. 24). Rien de plus vrai; mais à condition, comme le suppose le contexte, que des qualités sérieuses soient associées à la beauté. Cf. Prov. XXTI, 16; XXXI, 30. — Si est (dans l'6pouse choisie entre tontes) lingua curationis... (verset 25) : une langue pleine de suavité, qui sache guérir les blessures reçues Journellement par le mari au contact des autres hommes. Cf. Prov. XV, 4. — Les mots est et mltigationis dépendent également du si placé en tête du verset. — Non est vlr illitts... Le sort d'un tel époux est préférable h celui de tout le reste des hommes. — Qui possldet... inchoat... (vers. 26). Épouser une femme, c'est acquérir une première possession, grâce il laquelle, si elle est bonne, on en obtiendra beaucoup d'autres. — Adoutorlum secundum illum... Allusion aux paroles du Créatexir lui-même, lorsqu'il institua le mariage. Cf.
EccLi. XXXVI, 26 — XXXVIT, 7.
2C. Qui possidet luulieieiii boiiani inchoat possespionem ; adjutorium secundum ilîum est, et columna ut requies.
27. Ubi non est sepes, diiipietur pos- BeiîSio ; et ubi non est mulier, ingemiscit egens.
28. Quis crédit ei qui non habet nidum, et deflectens ubicumque obscuraverit, quasi succinctus latro exiliens de civitate in civitatem?
26. Celui qui a une femme vertueuse commence à établir sa fortune ; il a une aide qui lui est semblable, et une colonne jtour se reposer.
27. Là où il n'y a pas de baie, la propriété est mise au pillage; et là où il n'y a pas de femme, l'homme soupire dans l'indigence.
28. Qui se fiera à celui qui n'a pas de nid, qui va chercher un gîte là où l;i nuit le surprend, et qui erre de ville en ville comme un voleur prêt à tout?
CIIAriTRE XXXVII
1. Omnis amicus dicet : Et ego amicitiam copulavi ; sed est amicus solo nomine amicus. Nonne tristitia inest usque ad mortem ?
Sodalis autem et amicus ad inimicitiam convertentur
3. 0 prsesumptio nequissima, unde creata es, cooperire aridam malitia et dolositate illius?
4. Sodalis amico conjucundatur in oblectationibus, et in tempore tribulationis adversarius erit.
5. Sodalib amico condolet causa ventris, et contra hostem accipiet scutum.
6. Non obliviscaris amici tyi in animo tuo, et non immemor sis illius in opibus tuis.
quand l'ami et le compagnon se changent en ennemis
3.0 pensée détestable, où as -tu pris ton origine, pour couvrir la terre de ta malice et de ta perfidie?
4. L'ami se réjouit avec son ami pendant que celui - ci est dans la prospérité, et au temps de l'affliction il deviendra son ennemi.
5. L'ami s'affligera avec son ami dans l'intérêt de son ventre, et à la vue de l'ennemi il prendra le bouclier.
6. N'oublie pas ton ami dans ton cœur, et ne perds pas son souvenir lorsque tii seras devenu riche.
Ne prends pas conseil de celui qui
Gen. II, 18. — Columna ut requies. Gracieuse métaphore : l'épouge n'est pas seulement un atixUiaire, elle est aussi nn solide appui. — Ubi non... sepes... (vers. 27). Comparaison pour mettre la pensée plus en relief. Cf. Ps. lxxx, 13 ; Lxxxviii, 41-42; Is. V, 5, etc. — Ingemiscit egens. D'après le grec : H gémit, errant, sans foyer oii II puisse se reposer. — Nidum (verset 28). Expression très élégante et très suave pour désigner le toit conjugal. Cf. Prov. xxrii , 8. — Quasi sv/:cinctus... Les Orientaux, lorsqu'ils se préparent à agir, retroussent leurs longs vêtements. Voyez VAtL arch., pi. r, flg. 6, 7, 10. — Latro exilietis... Il faut se rappeler que les Juifs étaient presque tous mariés et qu'ils tenaient la vie conjugale en très haute estime ; aussi , chez eux , « l'homme qui n'était point fixé par le mariage à une demeure certaine était réputé peu chaste et peu réglé. » (Calmet).
Ohap. XXXVIII. — Du discernement dans le choix des amis. — Omnis amicus... « Bfiaucoup d'amis en apparence, et peu en réalité. S'il ne Vagit que ùaa discours et des témoignages exté-
rieurs d'amitié, tout le monde est votre aini. C'est dans l'occasion (et surtout dans la pein< ) qu'on connaît le véritable ami. » — Nonne tr stltia... Il faut rattacher, conformément au grec cette ligne à la suivante : N'est-ce pas un chagrin (qui dure) jusqu'à la mort quand le corn» pagnon et l'ami se changent en ennemis? Cf. VI, 9. — 0 prcesumptio... (vers. 3). Sentlmei très vif de tristesse dans cette apostrophe. Gre( O pensée méchante (celle de la transformation d'un ami en ennemi), d'où as -tu été tirée (littéralement, roulée) pour couvrir la face de ! ■■ terre? — Sodalis... conjucundatur... Vers. 4descriptlon des faux amis, qui ne songent qu • partager les joies, mais non les peines. Cf. vi, 10, etc. Que si, parfois, ils prennent les armes pour défendre leur ami en péril (contra hostem... acutum), c'est à leur Intérêt personnel qu'ils pensent avant tout (causa ventrls). — Non oWiwiacorte. . . (vers. 6). La fidélité en amitié.
7-21. Discernement dans le choix des conseillers et des intimes. — Noli... Vers. 7 -H, des
EocLi. XXX VTT, 8-16.
te tend des pîé£:es, et cache tes desBoiiis à ceux qui le jioitent envie.
8. Tout homme que l'on consulte donne son conseil, mais il en est qui conseillent dans leur propre intérêt.
9. En face d'un conseiller, veille sur toi-même; sache auparavant quels sont 868 intérêts, car il y pense en lui-même.
10. Prends garde qu'il ne plante un pieu dans le sol, et qu'il ne te dise :
11. Ta voie est bonne, pendant qu'il se tiendra à l'écart pour voir ce qui t'arrivera.
12. Consulte un homme sans religion sur les choses saintes, un injuste sur la justice, une femme sur celle dont elle est jalouse, un lâche sur la guerre, un marchand sur le trafic, un acheteur sur une vente, un envieux sur la reconnaissance,
13. un impie sur la piété, un malhonnête sur l'honnêteté, celui qui travaille aux champs sur un ouvrage quelconque,
14. un ouvrier à l'année sur ce qu'il doit faire pendant un an, un serviteur paresseux sur un grand travail. Ne compte nullement sur le conseil de ces gens- là ;
16. mais tiens -toi sans cesse auprès d'un homme saint, que tu auras reconnu fidèle à la crainte de Dieu,
16. dont l'âme a de l'affinité avec la tienne, et qui, lorsque tu auras fait un faux pas dans les ténèbres, aura pour toi de la sympathie.
diatur, et a zelantibuR te absconde cousilium.
8. Oninis cousiliarius prodit consiliura, sed est cousiliarius in semetipso.
ne forte mittat sudera in terram, et dicat tibi
ll.Bona est via tua; et stet e contrario videre quid tibi eveniat.
12. Cum viro irreligioso tracta de sanctitate, et cum injuste de justitia, et cum mxiliere de ea quae semulatur, cum timido de bello , cum negotiatore de trajectione, cum emptore de venditione, cum viro livido de gratiis agendis,
13. cum impio de pietate, cum inhonesto de honestate , cum operatio agrario de omni opère,
14. cum operario annuali de consummatione auni , cum serve pigro de multa operatione. Non attendas bis in omni consilio ;
15. sed cum viro sancto assiduus esto, quemcumque cognoveris observantem timorem Dei ;
16. cujus anima est secundum animam tuam, et qui, cum titubaveris in tenebris, condolebit tibi.
hommes qu'il ne faut jamais prendre pour con- Beillers. — Cum eo qui... insidiatur. Dans le grec (qui renvoie ce verset jusqu'après le 11«) : Avec celui qui t'a pour suspect. — Et a zelantibus... Car s un jaloux est un ennemi caché ». — ConsUiarius prodit... ( vers. 8 ). Mieux , d'après le grec : « extolUt, » o.-à-d. il prône et vante ses conseils. — In semetipso. Plutôt : pour luimême. 11 s'agit de ces conseillers Intéressés, qui n'ont jamais en vue que leur avantage privé. Les vers. 9 - U mettent en garde contre ces égoïstes. — Illiufi nécessitas : quels sont ses intérêts. — Et ipse... animo suo... Dans le grec : Car il donnera le conseil pour lui - môme ( à son' propre proflt). — Ne forte... sudem... C.-à-d. : qu'il ne te tende un piège. Grec : de peur qu'il ne Jette le sort ( son dévolu ) sur toi. — Et stet ■• contrario... Trait dramatique. — Cum viro... Vers. 12-14, nomenclature de douze sortes de personnes auxquelles 11 serait Imprudent do demander conseil. Dans le grec, au lieu de tracta, il y a « Ne traite pas », ce qui est plus logique. La recommandation de la Vulgate doit se prendre dans un sens Ironique. — Cum muliere de ea...: c.-k-A. d'une épouse rivale, qu* < elle hait à mort ». — Cum negotiatore de
trajectione : d'un transport de marchandises qu'on voudrait lui confier. Il exagérera les difficultés et les prix. D'après le grec : Au sujet d'un échange ( de produits ) ; on aurait le dessous avec cet homme habile. — Cum emptore... Cas tout semblable. Cf. Prov. xx. 11. — Cum... livido : un envieux, à l'âme étroite, qui ne croit point à la reconnaissance. — Cum impio (vers. 13). Variante dans le grec : à un homme sans pitié, au sujet de la miséricorde. — Guvi operario agrario : un ouvrier qu'on emploie dans les champs; lui aussi, il exagérerait, afin de gagner davantage. D'après le grec : Avec le paresseux, au sujet d'un travail quelconque. — Operario annvMi (vers. 14). Un ouvrier loué à l'année. — De consummatione (anni n'est pas dans le grec) : concernant la fin de son travail, qu'il fera traîner en longueur. — Non attenda.i his... Conclusion et récapitulation. — Sed cum... Versets 16-19, qualités d'un bon conseiller.— Viro sancto. On sera sûr que ses avis seront « du côté (lu droit ». — Observantem timorem : ou, commo dit le grec, observant les commandements. — Guj^is anima seeundum... Grâce ù ce tendra attachement, les conseils de l'ami seront tout à fait désintéressés. — Cor boni <;onsHil... (ver-
EocLi. XXXVTI. 17-26.
17. Cor boni consilii statue tecum ; non est enim tibi aliud pluris illo.
18. Auinia viri sancti enuntiat aliquando vera quam septem circumspectores sedeutes in excelso ad speculandum.
19. Etinhis omnibus deprecare Altissimura , ut dirigat in veritate viam tuam.
20. Ante omnia opéra verbum vera^ praecedat te, et ante omnem actum consilium Btabile.
21. Verbum nequam immutabit cor ; ex quo partes quatuor oriuntur : bonum et malura , vita et mors ; et dominatrix illorum est assidua lingua. Est vir astutuB multorum eruditor, et animée suae inutilis est.
Vir peritus multos erudivit, et animse suœ 8ua\'is est
23. Qui sophistice loquitur odibilis est ; in omni re defraudabitur.
24. Non est illi data a Domino gratia, omni enim sapientia defraudatus est.
25. Est sapiens animœ suse sapiens, et fi'uctus sensus illius laudabilis.
26. Vir sapiens plebem suam erudit, et fructus sensus illius fidèles sunt.
17. Affermis en toi un pœ-jr de bon conseil ; car il n'y a rien pour toi qui vaille mieux que lui.
18. L'âme d'un homme saint découvre parfois mieux la vérité que sept sentinelles assises sur un lieu élevé pour inspecter.
19. Et tout cela prie le Très -Haut, afin qu'il dirige ta voie dans la vérité.
20. Que la parole de vérité précède '.outes tes œuvres, et qu'un conseil stable règle tous tes actes.
21. Une parole mauvaise gâtera le cœur ; de lui naissent quatre choses : le bien et le mal, la vie et la mort, et la langue est leur maîtresse habituelle. Tel homme est habile et instruit beaucoup d'autres, mais est inutile à lui-même.
22. Tel homme est éclairé et en instruit beaucoup d'autres, et il est suave à lui-même.
23. Celui qui parle en sophiste est odieux ; il sera privé de tout.
24. Il n'a pas reçu la grâce du Seigneur; car il est dépourvu de toute sagesse.
25. Il y a un sage qui est sage pour -lui-même, et le fruit de sa sagesse est digne d'éloge.
26. L'homme sage instruit son peuple, et les fruits de sa sagesse sont permanents.
set 17). D'après la Vulgate, ces mots semblent se rapporter encore au cbois d'un bon conseiller. Le sens est assez différent dans le" texte grec : Et laisse valoir le conseil du cœur. C'.-ù-d. : Tu as aussi dans ton propre cœur un excellent conseiller, qui est même souvent le meilleur de tous, s'il parle en de bonnes conditions {non est... tibi.^ pluris...). n est, en efifet, nécessaire d'apprendre à se tirer sol - même des difficultés. — Anima viri... (vers. 18). Le grec n'a pas l'épithète «anctl, de sorte qu'il est de nouveau question des conseUs que nous suggère notre propre cœur. Littéral. : Car l'âme d'un homme a parfois coutume de lui révéler plus de choses que sept gardiens... Septem : le chiffre rond et sacré, pour signifier « beaucoup ». Le Talmud cite ce proverbe, qu'il attribue au « flls de Sîrah ». — Et in his omnibus... (vers. 19). Associer la prière aux conseils soit extérieurs, soit intérieurs. En effet, c'est Dieu qui est de beaucoup le meilleur conseiller. D'après le grec : Outre toutes ces choses. — Ante omnla... Vers. 2(K21<« : réfléchir avant d'agir.— Verbum verax... D'après le grec : Le commencement de toute œuvre, c'est la raison, c.-à-d. la réflexUm (car tel est ici le sens de ^Ayo;). — Verbum vequam... (vers. 21). Passage obscur, dans la Vulgate comme dans le' grec. Il sembleiaH, d'après notre texte latin, exprimer les ré-
sultats pernicieux des mauvais conseils (immutabit cor, en mauvaise part). Le grec porte : Trace du changement du coeur; quatre parties (ou choses) en procèdent : le bien et le mal...
— Domijiatrix iUortim... « La langue produit ordinairement ces quatre choses : mais elle ne les produit qu'après que le cœur en a été rempli , car la langue n'est que l'écho et l'Interprète de ce qui se passe au dedans de nos âmes. » ( Calmet. )
21«-34. Deux classes d'hommes sages, mais qui pourraient être encore plus sages. — Vir astuliis : l'homme habile. — iIultoi-um eruditor... et sibi... Je hais le docteur de sagesse qui n'est pas sage pour lui-même, disait à bon droit Ménandre. — Vir peritus... et anima... (vers. '22). Le vrai sage, opposé an faux sage des lignes précédentes. Ce vei"set ne se Ut pas dans le grec.
— Qui sophistice... (vers. 23). Seconde sorte de fausse sagesse. Celui qui en est Imlu n'en tirera aucun avantage (in omni re...).
25-29. Portrait du véritable sage, qui est utile à sol- même et aux autres. — Fructus... laudabilis. Grec : Et les fruits do son intelligence sont fidèles dans sa bouche (qui sait Instruire, comme l'ajoute le vers. 26). — Fidèles. « Ce ne sont pas de ces fruits trompeurs, gfttés au dedans , qui n'ont que l'apparence belle. Tout
EccLi. XXXVIT, 27 — XXXVTTT, 4.
27. L'homiue sage sera rempli de bénédictions, et ceux qui le verront le loueront.
28. La vie de l'homme n'a qu'un 2)<it,it nombre de jours ; mais les jours d'Israël sont innombrables.
29. Le sage acquerra de l'honneur parmi son peuple, et son nom vivra éternellement.
30. Mon fils, éprouve ton âme pendant ta vie; et si une chose lui est nuisible, ne la lui accorde pas;
31. car tout n'est pas avantageux à tous, et tous ne se plaisent pas aux mêmes choses.
32. Ne sois jamais avide dans un festin, et ne te jette pas sur tout mets ;
33. car l'excès des aliments cause la maladie, et l'intempérance conduit à hi colique.
34. La gloutonneiie en a tué beaucoup ; mais l'homme sobre prolonge sa vie.
27. Vir sapiens implebitur benedictiouibus, et videntes illum laudabunt.
28. Vita viri in numéro dierum ; dies autem Israël innumerabiles sunt.
29. Sapiens in populo hereditabit honorem, et nomen illius erit vivons in seternum.
30. Fili, in vita tua tenta animam tuam ; et si fuerit nequam, non des illi potestatem ;
31. non enim omnia omnibus expediunt, et non omni animœ omne genus pHcet.
32. Noli avidus esse in omni epulatione, et non te effundas super omnem escam ;
33. in raultis enim escis erit infirmitas, et aviditas appropinquabit usque ad choleram.
34. Propter crapulam multi obierunt; qui autem abstinens est adjiciet vitam.
CHAPITRE XXXVIII
1. Honore le médecin, parce qu'il est nécessaire; car c'est le Très -Haut qui l'a créé.
2. C'est de Dieu, en effet, que vient . toute guérison , et le médecin reçoit des
présents du roi.
3. La science du médecin lui fera tenir la tête haute, et il sera loué en présence des grands.
4. C'est le Très - Haut qui a produit de la terre les médicaments, et l'homme sage n'aura pas de répugnance pour eux.
1. Honora medicum propter necessitatem; etenim illum créa vit Altissimus.
2. A De& est enim omnis medela, et a rege accipiet donationem.
3. Disciplina medici exaltabit caput illius, et in conspectu magnatorum collaudabitur.
4. Altissimus creavit de terra medicameuta, et vir prudens non abhorre bit illa.
y est vrai, et franc. » Ils sont en outre permanents.— Vita viri... (vers. 28-29). Continuation des vers. 26 et 27. Un homme, quelle que soit Ba sagesse, ne dure que peu de temps; mais le peuple Israélite Instruit par ce s:ige devait durer toujours (dies... innumerabiles) ., et prolonger à Jamais la gloire et les leçons de son maître (sapiewa... htreditabit...).
, 56° Du soin de la santé, des maladies, ot des honneurs & rendre aux morts. XXXVII, 30-XXXVni, 24.
30-34. Éviter l'intempérance. — Pili... Les vers. 30-31 servent d'Introduction ; leur sens est général en sol, mais leur application spéciale au BUjet indiqué se fait d'elle-même. — Tenta animam... S'éprouver, pour savoir de qu<ii l'on est
'sapable ; notamment, pour ''onnaitre ses fai-
blesses et y prendre garde. — Si... nequam, non des... Plus clairement dans le grec : Et vols ce qui est mauvais pour elle (pour ton âme), et ne le lui donne pas. — Non enim omnia... D'après le syriaque : Tout mets n'est pas bon... — Noli avidus esse... (vers. 32). L'auteur passe à l'objet proprement dit de cet alinéa. Comp. xxxi, 12-25. — Non te effuudas est une locution très expressive. — La recommandation est ensuite motivée (vers. 33-34) : in multis... escis... infirmitas. L'intempérance produit des maladies et même la mort.
Chap. XXXVIH. — 1-8. De l'honneur dft aux médecins. — Propter necessitatem ; la né. cesslté qu'on a d'eux et de leurs remèdes. Suivant le syriaque : Honore le médecin a vaut que tu n'aies besoin de lui. — Illum
EccLt. XXXVITI, 5-12.
Pax euim Dei super faciem terrœ
9. Fili, in tua infirmitate ne despicias te ipsum ; sed ora Dominum, et ipse curabit te.
10. Averte a delicto, et dirige manus, et ab omni delicto munda cor tuum.
11. Da suavitatem, et memoriam similaginis, et impingua oblationem, et da locum medico.
12. Etenim lllumDominus créa vit ; et non discedat a te, quia opéra ejus sunt necessaria.
L'eau amère n'a -t- elle pas été adoucie par le bois
6. Leur vertu est faite pour être connue des hommes, et le Très -Haut en a donné la science aux hommes, afin qu'ils soient honorés par ses merveilles.
7. Par elles on apaise la douleur en la guérissant ; le pharmacien en fait des compositions agréables, et il compose des onctions qui rendent la santé , et il diversifie son travail en mille manières.
Car la paix de Dieu s'étend sur la surface de la terre
9. Mon fils, si tu tombes malade, ne te néglige pas toi-même; mais prie le Seigneur, et il te guérira.
10. Détourne- toi du péché, redresse tes mains et purifie ton cœur de toute faute.
11. Offre un encens de bonne odeur et l'oblation de fleur de farine, et que ton sacrifice soit généreux; donne ensuite accès au médecin.
12. Car c'est le Seigneur qui l'a créé ; qu'il ne te quitte donc point, parce que son art t'est nécessaire.
creavit... Auire motif, tout surnaturel : honorer dans le médecin Celui qui lui a communiqué 8on habileté et qui donne de l'efficacité à ses prescriptions (vers. 2»). — A reç/e... dunatlonem. Dans l'antiquité, les habiles médecins étaient, plus encore qu'aujourd'hui, en grand honneur
Vai-es assyriens coiiieimaD de^ muUicaïuenis. (Antique bas-relief.)
auprès des rois et des princes, qui encourageaient volontiers leurs talents. — DlsciiAlna (grec : la science)... exaltahit eaput. C.-à-d. le conduira aux plus hautes dignités. — Altiasimua creavit... (vers. 4). Avoir confiance en lui, car les remèdes qu'il prescrit viennent de Dieu luimême. — Nonne a ligno... ( vers. 5 ). Preuve de l'assertion qui précède, empruntée à l'histoire sainte. Cf. Ex. xv, 25. A Mara, Moïse Jeta dans les eaux saumâtres uu bols mystérl -ux qui les rendit douces et ootables. — Virtus illorum.
D'après la Vulgate, la vertu des médicaments. Dans le grec, ce premier membre du vers. 6 est rattaché au vers. 5 : L'eau n'a -t- elle pas été adoucie par le bois pour que sa vertu (du bols) fût -connue? D'où 11 suit que le bols en question posséilalt, au moins Jusqu'à un certain degré, la force d'assainir les eaux. Le miracle de Mara subsiste quand même, puisqu'il fallut une Indication spéciale du Seigneur pour connaître cette substance merveilleuse. — Honorari in mirabilibus. C.-à-d., selon l'opinion la plus probable : afin que les médecins soient honorés par l'heureuse application des remèdes. — In his curans... ( vers. 7 ). Détails pittoresques , pour décrire -le* résultats que produit un bon médecin. — Pax enim Dei... (vers. 8). Un dernier mot, afin de relever l'œuvre de Dieu en toutes ces choses. D'après le grec : C'est.une paix sur la face de la terre.
9-16. Conduite à tenir dans les maladies. — Ne despicias. Le grec n'a pas les mots te ipsum, Le sens est donc : Quand tu es malade, ne méprise pas le médecin et les remèdes. — Ora Dominum. Ajouter les moyens surnaturels è ceux de la nature. — Averte a deUcto : car sonvent la maladie est un châtiment direct du péché. Cf. Matth. ix, 2; Joan. v, 14, etc. — Dirige manus. Métaphore significative : rendre droites, c.-à-d. pures et parfaites, ces mains que l'iniquité avait en quelque soite recourbées. — Da suavitatem (vers. 1 1). Apaiser Dieu par la suave odeur (t'j(s>Zi'x/) des sacrifices. — Memoriam. Autre expression figurée pour désigner les offrandes liturgiques, qui rappelaient à Dieu I; sauvenlr du donateur. Cf. Lev. ii. 2, 9, 16;
EccLi. XXXVllI, 13-17.
Il Tiendra un temps où tu tombjias entre leurs naaine
14. et ils prieront eux-mêmes le Seigneur, afin qu'il envoie par eux le soulagement et la santé, à cause de leur vie sainte.
15. L'homme qui pèche en présence de celui qui l'a créé, tombera entre les mains du médecin.
16. Mon fils, répands des larmes sur le mort, et mets -toi à pleurer comme un homme qui a souffert des choses cruelles; ensevelis son corps selon qu'il convient, et ne néglige pas sa sépulture.
17. A cause des mauvais propos, lamente-toi amèrement sur lui pendant un jour; puis console-toi de ta tristesse;
Est enira tempus quando in maiius illorum incurras
14. ipsi vero Dominum deprocabuntur, ut dirigat requiem eorum, et sanitatem, proptér conversationem illorum.
15. Qui deliuquit in conspectu ejus qui fecit eum, incidet in manus raedici. *
16. Fili, in mortuum produc lacrymas, et quasi dira passus incipe plorare ; et secundum judicium contege corpus illius, et EOn despicias sepulturam illius.
17. Propter delaturam autera amare fer luctura illius uno die, et consolaro propter tristitiam ;
V, 12, etc. — Imptngua oblaUonem. Le grec ajoute : Cîomme n'étant plug. C.-à-d. : conduistoi h la façon d'un homme qui va mourir, et qui ne craint pas de s'appauvrir. — Et da locum... User des moyens humains en même temps que des divins ; car rien n'est plus conforme au plan de Dieu (.etenim illum Dominus..., vers. 18).
16-24. Devoirs à l'égard des morts. Traits pleins de délicatesse ; la religion est une mère au cœur tendre, qui comprend et favorise les sentiments les plus exquis de l'âme. — Fili, in mortuum... Introduction. Cf. xxii, 10; Jer. ix, 17-18, etc. — Incipe plorare. Grec : Commence la lamentation, c.-&-d. l'éloge plaintif du dé<
Certueii .l-gyptCen ourert, î.jbBani voir la momie emejoppi^e. (D'après lee monuments.)
~Est.,. tempus (vers. 13). Qu'on le veuille on non, il est un jour où l'on tombe entre les mains des médecins. D'après le grec : Il y a un temps oùentre leurs mains aussi il y a la bonne odeur (e-JwSt'a, comme au vers. 11»). Cela slçr.îtle que les médecins eux-mêmes devront offrir à Dieu des sacrifices, pour qu'il les assiste atix moments où ils ont besoin de lumières spéciales. — Rcqniem : la cessation de la maladie.
— Propter covversationem. Grec : en vue de la vie; c.-à-d. pour prolonger la vie du malade.
— Qui delinqruit... (vers. 15). Conclusion, qui rappelle la n«>nsée énoncée an vers, 10.
Comment. — V.
fnnt, entremêlé de cris stridents, à la manière orientale. — Secundum judicium. Le grec ajouto le pronom « e]us ». Par conséquent, selon ce qui lui est dû. — Contege corpus...: an moyen des bandelettes, du snalre et du linceul usités de toute antiquité chez les Hébreux. — Non despicias. Grec. : Ne néglige pas. C'était, en effet, un devoir sacré. — Propter delaturam... (vers. 17) : à cause dos mauvais propos que l'on pourrait tenir, si celui auquel la mort a ravi une personne chère n'en témoignait aucune douleur. Après avoir permis le deuil, le moraliste t» maintenant en blâmer les excès. — Et consolare^
EccLi. XXXVIIÎ. 18-26.
18. et fac luctura Beciinduiû meritum ejiis uno die, vel duobus, propter detractionem.
19. A tiistitia enim festinat mors, et cooperit virtutera , et tristitia cordis flectit cervicem.
'20. lu abductions permanet tiistitia , et substautia inopis secundum cor ejus.
21. Ne dedans in tristitia cor tuura, sed repelle eam a te, et mémento novis- Bimorum.
22. Noli oblivisci , neque enim est conversio ; et huic nihil proderis, et te ipsum pessimabis.
23. Memor esto judicii mei ; sic enim erit et tuum. Mihi h?ri, et tibi hodie.
24. In requie mortui requiescere fac memoriam ejus, et consolare illum in exitu spiritus sui.
25. &pientia scribse in tempore vacuitatis, et qui minoratur actu sapientiam percipiet. Qua sapientia replebitur
qui tenet aratrum , et qui gloriatur
18. et fais le deuil selon le mérite de la personne, un jour ou deux, pour ne point donner lieu à la médisance.
19. Car la tristesse fait accourir la mort et enlève l'énergie, et l'abattement du cœur fait courber la tête.
20. La tristesse s'entretient dans la solitude, et la vie du pauvre est telle qu'est son cœur.
21. Ne livre pas ton oœur à la tristesse; mais éloigne- la ~ de toi, et souviens-toi de ta fin dernière.
22. Ne l'oublie point, car il n'j' a pas de retour ; tu ne seras pas utile au mort, et tu te feras du mal à toi - même.
23. Souviens- toi de mon sort, car le tien sera semblable. Hier à moi, et à toi aujourd'hui.
24. Quand le mort repose, laisse reposer son souvenir, et console -le au déjart de son âme.
25. Le docteur de la loi recueille la sagesse au temps de son loisir, et celui qui s'agite peu acquerra la sagesse. De quelle sagesse pourra se remplir
celui qui tient la charrue, qui est
D'après le grec, au contraire : Et échauffe (rendstrèsvive) la lamentation. — Secundum mei-ttum... (vers. 18). Grec : selon Ba dignité. — Uno die, vel duolrus. Plus haut, xxn, 13, l'auteur recommandait un deuil de sept jours, parce qu'il 8'aglssait alors de très proches parents et de coutumes antiques auxquelles on ne pouvait guère se soustr.iire; ici le sujet traité est plus général et concerne toutes les catégories de défunts. — A trialitia enim... (vers. 19). Kaisons de ne pas pleurer trop longtemps et trop amèrement les morts, c.-à-d. fâcheux effets d'une tristesse prolongée : elle peut amener la mort, et elle brise les forces (cooperil...). — Flectit eermcem. Trait pittoresque : elle fait i)encher la tête. — In abductione... ( vers. 20 ). Ces mots ont été Interprétés de bien des manières, et ils forment encore aujourd'hui un petit problème exégétique. Suivant les uns : SI l'on demeure dans l'isolement à la suite d'une perte cruelle, la tristesse n'en est que plus Incurable. Selon d'autres : Dans l'épreuve ( eTrayoYVi), la tristesse demeure. C'est là le sens le plus vraisemblable. Suivant la- leçon du grec ordinaire : Après que le cadavre a été emporté, la tristesse disparaît aussi. Réflexion qui paraît étrange. — Mêmes difficultés d'interprétation à propos ue l'hémistiche suivant : et aubstantla inopis... Le latin semble signifier que les aliments du pauvre sont ce que les fait l'état de son cœur : dans la joie, 11 les trouve à son gré; dans la tristesse, 11 s'en plaint. On Ut dans le grec : Et la vie du pauvre est contre son cœur; ou, d'après une antre leçon : est la malédiction de son coeur. — Ne deUeris... (vers. 21). Déduction de ce qui pré-
cède : écarter du soi la tristesse, puisqu'elle est une chose si mauvaise. — Moyen de la repousser dans le cas spécial qui est ici traité : mémento novissimorum ; la nécessité Inéluctable de la mort pour tous les hommes, — Neque... conversio (vers. 22). On ne revient pas du tombeau; les larmes n'allègent pas cette loi terrible. — ilemor esto... (vers. 23). Le mort est mis en scène d'une manière dramatique, et 11 est censé adresser ce grave langage à ceux qui se désolent sur lui. Preuve très forte en faveur du dogme de l'Immortalité de l'âme. — Mihi heri,.,. tibi hodif. Donc, songe avant tout à te préparer. Saisissante leçon. — In requie mortvi... (vers. 24). Lorsque le défunt a été déposé dans le tombeau, cesser de s'affliger à l'excès. — Consolare illum... Plutôt, d'après le grec : Sois consolé à son sujet, parce que son souffle l'a quitté. C.-à-d. qu'il est entré dans une vie meilleure.
670 La sagesse est plus estimable que tous les arts et toutes les industries. XXXVIII, 25.XXXIX. 15.
25-34. L'étude de la sagesse demande trop de calme pour que les artisans ordinaires puissent s'y IhTer. — SaplenHa... Introduction (vers. 25). Scriba a Ici le sens spécial de lettré. — In tem pore vacuitatis. Très élégamment dans le grec : èv £-jxaip(a (x-/o).T];, au temps opportun da loisir. — Qui minoratur actu : l'homme dégagé des occupations extérieures qui troublent l'esprit. Les rabbins ont des sentences semblables : Diminue tes occupations, et applique -toi à 1» loi , etc. — Qua sapientia... Versets 26 et ss. : exemples à l'appui de ce principe. L'auteur décrit en termes dramatiques la vie de plusieurs
EccM. XXXVIII, 27-34.
fier de l'aiguillon, qui stimule let^ bœufs, et partage coiistaniment leurs travaux, et qui ne s'eutrelient que des petits des taureaux?
27. Il applique son cœur à retourner les sillons, et ses veilles à engraisser des vaches.
28. Il en est de même du charpentier et de l'architecte, qui passe à son travail la nuit comme le jour ; de celui qui grave les cachets ciselés, et qui s'applique à diversitier ses dessins ; il met son cœur à reproduire la peinture, et il achève son ouvrage dans les veilles.
29. Tel aussi le forgeron assis près de l'enclume, et considérant le fer qu'il met en œuvre ; la vapeur du feu lui dessèche les chairs, et il résiste à l'ardeur de la fournaise.
30. Le bruit du marteau frappe sans cesse son oreille, et son œil contemple le modèle de l'objet qu'il prépare.
31. Il met son cœur à achever sou ouvrage, il l'embellit dans ses veilles et le rend parfait.
32. Tel aussi le potier assis à son travail, et tournant la roue avec ses pieds ; il est dans un souci continuel pour ce qu'il fait, et tout son ouvrage est compté.
33. De son bras il façonne l'argile, et il en rend la masse flexible avec ses pieds.
II met son cœur à en achever le
in jaculo, stiuiulo hoves agitât, et coiiversatur in operibus eorum, et enarratio ejus in filiîs taurorura ?
2T. Cor suum dabit ad versandos sulcos, et vigilia ejus in sagina vaccarum.
28. Sic oranis faber et architectus, qui noctem tanquam dieni transigit ; qui sculpit signacula sculptilia, et assiduitas ejus variât picturam ; cor suum dabit in similitudinem pictur?e, et vigilia sua perficiet opus.
29. Sic faber ferrarius sedens juxta incudem , et considerans opus ferri ; vapor ignis uret carnes ejus, et iu calore fornacis concertatur.
30. Vox mallei innovât aurem ejus, et contra similitudinem vasis oculus ejus.
31. Cor suum dabit iu consummatiouem operum, et vigilia sua ornabit iu perfectionem.
32. Sic figulus sedens ad opus suum, convertens pedibus suis rotam ; qui iu sollicitudine positus est semper propter opus suum, et in numéro est omnis operatio ejus.
33. In brachio suo formabit lutum, et ante pedes suos curvabit virtutera suam.
Cor suum dabit ut consummet li
oatégorles d'artisans, pour démontrer qu'elle ne leur permet point de se livrer à la recherche de la sagesse spéculative. Ce passage entier est rythmé, et se subdivise en quatre strophes, munies chacune d'un refrain (vers. 27, 28«, 31 , 34). — Qui tenet aratrum. Première strophe : le laboureur (vers. 26-27). — Oloriatur in jaculo. Ce trait n'est pas entièrement dénué d'ironie.
— Conversatur... Le greo àva(TTp£cpô[X£voç est encore plus pittoresque : se retournant encore et encore. — Enarratio ejus... Chacun parle volontiers de ce qui l'occupe et le préoccupe sans cesse. — Cor... ad versaHdos...Yoilk le but de toute la vie du laboureur. Et aussi, sagina vaccarum.
— Sic omnis... Seconde strophe : les charpen- .lers et les graveurs (vers. 28). — Faber. Le grec Tiy.Twv désigne plus communément le « faber Hgnarius », c.ù-d. le charpentier. — Architectus : le constructeur qui met lui-même la main au travail , plutôt que l'architecte moderne, qnl se borne ù diriger, à inspecter. — Noctem tanquam tllem... Môme durant la nuit 11 songe anxieusement au labeur du lendemain. — Qui Kulpit... On passe maintenant au graveur. — Signacula sculptilia. Grec -• les gravures des eaohets. — Assiduitaa... variât... D'après le grec ;
Son attention est de multiplier la variété. Il s'applique à Inventer de nouveaux dessins. — Cor... in similitudinem... Grec : à rendre l'Image semblable (au modèle proposé). — Sic faher ferrarius... Troisième strophe : les forgerons ( versets 29 - 31 ). — Sedens juxia... Ils travaillaient ordinairement assis, comme le montrent les monuments égyptiens. — Considerans opus... : le fer qui chauffe dans la fournaise. — Vapor... uret... Détails très caractéristiques, bien choisis. — • Vox mallei innovât... C.ù-d. : retentit constamment à ses oreilles. — Vasis. Hébraïsme (VU) : l'objet qu'il est occupé à fabriquer. — Sic flgulux... Quatrième strophe : le potier (versets 32-34). — Convertens pedibiis... rotam. Cf. Jer. xvni, 3, et VAtl. arch., pi. xlviii, flg. 6; pi. xux, flg. 1; pi. ex, flg. 10. — In sollicitudine positus... Crainte perpétuelle de manquer son œuvre ai délicate. — In numéro... operatio ejus. Il fabrique un nombre déterminé de chaque sorte d'objets, conformément aux commandes qu'il a reçues. — Ante pedes suos... (vers. SS"»). Allusion, d'après quelques exégètes, à la préparation de l'argile, dont le potier broyait et pétrissait la masse avec ses pieds. Cf. Is. xli, 26. Selon d'autres , simple portrait de l'ouvrier courbé
EccLi. XXXVIII, 35-39.
nitionom , et vigilia sua raundabit foruacem.
35. OmncB hi in manibus suis speraverunt, et nnuRquisqne in arte sua sapiens est.
Sine his omnibus non aedificatur civitas
37. et non inbabitabunt, necinambu- Ittbiint; et in ecclesiam non transilient.
38. Super sellara judicis non sedebant, et testamentum judicii non intelligent, neque palam facient disciplinam et judicium, et in parabolis non invenientur;
39. sed creaturam sévi confirmabunt, et deprecatio illorum in operatione artis, accommodantes animam suam, et conquirentes in lege Altissimi.
vernis, et il emploie ses veilles h nettoyer son fourneau.
35. Tour ces hommes ont confiance en leurs mains , et chacun d'eux est sage dans son art.
Sans eux tous aucune ville ne serait bâtie
37. on n'y habiterait et on n'y voyagerait pas ; mais ils n'entreront point dans les assemblées.
38. Ils ne seront point assis sur le siège du juge, et ils ne comprendront pas les lois des jugements; ils n'enseigneront pas les doctrines et les règles de la vie, on ne les trouvera pas là où l'on parle en paraboles;
39. mais ils maintiennent les choses de ce mondo, et leur prière a pour objet les travaux de l'art ; ils y appliquent leur âme, et ils tâchent de vivre selon la loi du Très -Haut.
8Tir son ouvrage. — LinUioncm (vers. 84): le vernis dont on enduisait certaines poteries avant de les mettre d;xns le fonr. — Mv.ndnbH
- j'ier Ce PalesLiuc.
fornoccin : de sorte que rien ne puisse endommager les vases soumis au feu.
35-39. Quoique ces divers artisans soient très habiles et nécessaires aux autres hommes, lis ne sauraient acquérir la sagesse proprement dite. — Omncx hi... \ vers. 35). Récapitulation. — UnvgquMque... tapien» eut : mais d'une sagesse très limitée , qui ne dépasse pas les bornes
do leur industrie (in arte sua) — Sine his^ non adiflcatur... Ils forment « les éléments essentiels d'une communauté civilisée ». — Non inhabitafrunt. . . (vers. 37).
Sans eux , les hommes ne pourraient ni se loger ni voyager, et cependant on ne fa't guère à ces arttfans ■jj' nneurde le» (icmlre pour conseillers publics, de les nommer membres de ra.s- -emblée des notables (.In eoliesiam..., super sellam.,.), — Tentamentum judicii (vers.
38*). Probablement , les principes judiciaires sur lesquels se basaient les sentences des juges. — Palam /aeient a ici la signification d'enseigner publiquement. — In para- 'lolis non invenientur. Ils ne ont aptes ni à comprendre •I à composer cfs œuvres délicates de l'esprit. — Sed...
cot'/irmabunt, , , (vers. 39).
L'auteur revient à ce qu'ils peuvent faire :lls affermissent et consolident les choses matérielles ( creaturam ceri ) , qui ont besoin d'ôtre perpétuellement renouvelées. — Depreratlo illorum... Leurs prières ont pour objet tout ce qui concerne leur art, mai» non les Intérêts supérieurs. — Accommodantes. . . Dans le grec , cette seconde moitié du vers. 29 se rapporte aux sages dont 11 va être question au début du chapitre suivant, et sort ainsi de transition. Littéralement : A la différence de celui qui livre son âme à 1« loi du Très -Haut, e» qui la médite.
EocLi. XXXIX, 1-13.
CHAPITRE XXXIX
1. Le sage recherchera la sagesse de tous les anciens, et il fera son étude des prophètes.
2. Il retiendra les instructions des hommes célèbres, et il pénétrera aussi dans les mystères des paraboles.
3. Il recherchera les secrets des proverbes, et il s'entretiendra des énigmes des paraboles.
4. Il servira au milieu des grands, et il paraîtra en présence du prince.
6. Il passera dans le pays des nations étrangèies, et il éprouvera ce qui est bien et mal parmi les hommes.
6. Il apphquera son cœur à veiller dès le matin auprès du Seigneur qui l'a créé, et il priera en présence du Très- Haut.
7. Il ouvrira sa bouche pour la prière, et il demandera pardon pour ses péchés.
8. Car si le souverain Seigneur le veut, il le remplira de l'esprit d'intelligence,
9. et alors jl répandra comme la pluie les paroles de sa sagesse, et il glorifiera le Seigneur dans la prière.
10. Il réglera ses conseils et sa doctrine, et il méditera les secrets de Dieu.
11. Il publiera les instructions de sa doctrine, et il mettra sa gloire dans la loi de l'alliance du Seigneur.
12. Beaucoup loueront sa sagesse, et il ne sera jamais oublié.
13. Sa mémoire ne s'effacera point, et son nom sera honoré de génération en génération.
1. Sapientiam omnium antiquorura exquiret sapiens, et iii prophetis vacabit.
2. Nanationem virorum nominatorum couservabit, et in versutias parabolarum simul intrôibit.
3. Occulta proverbiorum exquiret, et in absconditis parabolarum conversabitur.
4. In medio magnatorum minîstrabit, et in conspectu prsesidis apparebit.
5. In terram alienigenarum gentium pertransiet; bona enim et mala in hominibus tentiibit.
6. Cor suum tradet ad vigilandum diluculo ad Dorainum, qui fecit illum, et in conspectu Altissimi deprecabitur.
7. Aperiet os suurn in oratione, etpro delictis suis deprecabitui-.
8. Si enim Dominus magnus voluerit, spiritu intelligentise replebit illum ;
9. et ipse tanquam imbres mittet eloquia sapientise suae, et in oratione confitebitur Domino.
10. Et ipse diriget consilium ejus et disciplinam, et in absconditis suis consiliabitur.
11. Ipse palam faciet disciplinam doctrinse sufe , et in lege testamenti Domini gloriabitur.
12. Collaudabant multi sapientiam ejus, et usqr.e in sseculum non delebitur.
13. Non recedet memoria ejus, et nomen ejus requiretur a generatione iu (^f^nerationem.
Chap. XXXIX. — 1-15. Éloge du sage. Magnifique tableau. — Sapientiam... antiquortim... L'écrivain sacré mentionne d'abord l'objet des études constantes du vrai sage : ce sont, après la loi divine (cf. xxxviii, Z9'^), les œuvres des anciens, et surtout les oracles i)rophétiques (in prophetifi...). — In versutias parahoJai-um... « C'était la science la plus à la mode parmi les Hébreux de savoir parler en sentences, de proposer des énigmes et de les résoudre. » Cf. xxxvni, 38 ; III Keg. x, 1 et ss. ; Pi-ov. i, 3 , etc. — In medio Tnagnatorvm... (vers. 4). Le vrai sage se met au service des grands, car il trouve auprès d'eux des occasions nombreuses de s'Instruire. — In terrain atfenloer.arum... (vers. 5). n uutreprcad, dans le mémo but, dé loiutaliui
voyages. Cf. xxxrv, 11-12. — Cor suum... Il va, pour se former, à une école encore plus relevée, qui consiste dans l'union t Dieu par la méditation ot la prière (vers. 6-11). Cf. Sap. " VI, 13 et S8.; VII, 7; vin, 21. — Et ipse tanquam i7nbres... (vers. 0). Belle métaphore. Divinement instruit, 11 déversera sur les autres l'abondance de ses connaissances. — Et ipse diriget... (vers. 10). Il saura aussi diriger parfaitement sa conduite. — In absconditis... Grec : n méditera .sur ses mystères (de Dieu).— In lege... gloriabitur ( vers. 11). Il n'ambitionnera pas d'autre gloire. — Collavdabunt... Vers. 12-16 : la mémoire d'un tel sage sera à jamais bénie. — (rfntes (vers. 14) : les païens eux-mêmes. EcelMia : l'assemblée dos Juifs. — Si permanscrit^.
EccLi. XXXTX, H -23.
14. Sapiettiam ejua enanabunt genies. et laudem ejus euuntiabit ecclesia.
15. Si permanserit, nomen derelinquet plus quam mille; et si reqnieverit, proderit illi.
16. Adhuc consiliabor ut enarrem, ut furore enim repletus 8um.
17. In voce dicit : Obaudite me, divini fructus , et quasi rosa plantata super rivos aquarum fructificate.
Opéra Domini uni versa bona valde
22. In verbo ejus stetit aqua sicut congeries , et in sermone oris illius sicut exceptoria aquarum ;
2îi. quoniam in prpecepto ipsius placer fit, et non est minora tio in salute ipsiuB.
14. Les nations publieront sa sagesse, et l'assemblée célébrera ses louanges.
15. Tant qu'il \nvra, il aura plus do réputation que mille autres; et quand il se reposera, ce sera mieux.
16. Je veux encore publier ce" que je médite, car je suis rempli comme d'une sainte fureur.
17. Une voix me dit: Écoutez -moi, germes divins , et portez des fruits comme le rosier planté près des eaux courantes.
Répandez une suave odeur comme le Liban
19. Portez des fleurs comme le lis ; exhalez votre parfum, émettez de gracieux rameaux ; chantez un cantique de louange, et bénissez le Seigneur dans ses œuvres.
20. Proclamez la magnificence de son nom, et glorifiez -le par les paroles de vos lèvres, et par les chants de- votre bouche, et au son des harpes, et vous le célébrerez en ces termes :
21. Les œuvres du Seigneur sont toutes souverain em^^nt bonnes.
22. A sa parole l'eau s'est tenue comme un monceau, et à un mot de sa bouche il y a eu comme des réservoirs pour les eaux;
23. car à son commandement tout devient favorable, et le salut qu'il donne devient inviolable.
(vers. 15). S'il vit longtemps, 11 acquerra plus de gloire que mille hommes ordinaires. — Si requieverit... S'il meurt promptement, il n'en sera pas moins célèbre (proderlt illi ).
58« Louange à Dieu pour toutes ses oeuvres, soit qu'elles servent à récompenser les bons , soit qu'elles aient pour but de châtier les impies. XXXIX, 16-41.
Autre page très remarquable. C'est un hymne très éloquent en l'honneur de la divine sagesse.
16-20. Les justes sont Invités à célébrer la perfection des œuvres de Dieu. — Adhuc constliabor... Entrée en matière. Plus clairement dans le greo : Je raconterai encore, ayant médité. L'auteur se propose donc de publier d'autres merveilles, fruit de ses profondes et saintes réflexions. — Ut furore enim... Il nomme ainsi la sainte ardeur qui le remplissait, à la façon des prophètes. Le te.\te grec a une tout autre leçon : Car Je suis rempli comme la lune à son plein. Le traducteur latin aura lu ô'.oavjvia, fureur divine, tandis que la leçon actuelle est 8f/0|JLTivîa, le milieu du mois, la pleine lune. — în voee dicit. Ces mots, qui servent d'Introductlofi, sont OTîils dans le texte grec. — Obaudite..., divint Ji-w-ius. D'après le grec : Écoutez -mol, flls ;aiiit«. -r- Qua^i rosa..., Libanus... Kétaphoret
très gracieuses pour représenter les fleurs et les fruits spirituels que portera quiconque se rendra docile à l'invitation du fils de Sirach. — Odorem suavitatis... Les cèdres et les autres plantes aromatiques du Liban répandent une suave odeur. — Les mots et frondete in gratiam manquent dans le grec. — Benedicite... in operibus„. (verset 19"). Thème du cantique que les pieux Israélites sont Invités à chanter. — In citharis. Le grec xf/'ipaiç a été calqué sur l'hébreu kinnôr, nom d'u.ic harpe aux petites dimensions. — Sie dieetls. . . Transition immédiate au chant de louange.
21-26. Dieu est admirable dans ses œuvres, et la nature entière lui obéit. — Opéra... valde bona. Écbo de Gren. i, 31. Le grec ajoute : Et tout ce qu'il commande aura lieu en son temps. Cf. Num. xxiii, 37. — hi verbo ejus... Un exemple frappant pour montrer comment la nature est docile aux ordres de Dieu. — Stetit aqua... Divers Interprètes rapportent ces mots aux passages miraculeux de la mer Rouge ( Ex. xrv, 22 ) et du Jourdain (Jos. ni, 13 et ss.); mais il est plus probable qu'ils désignent la séparation des eaux et du continent, au début de l;i création (Gcn. i. 2, 6 et ss.t. Le second hômlsticbe du vers. 22 , et In «ermo»ie... excepta-
EccM. XXX IX, 24-32.
2i. Les œuvres de toute chair lui sont présentes, et il n'y a rien de caché à ses yenx.
25. Son regard s'étend de siècle en siècle, et rien n'est merveilleux devant lui.
2G. On ne peut pas dire : Qu'est -co que ceci? ou : Qu'est-ce que cela? Car toutes les choses seront appelées en leur temps.
Sa bénédiction débordera comme un fleuve
28. Et comme le déluge a inondé la terre, ainsi sa colère sera le partage des nations qui ne l'ont pas recherché.
29. Comme il a changé les eaux en sécheresse et que la terre a été desséchée , et comme ses voies ont été trouvées droites par les siens, ainsi les pécheurs trouvent des sujets de chute daus sa colère.
30. Les biens ont été créés pour les bons dès le commencement ; de même les biens et les maux 07it été créés pour les méchants.
31. Ce qui est de première nécessité pour la vie des hammes, c'est l'eau, le feu, le fer, le sel, le lait, le pain de fleur de farine, le miel, la grappe de raisin, l'huile et les vêtements.
32. Toutes ces choses sont des biens pour les saints, et elles se changent en maux pour les impies et les pécheurs.
24. Opéra oranis carnis coram iUo, et non est (juidquam abKcon|litum ab oculis ejus.
25. A sseculo «sque in sœculum res})icit, $t nihil est mirabile in conspect"; ejus.
26. Non est dicere : Quid est hoc, aut (juid est istud ? Ornnia enim in tempore suo quœrentur.
Benedictio illius quasi fluvius inundavit
28. Quomodo cataclysmus aridam Inebriavit, sic ira ipsius gentes quse non exquisierunt eum hereditabit.
29. Quomodo convertit aquas in siccitatem, et siccata est terra, et vise illius viis illorum directae sunt, sic peccatoribus oft'ensiones in ira ejus.
30. Bona bonis creata sunt ab inîMo, sic nequissimis bona et mala.
31. Initium necessariae rei vitae honilnum, aqua, ignis, et ferrum, sal, lac, et panis similagineus, et mel, et botrus uvae, et oleum, et vestimentum.
32. Heec omnia sanctis in bona, sic et impiis et peccatoribus in mala convertentur.
ria..., s'explique beaucoup mieux dans cette hypothèse. — l'iacor ( vers. 23 ) : le bon plaisir" de Dieu, exécuté aussitôt qu'il commande. — Non... minoraiio. . . Quand le Seigneur veut sauver, personne ne saurait l'en empêcher. — Opéra omnis carnis... Vers. 24-25, sa science n'est pas moins Inlinie que sa puissance. — Et nihil... miraMle... L'admiration est ordinairement le fruit de l'ignorance ; celui qui sait tout ne s'étonne de rien. — Non est dicere...: Quid est... (vers. 26, que le grec place à la suite du vers. 21). Plainte au sujet de la conduite de Dieu. Elle est aussitôt réfutée sommairement : Omnia... in tempore s^lO... ; tout arrive à point, au temps le plus prcpice. D'après le grec : Toutes choses, ont été créées pour leurs Qsages. Usages entièrement conformes au plan divin.
27-37. Les œuvres de Dieu servent tantôt à récompenser les bons, tantôt à châtier les pécaenrs. — Benedictio... quasi fluvius... : extrêmement abondante. Cf. xxiv, 35 et ss. — Quomodo cataclysmus... Selon la Vulgate, allusion poétique au déluge par lequel le Seigneur cb&tia l'buroanité coupable. Tous les autres pécheurs sUDiront un sort analogue : tio Ira... gentes.,. Variante dans le grec, où la phrase est autre-
ment coupée à partir du vers. 27 : Sa bénédiction a inondé..., et elle a enivré la terre comme un déluge ; de même il fera hériter de sa colère les nations... Le déluge est donc simplement une seconde métaphore pour marquer la richesse de la bénédiction divine. — Quomodo... in siccltatem (vers. 29). Grec : en eaux salées. Le poète a probablement en vue la ruine de Sodome et des autres villes de la Pentapole. Les mots et siccata est terra sont propres à la Vulgate. — V'kb illius viis... Opposîtion totale entre les œuvres de Dieu et celles des pécheurs; aussi leurs iniquités ont -elles sa colère pour terme (offensiones in ira...). Le grec dit plus claire» ment : Ses voles s ,nt droites pour les saints ; de même elles sont des sujets de chute pour les méchants. Cf. Os. xiv, 9. — Bona bonis... (verset 30). Même pensée, autrement exprimée, Comp. le verset 32, où elle sera encore plus fortement accentuée. — Neqiiissimis... et mala. Lo grec supprime ici le mot bona. — Initium... vitdB (vers. 31), Liste intéressante des choses regardées alors comme les plus nécessaires à la vie. AU lieu lie botrus iLvce, le grec dit en langage ligure : le sang du raisin. Cf. Gcn. xux, Il : Dent, xxxn, 14 (d'après l'hébreu). — Heec... in bona,... in mala... (vers. 32). Cf. Rom. vui, 28.
EccLl. XXXIX, 33 — XL, 1.
33. Sunt spiritus qui ad vmdictam creati sunt, et in furore suo confirma verunt tormenta sua.
34. In tempore consummationis eflEundent virtutem, et furorem ejus qui fecit jilos placabunt.
35. Ignis, grande, famés, et mors, omnia haec ad vindictam creata sunt ;
36. bestiarum dentés, et scorpii, et serpentes, et rhomphœa vindicans in extermmium impios.
37. In mandatis ejus epulabuntur, et Buper terram in necessitatem prœparabuntur, et in temporibus suis non prseterient verbum.
38. Propterea ab initio confirmatus suni, et consiliatus sura, et cogitavi, et scripta dimisi.
.39. Omnia opéra Domini bona, omne opus hora sua subministrabit.
et
40. Non est diceie : Hoc illo nequius est ; omnia enim in tempore suo comprobabuntur.
41. Et nunc in omni corde et ore collaudate, et benedicite nomen Domini.
33. Il y a des esprits qui ont été cré4« pour }a vengeasce, et dans leur fureur ils affermissen^t les tourments.
34. Au temps de la consommation ils déploieront leur force, et ils apaiseront la fureur de celui qui les a créés.
35. Le feu, la grêle, la famine et la mort, toutes ces choses ont été créées pour la vengeance;
36. comme aussi les dents des bêtes, les scorpions et les serpents, et le glaive qui punit les impies jusqu'à l'extermination.
37. Toutes ces choses exécutent aveo joie les ordres du Seigneur; elles se tiendront prêtes sur la terre au moment nécessaire , et au temps voulu elles obéiront exactement à sa parole.
38. C'est pourquoi je me suis affermi dès le commencement dans ces pensées; je les ai considérées et méditées, et je les ai laissées par écrit.
39. Toutes les œuvres du Seigneur sont bonnes, et il produit chaque chose quand l'heure en est venue.
40. On ne peut pas dire : Ceci est plus mal que cela ; car toutes choses seront trouvées bonnes en leur temps.
41. Et maintenant, ensemble de tout cœur et de bouche louez et bénissez le nom du Seigneur.
CHAPITRE XL
1. Occupatio magna creata est omnibus hominibus, et jugum grave super filios Adam , a die exitus de ventre ma-
1. Une grande préoccupation a été imposée à tous les hommes, et un joug pesant est sur les enfants d'Adam , de-
Cest que les bons profitent de tout pour s'élever À Dieu , tandis que les méchants abusent de tout.
— Sunt spiritus... Lea vers. 33-37 décrivent la manière dont la nature se met au service du Seigneur pour punir les hommes coupables. Les esprits créés ad vinrlictam ne diffèrent vraisemblablement pas des anges , qui sont si souvent menclonnés dans la Bible comme exécuteurs des divines vengeances. Cf. Ps. lxxvii, 4, etc. Selon d'autres commentateurs, Ils représenteraient Ici les vents et les autres forces naturelles enumétées aux vers. 35 et 36. — In tempore consummntionis (vers. 34). A l'heure décrétée par Dieu pour la ruine des pécheurs. — In mandor lis... epulabuntur (vers. 37). Grec : ils se rélOBlsseat. Ces agents naturels exécutent aveo joie et empressement les ordres de leur Maître.
— /ra neressUalcm : selon que le Seigueur aura VMoln (Veux.
38-41. Conclusion : nouvelle exhortation à louer Dieu au sujet de ses œuvres. — Confirmatus sum. Le poète se sent de plus en plus affermi dans la pensée qui le rcmpllfsalt, dès le début (vers. 36), d'un saint enthousiasme, et il veut exhorter les hommes avec un nouvel entrain à admirer les œuvres divines. — Scrtpta diinifl : le livre entier de l'Ecclésiastique, et spécialement la partie que nous étudions. — Omnia opéra... (vers. 39). Le cantique s'achève comme il avait commencé. Comp. le vers. 21. — Et nunc... (vers. 41). Exhortation finale, qui correspond à l'invitation des vers. 17-20.
69» Malgré les misères qui la remplissent, la vie de l'homme sur cette terre est loin d'être sans Joies. XL, 1-28.
Chap. XL. — 1-7. Les afflictions nombreuses «le la vie humaine. — Occ/upatio (en manvals« part : la peine , le soucO... Introduction et tbeme.
EccLi. XL, 2-11.
puis le jour où ils sortent du sein de leur mère jusqu'au jour de leur sépulture, où ils rentrcnl dans la mère commune.
i:. Leurs {)en8ées , les appréhensions de leur cœur, les réflexions qui les tiennent en suspens, et le jour de la mort lea troublent tous,
3. depuis celui qui est assis sur un trône de gloire, jusqu'à celui qui est couché sur la terre et dans la cendre ;
4. depuis celui qui est vêtu de pourpre et qui porte la couronne, jusqu'à celui qui est couvert de toile grossière. Ce n'est que fureur, jalousie, inquiétude, agitation, crainte de la mort, colère perpétuelle et querelles.
5. Sur leur couche même, au temps du repos, le sommeil de la nuit bouleverse leurs pensées.
6. L'homme se repose si peu , que ce n'est rien, pour ainsi dire, et ensuite dans ses songes il est comme au jour où l'on monte la garde.
7. Les fantômes qu'il voit en son âme l'inquiètent; il est comme un homme qui fuit au jour du combat; au moment ou il est sauvé il s'éveille, et il admire sa frayeur dénuée de fondement.
8. Ainsi en est -il de toute chair, depuis l'homme jusqu'à la bête, et c'est sept fois pire pour les pécheurs.
9. De plus, la mort, le sang, les querelles, le glaive, les oppressions, la famine, la ruine et les fléaux,
10. toutes ces choses ont été créées contre les méchants, et le déluge est arrivé à cause d'eux.
11. Tout ce qui vient de la terre retournera dans la terre , comme toutes les eaux rentrent dans la mer.
tris eorum usque in diem sepulturse in matrem omnium.
2. Cogitationes eorum, et timorés cor dis, adinveutio expectationis, et dies finitionis,
3. a résidente super sedera gloriosam, usque ad humiliatum in terra in cinere;
4. ab eo qui utitur hyaciutho et portai coronam, usque ad eum qui operitur lino crudo; furor, zelus, tumultus, fluctuatio, et tiraor mortis, iracundia perseverans, et contentio,
5. et in tempore refectionis in cubili somnus noctis immutat scientiam ejus.
6. Modicum tanquam nihil in requie, et ab eo in somnis, quasi in die respoctus.
7. Conturbatus est in visu cordis sui, tanquam qui evaserit in die belli ; in tempore salutis suse exsurrexit, et admirans ad nullum timorem.
8. Cum omni carne, ab homine usque ad pecus, et super peccatores septuplum.
9. Ad hœc mors, sanguis, contentio, et rhomphsea, oppressiones, famés, et contritio, et flagella :
10. super iniques creata sunt hjec omnia, et propter illos factus est cataclysmus.
11. Omnia quœ de erra sunt in térram convertentur, et oranes aquae in mare revertentur.
Cf. Job, vu, 1; XIV, 1 et ss.; Eccl. ii, 23, etc. — Jugum grave. Locution figurée, qui dit beaucoup en cet endroit. — Et ce joug est perpétuel : a die exitus... in diem sepuUura. Les mots in matrem omiiium désignent la terre, dont l'bomme a été tiré à l'origine et où son corps retourne après la mort. — Cogitationes..,, timoré» .. Enumération pathétique, éloquente, des iloulcurs qui atteignent tous les hommes sans exception (vers. 2 et 6s.>. — In tempore refectionis... (vers. 5). Même pendant les courts Instants de gon repos, l'homuio est troublé par des songes pénibles. — Quasi in die respectus (vers. 6) : (Ty-oitiàç, \\x\ Jour de garde. La comparaison est empruntée à l'état psychologique d'une sentinelle qui, en temps de guerre, est en proie k de perpétuelles Inquiétudes. Le vers. 7 développe cette Image. — Cunturhatus... in visu... La scène se passe en aonge : on rêve qu'on eit soldat et
que l'on prend la fuite (evaseHt...) ; tout & coup l'on s'éveille, et l'on est heureux de voir qu'on s'effrayait sans raison {admirans..,).
8-17. Les maux des pécheurs sont bien plus grands encore. — Cum omni carne. Les peines dont 11 vient d'être question atteignent tout ce qui a vie; les bêtes elles-mêmes n'y échappent point, solidaires qu'elles sont des crimes de l'homme. — Super peccatores septuplum. C.-à-d. incomparablement davantage. — Alors, savjjuis,^ (vers. 9). Autre énumératlon, plus terrible eu» core que la précédente (vers. 2 et ss.). — Super iniquos ( vers. 10 ). Les bons aussi ont à souffrir; mais pour eux la peine est une épreuve, et non un châtiment. — Cataclysmus représenta certainement ici le déluge. — Omnia qua d« terra... (vers. 11). Encore une allusion à l'origine et à la mort de l'homme. Comp. le vers. L Une comparaison toute classique met ridée en
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12. Omne munus et iniquitas delebitur; et fides in sseculum stabit.
13. Substantiœ injustorum sicut fliivins siccabuntur, et sicut tonitruuni magnum in pluvia personabunt.
14. In aperiendo manus suas Isetabitur ; sic prsevaricatores in consummatione tabescent.
15. Nepotes impiorum non multiplicabunt ramos ; et radiées immundœ super cacumen petrae sonant.
16. Super omnem aquam viriditas, et ad oram fluminis ante omne fœnum evelletur.
17. Gratia sicut paradisus in benedictionibus, et misericordia in sseculum periuauet.
18. Vita sibi sufficientis operarii condulcabitur, et in ea invenies thesaurum.
19. Filii et œdificatio civitatis confirmabit nomen, et super haec mulier immaculata computabitur.
20. Vinura et musica Isetificant cor ; et super utraque dilectio sapientiae.
21. Tibise et psalterium suavem faciunt melodiam ; et super utraque lingua suavis.
Gratiam et speciem desiderabit
12. Tout présent et toute iniquité périra ; mais la foi subsistera éternellement.
13. Les richesses des injustes se dessécheront comme un torrent, et elles retentiront comme un grand tonnerre pendant la pluie.
14. Celui qui ouvre ses mains se réjouira; mais les prévaricateurs périront à la fin.
15. Les petits -enfants des impies ne multiplieront pas leurs rameaux; ils seront comme des racines gâtées qui s'agitent au sommet d'un rocher.
16. La verdure qui croît sur les eaux et au bord d'un fleuve sera arrachée avant toute autre herbe.
17. La bonté est comme un paradis de bénédictions, et la miséricorde durera éternellement.
18. La vie de l'ouvrier qui se suffit à lui-même sera remplie de douceur, et en elle tu trouveras un trésor.
19. Des enfants et la fondation d'une ville perpétuent le nom ; mais une femme sans tache l'emporte sur ces choses.
20. Le vin et la musique réjouissent le cueur ; mais l'amour de la sagesse les surpasse l'un et l'autre.
21. La flûte et la harpe produisent une suave harmonie ; mais la langue douce les surpasse l'une et l'autre.
La grâce et la beauté plaisent à
relief: omnes aqiue... CL Ecol. i, 7. ^ Omne munus (vers. 12). En mauvaise part, comme le montre l'association de ce mot avec iniquitas : le présent ' destiné à corrompre. Tout cela périra , sera puni ; la vertu seule aura sa récompense éternelle (fides, la droiture, par opposition à l'Iniquité). — Substantif injustorum... Versets 13-14 : ce que deviennent les richesses mal acquises des Impies. — Sicut flmrlua siccabuntur : comme ces torrents orientaux qui coulent à pleins bords en hiver, et qui sont entièrement h sec en été. — Sicut tonilmum magnum. Bruit effroyable, mais qui ne dure qu'un moment. — li aperiendo... lœtabitur. L'Impie a un instant [ù'-asager de bonheur lorsqu'il ouvre ses mains pour recevoir des présenta; sa ]ole, toutefois, est de courte durée. — Nepotes impiorum. . , Vers. 16-16 : le sort réservé aux enfants des pécheurs. — Non multiplicabunt... Image très expressive. Cf. Sap. rv, 3. — Super cacumen pétrie : et là, faute de terre, la plante périra proinptement. Le verbe sonant est omis à bon droit par le grec; il ne donne aucun sens acceptable. — Viriditas. En grec, a"/^'> ™ot ^^^' que sur l'hébreu 'ahu, qui désigne le roseau des marécages ou des bords du Nil. Voyez l'Atlas d'hi.tt nat., pi. vu, flg. 1, 3; pi. viu, flg. 5. %ii croissance est très rapide, et c'est pour cela nn'on le coupe avant les autres herbe» (.ante
omne fœnum...). — Qratia... (verset 17). Antithèse, pour conclure : la bienfaisance et la bonté produisent des fruits permanents. — Paradisus. Allusion au paradis terrestre et à sa merveilleuse fertilité.
18-28. De quelques biens très précieux de la vie humaine, et surtout de la crainte de Dieu. Intéressants proverbes , qui se ressemblent beaucoup BOUS le rapport de la forme extérieure : chacun d'eux signale trois choses, dont la dernière est mise au-dessus des deux autres, quoique celles-ci soient données comme excellentes. — Vita sibi sufficientis... Heureuse indépendance. — In ea inverties,.. D'après le grec : Mais celui qui trouve un trésor est au-dessus des dons. Cette fortune plus considérable le rend, en effet, plus indépendant encore. — Mulier immacuZata (vers. 19). Une épouse vertueus. est un bien qui l'emporte de beaucoup sui- la ren'^mmée la plus glorieuse. — Vinum et mustou... (vers. 20). On leur doit, il est vrai, quelques moments de ]ole ; mais le bonheur que procure la sagesse est autrement intime et pro fond. — Lingua suavis ( vers. 21 )^ : la plus délicieuse des mélodies. — Virides sationes (verset 22). Grands et purs attraits des beautés d«r la nature. — Amicus el .lodalis... (vers. 23). Autre bien extrêmement désirable, mais dont on ne jouit qu'en passaut (in tempore... ), taudis
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ton repfard ; mais la verdure des champs les RiupasKO l'une et l'antre.
23. L'ami et le compagnon se rencontrent dans l'occasion ; mais une femme et un mari les surpassent l'un et l'autre.
24. Les frères sont un secours au tempe de l'affliction ; mais la miséricorde délivre encore plus qu'eux.
25. L'or et l'argent affermissent les pas ; mais un sage conseil les surpasse l'un et l'autre.
26. La richesse et la force exaltent le cœur; mais la crainte du Seigneur les surpasse l'une et l'autre.
27. Kien ne manque à celui qui craint le Seigneur, et il n'a pas besoin de chercher du secours.
28. La crainte du Seigneur lui est comme un paradis de bénédiction, et on le couvre d'une gloire qui dépasse toute gloire.
29. Mon fils, tant que tu vivras ne Bois pas un mendiant, car il vaut miecx mourir que mendier.
30. La vie de celui qui regarde à la table d'autrui n'est pas réellement une vie, car il se nourrit de mets étrangers;
31. mais celui qui est bien réglé et instruit se gardera de cet état.
32. La mendicité peut avoir de la douceur dans la bouche de l'insensé ; mais un feu brûlera dans ses entrailles.
oculus tuua ; et super hflpc viride^s sationes.
23. Amiens et sodalis in tempore convenientes ; et super utrosque mulier cum vifo. ,..•
24. Fratres in adjutorium in tempore tribulationis ; et super eos misericordia liberabit.
25. Aurura et argentum est constitutio pedum ; et super utrumque consilium beneplacitum.
26. Facultates et virtutes exaltant cor 5 et super haec timor Domini.
27. Non est in timoré Domini min.oratio, et non est in eo inquirere adjutorium.
28. Timor Domini sicut paradisus benedictionis, et super omnem gloriam operuerunt illum.
29. Fili, in tempore vitœ tuœ ne indigeas ; melius est enim mori quam indigere.
30. Vir respiciens in mensam alienam, non est vita ejus in cogitatione victus, alit enim animam suam cibis alienis :
CHAPITRE aLI
1. 0 mort, que ton souvenir est amer h l'homme qui vit en paix au milieu de ses richesses ;
1. 0 mors, quam amara est memoria tua homini pacem habeuti in substantiis suis:
que des époux parfaitement assortis demeurent constamment ensemble. — Super eos misericordia... (vers. 24). La bonté rend ceux qui l'exercent plus secourables que des frères. Cf. Prov. xvn, 17, etc. — Conatitutio pedum (verset 26). Grec : font tenir les pieds debout. Figure expressive. — Beneplacitum est pour « bene placens ». — Facultates et virtutes ( verset 26). D'après le grec : les richesses et la force (physique). — Non est... mlnoratio. Versets 27-28, les heureux effets ùe la crainte de Dieu. Celui qui la possède ne manque de rien et peut se passer de tout antre secours, comblé qu'il est de bénédictions et de gloire.
60° De quelques autres misères de la vie humaine. XL, 29-XLI, 14.
29-32. La mendicité. Cf. xxix, 31 et ss. — In tempore... ne indigeas. Dans le grec : Ne mène pas une vie de mendicité. — Melins est mori... : tant les scucis qiK» produit l'indigence sont f^randg. Le moraliste n'envisage tel iz, question
que sons le rapport purement humain ; il ne pouvait, d'ailleurs, s'élever jusqu'aux- sommets évangéliqnes. — Respiciens in mensam... Trait pittoresque. Le Talmud dit aussi : Trois vies ne sont pas des vies : ( celle de ) celui qui jette les yeux sur la table d'un antre... — Non est... in cogitatione... Plus clairement dans le grec : « in computatlone vitae. » Une telle existence ne mérite pas le nom de vie. — Alit enim... Le grec dit avec beaucoup plus de vigueur : Il souille son âme par des mets étrangers. — Custodiet se (vers. 31 ) : 11 se garantira d'une telle vie. — In ore imprudentvt... ( vers. 32 ). Plutôt « impndentls », d'après le grec. Pour le nieudi;iut de profession, qui a perdu toute pudeur, cette existence n'est pas dénuée de charmes, car elle n'est que fainéantise et insouciance. — In ventre..,, ignis... : les ardeurs de la faim.
Chap. XLL — 1-7. Le souvenir de la mort. - 0 mors, qriam amara... Vers. 1-2. amertume que ee souvenir apporte aux hommeb heureux.
EccLi. XLI, 2-13.
2. viro quieto. et cnjus viœ directse Bunt in oraiiibus, et adhuç valeuti accipere cibum !
3. 0 mors, bon uni est judicium tuum homini iiidigenti , et qui minoratur viribus,
4. defecto aetate, et cui de omnibus cura est, et incredibili, qui perdit patientiam.
5. Noli raetuere judicium mortis. Mémento quse ante te fuerunt, et quœ buperrentura sunt tibi : hoc judicium a Domino omni carni.
6. Et quid superveniet tibi in beneplacito Altissimi ? Sire decem, sive centura, sive mille anni ;
non est enim in inferno accusatio vitîB
8. Filii abominationum fiunt filii peccatonim , et qui conversantur secus domos impiorum.
9. Fiiiorum peccatorum periet hereditas, et cum semiue illorum assiduitas opprobrii.
10. De pâtre impio queruntur filii, quoniam propter illum sunt in opprobrio.
11. Vas vobis, viri impii, qui dereliquistis legem Domini altissimi !
12. Et si nati fueritis, in maledictione nascemini ; et si mortui fueritis , in maledictione erit pars vestra.
13. Omnia quae de terra sunt in terram couvertentnr ; sic impii a maledicto in perditionera.
2. à l'homme que rien ne trouble, dont les voies sont prospèies en tout, et qui est encore en état de preudie sa nourriture!
3. 0 mort, que ta sentence est douce à l'homme pauvre, dont les forces diminuent,
4. qui, dans la défaillance de l'âge, accablé de toute espèce de soucis, est sans espérance, et qui perd patience!
Ne crains pas l'arrêt de la mort
Souviens- toi de ce qui a existé avant toi, 6t de ce qui viendra après toi : c'est l'arrêt du Seigneur envers toute chair.
6. Et que peut -il t'arriver, sinon ce qui plaira au Très -Haut? Dix ans, cent ans, mille ans :
7. on ne compte pas les années de la vie dans le séjour des morts.
8. Les fils des pécheurs sont des fils d'abomination, ainsi que ceux qui fi"équentent les maisons des méchants.
9. L'héritage des fils des pécheurs périra, et leur race sera à jamais dans l'opprobre.
10. Les fils d'un père impie se plaignent de lui, parce qu'ils sont dans l'opprobre à cause de lui.
11. Malheur à vous, hommes impies, qui avez abandonné la loi du Seigneur très - haut.
12. A votre naissance, vous êtes nés dans la malédiction ; et quand vous mourrez, la malédiction sera votre partage.
13. Tout ce qui vient de la terre retournera dans la terre ; ainsi les méchants tomberont de la malédiction dans la perdition.
— Quieto. Grec : àTtipiOTtadT'o , qui n'est pas tiré en divers sens par les soucia do la pauvreté.
— Cujus vi<e direcUe... D'après le grec : qui prospère en toutes choses. — Valenll... eibum. Signe de santé et do bien-être. — O mors, bonum est... Vers. 3-4: combien ce souvenir est doux, au contraire, pour les malheureux I Autre petit tableau dramatiquement tracé. — Iiicre.di^ hili : l'homme désespéré. — Noli vieluere... Versets 6-7 : ne point redouter la mort, car ce ser.ilt une crainte lâche et stérile, puisque tous le.s hommes doivent mourir (au lieu de mémento qtuB... et qu<K.,., le grec dit : Souviens -toi de ceux qui t'ont précédé, et de ceux qui viendront après toi). — Et quld superveniet tibi... D'après la Vulgate : 11 ne peut t'arriver que ce qui plaît à Dieu. Le grec porte : Pourquoi refuses-tu le bon plaisir de Dieu? Motif supérieur, très consolant, d'accepter la mort. — Sive deeem... Quelque temps que l'on ait vécu, que ce so!i peu, (jne ce soit beaucoup (centum..., mille
anni, par Impossible), on ne sera point blâmé ni condamné pour ce motU dans le séjonr des morts (.non est... in inferno..,).
8-14. Double maK'dictlon réservée aux pécheurs : leurs enfants seront couverts de confusion (vers. 8-13); leur nom sera un objet d'horreur et périra bientôt (vers. 11-14). — Filii abominationum... Expression énergi(iue.
— Periit hereditas... Voyez, Sap. iv, 3 et ss., le développement de cette Idée. — De pâtre... queruntur... Et à bon droit : quoniam propter illos... — Va vobis (vers. 11). Apostrophe véhémente, et aussitôt Justlflée : qui dereliquislis...
— Et si nati... (vers. 12). La malédiction atteint les Impies à tous les Instants de leur existence : elle naît avec eux et ne les abandonne pas même à la mort. — Omnia quoe de terra... (vers. 13). Reproduction littérale de xl, 11*. '( Chaque chose retourne nattirellement à ses-premlers principes. »
— Aiiplicatlon terrible : sic impii... in perâirtioncT» ( Il lu ruine éternelle). — Lucttis... iu
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14. Les hommes prennent le deuil au '^njet de leur corps; mais le nom des méchants sera anéanti. ,
15. Prends soin de ta réputation ; car ce sera pour toi un bien plus stable que mille trésors grands et précieux.
IG. La bonne vie n'a qu'un certain nombre de jours ; mais la bonne réputation demeure ])erpétuelleraent.
17. Mes lîls, gardez eu paix mes instructions ; car, si la sagesse est cachée et le trésor invisible, quelle utilité ontils l'un et l'autre?
18. Mieux vaut l'homme qui cache sa folie que celui qui cache sa sagesse.
19. Ayez donc de la honte pour les choses que je vais indiquer ;
20. car il n'est pas bon d'avoir de la honte pour tout, et tout ne plaît pas à tout le monde selon la vérité.
21. Rougissez de la fornication devant votre père et votre mère, et du mensonge devant le chef et le puissant;
22. du délit, devant le prince et le juge ; de l'iniquité, devant l'assemblée et le peuple ;
23. de l'injustice, devant votre compagnon et votre ami ; et dans le lieu où vous habitez ,
24. du larcin, à cause de la vérité de Dieu et de son alliance ; de vous accouder sur les pains, et de témoigner du mépris pour ce que vous donnez ou recevez ;
14. Luctus hoininum in corporc i|).surum; nomen autom impioram delebitur.
15. Curam habe de bono nomine; hoc eiiim i»agis permanebit tibi quam mille thesauri pretiosi et magni.
16. Bonœ vitœ numerus dierum ; bonum autem nomen permanebit in œvura.
17. Disciplinam iu puce conservate, filii ; sapientia enim abscondita, et thésaurus invisus, qufe utilitas in utrisque?
18. Melior est homo qui abscondit stultitiam snam, quam homo qui abscondit sapientiam suam.
19. Verumtamen revereraini in his quie procedunt de ore meo ;
20. non est enim bonum omnem rêverentiam observare, et non omnia omnibus bene placent in fide.
21. Erubescite a pâtre et a matre de fornicatione, et a praesidente et a potente de mendacio ;
22. a principe et a judice de delicto; a synagoga et plèbe de iniquitate ;
23. a socio et amico de injustitia ; et de loco in que habitas,
24. de furto, de veritate Dei et testamento ; de discubitu in panibus, et ab obfuscatione dati et accepti ;
eorpore... (vers. 14). C.-à-d. : au sujet de leur mort. — Nomen autem... Motif encore plus grave de pleurer les Impies : leur nom même périra.
61» Causes de honte qu'il faut éviter à tout prix. XLI, 15-XLII, 14.
16-16. Prendre soin de sa réputation. — Curam habe, cppôvTiffov : avec une véritable anxiété, car la chose en vaut la peine. L'épithète bono, qui manque dans le grej, explique bien la pensée. — Bac enim magis... Une bonne renommée est le plus précieux des trésors. Cf. Prov. xxu, 9 ; Eccl. VII, 2. — Numerus dierum (verset 16). C.-à-d. un nombre de Jours très limité. Cf XXXVII, 28; Eccl. Il, 3; v, 7, etc.
17-20. Il faut savoir distinguer entre la vraie et la fausse pudeur. — Disciplinam... Recommandation toute générale : conserver et pratiquer les Instructions de la sagesse. — Sapientia enim... in utrisque. Simple reproduction de pnt, 32. — Melior est... (vers. 18). Reproduction de XX, 33. — Revcremini in his... (vers. 19). Grec : Ayez honte de ma parole; c.-à-d. rougissez au sujet des divers points qui vont être bientôt énuraérés (vers. 21 et ss.). — Omnem reverenliarn... II existe des degrés dans cette pudeur ; car 11 y a des choses dont on ne doit
absolument pas rougir (par exemple, de manifester sa sagesse , vers. 1 8*) , et 11 en est d'autres dont on doit rougir plus ou moins (vers. 21 et 88.). — Non omnia... in flde. Cette ligne, tant Bolt peu obscure, semble signifier que tous les hommes n'estiment pas les choses selon la vérité.
21-28. Ce dont 11 faut rougir, et raisons de cette contusion. — Erubescite a pâtre et a matre... Ici et dans les versets suivants, cette formule signifle : Rougissez à cause de... Les personnages signalés seraient particulièrement offensés et humiliés par les fautes en question (un père et une mère par la vie débauchée de leur flls ). — De mendacio : car c'est le devoir des sujets d( faire connaître la vérité à ceux qui les gouvernent. — A principe..., a synagoga (vers. "22). Le prince d'un peuple et l'assemblée même de la nation sont les vengeurs du crime. — A sodo... de injustitia (vers. 23). On causerait une p.5ine très vive à ses amis, à ses proches, à ses concitoyens (de loco in quo...). — De veritate Dei... (vers. 24). D'après le grec, 11 faudrait : Rougissez du vol, à cause do la vérité de Dieu. — De di.Heuhitu in panibus. Grec : de l'action de poser le coude sur les pains. Incivilité gros-
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25. a saliitantilius de silentio, a respectii raulieiis t'oruicarise, et ab aversione vultus cognati.
26. Ne avortas faciera a proximo tuo , el ab auferendo partem et nou restitnendo.
27. Ne respicias mulierem alieni viri, et ne scruteris ancillam ejus, neque steteris ad lectum ejus.
28. Ab amicis de sermonibus improj.erii ; et cum dederis, ne impropere-3.
25. de ne pas lépoiidre à ceux jul vous saluent, de jeter les yeux sur ud« femme prostituée, et de vous détourner à la vue d'un parent.
26. Ne détournez pas votre visage de votre prochain , et ne lui enlevez pas ce qui lui appartient sans le lui restituer.
27. Ne regardez pas la femme d'un autre ; ne soyez pas familier avec sa servante, et ne vous tenez point auprès d^ son lit.
28. Bouffissez de dire à vos amis dee paroles offensantes, et ne reprochez pas ce que vous aurez donné.
CHAPITRE XLII
\. Non duplices sermonem auditus de revelatione sermonis absconditi; et eris veve sine confusione, et invenies gratiiim in conspectu omnium hominum.
Ne pro his omnibus coufundaris, et ne accipias personam ut delinquas :
2. de lege Altissimi, et testamento, et de judicio justiticare impium,
3. de verbo sociorum et viatorum, et de datione hereditatis amicorum ,
4. de aequalitate staterae et ponderum, de acquisitione multorum et paucorum,
1. Ne répète pas ce que tu as entendu de la révélation d'une chose secrète ; alors tu seras vraiment exempt de confusion , et tu trouveras gi-âce devant tous les hommes. Ne rougis pas de toutes les choses qui suivent, et que le respect humain ne te fasse point pécher à leur sujet :
2. la loi et l'alliance du Très -Haut, la sentence qui justifie l'impie,
3. les paroles des compagnons et des passants, le don d'un héritage à des amis,
4. la justesse de la balance et des poids, l'acquisition de peu ou de beaucoup,
sicre. — Ab ob/uscatione... : marquer du mépris pour les présents donnés ou reçus. — A salutantibus... (vers. 25). C'est le propre des hommes mal élevés de ne pas répondre aux salutations qu'on leur adresse. — A respectu... fomicarice. Cf. Jer. IX , 22, « Un sage doit avoir les yeux chastes comme le reste du corps. ^ ^ Ab aversione... : se détourner à la vue d'un parent pauvre ou de condition modeste. — Non avertas,.. a proximo (vers. 26). Ces mots sont omis dans le grec ; Us paraissent être une double traduction de la ligne qui précède. — Ab auferendo... et non... Allusion probable au partage d'une succession entre parents. — Ne respicias... (vers. 27). Le grec continue d'employer la même tournure qu'aux versets précédents : (Rougissez) de regarder... Sur la pensée, voyez Matth.v, 28. — Ne scruteris ancillam... : pour en faire une Ignoble entremetteuse. — De sermonibus... (verset. 28) : les paroles outrageantes et blessantes. Cf. XXII , 25 et ss.
Chap. XLII. — l»*". Conclusion de la série d.is choses dont on doit rougù:. — Non duplites... Encore la même construction dans le grec : (Kouglsscz ) de répéter des dlgconrs entendus eî
de révéler les paroles secrètes. — Et eris... aine confusione. Ces mots retombent sur toutes les fautes mentionnées à partir de xu, 21. En rougissant de les commettre, on évitera une grande honte. D'après le grec, sans négation : Et tu auras la vraie honte; c.-à-d. la vraie pudeur, qm est une qualité exquise. Le sens est donc le même de part et d'autre.
l*-8. Choses dont on ne doit pas rougir. — Ne pro Mu omnibus... Transition à une nouvelle nomenclature, mais de vertus cette fois. — i>'i accipias personam. Ne pas se laisser entraîner au péché par le respect humain. — De lege... Obéissance pai-faite à la loi et à la sainte alliance (de testamento). — De judieio... Équité absolue dans les arrêts judiciaires, môme lorsqu'il s'agit de personnages impies et Influents. — De verbo... (vers. 3»). Passage très discuté. En tout cas, le substantif viatorum est opposé à sociorum et désigne les étrangers. Le sens est peut - être : traiter les uns et les autres avec bienveiUance. — De datione hereditatis... Léguer ses biens à ses amis, de préférence à la parenté, si quelque raison spéciale le demande. — Di aqualitate... (vers. 4) : l'équité dans les rela-
r.ccu. XLIl, 5-11.
S la corruptijn de l'achat et des inarrliands, la correction fréquente dœ enfants, les coups donnés jusqu'au sang au méchant esclave.
6. Lorsqu'on a une femme méchante, il est bon de tout sceller.
7. Là où il y a beaucoup de mains, tiens tout fermé; tout ce que tu livres, compte-le et pèse-le ; note par écrit tout ce que tu donnes et que tu reçois.
8. Ne rougis pas de corriger l'insensé et le sot, ni de soutenir les vieillards condamnés par des jeunes gens. Alors tu seras instruit en toutes choses, et éprouvé en présence de tous les hommes.
9. Une fille est pour son père un sujet secret de veilles, et le souci qu'elle cause lui enlève le sommeil; il craint qu'elle ne passe la fleur de son âge sans être mariée , et lorsqu'elle sera avec un mari , qu'elle n'en soit point aimée,
10. qu'elle ne se corrompe pendant qu'elle est vierge, et qu'elle ne soit trouvée grosse dans la maison de son père; ou qu'habitant avec son mari, elle ne viole la loi du mariage, ou du moins ne demeure stérile.
Sjjper raulierem nequam bonum es*^ signum
7. Ubi manus multae sunt, claudc; et quodcumque trades, nuniera et ai)pende ; datum vero et acceptum omne describf.
8. De disciplina insensati et fatuî, ot de senioribus qui judicantur ab adolescentibus ; et eris eruditus in omnibus et probabilis in conspectu omnium virorum .
9. Filia patris abscondita est vigilia, et soUicitudo ejus aufert somnum, ne forte in adolesceutia sua adulta eSiciatur, et cum vire commorata odibilis fiât ;
10. nequando poUuatur in virginitate sua, et in paternis suis gravida invenia tur ; ne forte cum viro commorata transgrediatur, aut certe sterilis efficiatur.
Super filiam luxuriosam confirma
tlons commerciales. Cf. Lev. xix , 36 ; Prov. ri , 1 , etc. — De acquisitione... Profiter de toutes les occasions pour acquérir une honnête aisance. — De cort-uptione... (vers. 5). Encore l'équité dans le commerce — De... discipUna filiorum.
Égyptiens mesurant du blé dont uu scribe prend note. ( Peinture égyptienne.*)
Ne pas craindre de corriger ses enfants (cf. XXX, 1, etc.), non plus que les esclaves rebelles (cf. XXXIII, 25 et ss.)... — Super mulierem... signum (vers. 6). Image expressive : mettre, pour ainsi dire, cette femme sous les scellés, pour l'empêcher de faire le mal. — ZJhi manus multte. . . (vers. 7). Mesures de prudence dans les familles nombreuses. C'est ainsi qu'on agissait chez les Égyptiens : tout était compté, pesé et noté (AU. arch., pi. xlvii, flg. 1; pi. LXiv, flg. 9; pi. Lxvi,flg. 12, etc.).— De eenioribus... (vers. 8). Venir au secours Uu
vieillard que des Jeunes gens n'auraient pas honte d'outrager. Le grec donne un autre sens : (Au sujet de la correction ) du vieillard qui conteste avec des jeunes gens, c.-à-d. qui oublie sa propre dignité. — M eris eruditus... Conclusion qui correspond à celle de l'alinéa précédent (verset !•'>''). — Eruditus in omnibus. Grec : vraiment instruit.
9-11. Soucis qu'une jeune fille cause à son père. Cf. VII, 26-27; XXII, 3 et ss., etc. — Paêrfs... vigilia : un objet de perpétuelles et Intimes Inquiétudes, dont les principales vont être énumérées. — Ne... in adolescenlia. . . adulta... C.-à-d., comme l'exprime le grreo sous une forme très pittoresque, de peur qu'elle ne dépasse la fleur ( de la jeunesse ) sans trouver à se marier. Cf. I Cor. VII, 36. — Cum, viro... odibilis : odieuse à son mari, qui divorcerait avec elle, de sorte qu'elle retomberait sur les bras du père. — Nequando polluatur... (vers. 10). Souci beaucoup plus grave encore. — Transgrediatar : en commettant l'adultère. — Aut certe sterilis. La stérilité était alors regardée comme un opprobre, et aboutissait très souvent au divorce. — Le Talmud cite avec de légères variantes ces vers. 9 et 10 : « Une flUe est un trésor trompeur pour son père; de frajeur 11 ne peut dormir. Lorsqu'elle est jeune, elle peut être séduite ; lorsqu'elle a grandi, elle peut se mal conduire; lorsqu'elle est nubile, peut-être ne se marierat-elle pas; lorequ'elle est mariée, peut-6trn n'aura - 1 - elle pas d'enfants; lorsqu'elle est devenue vieille, peut-être pratiquera - 1 - elle in
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custodiani , nequando faciat te iii opprobrium venire iuiraicis, a detractione in civitate, et objectione plebis, et confundat te in raultitudine populi.
12. Omni homini noli inteiidere in specie, et in medio mulierum noli coramorari ;
13. de vestimentis enira procedit tinea, et a muliere iniquitas viri.
14. Melior est enim iniquitas viri quam mulier benefaciens, et mulier conf undens in opprobrium.
15. Memorero igitur operum Domini, et quse vidi annuntiabo. In sermonibus Domini opéra ejus.
16. Sol illuminans per omnia respexit, ot gloria Domini plénum est opus ejus.
17. Nonne Dominus fecit sanctos enarrare omnia mirabilia sua, quse confirmavit Dorainus omnipotens stabiliri in gloria sua ?
tille libertine, de peur qu'elle ne fasse de toi la risée de tes ennemis, l'objet de la médisance de la ville et la fable du peuple, et qu'elle ne te déshonore devant tout le monde.-
1 2. N'arrête tes yeux sur la beauté de personne, et ne demeure pas au milieu des femmes;
13. car des vêtements sort la teigne, et de la femme l'iniquité de l'homme.
14. Mieux vaut la méchanceté de l'homme que les bienfaits de la femme, quand celle-ci est un sujet de confusion et de honte.
15. Je veux donc rappeler les œuvres du Seigneur, et j'annoncerai ce que j'ai vu. Des paroles du Seigneur émanent ses œuvres.
16. Le soleil les éclaire et les contemple toutes, et l'œuvre du Seigneur est remplie de sa gloire.
17. Le Seigneur n'a -t- il pas fait publier par ses saints toutes ses merveilles, que le Seigneur tout -puissant a établies afin qu'elles subsistent pour sa gloire?
magie. » — Super... luxuriosam (vers. 11). Grée : Sur la fllle qui ne se détourne pas, c.-à-d. opiniâtre. — Résultats de sa mauvaise conduite : opprobrium venire... — A detractione. Grec : XaXtav, l'objet des conversations et des commérages.
12-14. Précautions à prendre pour ne pas se laisser entraîner au mal par les femmes. — Noli... in specie. Cf. ix, 3-9; xxv, 28. Danger de l'immodestie des yeux. — In medio mulierum... Familiarité qui crée aussi de grands périls, comme le démontre aussitôt l'auteur par un frappant exemple (vers. 13). — De vestimentis... tinea. La teigne, dont la larve est l'un des plus terribles ennemis des étoffes, encore plus en Orient que dans nos contrées (.Atl. d'hist. nat.r pi. XLvni, flg. 10, 14; pi. xux, fig. 8). — A muliere...: de la femme mauvaise, évidemment. Variaute dans le grec : De la femme ( vient ) l'Iniquité de la femme. C.-à-d. que a la femme elle-même est cause de sa chute. Sa propre beauté est un piège pour elle; elle s'expose à la tentation en y exposant les antres ». (Calmet, h. l.) — Melior iniquitas viri... (verset 14 ). Langage d'une extrême énergie : préférer un homme qui vous fait du mal à une femme qui vous fait du bien. C'est que « la haine de l'un est moins dangereuse que les caresses de l'antre ».
SECONDE PARTIE
Sloge du Créateur et des principaux per- «lonnages de l'Ancien Testament. XLII, 16-L, 23.
3 T. — Éloge du Créateur. XLH, l.-i-XLIIl, 37. 1« Introduction : le poète veut chanter à son
tour la puissance, la gloire et la science infinie du Dieu créateur. XLII, 15-20.
15-20. Memor ero. Hébraïsme, qui signifie : Je publierai, je louerai. Cf. Ps. lxxvt, 12, etc. — Qu<s vidi... Le poète ne prétend pas faire l'éloge de toutes les merveilles de la création : 11 ne chantera que celles qu'il connaît. — In sermonibus... opéra. C'est la parole toute -puissante de Dieu qui a tiré l'univers du néant. Cf. Gen. I, 3, 6, 9, etc. ; Ps. xxxn, 6, 9, etc. La Bible constate souvent ce fait. — Sol illuminans... (vers. Ifi!^- Magnifique pensée : tout ce que le soleil contemple chacfue jour dans sa course de géant est rempli de la gloire du Créateur. — Fecit sanctos enarrare... Allusion aux auteurs Inspirés qui avaient écrit avant le flls de Sirach. Dans le grec, avec une négation qui produit un autre sens également vrai : Dieu n'a pas donné aux saints le pouvoir de raconter tontes ses merveilles. En effet, même Moïse, même Job, même David et Isaiie, qui ont si bien célébré les œuvres divines, sont encore restés très an» dessous de la réalité. L'auteur de l'Ecclésiastique ne prétend donc pas mieux faire que ses illustres devanciers. — Qtue cOnflrmcvit... stabiliri. Deux synonymes groupés eusemble, pour dire avec pins de force que l^i gloire du Créateur ne cessera jamais. Nuance dans le grec : Pour que l'univers (tô Ttâv, le tout) soit consolidé sur sa gloire. Langage d'une étonnante vigueur. — Abyssum et cor... (verset 18). La science infinie de Dieu, qui atteint deux abîmes insondables : celui de l'océan, et celui du coeur humain. — In astutia eor^rim : les desseins des hommes les plus habiles. — Oinnem sdentiam (vers. 19) : absolument tout ce qui peut être connu. — Signum tenA : les
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18. Il Bonde l'abîmo et le cœur des hommes, et. il pénètre leurs pensées les plus subtiles.
19. Car le Seigneur connaît toute scifcnce, et il contemple les signes des temps à venir; il annonce les choses
fjassées et les choses futures, il découvre es traces de ce qui est caché.
20. Aucune pensée ne lui échappe, et aucune parole ne se dérobe à lui.
21. Il a orné de beauté les merveilles de sa sagesse ; il est avant les siècles et à jamais ; on ne peut rien lui ajouter
22. ni rien lui retrancher, et il n'a besoin du conseil de personne.
23. Comme tontes ses œuvres sont aimables ! et pourtant nous ne pouvons en considérer qu'une étincelle.
24. Elles subsistent toutes et demeurent à jamais, et elles lui obéissent toutes dans tout ce qu'il exige.
25. Elles sont toutes par couples, l'une opposée à l'autre, et il n'a rien fait qui soit incomplet.
26. II a affermi ce que chaque être a de bon. Et qui se pourra rassasier en voyant sa gloire?
18. Abyssum et cor homïnura investigavit,etin astutia eorum excogitavit.
19. Cognovit enim Dominus omnera scierttlam, et inspe.xit in signum sévi, annuntians quœ praeterierunt et quae superveutura sunt, revelans vestigia occultorum.
20. Non prœterit illum omnis cogitatus, et non absccndit se ab eo ullua Hcrmo.
21. Magnalia sapientise suae decoravit, qui est ante sseculum et usque in spéculum ; neque adjectum est,
CHAPITRE XLIII
1. Le firmament est plein de beauté dans son élévation, l'aspect du ciel est une vision de gloire.
1. Altitudinîs firmamentum pulchritudo ejus est, species cseli in visione glorise.
signes de l'avenir, qui, fermé aux regards humains, est ouvert devant Dieu comme un livre où tout est parfaitement clair. — Qua pr<eterierunt. Connaissance non moins parfaite du passé. — Vestigia occidtorum. Métaphore très délicate : les traces que les choses mêmes les plus cachées ont laissées de leur passage.
2<> Les merveilles de la Sagesse créatrice, considérées clans leur ensemble. XLII, 21-26.
21-26. Magnalia... deco7-avit. Autre expression d'une grande délicatesse, pour représenter l'admirable beauté des œuvres de Dieu. Cf. XVI, 27. — Neque adjectum... neque... La création n'a rion ajouté à l'être divin, et ne lui a rien enlevé. Selon d'autres : on ne peut rien ajouter ni rien enlever aux œuvres du Créateur, qui sont entièrement conformes à son plan prluordial. — Non eget... consilio : si ce n'est de celui de sa propre Sagesse. Cf. Prov. vin, 22 et ss. — Quam desideraUlia... (vers. 23). Cri d'admiration qui s'échappe de l'âme du poète au iouvenir de tonto- oei splendoirs. Et pourtant Comment. — V.
l'homme n'en peut admirer qu'une bien minime partie, qu'une petite étincelle, selon le langage figuré du moraliste. Cf. Job , xxvi , 14. — Omnia hae... (vers. 24). Stabilité de la création. Le grec coupe autrement la phrase : Toutes ces choses demeurent à Jamais pour tout le besoin (c.-à-d. pour les divers usages que Dieu veut en faire), et tout obéit. — Omnia duplicia,.. (vers. 25). Principe déjà cité plus haut, xxxiii, 16. « Les contraires opposés les uns aux autres , » et le monde trouvant force et beauté dans leur Juxtaposition constante. — Et non. fecit... déesse. Grec : Et 11 n'a rien fait d'incomplet. — Uniuscujusque. . . ( vers. 28 ). D'après le grec : Une chose établit le bien de l'autre. Même pensée qu'au vers. 26«. — Et quis satiahUur..,f Belle conclusion de ce tableau général.
3« Les merveilles de la Sagesse créatrice , considérées en détail. XLIII, 1-28.
Chap. XLIII. — 1-11. Beautés du ciel étoile. Cf. Ps. xviii, 1-2, — AUitudinis firmamentum.. Le firmament, vers. 1. Littéralement dan*: le
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2. Sol in asiiectu annuutiîins in exitu, vàs admirabile , opus Excelsi.
3. In meridiano exurit terram, et in conspeclu ardoris ejus quis poterit sustineie? Fornacem custodiens in operibiis ardoris ;
4. tripliciter sol exurens montes, radios igneos exsufflans, et refulgens radiis suis obcaecat oculos.
5. Magnus Dominus qui fecit illum, et in sermonibus ejus festinavit iter.
6. Et luna in omnibus in tempore suo, ostensio temporis,.et signum sévi.
7. A luna signum diei festi, luminare quod minuitur in consummatione.
8. Mensis secundum nomen ejus est, crescens mirabiliter in consummatione.
9. Vas castrorum in excelsis, in firmamento cseli resplendens gloriose.
Species cseli gloria stellarum
naundum illuminans in excelsis Domi-
2. Le soleil paraissant à son lever glorifie le Seigneur ; c'est un vabe admilable, l'œuvre du Très- Haut.
3. A son midi il brûle la terre, et qui peut supporter son ardeur? Il conserve une fournaise de feu dans ses chaleurs;
4. le soleil brûle les montagnes d'une triple flamme; il lance des rayons de feu, et la vivacité de sa lumière éblouit les yeux.
5. Le Seigneur qui l'a créé est grand, et il hâte sa course pour lui obéir.
6. La lune, dans toutes ses évolutions , est la marque des temps et le signe des époques.
7. Les jours de fête sont déterminés par la lune, ce corps lumineux qui diminue jusqu'à sa disparition.
8. Elle a donné son nom au mois; elle croît d'une manière admirable jusqu'à ce qu'elle soit pleine.
9. C'est le fanal d'un camp en haut du ciel ; elle resplendit glorieusement au firmament des cieux.
10. L'éclat des étoiles est la beauté du ciel : par elles le Seigneur éclaire le monde dans les hauteurs.
grec : gloire de la hauteur, flnnament de limpidité, beauté du ciel dans une vision de gloire. Le langage est vraiment aussi noble que le su- Jet. — .S'oî... Vers. 2-5 , le soleil. Dès sa première apparition (in. aspectu), dès son lever (in exitu), il proclame la gloire du Créateur {annunlians ). — Vas acJmirahiU : parfait chef-
î'orgerons égyptiens agitant le soufdet d'une C Peinture antique. )
œuvre de Ijeauté. Cf. Ps. xvni, 6. Le mot vas est employé dans le sens général d'objet, à la façon hébraïque. — In meridiano... : en plein midi (vers. 3 et 4), il est surtout remarquable par l'ardeur de ses rayons. Cf. Ps. xviii, 7. — Fornacem custodiens... D'après le grec : soufiBant la fournaise pour des ouvrages de chaleur. Comparaison empruntée au travail du forgeron qui agite le soufflet pour rendre le foyer plus ardent {Atl., areh., pi. >;lvi, 8g. i;, 8, 10). — Tripli-
citer... La chaleur du soleil est trois fois plus vive que celle d'une telle fournaise. — Radios igneos... (Jrec : soufflant les vapeurs de feu. — Outre la chaleur, il y a l'aveuglante clarté : et refulgens... — Magnus Dominus... Vers. 6 , éloge du Seigneur, qui a créé cet astre admirable. — Et luna... Description de la lune (vers. 6-9), analogue à celle dn solelL — Les mots in omnibus sont expliqués par la petite nomenclature qui suit (ostensio..., signum...), et dans laquelle l'orateur signale les principaux services que la lune rendait aux anciens pour marquer les temps et les solennités. C'est sur ses phases, en effet , que le calendrier était en grande partie basé. Cf. (îen 1 , 1 4 ; Ps. cm , 19 , etc. — Quod minuitur in con.summatione.
C.-à-d. que la luner se met à diminuer aussitôt après avoir atteint son plein ; ou bien, selon d'autres, elle diminue peu à peu, jusqu'à ce qu'elle disparaisse entièrement. Ces deux interprétations sont possibles. — Mcruils secundum nomen... ( vers. 8 ). En hébreu, le nom de la lune était yaréah, celui du mois yérah. — In consummatione. Grec : dans ses changements. — Vas ( hébraïsme, comme au vers. 2'') castrorum. Un fanal qui semble illuminer les étoiles, cette innombrable a armée » du ciel , ainsi que la Bible les nomme fréquemment. Cf. Neh. IX, 6, etc. — SjiecifS
fournaise
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H. A la parole du Saint elles sont prêtes à exécuter ses ordres, et elles sont infatigables dans leurs veilles.
12. Vois l'arc -eu -ciel, et bénis celui qui l'a fait ; il est tout à fait beau dans sa splendeur.
13. Il entoure le ciel d'un cercle de gloire; ce sont les mains du Très -Haut qui l'ont ouvert.
14. Par son commandement il précipite la neige, et il lance les éclairs pour l'exécution de ses jugements.
15. C'est aussi pour cela que ses trésors s'ouvrent, et que les nuages s'envolent comme des oiseaux.
16. Par sa puissance il prépare les nues, et la grêle tombe comme des pierres qui se brisent.
17. A sa vue les montagnes s'ébranlent, et jiar sa volonté le vent du midi se met à souffler.
18. La voix de son tonnerre frappe la terre ; la tempête d'aquilon et les vents se rassemblent ;
19. et il répand la neige comme des oiseaux qui se posent à terre, et elle tombe comme des sauterelles qui descendent.
20. L'œil admire l'éclat de sa blancheur, et le cœur s'étonne de sa chute.
21. Il répand sur la terre le givre comme du sel, et, lorsqu'il gèle, c'est comme des pointes de chardons.
11. In verbis Sanctî stabunt ad judicium, et non déficient in vigiiiis suis.
12. Vide arcum, et benedic eum qui feciîillum ; valde speciosus est in splendore 8U0.
13. Gyravit cœlum in circuitu gloriaj su«e ; manus Excelsi aperuerunt illum.
14. Iraperio suo acceleravit nivem, et accélérât coruscationes emittere judicii sui.
15. Propterea aperti sunt thesauri et evolaverunt nebulae sicut aves.
16. In magnitudine sua posuit nubes, et confracti sunt lapides grandinis.
17. In conspectu ejus comraovebuntup montes, et in voluntate ejus aspirabit notus.
18. Vox tonitrui ejus verberabit ter-, ram, tempestas aquilonis, et congregatio spiritus ;
19. et sicut avis deponens ad sedendum aspergit nivem, et sicut locusta demergens descensus ejus.
20. Pulchritudinem candoris ejus admirabitur oculus, et super imbrem ejus expavescet cor,
21. Gelu sicut salem efîundet super terram ; et dum gelaverit, fiet tanquam cacumina tribuli.
c<EU...Vers. 10-11, les étoiles. — Mundum illuininans. D'après le grec ; un ornement brillant. — Judicium représente ici les ordres du Créateur. — Non déficient in vigiiiis... Continuation de la métaphore du camp. Chaque étoile est comme une sentinelle qui se lient fidèlement à son poste. Cf. Bar. m, 34.
12-20. Merveilles de la sagesse ciéatrlce dans les régions de l'atmosphère. — Vide arcum... Apostrophe éloquente. Beautés de l'arc -en -ciel, vers. 12-13. — Valde speciosus... Le regard se repose avec une jouissance toujours nouvelle sur ce phénomène incomparable. — .Manus... aperuerunt... Mieux, d'après le grec: l'ont tendu; à la manière d'un arc que l'on bande. — Imperio 81(0... La neige, vers. 14-15. Dieu n'a qu'un mot à prononcer pour qu'elle se précipite aussitôt. — Coruscationes... judicii sui : les éclairs, qui sont les instruments des vengeances divines. Cf. Ps. XVII, 5, etc. — .iperti... thesauri:» les magasins dans lesquels les poètes bibliques représentent, au figuré, la neige, la grêle, etc., comme amoncelées » et mises en réserve. Cf. Job., xxxviii, 22; Ps. cxxxiv, 7, etc. — Nebu- Ice sicut aves. Gracieuse image. Cf. Is. lx, 8. On la trouve ausPl chez Iob classiques. — In magni-
tudine sua... Vers. 16, la grêle. Au lieu de posuit nubes, le grec dit avec beaucoup d'exactitude : Il a fortifié les nuages; c.-à-d. condensé la pluie en masses pesantes. Cf. Pa. cxlvii , 17. — In conspectu ejus... L'orage, vers. 17-20. — Commovehuntur montes. Hyperbole poétique, pour décrire les vibrations produites par le tonnerre. — Notus : le vent du sud, qui amène souvent les orages. — Vox tonitrui... verberabit... Le grec emploie une image très énergique : wSt- ^'^r^<ye., fait souffrir à la terre les douleurs de l'enfantement. — Congregatio spiritus. Grec : les tourbillons du vent. — Et sicut avis... (vers. 19). Il s'agit encore de la neige, qui est parfois associée aux tempêtes pendant l'hiver. Sur la comparaison des sauterelles, voyez l'Exode, x, 5. (Atl. d'hist. nat., pi. xlvji, fig. 2). — Pulchritudinem candoris... La merveilleuse blancheur de la neige. — Expavescet co^ Le verbe greo correspondant ne marque pa- l'effroi, w.'.; un grand étonnement.
21-28. Merveilles de la sagesse créairicj sur terre et sur mer. — Oela sicut salem. La gelée, vers. 21-23. Cf. Ps. oxLvii, 16. D'après le grec: le givre; ce qui rend la comparaison du gel enoore plus exacte. — Cacumina tnbuii. Grec :
EccLi. XLTII, 22-32.
22. Frîgidus veiitus aquilo fia vit, et gela vit cryt<tallu8 ab aqua ; super omnem congragatiouem aquarum requiescet, et sicut lorica induet te aquis ;
23. et devorabit montes , et exuret desertuni, et extinguet viride, sicut igné.
24. Medicina omnium in festinatiors nebulte; et ros obvians ab ardore veuienti humilem efficiet eum.
25. In sermone ejus siluit veutus, et cogitatione Bua placavit abyssum ; et plantavit in illa Dominus insulas.
26. Qui navigant mare enarrent psncula ejus, et audientes auribus nostris admirabimur.
27. lUic prœclara opéra et mirabilia, varia bestiarum gênera, et omnium pecorum, et creatura belluarum.
28. Propter ipsum confirmatus est itineris finis, et in sermone ejus composita Bunt omnia.
29. Multa dicemus, et deficiemus in verbis ; consummatio autem sermonum , ipse est in omnibus.
30. Gloriantes ad quid valebimus? ipse enim Omnipotens super omnia opéra sua.
31. Terribilis Dominus et magnus vehementer, et mirabilis potentia ipsius.
32. Glorificantes Dominum quantumcumque potueritis , supervalebit enim
22. Le veut froid de l'aquilon se met à souffler, et l'eau ce glace comme du cristal, qui se repose sur tous les amas d'eaux et les revêt comme d'une cuirasse ;
23. il dévore les montagnes, brûle le désert . et dessèche la verdure comme le feu.
24. Le remède à tous ces maux, c'est qu'une nuée se hâte ; et la ros^e qui sur- \nent après le vent brûlant l'abat.
25. A sa parole le vent se tait ; sa seule pensée apaise l'abîme, et c'est ih que le Seignem* a planté les îles.
26. Que ceux qui naviguent sur la mer racontent ses périls, et en les écoutant de nos oreilles, nous serons dans l'admiration.
27. Là sont des œuvres éclatantes et merveilleuses, différentes espèces d'animaux, des êtres de toute sorte et des bêtes monstrueuses.
28. Grâce à lui tout tend à sa fin par un ordre stable, et sa parole règle toutes choses.
29. Nous dirions beaucoup de choses, et les paroles nous manqueraient ; mais l'abrégé de tous ces discours, c'est qu'il est en tout.
30. Que pouvons -nous pour le glorifier? Car le Tout - Puissant est au-dessus de toutes ses œuvres.
3L Le Seigneur est terrible et souverainement grand, et sa puissance est merveilleuse.
32. Glorifiez le Seigneur autant que vous pourrez, il sera encore au-dessus
les extrémités des choses pointues. — Prigidus ventut... (vers. 22). Manière dont se produit la gelée. — Crystallus ai aqua. L'ean se transforme en glace, et celle-ci envahit promptement toute la surface humide : super... eongregationem.^
— Sicut lorica... Mieux dans le grec : L'eau se revêt comme d'une cuirasse. Trait pittoresque.
— Devorabit..., exuret... lia gelée brûle comme ie feu. Par desertum 11 faut entendre les pâturages Inhabités. — Medieina omvium... (vers. 24). La pluie et la rosée. Le remède des désastres owasionnés par la gelée, c'est un brouillard biunlde se transfor-uant bientôt en une vraie pluie. — Ros ab a lore... La rosée produit les mêmes effets bienfa sants. Plus clairement dans le grec : La rosée ii-renant réjouit à la suite du vent brûlant. — Humilem efficiet Elle abat ce vent terrible. — In sermone ejus... Vers. 2S-27, la mer, les îles et le» merveilles de l'océan. Le premier membre du vers. 25 est omis dans le tj'i-ec. — Cogitatione sua... Une seule pensée de Dieu suflit pour apaiser la plus noleute agita-
tion des mers. — Plantavit... insulas. Métaphore dramatique. Le grec ordinaire a cette surprenante leçon : Et Jésus le planta (l'abime). Un copiste malhabile aura écrit 'Iri<7o0: au lieu de vriffo-j?, et la faute est restée. — Les périls de la navigation, vers. 26 : qui navigant. Cf. Ps. cvi, 23-32. — niic prœclara... L'étonnante faune de l'océan, vers. 27. Cf. Ps. cm, 28-26. — Propter ipsum... Conclusion de ce tableau, vers. 28. A la lettre dans le grec : Par lui ( par Dieu ) sa fin est prospérité. C.-à-d, que le but divin est parfaitement atteint dans toute la création.
40 Les merveilles de la Sagesse créatrice ne sauraient être suffisamment célébrées. XLIII, 29 -.^7.
29-37. MuUa dicemus... Le fils de Sirach sUbpend sa description, en avouant qu'elle est nécessairement inférieure à la réalité. — Deficiemus. D'après le grec : Kous n'atteindrons pas. — Consummatio... Dans le grec , avec beaucoup de vigueur : Et la conclusion de ce qu'on peu» dire, (c'est qu') Il est tout. — GloHanles ad
Ecci.T. XLTTT. 3B - XLTV. i.
(Je vos louanges, et sa maguificence est admirable.
33. Bénissez le Seigneur, et e.\altez-le autant que vous le pourrez ; car il est au-dessus de toute louange.
34. Pour l'exalter, soyez remplis de force, de crainte que vous ne succombiez, cai vous ne sauriez réussir.
Qui pourra le voir et le décrire
qui dira sa grandeur telle qu'elle est dès le commencement?
36. Beaucoup de ses œuvres encore plus grandes nous sont cachées , car nous n'en voyons qu'un petit nombre.
37. Mais le Seigneur a fait toutes choses, et il a donné la sagesse à ceux qui vivent pieusement.
adimo, et admirabilin raagnificentia ejus.
33. Benedicentes Dominura, exaltate illum quantum potestis; major enim est omn>laude.
CHAPITRE XLIV
ï. Louons ces hommes illustres, nos pères , dont nous sommes la race.
2. Le Seigneur a opéré beaucoup de merveilles, et signalé sa puissance dès le commencement.
3. Ils ont dominé dans leurs États ; ils ont été des hommes grands en puissance et doués de prudence; les prédictions qu'ils ont annoncées leur ont acquis la dignité de prophètes ;
4. ils ont commandé au peuple de leur temps, et les nations ont reçu de la solidité de leur sagesse des paroles toutes saintes ;
L Lauderaus viros gloriosos, et pa-' rentes nostros in generatione sua.
Multam gloriam fecit Dominus magnificentia sua a s^eculo
3. Dominantes in potestatibus suis , homines magni virtute et prudentia sua prsediti, nuntiantes in prophetis dignitatem prophetarura ;
4. et imperantes in prfesenti populo, et virtute prudentise populis sanctissima verba ;
quid...'? Lorsqu'il s'agit de glorifier Dieu, la langage humain demeure Impuissant. — Néanmoins ne pas se lasser de le louer, alors même qu'on est certain de ne pouvoir égaler ses perfections : gloriflcantes... quantumeumque... Les mots et admirabUia. . . ejus manquent dans le grec, et aussi le verset 33 tout entier. — Midta abscondita... (vers. 36). Autre considération bien capable tout à la fois d'encourager et de décourager l'homme qui désire chanter les louanges du Créateur : nous ne connaissons qu'une faible partie des œuvres divines. — Pie agentibus... (vers. 37). Quels sont ceux au-xquels le Seigneur a le plus manifesté de ses merveilles.
$ II. — L'hymne des Pères. XLIV, 1 — L, 23.
C'est le titre qu'on Ut dans le texte grec : Tlaripaiv 'j(j.vo;. « De la louange du Créateur, l'écrivain sacré passe à celle des hommes les plus éminents et les plus distingués de son peuple. Toutefois, Ici encore, son but consiste moins à louer les héros de l'histoire juive qu'à célébrer le Seigneur en eux et à canse d'eux. )•
1" Introduction : éloge général des hommes Illustres de la nation Israélite. XLIV, 1-15.
Chap. XLIV. — 1-7. Plusieurs de ces saints personnages ont été couverts de gloire pendant leur vie. — Laudemus viros... C'est le thème (vers. 1-2). — In generatione... Le grec n'a pas le pronom stto, ce qui donne ce sens plus clair : Louons nos pères qui nous ont engendrés.
— Multam gloriam fecit...: èv aùroiç, « in Ipsis », ajoutent quelques manuscrits grecs. — Les vr^rs. 8-6 mentionnent plusieurs catégories de ces hommes célèbres. « Le Sage ramasse en raccourci... les principaux motifs de louanges qu'il remarque dans les patriarches et dans les grands hommes de la nation. On volt parmi eux des chefs du peuple, de puissants rois, de grands politiques, des prophètes, des savants, d'habiles musiciens, des poètes sacrés, des princes riches, paciflques et heureux. » (Calmet, h. l.) -- Dominantes... Première catégorie : les chefs du peuple, vers. 3»>>.
— Nuntiantes... Seconde catégorie : les prophètes, vers. 3». ~ Et imperantes populo. Troisième catégorie : les sages docteurs, vers. 4. D'après le
KccLi. XLIV. 5-14.
5. in peritia sua requirent es modos niubicos, et narrantes carraina Scripturanim ;
6. homines divites in virtute , pulchritudinis studium habentes, pacificantes in domibus suis.
7. Omnes isti in gênera tionib us gentis mise gloriam adepti sunt, et in diebus suis habentur in laudibuG.
8. Qui de illis nati sunt reliquerunt nomen uarrandi laudes eorum.
9. Et sunt quorum non est memoria ; perierunt quasi qui non fuerint ; et nati Bunt quasi non nati , et filii ipsonim cum ipsis.
10. Sed illi viri misericordiae sunt, quorum pietates non defuerunt.
Cum semine eorum permanent bona
12. hereditas sancta nepotes eorum, et in testamentis stetit semen eorum ;
13. et filii eorum propter illos usque in aeternum manent ; semen eorum et gloria eorum non dereliuquetur.
14. Corpora ipsorum in pace sepulta sunt, et nomen eorum vivit in generationera et generationem.
.0. ils ont inventé par leur habileté des accords harmonieux, et ils ont publié les cantiques des Ecritures ;
6. ils ont été riches en vertu, ils ont eu le goût de la beauté, et ils ont établi la paix dans leurs maisons.
7. Ils ont tous acquis la gloire parmi les générations de leur peuple , et de leur temps ils ont été loués.
8. Ceux qui sont nés d'eux ont laissé un nom qui fait publier leur louange.
9. Il en est d'autres dont on a perdu ie souvenir- ; ils ont péri comme s'ils n'avaient jamais existé ; ils sont nés comme s'ils n'étaient jamais nés, eux et leura enfants.
10. Quant aux premiers, ce sont des hommes de miséricorde, dont les œuvres de piété subsistent à jamais.
11. Les biens qu'ils ont laissés demeurent à lem- postérité ;
12. leurs descendants sont un saint héritage, et leur race est demeurée fidèle à l'alliance ;
13. à cause d'eux, leurs fils subsistent éternellement, et ni leur race ni leur gloire n'aura de fin.
14. Leurs corps ont été ensevelis en paix , et leur nom vivra de génération on génération.
grec : gouvemant le peuple par les conseils. — El virtute prudentiae... Le texte grec parait avoir été corrompu en cet endroit. Il semble signifler : Et par la pénétration les docteurs du peuple, sages dans leurs paroles pour l'Instruire. La Vulgate donne un excellent sens. — In peritia sua... Quatrième catégorie : les poètes et les musiciens sacrés, vers. 5. — Requirentes modos... Tels David, Asaph, Salomon, etc. — Divites in virtute... Cinquième catégorie : les hommes riches et influents (vers. 6). Les motB pulchrititdinis studium habentea manquent dans le grec ; Us désignent surtout la beauté morale, l'ordre, etc. — Pacift,eantes in domi&iw. Q-rec : vivant en paix dans leurs domaines.— Omnes isti... (vers. 7). Le poète généralise et conclut. Tous ces grands hommes furent dignement honorés par leurs contemporains (iu generationibus... gloriam...; les mots gvntis suœ ne se lisent pas dans le grec).
8-15. Les noms et le souvenir des anciens héros d'Israël n'ont cependant pas tous été transmis à la postérité. — Qui de illis nati... Le grec dit, avec une variante : Il y en a parmi eux qui ont laissé un nom pour qu'on raconte leui-s louanges. — Et aant quorum... Contraste : 11 est d'autres Israélites dont le souvenir est tombé dans l'oubli. Divers commentateurs appliquent ce verset aux impies, dont le nom même aurait disparu, par un Juste châtiment du Seigneur. Cette Idée, quoique très Just« en sol et en parfaite cun/or-
mité avec maint endroit de la Bible, nous parait néanmoins peu en harmonie avec le présent passage. Nous pensons donc que l'écrivain sacré n'avait en vue ici que de saints personnages, mais de gloire inégale ; les moins illustres furent peu à peu oubliés. — Sed illi rnri... (vers. 10). Ceux qu'ont signalés les vers. 3-7. Leurs œuvres exquises de charité et de bonté les ont rendus inoubliables, t Sul memores alios focere merendo. » — Pietates. D'après le grec : leurs justices. Leurs actes de vertu. — Ifon defuerunt. Grec : n'ont pas été oubliées. — Cum semine eorum... Des divergences de ponctuation ont occasionné quelques nuances dans le grec pour les vers. 11-12 : Avec leur postérité demeure un excellent héritage ; leurs descendants sont dans les alliances ( in testamentis; c.-à-d. qu'ils ont la gloire d'être intimement unis à Dieu par le contrat ihéocratique ) ; leur race se tient ( ferme et solide ), ainsi que leurs enfants à cause d'eux ; leur race demeure à Jamais, et leur gloire ne sera point enlevée. Le sens est sufiSsamment clair : les Justes en question n'ont pas été seulement bénis dans leur propre personne ; ils le sont aussi dans leur postérité, qui, en considération de ces saints aïeux, sera comblée des faveurs spéciales du Très -Haut et demeurera elle-même sainte et fidèle. — Corpora ipsoi-um... (vers. 14). Une sépulture honorable a toujours été regardée en Orient, et spécialemeux chez les Hébreux , oonamo une bénédiction c«-
ftcoLi. XTJV, 15-23.
t >. 'Jiie les {>euples racontent leur sagesse, et que l'assemblée publie leurs louanges.
16. Enoch a plu à Dieu, et il a été transporté dans le paradis, pour exciter les nations à la pénitence.
17. Noé ;i été trouvé parfait et juste , et au temps de la colère il est devenu la réconciliation des hommes.
18. C'est pourquoi un reste fut laissé à la terre, lorsque le déluge survint.
19. Une alliance éternelle a été faite avec lui , afin que la race humaine ne pût être exterminée par le déluge.
20. Abraham est le glorieux père d'une multitude de nations, et nul ne lui a été trouvé semblable en gloire ; il a conservé la loi du Très -Haut, et il a contracté une alliance avec lui.
21. Le Seigneur a affermi son alliance dans sa chair , et dans la tentation il a été trouvé fidèle.
22. C'est pourquoi il lui a juré de le glorifier dans sa race , et de le multiplier comme la poussière de la terre,
23. d'exalter sa race comme les étoiles, et d'étendre leur héritage d'une mer à l'autre , et depuis le fleuve jusqu'aux extrémités de la terre.
16. Sapientiam ipsoruin narrent populi, et laudem eorum nuntiet ecclesia.
16. Enoch placuit Deo, et translatus est i^paradisum, ut det gentibus pœnitentiam.
17. Noe inventas est perfectus, justus, et in terapore iracundiae factus est reconciliatio.
18. Ideo dimissum est reliquum terra", cum factum est diluvium.
19. Testamenta sîseculi posita sunt apud illum , ne deleri possit diluvio omnij caro.
20. Abraham magnus pater multitudinis gentium, et non est inventus similis illi in gloria ; qui conservavit legem Excelsi, et fuit in testamento cum illo.
21. In carne ejus stare fecit testaraentum, et in tentatione inventus est fidelis.
22. Ideo jurejurando dédit illi gloriamin gente sua, crescere illum quasi terrae cumulum ,
23. et ut stellas exaltare semen ejus, et hereditare illos a mari usque ad mare, et a flumine usque ad termines tereas.
leste. Cf. Gen. xv, 16 ; xlix, 31, etc. — Sapientiam... narrent... (vers. 15). Conclusion, qui nous ramène au début de cet alinéa.
2» L'éloge des Pères. XLIV, 16 — L , 23.
16. Enoch. Adam et Seih ne seront mentionnés qu'à la fin de l'hymne, xlix, 19. — Placuit... et translatus est. Voyez les notes de Gen. v, 22-24, et de Sap. iv, 10-11. Comp. aussi Hebr. XI, 5. — Les mots in paradisum manquent dans le texte grec : s'ils sont authentiques , Ils ne peuvent désigner que le paradis terrestre, et non le ciel, où 11 n'est guère possible qu'Enoch ait pénétré avant l'avènement de Jésus - Christ. — Ut det. . . pœnitentiam. Plus clairement dans le grec : Exemple de pénitence pour les générations. Allusion au grand rôle de prédicateur et de convertisseur qu'Enoch remplira, de concert avec le prophète Élie,, à la fln des temps, ainsi que l'enseigne nettement la tradition catholique.
17-19. Noé. Cl. Gen. vi, 9, et vu, 1; Hebr. xi, 7. — In tempore iracundise : lorsque Dieu , justement irrité contre l'humanité si coupable, se proposait de la détruire totalement. — Beconciliatio : àvTâXXay[Ji.a, la rançon ; on ce sens que Noé mérita, par sa sainteté, d'être préservé du déluge avec sa famille, et qu'il sauva ainsi le genre humain d'une ruine Intégrale. — Ideo ditnissum... (vers. 18). Grec : C'est à cause de cela qu'il y eut un reste pour la terre. — Testamenta saeculi... (vers. 19). AUusioa à la promesse par laquelle Dieu s'eng.igea à ne plus ravager le monde au
moyen du déluge. Gen. ix, 16, elle porte aussi le nom d'alliance éternelle.
20-23. Abraham. — Pater multitudinis gentium. Titre emprunté à la Genèse, xvii, 4 : 'ah hamôn gôïm. — Non est inventus... Abraham possède, comme père des croyants et fondateur de la race sainte, une gloire à jamais unique.
— Conservavit legem... : sa parfaite fidélité aux ordres du Seigneur. — Fuit in testamento... : l'alliance si intime, si fréquemment renouvelée et resserrée. Cf. Gen. xii, 1 et ss. ; xiii, 14-17; XV, 1 et ss. ; xvii, 1 et ss., etc. — In carne ejus... (vers. 21) : la circoncision, signe extérieur de cette alliance. Cf. Gen. xvii, 9-14, 22-27. — In tentatione... : la terrible et victorieuse épreuve du sacrifice d'Isaac. Cf. Gen. xxii, 1 et ss. — Iâ£o jurejurando... (vers. 22). Variante dans le grec: C'est pourquoi il (Dieu) lui promit sous serment que les nations seraient bénies dans sa racef. Cf. Gen. XXII , 17. — Terrse cumulum. Grec : la poussière de la terre. Cf. Gen. xv, 5; xxii, 17.
— Ut stellas exaltare. . . ( vers. 23 ) : e.xaltatlon toute sublime. Gen. xv, 5, les étoiles sont aussi mentionnées avec le sable, mais pour mettre en relief le nombre Incalculable des descendants d'Abraham. — Hereditare... a mari... Réminiscence du Ps. Lxxi , 8, où ces paroles désignent la catholicité du royaume du Messie. Pour leur application à Abraham et à Israël, comp. Qea. XV, 18; Ex. xxin, 31; Deut. xi, 24, etc.
EccLi. XLIV, 24 — XLV, 5.
24. Et in Isaac eodem modo fecit, propter Abraham, patrera ejus.
25. Benedictionem omnium gentium dédit illi Dominus, et testamentum confirmavit super caput Jacob.
26. Agnovit eum in benedictionibus Buis, et dédit illi hereditatem , et divi&it illi partem in tribubus duodecim.
27. Et conservavit illi homines misericordife, invenientes gratiam in oculis omnis carais.
24. Il a traité Ifcaac de la même manière, à cause d'Abraham son père.
25. Le Seigneur lui a promis de bénir en lui toutes les nations, et il a confirmé son alliance sur la tête de Jacob.
26. 11 l'a distingué par ses bénédictions, lui a donné un héritage, et le lui a partagé entre douze tribus.
27. Et il lui a conservé des hommes de miséricorde, qui ont trouvé grâce aux yeux de toute chair.
CHAPITRE XLV
1. Dilectus Deo et hominibus Moyses, cujus memoria in benedictione est.
2. Similem illum fecit in gloria sanctorum, et magnificavit eum in timoré inimicorum, et in verbis suis monstra placavit.
3. Glorificavit illum in conspectu regum, et jussit illi coram populo suo, et ostendit illi gloriam suam.
4. In fide et lenitate ipsius sanctum fecit illum, et elegit eum ex omni carne.
6. Audivit enim eum, et vocem ipsius, et. induxit illum in nubem.
1. Moïse a été aimé de Dieu et des hommes ; sa mémoire est en bénédiction.
2. Le Seigneur lui a donné une gloire égale à celle des saints; il l'a rendu grand et redoutable à ses ennemis , et il a fait cesser les prodiges par ses paroles.
3. Il l'a glorifié en présence des rois, il lui a donné ses ordres devant son peuple , et lui a montré sa gloire.
4. Il l'a sanctifié dans sa foi et dans sa douceur, et il l'a choisi entre tous les hommes.
5. Il l'a écouté et a entendu sa voix, et il l'a fait entrer dans la nuée.
24-27. Isaao et Jacob. — Eodem modo fecit. Dieu continua à Isaac les mêmes faveurs qu'à Abraham, et lui fit les mêmes promesses. Cf. Gren. XXVI, 3-5. Le grec coupe autrement la phrase, qui se continue au vers. 25 : Et en Isaac 11 établit de même, à cause d'Abraham son père, la bénédiction de tous les hommes et l'alliance. Les mots dédit VU Dominus sont propres à la Vulgate. — Testamentum... super caput... Le grec dit seulement : Et il fit reposer sur la tête de Jacob. Notre version latine complète très bien la pensée. — Agnovit eum... (vers. 26). Dieu le reconnut, de préférence à Ésaû son frère, comme l'héritier des promesses faites à Abraham. Cf. Gen. xxvn, 28; xxvni, 14. — Dédit... hereditatem: la Terre promise. — Divigit illi partem. < Le partage effectif ne fut fait que sous Josué ; mais le Seigneur établit la base de cette division en donnant douze flls à Jacob. »(Lesêtre, h. l.) — Conservavit... (vers. 27). D'après la Vtilgate, les mots homines misericordise désignent la raoe entière de Jacob. Mais le grec emploie le singulier : Et 11 (Dieu) a fait sorcir de lui un homme de miséricorde, qui a trouvé grâce aux yeux de toute chair. Il s'agit évidemment de Moïse ; car, dans le même texte grec, la proposition ainsi commencée se poursuit sans interruption au vers. 1 du chap. xlv : (Il a fait sortir de lui)... Moïse, aimé de Dieu et des hommes. La division des chapitres n'a donc pas été heureuse en cet endroit.
Chap. XLV. — 1-6. Moïse. — Dilectus Deo et hominibus. Éloge complet dans sa brièveté.
— Cujus memoria ..: non seulement à cause du grand rôle de Moïse, mais aussi à cause de ses éminentes qualités. — Sanctorum : les Illustres patriarches qu'a mentionnés le chap. xuv. La gloire de Moïse égale la leur. — In timoré mtmicorum : les Égyptiens, les Amalécltes, les Israélites rebelles. Le premier cantique de Moïse, Ex. XV, 1 et ss., commente admirablement ce trait. — Monstra placavit. « Il fit cesser les prodiges, » comme s'exprime le grec. Moïse n'avait pas été moins puissant pour faire cesser les plaies d'Egypte que pour les faire éclater. — In conspectu regum (ver.*. 3). Pluriel de majesté, car 11 s'agit uniquement du pharaon. Cf. Ex. vn-ix, et Sap. X, 16. — Jussit... coram populo... Mieux, d'après le grec : Il lui donna des ordres pour son peuple. Moïse servait d'intermédiaire entre Jéhovah et les Hébreux, portant à tout moment à la nation sainte les messages de son divin roi.
— Ostendit illi gloriam... D'après le grec : Il lui montra de sa gloire. Restriction signiflcative. Cf. Ex. xxxiv, 6. — Inflde et lenitate... (vers. 4">. Moïse dit expressément, en parlant de lui-même, qu'il était le plus doux des hommes, et le Seigneur vanta aussi la fidélité de son serviteur. Cf. Num. XII, 3, 7. — Elegit eum... Cîholx d'autant plus admirable, qu'il conféra des fonctions uniques au monde à celui qui en fut l'objet. — AudMt enim... (vers. 6). Grec : Il lui flt eutendrî
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6. n lui a donné ses préceptes face à face, et la loi de la vie et de la science, pour apprendre son alliance à Jacob, et Bes ordonnances à Israël.
7. Il a élevé Aaron son frère, semblable à lui, de la tribu d* Lévi.
8. Il a fait avec lui une alliance éternelle , et il lui a donné le sacerdoce de Bon peuple, et il l'a comblé de bonheur et de gloire;
9. il l'a ceint d'une ceinture d'honneur, l'a revêtu d'une tunique de gloire , et l'a couronné des insignes de la puissance.
10. Il lui a mis la robe traînante, les caleçons et l'éphod, et il l'a entouré d'un grand nombre de sonnettes d'or,
11. afin qu'elles retentissent quand il marchait, et qu'elles fissent entendre leur 8on dans le temple pour avertir les fils de 80D peuple.
12. Il lui donna un vêtement saint, tissu d'or, d'hyacinthe et de pourpre par un homme sage, doué de jugement et de vérité ;
13. c'était une œuvre d'artiste, de fils retors d'écarlate, avec des pierres précieuses sculptées, enchâssées dans l'or, gravées par le lapidaire, pour rappeler le souvenir des douze tribus d'Israël.
6. Et dédit illi coram prsecepta, et legem vitae et disciplinse, docere Jacob testamentum suum , et judicia sua Israël.
7. ETxcelsum fecit Aaron , fratrem ejiis, et similem sibi, de tribu Levi.
8. Statuit ei testaïueotum seternnra, et dédit illi sacerdotinra gentis, et beatificavit illum in gloria ;
9. et circumcinxit eum zona gloiiae, et induit eum stoiam gloriae, et coronavit eum in vasis virtutis.
10. Circumpedes, et femoralia, et humerale posuit ei ; et cinxit illum tintinnabulis aureis plurimis in gyro,
11. dare sonitum in incessu suo, auditum facere sonitum in templo in memoriam filiis gentis suœ.
12. Stoiam sanctam, auro, et hyacinthe, et purpura, opus textile viri sapientis, judicio et veritate prsediti ;
13. torto cocco opus artificis , gemniis pretiosis figuratis in ligatura auri, et opère lapidarii sculptis, in memoriam secundum numerum tribu um Israël.
ta voix. Moïse eut fréquemment avec Dieu des relations Intimes et familières. — Induxit... in nubem : sur le sommet du Slnaï. Cf. Ex. x^iv, 18. — Dédit... prœcepta. Cf. Ex. xrx, 7; XXIV, 12 et 88., etc. Cela, face à face (coram). — Legem vitae. La loi mosaïque est ainsi nommée parce qu'elle procurait la vraie vie morale à ceux qui la pratiquaient fidèlement. Cf. Lev. xvni, 6 ; Ez. XX, 11, etc.
7-27. Aaron. Son portrait est plus développé et encore plus brillant que celui de Moïso. C'est que, à l'époque du fils de Slrach, le grand prêtre Juif exerçait une autorité considérable sur la nation dispersée, — Excelsum fecit... Voyez, Ex. rv, 14 et 8S., le début de cette exaltation qui alla toujours croissant. — Similem sibi. Plutôt, d'après le greo : semblable à lui (à Moïse). - Sacerdotium gentis : l'exercice exclusif et perpétuel (Uatamenttim seternum') du sacerdoce dans Israël. Cf. Ex. XXVIII, 1 et 88.; xxix, 9 ; Num. xxv, 13, etc. — Beatiflcavit... in gloria. Le grec porte : èv £Ûxo(T[j.ta, par un beau vêtement. Il s'agit du Bplendld« costume pontifical, qui sera bientôt décrit en détail. Voyez Ex. xxviii, 2-43, et le commentaire. — Zima. D'après le grec : une tunique.
— Induit... stoiam. Greo : Il le revêtit de la perfection de la gloire; c.-à-d. de riches ornements.
— Coronavit... in vasis... Dans le grec : Il l'affermit par des insignes de puissance. — Clrcu7npedes (vers. 10). Grec : Tzoé-qpy\i, une robe traînante. Comp. Ex. xxvm, 4; Sap. xvtii, 24 ; YAtl.
arehéol., pi. i, flg. 9, 13; pi. cvi, flg. 11. — JJumerale. D'après son nom hébreu, l'éphod. Cf. Ex. xxviii, 6 et 88. (Atl. arch., pL cvi, fig. U). — Tinttnruibuli»... in gyro : au bas et tout autour de la tunique de l'éphod. Ex. xxvin, 31-37; Atl. arehéol., 1. c. — Templo (vers. 11) est pris, loi et en maint autre passage, dans le sens large, et désigne le taberna le. — In memoriam filiis .. : pour rappeler aux Hébreux la sainteté du sanctuaire et les exciter à s'associer aux sentiments de religion qui animaient leur pontife. Cf. Ex. xxvm, 37. — Stoiam sanctam (vers. 12). Le ratlonal, ou pectoral, attaché à l'éphod. Cf. Ex. xxvm, 15-30 (Atl. arch., pi. en, flg. 7, 11, 12). — Opus... viri sapientis: l'habile Béséléel.Cf. Ex. XXXI, 1 et SB. ; xxxix, 2 et ss. D'après le grec : œuvre du brodeur. — Judieio... prsediti. Variante plus grrande encore dans le grec : (Il le vêtit) du ratlonal du jugement, des signes de la vérité. Ces mots représentent, d'après la traduction habituelle des LXX, Y'urim et le fummim, cet ornement mystérieux du rational, au moyen duquel le Seigneur faisait parfois des révélatlouB au grand prêtre. Voyez Ex. xxvni, 30, et le commentaire. — Torto coeco... Le vers. 1 3 continue la description du ratlonal. — Oemmis pretiosis : au nombre de douze, secundum numerum... (Atl, arch., pi. cvi, flg. 12). — Figuratis. Dans le greo : gravées comme un cachet. — Corowa aurea... La colflure du grand prêtre, vers. 14. Cf. Kx. xxvm, 36-38 (Atl. arch., p?. cvi, flg. 9
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14. Corona auro i super mitram ejus expressa signo sanctitatis, et gloria honoris; opuE virtuliâ, et desideria oculonim ornata.
15. Sic pulchra ante ipsum non fuerunt talia usque ad originem.
16. Non est iiidutuB illa alienigena aliquis, sed tantum filii ipsius eoli, et nepotes ejus per omne tempns.
Complevit Moysea manus ejus, et unxit illum oleo sancto
19. Factum est illi in testamentura peternum, et semini ejus, sicut dies cseli, fungi i^acerdotio, et habere laudem, et glorificare populum suum in nomine ejus.
14. La couronne d'or qui était sur sa mitre poilait gravé le nom de la sainteté et la gloire souveraine; c'était un ornement majestueux, et une parure qui ravissait les yeux.
15. Il n'y eut jamais avant lui rien de si beau depuis le commencement.
16. Nul étranger n'a été revêtu de ces ornements , mais ses fils seuls et ses petits-fils dans la suite des âges.
Moïse consacra ses mains, et l'oignit de l'huile sainte
19. Il fut fait avec lui et avec sa race une alliance éternelle, qui durera autant que les jours du ciel, pour qu'il exerçât les fonctions du sacerdoce, célébrât les louanges du Seigneur, et glorifiât son peuple en son nonx-
et 11). Corona représente la lame d'or attachée en avant de la mitre. — Expressa signo... Allusion à l'Inscription hébraïque QôtZis laY'hovah,
1/6 ratlonal.
'i tJainteté à JéhovaL * qui était gravée sur cette lame d'or. — Los mots gloria honoris. . . desideria... se rapportent probablement à la coiffure pontiQcale. Ils s'appliqueraient, Belon divers i
interprètes, au costume entier du grand prêtre (vers. 9 et ss.), dont Ils relèveraient la splendeur, pour conclure dignement toute cette description.
— DesifJrria: désirs, et, par suite, délices des yeux. — Usqiu ad originem (vers. 15). Le grec dit simplement: Jamais. — Non est indulus. . . ( vers. 1« ). L'usage de ces ornements était réservé aui pontifes d'"jne manière exclusive.
— Alienigena. Ici, tout Israélite qui n'appartenait pas à la famille d'Aaron.
— Filii... , nepotes... Ceux des membres de cette famille qui exercèrent les fonctions pontiflcajes. — Sacrificia.,. quotidie (vers. 17). L'holocauste dit perpétuel , oSert chaque matin et chaque soir, comme l'exprime formellement le texte grec : Ses sacrifices seront entièrement consumés tous les Jours, assidûment deux fois. Cf. Ex. XXIX, 38-42. — Complevit Moyses... Vers. 18-19, la consécration d'Aaron en tant que grand prêtre. Moïse remplit, en effet, le rôle de consécrateur. Cf. Lev. vni, 1 et ss. Sur la locution t remplir la main n, pour désigner la collatiDU du sacerdoce, comp. Ex. xxviu, 41, d'après l'hébreu; Lev. vm, 26-27, etc.
— Factum est ilH„. « La consécration et l'onetion d'Aaron furent comme le sceau de l'alliance » que Dieu fit avec lui, alliance en vertu de laquelle il lui promettait que le sacerdoce demeurerait ù jamais dans fA race (sicvi diescseU).
— Avant les mots fungi sacerdotio, le grec ajoute : « ministrare el; » en revanche, la proposition et habere laudem est propre à la Vulgate. — G loriflcare populum... D'après le grec: pour bénir son
peuple. Voyez au livre des Nombres, vi, 23-26, la formule de la t>énédictlon sacerdotale. — Ipsum elegit..YerB. 20 et 21, quelques autres fonctious du pontlfa suprême des Hébreux. — Offerre <a-
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20 II le choisît entre tous les vivants, puur offrir à Dieu les sacrifices, l'encens et la bonne odeur, afin qu'il se souvînt de son peuple et lui fût favorable ;
21. il lui donna du pouvoir concernant ses préceptes et le testament de ses lois, pour apprendre ses ordonnances à Jacob, et pour donner à Israël la lumière de sa loi.
22. Des étrangers se dressèrent contre lui, et ceux qui suivaient Dathan et Abiron et la faction furieuse de Coré se soulevèrent autour de lui par env;e dans le désert.
23. Le Seigneur Dieu le vit, et cela ne lui plut pas , et ils furent consumés par l'impétuosité de sa colère.
24. Il fit des prodiges contre eux, et il les consuma par les flammes du feu.
25. Puis il augmenta la gloire d'Aaron, lui assigna un héritage, et lui donna en partage les prémices des fruits de la terre.
26. Il leur prépara' dans les prémices une nouiTiture abondante ; car ils devaient manger des sacrifices du Seigneur, qu'il lui laissa ainsi qu'à sa race.
27. Mais il n'a pas d'héritage dans la terre des nations, ni de part au milieu du peuple, car le Seigneur est lui-même sa part et son héritage.
28. Phinées, fils d'Eléazar, est le troisième en gloire ; il imita Aaron dans la crainte du Seigneur,
20. Ipsum elegit ab omni vi vente, ofïerre sacrificium Deo, incensum, et bonum odorem, in memoriam placare pro populo suo ;
21. et dédit illi in praîceptis suis pote statem, in testamentis judiciorum, docere Jacob testimonia, et in lege sua lucem dare Israël.
22. Quia contra illum steterunt alieni, et propter invidiam circumdederunt illum homines in deserto, qui erant cum Dathan et Abiron, et congregatio Core in iracundia.
23. Vidit Dominus Deus, et non placuit illi, et consumpti sunt in impetu iracundise.
24. Fecit illis monstra, et consumpsit illos in flamma ignis.
25. Et addidit Aaron gloriam, et dédit illi hereditatem, et primitias frugum terrse divisit illi.
26. Panera ipsis in primis paravit in satietatem, nam et sacrificia Domini edent, quae dédit illi et semini ejus.
27. Ceterum in terra gentes non hereditabit, et pars non est illi in gante ; ipse est enim pars ejus, et hereditas.
28. Phinees, filius Eleazari, tertius in gloria est, imitando eum in timoré Domini,
crificium. L'expression grecque xapirtoiriv paraît désigner les offrandes non sanglantes. — Incenguin : les ftimigatlons sacrées faites sur l'autel d'or. Cf. Ex. XXX, 1 et ss., et VAtl. arch., pi. xcvi, flg. 2; pi. civ, fig. 2. — In memoriam... Ces Bacrlflces et cet encens rappelaient à Dieu le souvenir de ses fils privilégiés et le portaient à leur pardonner leurs fautes (placare...). — In prseeeptia potestatem. Aaron et les prêtres avalent reçu la mission très expresse d'enseigner et d'expliquer la loi au peuple. Cf. Deut. xvn, 10-11; xxxiu, 10 ; Mal. n, 6 -7, etc. — Testawenlis judidorum. Hébraïsme pour désigner les divins préceptes, dont chacun établissait, pour ainsi dire, une alliance spéciale entre le Seigneur et Israël.
— Lucem dare. Belle métaphore. Cf. Ps. cxvm, 135. — Quia... Vers. 22-24, Jéhovah protège son pontife d'une manière signalée contre Coré, Dathan et Abiron. Cf. Num. xvi, 1 et ss. — Oontra illum steterunt. Trait dramatique. Les révoltés appartenaient à la tribu de Lévi, mais Us n'étaient point de la famille d'Aaron ; c'est pourquoi ils sont nommés alienis. — In iracundia. Le grec dit avec beaucoup d'emphase : « in f urore et Ira. »
— Vidtt Dominus. . . Description rapide et tragique du châtiment des rebelles. — Fecit... mon-
stra : de grands prodiges. I>es cnfljurés périrent, les uns engloutis par le sol qui s'entr'ouvrit sous leurs pieds, les autres brûlés par un feu terrible qui s'élança contre eux du tabernacle. — Et addidit... Vers. 25-27, les possessions matérielles d'Aaron et des prêtres. — Hereditatem... Les quarante-huit villes qnl leur servaient d'habitation. Cf. Num. XXXV, 1 et ss. — Primitias. Cf. Nuni. XVIII, 12-13, etc. — Sacrificia. .. edent : certaines portions des victimes. Cf. Lev.vii, 1 et ss., etc.— Ceterum,.., (vers. 27). Réserve importante. Ayant le Seigneur pour partage, Aaron et ses descendants ne reçurent point, comme les autres Israélites, un domaine spécial dans la terre de Chanaan iin terra gentes...; le grec dit plus clairement : « In terra gentis , » le pays de la nation sainte). — Ipse enim... Cf. Num. xviii, 20 ; Deut. xu, 12, et XVIII, 1-2.
28-31. Phinées. Autre personnage très célèbre dans l'histoire Juive. Cf. Num. xxv, 6 et ss. ; Ps. cv, 30; I Mach. ii, 26, 54. — Filius Eleazari. Éléazar était flls d'Aaron. Cf. Ex. vi, 23, 2f>. — Tertius. Le troisième des hommes illustres chantés par notre auteur, en comptant depuis Moïse. — Imitando eum... D'api'ès le grec ; En <^tant Jaloux: o.-à-d. en manifestant uu saint
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'S.i. et etare in revereutia gentis ; in bonitate et al.icritate aiiimae su«e placuit Deo pro Israël.
30. Ideo statuit illi testamentum pacis, principera sanctorum et gentis suse, ut eit illi et semini ejus sacerdotii dignitas in aetemum.
31. Et testamentum David régi, filio Jesse, de tribu Juda, hereditas ipsi et semiui ejus, ut daret sapientiara in cor nostrnm, judicare gentem suam in ju- Btitia , ne abolerentur bona ipsorum ; et gloriam ipsorum in gentem eorum seternam fecit.
29. et il demeura ferme dans la chute honteuse du peuple ; il apaisa Dieu en faveur d'Israël par la bonté et le zèle de son âme.
30. C'est pourquoi le Seigneur fit avec lui une alUance de paix, et l'établit prince des saints de son peuple, afin que la dignité sacerdotale appartînt toujours à lui et à sa race.
31. Dieu a fait aussi une alliance semblable avec le roi David, fils de Jessé, de la tribu de Juda, et l'a rendu héritier du royaume, lui et sa race, pour mettre la sagesse dans nos cœurs et juger son peuple avec justice, afin que leurs biens ne périssent point, et il a rendu leur gloire éternelle an sein de leur postérité.
CHAPITRE XLVI
1. Fortis in bello Jésus Nave, successor Moysi in prophetis, qui fuit niagnùs secundum nomen suum ,
2. maximus in salutem electorum Dei, expugnare insurgentes hostes, ut consequeretur hereditatem Israël.
1. Jésus, fils de' Navé , fut vaillant à la guerre ; il succéda à Moïse dans le rôle de prophète ; il fut grand selon le nom qu'il portait,
2. et très grand pour sauver les élus de Dieu, pour renverser les ennemis qui s'élevaient contre lui, et pour conquérir l'héritage d'Israël.
zèle pour la gloire outragée de Jéhovah. — Stare in revercntia... (vers. 29). Autre variante du grec, qui donne un sens plus clair : Et en se tenant, au moment de l'apostasie du peuple, dans la bonté du courage de son âme, 11 fut une réconciliation pour Israël. C'est là un excellent abrégé de la noble et vaillante conduite de Phinées, lorsque Israël se laissa honteusement séduire par les femmes madlanltes. — Ideo statuit... (vers. 30). Récompense de son zèle. Dieu lui conféra, puis ik sa postérité après lui, la dignité pontiflcale. — Les mots testamentum pacis font allusion à la parole prononcée par le Seigneur lui-même au sujet de Phinées, Num. xxv, 12 : Je lui donnerai la paix de mon alliance. — Sanctorum représente ici les prêtres; gentis, la nation ibraélite tout entière. — Ut sit... in seternum. Autre emprunt au langage de Jéhovah, Num. xxv, 13 : Je lui donnerai pour sa personne et pour sa race à perpétuité l'honneur de mon sacerdoce. A part une interruption momentanée entre HélI et David, les descendants de Phinées demeurèrent en possession du souverain pontificat Jusqu'à la ruine de l'État Juif. — Et testamentum David... (vers. 31). Le flls de Sirach établit ici, pour conclure ce qui regardait la race sacerdotale, un petit parallèle entre la maison d'Aaron et celle de Davi'l, afin de montrer qu'elles reçurent l'une et rauire d'une manière permanente leur glorieux
privilège. Malheureusement une ligne entière a disparu dans la Vulgate, et la comparaison étant ainsi tronquée , le sens général est assez obscur. Voici le grec : « Selon l'alliance faite avec David, flls de Jessé, de la tribu de Juda, l'héritage du roi (devait avoir Heu) seulement de flls en flls; de même l'héritage d'Aaron à sa race >. Ainsi donc la dignité sacerdotale passait de père en flls dans la famille d'Aaron, comme la dignité royale dans celle de David. — Ut daret... (à savoir, Aaron et chacun des grands prêtres, ses successeurs). Indication des avantages supérieurs qu'Israël retirait de ses prêtres. Dans le grec, l'écrivain sacré s'adresse directement aux ministres du sanctuaire et fait pour eux une prière émue : Que Dieu vous donne la sagesse daug votre cœur, pour Juger son peuple avec Justice, afln que son bonheur (d'Israël) ne disparaisse pas et que sa gloire (dure) pendant la suite des générations.
Chap. XLVI. — 1-12. Josué et Caleb. — Fortis in bello. Josué fut avant tout un héros sur les champs de bataille : depuis la sortie d'Égyi)te, 8a vie fut une guerre presque perpétuelle. — Jésus Nave. Cette forme de son nom, au Heu de Josué (hébr. : yhôSua'X flls de Nnn, a été calquée sur les LXX : 'I/idoù; Nayîj. — Au lien de in prophetis, le grec porte : dans les prophéties. De part et d'autre, l'expression est prise dans un
Qui avant lui a autant combattu
Car le Seigneur lui-même lui amena des ennemis.
5. Le soleil ne fut-il jias arrêté par sa colère, lorsqu'un seul jour devint aussi long que deux?
6. Il invoqua le Très-Haut tout-puissant, lorsque ses ennemis l'attaquaient de toutes parts ; et le Dieu grand et saint l'écouta, et fit tomber une grêle de gi-ossea pierres.
7. Il fondit avec impétuosité sur la nation ennemie, et il tailla les ennemis en pièces à la descente de la vallée,
8. afin que les nations reconnussent sa puissance , et aiyprissent qu'il n'est pas facile de combattre contre Dieu. Il suivit toujours le Tout -Paissant,
9. et aux jours de Moïse il fit une œuvre de piété avec Caleb, fils de Jéphoné , en tenant ferme contre l'ennemi, en empêchant le peuple de pécher, et en étouffant le murmure que la malice avait
■ excité.
10. Aussi furent-ils choisis tous deux pour être seuls délivrés du péril , sur six cent mille hommes de pied, pour introduire le peuple dans son héritage, dans la terre où coulent le lait et le miel.
3. Quam gloriara adeptus est in toilendo manus suas, et jactando contra civitates rhomphieasl
4. Quis ante illum sic restitit ? nam hostes-lpse Dominas perduxit.
6. An non in iracundia ejus impeditus est sol , et una diea facta est quasi duo ?
Invocavit Altissimum potentem , ia
oppugnando inimicos undique ; et audivit illum magnus et sanctus Deus in saxis grandinis virtutis valde t'ortis.
7. Impetum fecit contra gentem hostilem, et in descensu perdidit contraries,
8. ut cognoscant gentes potentiam ejua, quia contra Deum pugnare non est facile. Et secutus est a tergo Potentis ,
9. et in diebus Moysi misericordiara fecit ipse, et Caleb, filius Jephone, stare contra hostem, et prohibere gentem a peccatis, et perfringei'e murmur malitiae.
10. Et ipsi duo constituti a periculo liberati sunt a numéro sexcentoruui millium peditum, inducere illos in hereditatem, in terram quse manat lac et mel.
sens large, pour désigner les saints personnages auxquels Dieu manifestait directement ses ordres et qui les faisaient exécuter. — Magvus seeundum nomen... Y'hôàua' signifie : Jéhovah sauve. De là les mots qui suivent : maximus in salutem... — Hereditatem Israël : la Terre promise, que Josné eut la gloire de conquérir en grande partie. — In tollendo... et jactando. Description poétique et dramatique de la conduite de Josué au siège d'Aï. Cf. Jos. vin, 18-19. — Hostes ipse Dominus... Ce vaillant guerrier n'eut Jamais de repos, car à peine avait -11 triomphé d'une peuplade chananéenne qu'une autre tribu se dressait .devant lui. — An non... L'épisode le plus célèbre de la vie de Josué. Cf. Jos. x, 12-14. — In iracundia. . . impeditris... D'après le grec : Est-ce qu'à sa main (c.-à-d. à son ordre) le soleil n'a pas rétrogradé? L'antique récit hébreu dit seulement : s'arrêta. La description du fils de Slrach est poétique, et il ne faut pas vouloir y serrer de trop près les expressions. Voyez le commentaire de Jos. X, 13. — Una dies quasi duo. Non pas deux fois vingt -quatre heures, mais environ deux fois douze heures. — InvocaMt Altissimum... {voi-6. 6). La foi et la piété de Josué étalent à la hauteur de son courage. — In saxis 'jrandinis... Proillge par lequel Jéhovah répondra à la prière de son seiTiteur. Cf. Jos. >., 11.
— In descensu (vers. 7). La descente et le défllé de Béthoron (.Atl. géogr., pL vn). — Potentiam fjvs (vers. 8). D'après le grec : sa panoplie ; c.-à-d. toutes les armes naturelles et surnaturelles que Josué avait à sa disposition. — Quia contra Deum... Pensée fort belle. Le grec dit, avec une nuance : Car sa guerre Oa guerre entreprise par Josué) avait Heu en présence du Seigneur. — Et secutus e.s<... Le flls de Slrach remonte de quelques années en arrière, pour citer une autre action célèbre de Josué et pour faire aussi l'éloge de Caleb. — MiseHcordiam... (vers. 9). C.-à-d. une œuvre de piété. Il s'agit des faits si graves ^j-acontés au livre des Nombres, xiii, 25-xiv, 38. — Stare contra hostem. Suivant quelques interprètes, contre les Chananéens, que Josué et Caleb s'étalent montrés prêts à attaquer, malgré la découragement du peuple hébreu (cf. Num. xiii, 30 et es.; xiv, 6 et ss.). Mieux : contre les Israélites rebelles au Seigneur, ainsi qu'il ressort du contexte (prohibere gentem...). — Perfringere murmur... Le grec n'a pas cette métaphore; U dit : apaiser le murmure.— Et ipsi duo (vers. 10). Récompense de ces deux hommes fidèles. — A periculo : la sentence de mort que Dieu prononça alors contre tous ceux du peuple qui avaient vingt ans et au-ilcssus. Cf. Num. xiv, 26 et ss. — In terram quie nia«at... Métsphore souvent employOe
EccLi. XLVI, 11-19.
11. Et decïït Dominus ipsi Caleh fortitudiiieiu, et usque in senectntem permansit illi virtus, ut ascenderet in excolsum teiTcB locum, et semen ipsius obtinuit hereditatem,
12. ut vidèrent omnes filii Israël quia bonum est obsequi sancto Deo.
13. Et Judices singuli suo uomine, quorum non est corruptum cor, qui non aversi sunt a Domino,
14. ut sit memoiia illorum in benedictione, et ossa eorum pullulent de loco .suo ;
15. et nomen eorum permaneat in aeternum, permanens ad filios illorum, sanctorum vironim gloria.
16. Dilectus a Domino Deo suo Samuel, propheta Domini, renovavit imperium , et unxit principes in gente sua.
17. In lege Domini congregationem judicavit, et vidit Deus Jacob ; et in fide sua probatus est propheta,
18. et cognitus est in verbis suis fidelis, quia vidit Deum lucis.
19. Et invocavit Dominum omnipotentem, in oppugnandohostes circumstantes undique, in oblatione agni inviolati.
11. Le Seigneur donna la force à ce même Caleb, et sa vigueur persista jusqu'en sa vieillesse, et il monta sur un lieu élevé du pays , que sa race conserva comme héritage,
12. afin que tous les enfants d'Israël reconnussent qu'il est bon d'obéir au Dieu saint.
13. Ensuite sont venus tour à tour les Juges, dont le cœur ne s'est point perverti , et qui ne se sont point détournés du Seigneur,
14. afin que leur mémoire fût en bénédiction , et que leurs os refleurissent dans leurs sépulcres,
15. et que leur nom demeurât éternellement, se perpétuant dans leurs fils, qui sont la gloire de ces hommes saints.
16. Samuel , prophète du Seigneur, a été aimé du Seigneur son Dieu; il a institué un gouvernement nouveau , et sacré les princes de son peuple.
17. Il a jugé la nation selon la loi du Seigneur, et Dieu a regetràé/avorablement Jacob ; sa fidélité l'a manifesté comme prophète,
18. et il a été reconnu fidèle dans ses paroles, car il avait vu le Dieu de lumière.
19. Il invoqua le Seigneur tout-puissant lorsque les ennemis l'entouraient de tous côtés , et il offrit un agneau sans tache.
dans la Bible pour désigner la fertilité prodigieuse de la Terre sainte. Cf. Num. xiv, 8, et xvi, 13; Deut. VI, 3 ; XI, 9 ; JoB. T, 6, etc. — Et dédit Dominus... Les vers. 11 et 12 s'occupent exclusivement de Caleb, et racontent comment 11 fut béni de Dieu. — Usgue in senectutem... virtua. D'après .To8. xiT, 6 et ss., il eut assez de vigueur, à l'âge de quatre-vingt-neuf ans, pour conquérir en personne la part de territoire qui lui était échue en partage (u( ascenderet...). — In excelsnm... locum. A Hébron, Tille antique bâtie au centre du massif montagneux de Juda, à une altitude d'environ 930 mètres. Voyez VAtl. géogr., pi. vn. — Semen... obtinuit. Dans le sens de « retinult » : retint, conserva. — Ut vidèrent... l>a morale de ce trait (vers. Vi). — Obsequi Deo. Littéralement dans le grec : marcher derrière le Seigneur. Comp. le vers. 8« et Jos. xiv, 8-9.
13-15. Les Juges. — SinguH suo nomine. Le flls de Sirach a recours à cette formule parce qu'il ne voulait parler des Juges qu'en termes collectifs : leurs noms glorieux étalent bien connus de ses lecteurs. — Quorum non... corruptnm... Avec une grande énergie dans le grec : Dojjt le coeur ne s'est pas livré à la fornication. Métaphore qui représente souvent l'Idolâtrie dans les saints Livres. Cf. Lev. xx, 6 ; Num. xv, 39 ; Jud. Il, 17; VIII, 27, 33, etc. — Ut ait memoria... llécumpense de la sainte conduite des Juges (vers.
14-16). — Ossa... pullulent. D'après le grec: Que leurs ossements fleurissent ; et le syriaque ajoute : comme des Us. — Nomen... permaneat... perm/inens... Plus brièvement dans le grec : Que le nom de ces hommes honorés se renouvelle dans leurs enfants; ou, d'après une autre traduction : Que leur nom se rajeunisse en des enfants honorés.
16-23. Samuel. Ce dernier des Juges, qui joua un si grand rôle en Israël, a ici un portrait digne de lui. — Dilectus a Domino... : comme Moïse ( XLv, l ). — RenovaHt imperium. Plus nettement dans le grec : il établit la roj'auté. Cf. I Reg, vin - XII. — Unxit principes : Sai;l et David successivement. Cf. I Reg. X, 1, et xvi, 13. — Tn lege Domini... judicawt (vers. 17). Tl exerça ses délicates fonctions tout à fait selon la loi divine. — Vidit Deus... : dans le sens de regarder favorablement. Cf. I Reg. vn, 12 et ss. — Tn fide .«ua probatus... Écho du passage I Reg. m, 20 : Tout Israël, depuis D:in Jusqu'à Borsabée, connut que Samuel était un prophète du Seigneur. — In verbis suis fideHs (vers. 18). Autre réminiscence. Cf. I Reg. m, 19 : Jéhovah était avec lui et ne laissa tomber à terre aucune de ses paroles. C.-i-d. que tout ce que Samuel annonçait au nom de Dieu s'accomplissait. — Les mots Deum lMCt.«, ajoutés par le traducteur latin, font allusion aux multiples révélations que Jéhovah fit h Sanmel. Cf. I Reg. ut, 7 et, ss. Dans le grec, au lieu ■i>-
EccLi. XLVI, 20 — XT.Vir, 4.
20. Et le Seigneur tonna du ciel, et fit entendre sa voix avec un grand bruit,
21. et il tailla en pièces les princes de Tyr, et tous les chefs des Philistins ;
22. et avant la fin de sa vie et de sa carrière, il rendit témoignage en présence du Seigneur et de son Christ, qu'il n'avait reçu u' argent, ni même de chaussures de qui que ce fût, et personne ne l'accusa.
23. Il s'endormit ensuite, et il fit une révélation an roi et lui prédit la tin de sa vie ; et il fit sortir de terre sa voix de prophète pour effacer l'impiété du peuple.
20. Et intonnit de cselo Dominus, et in sonitu magno auditani fecit vocem suam;
21. et contrivit principes Tyrionun, et omjwîs duces Philisthiim ;
22. et ante tempus finis vit» sute et S3eculi,testimonium prajbuit in conspectn Domini et Christi, et pecunias et usqiie ad calceamenta ab omni carne non accepit ; et non accusa vit illum homo.
23. Et post hoc dormivit , et uotum fecit régi , et ostendit illi fiuera vitaesuae ; et exaltavit vocera suam de terra in prophetia delere impietatem gentis.
Après cela s'éleva Nathan, prophète aux jours de David
2. Et comme la graisse est séparée de la chair, ainsi David le fut des enfants d'Israël.
3. Il joua avec les lions comme avec des agneaux, et il traita les ours comme les petits des brebis dans sa jeunesse.
4. N'est-ce pas lui qui tua le géant, et qui enleva l'opprobre du peuple?
quia vidit, on lit : « in vislone, » et ces mots sont rattachés à l'adjectif « ftrtelis ». Fidèle en vision : vérldique toutes les fois qu'il affirmait avoir reçu quelque communication du ciel. — Jnvocavit Dominum (vers. 19) : lorsque les Philistins s'avancèrent contre les Israélites rassemblés à Maspha. Cf. I Reg. vu, 5 et ss. — In oblatione agni... En effet, comme le raconte l'annaliste sacré, dans ce péril extrême, << Samuel prit un agneau de lait (encore à la mamelle, d'après l'expression employée Ici même par le texte grec) et l'offrit tout entier en holocauste an Seigneur. » — Et intonuit (vers. 20). Voyez encore le récit des Eols, vu, 10. — Principes Tyriorum (vers. 21). Divers commentateurs ont cru voir ici une faute du traducteur, qui aurait iu Sôrim, Ty riens, au lieu de fârim, ennemis. Au passage parallèle, l'antique récit ne mentionne que les Philistins ; mais quelques princes tyriens pouvaient fort bien se trouver parmi eux. Du reste, le syriaque a la même leçon que les textes grec et latin. — Ante tempus finis... (vers. 22). Allusion au compte solennel que Samuel rendit de sa judlcatnre, devant tous les Hébreux rassemblés. Cf. I Reg. XII , 1 et ss. Dans le grec : Avant le temps du sommeil éternel ; locution poétique pour désigner la mort. — Christi : le roi Saiil. — Et pecunias... non accepit. Dans le grec, cette ligne est placée directement sur les lèvres de Samuel : Je n'ai pris à personne... — Usqne ad calceamenla. Pour dire : un objet de peu de valeur. Cf. Gen. xiv, 23. Le fili. de SIraoh
Posthaec surrexit Nathan, propheta in diebus David
2. Et quasi adeps separatus a carne, sic David a filiis Israël.
3. Cum leonibus liisit quasi cum agnis , et in ursis similiter fecit sicut in agnis ovium, in juventute sua.
4. Numquid non occidit gigantem, et abstulit opprobrium de gente ?
cite I Reg. xir, 3, d'après la version des LXX. — Post hoc dormivit ( vers. 23 ). La mort de Samuel, et son apparition à Saiil chez la pythonisse d'Endor. — Notum fecit. Grec : Il prophétisa et montra (annonça) au roi sa fin. — Exaltavit vocem... Son langage fut alors, en effet, d'une énergie remarquable. Cf. I Rog. xxviii, 16-19. — Delere impietatem. Les terribles châtiments que Samuel prédit à Sattl servirent à effacer l'iniquité du peuple. On voit que, dans cette description, l'auteur suppose la parfaite réalité de l'apparition personnelle de Samuel.
Chap. XLVII. — 1-14. Nathan et David. — Surrexit Nathan. Quelques mots seulement seront consacrés à cet illustre prophète du règne de David. Dès le vers. 2 commence le long et bel éloge du grand roi, écrit avec amour. — Quasi adeps... a filiis Israël. Courte introduction. La comparaison est très expressive; mais, d'après le grec, il faut lire « a salutari », c, à-d. du sacrifice pacifique, au lieu de a came. Il s'agit donc de victimes sacrées, et David est comparé aux parties grasses de leurs chairs , qui étaient réputées les meilleures et réservées à Dieu. Ce qui donne le sens suivant : Tout Israël, représenté par la masse des chairs, est excellent, mais David en est la portion la plus e.xquise. — Cum. leonibus. . . Dui'ant sa vie de jeune pâtre. Cf. I Reg. xvii, 34-36. Les vers. 3 -S exposent en abrégé sa vaillance et ses victoires. — Njimquid non... gigantem... ? Sou glorieux triomphe sur violiath, dramatiquement raconté. Cf. I Reg,
EccLi. XL VIT. 5-13.
5. In tollendo manum, saxo fundse dejecit exultationem Goliae ;
6. nam iavocavit Dominum omnipotentem, et dédit in dextera ejiis tollere hominem fortem in bcllo, et exaltare cornu gentis suae.
7. Sic in decem millibus glorificavit eum ; et laudavit eum in benedictionibus Domini, in oflEerendo illi coronam glorise ;
8. contrivit enim inimicos undique, et extirpa vit Philisthiim contrarios usqu-j in hodiernum diem ; contrivit cornu ipsorum usque in jBternum.
9. In omni opère dédit confessionem Sancto, et Excelso in verbo glorise.
10. De omni corde suo laudavit Dominum ; et dilexit Deum qui fecit illum, et dédit illi contra inimicos potentiam.
11. Et stare fecit cantores contra aitare, et in sono eorum dulces fecit modos,
12. Et dédit in celebrationibus decns, et ornavit tempora usque ad consummationem vitae, ut laudarent noraen sanctum Domini , et amplificarent mane Dei sanctitatem.
13. Dominus purgavit peccata ipsius, et exaltavit in feternum cornu ejus ; et dédit illi testamentum regni, et sedem gloriœ in Israël.
5. Levant la main , il terrassa aveo une pierre de sa fronde l'insolence de Goliath ;
6. car il invoqua le Seigneur tout-puissant, qui donna à sa main de renverser cet homme redoutable à la guerre, et de relever la puissance de son peuple.
7. Aussi on lui donna l'honneur d'en avoir tué dix mille ; on le loua pour les bénédictions du Seigneur, et on lui offrit une couronne de gloire;
8. car il écrasa les ennemis de toutes parts, et il extermina les PhiUstins ses adversaires jusqu'à ce jour, et il abattit à jamais leur puissance.
9. Dans toutes ses œuvres il rendit hommage au Saint et au Très-Haut par des paroles pleines de sa gloire.
10. Il a loué le Seigneur de tout son cœur, et il a aimé le Dieu qui l'avait créé, et qui lui avait donné la puissance contre ses ennemis.
11. Il établit des chantres pour qu'ils se tinssent devant l'autel, et il composa de douces mélodies pour leurs voix.
12. Il donna de la splendeur aux fêtes, et de l'éclat aux jours sacrés jusqu'à la fin de sa vie, afin qu'on louât le saint nom du Seigneur, et que dès le matin on célébrât sa sainteté.
1 3. Le Seigneur le purifia de ses péchés, et exalta sa puissance à jamais; il lui assura la royauté et un trône de gloire en Israël.
XVII, 41-61. — Exullationem : la Jactance orgueilleuse du géant philistin. — Nam invocavit... (vers. 6). L'honneur de la victoire est rapporté à Dieu, qui en fut le véritable auteur. — Exaltare cornu. La métaphore bien connue. Cf. I E,eg. H, 1, 10 ; II Reg xxii, 3 ; I Par. xxv, 6 ; Ps. xvn, 3, et Lxxiv, 5-6, etc. — In clecem millibus... (vers. 7). Locution très concise, qui correspond à I Reg. XV m, 6-8 : Les femmes disaient : Satil a frappé ges mille, et David ses dix mille. — Laudavit... in benedictionibus... Les Israélites mêlèrent la louange de David à celle qu'Us adressaient an Seigneur. Ou encore : on loua David de ce que Dieu l'avait si visiblement béni et protégé. — In o^erendo... coronarr... Ce trait n'est pas moins vrai au propre qu'au figuré, car Israël offrit à David le trône et la couronne de Saûl. C!f. II Reg. V, 1 et ss. — Contrivit... Inimicos (vers. 8) : tous les ennemis de la nation sainte, an loin connne de près. Cf. II Reg. vni, 2 et bb. ; x, 1 et .?=., etc. — Philisthiim. C'est sur eux que le jeune roi remporta ses plus nombreuses et ses plus brillantes victoires. Cf. II Reg. viii, 1 ; xxi, 16 - 22 ; III Reg. IV, 21, etc. — In omni opère. .. Vers. 8-12 : David ne se signala pas moins par sa piété envers D!en que par sa •«'\lciir guerrière. Cet
autre trait fut réellement remarquable dans sa vie. — In verbo glortte : par des paroles qui glorifiaient le Seigneur. — Laudavit (vers. 10). Le grec uiAvriffE montre que le fils de Sirach a spécialement en vue dans ce passage le^ psaumes magnidquea du roi- poète. — Siare fecit cantores... ( vers. 11 ). Allusion aux faits que raconte le second livre des Parallpomènes, xvi, 4 et ss.; comp. Neh. xii, 24. — Dulces fecit mudos. David, en effet, s'occupa beaucoup de la musique sacrée et des airs sur lesquels ses psaumes devaient être chantés. — Dédit... decus (vers. 12). Son zèle pour les cérémonies du culte. Tempora dé-l^ne les solennités religieuses. — Ad conaummationem... Dans le grec, qui n'a pas le mot mtse, cette locution signifie : parfaitement. — Et amplificarent.^ Mieux, d'après le grec : Et pour faire retentir le sanctuaire dès le matin. — Dominus.. .Yen. 13, ce que le Seigneur fit de jon côté pour David. — En premier Heu : purgavit peccata... Le portrait du grand roi eût été incomplet, si le naiTateur avait omis de signaler d'un mot ses fautes et sa pénitence mémorable. — Testamentum reini. Alliance en vertu de laquelle la race de David devait ù jamais régner sur le peuple de Dieu ; elle dure encore grâce à lu royauté de Notre-
Errr.i. XLVri, 14 22.
14. Après lui s'éleva «on fils plein de Bagosse, qui, à cause de lui, renversa toute la puiseance de ses ennemis.
15. Salomon régna durant des jours do paix; Dieu lui soumit tous ses adversaires, afin qu'il bâtît une maison à son nom , et qu'il préparât un sanctuaire éternel. Comme tu as été instruit dans ta jeunesse,
16. et rempli de sagesse à la manière d'un fleuve! Ton âme a couvert la terre.
17. Tu as multiplié les énigmes et les paraboles. Ton nom a été porté jusqu'aux îles reculées, et tu as été aimé dans ta paix.
18. Tes cantiques, tes proverbes, tes paraboles et tes interprétations ont été admirées de toute la terre,
19. qui en a glorifié le nom du Seigneur Dieu , qui est appelé le Dieu d'Israël.
20. Tu as amassé l'or comme l'étain, et tu as amoncelé l'argent comme le plomb;
21. puis tu t'es prostitué aux femmes, tu as asservi ton corps,
22. tu as imprimé une tache à ta gloire et profané ta race , de manière à attirer la colère sur tes enfants et le châtiment sur ta folie,
14. Post ipsum Kurrexit fihut; sensatus, et propter illum dejecit omnem potentiara inimicorum.
15. Salomon imperavitin diebus pacis; cui sitffjecit Deus omnes hostes, ut conderet domura in nomine suo, et pararet sanclitatem in sempiternura. Quemadraodura eruditus es in juventute tua,
16. et irapletus es, quasi flumen, sapientia, et termm retexit anima tua !
17. Et rej)lL'sti in comparationibus senigmata. Ad insulas longe divulgatum est nomen tuum, et dilectus es in pace tua.
18. In cantilenis, et proverbiis, et comparationibus, et interpretationibus, miratse sunt terrœ ;
et in nomine Domini Dei, cui est cognomen Deus Israël
20. CoUegisti quasi aurichalcum aurum, et ut plurabum complesti argentum ;
21. et inclinasti femora tua mulieribus, potestatem habuisti in corpore tuo,
22. dedisti raaculam in gloria tua, et profanasti semen tuum, inducere iracun diam ad liberos tuos, et incitari stultitiam tuam.
Soigueur Jésus - Christ. Cf. II Reg. vu, 1 et ss. ; Ps. Lxxxvin, 2-5, 20-38; Luc. i, 31-32.
14-31. Salomon. — Post ipsum... Vers. 14-20, sa sagesse incomparable. — Propter illius... : en considération de David et de ses vertus, Dieu réduisit pour un temps à l'impuissance les ennemis d'Israël, afin que Salomon pût régner en paix. Variante dans le texte grec : A cause de lui (David) 11 (Salomon) habita au large. Manière figurée de désigner la prospérité du règne de Salomon. — In diebus pacis (vers. 1.5). Ce règne fut, en effet, remarquable par sa paix universelle. Cf. III Reg. rv, 24-25. — Oui subjecit hostes. Cf. III Reg. IV, 21, et v, 4, etc. D'après le grec : Dieu lui donna le repos tout autour. Autre expression pour marquer une parfaite paLx. — Vt conderet de mum. L'une des gloires les plus pures de SaloiDon. Cf. II Reg. vn, 13 ; III Reg.vi-vni.
— Sanctitatem a le sens de sanctuaire, comme au vers. 12*. — Quemadmodum... Le poète interpelle tout il coup (jusqu'à la un du vers. 23) le royal personnage dont il trace le portrait; il met en relief, dans ce petit discours, les brillantes qualités et les grandeurs de Salomon, pour mieux taire ressoitir le caractère sinistre de sa chute.
— Eruditus es. D'après le grec : Comme tu as été sagel Cf. III Reg. ni, 12, et iv, 29-30. Une très belle comparaison relève cette sagesse admirable : iinplctus. . . quasi flumen. . . ( vers. 16 ). Of. XXIV, 35-36. — Terrain, retexit : à la façon
Comment. — V.
d'un fleuve qui déborde. — Et replesti... (vers. 17). Dans le grec : Par des paroles énigmatiques tu as rempli (toute la terre). — Ad insulas longe. La renommée de la sagesse de Salomon s'étendait au loin ; cf. III Reg. iv, 34 ; x, 1 et ss., etc. — Dilectus es... Comparez le beau nom de T'aidiah, chéri de Jéhovah, que Dieu lui même donna au successeur de David (II Reg. xii, 25). — In cantilenis, et proverbiis... (vers. 18). Allusion aux magnifiques écrits composés par Salomon : le Cantique, les Proverbes, l'Ecclésiaste, sans compter tous ceux qui ont disparu (cf. III Reg. iv, 32-33), et les réponses qu'il fit de vive voix ajx questions qu'on lui adressait sur toute sorte de points obscurs. Cf. III Reg. x, 1,3, etc. — Et in nomine Domini. Dans le grec, ce vers. 19 est rattaché aU suivant, ce qui est préférable. — CoUegisti... (vers. 20). La richesse de Salomon, autant proverbiale que sa sagesse. Cf. III Reg. X, 14 et ss. — Et inclinasti... Yer3. 21-23, la chute ignominieuse du monarque et ses conséquences funestes. Cf. III Reg. xi, 1-8, etc. -- Potestatem /mbittsii. C- à- d., d'après laVulgate, qu'il abusa ainsi de son corps. Le grec est préférable : Tu as été asservi dans ton corps. — Dedisti maculam... (vers. 23). Éternelle souillure, en effet, pour sa gloire. — Profanasti semen... Les enfants qu'il eut de ses femmes ido. lâtres participèrent à l'infamie de leurs mères et ne furent point une race sainte. — Résultat
EccLi. XLVII, 23-31.
23. ut facercs impcrium bipartitum, et ex Ephraim iruperare imperium durum.
24. Deue autem nou derelinquet misericordiam suam , et non corrumpet , nec delebit opéra sua ; neque perdet a stirpe nepotes electi sui, et semeu ejus qui djligit Dominum non corrumpet.
valde averterunt illos a teiTa sua
31. Et quœsivit omnes nequitias, usque dum perveniret ad illos defensio, et ab omnibus peccatis liberavit eos.
23. en causant un schisme dans le royaume, et en faisant sortir d'Ephraïm une domination cruelle.
24. Mais Dieu n'abandonnera pas sa miséricorde; il ne détruira et n'anéantira pas ses œuvres; il ne retranchera point par la racine la postérité de son élu, et il n'exterminera pas la race de celui qui aime le Seigneur.
25. Il a laissé un reste à Jacob, et à David un rejeton de sa race.
Et Salomon mourut, et s'en alla avec ses pères
27. Et il laissa après lui un fils, cause de la folie du peuple,
28. homme dépourvu de prudence, Roboam , qui , par son mauvais conseil , détourna de lui son peuple ;
29. et Jéroboam, fils de Nabat, qui fit pécher Israël , et ouvrit à Ephraïm la route du péché. Leure crimes s'accrurent ensuite en grand nombre ;
on les chassa loin de leur pays
31. Et ils recherchèrent toutes les ini- j quités, jusqu'à ce que la vengeance vînt 9 fondre sur eux, et qu'elle les délivrât de * tous leurs péchés.
plus grave encore pour ses descendants : indueere iracundiam.,., la colère divine (cf. Sap. m, 16 et ss. ), — Incitari stultitiam... Grec : (de manière à) être blessé (châtié) pour ta folie. Selon quelques manuscrits : Je sois blessé par ta folie. Oe serait alors une douloureuse exclamation de l'écrivain sacré. — Conséquence désastreuse de cette conduite de Salomon pour tout Israël , vers. 23. Impe-rium bipartitum : par le schisme des dix tribus du nord; cf. lit Reg. xii, 1 et ss. — Ex Ephraim. Jéroboam, le principal auteur du schisme, appartenait à cette tribu (III Reg, XI, 26). — Imperium durum. Dans le grec : un règne rebelle ; en révolte contre le vrai roi et le vrai Dieu. — Deus autem... Vers. 24-25 : tout en châtiant Salomon, Dieu n'oublia pas les promesses solennelles qu'U avait faites à David. Autre écho de II Reg. vn, 14-16. Cf. Ps. Lxxxvni, ."1-38. — Nmi corrumpet.., nec... Petites nuances dans le grec : Il ne fera rien périr de ses œuvres, et il n'eflacera pas la postérité de son élu, et il n'arrachera point la race de celui qui l'a aimé. La famUIe de David sera donc perpétuée malgré tout, en vue du Messie. — Reliquum (vers. 2-5). Un reste. Les prophètes emploient fréquemment cette expression, Isaïe surtout. — Et David de ipsa... A la lettre dans le grec : Et à David, de lui (de ce reste) une racine. Métaphore très signlflcative. — Et flnem habuit... (vers, 26). iloit de Salomon. D'iiprès le grec : Il se reposa.
Écho de III Reg. Xl, 43. — Et dereliquit... Vers. 27-31 : Roboam et Jéroboam succèdent à Salomon, et occasionnent de grands maux à Israël.
— Gentis stultitiam. Locutiqn obscure, diversement Interprétée : le plus Insensé du peuple ; auteur de la folie du peuple ; multipliant la folie; etc. Roboam se conduisit véritablement en insensé au début de son règrne, et causa la révolte des dix tribus par sa dure réponse : avei-lit gentem... Cf. III Reg. xu, 10 et ss. — Peccare fecit (vers. 29). En établissant le culte du veau d'or dans son royaume nouvellement fondé, Jéroboam sépara peu à peu de Jéhovah les dix tribus du nord. Cf. III Reg. xii, 26 et ss.
— Et... redundai.'crunt... Les crimes sans nombre dn peuple de Dieu et leur punition par l'exil : valde averterunt... Gt. IV Reg. xvii, 6 et ss. « Ainsi, les causes de la captivité doivent être recherchées Jusqu'aux Jours de Roboam et de ses successeurs immédiats. » (Lesêtre, h, l.) — Qusesivit omnes nequitias (vers. 31). Trait douloureusement expressif, qui nous montre Israël cherchant de propos délibéré l'occasion d'offenser son Dieu. Mais la « vengeance » (ainsi dit le grec, au lieu de defensio) flnlt par les atteindre, suivie elle-même d'un miséricordieux pardon, lorsque les fautes qui l'avalent provoquée eurent été expiées (et ab omnibus..; ces mots ne sont pas dans le grec).
EccLi. XLVIII, 1-10.
CHAPITRE XLVIII
1. Le prophète Élie se leva ensuite comme un feu , et sa parole brûlait comme une torche.
2. 11 amena contre eux la famine, et ceux qui l'irritaient par leur envie furent réduits à un petit nombre, car ils ne pouvaient supporter les préceptes du Seigneur.
3. Par la parole du Seigneur il ferma le ciel , et il fit tomber trois fois le feu du ciel.
4. C'est ainsi qu'Elie acquit de la gloire par ses miracles. Qui donc peut se glorifier comme toi,
ô. toi qui as fait sortir un mort des enfers et l'as arraché au trépas par la parole du Seigneur Dieu ;
6. toi qui as précipité les rois dans la ruine et qui as brisé sans peine leur puissance, et qui as fait tomber les superbes de leur lit;
7. toi qui entends la sentence sur le Sinaï, et les arrêts de la vengeance sur l'Horeb ;
8. toi qui sacres les rois pour le châtiment, et qui laisses après toi des prophètes pour te succéder ;
9. toi qui as été enlevé dans un tourbillon de flammes, sur un char traîné par des chevaux de feu ;
10. toi dont il est écrit qu'au temps des jugements tu viendras adoucir la colère du Seigneur, réconcilier le cœur du père avec le fils, et rétablir les tribus d'Israël ?
1. Et surre.\it Elias, propheta, quasi igiiis, et verbum ipsius quasi facula ardebat.
2. Qui induxit in illos famem, et irritantes illura invidia sua pauci facti sunt ; non enim poterant sustinere prœcepta Domini.
3. "Verbo Domini continuit cœlura, ( i dejecit de caelo ignem ter.
4. Sic araplificatus est Elias in mirabilibus suis. Et quis potest similiter sic gloriari tibi,
5. qui sustulisti mortuum ab inferis de sorte mortis, in verbo Domini Dei ;
6. qui dejecisti reges ad perniciem, et confi'egisti facile potentiam ipsorum, et gloriosos de lecto suo ;
7. qui audis in Sina judicium, et ia Horeb judicia defensionis ;
8. qui ungis reges ad pœnitentiam , et prophetas facis successores post te ;
9. qui receptus es in turbine ignis, in curru equorum igneorum ;
10. qui scriptns es in judiciis temporum lenire iracundiara Domini, conciliare cor patris ad filium, et restituera tribus Jacob?
Chap. XLVIII. — 1 12. Élie. Sa vie meiFeilleuse est admirablement décrite. — Quasi ignis .. facula. Images qui caractérisent très bien son zèle ardent. — L'écrivain sacré énuraère les principaux épisodes de son ministère : la famine dont les détails sont racontés III Beg. xvii, 1 et ss. (induxit in illos,..); le massacre des prophètes de Baal {irritantes iïlum..., cf. III Reg. xviii, 30 - 40 ; la ligne non enim poterant... est propre à la Vulgato) ; la sécheresse qui amena la famine (verbo Domini continuit..., vers. 3; cf. III Reg. xvu, 1) ; le feu du ciel que sa prière fit descendre d'abord, an sommet du Carrael, sur le bûcher qu'il avait préparé, puis deux fois de suite sur les soldats qui venaient le faire prisonnier (dejecit... ter; cf. III Ri g. xvnn, 38, et IV Reg. i. 10, 12); la résurrection du fils de la veuve de Sarepta (s-ustuUsti wiojtttu?»..., vers.S; cf. II I Reg. xvn, 17-24) ; sa lutte courageuse contre plusieurs rolB impies (Iw mots d^ecisti... ad perniciem,
vers. 6, désignent les oracles par lesquels Élie prophétisa la mort d'Achab, III Reg. xxi, 21-23, et d'Ochosias, IV Reg. i, 16-17; le trait gloriosos de lecto fait encore allusion à Ochoslas, IV Reg. 1, 4, 6, 16); les révélations terribles qu'il reçut au Sinaï (gui audis in Sina..., vers. 7; cf. III Reg. xrx, 8-18; au lieu de judicium et de judicia defensionis , le grec dit a la réprimande » et « let Jugements de la vengeance ») ; la collation du trône d'Israël à Jéhu et de la couronne de Syrie à Hazaël (qui ungis re(ies..., vers. 8; cf. III Rrg. XIX, 15-16 : dans le grec, on Ut a pour le châtiment » au lieu de ad pœnitentiam ; pour punir Achab et sa maison); le choix d'Éllsée comme son successeur (et prophetas...; cf. III Reg. xix, 17 et ss.); son prodigieux enlèvement (qitt receptiis es..., vers. 9; cf. IV Reg. n, 11) ; le rôle qui lui est réservé à la fin des temps (qui scriptu» es..,, vers. 10; Élie eet nommément désigné par le prophète Malachio, iv, 6-6, dans les termes
EccLi. XL VIII, 11-18.
11. Beati Bunt qui te videruiit, et iu amicitia tua decorati sunt.
12. Nam nos vita vivimus tantum ; post mortcm autem non erit taie nomen nostrum.
13. Elias quidem in turbine tectus est, et in Eliseo complétas est spiritus ejus. la diebiis suis non pertimuit principem, et potentia nemo vicit illum.
14. Nec supeiavit illum verbum aliquod, et mortuum prophetavit corpus ejus.
15. In vita sua fecit monstra, et in morte mirabilia operatus est.
16. In omnibus istis non pœnituit populus, et non recesserunt a peocatis suis, usque dum ejecti sunt de terra sua, et dispersi sunt in omnera terram.
Et relicta est gens perpauca, et princeps in domo David
18. Quidam ipsorum feceruiit quod placeret Deo ; alii autem multa commiserunt peccata.
11. Bienheureux ceux qui t'ont vu, et qui ont été honorés de ton amitié.
12. Car, pour nous, nous vivons seulement pendant cette vie; mais après la mort nous n'aurons pas un pareil nom.
13. Elle fut dérobé par le tourbillon, mais Elisée a été rempli de son esprit. Pendant sa vie, il ne redouta pas les princes, et nul ne triompha de lui par sa puissance.
14. Rien ne le domina jamais, et-après sa mort son corps pro[)hétisa.
15. Pendant sa vie il fit des prodiges, et après sa mort il opéra des merveilles.
16. Mais malgré tout cela le peuple ne fit pas pénitence , et ils ne se sont point retirés de leurs péchés, jusqu'à ce qu'ils eussent été chassés de leur patrie et dispersés sur toute la terre.
17. Il n'est demeuré qu'un très petit reste du peuple, avec un prince de la maison de David.
18. Quelques-uns d'entre eux firent ce qui plaisait à Dieu, mais les autres commirent beaucoup de péchés.
mêmes qu'emploie ici le flls de Slrach ). — In juâiciis temporum : aux Jours terribles de la fin du monde, lorsque Dieu Jugera et châtiera les coupables. — Lenire i7-aeundian... Grec : pour adoucir la colère avant (que n'éclate) l'indigrnatlon. — Patrls et fllium sont ici des noms collectifs, qui représentent les ancêtres d'Israël et leurs descendants. Elle les réconciliera, en amenant ces derniers à vivre aussi saintement que leurs pères, et surtout à croire aux sublimes promesses que les patriarches avalent reçues de Dieu relativement au Messie. Ce passage est donc messianique. Conip. Luc. i, 16-17, au sujet de leur application à saint .Jean - Baptiste. — ReatU tuere tribus... : sous une forme idéale, en rattachant les Juifs à l'ÉglibB du Christ. Cf. la. xux, 8.
— Beau... qui le... (vers. 11). Souhait pieux et ardent de l'écrivain sacré, pour terminer ce beau portrait. — El in amidtia... Le grec n'a point le pronom tua. Heureux, dit-il, ceux qui ont été ornés d'amour, c- ù • d. du divin amour 1 Quelques manuscrits ont la leçon y.f/.rj'.\j.r,[).é'/rji^ au lieu de ■/.=/.o(7jj.T,(j.évoi (decorati) : Heureux ceux qui se sont endormis (qui sont morts) dans l'amourl
— Nos vita... tantum (vers. 12). Noua ne vivons qne d'une vie terrestre, et nous n'avons aucun espoir de parvenir à une gloire semblable à celle d'ÉUe : telle est la pensée mélancolique qu'exprime la Vulgatc. Le grec dit seulement : Car nous aussi nous vivrons de vie; ce qui parait signiâer : Nous ressusciterons après le second avènement d'ÉIIe, et nous aurons le bonheur de le voir k notre tour.
18-18. Elisée. — Siias .. in turbine... Le narrateur revient fe ce fait ut. vers. 8) pour Intro-
duire sur la scène le prophète Elisée, dont le ministère fut Inauguré au moment même où son maître était emporté sur le char de feu. — In Eliseo compleliis est... D'après le grec : Elisée fut rerupli de son esprit. Cf. IV Reg. ii, 1 et es. — Non pertimuit... 11 fut, en effet, aussi intrépide qu':Élie. Cf. IV Reg. m, 13 et ss. ; vi, 18 et 88. Dans le grec : Il ne fut pas ébranlé par un prince, et personne ne le subjugua. — Née superavlt... (vers. 14). C.-à-d. que rien ne fut au-dessus de ses forces, tant sa puissance miraculeuse était grande. Comp. le vers. 16», et IV Reg. iv-vnr. — Prophetavit corpus... D'après le grec : Dans le sommeil (l'euphémisme accoutumé pour désigner la mort) son corps prophétisa. Allusion au miracle de résurrection qui eut lieu au tombeau d'Elisée (IV Reg. xiv, 20-21). Comp. le vers. lô''. — In omnibus istis... Considérations générales que le flls de Slrach rattache au portrait d'Elisée (vers. 18-18). « Ni les miracles, ni les menaces, ni les instructions, ni les exemples de ce saint homme ne purent toucher les Israélites )' coupables ; aussi la catastrophe depuis longtemps prédite éclata- t-elle enfin contre le royaume schismatique des dix tribus : ejecti sunt de terra... Cf. IV Reg. xv, 29 ; xvii, 1 et ss. — La locution gens perpauca (vers 17) désigne le royaume de Juda, qui se composait seulement de deux tribus. — Et princeps. . . Trait signidcatlf, pour montrer que, tout en châtiant la masse impie, le Seigneur demeurait Adèle à ses promesses. Cf. XLVii, 13, 24-25. — Quidam ipsorum.. (vers. 18). Même dans ce petit reste de la nation, Dieu ne trouva qu'un nombre très restreint do serviteurs irréprochables.
EcrjA. XLVIIT, 19 27.
19. Ezéchias fortifia Ba ville, et il fit venir l'oau à l'intérieur; il creusa le roc avec le fer, et bâtit un réservoir pour l'eau.
Durant son règne, Sennaohérib
monta et envoj'a Rabsacès, qui éleva sa main contre eux, étendit sa mai».", contre Sion , et s'enorgueillit de sa puissance.
21. Alors l'effroi leur saisit le cœur et les mains, et ils furent dans la douleur comme une femme qui enfante.
22. Ils invoquèrent le Seigneur miséricordieux, et, étendant leurs mains, ils les élevèrent au ciel, et le Saint, le Seigneur Dieu, écouta aussitôt leur voix.
23. Il ne se souvint plus de leurs péchés, et ne les livra point à leurs ennemis ; mais il les purifia par les mains d'Isaïe, le saint prophète.
24. Il renversa le camp des Assyriens, et l'ange du Seigneur les tailla en pièces ;
25. car Ezéchias fit ce qui plaisait à Dieu, et il marcha courageusement dans la voie de David son père, que lui avait recommandée Isaïe, le grand prophète, fidèle en présence de Dieu.
26. De son temps, le soleil retourna en arrière, et il prolongea la vie du roi.
Par un grand don de l'Esprit, i
vit la fin des temps , et il consola ceux qui pleuraient dans Sion. Jusqu'à la fin des temps
19. Ezéchias muni\nt civîtatom euam, et induxit in médium ipsius aquara ; et fodit ferro rupera , et œdificavit ad aquara l)uteum.
2<J. In diebus ipsius ascendit Sennacherib, et misit Rabsacen, et sustulit manum suam contra illos ; et extulit manum suam in Sion, et superbus factus est potentia sua.
21. Tune mota sunt corda et manus ipsorum , et doluerunt quasi parturientes mulieres.
22. Et invocaverunt Dominum misericordem, et expandentes manus suas extulerunt ad cselum ; et Sanctus, Dominua Deus, audivit cito vocem ipsorum.
23. Non est commemoratus peccatorum illorum, neque dédit illos inimicis suis ; sed purgavit eos in manu Isaiae, sancti prophetae.
24. Dejecit castra Assyriorum, et contrivit illos angélus Domini ;
25. nam fecit Ezéchias quod placuit Deo, et fortiter ivit in via David, patris sui , quam mandavit illi Isaias , propheta magnus, et fidelis in conspectu Dei.
26. In diebus ipsius rétro- rediit sol , et addidit régi vitam.
27. Spiritu magno vidit ultima, et consolatus est lugentes in Sion. Usque in sempiternum
19-28. Ezéchias et Isaïe. Le pieux roi et l'illustre prophète, très étroitement unis durant leur vie, le sont aussi dans l'éloge que tait d'eux le flls de Sirach. — Munivit ciritalem : à l'occasion de l'invasion assyrienne. Cf. II Par. xxxii, 5, et Is. xxiF, 8 et ss. — Induxit... aquam. Corap. IV Reg. XX, 20, et Is. xxii, 9, U. Aujourd'hui encore, on voit dans l'Intérieur de Jéru.salem un ré.servoir qui porte le nom de piscine d'Ézéchias (.AU. géogr,, pi. xiv et xv). — Fodit... rupem : afin de créer un passage souterrain pour les eaux. — In diebus ipsius ...( vers. 20). Récit abrégé des procédés d'intimidation auxquels Sennachérib eut recours contre les habitants de Jérusalem. Cf. IV Reg. xvni, 13 -XIX, 13, et Is. xxxvt, 1-xxxvii, 13. — Superbus factus... Grec : II proféra des paroles de jactance dans son orgueil. — Tune mota sunt... (vers. 21). La frayeur du peuple est décrite d'une façon très pathétique et très vivante. — Et invocaverunt. . . ( vers. 22 ). Humble et confiant recours à Dieu dans cette grande détresse. Cf. IV Keg. xix, U-19; Is. XXXVII, 5-7, 14-20. L'espoir national ne fut pas déçu : et Sanctus... audivit... Cf. IV Reg. xix, 20-34 ; Is. XXXVII, 21-35. Les mots Dominas Deus nianquf-nt dans le Krec. — Non est commemoratus... (vers. 23). C'est par suite de leurs péchés
que les Juifs avaient été réduits à une telle extrémité. La Vulgate ajoute les deux premiers membres de ce verset, et aussi les mots sancti prophetœ. Au lieu de purgavit, le grec porte : il les délivra. — Dejecit (dans le grec : il frappa) castra. . . Vers. 24 : ruine de l'armée de Sennachérib. Cf. IV Reg. xix, 35; Is. xxxvii, 36. — Nam... Ezéchias (vers. 25). Jérusalem fut redevable de son salut, d'une part à Isaïe (vers. 23«), de l'autre à la sainteté de son roi. Cf. IV Reg. xviii, 3. — Quam mandavit... Le flls de Sirach passe maintenant à l'éloge direct du grand prophète, qui se poursuivra jusqu'à la tin du chapitre : propheta magnus... — Fidelis in conspectu... D'après le grec : Adèle dans sa vision, c.-ù-d. dans ses prophéties. Comme Samuel ; cf. xlti , 17-18. — In diebus ip.nus... sol (vers. 26). La guérison miraculeuse d'Ézéchias et son signe éclatant, à la prière d'Isaïe. Cf. \V Reg. xx, 8-11 ; Is. xxxviii, 4-8. — Spiritu. magno... (vers. 27;. Isaïe est admirablement caractérisé Ici en tant que prophète. Il fut « rempli de l'Esprit saint avec une abondance et une plénitude qui le mettent beaucoup au-dessus des autres voyants». — Ultima : l'avenir, et surtout l'avenir messianliiuc, qui u.st maintes fols nnminé dans l'Ancien Testament 'a^arif hayyâmim , la fln des jours,
28. il montra ce qui devait uni ver, et les choses cachées avant qu'elles s'accomplissent.
EccT.i. XLVIÎT, 28 - XLIX, 9. 247
CHAPITRE XLIX
1. La mémoire de Josias est comme nn mélange odorant , composé par le parfumeur.
2. Son souvenir sera doux à la bouche de tons comme le miel, et comme la musique dans un festin où l'on boit du vin.
3. Il fut destiné de Dieu à exciter le peuple à la pénitence, et il enleva les abominations de l'impiété.
4. Il dirigea son cœur vers le Seigneur, et dans un temps de pécheurs il atïcrmit la piété.
5. A part David, Ezéchias et Josias, tons ont commis le péché ;
6. car les rois de Juda ont abandonné la loi du Très-Haut, et méprisé la crainte de Dieu.
7. Ils ont livré leur roj'aume à d'autres , et leur gloire à une nation étrangère.
8. Ils ont fait incendier la ville choisie, la ville sainte, et ils ont rendu ses rues désertes, selon la prédiction de Jérémie.
9. Car ils maltraitèrent celui qui avait été consacré prophète dès le sein de sa
1. Memoria Josiee in compositionem odoris facta, opus pigmentarii.
2. In omni ore quasi mel indulcabitur ejus memoria, et ut musica in convivio vini.
3. Ipse est directus divinitus in pœnitentiam gentis, et tulit abominationes impietatis.
4. Et gubernavit ad Dorainum cor ipsius, et in diebus peccatorum corroboravit pietatem.
6. Prseter Da\ad, et Ezechiam, et Josiam, omnes peccatum commiserunt ;
6. nam reliquerunt legera Altissiraireges Juda, et contempserunt timorem Dei.
7. Dederunt enim regnum suum aliis, et gloriam suam alienigenœ genti.
8. Incenderunt electam sanctitatis civitatem, et désertas fecerunt vias ipsius in manu Jeremiae.
9. Nam maie tractaverunt iUum qui a ventre matris consecratus est propheta,
Cf. 6en. XLIX, 1, et le commentaire ; Is. n, 2, etc. — Consolatits est... Paroles empruntées à Isaïe lui-même (cf. Is. lxi, 1 et ss.), que l'on appelle à bon droit « le prophète de la consolation »,
Chap. XLIX. — 1-9. Josias et Jérémie. Ils sont associés comme David et Nathan (xlvii, 1 et ss. ), Ézéchlas et Isaïe (xlviii, 19 et ss. ). — Memoria Jotise... Tout d'aboi d (vers. 1-4) l'éloge de ce saint monarque. Cf. IV Reg. xxii, 2, et XXIII, 5. — Trois comparaisons très gracieuses expriment la suavité de son souvenir. 1" In compositionem odoris... ; d'après le grec : comme un mélange d'encens (sacré). 2° Quasi mel... Ce type proverbial de l'exquise douceur. 3° Ut musica...; cf. XL, 20. Ainsi donc, suavité pour l'odorat, pour le goût et pour l'ouïe. — Dlreeiua ( vers. 3 ; le mot diviaitus manque dans le grec)... Allusion aux nombreux abus que Josias corrigea dans ses États. Cf. IV Reg. xxiii, 1-3, 21-23, etc. — Tulit abominationes : les honteuses Idoles. Cf. IV Reg. xxui, 4. — Oubernavit... cor... (vers. 4). Comparez cette parole de IV Reg. xxni, 25, relative k Josias : Il servit le Seigneur i de tout son cœur, de toute son âme et de toute sa force ». — Corrolnravit pietatem : en remettant en vigueur les prescription» do la loi, surtout celles qui con-
cernaient le culte divin. — Prseter David... Le narrateur s'interrompt (vers. 6-9) pour faire remarquer, sur le ton d'une profonde tristesse, qu'à part trois, les rois de Juda furent tous plus ou moins coupables et indignes du Dieu qu'ils représentaient. Sans doute, il en est d'autres parmi eux dont la conduite fut excellente en bien des points : Josaphat, par exemple ; mais ils n'eurent pas le courage de faire cesser l'idolâtrie du peuple. — Reliquerunt legem... (vers. 6). Grand crime pour des monarques théocratlques. — Dederunt... regnum... (vers. 7) : soit en appelant eux-mêmes comme alliés les rois étrangers, qui no tardèrent pas à devenir leurs pires ennemis (cf. IV Reg. XVI, 7, etc.) ; soit surtout en attirant les châtimencs divins sur leur peuple par leurs actions coupables. — AUenigense genti: spécialement aux Ohaldéens. — Incenderunt... (vers. 8). Cf. IV Reg. XXV, 29; Jer. lu, 13. Beau nom donné à Jérusalem : electam sanctitatis...; d'après le grec, le cité choisie du sanctuaire. Cf. xxxvi, 15 : II Par. XXXVI, 19. — In manu Jerrmiie. Hébraïsme : comme l'avait prédit le prophète Jérémie. Comp Jer. XXXVII, 8, etc. — Nam maie tractaverunt... (vers. 9). Allusion aux mauvais traitements que les Hébreux infligèient d'une manièro sacrilège
EccLi. XLTX, 10-17.
eveitere, et eruere, et perdere, et iteruin aedificare, et renovare.
10. Ezecliiel, qui \'idit conspectum glorifE quam ostendit illi in curru cherubim.
11. Nam commémora tus est inimicorum in imbre, benefacere illis qui ostenderunt rectas vias.
12. Et duodecim prophetarum ossa pullulent de loco suo ; nam corroboraverunt Jacob, et redemerunt se in fide virtutis.
13. Quomodo amplificemus Zorobabel, nam et ipse quasi signum in dcitera manu ;
14. sic et Jesum, tilium Josedec, qui in diebus suis sedificaverunt domum, et exaltaverunt teraplum sanctum Domino, paratum in gloriam sempiternam?
16. Et Nehemias in memoriam multi temporib , qui ere.xit nobis muros eversos, et stat .' lecit portas et seras, qui erexit domos nostras.
16. Nemo natus est Ln terra qualis Henocb , nam et ipse receptus est a terra ;
17. neque ut Joseph, qui natus est homo princeps fi'atrum, firmamentum gentis, rector fratrum, stabilimentum populi.
à ce grand prophète. Cf. Jer. xxxvin, 4 et ss., etc. Les mots qui a ventre. . . font ressortir l'étendue de ce forfait. Cf. Jer. i, 5 et 10.
10-12. Ézéchiel (vers. 10-11) et les douze petits prophètes (vers. li). — Conspectrim gloriae. C.-à-d. la glorieuse vision racontée par Ézéchiel lui-même (Ez. I, vin et x). — Commemoratus... in iTnbre. Ce prophète menaça plusieurs fols de pluies violentes les ennemis de Jéhovah. Cf. Ez. xm, 11; xxxviii 9, 16, 22. — Benefacere a ici le sens d'annoucer des événements heureux. — Qui ostenderunt reciag... est à expliquer d'après le grec : ceux qui rendent leurs voies droites; par conséquent , les bons , les justes. — Et duodecim... (vers. 12). Le flls de Sirach les réunit en un seul faisceau, à la manière de l'ancien canon biblique, qnl traite leurs écrits comme un seul et même livre. — Ossa pullulent. . . Métaphore déjà employée précédemment, xlvi, 14, à l'occasion des Juges. — Corroboraverunt... Le grec emploie le singulier, sous cette forme : Et il consola Jaocb, et II les racheta (les délivra) dans la fol de l'espérance, n s'agit alors de chaque prophète considéré Isolément. La leçon de laVuIgate, appnyée par le syriaque, semble préférable.
13-15. Zorobabel, Jésus fils de Josédec, et Néhémie. Daniel est passé sous silence, avec Esdras et plusieurs autres héros du judaïsme. — Qvamodo ampliflceinux. . . l Exclamation éloquente, romme pour Josué (xlvi, 3), Salomon (xLvn, 16) ti Elle IXLViii, 4''). Zorobabel fut un des prin-
mère pour renverser, détruire, perdre, et ensuite rebâtir et renouveler.
10. Ezéchiel eut la vision de gloire que le Seigneur lui montra dans le char des chérubins.
11. Car il annonça la pluie pour les ennemis du Seigneur, et des bienfaits pour ceux qui suivaient la droite voie.
12. Que les ossements des douze prophètes refleurissent dans leurs tombeaux ; car ils ont fortifié Jacob , et Font sauvé par une foi courageuse.
13. Comment relèverons -nous Zorobabel? car il a été comme un anneau à la main droite.
14. Et Jésus, fils de Josedec? De leur temps ils ont rebâti la maison du Seigneur, et élevé un salut temple, destiné à une gloire éternelle.
15. Néhémie aussi a laissé un souvenir durable, lui qui a relevé nos murs abattus, qui a rétabli nos portes et nos ban-es, et qui a rebâti nos maisons.
16. Nul n'est né sur la terre tel qu'Hénoch, qui a été ensuite enlevé de la tene ;
17. ni comme Joseph, qui est né pour être le prince de ses frères et l'appui de sa famille, le guide de ses frères et le soutien de sa race.
cipaux restaurateurs de la théocratie après l'exil. Cf. Esdr. m, 2. — Quasi signum... C.-à-d. comme un objet très précieux. Écho de la prophétie d'Aggée, n, 24 ; cf. Cant. vin, 6. — Sic et Jesum... (vers. 14). Le grand prêtre Jésus (en hébreu, Josué), flls de Josédec, qui fut l'un des principaux auxiliaires de Zorobabel. Cf. Esdr. ni, 2 ; Agg. I, 12, et II, 2 ; Zach. ni, 1-9. — JEdiflcaverunt domum. Ils relevèrent le temple de ses ruines.
— Paratum in gloriam.... : l'incomparable honneur de recevoir le Messie. Cf. Agg. n, 8. — Et Nehemias... (vers. 15). L'auxiliaire zélé d'Esdras.
— Erexit muroa. . . : sans se laisser décourager par mille difficultés. Cf. Neh. in-iv ; vu, 1 et ss.
— Erexit domos... Josèphe raconte, Ant., n, 6, 8, que Néhémie fit constnilre à ses propres frais des maisons pour les prêtres et les lévites.
16-19. Encore Hénoch (vers. 18), let? patriarches Joseph (vers 17-18),Seth,Sem et Adam (vers. 19). Sorte de coup d'œil rétrospectif sur quelques-uns des ancêtres les plus anciens et les plus illustres d'Israël. L'auteur abandonne ici l'ordre chronologique. — Nemo... qualis... Hyperbole à la façon orientale, pour mettre en relief l'éminente sainteté d'Hénoch. H a déjà été question de lui au début de l'Hymne des Pères, XLfv, 16 (voyez les notes au sujet des mots receptus est...). — Neque ut Joseph... De glorieux titres développent cette assertion : princeps fratrum... — Firmamentum gentis. En effet, Joseph fut un puissant appui pour sa famille, qu'il aida à s'établir et à s'en-
Eccu. XLIX, 18 - L, 5.
18. Ses OR ont été conservés avec soin, et ont prophétisé après sa mort.
19. Seth et Sem ont acquis de la gloire jwvrnii les hommes , et Arlara fut audessus de toute créature dès son origine.
18. Et ossa ipsius vîsitata snnt, et post mortem prophetaverunt.
19. Seth et Sem apud homines gloriam adepti sunt, et super omnem animam in originô' Adam.
CHAPITRE L
1. Simon, fils d'Onias, grand prêtre, a consolidé pendant sa vie la maison du Seigneur, et durant ses jours il a fortifié le temple.
2. C'est lui qui éleva les fondements du temple, le double bâtiment et les hautes murailles du sanctuaire.
3. De son temps, l'eau coula dans les réservoirs, qui furent extraordinaireraent remplis comme la mer d'airain.
Il prit soin de son peuple, et le délivra de la ruine
5. Il fut assez puissant pour agrandir la ville ; il s'est acquis de la gloire par ses relations avec le peuple, et il élargit l'entrée du temple et du parvis.
1. Simon, Onise filius, sacerdos magnus, qui in vita sua suffulsit doiuum, et in diebus suis corroboravit templum.
2. Templi etiam altitudo ab ipso fundata est, duplex œdificatio, et exceisi parietes templi.
3. In diebus ipsius enianaverunt putei aquarum, et quasi mare adirapleti sunt supra modum.
Qui curavit gentem suam, et liberavit eam a perditione
5. Qui praevaluit amplificare civitatem; qui adeptus est gloriam in conversatione gentis, et ingressum domus et atrii ampliflcavit.
rlchir dans la terre de Gessen. — Les mots reetor... populi sont omis dans le grec; ils ne font que reproduire les deux épithètes qui précèdent. — Ossa ipsius visitata : d'abord soigneusement gardés par le Seigneur et par Israël, puis emportés dans la Terre promise, selon la demande expresse du pieux patriarche. Cf. Gen. h, 23-24 ; Ex. XIII, 19. — Les mots et post mortem pi-ophetaverunt manquent dans le grec. C'est un trait analogue à celui qui a été cité pour Elisée, XLvin, 14. — Seth : le dis donné à Adam en échange d'Abel, et « la souche des justes d'avant le déluge ». Cf. Gen. IV, 25-26. — Sem : l'héritier des promesses messianiques dans la race de Noé (Gen. IX, 18-27). — Super omnem animam... Plus clairement d'après le grec : au-dessus de tout être animé dans la création; c.-à-d. qu'Adam fut le premier et le père de tous les hommes.
Chap. L. — 1-29. Simon, flls d'Onias; sa sollicitude pour le temple et pour le peuple juif. — Simon... Sur la diflaculté à laquelle donne lieu l'indentiflcation de ce saint personnage, voyez l'Introduction, p. 81 - 82. Nous avons pris parti pour Simon I, surnommé le Juste, et contemporain du roi Ptoléméo, fils de Lagus (au commencement du m» siècle avant J.-C. ). Son portrait est un des plus soignés de la collection , qu'il termine dignement. — Suffulsit domum. Le grec emploie une expression très pittoresque, ûiiéppa'|/îv (coudre sur), qui marque des réparations dont on ne saurait préciser la nature. — 7'e»npii etiam... . Le vers. 2 complète ce qui vient d'être dit lioa travaux entrepris dans lo temple par Onias ; mais 11 «st assez obscur, et il n'existe aumin
document ancien pour en faciliter l'explication. Le grec peut se traduire ainsi : C'est lui qui fonda jusqu'à une hauteur double le mur élevé de l'enceinte du temple. Si cette Interprétation est exacte, ce passage attribuerait à Simon la construction d'un mur très élevé, tout autour du temple. — Emanaverunt putei. . . ( vers. 3 ). Autres travaux du flls d'Onias, analogues à ceux d'Ézéchias (cf. XLViir, 18), pour fournir des eaux plus abondantes aux habitants de Jérusalem. — Quasi 7nare adimpleli... Selon la Vulgate, h.vperpole pour représenter la quantité des eaux ainsi amenées dans la ville. Mais le grec a une leçon toute différente : TJn (réservoir) d'airain, dont le périmètre était comme celui de la mer. L'allusion porte donc sur l'immense bassin métallique, appelé mer, qui servait à l'usage du sanctuaire. Cf. III Reg. VII, 23 ; VAtl, arch., pi. xcvi, Sg. 1, et 1)1. cm, fig. 9. — Qui curavit... (vers. 4). Trait général, qui marque la sollicitude de Simon pour sa nation. — A perditione. Simon le Juste sauva, en effet, les Juifs d'une ruine totale. Comp. Josèphe, Ant., xn, 1,1. — Qui prie laluit... (rers. 6). D'après le grec : Ayant fortifié la ville contre un siège; c.-à-d. qu'il mit Jérusalem en état de complète défense. — (lui udeptus est .. Une nouvelle phrase, ouvrant une nouvelle série de pensées, commence ici dacs le grec : le narrateur vu célébrer la dignité avec laquelle Simon s'acquittait de ses fonctions pontificales en un jour très solennel. Littéralement : Comme 11 était glorieux, environné du peuple," lorsqu'il sortait de la maison du voile I Par « maison du voile », Il faut entendre la partie la plus
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6. Quasi Stella matutina in medio nebulae, et quasi luna pleua, in diebus suis lucet ;
In ascensu altarie sancti gloriam
dédit sanctitatis amictum.
13. In accipiendo autem partes de manu sacerdotum, et ipse stans juxta
6. Il a brillé durant sa vie comme l'étoile du matin au milieu des nuages, et comme la lune dans son plein;
7. il a resplendi dans le temple de Dieu comme un soleil éclatant.
8. Il était comme l'arc -en -ciel qui brille dans les nuées lumineuses , et comme la fleur des rosiers aux jours du printemps , et comme les lis qui sont au bord des eaux, et comme l'encens qui répand son odeur aux jours de l'été,
9. comme la flamme qui étincelle, et comme l'encens qui brûle dans le feu ,
10. comme un vase d'or massif, orné de toute sorte de pieiTes précieuses,
11. comme un olivier qui pousse ses rejetons, et comme un cj'près qui s'élève en haut, lorsqu'il prenait sa robe de gloire , et qu'il se revêtait avec une splendeur parfaite.
12. En montant au saint autel , il faisait étinceler ses saints vêtements.
13. Il recevait les membres des victimes à.Q la main des prêtres, et se tenait
Intime dn temple, ou Saint des saints, qu'nn riche voile séparait du Saint. Cf. Ex. xxvi, 31-33 ; III Reg. VI, 21 {AU. archéol., pL xcvi, flg. 2; pi. xcvii , flg. 4 ). Comme le gnmnd prêtre ne pénétrait qu'une fois par an dans le Saint des saints (cf. Lev. xvi, 1 et ss.), pour la i-olennité de l'Expiation ou du grand Pardon , l'on admet généralement que c'est de cette fête qu'il est question dans tout ce passage. — Quasi. . . Les vers. 6 -11 contiennent Jusqu'à onze comparaisons, délicatement choisies, pour décrire le magnifique aspect du pontife dans la circonstance indiquée. Les quatre premières relèvent sa majesté, les sept autres sa grâce. — Stella..,, luna..., sol... Trois images empi"untées au monde des astres. La dernière est ainsi exprimée dans le texte grec : Comme le soleil, lorsqu'il resplendit sur le temple du Très-Haut (les mots sic ille effulsit sont propres à la Vulgate ). Les splendides effets de lumière produits par le soleil lorsqu'il dorait les toits et les divers édifices du second temple sont très bien exposés par Josèphe, Bell, jud., vi , 6.
— Arcus : l'arc-en-ciel, aux ravissantes couleurs.
— Flos rosarum..., lilia: deux des fleurs les plus uTacieuses, et certainement les plus populaires. -- Qiiasi thus redolens... D'après le grec : les branches du Liban, c-à-d. ses plantes odoriférantos. C'est en été qu'elles exhalent le mieux leur parfum (in diebus sestatis), de même que c'est au printemps que les roses sont le plus fraîches (in diebus vernis). — Quasi ignis... et thus... (vers. 9). D'après le grec : (3omme le feu et l'encens dans l'encensoir. — Vas anri... ornatum... (vers. 10). Les anciens fabriquaient de très beaux objets de ce genre. — Oliva puUulans (vers. 11). Plutôt, d'après le grec : produls:iHt des frujts. — Cypressus in altiludinetn... (le
grec dit : dans les nues). Le cyprès devient sonvent un assez grand arbre en Orient. Voyez VAtl. d'hist. nat., pi. xii, flg. t. — In accipiendo ipsum... Ici encore commence dans le grec une nouvelle phrase, avec un nouvel alinéa. — Stolam glo-
Hoi eierçani les fonctions de prêtre
et jetant des grains d'encens dans an encensoir.
(Peinture égyptienne.)
rtsB ; la tunique mentionnée plus haut (xlv, 9)| — In consummationem vlrtuHs. Cette expre sion représente tout l'ensemble des vêtementi pontificaux, ainsi que le dit plus clairement Id grec : Lorsqu'il se revêtait de la perfection dé la gloire. — Altaris sancti ( vers. 12 ) : l'autd? des holocaustes, auquel conduisait un plan Incliné (Ail. arch., pi. xcvm, flg. 6). — Gloriam dedlt... C.-à-d., comme s'exprime le grec, qu'il rendait glorieuse (par l'éclat de ses ornements)
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debout près de l'autel ; et autour de lui ses frères formaient une couronne, comme les cèdres plantés sur le mont Liban;
14. ils se tenaient autour de lui comme les branches d'un palmier, et tous les fils d'Aaron étaient dans leur gloire.
15. L'oblation destinée au Seigneur était dans leurs mains, devant toute l'aseeuiblée d'Israël ; et pour achever le sacrifice à l'autel, et pour honorer l'oblation du Roi très haut,
16. il étendait sa main vers la libation, et répandait le sang du raisin.
17. Il le versait au pied de l'autel comme un divin parfum pour le Prince très haut.
18. Alors les fils d'Aaron jetaient des cris, et sonnaient de leui's trompettes battues au marteau, et ils faisaient retentir de grandes clameurs devant Dieu.
19. Alors tout le peuple se hâtait de se prosterner le visage contre terre, pour adorer le Seigneur son Dieu, et pour
iiram ; et circa illum corona fratnim, quasi plantatio cedri in monte Libano,
14. aie circa illum steterunt quasi rami palmai ; et omnes filii Aaron in gloria Bua.
15. Oblatio autera Domini in manibus ipsorum coram omni synagoga Israël ; et cousummatione fnugens in ara, araplificare oblationem excelsi Régis,
16. porrexit manum suam in lihalione, et libavit de sanguine uvse.
17. EfiEudit in fundamento al taris odorem divinum excelso Principi.
18. Tune exclamaverunt filii Aaron, in tubis productilibus sonuerunt, et auditara fecerunt vocem magnam coram Deo.
19. Tune omnis populus simul properaverunt, et ceciderunt in faciem super terram, adorare Dominum Deum suura.
l'enceinte du sanctuaire. — In acelpiendo. . . (vers. 13). Voilà le pontife debout près de l'autel, et entouré des autres ministres, qui lui offrent les divers membres des victimes ( a tl. archéol. , pi, cvi, flg. 10). — Circa illum corona... Les prêtres et les lévites officiants étaient très nombreux : ainsi, d'après le Talmud, il fallait au moins huit prêtres pour porter h l'autel tous les accessoires du sacrlflce d'un bélier; il en fallait douze pour le sacrlflce d'un veau, et Jusqu'à dix-huit pour celui d'un taureau. — Quasi plantatio cedri... Autre comparaison aussi belle que Juste. De même, quasi rami palmse ( vers. 14 ) : la couronne que forment les feuilles d'un palmier au sommet de la tige. — In gloria sua. Quoiqu'ils ne fussent pas comparables à ceux du grand prêtre, les vêtements des prêtres ordinaires ne manquaient paa de splendeur. — Coram... synagoga... (vers. 15). La foule des pieux fidèles assistait aux sacriflces debout dans les parvis extérieurs. — ConHumniatione fungens...
les rites de l'oblatloTi sainte,
mento..., vers. 17). Cf. Ex. xxix, 40 ; Num. xv, 10, etc. Sur la locution très poétique de sanguine uvse, comparez Dent, xxxii, 14, etc. — Odorem divinum est une métaphore très expressive pour marquer la satisfaction que le Seigneur prenait aux offrandes de son peuple. Cf. Geii.viii, 20-21 ; Num. XV, 7, etc. — Tune exclamaverunt, , .
Ministres qui portent sur l-autel les membres dune vicUiue. (Peinture égyptienne.)
achevant Ampliflcare.
Grec : pour orner, c.-à-d. pour rendre parfaite.
— Porrexit... (vers. 16). Ce prétérit et tous les suivants jusqu'à la fin de la description (vers. 23) ont le sens de l'imparfait : Il étendait la main...
— In libatione. D'après le grec : vers la coupe (qui servait aux libations). Voyez VAtl, arch., pi. cvii, flg. 1. Eu effet, chaque sacriSco était Bccorapagné d'une libation de vin, que le prêtre répandait au pied de l'autel {effiidit in /unda-
( vers. 18 ). Les lévites entonnaient les psaumes du Jour, dont le chant était entrecoupé par quelques sonneries des trompettes sacrées (in tuUs... sonuerunt ; productiUlms , fabriquées au marteau). Au sujet des trompettes sacerdotales, voyez Num. x,l et ss., et l'^H. arch., pi. cnr, fig. 12. — In memoriam coram... Allusion à ce passage des Nombres (x, 9-10) : Vous sonnerez des trompettes avec éclat, et vous serez présents an souvenir de Jéhovah votre Dieu. — Tune... popuUiS... (vers. 19). Pro8tr»tion du peuple dès
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et dare jyeces omnipotent! Deo excelso.
20. Et arapliticavenmt psallentes in vocibns suis, et in magna domo auctus est sonus suavitatis plenus.
21. Et rogavit populus Dominum excelsum in prece, usquedum perfectus est honor Doraini , et munus suum perfecerunt.
22. Tune descendens, manus suas extulit in omnera congregationem filiorum Israël, dare gloriam Deo a labiis suis, et in nomine ipsius gloriari ;
23. et iteraxat orationem suam , volene ostendere virtutem Dei.
24. Et nunc orate Deum omnium, qui magna f ecit in omni terra , qui auxit dies nostros a ventre malris nostrae, et fecit nobiscum secundum suam misericordiam.
25. Det nobis jucunditatem cordis, et fieri pacem in diebus nostris in Israël per dies sempiternos ;
26. credere Israël nobiscum esse Dei misericordiam, ut liberet nos in diebus suis.
Duas gentes odit anima mea ; ter
adresser ses prières au Dieu très liaut et tout-puissant.
20. Et les chantres le célébraient de leurs voix, et dans ce vaste édifice retentissait une mélodie pleine de suavité.
21. Et le peuple offrait sa prière au Seigneur très haut, jusqu'à ce que les rites en l'honneur du Seigneur fussent achevés , et qu'ils eussent rempli toutes leurs fonctions.
22. Alors le grand prêtre descendant de l'autel élevait ses mains sur toute l'assemblée des enfants d'Israël, pour rendre gloire à Dieu par ses lèvres, et pour se glorifier en son nom ;
23. et il renouvelait sa prière, voulant manifester la puissance de Dieu.
24. Et priez maintenant le Dieu de toutes les créatures, qui a fait de grandes choses dans toute la terre, qui a multiplié nos jours depuis le sein de notre mère, et qui a agi envers nous selon sa miséricorde.
25. Qu'il nous donne la joie du cœur, et que pendant nos jours et à jamais il fasse fleurir la paix dans Israël ;
26. afin qu'Israël croie que la miséricorde de Dieu est avec nous, et qu'il nous délivre en son jour.
Il y a deux nations que mon âme
que les trompettes retentissaient. La ligne et dare precca. . . Deo manque dans le grec. — Et magnijkavei'unt.. . (yers. 20). Après chaque soniKTie les lévites i-eprenaient leur chant sacré. — Et rogavit populus... (vers. 21). Pendant toute te durée du pacrifioe, le peuple ne cessait de prier
Coupes servant aux liljstlong. (UonuraenCB égyptiens.)
avec une grande ferveur. — Et munus suum... Dans le grec : Jusqu'à ce qu'ils ( les prêtres et les lévites) eussent achevé son service sacré (le service de Dieu). — TVnc descendens... Vers. 22-23 : bénédiction solennelle du grand prêtre, pour terminer la cérémonie. II descendait de l'autel, où il était monté pour le sacrifice; cf. vers. 12. — Manus... extulit. Il les levait et les étendait sur l'assistance. Cf. Lev. ix, 22. — Dare gloriam... Plutôt ici : l'our donner la bénédiction. Cf. Nura. VI, 24-26. — Iteravit orationem... Grec: Il renouvela sa prostration. Il s'agit donc maintenant du peuple. Comp. levers, ly. — Voîena oslewlere... Plus nettement dans le grec : Pour montrer (que)
la bénédiction (venait) du Très-Haut. Par cetfi nouvelle prostration, la foule manifestait ea fd et sa reconnaissance envers Dieu.
ÉPILO(ÎUE § I. — Conclusion du livre, h, 24-31.
1» Souhaits du fils de Sirach en faveur de sod peuple. L, 24-26.
24-26. Et nunc orate... Il commence par exho^ ter ses coreligionnaires à prier (d'après le greejj à bénir) le Dieu qui s'était montré si bon à leuf égard. — Deum omnium. Nom très sigiiiflcatif J le Créateur •oniversel , dont l'auteur de ce liv a si bien chanté les œuvres admirables. Cf. 18 et 88. — (^i auxit... Dans le grec : Qui exallj nos Jours; c-à-d. qui répand sur eux la gloir et le bonheur. — Det nobi.i. . . Vers. 25-26, ifl vœux de l'écrivain sacré. — Fieri pacem... Soo hait bien naturel, en cette période profondémen troublée de l'histoire d'Israël. — Per dies se« piternos. L'expression greifjue se rapporte plutfl au passé : selon les Jours d'autrefois. — Creder Israël... D'après le grec : Qu'il (Dieu) rende fldèli envers nous sa miséricorde. — Liberet... in dieb suis. Trait d'une grande délicatesse : à son heu et point à la nôtre, au tem])8 fixé par sa volonfi sainte.
27-28. Trois peuples odleu.^L au tils de Slr-M Manière indirecte de compléter les vœux qa
déteste, tA la troisième que je luiia n'est pas une nation :
28. ceux qui demeurent sur le moût Séir, et les Philistins, et le peuple insensé qui habite dans Sichem.
29. Jésus, iils de Sirach, de Jérusalem , a écrit dans ce livre des instructions de sagesse et de science , et il y a répandu la sagesse de son cœur,
30. Heureux celui qui s'applique à ces biens ; celui qui les met dans son cœur sera toujours sage.
31. Car, s'il fait ces choses, il sera capable de tout, parce que la lumière de Dieu conduira ses pas.
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tia autcm non cet gens quara cderim :
28. qui sedent in monte Seir, et Philiethiim, et stultua populus qui habitat in Sicbtmis.
29. Doctrinam sapientiœ et disciplinae scripsit in codice isto Jésus, filius Sirach, Jerosolyraita, qui renovavit sapientiam de corde suo.
30. Beatus qui in istis versatnr bonis ; qui ponit illa in cord^e suo sapiens erit semper.
31. Si enim hœc fecerit, ad orania valebit, quia lux Dei vestigium ejus est.
CHAPITRE LI
1. Prière de Jésus, fils de Sirach. Je vous rendrai grâces , ô Seigneur roi , et je vous louerai. Dieu mon sauveur.
2. Je rendrai gloire à votre nom, parce que vous avez été mon aide et mon protecteur.
3. Vous avez délivré mon corps de la perdition , des pièges de la langue in-
1. Oratio Josu, filii Sirach. Confitebor tibi, Domine rex, et coUaudabo te Deum, salvatorem meum.
2. Confitebor noraini tuo, quoniam adjutor et proteclor factus es mihi.
3. Et liberasti corpus meum a perditione,a laqueo linguse iniquae, et a labiis
précèdent, car c'est une prière tacite adressée au Seigneur pour qu'il dalgue protéger Israël contre ses ennemis les plus obstinés. — Duas..., tertia autem... Sur cette formule, comparez xxv, 9, et la note. Le sens est : Je déteste deux peuples, mais davantage encore une troisième nation. — Non est gens. Les Samaritains (cf. vers. 28'») sont désignés par cette note infamante, parce qu'ils se composaient à l'origine d'un amas de captifs pris dans vingt contrées différentes, et qu'ils n'avaient pas de souche commune en tant que peuple. Cf. IV Reg. xvii, 24-41. — Qui... in monte Scir. C'est là qu'habitaient les Iduméens, cette peuplade farouche, sans cesse hostile aux Israélites. Cf. Abd. 10 et ss. , etc. La le^çon grecque, t sur le mont de Samarle, » est certainement fautive. — Philisthiim. Eux aussi, lis avalent longtemps lutté avec achimement contre les Hébreux. — Stultus (avec la slgniflcation d'impie) populus .. in Sichimis. Les Samaritains étaient groupés autour de Sichem. Voyez VAtl. géogr., pi. vu. Il régnait entre eux et les Juifs une haine passée en proverbe. Cf. Joan. iv, 9, et vni, 48.
29. Suscription du livre de l'Ecclésiastique.— Doctrinain. . . scripsit... L'auteur appose, pour «insi dire, ici sa signature, alln d'attester qu'il a vraiment composé cet ouvrage. Dans le grec, à la première personne : J'ai gravé... — Renovavit... sapientiam... D'après le grec : Il a fait pleuvoir (c.-à-d. déversé abondamment) de son eaeur la sagesse.
30-31. Dernière exhortation de l'auteur à ses lecteurs. — Beatus qui in istis (le mot bonis manque dans le grec). Heureux quiconque s'occupe avec attention et diligence des saintes pensées contenues dans ce volume. — Ad omnia valebit... : iff^'J-Jet, 11 sera fort; aucun obstacle ne pourra l'arrêter dan.s sa vie morale. — Raison de cette force : lux Dei vestigium ejus... On voit par ces mots la vive et intime confiance qu'avait le ais de Sirach d'être inspiré de Dieu.
§ II. — Appendice: prière du fils de Sirach. LI, 1-38.
Sublime prière, renvoyée par l'auteur à la fin de son livre, probablement parce qu'elle n'entrait pas dans le cadre des sujets traités à l'intérieur du volume.
1» Le titre. LT, 1».
Chap. Lî. — 1". Oratio Jesu... Ce titre est semblable à ceux qu'on lit en avant de nombreux psaumes et de plusieurs autres cantiques sacrés.
2» Action de grâces h Dieu, qui a délivré le suppliant de périls multiples. LI, P-IT.
jb.o». Prélude. Le poète s'excite ù louer son divin bienfaiteur : confitebor..., collattdabo...
20-9. Description vivante et imagée des très graves dangers que lui avalent fait courir ses ennemis. — Liherastl corpus... On volt par 06 détail que sa vie même avait été menacée. — A laqueo Hnguœ..., a labiis... Il avait eu partJl-
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ojiciiuitiuiû tueiidacium , et, in conspectu astautium factus es mihi adjutor.
4. Et liberasti me, secundum multitudineni misericordiae nominis tui , a rugientibiis prseparatis ad escam,
5. du manibus quœrentium animam meam, et de poiUs tribulationum quse circumdederunt me ;
6. a pressura flammae quse circumdedit me, et in medio ignis non sum aestuatus ;
7. de altitudine ventris inferi , et a lingua coinquinata, et a verbo mendacii, a rege iniquo, et a lingua injusta.
et vita mea appropinquans erat in inferno deorsum
10. Circumdederunt me undique, et non erat qui adjuvaret; respiciens eram ad adjutorium hominum, et non erat.
11. Memoratus sum misericordiae tuse, Domine, et operationis tuœ, quae a saeculo sunt;
12. quoniam eruis sustinentes te , Domine, et libéras eos de manibus gentium.
13. Exaltasti super terram habitationem meam, et pro morte defluente deprecatus sum.
14. Invocavi Dominum, patrem Domini mei, ut non derelinquat me in die
juste, et des lèvres des ouvriers du mensonge, et en face de mes adversaires vous vous êtes fait mon défenseur.
4. Vous m'avez délivré , selon la multitude de vos miséricordes, de ceux qui rugissaient , prêts à me dévorer ,
5. des mains de ceux qui cherchaient à m'ôter la vie, et de la puissance des tribulations qui m'environnaient ;
6. de la violence de la flamme qui m'entourait , et au milieu du feu je n'ai point senti la chaleur ;
7. de la profondeur des entrailles de l'enfer, de la langue souillée et des paroles de mensonge, du roi inique et de la langue injuste.
Mon âme louera le Seigneur jusqu'à la mort
9. car ma vie était sur le point de tomber au plus profond de l'enfer.
10. Ils m'ont environné de toutes parts, et il n'y avait personne pour m'aider ; je regardais si les hommes m'apporteraient du secours, et il n'en venait pas. ■
11. Alors je me suis souvenu de votre ^Ê miséricorde. Seigneur, et de ce que vous ^ avez fait depuis le commencement du monde;
12. car vous tirez du péril ceux qui^ vous attendent, Seigneur, et vous les délivrez des mains des nations.
Vous avez exalté mon habitation
sur la terre, et j'ai prié pour être déli- /^ vré de la mort qui se précipitait sur moi. ^
14. J'ai invQqué le Seigneur, père do mon Seigneur, afin qu'il ne m'abandon-
culièrement à souffrir des indignes calomnies lancées contre lui par ses adversaires, dont les vers. 4-7 décrivent la haine et les menées Infâmes au moyen de métaphorea très énergiques. — A rugientibu«... C'étaient des bêtes fauves, altérées de son sang. Cf. Ps. xxi, 14. — De portia tribulationuTR... (vers. 6*). Dans le grec : des tribulations nombreuses que j'ai eues. — A pressura flammte ( vers. 6 ). Littéralement : de la suffocation du feu. — Et in medio... Le texte g^i-ec continue l'énumératlon des périls : Et du milieu du feu que Je n'avais pas allumé. — De altliudine vevtHs... (vers. 7). C.-à-d. du sein profond du séjour des morts. Emprunt au cantique de Jonas, n, 3. — A lingua... et a verbo... Le suppliant revient sur ce trait douloureux. — A rege iniqvo. C'est donc devant le roi lui-même qu'on l'avait injustement accusé. — Laudabit usque... (vers. 8). D'après le grec : Mon âme s'était approchée jusqu'à la mort. Comp. le vers. 9, et Ps. xvn, 6-6; lxxxvit, 4-7; xciii, 17, etc.
1014. Dans sa détresse, le fils de Slrach a eu
recours à Dieu, qui l'a misérlcordleusement sauvé. — Circumdederunt me... Résumé de son affreuse angoisse. Les hommes l'avaient entièrement délaissé, et il insiste sur son cniel Isolement (et rum erat qui...; respiciens eram...); mais il avait une fol vive en la bonté de Dieu, manifestée dràTant le cours des siècles par des merveilles si nombreuses et si éclatantes, et il se mit aussitôt à l'implorer (îjtcmoj-attw stim..., vers. 11-12). — Exaltasti... (vers. 13). La prompte et entière délivrance. Dans le grec, nous lisons la continuation de la prière : J'ai élevé de dessus la terre ma supplication (îx£-£Îav ; le traducteur latin a lu oiv.t'zzicx.y, habltationem). — Pro morte dejluente : la mort qui se précipitait comme les ondes déchaînées d'un fleuve qui déborde. — Dominum, ' patrem Dorn.ini... Expression très remarquable, qui ne peut s'expliquer, comme l'ont parfaitement compris les commentateurs catholiques, qu'à la manière des motsa Dixit Domlnus Domino meo» du Ps. cix, 1. Le premier « Domlnus » désigne donc Dieu le Père, et le second, Dieu le Plis, Notre-8el|fneur Jésus Christ. — /n tempore su-
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nAt point au jour Je ma tribulation , et, bans défense au jour des Buperbes.
15. Je louerai sans cesse votre nom , et je le glorifierai dans mes actions do grâces, parce que ma prière a été exaucée,
16. et que vous m'avez délivré de la perdition, et que vous m'avez sauvé dans un temps d'injustice.
17. C'est pourquoi je vous rendrai grâce , et je chanterai vos louanges , et je bénirai le nom du Seigneur.
18. Lorsque j'étais encore jeune, avant de m'égarer, j'ai recherché ouvertement la sagesse dans ma prière.
19. Je l'ai demandée en avant du temple, et je la rechercherai jusqu'à la fin ; elle a fleuri en moi comme un raisin précoce.
20. Mon coeur s'est réjoui en elle; mes pieds ont marché dans le droit chemin , et dès ma jeunesse j'ai marché sur ses traces.
Je rendrai gloire à celui qui m'a donné la sagesse
24. car je me suis résolu à la mettre^ en pratique. J'ai été zélé pour le bien, et je ne serai pas confondu.
tribulationis uiea;, ot in tempore superborum , sine adjutorio.
15. Laudabo nomen tuum assidue, et collaudabo illud in confessione, et exaudita est^oratio mea;
16. et liberasti me de perditione, et eripuisti me de tempore iniquo.
17. Propterea confitebor, et laudem dicam tibi, et benedicam nomini Domini.
18. Cum adhuc junior essem, pi'iusquam oberrarem , qusesivi sapientiam palam in oratione mea.
19. Ante templum postulabam pro illa, et usque in novissimis inquiram eam ; et effloruit tanquam prsecox uva.
20. Lsetatum est cor meum in ea; ambulavit pes meus iter rectum, a juventute mea investigabam eam.
Danti mihi sapientiam dabo gloriam
24. consiliatus sum enim ut facerera illam. Zelatus sum bonum, et non confundar.
perlorum : au temps où les ennemis orgueilleux du suppliant étaient à l'apogée de leur puissance et se croyaient sûrs de sa ruine.
15-17. Le poète veut remercier sans fin le Dieu auquel il doit son salut. — Et exaudita,.. est pour « quia exaudita... », et marque le motif de cette louange perpétuelle.
3» Le fils de Sirach décrit son zèle pour l'acquisition de la sagesse, et 11 presse ses coreligionnaires de suivre en cela son exemple. LI, 18-38.
Plusieurs exégètes contemporains supposent que c'était là, dans le texte hébreu, un poème alphabétique, analogue à celui qui sert de conclusion au livre des Proverbes (cf. Prov. xxx!, 10-31).
18-30. Saint enthousiasme avec lequel l'écrivain sacré a recherché la sagesse ; comment il l'a trouvée et l'usage qu'il en a fait. — Cum adhuc junior. Dès son plus Jeune âge 11 l'a désirée, demandée à Dieu, et il a travaillé à l'acquérir. Cf. vers. 20«. — Priunquam oherrarem. Plus probablement, 11 faut entendre cette expression an propre, et non au figin-é : elle désigne les longs voyages entrepris dans sa Jeunesse par le flls de Sirach (cf. xxxiv, 9-12), et point un égarement moral dans les voies du péché. — Qtuesivi... in oratione... Comme autrefois Salo-
mon. Cf. III Eeg. m, 6-9; Sap. vu, 7. — Ante templum postulabam. . . Les pieux Israélites aimaient à aller prier dans le parvis extérieur du temple, en avant de l'autel des holocaustes et du sanctuaire proprement dit (Atl. arch., pi. xcix, flg. 1 et 2). — Us^que in vovissimis... Résolution de persévérer toute sa vie dans les courageux efforts que, dès les premiers Jours, il avait associés à sa prière. — Et effloruit... Heureux résultat de ses supplications et de ses recherches, exprimé à l'aide d'une gracieuse image. Le grec coupe autrement la phrase et rattache ces mots au vers. 20 ; il est d'ailleurs traduit de différentes manières. D'après les uns : Depuis la fleur Jusqu'à la maturité de la grappe mon cœur s'est réjoui en elle; c.-à-d. depuis ma plus tendre jeunesse jusqu'à mon âge mûr. Moins bien, selon d'autres : Dans sa fleur comme dans la grappe qui se colore mon cœur s'est réjoui ; ce qui signifierait qu'il s'est complu dans la sagesse comme on le fait dans les choses les plus agréables. — Inclinavi... autem.... (vers. 21) : pour ne rien perdre des précieuses leçons de la sagesse. An lieu de modice le grec dit : pendant peu de temps ; en effet , la sagesse ne se fait pas longtemps attendre par ses amis, mais elle accourt auprès d'eux dès qu'elle remarque leurs saints désirs. Cf. Sap.vi, 13 et S8.— Multam„.lnmeipso..,
EccLi. LI. 25-37.
25. Colluotata est anima mea in illa, et in faciendo eam confirinatus sum.
Animam nieam direxi ad illam,et in agnitione inveni eam
28. Possedi cum ipsa cor ab initio ; propter hoc non derelinquar.
29. Venter meus conturbatus est quœrendo illam ; propterea bonam possidebo posre^sionem.
30. Dédit mihi Dominus linguam mercedem meara, et in ipsa laudabo eum.
31. Appropiate ad me , indocti , et congregate vos in domum disciplinse.
32. Quid adhuc retardatis ? et quid dicitis in his ? Animse vestrœ sitiunt veheraenter.
Aperui os meum , et îocutue sum
Comparate vobis .sine argento,
34. et collum vestrum subjicite jugo, et suspiciat anima vestra disciplinam ; in proximo est enim invenire eam.
35. Vide^'e oculis vestris, quia modicum laboravi, et inveni milù multam requiem.
36. Assumite disciplinam in multo numéro argenti , et copiosum aurum possidete in ea.
Lœtetur anima vestra in miseri
25. Mou âme a lutté pour la posséder, et j'ai persévéré à la pratiquer.
26. J'ai élevé mes mains en haut, et j'ai déploré ma folie envers elle.
27. J'ai conduit mon âme droit à elle, et je l'ai reconnue et trouvée.
28. Dès le commencement j'ai possédé mon cœur grâce à elle ; c'est pouiquoi je ne serai point abandonné.
29. Mes entrailles ont été émues en la cherchant ; c'est pourquoi je posséderai cet excellent bien.
30. Le Seigneur m'a donné en récompense une langue éloquente, avec laquelle je le louerai.
31. Approchez-vous de moi, ignorants, et assemblez -vous dans la maison de l'instruction.
32. Pourquoi tardez -vous encore? et que dites -vous à cela? Vos âmes souffrent d'une soif extrême.
33. J'ai ouvert ma bouche , et j'ai dit : Procurez-vous la sagesse sans argent ;
34. soumettez votre cou au joug, et qu-e votre âme accueille l'instruction , car il vous est aisé de la trouver.
35. Voj-ez de vos j'eux qu'avec peu de travail je me suis acquis un grand repos.
' 36. Recevez l'instruction à grand prix d'argent, et vous posséderez avec elle l'or en abondance.
Que votre âme se réjouisse dans la
( vers. 22 ). Le grec donne un sens préférable : J'ai trouvé pour moi beaucoup d'instruction (dans ce commerce avec la sagesse). — Action de grâces à l'auteur d'un si grand don : Danti mihi... dabo... (vers. 23), et ferme propos de se conformer dans la pratique aux règles de la sagesse : con- «iliattts..." ut faeerem... (vers. 24 et ss.). — Le poète emploie des expressions aussi belles qu'énergiquos pour décrire les efforts qu'il a faits pour tenir sa résolution : coUuctala est... (vers. 28; vraie lutte intérieure), eonfirmatua sum (pers'Svérance généreuse), tnamis... extendi... (vers. 26; encore la prière pour obtenir le don céleste), insipientiam... luxi (gémissant parce qu'il ne connaissait pas encore assez cette sagesse tant enviée), in agnitione inveni... (vers. 27»>; d'après le grec : Je l'ai trouvée dans la pureté, c.-à-d. en menant une vie pure), vmter... conturbatus... (vers. 29; hébraïsme qui dénote une vive émotion, et ici de très ardents désirs ; cf. Ps. xsx, 10 ; Thren. i, 20, etc.). — Dedlt mihi... linguam (vers. 30). C.-à-d. de l'éloquence, de la facilité pour parler et pour écrire. Excellent usage que l'écriyaln sacré fora de ce talent : in ipsa laudabo...
il -38. Le flls de Plrach excite vivement ile-
autres hommes à suivre son exemple et à travailler comme lui à acquérir la sagesse. Digne conclusion de ce beau livre. — Appropiate. . . : pour recevoir ses leçons. — Congregate vos. . . D'après le grec : Demeurez dans la maison d'enseignement ; à l'école des docteurs en sagesse. — Quid... retardatis? L'e.xhortation devient de plus en plus pressante. L'auteur rappelle à ses lecteurs les grands besoins de leurs âmes (sitiunt vehementer), et il leur offre gratuitement, à l'instar _ d'Isaïe, Lv, 1-2, le don du ciel (.comparate... sir> argento). — Collum... subjicite... (vers. 34). Ih devront se plier aux devoirs imposés par la sa-1 gesse. — In proximo est... Encore la facilité avec laquelle on peut l'acquérir. Puis (vers. 35) nouvel appel de l'écrivain à sa propre expérience : modicum laboravi... « Le travail a été de courte durée ; le repos est grand et perpétuel. » — In multo numéro argenti (vers. 36). Ils peuvent posséder gratuitement la sagesse (cf. vers. 33) j mais quand même Ils devraient dépenser de sommes énormes pour l'acheter, ils seront large ment dédommagés lorsqu'ils l'auront acquise. ■ Tn misericordia ejus (vers. 37) : la bonté d^ Dieu (a-JTûO, au masculin), qui accorde la sagess à ceux qui la demandent et qui se donnent
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miBéricorde du Seigneur, et vous ne Herez point, confondus en publiant ses louanges.
38. Faites votre œuvre avant le temps, et il vous donnera votre récoinjtense au temps qu'il a fixé.
cordia ejuB, laudo ipsiuB.
et non confundemini in
38. Operamini opus vestrum ante tempùs, et" dabit vobis mercedem vestram in tempore suo.
peine de la chcrchor — Operaynini opun vfstrum (vers. 38) : l'œuvre par excellence, l'acquisition lie cette mCme sagesse. — Anl" tempua : prompteiiiont, Iramé liatenient, avant qu'il ne soit trop tard. — Dabit vobis... La récom-
pense est certaine, puisque c'est Dieu qui la donnera (in tempore stio : a-jToO, à l'heure qu'il aura lui-même fixée dans sa prescience). Le livre ne pouvait pas 8« fermer 8ur une plus douc« pensée.
LES LIVRES TROPHÉTIQUES
i» Leur nombre. — Nous avons déjà dit ailleurs * que, dans le canon juif, les livres prophétiques sont divisés en deux catégories, les iV'Wi'm ri'Sônim, ou Prophètes antérieurs (c.-à-d. plus anciens), et les N'bi'im 'aharônim, ou Prophètes postérieurs (c.-à-d. plus récents). Toutefois c'est seulement dans un sens très large que les écrits de la première classe méritent l'épithète de prophétiques, puisqu'ils sont avant tout historiques ^, tandis que les N'bi'im 'aharônim forment la littérature prophétique proprement dite.
En outre, la Bible hébraïque n'a que quinze livres dans cette seconde catégorie : Isaïe, Jérémie, Ézéchiel, Osée, Joël, Amos, Abdias, Jonas, Michée, Nahura, Habacuc, Sophonie, Aggée, Zacharie, Malachie. Les Bibles grecque, latine et autres en ont dix -sept, car elles placent le petit livre de Baruch à la suite des œuvres de Jérémie ^, et la prophétie de Daniel après celle d'Ezéchiel *.
Autre différence : selon le canon hébreu, les N'bVim, 'aharônim. viennent immédiatement après les N'bi'im ri'Sônim,, et forment ainsi le centre, le cœur de la Bible; dans les Bibles grecque, latine, etc., on a fait passer avant eux tous les livres sapientiàux, et on les a rapprochés le plus possible du Nouveau Testament, dont ils sont l'introduction toute naturelle.
2° Leurs groupem,ents divers. — On les divise d'abord en grands et petits prophètes. Les premiers, qui sont au nombre de quatre dans les canons grec et latin (Isaïe, Jérémie avec Baruch pour appendice, Ezéchiel et Daniel), ont reçu ce nom à cause de leur étendue beaucoup plus considérable; c'est pour ce même motif qu'on leur a attribué les premières places. Il y a douze petits prophètes : Osée, Joël, Amos, Abdias, Jonas, Michée, Nahum, Habacuc, Sophonie, Aggée, Zacharie, Malachie ^. Dans les canons primitifs, on les comptait comme un livre unique, que l'on nommait S''nem.-'aêar en hébreu, T^ré-'asar en chaldéen, ot SwSexa ® OU to 8toS£xa7cp6cpir|Tov ' eo grec.
Les livres des grands prophètes ont été rangés d'après leur suite chrono-
' Tome I, p. 12-13, et tome II, p. 6.
^ Ce sont les livres de Josué, des Juges, et les quatre livres des Rois.
' Dans les LXX, la Vnlgate et les autres versions anciennes, on a réuni les écrits de Jérémie (Prophétie et Thrènes) et celui de Baruch, son secrétaire. Ce dernier n'existe pas dans la Bible hébraïque.
* Les Juifs rangent Daniel parmi les K'^àW-m ou Hagiographes.
' f Propterea dlcuntur minores , quia serœo-
nes eonim sunt brèves in eomm comparatlone qui majores Ideo vocaiitur, quia prolixa volumlna condiderunt. » S. Aug., de Civit. Dei, xvm, 29. Saint Jérôme dit de son côté, In Epist. ad PhlJemonem Prolog., « in duodeclra prophetis tam mira et tam grandia ferrl, ut nescias utrum brevitatem sermonum in illis admlrarl debeas, an magnitudinem sensunm. »
S Tous ces mots signifient : les Douze.
^ Le (livre des) douze Prophètes,
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lugi({ue. Quant aux écrits des petits prophètes, quoique l'on puisse affirmer d'une manière générale que les plus anciens occupent les premières places et les plus récents les dernières, leur distribution dans le canon n'est pas toujours rigoureusement conforme à Tordre des temps. Au reste, il y a eu de très bonne heure des fluctuations au sujet de leur arrangement, puisqu'ils ne sont pas tout à fait classés de la même façon dans les Septante que dans l'hébreu et la Vulgate *. L'accord parfait ne règne pas non plus sur ce point parmi les exégètes modernes, faute de données historiques suffisantes pour déterminer avec certitude l'époque de la composition de tel ou tel livre. Néanmoins on admet assez communément que le classement qui suit est celui qui indique avec le plus de vraisemblance^ l'ordre dans lequel nos dix-sept prophètes exercèrent leur glorieux ministère par la parole et par écrit. 1« Abdias paraît avoir ouvert la série des livres prophétiques, sous le règne de Joram (889-885 avant J.-G. ^); 2° Joël, peu de temps après, durant la première partie du règne de Joas (878-838); 3° Jonas, sous Jéroboam II (824-783); 4° Amos, sous Jéroboam II et Ozias (824-759); 5° Osée, pendant les règnes de Jéroboam II, d'Ozias, de Joatham, d'Achaz et d'Ézéchias (824-698); 6» Isaïe, sous Ozias, Joatham, Achaz et Ézéchias (809-698); 7° Michée, sous Joatham, Achaz et Ézéchias (757-698); 8° Nahum, probablement pendant le règne de Manassé (698-643); 9o Habacuc, sous Josias (641-610); 10" Sophonie, sous le même règne; 11» Jérémie, soua Josias, Joachim, Jéchonias et Sédécias (641-599) ; 12° Baruch, à la même époque; 13° Ézéchiel, sous Jéchonias et pendant l'exil (à partir de l'an 599); 14" Daniel, à la même date; 15° Aggée, en 520; 16° Zacharie, également en 520; 17° Malachie, vers l'an 435. L'ère à laquelle appartiennent les écrits prophétiques dura donc eaviron quatre cent cinquante ans.
Nos dix-sept prophètes-écrivains, ainsi catalogués, forment quatre groupes assez distincts. Il y a d'abord le groupe le plus ancien, composé d'Abdias, de Joël, de Jonas, d'Amos et d'Osée, c.-à-d. des prophètes antérieurs à la période dite assyrienne, pendant laquelle les rois de Ninive exercèrent l'hégémonie en Orient. Vient ensuite le groupe de cette période assyrienne, auquel appartiennent Isaïe, Michée et Nahum. Le troisième groupe, formé des prophètes Habacuc, Sophonie, Jérémie, Baruch, Ézéchiel et Daniel, correspond à la période babylonienne ou chaldéenne. Le quatrième se rattache au retour de la captivité : c'est celui de la période persane; il comprend les prophètes Aggée, Zacharie et Malachie \ Après cela , « la voix prophétique se tait , » jusqu'à ce que retentisse celle de Jean- Baptiste, le précurseur et le héraut direct du Messie.
3" Les prophètes de l'Ancien Testament. — Ces hommes illustres sont loin! d'avoir tous laissé par écrit des monuments de leur sainte activité ou des relations intimes qu'ils eurent avec Dieu; leur nombre dépasse d'une manière très
' Voici l'orJre aJopté dans la Bible grecque : Oiée, Amos, Michée, Joël, Abdias, Jonas. Pour les six autres, l'ordre est le même partout.
2 Nous marquerons, dans l'introduction propre k chaque livre prophétique, les données chronologiques sur lesquelles s'appuie cet arrangement.
3 Cette 4ate et les suivantes désignent les années pendant lesquelles régnèrent les rois dont le prophète en fonction fut contemporain. Ces rois régnèrent tous sur Juda, à part Jéroboam II, qui régna sur les tribus schlsmatlques d'Israël.
* « De téméraires écrivains ont essayé, dans les derniers temps, de rapprocher de quelques siècles la date de ces écrits prophétiques. Mais Us arrivent trop tard pour contredire la tradi-
tion unanime et constante de la synagogue. Uni peuple dont les annales sont aussi bien suivlesi que le sont celles des Hébreux ne peut se mé-î prendre sur des écrits de cette Importance, connual et vénérés de tous comme contenant une parois] divine, et dont les auteurs ont exercé, par cesj écrits mêmes, une profonde influence sur la nation. D'ailleurs ces nouveaux contradicteurs, pour| peu qu'ils soient sincères, avouent que leurs arguments principaux ne sont point tirés de la critique, mais de la détermination prise à priori de n'admettre aucune prophétie suniaturelle. » Le Hir, Les tivh grands Prophètes,.,, Paris, 1877, p. 10 et 6S.
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notable celui de la liste qui précède, et ils remontent beaucoup plus haut dans le cours des siècles. A vrai dire, le premier homme fut aussi le premier prophète (cf. Gen. Il, 23-24). Noé (Gen. ix, 2.Ô-27), Isaac (Gen. xxvii, 26-40) et Jacob (Gen. XLix, 1-28) le devinrent à leur tour. Moïse exerça ce grand rôle durant toute la seconde partie de sa vie (cf. Deut. xviirj 15 et ss.); Samuel pendant trè.s longtemps aussi (I Reg. m, 1 et ss. , 19-21, (îtc. ). David n'eut pas seulement r.iDrès de lui Gad et Nathan, qui lui communiquaient les secrets du présent et (le l'avenir; mais il prophétisa lui-même. C'est surtout à partir du schisme des dix tribus que les prophètes furent multipliés en Israël. Jusque-là, en effet, les mesures que Dieu avait établies pour maintenir son peuple dans le devoir avaient suffi ; mais elles devinrent insuffisantes après la séparation des, deux royaumes, les principales, qui consistaient dans le sacerdoce et la royauté légitimes, ne répondant plus entièrement à leur but, tant la situation intérieure et extérieure de la nation était mauvaise. On comprend, par là même, pourquoi les prophètes furent plus nombreux dans l'Etat schismatique du nord que dans le royaume de Juda; car les tribus séparées n'eurent que de mauvais rois, qui les entraînèrent dans l'idolâtrie, et presque plus de prêtres légitimes : aussi est-ce parmi elles surtout que les Élie et les Elisée firent retentir leur parole véhémente et accomplirent leurs étonnants prodiges ^
Institution vraiment divine, et « apparition complètement unique dans l'histoire de l'humanité » ; on chercherait en vain quelque chose d'analogue en dehors du peuple de Dieu. Ces prophètes furent « des hommes d'une intelligence, d'une piété et d'une sainteté exceptionnelles... Aucun pouvoir humain, aucun attrait, aucune crainte ne les a fait dévier de la droite ligne. Aux rois despotes ou idolâtres ils ont rappelé le Maître invisible envers lequel ils étaient responsables de leur pouvoir. Ils ont également parlé au peuple sans timidité et sans llatterie. Ils se sont efforcés tle ramener la vie dans le sacerdoce qui dégénérait... ICnvers tous ils ont été comme les légats du Chef invisible d'Israël, les organos incorruptibles de ses décrets de justice et de miséricorde ». Un exégète rationaliste l'avoue franchement, les hommes n'auraient pas autre chose à faire, aujourd'hui même, qu'à « suivre la direction qu'il a été donnée aux prophètes de jalonner. »
4° Les divers noms et les fondions des prophètes. — Leur principal nom, dans le texte hébreu, est celui de nabi', au pluriel n^hVim, déjà cité plus haut. Sa signification générale est elocutor, « celui qui parle, » ainsi qu'il ressort du texte où il est employé pour la première fois, Ex. vu, 1. Lorsque Moïse, effrayé de la charge redoutable que Dieu lui imposait, allégua sa difficulté de parole pour s'excuser, le Seigneur lui répondit : Aaron, ton frère, sera ton nâbi'. Ce qui revenait à dire : Aaron parlera pour toi '. Mais il désigne habituellement, d'une manière toute spéciale, ceux qui parlent au nom de Dieu et qui lui servent d'organe pour communiquer ses volontés aux autres hommes ^. La racine 'naftâ', dont le sens probable est nuntiavit , a une très grande affinité avec le verbe nâbâ', bouillonner à la façon d'une source, et, au figuré, parler avec facilité, avec enthousiasme, comme le faisaient ordinairement les hommes inspirés de Dieu *.
Le mot prophète, par lequel les LXX traduisent constamment le substantif nâbi', dérive de npoçàvat, « parler au nom de quelqu'un, » et il avait à l'origine
* Âbarbanel compte trente-six prophètes juifs à partir du schisme; mais ces supputations sont assez arbitraires, comme le montr(î la divergence >nnsiilér;iblo qui règne parmi ceux qui les ont «f.trejjrlses.
2 Cf. Ex. IV, 16.
3 Cf. Num. XII, 2; Am. m, 7-8, etc., dans 1«. texte hébreu. -
■* Voyez Resenlus, Thésaurus... linguae liehrxs^ et chaldxx,p. 838-839,
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le sens large d'interprète. C'est ainsi que les poètes sont nommés par Platon ' les « prophètes des Muses », c.-à-d. leurs interprètes; qu'un commentateur des œuvres d'Aristote est également désigné comme son « prophète » ; qu'Apollon est appelé le prophète de Jupiter, parce qu'il exprimait les pensées du dieu suprême. Et vingt autres exemples semblables chez les auteurs classiques. Les écrivains ecclésiastiques emploient aussi le substantif 7rpoçT,Tri; dans cette large acception; notamment saint Jean Chrysostome , qui affirme à diverses reprises que les prophètes étaient les interprètes de Dieu ^. Il suit de là que « le nàbV est, autant selon l'étymologie que selon l'usage du discours, celui que Dieu inspire et qui sert d'organe à la divinité. Il n'est pas nécessaire qu'il révèle l'avenir, mais il est essentiel que sa parole soit une révélation divine ^ ». Néanmoins les prophètes ont presque tous de fait annoncé l'avenir, dont Dieu leur faisait mêler à leurs discours les horizons sombres ou gracieux, pour menacer ou pour consoler. C'est pour ela qu'ils reçoivent parfois les noms significatifs de Rô'eh, Voyant; de Hôzeh, ^iontemplant; de 'IS hârâah, Homme de l'esprit (divin), et de 'lë 'Elôhim, Hou me de Dieu.
« Il résulte de tout ce que nous venons de dire que le prophète était l'interprète de Dieu, l'intermédiaire entre Dieu et son peuple; il recevait les ordres du Seigneur et communiquait à la race d'Abraham le plan divin : c'était tout à la fois le représentant du patriotisme et de la religion, un pouvoir politique dans l'État et le gardien, constitué par Dieu lui-même, de la théocratie, le ministre extraordinaire, mais autorisé, de la loi (cf. Is. LViii, 3-7; Ez. xviii; Mich. VI, 6-8; Os. vi, 6; Am. v, 21, etc.), le canal par lequel le Seigneur manifestait la révélation concernant la venue du Messie. Par conséquent, sa mission était double : l'une se rapportant au temps présent, l'autre à l'avenir. i° Pour le présent, il devait maintenir la religion mosaïque dans son intégrité, conserver j la pureté des mœurs et des doctrines, par ses avertissements, ses reproches, ses! menaces (cf. Is. i, 14-17; m, 5, etc.). 2» Pour le temps à venir, il devait montrer que la loi ancienne n'était que la préparation de la loi nouvelle et le type des temps messianiques; il devait garder vivantes dans le cœur du peuple l'espérance et la foi au Messie. De là les deux espèces principales de prophéties : les unes concernent directement le peuple de Dieu, ou, parfois, les nations étrangères avec lesquelles il était en rapport ; les autres ont trait à Jésus - Christ et à son Église. Cependant les premières elles-mêmes regardaient aussi indirectement le Messie, qui était le sujet capital de la mission des prophètes, et dont l'avènement a toujours été regardé par les Juifs, de même que par les chrétiens, comme le couronnement de la loi et l'accomplissement de tous les oracles *. »
5° La manière dont Dieu communiquait ses volontés aux prophètes était évidemment toute merveilleuse et surnaturelle ; « c'est poussés par le Saint- Esprit que des hommes ont parlé de la part de Dieu (I Petr. i, 21). » A tout instant^ soit dans les titres généraux placés en tête de leurs écrits^, soit en avant de leurs oracles détachés^, ils disent formellement eux-mêmes qu'ils ont i-eçu les instructions directes du Seigneur, et qu'ils parlent en son nom , comme ses organes visibles. C'est pour ce motif que les saints Pères les comparent, élégamment tantôt à des instruments de musique qui rendent des sons harmonieux
1 Phœdr., 262.
^ In I Cor, Hom. xxxvi, 4; in Acl. Hom. XIX, 5, etc.
3 Le Hlr, Études UUiqucs, 1. 1, p. 57. Cf. I Cor. XIV, 3.
* Manuel blbli^ite, t. II, n. 895. Voyez le f 11
de notre Introduction générale, t. I, p. 2-10.
^ Cf. Is. I, 1 ; Os. I, 1 ; Joël, !, 1 ; Am. i, 1 i Mich. I, 1, etc.
^ Cf. Is. I, 10, 24; II, 1; iii, 16; vu, S, 10; ^^^, 1, 6, 11; xiii, 1,-etc. ; Jer. i, 2, 4, 11, 13; II, 1; m, 6, 11, etc.
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entre les mains de l'Esprit- Saint, tantôt à des miroirs très purs et très limpides qui reflètent avec fidélité les pensées divines ^
Les communications du Seigneur à ses prophètes avaient lieu de trois manières : par la parole, par des visions et par des songes, l» « Par la parole divine il faut entendre sans doute, d'ordinaire, non pas un langage articulé et sensible aux oreilles corporelles, mais une voix qui se faisait entendre au dedans '. l Toutefois, dans plusieurs circonstances, « Dieu s'est révélé certainement par des sons ai'ticulés. » Cf. Ex. m, 4; I Reg. m, 4, etc. C'est sous cette forme de la parole intérieure ou extérieure que les prophètes reçurent la plupart des messages qu'ils avaient à transmettre au peuple. Ils les promulguaient à leur tour au moyen de discours tantôt réellement pi-ononcés devant leurs concitoyens^, tantôt simplement écrits et publiés ensuite. Le style de ces discours est très varié, suivant les différents cas : prose commune, sublime éloquence, haute poésie; tous les genres sont représentés, o Singuli habent suas proprietates , » a dit saint Jérôme sur ce point. 2° Dieu se révélait très souvent aussi aux prophètes sous la forme de visions, comme le montrent, d'une part, les noms de Hôzeh et de Rô 'eh mentionnés ci-dessus '', de l'autre, maints passages des écrits prophétiques ^. a En quoi consistaient- elles? Dieu les représentait -il aux yeux du corps d'une manière sensible et physique, ou seulement à l'imagination par des images qui n'avaient aucune réalité extérieure ? Les exégètes ne sont pas d'accord sur ce point. Saint Jérôme* se prononce pour le second sentiment... Cette opinion semble la plus commune; mais peut-être ne faudrait-il pas l'étendre absolument à tous les cas ^ Quoi qu'il en soit, il est certain que les visions prophétiques ne sont pas des fictions; Dieu les avait réellement présentées à l'esprit de ses interprètes ^. » 3° La manifestation par les songes était plus rare. La Bible du moins n'en signale qu'un petit nombre d'exemples *, et un seul dans les écrits prophétiques"*. « Ce mode de communication prophétique différait du second, principalement en ce que la vision avait lieu pendant l'état de veille, tandis que le songe avait lieu pendant le sommeil ". »
« Les prophètes ne perdaient point l'usage de leurs facultés lorsque Dieu se révélait à eux parla parole...; il n'y avait alors aucun changement extérieur dans leur état, aucun trouble ni aucune modification dans l'exercice régulier et normal de leur intelligence et de leur liberté *^... D n'en était pas de même quand la révélation, se produisant en vision ou en songe, avait lieu dans une extase: les prophètes perdaient, dans ce cas, l'usage de leurs sens; ceux-ci étaient fermés et insensibles aux objets extérieurs, comme dans un sommeil profond; l'âme était inactive, passive, et impuissante à réagir sur ce qu'elle per-
' Cf. s. Âtbenag., Legatio pro Ohristo, ix ; S. Justin, Cohort. ad Gent., viii; S. Basile, In Is. Proœm., m. Jérémie emploie Jusqu'à cent Boixante-dix fols la formule N"um, Y'hovah, <t Oracle de Jéhovah. »
^ Manuel biblique, t. II, n. 897.
•^ Cf. Is. vil, 1 et ss. ; xxxvi, 6, 21 ; .1er. xxi, 1 et s8.; XXVIII, 6 ; Ez. xiv, 1 ; Am. vu, 10, etc.
•* Page 262.
* Cf. Num. XII, 6; Is. vi, 1 et ss.; Jer. i, 11 ; Ez. I, 4 et ss. ; vin, i et ss.; xxxvii, 1 et ss.; xl, 1 et 88»; Dan. viii, 1 et ss. ; Am. vu, 1 et ss. ; Zach. I, 8 et ss., etc.
*• In Ezeoh. xxxvn.
^ Ainsi 11 serait difficile d'admettre que les nens extérieurs n'aleut pas été vraiment affectés dans les cas suivants : Gen. xvui, 2 et ss. ; Kx.
ni, 2 et ss.; Dan. v, 25, et vin, 16.
* Man. MU., loc. cit.
^ Cf. Gen. xxvm, 12 ; xxxi, 11 ; xxxvn, 6, 9; III Reg. m, 5 ; Joël, ii, 28 ; Act. u, 17, etc.
^" Dan. vu, 1 et ss.
" Il existe d'ailleurs une certaine obscurité sur ces divers points, comme l'a si bien dit saint Jean Cbrysostome, in Is., i, 1 : « Quomodo haeo quae vident prophetae, videant, dicere nostrum non est; vlsionis qulppe niodum non possumus explicare, sed ille solus clare novit, qui experlentia dldlcit. Etenlm si naturas opéra et aflectus saepe nemo explicare poteat, multo lulnus modum operatlonis Splrltus. »
'^ Cf. S. 1hoiu.,Summ. theoL, 2' 2",quaest. 173, a. 3.
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cevait; mais son pouvoir de perception était élevé au plus haut degré, elle entendait et voyait avec la plus grande netteté '... Il faut remarquer d'ailleurs soigneusement que, de quelque manière que fût communiquée la révélation céleste, le prophète n'était jamais dans l'état de délire, à plus forte raison de démence, qui caractérisait les devins du paganisme lorsqu'ils rendaient les oracles des faux dieux. Il savait donc toujours ce qu'il prophétisait ^, » même quand il ne saisissait pas complètement, comme il dut arriver pour plusieurs oracles indirectement messianiques, la portée entière de ses prédictions '. '
6° De quelques particularités du langage prophétique. — Sous l'impression des révélations divines, les prophètes contemplaient d'ordinaire les événements à venir comme des faits présents, déjà réalisés; c'est pourquoi ils emploient très souvent les verbes au temps que les commentateurs ont fort bien nommé le Prétérit prophétique. De là aussi le manque relatif de chronologie dans un grand nombre de leurs prédictions, quand elles ne devaient s'accomplir que tardivement. Ce sont presque toujours des tableaux sans perspective, dont les détails sont simplement juxtaposés, sans qu'il ait été tenu compte des intervalles plus ou moins considérables qui devaient les séparer; tout est sur un même plan, comme dans les antiques peintures égyptiennes ou assyriennes. La célèbre prophétie de V'Almah, Is. vu, 1 et ss., est très instructive sous ce rapport, car elle réunit, presque comme des événements contemporains, des faits dont la réalisation devait demander plusieurs siècles. Néanmoins, même alors il n'y a pas mélange confus des objets plus ou moins éloignés, et pour nous, grâce aux lumières fournies par l'accomplissement des divins oracles, la séparation s'est nettement opérée, ainsi qu'il arrive quand on s'enfonce au cœur des montagnes qu'on avait d'abord contemplées de loin comme une masse où tout se tenait sans le moindre interstice. Cependant les prophètes indiquent parfois très clairement les dates des faits qu'ils prédisent *; mais ce n'est là, en général, qu'un point très accessoire, que Dieu ne jugeait pas à propos d'éclaircir, parce qu'il n'intéressait que d'une manière indirecte la fondation de son royaume parmi les hommes.
Si, très souvent, les oracles prophétiques nous sont arrivés par écrit tels qu'ils ont été proclamés à l'origine, il est fort vraisemblable que d'autres, en nombre assez considérable, ne nous ont été transmis que sous une forme abrégée et condensée. C'est ce qui paraît avoir eu lieu pour les livres de plusieurs petits prophètes, tels qu'Osée, Joël, Michée, etc., que l'on dirait composés d'un seul jet, et où les discours particuliers ne sont pas toujours indiqués. Mais alors c'est le prophète lui-même, évidemment, qui aura composé ce sommaire sous l'inspiration divine.
7° « D'après cela, il ne paraît plus guère nécessaire de relever l'importance de cette étude. Tous comprennent de quel intérêt elle est pour la controverse avec les incrédules modernes, puisque, des deux preuves fondamentales qui établissent la divinité de la religion chrétienne, des deux sceaux inimitables dont le Seigneur a marqué son œuvre, qui sont la prophétie et le miracle, la première se tire principalement de ces écrits. C'est ici que la prophétie, ébauchée dès l'origine du monde, et merveilleusement développée sous David, atteint son dernier lustre et se revêt de sa plus brillante clarté. C'est ici que la chute successive des empires est dépeinte avec une précision merveilleuse, avant même qu'ils
' Cf. I8. VI, 1 ; Dan. x, 1 ; Zach. ii, 1 ; Act. x, 11; Apoc. 1, 12, etc.
2 Man. biblique, t. II, n. 898.
3 Par exemple, « la prédiction (par Osée) de la fuite de Jésus-Christ en Egypte. » Cf. Os. xi, 1,
et Matth. ii, 16. « Prophetae non oninla cognoverunt, quae in eoruni visis aut factis Spiriiu» sanctus Intendlt. » S. Thom., l. c, q. 173, a. 4.
* Cf. Is. vn, 8; Jer. xxv, 3-11; Dan. ix, 21 et SB.
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eussent paru dans le monde, et que le dernier d'entre eux, le seul immortel, nous est montré comme occupant enfin la place de tous les autres et s'étendant sur toute la terre. Cet empire, qui est celui de Jésus-Christ et de l'Église, est le point central où viennent aboutir toutes les prophéties et où elles reçoivent leur partait accomplissement... Le controversistc choisira, dans ce grand nombre d'oracles , ceux dont les traits plus saillants et plus caractéristiques ne laissent aucune ambiguïté soit sur leur objet, soit sur leur réalisation. Mais le croyant, qui lit pour son instruction particulière..., s'efforcera de pénétrer plus avant. Guidé par l'enseignement traditionnel et par l'analyse des textes, il n'aura aucune peine à reconnaître presque à toutes les pages Jésus-Christ et son Église, et il s'y arrêtera avec délices, comme au plus solide aliment de sa foi et de sa piété *.
« Le théologien puisera dans cette étude une connaissance plus approfondie du dogme et de nos mystères, dont le Saint-Esprit a semé les traits comme des perles inestimables dans son discours, ou comme des diamants à demi recouverts, qu'il suffit de dégager d'une enveloppe grossière pour en admirer tout l'éclat.
« Le moraliste et le prédicateur y trouveront d'admirables peintures pour détourner du vice et porter à l'amour de la vertu, des principes d'une morale toujours sûre, puisqu'elle est divine, et une excellente manière de les inculquer. L'invective, la menace, l'exhortation et la promesse, tous les mouvements oratoires les plus éloquents , les plus pathétiques , les plus forts et les plus tendres, s'y trouvent rassemblés, pressés, accumulés sans confusion et sans elfort ^. »
Ajoutons que l'historien y apprendra des faits du plus haut intérêt, qui complètent ce que nous enseignent les livres des Rois, des Paralipomènes, d'Esdras et de Néhémie, et que le littérateur pourra se délecter en lisant ces écrits, qui compteront toujours parmi les plus beaux monuments du langage humain, aussi bien sous le rapport de la forme que sous celui du fond ^.
' Voyez dans le Manuel biblique , t. II , nn. 902 - 903, un excellent sommaire de la Chrlstologie des livres prophétiques.
2 Le Hir, Les trois grands Prophètes, p. 13 et S8.
* Pour compléter les matières traitées dans cette Introduction aux livres prophétiques, voyez Cornélius a Lapide , In prophètes Proœmium ; Calmet, Préface générale sur les Prophètes ; de
la Luzurue, Dissertation sur les Prophéties; Le Hir, Études bibliques, t. I, les Prophètes d'Israël, p. 1-138; F. Vigouroux, Manuel biblique, t. II, nn. 890-907; H. Zschokke, Historia sacra Antiqui Testamenti, Vienne, 1872, § 5 ; Cornely, Historica et critica Introductio in utriusque Testam. libros sacros, t. Il, pars n, p. 267- 305 ; Ms' Meignan, Les Prophètes d'Israël, S vol, Paris, 1893.
LA PROPHÉTIE D'ISAIE
i^ Le nom et l'histoire du prophète. — Le nom hébreu d'Isaïe est Y'Sa'yâhu, par abréviation Yéëa'yah. Les Septante l'ont rendu par 'H-raioc;, l'Itala par Hesaias ou Esaias, la Vulgate par Isaias. Il signifie : « Jéhovah sauve *. » Dénomination vraiment providentielle, puisque Isaïe fut plus que tout autre prophète le héros du salut opéré par le Seigneur. Ou dirait qu'il l'a senti lui-même , tant il emploie fréquemment les mots yéëa' et y'^Sû'ah, « salut. »
Nous ne connaissons presque rien de sa vie. Il nous apprend lui-même brièvement, 1,1, que son père se nommait Amos (en hébreu ^Amôs ^). D'après une antique tradition des rabbins, ce dernier aurait été le frère du roi Amasias, père et prédécesseur d'Ozias, de sorte qu'Isaïe aurait appartenu de très près à la race royale. « Cette tradition est pleine de sens, quoiqu'elle soit probablement fausse. La nature et l'aspect d'Isaïe produisent une impression tout à fait royale. Il parle avec les rois comme un roi; il se présente avec majesté devant les princes de son peuple et les puissants du monde. Dans son livre , il est parmi les prophètes ce que Salomon est entre les rois. Dans toutes les situations, il est maître de ses matières, maître des expressions , grandiose avec simplicité , sublime sans affectation. » Mais ce caractère royal avait sa source ailleurs que dans le sang.
Ses écrits nous le montrent résidant à Jérusalem (cf. vu, 1 et ss. ; xxii, 15 et ss. ; xxxvii-xxxix), marié et père de deux enfants (vu, 3, et viii, 3). Il nous dit aussi lui - même , dès le début de sa prophétie , i , 1 , qu'U exerça son ministère sous les règnes d'Ozias (809-758 avant J.-C), de Joatham (758-741), d'Achaz (741-729) et d'Ézéchias (729-698); mais il ajoute plus loin (vi, 1) qu'il ne reçut sa mission prophétique que l'année de la mort d'Ozias. On admet assez généralement qu'elle se prolongea au moins jusqu'à la fin du règne d'Ézéchias, c.-à-d. pendant environ soixante ans. On conçoit aisément, d'après ce fait, qu'Isaïe ait joui d'une grande considération et d'une grande influence soit auprès des rois de Juda, auxquels il parlait comme un égal et souvent comme un maître, soit auprès de ses concitoyens, dont il relevait et anathématisait les crimes avec une sainte liberté '^ Suivant II Par. xxvi, 22, il composa, indépendamment du livre de ses prophéties, un récit complet du règne d'Ozias, ouvrage malheureusement perdu.
' De la racine Tâhu, forme abrégée de T'hôvah, et yâsa', 11 a sauvé. Selon d'autres, la racine serait le substantif yésa', salut, et le sens € salut de Jéhovah ».
2 Avec un Uadé final, tandis que le nom du prophète Amos se termine par un samedi ('A môs).
Ceci Bolt dit en passant, afin de renvereer par la base l'erreur des anciens écrivains Juifs et chrétiens qui ont Identifié le père d'Isaïe et le petit prophète.
' Cf. VII, 1 et ss. ; xxxn-xxxix ; IV Rcg. xviii, 13-20; Il Par. sxxii.
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Une ancienne tradition juive, mentionnée et admise comnf-,e authentique par plusieurs des premiers Pères de l'Église \ lui attribue la mort cruelle mais glorieuse d'un martyr : l'impie Manassès l'aurait fait scier par le milieu du corps avec une scie de bois. Et c'est à cette circonstaace, croit- on, que saint Paul tait allusion dans l'épître aux Hébreux, xi, 37, par le trait « secti sunt », lorsqu'il énumére les souffrances endurées par les héros de l'Ancien Testament.
L'époque pendant laquelle Isaïe joua son noble rôle fut généralement mauvaise et très troublée. Sous Ozias et Joatham , autant la situation extérieure était prospère, autant la misère morale était grande ^ Cette misère s'accrut encore sous le règne d'Achaz, l'un des monarques les plus antithéocratiques de Juda : l'idolâtrie fit alors d'effrayants ravages parmi le peuple , et la corruption devint de plus en plus profonde. Le pays fut alors envahi et ravagé par les rois de Syrie et d'Israël , ligués contre Achaz , et ce prince acheta à des conditions ruineuses l'alliance du monarque assyrien Téglath-Phalasar. L'Assyrie commençait à disputer à l'Egypte l'hégémonie dans l'Asie occidentale, et au temps d'Isaïe, la Palestine , située entre les deux peuples belligérants , eut énormément à souffrir du passage de leurs troupes. Il est vrai que, durant le règne du saint roi Ézéchias, la condition morale du peuple fut améliorée par d'excellentes réformes; mais des tendances profanes , qui obtinrent par moments la prépondérance à la cour, opérèrent un rapprochemenl entre le royaume théocratique et l'Egypte, et Isaïe dut fulminer contre elles; d'ailleurs c'est à cette époque qu'eut lieu l'invasion terrible de Sennachérib dans les provinces juives, et que Jérusalem même faillit succomber. Du moins le grand prophète fut constamment à la hauteur de sa tâche délicate, et rien n'ébranla son courage.
2« L'organisme du livre d'Israël. — Ce magnifique écrit, qui ouvre à bon droit la série des livres prophétiques, se divise en deux parties fort distinctes, dont la première correspond aux chap. i-xxxix, et la seconde aux chap. xl-lxvi. Saint Thomas ^ détermine très bien le sujet : « In prima parte ponitur communicatio divinse justitiae ad excidium peccatorum ; in secunda, consolatio divinse misericordiae ad resurrectionem justorum. » En effet, c'est la menace des châtiments divins qui domine dans la première moitié, et la consolation dans la seconde.
La première partie, plus variée et plus mouvementée, se compose d'oracles qui concernent tour à tour le peuple théocratique et les nations païennes. Au fond, elle renferme trois variations sur cette même et unique pensée : « Une nuit affreuse de souffrances précède l'aurore d'un nouveau jour que l'on attend impatiemment. Pendant cette nuit, l'espoir de la lumière future soutient et console les bons; quant aux méchants, ils sont précipités dans le tombeau sans voir la splendide lumière. » Par conséquent, trois groupes de prophéties, comprenant chacun deux sections, l» Le premier groupe, i, 1-xii, 6, est relatif aux Juifs et leur annonce , de la part du Seigneur, des châtiments exemplaires. Section I : la niasse, qui est tout à fait corrompue, périra, puisqu'elle ne veut pas abandonner ses voies criminelles (chap. i-vi). Section II : les bons auront, pour les encourager au milieu des malheurs du pays, la promesse du divin Emmanuel, dont le règne fleurira lorsque la justice céleste aura été satisfaite (chap. vii-xii). 2° Le second groupe, xiii, 4-xxvii, 43, contient des prédictions contre les peuples païens. Section I : ils seront enveloppés, eux aussi, dans les châtiments d'en
' Entre autres saint Justin M., Contra Tryph., 120; Origène, ad A/ric. ix; saint Athanase, Or. de Incarn. Verbi, 37; Tertulllen, de Jvgt.,xrv; Lactauce, Inslit. div., rv, 3, etc. Baint JérOme,
in /.•». Lvii ,1,1a regarde comme « certlsslm^ », ^ Cf. Is. ni-v, etc. ' In l8. I, 8.
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haut, car le monde entier devant participer à la rédemption d'Emmanuel, il faut que ses éléments mauvais disparaissent, en vue de l'avènement du règne messianique (chap. xm-xxiii). Section II : sublime description, qui embrasse ce règne de grâce dans le temps et dans l'éternité (chap. xxiv-xxvii). 3° Le troisième groupe, XXVIII, 1-xxxix, 8, expose dans sa première section (chap. XXVIII- XXXV ) de nouveaux oracles contre tout ce qu'il y avait de pervers dans les deux royaumes juifs, en même temps que des promesses de salut pour les bons; dans la seconde (chap. xxxvi-xxxix), un récit presque entièrement historique, qui sert de trait d'union entre les deux parties du livre.
La deuxième moitié de la prophétie développe, comme la première, dans une sorte de trilogie, cette pensée unique : Les bons seront rachetés; les méchants qui s'endurciront dans le mal périront. Nous trouvons donc, ici encore, trois groupes de prédictions, qui sont séparés non seulement par la différence des sujets traités, mais encore par le petit refrain « Non est pax impiis », placé à la fin des chap. xLviii et lvii. V Premier groupe, XL, 1-xlviii, 22 : délivrance de l'exil babylonien, qui avait été prédit à la fin de la première partie *. Second groupe, XLix, 1-lvii, 21 : expiation des péchés des hommes par l'oblation volontaire du serviteur de Jéhovah, ou du Messie. Troisième gi'oupe, lviii, 1- Lxvi, 24 : splendeur du peuple de Dieu aux jours messianiques et dans le ciel. Chaque groupe se sudivise en neuf discours ^.
On voit par ce sommaire qu'il existe, entre les divers membres de la prophétie d'Isaïe, une unité aussi parfaite qu'on puisse l'attendre dans un recueil de ce genre. La collection forme réellement « un tout qui est partagé avec beaucoup de sens ^ ». Bien entendu, c'est au prophète lui-même qu'est dû cet arrangement. Quant au principe régulateur qui l'a guidé dans son plan, c'est en partie la chronologie et en partie l'ordre logique. On peut dire d'une manière générale que les oracles sont cités , dans l'ensemble et pour un grand nombre de détails, d'après leur suite historique et réelle. Ainsi les chapitres i-vi racontent les débuts du ministère d'Isaïe sous les rois Ozias et Joatham ; les suivants, jusqu'à la fin de la première partie, nous montrent le prophète déployant son activité 80US Achaz et Ézéchias ; les chapitres xl-lxvi sont assurément les plus récents *. Néanmoins l'ordre chronologique n'est pas toujours rigoureusement suivi, et il n'est pas rare qu'il fasse place à celui des sujets. Gela a même lieu dès l'ouverture du livre, puisque la consécration prophétique d'Isaïe n'est racontée qu'au chapitre vi. Les oracles dirigés contre les nations païennes (chap. XIII et ss.) ont été groupés d'après ce principe.
3° La question d'authenticité. — Les interprètes rationalistes ont soulevé depuis la fin du dernier siècle, d'abord timidement et avec une modération relative, puis avec une hardiesse toujours croissante, un débat très vif au sujet de l'authenticité du livre d'Isaïe ^. Ils admettent pour la plupart que le prophète a réellement composé les chapitres i-xii, xv-xx, xxii-xxiii, xxviii-xxxiii ; mais ils rejettent en bloc toute la seconde partie, et les autres passages (xiii-xiv, xxi, 4-10; xxiv-xxvii, xxxiv-xxxv, xxxvi-xxxix) morceau par morceau. Les chapitres XL-Lxvi proviendraient d'un auteur postérieur à l'exil, que l'on nomme
* Cf. XXXIX, 5-7.
' Pour l'analyse plus détaillée des livres, voyez le commentaire , et aussi notre Biblia sacra , p. 798-847.
3 Quelques rationalistes se sont ridiculisés en prétendant ne découvrir que des traces de déeordie dans ce livre si bien équilibré.
* Les dates marquées çà et là indiquent une progression réelle sous le rapport du temps. Cf. VI, 1 ; VII, l ; xrv, 28; xx, 1 ; XXXVT, 1.
^ Pour l'histoire des objections et pour leur réfntation asse-? détaillée, voyez Comely, Introductio..., t. II, pars it, p. 339 et 88.; le ilanmi biblique, t. Il, nn. 913 et 814.
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Pseudo-Isaïe, Deutéro-Isaïe, [saïe 11 ou le « Grand Inconnu ' ». Bref, les passaf,'es apocryphes foniieraient la plus grande partie du livre. Ces « critiques », comme ils s'intitulent eux-mêmes, ne sont nullement embarrassés pour indiquer, parfois ligne par ligne, les différentes phases deja prétendue interpolation et de la rédaction définitive du livre.
Par quels aiguments essayent-ils de justifier leurs assertions étranges? En réalité, « la règle... qui les a guidés... est celle-ci : toutes les prophéties qui racontent des événements précis ont été écrites après coup , ce sont des vaticinia post eventum. Puisque les faits auxquels elles font allusion sont postérieurs à Isaïe, il s'ensuit, d'après eux, qu'Isaïe n'a pu en parler. Ils ne nient donc l'authenticité des prophéties d'Isaïe que parce qu'ils rejettent la révélation, le surnaturel et le miracle. Ils cherchent des raisons accessoires pour essayer de justifier leurs prétendus arrêts, mais c'est à priori qu'ils se prononcent, qu'ils en fassent ou non l'aveu *. »
Parmi ces raisons accessoires, les deux principales sont tirées des différences de fond et de forme qui existeraient entre les passages incriminés et ceux dont personne n'a osé contester encore l'authenticité. Mais ces différences ou n'existent nullement et sont inventées pour le service de la cause, ou ne sont autres que celles que l'on rencontre dans tout écrivain dont les œuvres datent de diverses époques de sa vie et roulent sur des sujets multiples ^. Pour ce qui concerne en particulier le style, on rencontre à travers tout le livre certaines expressions ou images assez rares, que nos adversaires prétendent n'appartenir qu'au faux Isaïe. D'ailleurs la diction est partout trop pure, trop magnifique, pour ne pas remonter à l'âge d'or de la langue hébraïque; rien n'y accuse les imperfections et la décadence du langage de l'exil.
De plus, à ces arguments subjectifs et arbitraires nous pouvons opposer la tradition unanime de la synagogue et de l'Eglise , le témoignage de Notre- Seigneur Jésus -Christ et des apôtres "*, celui du fils de Sirach dans l'Ecclésiastique ^, celui de plusieurs prophètes plus récents qu'Isaïe qui citent ses oracles ^; or ces divers témoignages ne portent pas moins sur la seconde partie du livre que sur la première, sur les pages attaquées que sur les autres. Ajoutons qu'en général comme pour les détails, « l'histoire contemporaine se reflète trop bien dans le livre (entier) d'Isaïe, pour qu'un écrivain plus récent ait pu le composer ».
' On a même récemment inventé un Isaïe III, et trois autres rédacteurs successifs.
- Man. tihllque, t. II, n. 914, note. « Une prophétie où Cyrus est nommé par son nom, écrit l'un d'eux, une autre où les Mèdes et les Perses sont appelés pour la destruction de Babylone... , ne sont naturellement pas l'œuvre d'Isaïe, qui ne pouvait connaître d'avance ni l'exil du peuple juif à Babylone, ni la délivrance de cet exil par Cyrus. »
^ Par exemple, « il va de sol qu'un livre de consolation se meut dans un autre ordre d'idées qu'un livre de malédictions ; et les deux parties de la prophétie d'Isaïe ont été assez bien caractérisées par ces deux noms. »
* Le Nouveau Testament cite Isaïe environ cent (ois, dont à peu près cinquante en propres termes, et quarante d'une manière plus libre. Son nom est allégué quarante fols, dont huit à propos de passages contestés par les rationalistes. « Alle-
gationes. . . ex omnibus libri partibus eadom ratione Ita sunt desumptîe, ut Integer liber testimonils Novl Testamenti probarl merito dicatnr. » (Cornely, l. c, p. 339.)
^ Eccli. XLT, 25 et ss. : « Isaias... spiritu magno vldit ultima (xà £0"x«'r«, dit plus clairement le grec, la fin des temps), et consolatus est lugentes in Israël, usque In sempitemum... » Ces traits se rapportent surtout aux chap. xl - lxvi ; leur authenticité était donc universellement admise che2 les Juifs lorsque fut composé le livre de l'Ecclésiastique.
^ Comp. Jer. x, 1-6, et Is. xl, 19-20; xli, 7 ; xLvi, 7; Jer. xxv, 15 et ss., et Is. li, 17 ; Jer. XXXI, 35, et Is. LI, 15 ; Kah. i, 16 , et Is. i,n, 7 ; Nah. II, 1, et Is. lu, 1 ; Nah. lu, 7, et Is. li, 19 ; Soph. III, 10, et Is. xviii, 1 ; lx, 20 ; Soph. ii, 14-16, et Is. xxxiv, 13-15; XLvn, 8, 10; Zach, vn , 4-7, et Is. lviii, 6, etc.
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4" le caractère du livre d'haïe. — Sur ce point tout le monde est d'accord, et les exégètes incrédules aussi bien que les commentateurs catholiques s'accordent à combler d'éloges le livre qui porte le nom d'Isaïe. Les Pères accumulent, pour le vanter, le plus belles épithètes: « Isaïe, le plus grand des prophètes *, » « l'admirable prophète *, » « le prophète divin, tout à fait divia ', » « le plus éloquent des prophètes *, » etc.
Ce qui le caractérise avant tout sous le rapport des pensées, c'est la richesse. Richesse au point de vue du temps : le passé, le présent, l'avenir, sont décrits tour à tour avec une netteté admirable. Richesse au point de vue des contrées : Isaïe ne s'occupe pas seulement d'Israël et de la théocratie, mais de tous les peuples circonvoisins, de l'Egypte, de l'Assyrie, de la Ghaldée, de l'Europe. Richesse au point de vue des sujets; son livre est une véritable encyclopédie où tout est mentionné en son lieu : la religion et la politique, la paix et la guerre, les joies et les tristesses, les animaux et les plantes, les vêtements et les parures. Richesse surtout au point de vue de l'idée messianique, qui reçoit dans le livre d'Isaïe un développement admirable : aucun autre prophète n'a décrit d'une manière plus complète et plus sublime la personne et l'œuvre du Messie; ses oracles relatifs à Notre-Seigneur Jésus-Christ forment véritablement un fil d'or qui relie tout le reste et qu'on voit étinceler partout ^. Aussi les Pères aimaient- ils à l'appeler « l'évangéliste de l'Ancien Testament ». « Non tara propheta dicendus est quam evangelista; ita enim 'universa Christi Ecclesiseque mysteria ad liquidum prosecutus est, ut non putes eum de futuris vaticinari, sed de prœteritis historiam texere ®... Isaias, inter illa quse... prœdixit, etiam de Christo et Ecclesia multo plura quam ceteri prophetavit; ita ut a quibusdam evangelista quam propheta potius diceretur '. »
La beauté de son style correspond parfaitement à celle des pensées. Il est limpide, noble, énergique, riche en images, souvent sublime et hautement poétique. La variété de son coloris est étonnante. Tel prophète sera surtout lyrique; tel autre, surtout élégiaque ou surtout orateur : Isaïe est successivement tout cela, selon que le demandent les idées qu'il veut exprimer. Il a à sa disposition toutes les splendeurs et toutes les forces du langage prophétique : c'est ainsi qu'il est concis et grave quand il menace, doux et brillant lorsqu'il annonce le salut messianique. Il met en œuvre toutes les ressources que lui offrait sa langue, même l'antithèse piquante, les jeux de mots spirituels, les allitérations et les paronomases frappantes. En un mot, son style est celui d'un maître consommé dans l'art d'écrire , et sous sa plume l'hébreu devient un instrument de musique qu'il manie comme un artiste du premier ordre *.
5° Commentateurs catholiques. — Les principaux sont, à l'époque des Pères, Eusèbe de Césarée, saint Basile ^, saint Cyrille d'Alexandrie, Théodoret de Gyr, saint Jérôme surtout; au moyen âge et dans les temps modernes, saint Thomas d'Aquin [In Esaiam prophetam expositio), Foreiro (mort en 1581; Commentarium in Isaiam.), Sanchez (Lyon, 1615), Maldonat (1656), Cornélius
' Eusèbe, Dem. evaiig.,v, 4.
2 Tbid.. Il, 4.
' Théodoret, In Is. Proom.
* S. Grégoire de Nazianze, Or. iv, 2. Cf. Jo- «èphe, Ant., x, 3,2.
^ Cl. I, 25-27; n, 2-4; iv, 2-6; vi, 1 et ss. ; VII, 14; viii, 14-16, 23; rx, 5-6; xi, 1-2; xii, S; XVI, 1,6; XXII, 22; xxviii, 16 ; xxix, 18-19, ei«. eta
® S. Jérôme, Prœ/. ad Paulam et Eustoch. Cf. Prol. in Is.
'' S. AugTiBtin, de CiiAt. Del, xviii, 29. 1. Cf. S. Cyrille d'Alex.,- Jra la. Proœm.
8 Voyez le Man. Ublique, t. II. nn. 910 et 911.
^ Mal* Benlement sur les seize premiers clia. pitres.
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â Lapide *, Malvenda et Calinet; de nos jours, P. Schci/g {der Prophel haiaa ûbersetzt und cyklocrt, Munich, 1850), A. Rohiing {der Prophet Jesaja ûbersetzt und erklixsrt , Munster, 1872), B. Neteler {dus Buch Isaias aus dem , Urtejct ûbersetzt und mit Derucksichliijnng peiner Gliederung... erklaerl , Munster, 187G), Le Hir {Les trois grands Prophètes Isaïe, Jérémie, Ézéchiel ; analyses et commentaires, Pari.*, 1877), K-iabenbauer (Erklserung des Propheten Isaias, Fribourg-ea-Bris^au, 1881, rii Commentarius in Isaiam prophetam, Paris, 1887 -).
• Son commentaire d'Isaïe est un des oieillcuis I ^ Deux oiivrages vraiment reinarquablei t-i 'u'U ait composés. 1 très coinplsu.
ÎSAIE
CHAPITRE I
1. Visio Isaise, filii Amos, quam vidit Bnper Judam et Jérusalem, in diebus Oziae, Joathan, Achaz, et Ezechise, legum Juda.
2. Audite, caeli, et auribus percipe, terra, quoniam Domiiius locutus est.
1. Vision d'Isaïe, fils d'Amos, qu'il a vue sur Juda et Jérusalem, aux jours d'Ozias, de Joathan, d' Achaz et d'Ézéchias, rois de Juda.
2. Cieux, écoutez, et terre, prête l'oreille, car le Seigneur a parlé. J'ai
Titre général du livre. I, 1.
Chap. I. — Ce titre, analogue ù celui d'autres écrits prophétiques (cf. Jer. i, 1 ; Os. i, 1 ; Am. I, 1; Micb. 1, 1, etc.), est très complet, et désigne BBCcessivement la nature du livre, son auteur, son objet, l'époque où furent composei^ '-^ nr.m. breux discours qu'il renferme. — Visio (hébr., ^zôn). C.-à-d., d'une manière collective, ensemble de visions. En outre, cette expression est employée Ici dans un sens large et figuré, puisque Itaïe ne raconte qu'une seule vision proprement dite (vi, 1 et ss.) ; elle représente donc toutes les révélations reçues et transmises par le prophète. Voyez II, 1, et la note; II Par. xxxn, 32. Elle g'accorde fort bien avec les noms de « voyants », de « contemplants», donnés aux messagers divins (p. 262). — Isaise, flUi Amos. Voyez l'Introd., p. 266. — Super Judam et Jérusalem. Quoique îsaïe s'occupe aussi du royaume schismatique des dix tribus et des nations païennes, Juda et Jéruealem forment vraiment le centre de ses visions; car a toute l'histoire du monde, dans son but ultérieur, est l'histoire de Jérusalem, la ville du temple de Jéhovah, et l'histoire du royaume de la promesse ». — In diebus... Sur ces données chronologiques, voyez l'Introd., p. 26G.
PREMIÈRE PARTIE
Le livre des menaces contre tous les éléments mauvais d'Israël et du monde pa'en. 1, 2 — XXXIX, 8.
SïcnoN I ■- Menaces a l'adresse de Jérusalem ET DE Juda. I, 2 — VI, 13.
Pages qui datent très vraisemblablement, à part le discours préliminaire (i, 2 et ss.), des règnes d'Ozias et de Joatbam. Cette section et lu suivante (chap. vii-xii) correspondent au pre-
mier des trois groupes d'oracles qui forment I ■ première partie du livre ( Introd., p. 267).
§ I. — Dixcours préliminaire : terrible réquisitoire contre les Israélites ingrats. I, 2-31.
ctn ""'wnnaît généralement que ce magnifique discours n'est point à sa vraie place d'après l'ordre des temps. II est à coup slir plus récent que les oracles des chap. n-vi; car, d'après ses principaux détails, 11 se rapporte au règne d' Achaz, époque tout à la fois de grands désastres matériels et d'une profonde corruption morale. Cf. vu, l et ss. Mais il a été à bon droit placé en tête du livre comme une sorte de préface, parce qu'il en résume admirablement les principales données, et qu'il en est, pour ainsi dire, « la miniature. »
1» Juda châtié à cause de son ingratitude. I, 2-9.
2». Isaïe ouvre lui-même le discours par un solennel et rapide exorde. — Audite, cseli... Emprunt manifeste au grand cantique de Moïse, Deut. xxxii, 1 ; cf. Ps. li, 4, et Mich. vr, 1-2. Les cieux et la terre ont été témoins de la sainte alliance conclue au Sinaï, puis des bienfaits sans nombre répandus sur Israël par le Seigneur ; mais ils ont vu au8.si la conduite Indigne des Hébreux envers le meilleur des pères : qu'ils soient donc également témoins des menaces de Jéhovah ofiensé. — Domintis locutus est. Dieu a fait une déclaration authentique, que son serviteur \a promulguer.
2"- 3. La plainte d'un père offensé. « Simplicité majestueuse » dans cette description. — Filios. Ce mot est mis en avant pour accentuer la pensée. Dieu avait réellement adopté les leraélltes pour ses flls ; cf. Ex. rv, 22 ; Deut. xiv, 1 ; xxxis, S, 10, etc. — Enutrivi, et txaltavi. Ilébr. : J'»l
Is. I, 3-7.
nourri des enfants, et je les ai élevés; mais ils mViut méprisé.
3. Le bœuf connaît Bon possesseur, et l'âne l'étable de son maître ; mais Israël ne m'a point connu, et mon peuple n'a pas eu d'intelligence.
4. Malheur à la nation pécheresse, au peuple chargé d'iniquité, à la race corrompue, aux enfants scélérats. Ils ont abandonné le Seigneur, ils ont blasphémé le Saint d'Israël, ils se sont tournés en arrière.
6. Où vous frapperai -je encore, vous qui multipliez les prévarications? Toute tête est languissante, et tout cœur est abattu.
6. Depuis la plante des pieds jusqu'au sommet de la tête il n'y a rien de sain en lui; ce n'est que blessure, et contusion, et plaie enflammée, qui n'a pas été bandée, h qui l'on n'a pas appliqué de remède, et qu'on n'a point adoucie avec l'huile.
7. Votre terre est déserte, vos villes sont brûlées par le feu, les étrangers
Fiiios enutrivi, et exaltavi ; îpsi autem spreverunt me.
3. Cognovit bos possessorem suum, et asinus j)r8eBe{)e domini sui; Israël autem me non cognovit, et populus meus non intellexit.
4. V'œ genti peccatrici, populo gravi iniquitate, semini nequam, filiis sceleratis 1 Dereliquerunt Dorainum, blaspheraaver.unt Sanctum Israël, abalienati sunt retrorsum.
5. Super quo percutiam vos ultra, addontes prsevaricationem ? Omne caput languidum , et omne cor mœrens.
6. A planta pedis usque ad verticem, non est in eo sanitas; vulnus, et Hvor, et plaga tumens, non est circumligata, nec curata medicamine , neque f ota oleo.
7. Terra vestra déserta, civitates vestrae succensae igni ; regionem vestram
fait graudir et élevé. Expie.-sions délicates, dans lesquelles sont condensés les bienfaits sans nombre du Seigneur, depuis la sortie d'Egypte jusqu'au temps d'Isaïe. — Jpsi auiem (le pronom est accentué et le contraste saisissant) spreverunt... L'hébreu dit avec plus de force : Ils se sont révoltés contre moi. Rébellion qui consista surtout dans l'idolâtrie. — Cognovit bos... Comparaison pleine de tristesse, pour faire ressortir la noirceur d'une pareille conduite. Cf. Jer. ^^II, 7. Le hœwi et l'âne sont cités à dessein comme ceux des animaux qui paraissent le plus dépourvus d'intelligence et de sentiment. Emphase tragique dans les mots Israël autem et populus métis.
4. Menace Indignée. — Vse genti. Assonance dans l'hébreu : Hôï gôïl Dans le cœur profondément blessé de Jéhovah, la plainte amère fait maintenant place à l'indignation, qui s'exhale en brûlants reproches. Le rythme change brusquement, et exprime d'une manière vivante l'éi^otion de la colère ; les phrases sont brèves, enirecoupées, et se succèdent « comme l'éclair à l'éclair ». D'abord quatre appellations flétrissantes, lancées sous forme d'interjections ( genti peccatrici, populo gravi..., semini..., gceleratis) ; puis trois accusations sous forme déclaratolre, eu gradation ascendante ( l'éloignement et l'abandon, dereliquerunt...; l'insulte grossière, Vlaspihernaverunl...; l'apostasie complète, abalienati sunt...). — Sanctum Israël. Ce nom divin est employé plus de trente fois dans la prophétie d'Isa'ïe (six fois seulement dans tout le reste de l'Ancien Testament). Nous connaîtrons bientôt (vi, 3) la circonstance qui le lui avait rendu si cher. Nom qui exprime d'ailleurs merveilleusement la nature de Jéhovah, surtout dans ses relations Intimes
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avec le peuple qu'il avait choisi entre tous les autres pour manifester sa sainteté au monde.
5-8. Le juste châtiment de la nation coupable. La description a lieu successivement en termes figurés, vers. 6-6, et au propre, vers. 7-8. — Super quo...? Hébr. : 'al-meh. Beaucoup traduisent, à la suite des Septante, du syriaque, etc.: Pourquoi seriez- vous frappés? O.-à-d.: Pourquoi donc vous obstiner à attirer sur vous de nouveaux châtiments par de nouveaux péchés î L'interprétation de laVulgate nous paraît préférable. Le Seigneur avait déjà essayé, mais en vain, de convertir Israël en employant le fer et le feu; obligé de sévir encore, il hésite, pour ainsi dire, en voyant le misérable état du peuple. Cet état est décrit en termes figurés, très pathétiques. — Omne caput..., omne cor... Hébr. : toute la tête est malade, tout le cœur est souffrant. Les deux parties les plus Importantes et les plus nobles sont gravement atteintes, et le corps entier ne forme qu'une seule plaie : a planta. . . ad vertir cem... — Vulnus, Hvor, plaga lumens. TroU maux de différente nature : la blessure proprement dite, ou les chairs ouvertes par un instrument tranchant ; la meurtrissure livide, produite par un coup rudement porté; une plaie qui suppure. La blessure réclame des bandelettes qui rapprochent et ressen-ent les chairs ; on soigne la meurtrissure en la frottant doucement avec de l'huile adoucissante ; la plaie demande à être délicatement pressée, pour que l'humeur s'en échappe. Rien de tout cei& n'a été fait pour Israël : non est circumligata... Hébr. : Ils n'ont pas été pressés, ni bandés, ni adoucis avec de l'huile. — Terra vestra... (vers. 7). La de<5cription des souffrance! des Hébreux se fait maintenant sans fl-
Is. T, 8-12.
coram vobis alieni dévorant, et desolabitui" BÎcut in vastitate hostili.
8. Et derelinquetur filia Sion ut umbraculum in vinea, et sicut tugurium in cucumerario, et sicut civitas quae vastatur.
9. Nisi Dominus exercituum reliquis- Bet nobis semen , quasi Sodoma fuisse mus, et quasi Gomorrha similes essemus.
10; Audite verbum Domini, principes Sodomorum ; percipite auribus legem Dei nostri, populus GomoiThse.
11. Quo mihi multitudinem victimarum vestraram ? dicit Dominus. Plenus Bum. Holocausta arietum , et adipero pinguium, et sanguinem vitulorum, et agnorum, ethircorum, nolui.
12. Cum veniretis ante conspectum meum, quis qufesivit hsec de manibus vestris, ut ambularetis in atriis meis?
dévorent votre pays devant voue, et il sera désolé comme une terre ravagée par l'ennemi.
8. Et la fille de Sion demeurera comme une cabane dans une vigne, et comme une hutte dans un champ de concombres, et comme une ville livrée au pillage.
9. Si le Seigneur des armées ne nous avait laissé un reste, nous aurions été comme Sodome, et nous serions semblables à Gomorrhe.
10. Écoutez la parole du Seigneur, princes de Sodome ; prêtez l'oreille à la loi de notre Dieu, peuple de Gomorrhe.
11. Qu'ai -je affaire de la multitude de vos victimes? dit le Seigneur. J'en suis rassasié. Je ne veux ni des holocaustes de béliers, ni de la gi-aisse des troupeaux, ni du sang des veaux, des agneaux et des boucs.
12. Lorsque vous veniez devant moi pour vous promerier dans mes parvis, qui a demandé ces offrandes à vos mains?
gure : on représente leur contrée envahie par de cruels ennemis qui la ravagent. II s'agit très vraisemblablement, comme il a été dit plus haut, de l'invasion syrienne sous Achaz (vu, 1 et es.). Réalisation littérale des malheurs autrefois prédits à Israël, s'il devenait coupable. Cf. Lev. xxvi, et Deut. xxviii. — Coram vohis. Sous leurs propres yeux, sans que leurs bras puissent agir efficacement. Trait pathétique. — Alieni. Des païens, servant d'instrument aux vengeances de Jéhovah. — DesolabUur. Mieux vaudrait le présent : Elle est désolée. — In vastitate hostili. Par conséquent, un ravage complet, tel que le produisent des ennemis sans pitié. — Et derelinqxie.tiir. . . (vers. 8). Plutôt : a été laissée. Jérusalem (filia Sion, dénomination très poétique) a pourtant échappé ; mais elle se trouve elle-même dans une déplorable situation, que dépeignent des comparaisons saisissantes, empruntées aux mœurs agricoles de la Palestine. — Vmbraculum. . . , tugurium. Une de ces grossières cabanes de feuUlage qui servent d'abri, au temps de la maturité des fruits, à ceux qui gardent nuit et jour les récoltes contre les maraudeurs. Cf. Job, xxvn, 18, et VAtl. arch., pi. xxxvi, fig. 4. Elles demeurent ensuite au milieu des vignes et des champs. — In cucumerario. L'hébreu désigne plutôt un champ, de courges. — Civitas quse vastatur. Hébr. : une cité bloquée (LXX : TioXiopy.ou-
{tÉVIfl ).
9. Réflexion émue dn prophète, pour conclure cette première partie du discours. Elle nous montre « la miséricorde de Dieu qui perce à ».-avers ses vengeances ». (Le Hii'.) —Dominus exercituum. Hébr. : Vhôvnh fbâ'ôt ; nom qui représente surtout la puissance et la majesté du Seigneur. Isaïe l'emploie très souvent. — Semen. Hébr. : un faible reste. Cette perisée d'un reste i]ui survivra à tous les malheurs d'Israël est l'une
de celles qui reviennent le plus fréquemment dans les oracles de notre prophète. Elle contient une grande consolation messianique : quoique si coupable, le peuple Israélite ne périra pas entièrement, car de lui doit naître le libérateur promis. — Quasi Sodoma..., Gomorrha. C.-à-d., anéantis comme ces cités dont ils avaient Imité les crimes.
2" Le faux culte et la vraie conversion. 1, 10-20.
Le prophète va renverser une illusion de ses compatriotes, qui s'imaginaient, dans leur présomption insensée, s'être parfaitement acquittés de leurs devoirs envers Dieu.
10. « Apostrophe saisissante, » servant de transition. — Principes Sodomorum. populus... Dans cette double appellation flétrissante, trop bien justiflée par la conduite des Israélites et de leurs chefs, Isaïe « condense la philosophie de leurs malheurs ; un châtiment si sévère atteste un crime plus qu'ordinaire ». Cf. in, 9, et Apoo. XI, 7.
11-15. Inutilité d'un culte purement extérieur. Autre passage d'une vigueur remarquable, auquel on peut comparer, pour la pensée qu'il exprime, I Reg. XV, 22; Ps. xux, 8-15, et l, 18-19; Os. VI, 6; Am. v, 21-24; Mlch. vi, 6-8. Le Seigneur avait prescrit à son peuple des sacrifices nombreux, des pèlerinages au sanctuaire , des fêtes et les différents autres actes du culte ; mais il voulait que ces cérémonies extérieures fassent accompagnées de la sainteté intérieure, et vivifiées par la foi, la contrition, l'amour : autrement, elles excitaient son courroux et non son bon plaisir. Or les Hébreux d'alors ne lui offraient qu'un culte extérieur et superUciel , auquel ils associaient sans scrupule toute sorte de péchés ; ils profanaient ainsi les sacrés mystères. — Quo mihi...f Tous les sacrlflces sanglants du judaïsme sont mentionnés en abrégé dans ce verset. Viciimu-
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13. Ne m'offrez plus de vain sacrifice ; l'encens m'est en abomination. Je ne puis souffrir les néoménies, les sabbats et les autres fêtes ; l'iniquité règne dans vos assemblées.
14. Mon âme hait vos nouvelles lunes et vos fêtes ; elles me sont devenues à charge, je suis las de les supporter.
15. Lorsque vous étendrez vos mains, je détournerai mes yeux de vous ; et lorsque vous multiplierez les prières, je n'écouterai point, parce que vos mains sont pleines de sang.
16. Lavez -vous, purifiez -vous, ôtez de devant mes yeux la malice de vos pensées , cessez de faire le mal ,
17. apprenez à faire le bien, recherchez la justice, assistez l'opprimé, faites droit h l'orphelin , défendez la veuve.
18. Et venez et attaquez - moi , dit le Seigneur ; et si vos péchés sont comme l'écarlate, ils deviendront blancs comme
13. Ne offeratis ultra sacrificium frustra, incensum abominatio est mihi. Neomeniam et sabbatum , et festivitates alias , non feram ; iniqui sunt cœtus vestri.
14. Galendas vestras, et solemuitates vestras, odivit anima mea ; facta sunt mihi molesta, laboravi sustinens.
15. Et cum extenderitis manus vestras, avertam oculos meos a vobis; et cum multiplicaveritis orationem , non exaudiam , manus enim vestrse sanguine plenaa sunt.
16. Lavamini, mundi estote, auferte malum cogitationum vestrarum ab oculis meis, quiescite agere perverse,
17. discite benefacere, quserite judicium, subvenite oppresso, judicate pupillo, defendite viduam.
18. Et venite, et arguite me, dicit Dominus. Si fuerint peccata vestra ut coccinum, quasi nix dealbabuntur ; et si-
rwn est leur nom générique ; hébr., :fbahlm, ce qu'on Immole. Holocausta : les victimes intégralement consumées en l'honneur de Dieu. Adipem, savguinem : les sacrifices dans lesquels le sang, la graisse et quelques autres parties seulement des victimes formaient la part du Seigneur. — Piiifiuium, vitulorum... (hébr. : les veaux gras, les taureaux...) : les principaux animaux Immolés. Étonnante énergie dans les mots plemis sum
Gestes de prière. ( Peintures égyptiennes.)
et nolui. Jéhovah ne veut absolument pas de ce fonnallsmehypocrite.— CMmi'eMi?-e«is...(ver8. 12). Allusion aux trois pèlerinages à Jérusalem prescrits par la loi. Cf. Kx. xxxiv, 23-24; Deut. xvi, 16, etc. — Ai4te eoiispectum mcum. Littéralement cinas l'hébreu : pour voir ma face. Locution très
pittoresque. ~ Dt ambularetis. Hébr.: de fouler. En de telles ccnâitlous , Us ne font qu'une vulgaire promenade dans les sacrés parvis. Dieu n'a certainement pas demandé cela. — Ne offeratis... Les sacrlfloes non sanglants (vers. 13 Ô, clairement désignés dans le texte primitif par le terme technique minfyah (Vulgâte : sacriflcium). — Frustra. Hébr. : (un sacrifice) de mensonge. — Incensum : l'encens qui était brûlé avec l'offrande de farine et d'huile. Lev. ii, 2. — Vers. S"»-*, Dieu ne réprouve pas moins les solennités religieuses de son peuple pervers. Neomeniam, calendas : le premier Jour du mois , qui était fêté par des rites spéciaux; cf. Num. x, 10; xxviii, 11-15. Festivitates, solemnitates : les grandes fêtes annuelles de la Pâque, de la Pentecôte, etc. Cœtus : les assemblées religieuses occasionnées par ces solennités. — Non feram, odivit, molesta... Langage de l'Indignation longtemps concentrée. — Cujn extenderltis...YerB. 16 : la prière, avec son beau geste expressif. — Manus enim... Motif pour lequel le Seigneur détournera ses yeu.x de leurs mains levées vers lui; elles sont rougles hideusement par leurs homicides. Cf. vers. 21, etc.
16-18. La vraie piété, opposée à la fausse dévotion. C'est le commentaire du conseil «Éloignetoi du mal, et pratique le bien », si souvent cité comme le résumé de la vraie et solide vertu. Cf. Prov. in, 7, etc. L'accusation divine fait place tout à coup à une exhortation paternelle, derrière laquelle on entrevoit l'amour qui se cache à demi, et qui ne demande qu'à se manifester entièrement. — Lavarnini..., quiescite (vers. 16). Quatre locutions synonymes pour Inviter Israël k rompre avec ses habitudes mauvaises. — Discite..., defendite... (vers. 17). Cinq autres synonymes pour le presser de faire le bien. — Et venite... (vers. 18). OUre d'une parfaite réconcl*
fuerint rnbra quasi vermicnlus , velut lana alba erunt.
Si volueritis, et audieritis me, bona terrae comedetis
20. Quod si nolueritis, et me ad iracundiam provocaveritis , gladius devorabit vos, quia os Domini locutum est.
21. Quomodo facta est meretrix civitas fidelis, plena judicii? Justitia habitavit in ea, nunc autem homicidae.
22. Argentum tuum versum est in scoriam, vinum tuum mixtum est aqua.
23. Principes tui infidèles, eocii furum. Omnes diligunt mimera, sequuntur retributiones. Pupille non judicant, et causa viduae non ingreditur ad illos.
la neige ; et s'ils sont rouges comme le vermillon, ils seront Diancs comme la laine.
19. Si vous voulez et si vous m'écoutez , vous mangerez les biens de la terre.
20. Que si vous ne voulez pas, et si vous provoquez ma colère, l'épée vous dévorera, car c'est la boucbe du Seigneur qui a parlé.
21. Comment la cité fidèle, pleine d'équité, est -elle devenue une prostituée? La justice habitait en elle, et maintenant il y a des meurtriers.
22. Ton argent s'est changé en scories, ton vin a été mêlé d'eau.
23. Tes princes sont infidèles, coiuplices des voleurs. Tous ils aiment les présents, ils recherchent les récompenses. Ils ne font pas droit à l'orphelin, et la cause de la veuve n'a pas d'accès auprès d'eux.
liation. La tendresse du cœur de Jéhovah brille maintenant dans tout son éclat, ne pouvant se contenir davantage. — ArfifMite. Hébr.: plaidons. C'est une véritable action Judiciaire dont le Seigneur propose aux Israélites de courir les chances. Là Us seront convaincus aisément de leiu's crimes; mais 11 est tout disposé à les leur pardonner, et à en effacer les traces honteuses. — Coccinum. Hébr. : èânim, le cramoisi.— Vermiculu», Hébr.:
Cochenille sur une fenille de cactus.
fâlah, nom de la cochenille, « insecte hémlptère qui fournit le principe colorant avec lequel on fabrique les plus belles teintures écarlates.» Voyez VAtl. d'hial. nat., pi. SLvi, flg. 1, 4. — Quasi iii'x,... lana. Le blanc le plus pur opposé au louge le plus éclatant. Partout et toujours la couleur blanche a été regardée comme l'emblème de
l'innocence et de la sainteté ; le rouge foncé convient fort bien aussi pour symboliser le péché, parce qu'il est d'une nuance analogue k celle du sang répandu , et que l'homicide est un des plus grands crimes.
19-20. La divine alternative. — Si volueritis... S'Us acceptent les conditions que leur offre si aimablement Jéhovah (vers. 16-18), Us recevront de lui toute sorte de béuédlctions temporelles ibona terras), indépendamment des spirituelles. — Si nolueritis... S'Us refusent. Us en subiront les terribles conséquences {gladius,..). Antithèse frappante entre œmedetis et devorabit vos. — Quia os Domini... Ces mots mettent, pour ainsi dire, le sceau au divin ultimatum.
8» Menaces et splendldes promesses. I, 21-31.
21-23. Isaïe reproche à Jérusalem les fautes nombreuses de ses habitants. Le ton est très éléglaque et rappelle celui des Thrènes. — Quomodo marque un douloureux étounement, occasionné par le changement moral qui s'est produit en Juda. — Meretrix. L'Image accoutumée pour représenter l'idolâtrie. Cf. Ex. xx , 6 ; xxxiv, 14 et ss. ; Deut. xxxi, 16 ; Jer. xxxi, 32, etc. — Civitas fidelis. Jérusalem avait mérité ce beau nom à diSérentcs époques de son histoire, eu se conduisant envers Dieu comme une épouse irréprochable. — Jv^titia..., nunc autem... On ne pouvait exprimer le contraste en termes plus frappants. — Argentum tuum.... < De la cité en général, la plainte se porte sur les princes, » d'abord au figuré (vers. 22), et ensuite au propre (vers. 23). L'argent, par sa blancheur éclatante et par sa valeur, le vin généreux dont parle le texte primitif isobé'), sont d'excellents emblèmes des chefs de la nation ; mais celui-là s'est transformé on scories, et celui-ci a perdu toute sa force (niixlum... aqua). — Infidèles : rebelles à Dieu. Dans l'hébreu, il y a un jeu de mots entre sârlm, princes, et aôrânm, inSdèies. — Quatre
Is. 1, 24-31.
24. C'est pourquoi voici ce que dit le Seigneur, le Dieu des armée!:!, le fort d'Israël : Ah! je me consolerai par la perte de mes adversaires, et je me vengerai de mes ennemis.
25. Et j'étendrai ma main sur toi, et je te inirifierai par le feu de tes scories, et j'enlèverai tout l'étain qui est en toi.
26. Et je rétablirai tes juges comme ils étaient autrefois, et tes conseillers comme ils étaient à l'origine ; après cela . tu seras appelée cité du juste, ville fidèle.
27. Sion sera rachetée par le jugement, et on la rétablira par la justice.
28. Mais les scélérats et les pécheurs périront tous ensemble, et ceux qui auront abandonné le Seigneur seront consumés.
29. Car ils seront confondus par les idoles auxquelles ils ont sacrifié, et vous rougirez à cause des jardins que vous aviez choisis;
30. lorsque vous serez devenus comme un chêne dont les feuilles tombent, et comme un jardin sans eau.
31. Votre force sera comme de l'étoupe sèche, et votre œuvre comme une étincelle ; et l'une et l'autre s'embrasera, et il n'y aura personne pour l'éteindre.
24. Propter hoc ait Dominus , Deus exercituum, Fortis Israël : Heu! consolabor super hostibus meis, et vindicabor de ininiicis meis.
25. Et convertam mauum meani ad te, et excoquara ad purum scoriam tuam, et auferam omne stannum tuum.
26. Et restituam judices tuos ut fuerunt prius, et consiliarios tuos sicut antiquitus ; post hœc vocaberis civitas justi, urbs fideÛs.
Sion in judicio redimetur, et reducent eam in justitia
28. Et conteret scelestos, et peccatorés simul ; et qui dereliquerunt Dominum consumentur.
29. Confundentur enim ab idolis quibus sacrificaveruut, et erubescetis super hortis quos elegeratis ;
30. cum fueritis velut quercus defluentibus foliis, et velut hortus absque aqua.
31. Et erit fortitudo vestra ut favilla stuppse , et opus vestrum quasi scintilla ; et succendetur utrumque simul, et non
I erit qui extinguat.
exemples pour Justifler cette accusation : diligiait..., sequuntur... Ces princes manquent aux premiers devoirs de leur position.
24-27, Le châtiment et ses heureux effets. — Propter hoc... Formule majestueuse d'introduction. Au lieu du verbe ait, l'hébreu emploie le substantif n,"um, qui est toujours grave et solennel. Cf. Ps. CK, 1, et le commentaire. — Dominus, Deus... Accumulation de noms divins, pour mettre en relief la toute-puissance du Seigneur. Le troisième, Forlis Israël, contient une allusion évidente à Gen. xlix, 24. Ailleurs (xlix, 26, et LX, 16), Isaïe dira : Le Port de Jacob. — Eeu l En hébr. : Hôï, malheur I comme au vers. 4.
— ConsoJabor. . . et vindicabor, , , Anthropomorphisme d'une grande énergie. On prête à Dieu le sentiment si humain de la vengeance. Assonance dans l'hébreu entre les verbes 'ennâl}em et 'innâcfmah. — Les mots hoatihus et inimicis désignent lèe IsraéUtes coupables. — Convertam manum... (vers. 26). Je ramènerai ma main sur toi. Dans la Bible, cette locution est prise tantôt en bonne part (cf. Zach. xm, 7), tantôt en mauvaise part (cf. Jer. vi, 9; Bz. xxxviii, 12, etc.). Ici les deux significations sont réunies : Dieu frappera, mais 11 bénira aussi tout en frappant.
— Excoqiiam ad purum... Hébr.: Je ferai' fondre les scories comme avec de la potasse (le mot hôr désigne souvent aussi la pureté; de là la traduction de la Vnlgate). Allusion au procédé métallurgique qui consiste à mêler un peu de potasse
avec les mlnei'als en fusion, pour accélérer la séparation des scories grossières. Les châtiments divins produiront le même résultat en Israël. — ReslUiiam jiidices... (vers. 26). Annonce d'une régénération admirable , et d'une période de grande sainteté. Cf. Jer. xxiii, 4-6. Cet oracle ne devait se réaliser qu'aux jours du Messie. — Sicut antiquitus : tels que Moïse, Josué, Samuel, David, etc. — Civitas justi.,. La cité entière redeviendra parfaite. Comp. le vers. 21. — Sion in judicio... (vers. 27). Elle sera sauvée par le Jugement, par le châtiment. Selon d'autres : par la pratique de la perfection. — Redueent eam. . . L'hébreu signifie plutôt : « Reduces ejns,.» c.-à-d. ceux qui y reviendront, le petit reste des sauvés. 28-31. Ruine des pécheurs. — Conteret... simul. C.-à-d. en masse, tous à la fols. — Confundentur. . . Hébr. : On aura honte à cause des téréblnthes (Vnlg., ah idolis) dans lesquels vous vous êtes complus. Les pratiques idolàtriques avaient fréquemment Heu dans des bois sacrés i super hortis), ou sous de grands arbres isolés. Cf. Lvn, 6 ; IV Reg. XVI, 4, etc. Le téréblnthe {Atlas d'hist, nat., pi. xxxin, fig. 3) est fréquent en Palestine. — Quos elegeratis. Plus fortement dans l'hébreu : Où vous mettiez vos délices. — Cum fueritis... (vers. 30). Faisant une belle association d'idées, le prophète compare Israël lui-même à un téréblnthe desséché (Vulg., velut quercus), à un jardin sans eau où tout dépérit. Ils seront ainsi punis par où Ils auront péché. — Et erit... Dam
l8. II. 1-4.
Vision d'Isaïe, file d'Ames, Bur Juda
et Jérusalem.
2. Il arrivera, dans les derniers temps, que la montagne de la maison du Seigneur sera fondée sur le sommet des montagnes, et qu'elle s'élèvera au-dessus des collines ; et toutes les nations y afflueront,
3. et des peuples nombreux y viendront, et diront : Venez, et montons à la montagne du Seigneur, et à la maison du Dieu de Jacob ; et il nous enseignera ses voies, et nous marcherons dans ses sentiers, car de Sion sortira la loi, et la parole du Seigneur de Jérusalem.
4. Et il jugera les nations, et il convaincra d'erreur des peuples nombreux ; et ils forgeront de leurs glaives
cet état il suffira d'une étincelle pour ennammer et consumer les pécheurs , et cette étincelle «'échappera de leur propre perversité. Hébr. ; L'homme fort (au lieu de fortitudo vestra; c-à-d. tout ce qui fait la vigueir d'un peuple sous le rapport humain) sera comme l'étoupe, et son œuvre comme une étincelle. — Non erit qui extingtiat. Le discours s'achève sur cet effroyable horizon.
5 II. — La gloire future de Juda et de Jérusalem, préparée par le châtiment. II, 1 — IV, 6.
Ce second discours, qui est aussi d'une grande beauté, contient une longue série de reproches et de menaces (ii, 5 - iv, 1), encadrée entre deux admirables promesses de salut messianique (n, 2-4, et rv, 2-6). La brillante perspective de la délivrance future est ainsi mise en contraste avec les ténèbres et les maux du temps présent.
i» Le titre. U, 1.
Chap. II. — 1. Ce titre domine les chap. n-rr, puisque un troisième discours commence avec le chap. V. — Verbum qriod vidit. Hébr.: hâzah, le verbe qui marque la contemplation pénétrante. Cf. I, 1, et la note.
2» Jérusalem centre de tous les peuples. II, 1-4.
2-4. Cette grandiose prédiction se retrouve dans le livre de Michée, rv, 1 et ss., en termes presque absolument Identiques, mais mieux soudée au contexte, et associée à d'autres détails qui semblent attribuer l'antériorité de la rédaction au petit prophète. Isaïe l'a donc très probablement empruntée à Michée, sous l'inspiration divine, et c'est pour cela qu'elle s'ouvre d'une manière si abrupte : Et erit... — In novissimis diebus. Hébr.: V'aharlf hayyâmim ; littér.: dans lu dernière partie des {ours. Belle et profonde
locuiiini qui n'est employée qu'en des passages prophétiques (ici seulement dans Isaïe), et toujours pour marquer les temps messianiques. Cf. Gen. XLtx, 1 ; Num. xxrv, 14 ; Deut. iv, 30 ; Dan. n , 28, etc. En effet, l'ère du Christ est centrale dans l'histoire du monde ; elle devait mettre fin aux âges anciens et commencer une période toute nouvelle. — Jilons domus Domi7ii. La colline de Moriah, sur laquelle était bâti le temple. Cf. II Reg. ni, 2 ; VAtl. géogr., pi. xiv et xv. — Prxparatu» (plutôt, d'après l'hébreu : établi, dressé) in vertice... D'une manière figurée, évidemment. Grâce à ce glorieux sanctuaire, qui était comme le palais du divin Eol d'Israël, l'humble colline de Moriah l'emportait déjà de beaucoup sur les plus hautes montagnes du globe ; mais elle devait les dépasser dans une mesure bien plus considérable, lorsqu'elle serait devenue le pôle du monde, par la conversion des païens. — Fluent ad eujn... Très forte image : couler à la façon d'un fleuve iTimense. Les nations, qui s'étalent autrefois divisées, séparées, au pied de la tour de Babel, viendront se grouper de nouveau et s'unir étroitement auprès du temple de Jéhovah. Cf. lx, 3 ; Jer. ui, 17 ; Zach. n, 11, etc. — Et ibunt... Procession merveilleuse et sans fin, composée de tous les peuples sans exception. — Venite... Ils s'excitent mutuellement à entreprendre leur saint pèlerinage, dont Us Indiquent le motif et le but : aacendamun ad montem... Ils veulent adorer dans son temple Jéhovah {Domini), le Dieu des Juifs ( Dei JacobX se faire enseigner sa religion et ses volontés (vias suas), pour s'y conformer désormais (et ambulabimus,.,). — Q^'ta de Sion... Comme plus tard la Samaritaine (Joan. rv, 26), ils reconnaissent le rôle é minent de Jérusalem, d'Israël, sous le rapport religieux. Comp. le Ps. Lxxxvi, où Sloa est légalement présentée
Is. II, 5-7.
des 80C8 de clianue, et de leurs luuces des faux. Un peuple ne tirera plus l'épée contre un autre, et on no s'exercera plus an combat.
5. Maison de Jacob, venez, et marchons à la lumière du Seigneur.
6. Car vous avez rejeté votre peuple , la mai.son de Jacob, parce qu'ils ont été remplis de superstitions comme autrefois, qu'ils ont eu des augures comme les Philistins, et qu'ils se sont attachés aux fils des étrangers.
7. Leur terre est remplie d'or et d'argent, et il n'y a pas de fin à leurs trésors.
Non lev.ibit gens contra gentem gladium, nec exeroebuntur ultra ad prœlium.
b. Domus Jacob, venite, et ambuleraus in lumine Domini.
6. Projecisti enira populum tuum, domum Jacob, quia repleti sunt ut olim, et augures habuerunt ut Philisthiim, et pueris alienis adhieserunt.
7. Eepleta est terra argento et auro, et uon est finis thesaurorum ejus.
comme le berceau de la régénération du inonde entier. — Et judlcabit... (vers. 4). Hébr. : Il jugera entre les peuples ; comme un arbitre dont la décision est péremptolre. — Arguet... : 11 réprlmaudera sévèrement et contraindra à l'obéissance ceux qui refuseront de se soumettre. — L'unique vrai Dieu sera donc aussi l'unique vrai roi ; or, sous un roi si Juste et si ferme , toute querelle étant prompteraent réprimée, la paix la plus parfaite régnera en tous lieux : et corifla- OuiU.,.* Image Incomparablement majestueuse :>
Gentils, adoptent tout ce qu'il y a de mauvais chez les nations païennes, et s'attirent les châtiments divins. — Domus Jacob, venite... Écho évident du vers. 3. Par cette invitation afteotueuso, le prophète essaye de stimuler le zèle du peuple de Dieu. Juda se laisserait - Il donodépasser par les païens ? Cf. Rom. xi, 14. — Ambulemus in lumine...: en obéissant parfaitement à la loi , qui était un phare étincelant. Cf. Ps. xviir, 9; cxvill, 105; Prov. vi, 23. — Projecisti... S'adressaut maintenant à Dieu, Isaïe
Charrue et boyau dans l'ancienne Egypte.
on transforme en instruments agricoles les armes désormais inutiles. Sa complète réalisation n'aura lieu qu'à la consommation des temps, « car sur cette terre, où le mal subsistera toujours à côté du bien, 11 ne faut pas chercher un accomplissement plus entier ï ( Le Hir) ; mais le Messie a déjà apporté aux hommes une paix relative très réelle, que plusieurs prophètes avaient chantée avant les anges de Noël. Cf. Mich. v, 9-10; Zach. IX, 9, etc. Quant à la première partie de cet oracle, qui annonce si clairement l'unité, la catholicité et la perpétuité de l'Église chrétienne, il s'est depuis longtemps accompli, et nos missionnaires le réalisent encore chaque jour, puisque c'est par Notre - Seigneur Jésus - Christ que les païens se sont convertis au Dieu d'Israël.
3» Le jugement divin contre tout ce qui s'élève d'une manière orgueilleuse et criminelle dans Juda. Il, 5-21.
6-9. Introduction : comment les Juifs, au lieu de se laisser entraîner par le bel exemple des
« motive l'exhortation » (enim) qu'il vient d'adresser à ses concitoyens. Elle a sa grave raison d'être, car le Seigneur a déjà en partie délaissé les Juifs, à cause de leurs mœurs antithéocratiques (quia...). — Bepleti sunt ut olim. C.-à-d. : ils sont aussi coupables que leurs aïeux. Mais l'hébreu dimne un meilleur sens : Ils sont remplis de l'Orient. Ce qui signlfle que les Israélites avalent adopté, malgré l'interdiction formelle de la loi, les coutumes des nations païennes, dont ils imitaient le luxe effréné et même les pratiques Idolâtrlques. — Augures habverunt... Hébr.: Ils sont magiciens (ils s'adonnent à la magie) comme les Philistins. La Bible signale à plusieurs reprises les devins des Philistins ; cf. I Reg. vi, 6 ; IV Reg. 1 , 2, etc. — Pueris alienis. Hébr. : aux fils des étrangers. Pendant plusieurs siècles, les rois de Juda recherchèrent avec empressement l'alliance des païens. Cf. III Reg. lu, 1, et xv, 18; IV Reg. XVI, 7 et bs., etc. Il y avait \k tout enseiuble un grave -x-ril d'idolâtrie et un manqua entier de coufiam e en Jéhovah. — Repleta egt...
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8. Et repleta est terra ejus equis, et innumerabiles quadrigse ejus. Et repleta est terra ejus idolis; opus manuum suarum adora verunt, quod fecerunt digiti eorum.
9. Et incurvavit se homo, et humiliatus est vir : ne ergo dimittas eis.
10. Ingredere in petram, et abscondere in fossa humo, a facie timoris Domini, et a gloria majestatis ejus.
11. Oculi sublimes hominis humiliati sunt, et incurvabitur altitude virorum ; exaltabitur autem Dominus solus in die illa.
12. Quia dies Domini exercituum super omnem superbum, et excelsum, et super omnem arrogantem, et humiliabitur ;
13. et super omnes cedros Libani sublimes et erectas, et sujjer omnes quer- CU8 Basan,
14. et super omnes montes excelsos, et super omnes colles elevatos,
15. et super omnem turrim excelsam , et super omnem murum munitum,
16. et super omnes naves Tharsis, et Buper omne quod visu pulchrum est.
Et incurvabitur sublimitas homi
8. Leur pays est plein de chevaux, et leurs chars sont innombrables. Et leur pays est rempli d'idoles; ils ont adoré î'œu\Te de leurs mains, qu'ils avaient formée de leurs doigts.
9. L'homme du peuple s'est abaissé, et les grands se sont humiliés : ne leur pardonnez donc pas.
10. Entre dans les rochers, et cachetoi dans les creux de la terre, pour éviter la terreur du Seigneur et la gloire de sa majesté.
11. Les yeux altiers de l'homme seront humiliés, la hauteur des grands sera abaissée, et le Seigneur seul sera élevé en ce jour- là.
12. Car voici le jour du Seigneur des armées contre tous les superbes, sur les hautains, et sur tous les insolents, et ils seront humiliés ;
13. contre tous les cèdres du Liban, hauts et élevés, contre tous les chênes de Basan,
14. contre toutes les hautes montagnes , et contre toutes les collines élevées,
15. contre toutes les hautes tours, et contre toute muraille fortifiée,
16. contre tous les vaisseaux de Tharsis, et contre tout ce qui' est beau et plaît à la vue.
Et l'élévation des hommes sera
Répétition énergique de ce verbe (comp. le vers. 8). — Argento et auro. Les Juifs Jonlrent d'un grand bien-être matériel pendant les règnes d'Ozias et de Joatham. — Equi8,... qiuxdrigse. Autre exemple d'un Inxe réprouvé par la loi. Cf. Deut. xvn, 16-17. — Repleta... idolis. Résultat funeste de cette prospérité matérielle et de cette association avec les païens. Le prophète relève en passant la folle criminelle de l'idolâtrie : opus manuum suarum... Il reviendra souvent sur ce fait dans la seconde partie de son écrit. — Incurvavit se... ( vers. 7 ). Ils se sont courbés , humiliés devant des Idoles de néant. Les substantifs homo et vir sont collectifs : le premier (hébr.: 'âdâm) représente les hommes du peuple; le second CiS) les classes nobles et dirigeantes. Même nuance aux vers. 11 et 17. Voyez les notes des Ps. iv, 3, et VIII, 5. — Ne ergo dimittas... Le forfait est tel, qu'Isaïe, malgré son amour pour son peuple, ne lient s'empêcher d'en demander lui-même la punition.
10-21. Tout ce qui s'élève sera humilié. Morceau remarquable, qui oppose d'une manière très frappante la grandeur de Dieu au néant des créatures les plus glorieuses en apparence. Les vers. 10 et 11 forment comme un double refrain, que nous entendrons retentir aux vers. 17, 19 et 21 ; Us contiennent en même temps le thème de cet
alinéa. — Ingredere... lie prophète volt le Jugement divin qui s'avance «avec une force irrésistible » renversant tout sur son passage, et il presse ses compatriotes de chercher le salut comme lis pourront. — In petram : dans les cavernes des rochers. Elles abondent dans les montagnes de Juda, et les Hébreux y cherchèrent souvent une retraite lorsque leur pays fut envahi par l'ennemi. Cf. Jud. vi, 2 ; I Reg. xm, 6, et xrv, 11, etc. — In fossa humo : des cachettes faites de mains d'hommes. L'hébreu dit seulement : dans la poussière. Les Juifs se Jetteront à terre, et tâcheront d'éviter les regards courroucés du Seigneur (a facie... et gloria...). — Oculi sublimes, altitvdo : expressions qui désignent un orgueil coupable. — Dies Domini (vers. 12) : le Jour où éclatera sa vengeance. — Super omnem... Énumératlon très éloquente, qui va jusqu'à la fin du vers. 16. La pensée est exprimée d'abord au propre (vers. 12 : superbum, excelsum...'), et ensuite an figuré (vers. 13 et ss. ), l'orgruell humain étant représenté tour à tour par ce qu'il y avait alors de plus élevé en Palestine , soit dans le domaine de la nature (vers. 13-14), soit dans celui d'oeuvres humaines (vers. 15-16).— Cedros Libani: le roi des arbres de l'Orient. — Qaercus Basan. La province de Basan était située au nord -est de la Palestine (.Atlas géogr., pL vu et x). Ses
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abaissée, la hauteur fles grandH sera humiliée, et le Seigneur seul sera élevé en ce jour -là ;
et les idoles seront entièrement brisées
. 19. Et on entrera dans les cavernes des rochers, et dans les gouffres de la terre, pour éviter la terreur du Seigneur et la gloire de sa majesté, lorsqu'il se lèvera pour frapper la terre.
20. En ce jour- là l'homme jettera ses idoles d'argent et ses statues d'or, qu'il s'était faites pour les adorer, les images des taupes et des chauves -souris;
21. et il entrera dans les fentes des rochei*s et dans les creux des pierres, pour éAàter la terreur du Seigneur et la gloire de sa majesté, lorsqu'il se lèvera pour frapper la terre.
22. Cessez donc de vous confier en l'homme, dans les narines duquel il n'y a qu'vm souffle, car c'est Dieu seul qui est le Très - Haut.
num, et humiliabitur altitude -virorura, et elevabitur Dominus solus in die illa ;
et idola penitUB conterentur
19. Et introibunt in speluncas petrarum, et in voragines terrae, a facie formidinis Uomini, et a gloria raajestatis ejus, cura surrexerit percutere terram.
20. In die illa projiciet homo idola argenti sui, et simulacra auri sui, quse fecerat sibi ut adoraret , talpas et vespertiliones ;
21. et ingredietur scissuras petrarura et in cavernas saxorum, a facie formidiuis Domini, et a gloria majestatis ejus, cum surrexerit percutere terram.
22. Quiescite ergo ab homine, cujus spiritus in naribus ejus est, quia Excelsus reputatus est ipse.
forêts de beaux chênes sont également citées par Ézéchiel, xxvii, 5-6, et psr Zacharie, xi, 2, à côté des cèdres du Liban. — Naves Tharsis (vers. 16). D'après l'hébreu : TarëiS, ou Tartessus, la célèbre colonie phéulcienne, située en Espagne, au delà du détroit de Gibraltar, près de l'embouchure du Guadalqulvlr (Atl. géogr., pi. i). Les navires qui s'y rendaient ayant à traverser toute la Méditerranée, souvent orageuse, étaient grands et solides. Cf. III Reg. IX, 26, et X , 22 ; Ps. XLVin , 8 , etc. — Omne quod... puUhi'um.,. : les divers objets de luxe que les Juifs Importaient souvent de très loin. — Idola penitus...
{ vers. 18 ). Les Idoles n'échapperont pas à la ruine générale ; elles ne sauront garantir ni elles-mêmes, ni leurs adorateurs (et i»troibM/),t..., vers. 19 ; les mots percutere terram rendent assez bien la paronomase de l'hébreu, la'aroi tta'are^). — Projiciet... idola (vers. 20). Les idolâtres seront les premiers à détruire leurs fausses divinités, dont ils reconnaîtront le néant complet. — Talpas et vespertiliones. Plutôt d'après l'hébreu : (Il jettera...) aux taupes et nus chauves -souris, c.-ii-d. dans les réduits obscurs et malpropres qui servent
de retraite h ce8 animaux. — Qniesdte ergo... (vers. 22). Conclusion énergique de cette première partie du tableau des Jugements célestes : c'est une folie de mettre sa confiance dans les hommes, qui ne sont que faiblesse. L'hébreu exprime plus nettement cette pensée : Cessez pour vous de (vous confier en) l'homme, dans les narines du-
Olmuve-gourig de Palestine (Rhinopmna microphyllum ).
quel il n'y a qu'un souffle ; car de quelle valeur est -il (Vulg. : quia excelsus...; il a été réputé grand sans l'être en réalité ) ? On ne saurait mieux décrire, par un seul trait, la complète faiblesse de l'homme. Cf. Gen. U, 7, et Ps. cxlv.
CHAPITRE ni
1. Ecce enim Dominator, Doininus e.\eicituuni , auferet a Jérusalem et a Juda validuui et fortem, omne robur panis, et omne robur aquse,
2. fortem, et virum bellatorem, judicem , et prophetam , et ariolum , et senem,
3. principem super quinquaginta, et honorabilem vultu, et consiliarium , et sapientem de arcbitectis , et prudenteni eloquii mystici.
4. Et dabo pueros principes eorum, et effeminati dominabuutur eis.
5. Et irruet populus, vir ad virum, et unusquisque ad proximum suum ; tumultuabitur puer contra senem , et ignobilis contra nobilem.
6. Apprehendet enim vir fratrem suum, domesticum patris sui ; Vestimentum tibi est, princeps esto noster, ruina autem haec sub manu tua.
1. Voici que le dominateur, le Seigneur des armées, va ôter de Jérusalem et de Juda l'homme valide et l'homme fort, toute la force du pain et toute la force de l'eau,
2. l'homme fort et l'homme de guerre, le juge et le prophète, le devin et le vieillard,
3. le chef de cinquante et l'homme au visage vénérable, le conseiller, les plus sages d'entre les architectes, et ceux qui ont l'intelligence des paroles mystiques.
4. Je leur donnerai des enfants pour princes , et des efféminés domineront sur eux.
6. Et le peuple se précipitera, homme contre homme , et l'ami contre l'ami ; l'enfant se soulèvera contre le vieillard, et l'homme de rien contre le noble.
6. Et l'on saisira son frère, né dans la maison paternelle : Tu as un vêtement, sois notre prince, et que cette ruine soit sous ta main.
4° Le jugement divin contre les hommes de Jérusalem et de Juda. III, 1-16.
Chap. III. — 1-3. Le royaume sera privé de tous ses soutiens naturels. — Ecce enim dominator. Transition soleimelle. Cf. i, 24; x, 16, 33 ; irx, 4, etc. — Validum et /ortem. Hébr. : l'appui et le soutien. Expression toute générale. — Robur partis,... aqvse. Hébr. : tout appui de pain et tout appui d'eau. Emblème des choses indispensables pour soutenir la vie. Cf. Lev. xxvi, 26 ; Ps. crv, 16, etc. — Fortem et virum... Hébr. : le héros et le guerrier. Nouvelle énumératlon très éloquente (cf. ii, 12-16). Dieu enlèvera tous les principaux et les plus utiles citoyens de la nation. — Ariolum. Quelques traducteurs anciens et modernes prennent ce mot en bonne part, comme s'U était synonyme de prophetam. La Vulgate donne un excellent sens, puisqu'il s'agit de tous les hommes d'autorité, en qui le peuple mettait à tort ou à raison sa confiance. — Senem. Les « anciens » ont toujours joué un rôle important dans la société Israélite. Cf. Deut. xxi, 1 et ss.; I Reg. xi, 3 ; III Reg. xxi, 8, etc. — Principem super quinquaginta. Les chefs d'une compagnie militaire, les capitaines. Cf. IV Reg. i, 9. — Honorabilem vultu. Littéral, dans l'hébreu : Élevé de visage ; « d'un air, d'un port, d'un visage vénérable et digne de respect ; ou un homme d'autorité, qui impose par sa présence.» ( Calmet, h. î.) — Sapientem de architectls. Hébr. : le sage artisan. — Prudentcm eloquii... C.-à-d., <i les hommes instruits de la Loi et habiles à l'interpréter > jusque dans ses profondeuri lec
plus intimes. D'après l'hébreu : Celui qui est intelligent dans les enchantements (le magicien). — Ces prédictions se réalisèrent à la lettre au moment de la ruine de Jérusalem. H y eut alors une telle famine dans la ville, que des mères en vinrent à manger leurs propres enfants (cf. Thren. n, 20). De plus, Nabuchodonosor déporta en Chaldée les personnages les pins influents du royaume, avec tous les guerriers qui avalent survécu et un grand nombre d'artisans (cf. IV Reg. xxiv, 14 et ss.; Jer. xxiv, 1 ; xxrx, 2, etc.).
4-7. L'anarchie dans Jérusalem. — Dabo pue ros principes... Après avoir écarté tous ceux qui pouvaient exercer une Influence utile dans la jation (vers. 1 et ss.), Dieu permettra en outre que le sceptre passe entre les mains de princes très jeunes, sans expérience, qui deviendront, pour le pins grand malheur de leurs subordonnés, le jouet des intrigants et des ambitieux. — Effeminati. Hébr.: des choses enfantines. L'abstrait pour le concret. — Et Irruet... Révolte du peuple, suivie bientôt de la guerre civUe et de l'anarchie la plus complète. — Puer contra senem... Plus de respect alors à l'égard de ce qui l'avait toujours et partout inspiré. — Apprehendet... (vers. 6). On flnlt cependant par se lasser de ce désordre, et on offre le pouvoir au premier venu. — Domestieiim patris... Un simple citoyen qui n'a d'autj'e recommandation que celle de porter des habits décents, au milieu de la misère générale : Vestimenium tihi... Ce trait montre k quel degré de détresse on sera alors descendu. — BespondeWt... (ver*. 7). L'élu refuse nn non-
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7. En ce jour il répondra : Je ne suis pas médeciu, et dans ma maison il n'y a ni pain ni vêtement ; ne m'établissez pas prince du peuple.
8. Car Jérusalem chancelle et Juda va tomber, parce que leurs paroles et leurs œuvres sont contre le Seigneur, pour provoquer les yeux de sa majesté.
9. L'aspect de leur visage témoigne contre eux, et ils ont publié hautement leur péché comme Sodome, et ils ne l'ont point caché. Malheur à leur âme, parce que des maux sont tombés sur eux 1
10. Dites au juste qu'il prospérera, qu'il 86 nourrira du fruit de ses œuvres.
11. Malheur .'i l'impie, pour sa ruine, car il lui sera fait selon l'œuvre de ses mains.
12. Mon peuple a été dépouillé par ses oppresseurs , et des femmes ont dominé sur lui. Mon peuple, ceux qui te disent bienheureux te trompent, et ils détruisent le chemin par oïl tu dois marcher.
13. Le Seigneur se tient debout pour juger, il se tient debout pour juger les peuples.
14. Le Seigneur entrera en jugement avec les anciens et les princes de son peuple, car vous avez dévoré la Adgne, et la dépouille du pauvre est dans vos maisons.
7. Respondebit in die illa, dicens ; Non sum medicus, et in domo nie^ non est panis neque vestimentum ; nolite constitiiere me principem populi.
8. Ruit enim Jérusalem , et Judas concidit, quia liugua eorum çt adinventionee eorum contra Dominum, ut provocarent oculos majestatis ejus.
9. Agnitio vultus eorum respondit eis, et peccatum suum quasi Sodoma prsedicaverunt, nec absconderunt. Vse animre eorum, quouiam reddita sunt eia mala!
10. Dicite justo quoniam bene, quouiam fructum adinventionum suarum comedet.
Vas impio in malum, retributio enim manuum ejus fiet ei
12. Populum meum exactores sui spoliaverunt, et mulieres dominatse sunt eis. Popule meus, qui te beatum dicunt ipsi te decipiunt, et viam gressuum tuorum dissipant.
13. Stat ad judicandum Dominus, et stat ad judicandos populos.
14. Dominus ad judicium veniet cura senibus populi sui, et principibus ejus; vos enim depasti estis vineam, et rapina pauperis in domo vestra.
neur si périlleux, et il s'excuse en alléguant qu'il est Incapable de remédier à de tels maux : Non sum medicvs. Comparaison très expressive. L'État est trop malade pour qu'un simple parvenu puisse le guérir. L'homme en question a d'ailleurs assez de ses propres besoins et de ceux de sa famille : in domo... non est...
8-15. Le désordre est à son comble, et c'est là une Juste punition des péchés du peuple. — Jiuit..., œncidit. Prétérits prophétiques. Les menaces des vers. 4 et ss. sont déjà considérées comme accomplies. — Lingua eorum... Les discours et les desseins Impies des Juifs ont provoqué la colère du Seigneur. L'expression provotarent oculos m.aiestatis... est d'une grande beauté. — Agnitio vultus... (vers. S). La physionomie des coupables témoigne contre eux à elle seule, tant elle est audacleusement effrontée. — Peccatum... qvaal Sodoma... Ils ne rougissent de rien. Allusion à Gen. xix, 6. Comp. i, 10. — Vm animx... Menace réitérée du châtiment. — Dicite justo. Vers. 10 et 11, contraste entre le sort des bons et celui des méchants, pour mettre davantage en relief la- punition de ces derniers. — Quoniam bene : sa conduite est parfaite, et sera récompensée. — Populum meum... (vers. U).
Isaïe continue de décrire les malheurs de la nation ingrate et rebelle. Comp. les vers. 4 et ss.
— Exactores... spoliaverunt. Hébr. : Ses oppresseurs sont des enfants. — Mulieres dominatse... Autre détail non moins désastreux, qui cadre à merveille avec les Intrigues perpétuelles des sérails orientaux, surtout pendant la minorité des rois et les longues régences. Les derniers monarques de Juda furent pour la plupart des jeunes gens sans capacité, sans énergie. Cf. IV Reg. XXIII, 31 et ss., 36 et ss.; xxiv, 8 et sa., 18 et ss.
— Popule meus. Apostrophe pathétique d'Isaïe à ses concitoyens, pour les mettre en garde contre les faux prophètes et les autres imposteurs qui abusaient de leur crédulité. — Qui te beatum... Hébr. : ceux qui te dirigent (les chefs de la nation). — Viam gressuum... Belle métaphore : la route étant détruite, le peuple s'égarera Inévitablement. — Stat ad judicand-^nn... Vers. 13-15 : puisque les chefs sont plus coupables, ils seront punis les premiers. Notez la répétition emphatique du verbe stat : le jugement est imminent, puisque déjà le jnge suprême est debout pour rendre son arrêt. — Populos; tous les peuples, mais spécialement les Juifs. La pensée est généralisée. — Ad judicium... ewn
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15. Quare atteritis populum meiim , et faciès pauperum commolitis? dicit Dominus, Deu8 exercituum.
16. Et dixit Dominus : Pro eo quod elevatse supt filiae Sion , et ambulaverunt extento collo, et nutibus cculorum ibant, et plaudebant, ambulabant pedibus suis, et composite gradu incedebant,
17. decalvabit Dominus verticem filianim Sion, et Dominus crinem earum nudabit.
18. In die illa auferet Dominus ornamentum calceamentorum, et luuulas,
et torques, et monilia, et armil- Jas, et mitras
20. et discriminalia, et periscelidas , et murenulas, et olfactoriola, et inaures,
15. Pourquoi foulez -vous aux pieds mon peuple et broyez -vous le visage des pauvres? dit le Seigneur, le Dieu des armées.
16. Et le Seigneur dit : Parce que lea filles de Sion se sont élevées, qu'elles ont marché le cou tendu, en faisant des signes des yeux et en s'applaudissant , et qu'elles ont mesuré leurs pas et étudié leur démarche,
17. le Seigneur rendra chauve la tête des filles de Sion, et il découvrira leur nudité.
18. En ce jour, le Seigneur ôtera l'ornement de leurs chaussures , et les croissants,
19. et les colliers, et les fileta de perles, et les bracelets, et les mitres,
20. les rubans de cheveux, et les chaînettes des pieds, et les chaînes d'or, et les boîtes de senteur, et les pendants d'oreilles,
genibus. C.-à-d. contre les classes dirigeantes, qui abusent si Indignement de leur pouvoir. — Vo8 enim... L'acte d'accusation (vers. 14*>-15>. — Vineam... Cette figure sera prochainement développée (v, 1-7). — Faciès... commolitis. Trope extraordinaire, d'une grande énergie : broyer comme sous la meule. Par opposition à l'autre hébraïsme plus connu : caresser la face, c.-à-d. flatter.
5» Le jugement contre les femmes de Jnda. 111,16— IV, 1.
16-17. Leur orgueil effréné sera profondément humilié. — Pro eo gitod.„ La sentence est d'abord motivée , selon la coutume. — Elevatm sunt : au moral, par un orgueil sans mesure. — Extento collo. Elles marchaient la tête rejetée en arrière, se redressant d'une façon flère et hautaine. — Xutibus oculorum : regards Immodestes et même impudents, ce qui est deux fois plus Inconvenant dans une femme. — Ibant..., ambulabant. L'hébreu est plus expressif ; littéralement : « Incedendo et saliendo Incedunt. i> C'est le verbe du milieu, sauter, qui donne à la phrase sa signification précise. Le prophète a donc voulu représenter ici la marche sautillante des femmes de Juda. Biles portaient au-dessus de la cheville, comme le font souvent encore les Syriennes modernes, des anneaux d'argent, parfois d'or, auxquels étaient attachées des chaînettes de même métal, qui mesuraient et régularisaient le pas. C'est ce que dit aussi l'hébreu : Elles ont des anneaux à leurs pieds (Vulg. : pedibus... incedebant; saint Jérôme a bien rendu la pensée). Voyez le vers. 18. — Decalvabit.., Châtiment Ignominieux d'une telle conduite, vers. 17. La calvitie est une honte particulière pour une femme, et l'hébreu suppose qu'elle sera causée par la maladie de la teigne. — Crinem earum. Hébr. : leurs parties secrètes. Le comble du déshonneur.
Leur luxe sera remplacé par la misère
I et la captivité. Longue nomenclature des prlQ- ! cipaux objets dont se composait alors la toilette i féminine, pour mieux faire ressortir tonte l'é- 1 tendue du faste et de la vanité des Juives d'alors. I Isaïe énumère Jusqu'à vingt et une espèces d'ornements , les mentionnant dans un certain pêlei mêle qui produit un grand effet. Ce passage a j servi de base à deux ouvrages considérables, celui I de Schrœders, Commentarius de vestitu mulit' rum hebrœarum, ad Is. ui, 16-24 (Leyde, 1746), et celui de Hartmann , die Hebrseerin ont Putztische, 1809-1810. Il n'existe pas une certitude absolue sur le sens de toutes les expressions enniloyées par le prophète ; l'accord s'est fait néanmoins pour la plupart d'entre elles. — In die illa : au jour de la divine vengeance. Cf. il, 12, 17, 20. — Omamentum calceamentorutn. Hébr.: 'akâaim; les anneaux dont il a été question au vers. 16. Voyez l'Atlas archéol., pi. vi, flg. 16-17; pi. vn, flg. 13-15. — Lunulas. Hébr.: kaharônim ; lunules ou croissants en métal, dont on ornait aussi parfois les animaux. Cf. Jud. vin, 21, 26. Csst encore l'une des parures principales des Syriennes et des Égyptiennes modernes (AU. archéol., pi. v, flg. 5, 11). — Torques (vers. 19). Hébr. : ^bisim, ( dans le texte original , ce mot précède saharônim). D'après le Talmud, une espèce de frontal tressé de fils d'or ou d'argent et allant d'une oreille à l'autre; selon d'autres, de petites boules rondes, réunies de manière à former des colliers. — Monilia. Hébr.: n'ti/ôf; des pendants d'oreilles en forme de « gouttes » (Atl. archéol., pi. viii, fig. 7, 8). — Armillas. Hébr.: èérôt. On en portait jusqu'à deux à chaque bras, l'un vers le poignet, l'autre au-dessus du coude (.Atlas archéol., pi. lxxx, flg. 7, 8; pi. Lxxxi, fig. 7, 8, 13, etc.). — Mitras. Hébr. • p"érim; sorte de diadème que les hommes portaient aussi bien que les femmes. Cf. lxi, 1; Kx. I XXXIX, 28. — Discriminaiia. Hébr. : t"âlôt (la
Femme du Liban richement parée.
Is. m, 21-26.
et spécula, et sindones, et vittas, et theristra
24. Et erit pro suavi odore fœtor, et pro zona funiculus , et pro crispanti crine calvitium, et pro fascia pectoral! cilicium.
25. Pulcheriimi quoque viri tui gladio cadent, et fortes tui in prselio.
26. Et mœrebunt atque lugebunt portae ejus, et desolata in teiTa sedebit.
21. et les anneaux, et les pierreries qui leur pendent sur le front,
22. et les vêtements précieux, et les écharpes, et les voiles, et les riche»
épingles,
23. et les miroirs, et les chemises de prix, et les bandeaux, et les voiles légers.
24. Et au lieu de parfum il y aura la puanteur; au lieu de ceinture, une corde; au lieu de cheveux frisés, une tète chauve, et au lieu de riches corps de jupes, un cilice.
25. Tes hommes les plus beaux tomberont sous le glaive, et tes héros dans le combat.
26. Les portes de Sion seront dans le deuil et dans les larmes , et elle s'assiéra à terre désolée.
Vulgate a fait Ici une nouvelle interversion, car ce mot précède p"értm) ; « le voile attaché par un ruban autour du front ï et qui pend sur le visage , en laissant une ouverture pour les yeux {Atl. archéol., pi. n, flg. 6). — Perlacelidas (vers. 20). L'hébreu ^'âdôf désigne les chaînettes qui ont été mentionnées plus haut (note du vers. 18). — Murenulas. Hébr. : qlëéurim; les ceintures , où s'étalait d'ordinaire un très grand luxe. Cf. XLDc, 18 ; Jer. n, 32, etc. — Ol/actoriola. Littéral, dans l'hébreu : des maisons de souÉBe, c.-à-d. des flacons qui contenaient des essences parfumées. — Inauren. Hébr.: l'hâsim; bijoux de différente nature, munis d'inscriptions et servant d'amulettes. Cf. Gea. xxxv, 4. — Annulas (vers. 21). Spécialement, d'après l'hébreu, des anneaux à cachet (.AU. arch., pi. ix, flg. 5-9). — GemnMs in fronte... Hébr.: nizmé hâ'a/. Il s'agit de cet étrange ornement de métal que les Orientales se suspendent au nez. Cf. (îen. xxiv, 22, et l'Atl. archéol., pi. vi, flg. 6, 7. — Mutatoria (vers. 22). Hébr.: majfala^ôt; d'après l'étymologie, des vêtements de « rechange », que l'on enlève pour se livrer aux occupations ordinaires de la vie; par conséquent, des vêtements précieux.— Palliola. Hébr. : ma'atâfôi; la robe ou tunique supérieure, qui était d'ordinaire richement brodée. — Unteamlna. Hébr.: mitpâhôi; vaste pièce d'étoffe (de la racine tâ/ah, étendre) dont on s'enveloppait tout le corps comme -^'un manteau. Cf. Ruth, ni, 15, et l'Atlas archéol., pi. n, flg. 14 ; pi. m, flg. 6. — Acus, des épingles de toilette. Hébr. : harîtim, des pochettes servant de bourse. Cf. IV Reg. v, 23. — Spécula (vers. 23). Hébr.: giliônlm, des révélateurs. Expression très pittoresque pour désigner les petits miroirs à poignée, en métal poli, que les femmes portaient habituellement avec elles (Atl. archéol., pl. vn, flg. 3; pi. IX, flg. 10). — SincUmes. La tnnique intérieure ou chemise, en linge très fln. Le mot latin, de même que l'hébi-eu s'dinim.
vient de Sindu, nom antique de l'Inde, et désigne le fin lin de cette contrée. — Vittas. Hébr. : fnîfô^ (de fânâf, enrouler) ; les bandelettes des turbans. Voyez l'Atlas archéol., pi. vi, flg. 6. — Theristra. Hébr. : r'dtdim (de râdad, déployer) : voile très ample , souvent orné de broderies. — Et erit. . . ( vers. 24 ). Encore le châtiment, comme au vers. 17. De nouveau, il est mis en corrélation avec la faute. — Pro suavi odore. Hébr. : bôsem, le parfum extrait du baumier. — Funicuhis. Une simple corde, au lieu de la ceinture luxueuse. — Pro crispanti crine. La frisure était très à la mode en Egypte et en Assyrie ; les monuments l'kttestent à tout moment (^Atl. archéol, pi. m, flg. 3 ; pi. rv, flg. 9 ; pi. v, fig. 5; pi. VI, flg. 8, etc.). — Fascia pectorali. Hébr. : le manteau d'apparat. — Cilicium. Un sac, dit l'hébreu ; un vêtement d'étoffe grossière (AU. archéol., pi. i, flg. 2). L'hébreu ajoute : et la cicatrice (marque empreinte avec un fer rouge sur le corps ou le visage des esclaves) au lieu de la beauté. La Vulgate n'a gardé de ces mots que l'adjectif pulcherrimi , qu'elle a rattaché à la phrase suivante (vers. 25).
26 - 26. Jérusalem sera dépeuplée. CTeat la continuation du châtiment des femmes Juives (11 en est de même pour rv, 1) : les hommes de Juda périront en grcnd nombre sur le champ de bataille, et elles seront réduites pour la plupart à un humiliant célibat — Viri tui. Le prophète interpelle directement Jénisalem. — Mœrebunt... portée... Les portes de la cité, auprès desquelles les hommes se rassemblaient pour traiter d'affaires, sont censées gémir de leur solitude forcée. Cf. XIV, 3 ; Jer. XIV, 2 ; Thren. i, 4, etc. — Desolata... sedebit : attitude de la douleur et du désespoir. Cf .Thren. n, 10. C'est par l'image d'une femme assise à terre, désolée, que les Romains représentèrent plus tard sur leurs monnaies la « Judaea capta B ou a devicta ».Voyeï l'Atl. arch., pi. utiv, flg. 18-20.
CHAPITRE IV
1. Et 8ej.it ferames saisiront un môme homme en ce jour -là, et elles lui diront : Nous mangerons notre pain, et nous nous couvrirons de vêtements à nos fiais ; agrée seulement que nous portions ton nom, enlève notre opprobre.
2. En ce jour -là, le germe du Seigneur sera dans la magnificence et dans la gloire, et le fruit de la terre sera élevé en honneur, et une cause d'allégresse pour ceux d'Israël qui auront été sauvés.
3. Alors tous ceux qui seront restés dans Sion et qui seront demeurés dans Jérusalem seront appelés saints, tous ceux qui auront été écrits dans Jérusalem au nombre des vivants.
4. Alors le Seigneur purifiera les souillures des filles de Sion, et il lavera Jéru-
1. Et appréhendent septem rauliercs virum unum in die illa, dicentes : Panem nostrum comedemus, et vestimen tis nostris operiemur ; tantummodo invocetur nomen tuum super nos, aufer opprobrium nostrum.
2. In die illa erit germen Domini in magnificentia et gloria, et fructus terrae sublimis , et exultatio his qui salvati fuerint de Israël.
3. Et erit : omnis qui relictus fuerit in Sion, et residuus in Jérusalem, sanctus vocabitur, omnis qui scriptus est in vita in Jérusalem.
4. Si abluerit Dominus sordes filiarum Sion, et sanguinem Jérusalem laveiit de
Chap. rV. — 1. Opprobre des femmes Israélites. Autre conséquence du massacre de la plupart des hommes. — Et appréhendent... a Tableau qui sert de pendant à celui de m, 8, où les hommes saisissaient, pour le mettre à leur tête, celui d'entre eux qui avait du pain et des vêtements. La partie mâle de la population est en quête d'un chef; les femmes sont en quête d'un mari. » Le trait « appréhendent » est douloureusement dramatique. Déposant toute pudeur, elles saisissent et retiennent de force celui qu'elles voudraient contraindre de les épouser. Septem est un chiffre rond, qui équivaut ù i plusieurs ». — Panem nostrum... Renonçant à leur privilège d'être nourries et vêtues aux frais de leur mari, elles s'engagent à s'entretenir à leurs propres dépens. « Il faut remarquer que, chez les anciens, loin que la femme apportât une dot à son époux, elle était le plus souvent achetée, pour ainsi dire, à prix d'argent. L'époux, en la recevant chez lui, payait aux parents la somme stipulée dans le contrat. » (Le Hlr, p. 4i.) Cf. Ez. ixi, 10, etc. — Tantummodo invocetur... De tout t«mp8 l'épouse a été désignée par le nom de son mari. — Au/er opprobrium... Le célibat et la stérilité étaient regardés comme un opprobre chez les Orientaux et chez les Juifs. Cf. Gen. XXX, 23, etc.
6« Ce qui restera d'Israël après ces châtiments sera glorifié et sanctifié. IV, 2-6.
2-6. Cette pensée forme vraiment « le thème fondamental » des prophéties d'Isaïe. — In die illa. Locution qui, après avoir marqué plusieurs fois l'époque des Jugements divins (cf. u, 12, 20 ; III, 18), indique maintenant une période de grâces et de bénédictions, l'âge d'or des temps messianiques, auxquels Isaïe nous transporte tout à
coup, en vertu du « raccourci ou perspective ».
— Oermen Domini. Belle expression, que le Targum appliquait déjà directement au Messie; et à, bon droit, car Jérémle (xxiii, 25; xxxm, 15) et Zacharie (m, 8 ; vi, 12) l'emploient aussi pour désigner le futur rédempteur. Cf. II Reg. xxiii, 3-5, d'après l'hébreu. Comparez dans Isaïe luimême, XI, 1, 10, et LUI, 2, des métaphores analogues qui ne peuvent également s'appliquer qu'à Notre-Selgneur Jésus-Christ. — In magnificentia et gloria. Mieux vaudrait traduire par l'accusatif : une cause de gloire et de splendeur pour ceux des Israélites qui auront échappé à la ruine de la nation (cf. vers. 3»). Si le Messie est appelé «c germe de Jéhovah » selon sa nature divine, le nom de Jructua terrae représente fort bien aussi son origine humaine. Cest donc le Dieu-homme qui nous apparaît loi, avec les merveilleux résultats qu'il devait produire. — SvhlimXs, et exultatio. L'hébreu a, ici encore, deux substantifs : « lu sublimitatem et decus.» — Et erit... (vers. 3). De la personne du Messie, Isaïe passe à son œuvre, et signale deux effets admirables qu'il devait opérer dans son Église. — Qui relictus fuerit... Ceux qce les vengeances divines auront épargnés.
— Sanctus vocaMtur. Premier eflet : la sanctification. Les sujets du Christ, réalisant l'idéal de la vocation d'Israël (cf. Es. xix, 6, etc.), forment un peuple saint, à l'abri de la contagion du péché. Les orophètes mentionnent assez souvent la sainteté spéciale qui devait régner dans l'Église du Christ. Cf. Os. ii, 19, et ni, 5; Mlch. IV, 2; Soph. XIII, 17; Zach. m, 3, etc. — Scriptus in vita (plutôt : « in vitam »). Ils seront inscrits au livre des vivants, comme il est dit ailleurs. Cf. Ex. xxxii, 32 ; Ps. cxxxvin, 16 ; Dan. XII 1; Act. xm, 48, etc. — In Jérusalem. Même
I8. IV, 6 — V
medio ejus, in epiritu judicii, et spiritu ardoris.
5. Et creabit Dominus super omnem locum montis Sion, et ubi invocatus est, nubem per diem, et futuum, et splendorem ignis flammantis in noete; super omnem enim gloriara protectio.
6. Et tabernaculum erit in umbraculuni diei ab aestu, et in securitatem et abscousionem a turbine et a pluvia.
salem du sang qui est au milieu d'elle, par un esprit de justice et par un esprit d'ardeur.
5. Et le Seigneur établira sur toute l'étendue de la montagne de Sion , et au lieu où il aura été invoqué, une nuée obscure pendant le jour, et l'éclat d'une flamme ardente pendant la nuit ; C8.r tout ce qui est glorieux sera protégé.
6. Et il y aura une tente pour donner de l'ombre contre la chaleur pendant le jour, et pour servir de retraite assurée et d'asile contre l'orage et la pluie.
Il l'entoura d'une haie, il en ôta les
pensée que plus haut , ii , 2 et es. : Jénisaletu , berceau de la régénération des peuples.— Si aUuerit..., laverit... (vers. 4). Une double métaphore, pour décrire le mode de cette sanctlflcation : à un état de profonde souillure, représenté en abrégé sous les traits de la luxure (sordes...) et de l'homicide (.aavguinem...). Dieu fera succéder une grande Innocence. — In spiritu... : le vent violent de la colore divine, qui purifie tout en châtiant. — Et creabit... C'est le second effet (vers. 6-8) : protection merveilleuse, qui rappellera ce que le Seigneur avait fait pour les anciens Hébreux, au temps de la sortie d'Egypte. Les habitants de la nouvelle Sion vivront désormais tranquilles « sous l'égide de Jéhovah ». — ^mbem». splendorem. Cf. Ex. xra, 21 et ss. ; Num. XES, 14, etc. Ce sont loi des symboles de la protection céleste. — Protectio. Hébr. : un dais. Image très expressive. « La gloire dont le Messie fait part à Sion ( vers. 2 ) est mise à l'abri de tout danger : Dieu couvre comme d'un dais toute l'assemblée des élus ; dans sa communion, lia n'ont plus aucun péril à redouter. » — Et tabernaculum... Une tente pour garantir la Sion mystique contre les rayons brûlants dn soleil. Autre gracieux emblème. — Dieu préservera ses amis non seulement de grandes calamités, mais même des ennuis plus légers (a hirbine et a pluvia), de sorte que le bonheur sera parfait. La Jérusalem de la fin des temps géra comme tin rétablissement du paradis terrestre.
J III. — La vigne infidèle de Jéhovah. V, 1-30.
Dans ce chapitre, tout est menaçant et terrible, car Israël est mûr pour le jugement. Nous ne trouvons pas ici un seul mot de consolation. Le discours est d'une grande beauté.
1» La parabole de la Vigne. V, l-T.
Chap. V. — 1-2. Le cantique. — Cantabo... vineae sux. Gracieux petit prélude ( vers. 1* ), qui est, quant au sens et quant au rythme, admirablement mélodieux dans le texte primitif ; mais U est aussi un peu mystérieux, et à dessein, le poète sacré votilant par là attirer davantage l'attention. — Dilecto meo. Plutôt : au nom de mon bien -aimé. Le bien -aimé d'Isaïe n'est autre que Jéhovah. — Canticum patruelis mei. Hébr. : le cantique de mon bien - aimé. — Vinese aurn. Hébr. : au sujet de sa vigne. Comparaison familière aux écrivains de l'Ancien Testament pour désigner Israël. Cf. m, 14; xxvii, 2 et ss. ; Ps. lxxix, 2 et 88.; Jer. ii, 21; v, 10. Notre -Seigneur Jésus- Christ l'a employée lui-même à différentes reprises, et surtout dans une parabole qui rappelle d'une manière frappante ce passage d'Isaïe. Cf. Matth. XXI, 83 -S4, eto. — Vinea facta est... Ici commence le cantique, qui ne comprend d'ailleurs que quelques lignes (yers. l*-2). — In cornu. Expression figurée, qui représente une colline dégagée de tous côtés, parfaitement accessible à l'air et au soleil. Le mot de Virgile, Georg., II, 113, est bien connu : « Apertos Bacchus (c.-à-d. la vigne) amat colles. » — Filio olei. Autre hébraïsme : un terrain gras et fertile. — SepiiHt eam : au moyen d'une haie protectrice, ou d'un mur. Comp. le vers. 5. La loi, avec ses préceptes nombreux, « faisait la haie » autour d'Israël pour le défendre, ainsi que d). saient les rabbins. « La géographie physique de la Palestine, avec son désert, la mer, le Librn cl le Jourdain , contribuait pour sa part ù isoler » l:i nation sainte parmi les peuples païens. A' oj-ea \'.\ll. géogr., pi. n, ■«i.'vm. Le verbe héLreu signifie peut-être : labourer au moyen du hoyau <.Atl. archM., pi. xxxn, fig. 1, 3, 7); Il déslçtue.
Gomment.
Is. V, 3-5.
illa, et planfavlt eam electam, et sedifi- «avit turrim in medio ejus, et toicular extnixit in ea ; et expectavit ut faceret uvas, et fecit labruscas.
3. Nunc ergo , habitatores Jérusalem , efc viri Juda, judicate inter me et vineara meam.
4. Quid est quod debui ultra t'acere vineœ meae, et non feci ei? An quod expectavi ut faceret uvas, et fecit labruscas ?
5. Et nunc ostendam vobis quid ego faciam vinese meae. Auferam sepem ejus,
pierres, et y mit un [ilant excellent; ïî bâtit une tour au milieu, et il y construisit un ])ressoir; et il attendit qu'elle produisît de bons raisins, et elle en a produit de sauvages.
3. Maintenant donc, habitants de Jérusalem et hommes de Juda, soyez juges entre moi et ma vigne.
4. Qu'ai- je dû faire de plus à ma vigne que je n'aie point fait? Ai -je eu tort d'attendre qu'elle portât de bons raisins, tandis qu'elle en a produit de sauvages ?
5. Et maintenant je vous montrerai ce que je vais faire à ma vigne. J'en
ralt alors l'action de miner le sol, qui précède naturellement toutes les antres lorsqu'on veut planter une vigne. — Lapides elegit. Hébr. : 11 a enlevô. Ce^ pierres, qui rendaient le sol stérile, symbo- Ifecnt les races chananéennes , antérieurement
une cuve. Il s'agit donc, d'après l'antique coutume orientale, d'une cuve taillée dans le roc, au-dessous de celle où l'on pressurait le raisin (AU. archéol. , pi. xxxvi , flg, 8). — Et expectavU...Tous ces préparatifs achevés, le maître attend
'Ci
Haie de ractua. (Dessin pris en Orient.)
installées sur le territoire de la Palestine (Atl. giogr., pi. m, v). — Plantavlt... electam. Littéral, dans l'hébreu : Il la planta ioreq. Ce mot, que l'on retrouve dans Jérémle, n, 21, et, sous une forme légèrement modiflée, Gen. xlix, 11, et Is. XVI, 8, désigne, d'après l'étymologle , la couleur rouge bleuâtre du raisin. Le soreg devait être un plant de choix. — JEdificavit turrim : une tour pour abriter les gardiens de la vigne sainte , et pas seulement une cabane de feuillage, v'f. I. 8 ; Matth. xxi, 33, et Y Atl. arch., pi. xxxvi, Hg. 4 ui a. — Torcular extruxit. Hébr.: il creusa
en paix, comptant sur d'abondantes récoltes. Mais la vigne trompa complètement ses espérances : fecit labruscas , elle ne produisit que les petits fruits, âpres et acerbes, des ceps sauvages. Le cantique se termine sur cette triste pensée.
3-7. Application du symbole à l'ingrat Israël. — Nunc ergo , haMtatores... Transition et apostrophe solennelles. Les coupables sont eux-mêmes constitués Juges et arbitres par Jéhovah : judicate inter me... — Le divin vigneron se Jrstlfie eu peu de mots (vers. 4) : Qitfd est quod... Même à lui, il eût été ditticile de faire davantage pour
Is. V, 6-9.
arracherai la haie, et elle sera exposée au pillage ; je détruirai son mur, et elle sera foulée aux pieds.
6. Je l;i rendrai déserte ; elle ne sera ni taillée ui labourée; les ronces et les épines y grandiront, et je commanderai aux nuées^ de ne plus pleuvoir sur elle.
7. La vigne du Seigneur des armées c'est la maisoa d'Israël, et les hommes de Juda sont le plant auquel il prenait Bes délices ; et j'ai attendu qu'ils pratiquassent la droiture, et je ne vois qu'iniquité ; et qu'ils portassent des fruits de justice, et je n'entends que des cris de détresse.
8. Malheur à vous qui joignez maison à maison, et qui ajoutez terres à terres, jusqu'à ce que l'espace vous manque!
Serez -vous donc les seuls à habiter sur la terre?
9. J'ai appris ce que vous faites, dit le Seigneur des armées ; certainement ces maisons nombreuses, grandes et belles, seront désertes, sans habitant.
et erit in diroptionem ; dîruam tuaceriam ejus, et erit in conculcationem.
6.,*Et pouam eam desertam; non putabitur et non fodietur ; et ascendeut vêpres et spinfe, et nubibus mandabo ne pluant super eam inibrem.
7. Vinea enira Domini exercituum domus Israël est, et vir Juda germen ejus delectabile ; et expectavi ut faceret judicium, et ecce iniquitas; et justiliam, et ecce clamor.
8. Vae qui conjungitis domum ad domum , et agrum agro copulatis usque ad terminum loci ! Numquid habitabitis vos soli in medio ten-se ?
9. In auribus meis sunt hîec, dicit Dominus exercituum ; nisi domus multae desertse fuerint, grandes et pulchrae ,' absque habitatore.
sa vigne. — An quod expectavi...? C.-à-d. : me serais -Je donc tromi>é en supposant... ? Hébr. : Pourquoi ai-]e attendu..., et a- t-elle produit...? L'indignation du Seignevir commence à se faire sentir dans son langage, — Et nunc... Les Israélites Interpellés n'osent répondre, car ils seraient obligés de prononcer leur propre sentence. Jéhovah, dans une série de phrases courtes, précipitées, haletantes, annonce ses prochaines vengeances. — Aujeram aepem. Haie de plantes épineuses ( nopal , cactus , etc. ). — Maceriam : mnr de pierres sèches, construit derrière la haie. — In direxitionem , conculcationem. Les mains des maraudeurs et les pieds des bêtes fauves sont l'image des païens et des mauvais traitements qu'ils viendront infliger à Israël. Comp. les vers. 26 et ss. — Desertam... (vers. 6). D'après l'hébreu : désolation. — Non putabilur..., fodietur. Deux opérations sans lesquelles la meilleure vigne ne tarde point à devenir stérile. — Ascendent vêpres... « Aucune contrée du monde ne produit une aussi grande variété et une aussi grande abondance de plantes épineuses que la Palestine dans sa désolation présente. » — Nubibus mandabo... La sécheresse achèvera la ruine. Ce détail montre clairement quel est l'ami au nom duquel laaïe a pris la parole : c'est Dieu lui-même, le maître du ciel et de la terre. — Vinea enim... (vers. 7). C!es mots lèvent de plus en plus le voile de l'allégorie. — Germen... dele- Uclabile : la plante dans laquelle le Seigneur avait mis ses délices. — Et expectavi... Douloureii.K écho de la dernière ligne du cantique ( vers. 2« ;. — Judicium : l'accomplissement des lots théocratlques. Iniquitas : d'après l'hébreu , l'eflusion du sang, l'homicide. Clamor : les cris de détresse des opprimés. Dans le texte primitif, une double paronomase accentue encore la peu-
sée : miSpat (la justice), miipah (le sang versé) ; s'dâqah (la Justice), f'âqah (les cris). Ainsi se termine cette première partie du discours, qui sert d'introduction aux deux autre.^.
2» Les six malédictions. V, 8 - 23.
Chacune d'elles est introduite par un F» menaçant (comp. les vers. 8, 11, 18, 20, 21, 22). Elles caractérisent en détail, et au propre, les mauvais fruits que produisait la vigne mystique de Jéhovah.
8-10. Première malédiction, dirigée contre l'amour immodéré des richesses. Vers. 8, la faute ; vers. 9-10, le châtiment. — Q^i consurgliis... Ces hommes Insatiables ne pensaient qu'à arrondir leurs domaines, qu'à tout accaparer autour d'eux. — Usque ad terminum... Plus fortement encore dans l'hébreu : Jusqu'à ce qu'il n'y ait plus de place ( pour les autres ). — Numquid habitabitis...'? L'hébreu rattache ces mots à la phrase précédente : Et (Jusqu'à ce que) vous habitiez seuls au milieu du pays. Même plainte dans la prophétie de Mlchée, ii, 1-5 (cf. Job, xx, 19 et ss.). Cette conduite était d'autant plus répréhensible, que la loi du Sinaï avait très formellement insisté sur la répartition à peu près égale des biens -fonds, et qu'elle avait établi des mesures, entre autres celle de l'année jubilaire, pour que les propriétés aliénées revinssent à leurs premiers maîtres. Cf. Lev. xxv, S -17; Nuni. xxvu, 1-11 ; Ez. XLVI, 16 et 8S., etc. — In auribus... hase. Variante dans l'hébreu ; littéralement : A mes oreilles le Seigneur des armées. Formule elliptique , qu'il est aisé de compléter : Voici ce que Jéhovah m'a révélé. Cf. xxii, 12. — Nisi... Autre formule abrégée, pour : « Vivo ego, nisi... » Dieu Jure solennellement qu'il va punir; et 11 punira en faisant le vide dans ce* maisons et sur ces terrains mal acquis : domus„. desertse... —
Is. V, 10-18.
10. Decem enim jugera vinearum facient lagunculam unam, et triginta modii ssmentis facient modios très.
11. Vse qui cousurgitis naane ad ebrietatem sectandam, et potandum usquead vesperam , ut vino aestuetis !
12. Cithara, et lyra, et tympanum, et tibia , et vinum in conviviis vestris ; et opus Domini non lespicitis, nec opéra manuum ejus consideratis.
13. Propterea captivas ductus est populus meus , quia non habuit scieutiam ; et nobiles ejus interierunt famé, et multitude ejus siti exaruit.
14. Propterea dilata vit infernus animauj suam, et aperuit os suura absque uUo termino; et descendent fortes ejus, et populus ejus, et sublimes gloriosique ejus, ad euno.
15. Et incurvabitur homo, et humiliabitur vir, et oculi sublimium deprimentur.
16. Et exaltabitur Dominus exercituum in judicio, et Deus sanctus sanctificabitur in justitia.
17. Et pascentur agni juxta ordinem suum, et déserta in ubertatem versa advense comedent.
Vae qui trahitis iniquitatem in
10. Car dix arpents de vignes ne rempliront qu'une petite bouteille, et trente boisseaux de semence n'en rendront que trois.
11. Malheur à vous, qui vous levez dès le matin pour vous livrer à l'orgie, et pour boire jusqu'au soir, jusqu'à ce que vous soyez échauffés par le vin.
12. La harpe et le luth, le tambourin et la flûte, et le vin, se trouvent dans vos festins ; et vous ne prenez pas garde à l'œuvre du Seigneur, et vous ne considérez pas les ouvrages de ses mains.
13. C'est pour cela que mon peuple a été emmené captif, parce qu'il n'a pas eu de science ; ses nobles sont morts de faim, et sa multitude a séché de soif.
14. C'est pour cela que le séjour des morts a dilaté son âme , et qu'il a ouvert ■sa bouche sans mesure, et les héros d'Israël, et son peuple, et ses hommes illustres et glorieux y descendront.
15. Et l'homme du peuple devra se courber, et les grands seront humiliés, et les yeux des superbes seront abaissés.
16. Et le Seigneur des armées sera exalté par le jugement, et le Dieu saint sera sanctifié par la justice.
17. Alors les agneaux paîtront selon leui- coutume, et les étrangers viendront se nourrir dans les déserts devenus fertiles.
Malheur à vous, qui traînez l'ini
Decem enim (vers. 10). Une affreuse disette désolera le pays. Le mot jugera désigne l'étendne d'un champ qu'une paire de bœufs peut lalwurer en une journée. — Lagunculam. Hébr. : un bai; c'était l'unité de mesure pour les liquides, et l'équivalent de 38 litr. 88. — Modii. Hébr. : iomer; mesure pour les céréales et les légumes secs (388 Iltr. 80). — Modios trea. D'après l'hébreu : un 'ê/ah ; mesure qui équivaut au bat, à la dixième partie du homer.
11-17. Seconde malédiction : contre les débauchés. Elle est la plus longue des six. Vers. U, le crime ; vers. 12-17, le châtiment. — Consurgitis mane„. Leurs orgies commencent dès l'aurore, et se continuent Jusqu'à la nuit. Cf. Eccli. x, 16-17. — Ad ebrietateiH sectandam. Hébr. : Ils courent après le èékar, c.-à-d. les boissons enivrantes autres que le vin (le cidre, la bière, Phydromel, les liqueurs fabriquées avec les dattes, etc.). — Cithara, et lyra... Ces délicats voulaient jouir de toutes les délices à la fols. Cf. Am. VI, 5-6; VAtl. archéol., pi. xxin, fig. 3. — Et opus Domini... Au milieu de leurs débauches, ils oubliaient que la main divine était sur le point de les frapper. — Captii:tis diœtua est... (vers 13). Kniploi du prétérit propliétlque ; de même aux versets suivants. Le prophète contemple d'avance
l'exil et toutes ses souffrances. — Non hahuit scientiam. Pensée profonde. D'autres traduisent : Mon peuple a été conduit en exil sans science, c.-à-d. sans s'en douter, à l'improviste. « Le tonnerre des Jugements divins » éclatera soudain au milieu de leur ivresse, et les réveillera. — Nobiles ejus. A l'abstrait dans l'hébreu : Sa gloire ; l'élite de la nation. — Faine, siti. Ici encore, la punition est en corrélation intime avec le châtiment. Comp. les vers. 8-10. — Infernus. . . (vers. 14). Hébr. : le S"ôJ, ou séjour des morts, admirablement personnifié dans ce passage. Cf. Ps. Lv, 11 ; Hab. n, 6, etc. — Et incurvabitur..., et exaltabitur... (vers. 15-16). Échos de ii, 9, 11, 17. — Sanctifleabitur in justitia. Dieu manifestera sa sainteté par ses actes judiciaires contre les Impies. — Pascentur agni... (vers. 17). Le pays, privé de presque tous ses habitants, sera transformé en un immense pâturage. Telle est actuellement la Palestine sur une grande partie de son territoire. Cf. vu, 21-25. — Déserta... versa. D'après l'hébreu : les champs dévastés des riches.
18-19. Troisième malédiction : malheur aux Boi-di.sant esprits forts, qui provoquent les châtinionts divins par leurs crimes tout & fait délibérés et jKir leurs discours blasphématoires, —
Is. V, 10-23.
qni(«' avec les cordas dn mensonge, ^.l le péclié avec les traits d'un cliariot;
19. vous qui tlites : Qu'il se hâte, et que t-on œuvre arrive bientôt, afin que nous lu voyons; que le décret du Suint d'Israël s'approche et s'accomplisse, afin que nous le connaissions.
20. Malheur à vous, qui dites que le mal est Lien , et que le bien est mal ; qui changez les ténèbres en lumière, et la lumière en ténèbres ; qui changez l'amertume en douceur, et la douceur en amertume.
21. Malheur à vous, qui êtes sages à vos propres yeux, et qui êtes prudents selon vous-mêmes.
22. Malheur à vous, qui êtes puissante à boire le vin, et vaillants pour faire des mélanges enivrants ;
23. qui justifiez l'impie pour des présents, et qui ravissez au juste sa justice.
l'uniculis vanitatis, et quasi vinculiiiu plaustri peccatuni ;
19rqui dicitis : Foslinet, et cito veniat opus ejus, ut vidcamus; et appropiet, et veniat consilium Sanoti Israël, et sciemus illud !
20. Vœ qui dicitis malum bonum, et bonum raalum ; ponentes tenebras lucem, et lucem tenebras; ponentes amarum in dulce, et dulce in araarum!
21. Vae qui eapientes estis in oculia vestris, et coram vobismetipsis prudentes !
22. Vfe qui potentes estis ad bibendum vinum, et viri fortes ad miscendam ebrietatem ;
23. qui justificatis impium pro muneribus, et justitiam justi aufertis ab eo!
Qui trahitis... « Il y a du sarcasme dans cette Image hardie et dramatique. » Ces rebelles sont, pour ainsi dire, attelés f> un char, dans lequel Ils traînent les crimes dont ils l'ont renijili. — Vanitatis : car leur vie coupable n'a pas de consistance: elle n'est qu'illusion et mensonge. —
tisans de la morale Indépendante, plus de distinction entre le bien et le mal. — Les mots tenebras et amaruvi sont synonymes de « malum » ; lucem et dulce le sont de « bonum ».
21. Cinquième malédiction : malheur aux orgueilleux et aux présomptueux qui n'ont de
Voitures à cra*. (Bas-relief assyrien.)
Qui dicitis : Festinet... Le prophète cite un exemple des blasphèmes de ces sceptiques frivoles. Feignant de ne pas croire aux vengeances de Jéhovah, ils les appellent de tous leurs vœux, d'une manière sacrilège. Cf. Am. vi , 3 ; Jer. xvii, 16. Opus ejus : son châtiment, comme au vers. 12'». Ils osent mêler h leur langage Ironique le nom sacré, Hancti Israël, qu'Isaïe répétait si souvent. — Sciemvs. Ils connaîtront par expérience.
20. Quatrième malédiction : malheur aux Impies qui ont complètement perdu le sens Tnoral. — Dieitit bon'V.m malum. Pour ces par-
conflance qu'en leur propre sagesse. — Sapientes... in oculia veatris. Contrairement à cette règle élémentaire de la vraie sagesse : Ne soyez pas sages à vos propres yeux (Prov. m, 7).
22-23. Sixième malédiction : contre les Juges Iniques. — Potentes... ad Mbendum. Comme ceux dont 11 a été question plus haut, vers. 11 et ss.; mais le vers. 23 spécifiera la pensée. Grande Ironie dans ce début : Us sont des « héros », comme dit l'hébreu, mais pour boire, et non pour attaquer l'injustice et pour punir le crime. — Ad miiicendam ehrieXatem. Hébr. : pour mêler le Wkar (note du vers, 11). Ils aromati.
Is. V, 24-27.
24. Propter noc, sîcut dévorât stipulam lingua ignis, et calor flammae exurit, Bic radix eorum quasi fa villa eiit, et germen eorum ut puhas ascendet ; abjecerunt enim legem Domini exercituum , et eloquium Sancti Israël blaephemaverunt.
25. Ideo iratus est furor Domini in populum suum, et extendit manum suam Buper eum, et percuss-jit eum; et conturbati sunt montes, et facta sunt morticina eorum quasi stercus in medio platearura. In his omnibus non est aversus furor ejus, sed adbuc manus ejus extenta.
26. Et elevabit signum in nationibus procul, et sibilabit ad eum de finibue terrse, et ecce festinus velociter veniet.
27. Non est deficiens neque laborans in eo; non dormitabit, neque dormiet ;
24. C'est pourquoi, comme la langue du feu dévore la paille, et comme la chaleur de la flamme la consume, ainsi leur racine sera comme de la cendre, et leur tige se dissipera comme de la poussière ; car ils ont rejeté la loi du Seigneur des armées, et ils ont blasphémé la parole du Saint d'Israël.
26. C'est pourquoi la fureur du Seigneur s'est allumée contre son peuple, et il a étendu sa main sur lui , et il l'a frappé ; et les montagnes ont été ébranlées, et les cadavres ont été comme de l'ordure au milieu des places publiques. Malgré tout cela, sa fureur n'est point apaisée, et sa main est encore étendue.
26. Il élèvera un étendard pour les peuples lointains; il en appellera un d'un coup de sifflet des extrémités de la ten-e, et il accourra aussitôt avec une vitesse prodigieuse.
27. Nul, dans ses rangs, ne sentira la lassitude et la fatigue ; personne ne sora-
Baient le vin et les aiitres liqueurs en les mélangeant avec divere parfums. — Pro muneritms. Ils se laissaient corrompre par des présents, et coivsommaient en orgies l'argent qulleur venait de cette source Impure.
3° Dévastation de la vigne coupable. V, 24-30.
24-25. Les châtiments que les six malédictions ont annoncés coup sur coup se précipitent maintenant sur le pays : Propter hoc... — Deux images d'abord pour les dépeindre. La première est empruntée au feu. On a depuis longtemps admiré l'harmonie imltatlve des mots hébreux : ké'ékol qaS l'sôn 'es (Vulg.: sixnit devorat...i9nia), qui reproduisent asî^ez bien la crépitation d'un feu de paille, d'herbes sèches et d'épines. — La seconde Image est tirée du monde végétal : sic radix... ascendet. Hébr. : leur racine sera comme de la pouiTiture, et leur fleur se dissipera comme de la poussière. C'est donc une plante qui périt tout entière. — Au lieu de bUxsphemaverunt , l'hébreu dit : ils ont méprisé. — Ideo iratus est... Cent Dieu lui - même qui frappera son peuple si coupable, et ses coups produiront des effets épouvantables : conturball... montes... — QuaM stereus... Les cadavres des morts seront abandonnés sans sépulture. — In his omnibus... Magnifique Image. Le courroux du Seigneur ne sera pas encore satisfait, parce qu'on refusera de se converti!. Cf. IX, 12-16.
26-30. Les exécuteurs des vengeances divines. < C'est la main d'un maître de premier ordre qui a esquissé ce tableau. *> — Elevabit signum..., sibilabit. Métaphores aussi expressives que hardies. Jéhovah a recours à deux sortes de signaux pour convoquer les lointaines nations païennes (les Assyriens, les Chaldéens, les Romains), qui viendront châtier Israël en son nom : un étendard dressé dans les airs et un coup de sifflet. — Et ec«e festinus. Elles accourent sans tarder.
Grande rapidité dans le récit. — Le prophète décrit admirablement l'étonnante vigueur des guerriers. Malgré leur longue marche, Ils n'éprouvent au-
Archerg assyriens. ( D'après un bas-relief.^
cune fatigue ; pas de traînard parmi eux : non est deficiens... Leur ardeur pour le combat est telle, qu'Us ne demandent pas même à prendre nn peu de repos : non dormitabit, neque... Leur
h. V. 28 - VI, 2.
mcillera ni ne (dormira; aucun n'aura la ceinture de ses reins détachée, ni la courroie de ses chaussures rompue.
28. Ses flèches sont acérées, et tous ses arcs bandés. Les sabots de ses chevaux sont comme des cailloux, et les roues de ses chars ont la rapidité de la tempête.
29. Son rugissement est comme celui d'un lion, il rugira comme des lionceaux ; il frémira et saisira sa proie, et il l'emportera, et personne ne viendra la lui enlever.
30. En ce jour, un bruit semblable à celui de la mer retentira sur lui ; nous regarderons sur la terre, et il n'y aura que les ténèbres de la tribulation, et la lumière disparaîtra dans cette profonde obscurité.
neque solvetur cîngulura renum ejns, riec rumpetar coiTigia calceamenti ojus.
_ 28. Sagittae ejus acutae, et omnes arcus ejus oxtenti. Ungulœ equorum ejus ut silex, et rotse ejus quasi impetus tempestatis.
29. Rugitus ejus ut leonis, rugiet ut catuli leonum ; et frendet, et tenebit praedam, et amplexabitur, et non erit qui eruat.
_ 30. Etsonabit super eura in die illa sicut sonitus maris; aspiciemus in terram, et ecce tenebrœ tribulationis, et lux obtenebrata est in caligine ejus.
CHAPITRE VI
_ 1. L'année de la mort du roi Ozias, je vis le Seigneur assis sur un trône sublime et élevé, et le bas de ses vêtements remplissait le temple.
2. Les séraphins se tenaient au-dessus du trône ; ils avaient chacun six ailes :
L In anno quo mortuus est rex Ozias, vidi Dominum sedentem super solium excelsum et elevatum, et ea quse sub ipso erant replebant templum.
2. Seraphim stabant super illud; sex alœ uni, et sex aise alteri : duabus vela-
eqiiipement est complet, en ordre parfait : neque solvetur... Leurs flèches acérées sont déjà placées sur leurs arcs tout bandés : sagUtœ... Détail qui n'est pas moins signilicatlf : ungulw... ut silex...; dans l'antiquité, alors qu'on ferrait très rarement les cheraux, un sabot dur et solide était regardé comme une précieuse qualité pour un cheval de guerre. Rotse : les roues des chars. — Rugitus ejus... (vers. 29). « Lorsque le lion 8'approche de sa proie, U rugit pour la terrifier ; puis, quand 11 se dispose à s'élancer sur elle, il l'ousse un grondement profond, solennel (et frendet). » — AmpUxaUtur. Mieux, d'après l'hébreu : il l'emporte. — Bt sonabit... (vers. 30). Les destructeurs sont maintenant comparés à un déluge qui Inonde et balaye tout le pays. Le pronom eium représente le malheureux Juda livré
* toute sorte d'horreurs.' - Ecce tenebix... Le discours s'achève sur cet affreux tableau, sans la moindre promesse consolante.
* ^^- ~- La vision et la consécration prophétique
(l'Isaïe. VI, 1-13.
Les Interprètes sont d'accord pour regarder ce récit comme celui de l'appel d'Isaïe au rôle de prophète. 11 n'est pas moins admirable que le précédent. Jérémie, i, 1 et ss., et Ézéchiel, i, 1 et ss., auront aussi des visions inaugurales dû même genre.
1" Préliminaire de la vision. VI, 1-4.
Chap. ri. — 1-4 Isaïe contemple la gloire
de Dieu. — Anno quo mortuus... : mais quelque temps avant la mort du roi. C'était en 758 avant Jésus-Christ.— Fidi. C'est ici la seule vision proprement dite que l'on trouve dans le livre d'Isaïe, — Dominum. Dans l'hébreu : 'Adonaï, le Toutpuissant. « n semble que le Verbe a été l'objet le plus direct de la vision... Aussi saint Jean nous dlt-U en son évangile, xn, 41, qu'Isaïe a prononcé cet oracle quand il vit la gloire du Messie et qu'il parla de lui. » (Le Hlr, h. l.) — Sedentem... Dieu se manifesta au prophète sous une forme humaine, semblable à un roi entouré dt ses ministres les plus intimes et recevant leurs hommages. Cf. III Reg. xxn, 19; Job, i, 6, et n, 1 ; Dan. vn, 9 et ss. — Ba quœ sub ipso. Plus clairement dans l'hébreu: ses franges; c-à-d. la longue traîne de son vêtement royal. — Templum. D'après quelques interprètes, la vision aurait eu le temple de Jérusalem pour théâtre ; mais il s'agit plutôt du sanctuaire du ciel « montré à l'imagination du prophète sous des formes semblables à celles du temple.» — Serttphim. Ces esprits célestes, d'un ordre supérieur, ne sont pas mentionnés ailleurs dans la Bible. Leur nom (s'râflm) vient de la racine iâra/, brûler. — Stabant super illud. Mieux : « super illum; » au-dessus de Dieu et de son trône.— Sex alas...ïls avalent, eux aussi, la forme humaine ; mais ils étaient munis en outre chacun de six' ailes, dont l'emploi est immédiatement indiqué. — Duabus velabant... (au Heu de /aciem ^us,
Is. VI, 3-7.
baut faciem ejuR, et diiabiis velabant pedes ejus, et duabus volabant.
3. Et clamabant alter ad alterum, et dicebant : Sanctus, sanctus, sanctus Doniinns, Deus exercituum; plena est omnis terra gloria ejus.
4. Et commota sunt superliminaria cardinum a voce clamantis, et domus repleta est fumo.
5. Et dixi : Vse mihi , quia tacui , quia vir pollutus labiis ego sum, et in medio populi polluta labia habentis ego habito , et regera, Dominum exercituum, vidi oculis meis.
6. Et volavit ad me unus de Seraphim, et in manu ejus calculus quem forci pe tulerat de altari ;
7. et tetigit os meum, etdixit : Ecce tetigit hoc labia tua, et auferetur iuiquitas tua, et peccatum tuum mundabitur.
deux dont ils voilaient leur face, deux dont ils voilaient leurs pieds, et deux dont ils se servaient pour voler.
3. Ils criaient l'un à l'autre et disaient : Saint, Saint, Saint est le Seigneur, le Dieu des armées ; toute la terre est remplie de sa gloire.
4. Les linteaux des portes furent ébranlés par la voix qui retentissait, et la maison fut remplie de fumée.
5. Alors je dis : Malheur à moi de ce que je me suis tu, car je suis un homme aux lèvres impures, et j'habite au milieu d'un peuple dont les lèvres sont impures, et j'ai vu de mes yeux le roi , le Seigneur des armées.
6. Mais un des séraphins vola vers moi, tenant dans sa main un charbon ardent qu'il avait pris avec des pincettes de dessus l'autel ;
et il toucha ma bouche, et dit
Ceci a touché tes lèvres; ton iniquité sera enlevée, et ton péché sera purifié.
11 faudrait t faciem snara ») : par respect pour la majesté divine. 11 est encore d'usage, en quelques contrées orientales, de se voiler la face en présence du souverain. — DvMbus... pedes ejus. Mieux : « pedes suos, v c- à - d. tonte la partie Inférieure de leur corps, également par respect. — Duabus volalant. Ils se soutenaient dans les airs, en planant doucement. — Clamabant aller ad... (vers. 3). Ils formaient donc deux chœurs, qui chantaient alternativement les louanges du Seigneur. — Rien ne plus simple, et pourtant rien de plus grandiose que leur chant : Sanctus, sanctus... C'est le célèbre « trisagion », qui di'-anlt si bien la nature Intime de Jéhovah, l'être saint, pur et parfait par excellence. La triple r^étltlon de l'adjectif qâdôs (dont le sens probable est « séparé »), marque tout d'abord , à la façon hébraïque, le caractère complet, absolu, de la ealnteté de Dieu ; mais les commentateurs catholiques y volent à bon droit, à la suite des Pères, une indication de la trlnlté des personnes divines dans l'unité de nature. Le livre entier d'Isaïe porte les traces de l'impression que ce nom sacré produisit sur son âme : Jéhovah y est appelé jusqu'à vingrt - neuf fols « le Saint d'Israël », et c'est là évidemment un écho du chant des séraphins ; c'est en même temps une manière saisissante de rappeler au peuple juif, alors si souillé, la nécessité où il était de changer de vie, et d'imiter Jâ sainteté de son Dieu. — Plena est... terra... La gloire du Seigneur si parfait rayonne partout Ici -bas, et il est aisé de la contempler dans le miroir des créatures. — Et commota sunt... (vers. 4). Double effet du chant retentissant des anges (a voce clamantis ), et, pour ainsi dire, double réponse de Dieu à leurs louanges. « Les fondements des eeulls » (ainsi dit l'hébreu, au lieu de superliminaria cardinum) furent vio-
lemment ébranlés; de plus, une épaisse fumée s'échappa de l'autel qui sera signalé au vers. 6, car la prière des séraphins avait été comme de l'encens répandu sur le brasier.— Telle est la première scène de la vision, sobrement et magnifiquement décrite.
2" Isaïe est purifié en vue de son rôle prophétique. VI, 5-7.
5-7. Et dixi... Le premier sentiment d'Isaïe, lorsque l'ébranlement du temple le rappela h lui-même, fut celui d'une vive frayeur : Vse mihil — Qtcia tacui. Hébr. : Je suis perdu. Il croit qu'il va mourir soudain, parce qu'il a va le Dieu de toute sainteté ( Dominum... vidi... ), et qu'il se sent lui-même tout profane, soit personnellement (guia vir poUutus...), soit par suite de ses relations avec un peuple qui l'est beaucoup plus encore (et in medio...). Il nomme cette souillure une Impureté « de lèvres », parce qu'elle lui avait été révélée par les chants des esprits célestes, auxquels II avait été Incapable de prendre part. Sur l'antique croyance où l'on était qu'on ne pouvait contempler Dien sans mourir, voyez Ex. xxxin, 20; Jud. xui, 22, etc. — Et volavit ad me... (vers. 6). Son humble confession lui obtient un pardon complet, dont il reçoit aussitôt le signe. — Calculus : un charbon embrasé. — De altari : de l'autel céleste, dont l'autel d'or, ou des parfums, était le type dans le temple de Jérusalem. Cf. Ex. xxx, 1 et ss. (Atl. archéol., pi. civ, flg. 2). — Tetigit os... : sa bouche, parce qu'il venait d'avouer qu'elle n'était pas suffisamment pure, et aussi parce qu'elle devait bientôt servir d'organe au Saint d'Israël. Le feu purifie ce qu'il touche. — Et auferetur... Mieux vaudrait le temps présent : Ton iniquité est enlevée et ton péché est puriQé.
Is. VT, 8-12.
o. Et j'entendis la voix du Soigneur disaiit: Qui envcrnii-je? et qui ira pour nous ? J e répondis : Me voici ; envoyez-moi.
9. Et il dit : Vu, et dis à ce peuple : Écoutez ce que je vous dis, et ne le comprenez pas ; voyez ce que je vons fais voir, et ne le discernez pas.
10. Aveugle le cœur de ce peuple, et rends ses oreilles dures, et bouche -lui les yeux, de peur qu'il ne voie de ses yeux, et qu'il n'entende de ses oreilles, et qu'il ne comprenne de son cœur, et qu'il ne se convertisse, et que je ne le guérisse.
1 1 , Et j e dis : Jusques à quand. Seigneur? Et il dit : Jusqu'à ce que les villes soient désolées et sans citoyens, les maisons sans habitant, et que la terre demeure déserte.
12. Le Seigneur éloignera les hommes, et celle qui avait été délaissée au milieu du pays se multipliera.
Et audivi vocora Doniini dicentis
Quem mittam ? et quis ibit nobis ? Et dixi: Ecce ego, mitte me.
S. VA dixit : Vade, et dices populo huic : Audite audientes, et nolite intelligere ; et videte visionem , et nolite cognoscere.
10. Exca'ca cor populi hujus, et aures ejus aggrava, et oculos ejus claude, ne forte videat oculis suis , et auribus suis audiat, et corde suo intelligat, et convertatur, et sanem eum.
11. Et dixi : Usquequo, Domine? Et dixit : Donec desolentur civitates absquj habitatore, et domus sine homine, et terra relinquetur déserta.
12. Et longe faciet Dominus homines, et multiplicabitur quse derelicta fuerat in medio terrae.
3° Dieu confie à leaTe nne noble mais douloureuse mission. VI, 8-13.
8-13. Et audivi... Les détails qui précèdent n'étaient que des préliminaires ; nous voici au cœur même de la vision. — Qv£m mittamT... qiiis... nobis? Le pluriel succède brusquement au singulier, d'une manière remarquable. C'est celui que les grammairiens nomment pluriel d'intensité (voyez 6en. i, 26, et le commentaire), et 11 n'est pas douteux que le mystèi'e de la sainte Trinité ne soit de nouveau désigné sous cette forme. « In eo quidem quod nnius loquentls persona pi'oponitur, dlvinitatis est unitas ; In eo vero quod dicitur nobis, personarum diversltas Indicatur, » a dit parfaitement saint Jérôme, Epist. ad Domn. Dieu ne s'adresse point aux séraphins, comme on l'a parfois prétendu; car il n'avait pas à prendre leur avis. C'est à lui-même qu'il adresse la parole dans cette sorte de délibération.
— Eece ego, mitte... Maintenant qu'il est purifié, le prophète se propose lui-même avec une sainte ardeur, pour accomplir l'œuvre divine. — Vade... Dieu agrée sa demande, et lui confie une mission de la plus haute importance, mais extrêmement pénible pour un Israélite. — Populo hwic. Pronom qui marque un profond dédain : Jéhovah refuse actuellement de reconnaître Israël pour son peuple. Cf. vui, 11; xxviii, 11, 14, etc.
— ÂVydite audientes... Redoublement calqué sur l'hébreu , pour accentuer la pensée : entendez de nombreux messages venus du ciel, soyez témoins de nombreux phénomènes divins ( videte visionem ; hébr., voyez en voyant). — Nolite intelliçere,... cognoscere. Tel sera le triste résultat de la prédication d'Isaïe pour la plupart de ses compatriotes. Les paroles suivantes le disent en termes encore plus énergiques. — Excaeca (vers. 10). Littéral, dans l'hébreu : Rends gras, c.-à-d. rends Insensible aux opérations célestes. — Oculos... Claude. D'après l'hébreu : « obllnl; » mets un enduit sur leurs yeux, pour les «mpêcher de voir.
Les Israélites perdront ainsi la vue, l'ouïe et le sentiment sous le rapport spirituel. A coup sûr, c'est indirectement que les discours du prophète devaient produire ces funestes effets : ses audi- 'teurs n'étaient en droit d'attribuer leur endurcissement moral qu'à leur propre iierverslté. Cf. V, 19, etc. — Ne forte videat... Le divin langage devient de plus en plus terrible. Cependant , au lieu de sanem eum, l'hébreu dit : « sanetur el, » sans mettre le Seigneur immédiatement en cause. Même réflexion à faire ici qu'à propos des lignes qui précèdent. « Dieu n'est pas la cause positive de l'aveuglement et de l'endurcissement, mais il le permet par une vole de sagesse et de Justice. Il soustrait sa grfice à ceux qui en abusent, et par là les laisse en proie aux dérèglements de leurs cœurs, qui les entraînent en de nouveaux péchés. Semblable, dit saint Jean Chrysostome, à un général d'armée qui, pour punir ses soldats mutinés, les abandonnerait au moment du péril... Encore faut-Il remarquer que Dieu n'abandonne pas entièrement, puisqu'il ne refuse pas même aux endurcis les grâces suffisantes pour éviter le péché et parvenir au salut. » ( Le Hlr, p. 66.) Sur ce mystère, qui se rattache aux questions les plus délicates du traité de la grâce, voyez Ex. VII, 3; IX, 12; X, 20, etc. Ces lignes ont eu un premier accomplissement dans le rôle exercé par Isaïe auprès de ses contemporains ; mais elles se sont réalisées plus pleinement encore dans la personne de Notre-Selgneur Jésus-Christ, comme il l'a lui-même affirmé. Cf. Matth. xin, 10-17; Marc, nr, 10-12; Luc. vm, 9-10. Voyez aussi Act. xxvui, 25 - 28, et Rom. xi, 7 - 8. — £< dixi : Usquequo... (vers. 11"). C'est un sentiment de compassion pour son malheureux peuple qui arrache à Isaïe cette demande. H sait d'ailleurs qu'Israël ne saurait entièrement périr. — Et diocit... Réponse vraiment effrayante de Jéhovah (vers. Il»» -13). Avant que le sort de la nation s'améliore, il faudra que le pays soU dévasté de
Ls. VT, 13 - VIT,. 3.
13. Et adhiic in oa decirnatio, et convertetur, et erit in ostensiouem sicut terebinthus, et eicut quercus quse expandit ramos suos ; semen sanctum erit id quod Btetorit in ea.
13. Kt elle sera encore décimée, et elle reviendra au Seigneur, et elle paraîtra dans BR grandeur comme un térébinthe, et comme un chêne qui étend ees rameaux; la race qui demeurera en elle sera sainte.
CHAPITRE VII
1 . Et factum est in diebus Acbaz , lilii Joathan, filii Oziae, régis Juda, ascendit Rasin, rex Syriae, et Phacee, filius Roraeliae, rex Israël, in Jérusalem, ad praeliandum contra eam ; et non potuerunt debellare eam.
2. Et nuntiaveruut domui David, dicentes : Requievit Syria super Ephraim.
Et commotum est cor ejus, et cor populi ejus, sicut moventur ligna silvarura a facie venti.
3. Et dixit Dominus ad Isaiam : Egredere in occursum Achaz , tu et qui derelictus est Jasub, filius tuus, ad extremum aquseductus piscinse superioris in via agri Fullonis;
1. Il arriva au temps d' Achaz, fils de Joathan, fils d'Ozias, roi de Juda, que Rasin, roi de Syrie, et Phacée, fils de Romélie, roi d'Israël, montèrent contre Jérusalem pour l'assiéger ; et ils ne purent s'en emparer.
2. Et l'on vint dire à la maison de David : La Syrie a fait sa jonction avec Ephraïm. Et le cœur d' Achaz et le cœur de son peuple furent agités, comme les arbres des forêts sont agités par le vent.
3. Alors le Seigneuj- dit à Isaïe : Va au-devant d' Achaz, toi et Jasub, ton fils qui t'est resté, vers l'extrémité de l'aqueduc de la piscine supérieure , sur le chemin du champ du Foulon;
fond en comble, et ses habitants conduits en captivité. — Et multipUcabltur. . . (vers. 12'>). D'après la Vulgate , ces mots ressemblent à une promesse; mais la menace se pounrait dans le texte hébreu : Et l'espace désert sera grand au milieu dn pays. — Et adhuc... deciinatio. . . (vers. 13). Notre version latine n'est pas sans difficulté. Elle signifie, suivant les meilleurs Interprètes, que, s'il reste encore dans le pays une dixième partie de seg anciens habitants, ils seront de nouveau humiliés (la locution et convertetur doit être prise adverbialement, et rattachée aux mots et erit in oatensionem, c- à - d. « in derisum »), de manière à ressembler aux arbres qui étalent leurs branches entièrement dépouUléea de feuilles et de fleurs (sicut tereblnthus...). L'hébreu est beaucoup plus clair et plus expressif : Et s'il en reste un dixième, fl sera à son tour anéanti ; (mais) de même que le tronc du téréblnthe et du chêne subsiste encore quand Ils sont taillés, son tronc (d'Israël) sera une sainte postérité. Ainsi donc, l'ingrate nation recevra châtiment sur châtiment; toutefois Dieu ne la ruinera pas d'une manière totale, ainsi qu'il ressort de la belle comparaison empruntée à la vie des arbres : une vitalité nouvelle, pleine de fraîcheur, sera rendue à Israël AU sortir de toutes ces épreuves, a Tel est le brillant côté du jugement » divin ; il manque très rarement dans les oracles même les plus attristants d'Isaïe. Cf. i, 27; ii, 1 et ss.; iv. 1 et 88.; X, 30, etc. L'expression semen sanctum désigne indirectement le Messie, qui sortira do |»tit reste des Israélites sauvé».
Section II. — Emmanuel, lb fdtur LiBÉBATEim
DU PKUPLB DE DiEU. VII, 1 — XII, C.
Ce petit livre forme l'une des plus belles parties de la prophétie d'Isaïe.
§ I. — Emmanuel et sa naissance virginale. VII, 1 — VIII, 4.
Sur cet oracle si Important, voyez L. Reinke, die Weissagung von der Jung/rau und von Immanuel, Mttnster, 1848 ; Le Hir, Les trois grands jyrophètes, Isaïe, Jérémie, Ézéchiel, Paris, 1877, p. 59-80; le Manuel biblique, t. II, nn. 925-931 ; Knabenbauer, Commentarius in Isaiam, prophetam,, t. I, p. 149 et ss. ; nos Essais d'exégèse, Lyon, 1884, p. 1-99.
1» Les préliminaires : prophétie contre les royaumes de Syrie et d'Éphraïm. VTI ,1-9.
Chap. VII. — 1-3. L'occasion. Ce fut une guerre terrible, qui mit Juda à deux doigts de sa perte. Cf. II Reg. xvi, 5-9; n Par. xxvtu, 5-16. - In diebus Achaz. Date qui parait fort vague à première vue, puisque Achaz régna seize ans (voyez la page 266); mais elle est déterminée assez nettement par le contexte, l'un des agresseurs de Juda, le roi Phacée, étant mort en 739. C'est donc entre cette année et celle de l'avènement d' Achaz (743), qu'il faut placer la guerre dont parle Isaïe. Mais on admet généralement qu'elle dut commencer dès le début du règne du jeune roi, ses ennemis ayant voulu profiter de «on inexpérience pour l'attaquer avec plus de chances de succès. — Phaeee.'Bn hébreu, Péqah. ÀTenturler audacieux, qui s'était emparé du trdne de Samarie, après avoir assassiné la roi
Is. VII, 4-8.
4. et dices ad euni : Vide ut sileas; noli timere, et cor tuum ne forruidet a duabus candis titionum fumigantium istorum, in ira furoris Rasin, régis Syrise, et filii Romeliae ;
6. eo quod consilium inierit contra te Syria in malum, Epliraim, et filius Romeliae, dicentes :
6. Ascendaraus ad Judam, et suscitemus eum, et avellamus eum ad nos, et ponamus regem in medio ejus filium Tabeel.
Hsec dicit Dominus Deua ; Non stabit, et non erit istud
8. sed caput Syrise Daraascus, et capiit Damasci Rasin ; et adhiic sexaginta et quinque anui , et desinet Ephraim esse populus ;
4. et dis -lui : Aie soîa de deincuret en paix ; ne crains point, et que ton cœur ne se trouble pas devant ces deux bouts de tisons fumants, devant la colère et la ihireur de Rasin, roi de Syrie, et du fils de Romélie ;
5. de ce que la Syrie, Ephraïra et le fils de Romélie ont conspiré ensemble contre toi, en disant :
6. Montons contre Juda, faisons -lui la guerre, et rendons-nous-en les maîtres, et établissons- y pour roi le fils de Tabeel.
7. Voici ce que dit le Seigneur Dieu : Cela ne subsistera pas, et cela ne sera pas ; ^
8. mais Damas sera la tête de la Syrie, et Rasin la tête de Damaa; et dans soixante- cinq ans Ephraïm cessera d'être un peuple ;
Pbacéla. Cf. IV Reg. xv, 24 et ss. — Ad praelianditm... Les deux alités, Rasin et Phacée, assiégèrent en réalité Jérusalem. Cf. IV Reg. xn, 5. — Non-potverimt... Détail anticipé, pour rassurer Immédiatement le lecteur sur le sort de la ville sainte. — Nuntiaverunt domui David (vers. 2). C.-à-d., à la famille royale. — La locution pittoresque requ,i6vit Syria... sigr.Ifle, selon toute vraisemblance, que les deux rois venaient d'opérer la jonction de leurs armées, et qu'ils se dirigeaient ensemble contre Jérusalem. — A cette nouvelle d'un danger imminent, cominotum est cor... sicut... Belle image, digne d'Isiiïe. Vraie terreur panique. — Et dixH Domt/.tw... (vers. 3). Le Seigneur se hâte d'envoyer, par son prophète, un message consolant à Achaz.— Qui derelictas est Jasuh. Dans l'hébreu , tous ces mots composent le nom de l'enfant : S"âr yâSûb, un reste reviendra. Ce nom était tout à la fois terrible et rassurant. Un reste : voilà le côté menaçant ; le peuple Juif devra passer par d'effroyables malheurs, qui le détruiront en grande partie, de sorte qu'un petit reste seulement survivra. YâSûb, c.-à-d. reviendra, ou se convertira : voilà une belle promesse d'avenir. Isaïe emmena donc son flis avec lui, d'après l'ordre divin, comme un vivant emblème des destinées de la famille royale et de tout l'état Juif. — Pisdnse superioris. La piscine supérieure de Gihon, par opposition à la piscine dite inférieure, située à une altitude moins élevée. Elles correspondaient, d'après l'opinion la plus probable, au Birket Mamillah (réservoir de Mamillah), et au Birket-es-Sultân (réservoir du Sultan ) , situés à l'ouest et au sud-ouest de Jérusalem, en dehors des remparts, non loin de ia porte de JafiEa. Cf. II Par. xxxn, 30, et l'Atl. géogr., pL xrv et xv. Le roi était sans doute occupé à inspecter le terrain, en vue de travaux à opérer soit pour fortifier cet endroit mal défendu par la nature, soit pour conduire les eaux du réservoir danis l'Intérieur de la ville. — Âgrl fuUonit. Le travaU des foulons nécessitant beau-
coup d'eau, 11 n'est pas étonnant qu'ils eussent là un champ, pour y faire sécher leurs étoffes. 4-9. Dieu rassure son peuple. — Vide ut silcaa. Hébr.: Prends garde et sois tranquille. C.-à-d.: Efforce-toi de te tenir dans le calme. — Candis titionum... Dénomination extrêmement dédaigneuse. Les deux confédérés ne sont que des débris fumants, dont ou n'a rien à craindre. — In ira... Itasin. Ce prince est constamment nommé le premier dans le récit, parce qu'il était le plus redoutable. — FilH Romelise est aussi une expression de mépris, Romélie étant complètement inconnu.
— Eo quod consilium... Le projet des deux rois (vers, fi -6) ne tendait à rien moins qu'à anéantir le royaume théocratique et la dynastie de David.
— Suscitemus eum. Littéralement dans l'hébreu ; Ennuyons -le. — Filium Tabeel. Autre ayenturicr obscur, dont le nom personnel n'est pas même indiqué; U était 'évidemment favorable au.v Intérêts des assaillants. — Usée dicit. Le contre-projet du Seigneur (vers. 7-9). Les mots Dominus Deus sont représentés en hébreu par <i Adonaï Jéhovah ». — Non stabit, et non erit... Dénégation vigoureuse. Dieu ne permettra pas que les païens de Damas et les demi -païens d'Éphraïra renversent son propre empire. Après celte pensée générale, nous trouvons quelques détails très précis, pour la développer. Les vers. 8 et 9 forment une période à quatre membres ; le premier membre (8») correspond au troisicme (9»), et le second (8»>) au quatrième (9'>). — Caput Syrise... La ville de Damas n'est et ne sera jamais que la capitale du royaume de Syrie; elle ne remplacera point Jérusalem pour celui de Juda. De même, Rasin ne régnera que sur Damas, et non sur Jérusalem. — Adhuc sexaginta et quinque... Ce chiffre « serait Inexact, s'il s'agissait de la prise de Samarle par Salmanasar et Sargon, laquelle eut Heu , en effet , peu d'années après (cet oracle) ; mais Isaïe ne parle pas de l'époque où Éphralm cessa d'être un royaume, 11 parle du temps ab U cessa d'être un peuple, ce oui, d'après des cal-
Is. VIT. 9M.
9. et Siimarie sera la tête d'Epliiaïm, et le tils de Romélic la lôte de Saniarifi. Si vous ne croyez pas, vous ne subsisterez pas.
Le Seigneur continua de parler à Achaz et lui dit
11. Demande pour toi un signe au Seigneur ton Dieu, soit au fond de la terre, soit au plus haut du ciel.
12. Et Achaz répondit : Je ne demanderai rien, et je ne tenterai pas le Seigneur.
13. Et Isaïe dit : Ecoutez donc, maison de David. Ne vous suiîlt-il pas de lasser la patience des hommes, que vous lassiez encore celle de mon Dieu ?
14. C'est pourquoi le Seigneur luimême vous donnera un signe : Une vierge concevra . et elle enfantera un fils , auquel on donnera le nom d'Emmanuel.
9. et oaput Ei^hraim Samarîa, et caput Samarise filius Romeliîe. Si non credideritis, non permanebitis.
Et dixit Achaz : Non petam , et non tentabo Dominum
13. Et dixit : Audite ergo, domus David. Numquid parum vobis est molestos esse hominibus, quia molesti estis et Deo meo?
14. Propter hoc dabit Dominus ipse vobis signum : Ecce virgo concipiet , et pariet tilium, et vocabitur nomen ejus Emmanuel.
culs fort probables, eut lieu du temps d'Asarhaddou, la sixième anuée du règne de ce roi d'Assyrie, la vingtième de celui de Manassé de Juda. Le monarque ninivite fit transporter en divers pays les derniers restes d'Israël, comme nous pouvons le conclure de I Esdr. iv, 2 et ss. Or, de la première année d'Achaz, date de la prophétie d'Isaïe, à la vingtième année de Manassé, 11 y a juste 65 ans: 16 années d'Achaz, -H 29 d'Ézéchias, -f 20 de Manassé ». (jlfan. Vibl., t. II, n. 92G.) Voyez nos Essais d'exégèse, p. 9-14. — Et caput Ephraim... Samarie ne sera pas plus que Damas la métropole du royaume théocratique. — Si non credideritis... Frappante paronomase dans l'hébreu : 'Im lô' ia'amlnu, ki lô' té'âménu. Grave avertissement donné à l'Incrédule Achaz, à sa cour et à ses sujets. S'ils ne s'appuient pas sur .léhovah, mais sur des bras de chair, ils partageront le sort d'Éphraïm.
2« Emmanuel et sa mère. VII , 10-16.
10-12. La miséricordieuse condescendance du Seitrneur, l'arrogance hypocrite d'Achaz. ^ Adjeeit Dominus... Majestueuse formule de transition. Cl'est Isaïe qui parle au roi, mais il le fait comme prophète de Jéhovah ; de là ces mots : Le Seigneur continua de parler. — Pete... signum. Le monarque est autorisé à demander sur-lechamp un prodige, comme gage et garantie de la promesse qui venait de lui être faite. — A... Deo tuo. L'emploi du pronom personnel est remarquable. L'appropriation qu'il constitue était bien capable d'exciter la foi d'Achaz et de lui rappeler l'infinie bonté du Dieu qm daignait se dire sien. — In profundum inferni : dans les réglons souterraines où l'on plaçait le séjour des morts, le s"ôl (cf. I Reg. xxvni, 23 et ss.). Jn exceisum supra : dans les réglons aériennes et célestes (cf. Jos. x, 12 et ss.; Is. xxxviii, 7 et ss.; Luc. XT, 16, etc.). Le prophète laissait donc au roi une liberté entière pour son choix, afln de le mieux convaincre. L'hébreu dit, en termes très
dramatiques : Creuse jusqu'au séjour des morts, élève jusqu'en haut.— Et dixit Achaz (vers. 12). Il répond avec une humilité affectée, hypocrite, dissimulant son Incrédulité derrière une prescription de la loi : Tu ne tenteras pas le Seigneur ton Dieu (Deut. vi, 16). Comme si c'eût été tenter Dieu que d'accepter son offre gracieuse et spontanée. — Audite ergo... (vers. 13). Sainte indignation d'Isaïe, déversée en de brillantes paroles, qu'il adresse non seulement au roi, mais à tous les princes de la famille royale (.domus David ; comp. le vers. 2), groupés autour de lui.
— Molestos esse : ennuyer et fatiguer désagréablement quelqu'un. — Deo vieo. Autre appropriation, mais plus réelle; le Dieu auquel le prophète était si étroitement uni et dont il était le représentant. — Propter hoc. D'après l'usage fréquent de cette formule (cf. i, 24; m, 16; v, 13, 14, 24, etc.), on s'attendrait à lire, à sa suite, une grave menace de châtiment; elle sert au contraire Ici de transition h l'un des oracles messianiques les plus doux et les plus consolants.
— Dahit... ipse (pronom très accentué)... signum : un vrai miracle, digne de cette circonstance exceptionnelle. « Signum... a Deo, nlsi novitas aliqna monstrosa f uisset, signum non vlderetur. » (TertuUien, adv. Jud., i.) On a dit à bon droit de ces premiers mots du vers. 14 qu'ils sont * une magnifique préface » de l'oracle. — La particule ecce souligne & son tour la pensée et annonce un fait éclatant. — Virgo. En hébreu , hâ-'almah, avec l'article, « virgo 111a. » Selon la très juste remarque de saint Jean Chryeostome, cet article représente quelque personne célèbre , unique même. Quant au substantif 'almah, si important dans ce passage, 11 désigne et ne peut désigner qu'une jeune fllle vierge, qui enfantera d'une manière tout à fait miraculeuse, sans le moindre détriment pour sa virginité. Nous avons pour garants de cette Interprétation : 1» l'explication authentique de saint Matthieu , i, J8-23,
l8. VIT, 15-16.
15. Butyrum et mel comedet, ut sciât reprobare malum, et eligere bonum.
16. Quia antequani sciât puer reprobare malum et eligere bonum, derelinquetur terra quam tu detestaris a facie duorum regum suorum.
15. Il mangera du beurre et du miel, en sorte qu'il sache rejeter le mal et choisir le bien.
16. Car avant que l'enfant sache rejeter le mal et choisir le bien , le pays que tu détestes à cause de leurs deux rois sera abandonné.
et de saint Luc, i, 86-35, d'après laquelle la prophétie d'Isaïe relative à V'abnah a été réalisée par l'enfantement virginal de Marie, mère de Notre - Seigneur Jésus - Christ. 2* La tradition consunte et unanime de l'Église. Saint Justin, Orlgène, saint Irénée, saint Jean Chrysostome, saint Augustin, en sont les plus glorieux défenseurs aux temps antiques. 3« La tnuiitlon Juive : car, pendant des siècles, la synagogue a admis, « comme une croyance antique , l'inaltérable
Isale prophétiBant la Vierge mère. (Pein'.jit de Sainte -PriBcille.)
pureté de la mère future du Sauveur i> ( Drach , Harmonie entre l'Église et la Synagogue, t. II, p. 108), et lorsque les Juifs plus récents rejettent cette foi de leurs pères, « ils se mettent en contradiction avec leur propre tradition. » iPAd., p. 109.) Les Septante n'ont pas hésité à traduire le mot 'alTtiah par Tiapôcvo;, vierge dans le sens strict. 4" D'autres oracles bibliques, semblables à celui-ci, et qui y font visiblement allusion, prédisent également la naissance -sirglnale du Messie. Cf. Jer. xxxi, 22 ; Mlch. v, 2-5. 5» L'usage blbUque du substantif 'almah. Il a toujours, dans les saints Livres, la signlflcation de « virgo 1111bata ». Cf. Gen. xxrv, 43 ; Ex. ii , 8 ; Ps. Lxvm (Vulg., Lxvn), 26; Prov. xxx, 18-20; Cant. i, 3, et VI, 8. 6» L'étymologie. Comme le disait excellemment saint Jérôme, 'almah dérive de la racine 'âlam, cacher, et, au témoignage de saint Augustin, dans la langue punique, qui avait une si grande afBnlté avec le phénicien et avec l'hébreu, le nom spécifique des vierges était aussi 'ulmah, 7* L'inanité «t souvent la trivialité des
Interprétations rationalistes n'est pas la preuve la moins forte en faveur de la croyance traditionnelle. Voyez nos Essais d'exégèse, p. 37-77. Ainsi donc, « 'almah signifie dans son origine : cachée, renfermée, c.-à-d, une fille recluse et inaccessible, à la manière d'une chose sacrée dont il n'est pas permis d'approcher.» (Bossuet, Œuvres, édlt. de Versailles, t. III, p. 20.) — Conclptet- et pariet. La construction de la phrase est à noter, car elle confirme et corrobore les arguments qui précèdent. Littéralement : La vierge (sera) étant enceinte et enfantant. « Cest donc une vierge enceinte, une vierge enfantant ; dans ces deux conjonctures, elle demeurera dans toute sa pureté virginale, n ( Drach , l. c, p. 16.) — Et voeaUtHr. . . Hébr. : Et elle ( la mère; appellera son nom. — Em,manuel. D'après l'orthographe hébraïque : 'Iminânu- 'El ( avec nous Dieu ). Emmanuel, ce fils de la Vierge, n'est autre que le libérateur promis à Israël, le Messie - Dieu : toute la suite de cette section le démontrera clairement. Voyez surtout vm, 8, 13-15; IX, 1-7; XI, 1 et ss.; comparez aussi Matth. i, 18 et ss.; Luc. I, 26 et ss. — Butyrum et mel... Vers. 15-16 :
le salut qu'Emmanuel procurera aux Juifs n'emiiôchera pas la ruine temporaire de Juda, quoique le royaume ne doive pas succomber au danger qui le menace actuellement (vers. 1 et ss.). La crème ( ainsi dit l'hébreu ) et le miel sont Ici des symboles de ravage et de ruine, comme le montre l'emploi de la même figure au vers. 22. Le pays ayant été dévasté par l'ennemi et la culture interrompue par la guerre, ceux des Juifs qui survivront aux malheurs de leur nation n'auront pour se nourrir que les produits naturels et spontanés du pays, le lait de leurs rares trou • peaux, et le miel sauvage qui abonde en Palestine. Emmanuel est censé vivre au milieu d'eux et partager leurs privations. — Ut sciât... La conjonction ne marque pas ici une cause finale, mais une simple conséquence. L'hébreu doit d'ailleurs se traduire par « avant que » ( LXX : Tiplv v'i yvwvai aOx-ôv), ou, mieux encore, par «Jusqu'à ce que », car le prophète veut certainement fixer une date, c.-à-d. l'époque à la*iu6lle ses compatriotes seront délivrés du péril actuel. — «Sciai reprobare..., eligere... Expression figurée,' pour
du cimetière
I8. VTI, 17.
17. Le Seigneur fera venir sur toi , sur ton peuple et sur la maison de ton père, par le roi des Assyriens, des jours tels qu'il n'y en a pas eu depuis le temps où Êphraïm s'est séparé de Juda.
17. Adducet Dominus super te, et super populuu) tuum, et 8ii|>er domum patris tui, dies qui non venerunt a diebua separationis Ephraim a Juda cum rege Asayïiorum.
désigner l'âgo de raison. Cf. Deut. i, 39. La partie de la prédiction qui concernait le renversement des projets de Rasln et de Phacée devait donc 8'acconipllr dans peu d'années : Uereliiiquetur terra... La pensée est beaucoup plus claire d'après l'hébreu : Le pays dont les deux rois te font horreur sera dévasté. Cela revient à dire que la Syrie et le royaume d'Éphraïra seront ravagés dans un prochain avenir. Ce qui eut Heu, en effet, comme le raconte l'auteur du IV» livre des Rois , xv, 29 , et ^- XVI, 9. — D'après l'impression que ^ti produisent, à première lecture, ces vers. 15 et 16, U semblerait qu'Isaïe regardait comme très prochaine la naissance d'Emmanuel. Pour résoudre cette dlfiBculté, les Interprètes croyants » -, ont eu recours à plusieurs hypo- -i^ ^ v ,'thèses. Les uns ont supposé que "-v?,?^le vers. 14 se rapporterait seul au Messie ; les deux suivants désigneraient l'enfant qu'Isaïe avait alors à ses côtés (cf. vers. 3). Selon d'autres , cet oracle devait avoir un double accomplissement dans la suite des âges : le premier, peu de mois après la scène Ici racontée, par l'enfantement d'une femme selon les lois ordinaires de la nature; le second, sept : siècles plus tard, par la maternité ; virginale de Marie. Mais ces deux sentiments font violence au texte, comme aussi à rapplication que ! a,v l'Évangile en fait, d'une manière *>^;' directe et immédiate, à Jésus- Clirlst et à sa mère. Isaïe ne parle évidemment que d'une seule 'almah, d'un seul Emmanuel , et comment d'ailleurs une mère vulgaire, un enfant ordinaire, pourraient -Us être le type d'une vierge -mère et de son fils né en vertu d'un prodige grandiose? Ce passage (vers. 14-16) n'est point Isolé dans le récit du prophète, mais 11 est en connexion intime avec les chap. vui-xn; or 11 ressort très évidemment du contexte qu'Isaïe n'attendait que beaucoup plus tard, après l'invasion assyrienne, «près la ruine des Assyriens, après l'exil et le retour des Juifs, la naissance du divin Emmanuel. Et cette naissance, quoique si tardive, n'en était pas moins un excellent « signe » pour Achaz et pour le peuple entier, dans les circonstances présentes, puisqu'il leur annonçait que Jéhovah n'oubliait point ses antiques promesses, auxquelles était forcément rattachée la préservation de la famille de David et de la nation théocr^atlque. Quant an mode merveilleux de la naissance, il convenait fort bien aussi pour rassurer les Juifs
dans leur pressant danger, en leur rappelant l'infinie puissance de leur Dieu ; car un tel enfantement n'est -il pas un prodige beaucoup plus grand que la défaite des armées syrienne et Israélite? Voyez nos Essais d'exégèse, p. 78-99. Enfin, comme nous l'avons déjà insinué plus haut, c'est en vertu de l'anticipation prophétique et parce qu'il contemplait la céleste almah et son nia comme déjà présents, qu'Isaïe associe Intimement
Abeilles de Palestine.
Emmanuel aux souffrances actuelles de Juda. C'est donc comme s'il disait (vers. 15-16) : «Avant qu'il se soit écoulé le temps qu'il faudrait à Emmanuel, s'il naissait de nos jours, i)our sortir de l'enfance, Israël et la Syrie seront désolés. » {Mail, bibl., t. II, n. 930.)
3» Le royaume de Juda aura beaucoup à souffrir de la part des Assyriens. VII, 17-25.
17. Le thème de cet alinéa. — Super te,.,, populum..., et domum... Le roi, les sujets, la famille royale, tous auront à souffrir. — Diea qui non venerunt... Juda avait eu cependant beaucoup à souffrir depuis le schisme des dix tribus (a diebus separationis. ..). Cf. III Reg. xrv, 25 et S8. ; XV, 6, 18 et ss. ; IV Reg. vin , 20 et sa. , 28 et ss.; ix, 27 et ss. ; xr, 1 et ss.; xii, 17-18, etc. — Cum rege Assyriorum. Dans l'hébreu, la particule 'et n'est pas une préposition, mais le signe (le l'accusatif ; il faut donc traduire : « (Adducet Domlnug...) regem Assyriorum. > Oe n'est pas sàns
Is. VIT, 18-25
18. Et erit in die illa ; sibiîabit Dominus raubcse qnse est in extremo flumiuum ^gypti, et api quœ est in terra Assur ;
19. et venient, et requiescent omnes in torrentibus vallium, et in cavernis petrarum, et in omnibus fmtetis, et in universis foraminibus.
20. la die illa radet Dominus in novacula conducta, in lus qui trans flumen 6unt, in rege Assyriorum, caput et pilos pedum, et barbam univerBara.
21. Et erit in die illa : nutriet homo vaccam boum, et duas oves,
22. et prae ubertate lactis comedet butyi-um ; butyrum enim et mel manducabit omnis qui relictus fuerit in medio terrae.
23. Et erit in die illa : omnis locus ubi fuerint mille %ates, mille argenteis, in spinas et in vêpres erunt.
24. Cum sagittis et arcu ingredientur illuc ; vêpres enim et spinse erunt in universa terra.
2.5. Et omnes montes qui in sarculo sarrientur, non veniet illuc ten'or spina-
18. En ce jour -là, le Seigneur appellera d'un coup de sifflet la mouche qui est à l'extrémité des fleuves de l'Egypte, et l'abeille qui est au pays d'Assur ;
19. et elles viendront, et elles se j)oseront dans les torrents des vallées, et dans les creux des rochers, sur tous les arbrisseaux , et dans tous les trous.
20. En ce joui -là le Seigneur rasera, avec un rasoir pris à louage, avec ceux qui sont au delà du fleuve, avec le roi des Assyriens, la tête, le poil des pieds, et toute la barbe.
En ce jour -là, chacun nounira une vache et deux brebis
22. et le lait sera si abondant qu'on mangera du beurre ; car quiconque sera demeuré dans le pays se nourrira de beurre et de miel.
23. En ce jour-là, tout lieu où il y avait eu mille jiieds de vigne, valant mille pièces d'argent, sera livré aux ronces et aux épines.
24. On y entrera avec les flèches et l'arc, car les ronces et les épines couvriront tout le pays.
25. Et toutes les montagnes qui étaient sarclées et cultivées n'inspireront plus de
emphase que ce complément, quoique si court, est renvoyé jusqu'à la fin d'une longue phrase, et ce n'est pas non plus sans Ironie que Dieu choisit, pour instrument de ses vengeances, celui dont Âchaz avait acheté très cher l'alliance défensive. Cf. II Par. xxvin, 20 et as.
18-20. Invasion des Égyptiens et des Assyriens sur le territoire de Juda. — Et erit in die... Brève formule d'introduction, que nous retrouverons aux vers. 21 et 23 ; elle marque chaque fols un nouveau degré de malheur pour les Juifs. — SibilaUt. Cf. V, 26'>. Facilité avec laquelle le Seigneur convoquera les instrumonts de ses vengeances. — Muscœ... et api... « Les ÉgjTttiens sont comparés à un essaim de mouches, et les Assyriens, plus puissants, à un essaim d'abeilles. Le prophète emprunte à chaque pays l'Image qui lui est propre. Il y eut toujours abondance de mouches en Egypte, et d'abeilles en Assyrie et dans les contrées avolslnautes. » Ces deux nations envahirent successivement Juda : la première sous Kéchao {IV Reg. xxm, 29-30), la seconde sous Sennachérlb (cf. xxxvi, 1 et ss.).— In extremo fin- ■ninum : le Nil , et ses canaux multiples du Delta (AU. géogr., pi. it et v). — Venient, et requieneent... (vers. 19). Belle description. Ceb essaims couvrent tout, dévorent tout. — Foraminibus. Hébr. : et sur tous les pâturages. — Radet Dominus... (vers. 20). Autre anthropomorphisme très hardi, pour décrire les divines vengeances. Raspr quelqu'un, en Orient, c'est le traiter avec le dernier mépris. Les mots in rwvacula condu-
cta contiennent une allusion ironique au marché honteux par lequel Achaz avait cru s'assurer à jamais les faveurs des Assyriens (note du vers. 17).
Barbier égyptien. (Tombeau de Béui-Hîjssan. )
— Trans flumen : l'Euphrate, qui est dans la Bible le fleuve par antonomase.
21-22. Triste état auquel les Assyriens réduiront le pays. — Nutriet homo. Les rares habitants de Juda n'auront pour toute fortune que des troupeaux mesquins (vaccam..., duas oves), et pour toute nourriture que du lait et du miel sauvage (note du vers. 16) ; car oti ne récoltera plus ni vin (vers. 23-24), ni céréales (vers. 25), Néanmoins la contrée, désormais déserte, contiendra une telle quantité de pâturages, que le lait et la crème nbonderont (prie ubertate...).
23-2.5. Tableau encore plus désolant de la dé. Vdstatlon de Juda. — Mille vites, mille argen-
I8. VTII, 1-3.
3CÎ
( raintc par leurs ronces et leurs t'iiiiies, mais elles serviront de pâturages aux boeufs, et les troupeaux les fouleront.
rum et voiirium ; et erit in pascua bovia, et in conculcatiouem pecoris.
CHAPITRE VIII
1. Le Seigneur me dit : Prends un grand livre, et écris dedans, en caractères lisibles : Hâtez -vous de saisir les dépouilles, pillez promj)tement.
2 Et je pris des témoins iidèles, le prêtre Urie, et Zacharie, fils de Barachie ;
3. et je m'approchai de la prophétesse, et elle conçut et enfanta un fils. Alors
1. Et dixit Dominus ad me : Sume tibi librum grandem, et scribe in eo stylo hominis : Velociter spolia detrahe, cito prœdare.
2. Etadhibui mihi testes fidèles, Uriam sacerdotem , et Zachariam , filium Barachiœ ;
3. et accessi ad prophetissam , et concepit, et peperit filium. Et dixit Domi-
teis. 0.- ù - d. raille slcles ; un slcle , ou 2 fr. 83 , pour chaque cep. — Cuni sagittis et arcu. Les vignes fécondes seront transformées en fourrés d'épines, où l'on viendra faire la chasse aux bêtes fauves. Cf. IV Reg. xvii, 25-26. — Non veniet illuc... Les collines si fertiles de Juda n'auront plus leurs haies d'épines pour les protéger , car tout aura été dévasté. Selon d'autres, l'hébreu signifierait :
On ne viendra plus sur ces montagnes, par crainte des ronces et des épinesqui les auront envahies.
4° Deux signes du prochain accomplissement de la prophétie relative à la défaite des rois confédérés. VIII, 1-4.
CUAP. VIII. — 1-2. Le premier signe. — Et dixit... Très peu de temps après l'oracle de la Vierge et d'Emmanuel. — Lihrum. Hébr. : une tablette. Grandem, afin d'attirer l'attention.
— Stylo hominis. Littéralement dans l'hébreu : avec un burin d'homme, c.-à-d. en caractères ordinaires, faciles h. lire (cf. Hab.
11,2), par opposition à de petits caractères que les lettrés seuls auraient pu déchiffrer. — Véloeiter. .. prsedare. Dans l'hébreu :
Mâher sâlâl hâs baz; « accélérant spolia, festinat praîda. » Phrase mystérieuse, dont le sens sera bientôt élucidé (vers. 3 et 4).
— Adhibui... testes... : pour faire dûment constater que cette prédiction avait eu lieu avant l'événement auquel elle se rapporte. — Vriam sacerdotem. Le môme, peut-être, qui se prêta tristement, dans la suite, à l'accomplissement des desseins idolâtriques d'Achaz. Cf. IV Reg. XVI, 10 et ss. — Zachariam. Sans doute celui que nous avons vu saintement actif pendant le règne d'Ézéchias (II Par. xxix, 13). Il n'a rien de commun avec le petit prophète de même nom,
Comment. — \'.
quoique celui-ci fût également « fils de Barachic » (cf. Zach. I, 1). Le prophète Zacharie vivait plusieurs siècles après cette époque.
3-4. Le second signe. — Prophetissam. Hébr.: n'bïyah. Ce nom n'étant employé dans lu Bible
Ëgyplieu cliasdaul avec l'arc. (Tombeau de Béni -Hassan.)
hébraïque que pour désigner des prophétessea proprement dites, il est probable que la femme d'Isaïe avait reçii, elle aussi, des révélations divines. — Accéléra... prœdarl. Dans l'hébreu : Mâher Sâlâl, 1/âS baz ; Identiquement comme au vers. 1. Le second flls d'Isaïe devait donc être, comme le premier (cf. vn, 3), un symbole vivant de l'avenir; mais un symbole entièrement consolant, sans mélange de tristesses. — Anteqvam Kiat... Dieu explique à Isaïe li^
?,oè
Et adjecit Dominus loqui ad me adhuc , dicens
6. Pro eo quod abjecit populus iste aquas Siloe, quae vadunt cum silentio, et assurapsit magis Rasin, et filium Romeliae,
7. propter hoc ecce Dominus adducet super eos aquas fluminis fortes et multas, regera Assj'riorum, et omnem gloriam ejus ; et ascendet super omnes rivos ejus, et fluet super universas ripas ejus ;
le Seigneur me dit : Donno-lui pour noms : Hâtez -vous de saisir les dépouilles, pillez promptement;
4. car avant que l'enfant sache nommer son père et sa mère, la puissance de Damas et les dépouilles de Samarie seront emportées devant le roi des Assyriens. ■*
Le Seigneur me parla encore, et me dit
6. Parce que ce peuple a rejeté les eaux de Siloé, qui coulent en silence, et qu'il a préféré s'appuyer sur Rasin et sur le fils de Romélie,
7. le Seigneur amènera sur lui les puissantes et grandes eaux du fleuve , le roi des Assyriens avec toute sa gloire ; il montera de tous côtés au-dessus de son lit, et il débordera sur toutes ses rives.
nom qn'll lui avait fait donner à son flls. — Vocare patrem... L'hébreu dit, en termes très pittoresques : (Avant que l'enfant sache) crier : Mon père Cdbt)! et, Ma mère Vimmi) ! Par con- Béquent, dans peu de mois, puisque ce sont là les mots que les enfants apprennent tout d'abord à bégayer. — Fortitudo (mieux : la richesse) Damasd..., Samariee. Voilà donc les deux cités auxquelles d'abondantes df'poulUes seront prochainement enlevées, et c'est le roi d'Assyrie (coram rege...) qui s'en enrichira. Téglathphalasar conquit, en effet, Damas et la Syrie, et prit au roi de Samarie toute la partie de son territoire située à l'est du Jourdain, avec une partie de ses provinces cisJordanlennes.Cf . I V Reg. x v, 29, et XVI, 9.
} TI. — Les consolations qu'Emmanuel procurera à ses amis fidèles. VIII, 5 — IX, 7.
Cet oracle reprend , pour le développer, celui du paragraphe qui précède. « En prévision de la période d'angoisse qui va s'ouvrir, Isaïe exhorte et console son peiiple ; U cherche à tourner ses regards vers le rédempteur dont il lui dépeint le glorieux règne, éclatant soudain comme une céleste lumière au sein des plus profondes ténèbres. »
1° Prochaine et effroyable Invasion des'Assyrlens sur le sol de Juda. VIII, 5-8.
Formule d'Introduction : Et adjecit... Cf. vu
6-8. La faute et son châtiment. — Populus iste. Cf. VI, 9, et la note. D'après le contexte, ces mots désignent tout d'abord le royaume schismatique des dix tribus ; mais Ils conviennent également à celui de Juda. — Abjecit... aqtia» SUoe.Yoyez une pensée analogue dans Jérémic, XVII, 13. La piscine de Siloé (hébr. , Siloak) est située à l'entrée de la vallée de Tyropéon, au Bud- cet de Jérusalem ; elle reçoit ses eaux de la fontaine dite de la Vierge, qu'on rencontre un peu plus au nord, et qui est elle-même alimentée
par des réservoirs creusés dans le roc, sous l'emplacement de l'ancien temple. Voyez YAtl. géoyr., pi. XIV et XV. Elle symbolisait les bénédictions qui s'échappaient du sanctuaire théocratique , pour Be répandre sur toute la nation Juive. — Vadunt cum silentio. C.-à-d. doucement, humblement, sans fracas. « Les eaux sacrées de Siloé, qui sortaient de la montagne sainte, paraissaient pauvres et sans gloire lorsqu'on les comparait à l'Abana et au Pharphar de la Syrie (Atl. géogr., pi. VII et x), et au Jourdain d'Éphraïm; combien plus en comparaison de l'Kuphrate et du Tigre 1 » — Assump!>ll magis Rasin... Hébr.: et se réjouit avec Rasin et le flls de Romélie. Au lieu de mettre son bonheur dans Jéhovah et dans Ézéchias, son représentant légitime. Ce reproche s'adresse surtout aux tribus schisniatlques, qui avaient alors Phacée pour roi, et qui avaient fait alliance avec les Syriens (cf. vu, 1 et ss.); mais Juda aussi avait cessé en grande partie de se complaire dans son Dieu, et venait de conclure une alliance avec les Assyriens, ses jiires ennemis (cf. IV Reg. xvi, 7 et ss. ) : les deux royaumes allaient donc subir le même châtiment.— Propter hoc ecce (mots très accentués)... adducet... La punition est d'abord exprimée en termes figurés : aquas fluminis, c.-à-d. les eaux de l'Buphrate, qui sont terribles au moment de ses Inondations annuelles, au printemps et en été, lorsque les neiges de l'Arménie se mettent à fondre. Cf. Jer. xlvii, 2. Fortes et multas : par opposition aux eaux silencieuses et calmes de Siloé (vers. 6). — Regem Assyriorum. Explication de la figure, qui reparaît néanmoins presque Immédiatement dans une fort belle description : et ascendet super... rivos... (vers. 7'>-8). — Et ibit per Judam... Le royaume d'Éphraïm sera entièrement renversé par cette inondation; celui de Juda aura beaucoup à souffrir, mais 11 sera sauvé, du moins actuellement, par le divin Emmanuel — Usque ad collum. Comparaison très expressive : le péril est bien grand, lorsqu'on est plongé
l8. VIIT, 8-14.
8. et ibit jici Jiulam, inundans, et tiansieus usque ad collum veniet. Et erit extensio alarum ejus implens latitudinem teirœ tuœ, o Emmanuel!
9. Congregamini, populi, et vincimini ; et audite, universae procul terras; confortamini, et vincimini; accingite vos, et vincimini ;
10. inite consiliura, et dissipabitur ; loquimini verbum, et non fiet, quia nobiscum Deus.
ll.Haec enim ait Dorainus ad me, sicut in manu forti erudivit me, ne irem in via popnli hujus, dicens :
12."l^on dicatis : Conjuratio; omnia enim quœ loquitur popnlus iste, conjuratio est; et timorem ejus ne timeatis, neque paveatis;
13. Dominuni exercituum ipsum sanctiticate ; ipse pavor vester, et ipse teiTor vester ;,
14. et erit vobis in sanctificationem ; in la])idem autem offensionis, et in petram scandali, duabus domibus Israël; in laqueum et in ruinam habitantibus Jérusalem.
8. etil pénétrera dansJuda,inoudaut et Be répandant, jusqu'à cequ'onait dePeau jusqu'au cou. Il déploiera ses ailes et remplira l'étendue de votre paj-s, ô Emmanuel.
9. Assemblez -vous , peuples, et vous serez vaincus; écoutez, vous tous, pays éloignés; réunissez vos forces, et vous serez vaincus ; prenez vos armes, et vous serez vaincus ;
10. formez des desseins, et ils seront dissipés; donnez des ordres, et ils ne s'exécuteront pas, car Dieu est avec nous.
11. Car ainsi m'a parlé le Seigneur me tenant de sa main puissante, et m'avertissant de ne pas marcher dans la voie de ce peuple, en disant :
12. Ne dites point : Conjuration ; car tout ce que dit ce peuple est conjuration ; ne craignez pas ce qu'il craint, et ne vous épouvantez pas ;
13. mais sanctifiez le Seigneur des armées ; qu'il soit lui-même votre crainte et votre terreur,
14. et il deviendra votre sanctification ; et il sera une pierre d'achoppement et une pierre de scandale pour les deux maisons d'Israël , un piège et un sujet de ruine pour les habitants de Jérusalem.
Jusqu'au cou dans un fleuve débordé et rapide. — Extenèio alarum fjus : les masses d'eau qui Be détachcut, comme des ailes, du courant principal , et qui envahissent au loin la contrée. — O Emmanuel 1 Apostrophe émouvante, et appel au rédempteur promis (cf. vu. H), pour obtenir de lui un promiit secours. On lui parle comme au vrai maître du pays (.terram, tvxim,). Isaïe le contemple de nouveau comme s'il vivait déjà au milieu de son peuple.
2<> Emmanuel, tout à la fois sauveur des Juifs et pierre d'achoppement pour eux.VIII, 9-16.
9-10. Défi porté aux nations païennes. Au souvenir d'Emmanuel, le cri d'angoisse du prophète se change tout à coup en cri de joie et de triomphe. — Con()regam,ini. De même les LXX et le Targum. Selon d'autres, l'hébreu signilierait : Troublez-vous. Que les païens des alentours et des pays lointains s'unissent contre Juda, s'ils le veulent ; ce sera pour se faire vaincre : vincimini; hébr., soyez brisés. La triple répétition de ce verbe est d'un fort bel effet. — Cortortafnini, accintjite vos. L'hébreu a deux fols ; Ceignez-vous (de vos glaives). — Loquimini verbum : un arrêt de mine contre le peuple de Dieu. — Quia noblitcum, Deus. Hébr. : parce que 'immânu-'El. Le prophète joue avec beaucoup d'esprit et tle force sur le nom d'Emmanuel, qui lui inspire la plus entière conQance.
11-16. Vigoureux petit oracle à l'adresse des Juifs rebelles à Dieu. — Hicut in manu... Dans le texte original, ces mots font encore partie de l'introduction Usée enim ait..., et mai-quent l'énergie avec laquelle la révélation qui suit avait retenti aux oreilles d'Isa'Ie. Littéralement : Car Je Seigneur m'a parlé avec une main robuste, et m'a enseigné que je ne dois pas aller... — Via populi hujus : les sentiments irréligieux et charnels du peuple dégénéré. — Non dicatis. Ici commence l'allocution divine. Elle s'adresse à Isa'ie et au petit cercle des vrais adorateurs de Jéhovah. La meilleure traduction de l'hébreu parait être : Ne dites pas, Trahison (conjuratio), au sujet de tout ce qui fait dire à ce peuple. Trahison. La foule appelait traîtres les hoiùmes qui étaient demeurés fidèles à Jéhovah, et qui blâmaient comme une iniquité l'alliance conclue avec les Assyriens. — Timorem... ne... Ne partagez pas les vaines terreurs du peuple (ejus). Allusion à la crainte si vive qu'insi)iraient Rasin et Phacée. Cf. vn, 1 et ss. — Dominum... nanetiflcate (vers. 13). « Cteux-là le sanctifiaient qui, en se fiant à sa parole, manifestaient leur foi en sa perpétuelle sainteté, de quelque danger qu'ils fussent entourés. » — Et erit... in sancliflcationem (vers. 14). Hébr.: un sanctuaire. C.-à-d. un asile Inviolable au temps du malheur. Cf. xxviii, 16. — In lapldem... offensionis. Douloureux con-
Is. Vm, 15-21.
15. Et beaucoup d'entre eux trébucheront; ils tomberont et se briseront, ils s'engageront dans le filet et seront pris.
16. Lie cet oracle, scelle cette révélation parmi mes disciples.
17. J'attendrai donc le Seigneur qui cache son visage à la maison de Jacob, et je deraeui'erai dans l'attente.
18. Me voici, moi et les enfants que le Seigneur m'a donnés; nous sommes un présage pour Israël par l'ordre du Seigneur des armées qui habite sur la montagne de Sion.
19. Et lorsqu'ils vous diront : Consultez les magiciens et les devins qui parlent tout bas dans leurs enchantements, répondez : Le peuple ne consultera- 1- il pas son Dieu? parle- 1- on aux morts en faveur des vivants?
20. A lions plutôt à la loi et au témoignage. S'ils ne tiennent point ce langage, la lumière du matin ne, luira pas pour eux.
21. Ils seront errants sur la terre, ils tomberont, ils soufEriront la faim, et
15. Et otïendentex ois plurimi, et cadent, et conterentur, et iiretientur, et capjentur.
Liga testimonium, signa legem in discipulis meis
17. Et expectabo Dominum qui abscondit faciem suam a domo Jacob, et prsestolabor eum.
18. Ecce ego et pueri mei quos dédit mihi Dominus in signum et in portentum Israël, a Domino exercituum qui habitat in monte Sion.
19. Et cum dixerint ad vos : Quœrite a pythonibus et a divinis qui strident in incantationibus suis : Numquid non populus a Deo suo requiret, pro vivis a mortuis ?
20. Ad legem magis et ad testimonium. Quod si non dixerint juxta verbura hoc, non erit eis matutina lux.
21. Et transibit per eam, corruet et esuriet; et cum esurierit, irascetur, et
traste. Ce passage a été appliqué à Notre-Seigneur Jésus -Christ par saint Pierre (I Petr. ii, 8) et par saint Paul (Rom. ix, 33). Cf. Luc. ii, 34, et XX, 17-18. Il est, en effet, la pierre angulaire qui sert d'appui aux bons et contre laquelle viennent se briser les méchants. — Duabus domibus... : aux royaumes d'Israël et de Juda. — Et offendent... plurimi. Litote, qui représente «ne niasse énorme du peuple de Dieu. — Irretientur : saisis dans les mailles du fllet vengeur. — Liga..., sij/wa... (vers. 16). Le Seigneur ordonne à Isaïo de mettre par écrit l'oracle qui précède (lestimonlum, legem, c.-à-d. les vers. 12-15), et d'en faire un petit sachet dûment scellé, qu'il déposera entre les mains de disciples très slirs. C'est là une manière d'Insister sur sa gravité.
3» Nécessité d'obéir à la loi et de fuir la superstition. VIII, 17-22.
17-18. Transition et Introduction. — Et expectabo. C'est Isaïe qui parle maintenant en son propre nom. Il se réfugie en Dieu avec une conflance aimante, Jusqu'ft ce que luisent des jours meilleurs. — Qui ahscondit faciem... Dieu avait autrefois annoncé qu'il agirait ainsi, dans sa Juste colère, si son peuple l'offensait. Cf. Deut. xxxi, 17-18; XXXII, 20, etc. — Pueri mei. Ses deux fils , d'après le contexte ; car Ils lui avaient été vraiment donnés eomme des prophéties vivantes : in siynuni et in portentum. Il était lui-même un signe pour son peuple, soit par son nom (cf. i, 1 , et la note ), soit par sa prédication. — Qjti habitat... Le Dieu de l'alliance habitait sans cesse au milieu do ses sujets.
l!)-'.i2. Grave Instruction. — Cùm dixerint. A savoir, ceux des Juifs, uialheureusoment trop
nombreux alors, qui, au lieu de se tourner vers Jéhovah pour implorer son secours, s'adressaient aux devins et aux sorciers. — Pythonibus. Hébr.: les nécromanciens. — Qui strident in incantationibus. Dans l'hébreu : a qui pipiunt et mussltant. » Allusion Ironique et pittoresque à la manière dont les devins répondaient aux consultations qu'on venait leur demander ; ils rendaient leur voix sourde et la réduisaient à un faible murmure, pour Imiter la « vox exigua » des morts. Cf. Virgile, JEn., vi, 493. — Numquid non...? Langage que les Juifs fervents et fldèles devront tenir à ceux qui leur donneront un conseil si impie : Dieu n'est-il pas là pour fournir à son peuple les lumières dont il a besoin ? — Pro vivis a mortuis. Avec ironie. Est-ce donc les morts que l'on ira consulter au sujet des vivants? — Ad legem 7)iagis... (vers. 20). Ces paroles ne sont pas moins nobles que vigoureuses. Elles contiennent la devise de la partie saine du peuple : s'en tenir à la loi divine. — Quod si non... Menace lancée contre ceux qui refuseraient de se conformer à ce mot d'ordre. — Non... matutina lux. Admirable image. Pas d'aurore, c.-à-d. pas d'espoir de voir des Jours meilleurs. — Et transibit (vers. 21). Désolant tableaxi de la misère dans laquelle tombera chacun des coupables. Ils seront errants dans le pays (per eam) et souffrh'ont terriblement de la faim (et esuriet); puis, le cœur plein d'une haine sacrilège, ils maudiront leur roi céleste, qu'ils accuseront ie les avoir plongés dans la détresse. — Saspictet sursum et ad terrarn. II» regarderont dans toutes les directions pour chercher du secours, maU en vain : ecee tribulatio et tenebree... « Nuit torrlblf
maledicet régi ruo, ©t Deo suo, et euspiciet sursura,
22. et ad teriam intuebitur; et ecce tribulatio et tenebrse, dissolutio et angustia , et caligo persequens, et non poterit avolare de angustia sua.
Is. VITT, 22 - TX, 3.
lorsqu'ils auront faim ils s'irriteront, et ils maudiront leur roi et leur Dieu, ils tourneront les yeux en haut,
22. et ils regarderont la terre, et ils ne verront qu'affliction et ténèbres, qu'abattement et angoisse , et que nuée sombre les poursuivant, et ils ne pourront pas échapper à leur angoisse.
CHAPITRE IX
1. Primo tempore alleviata est terra Zabulou et terra Nephthali ; et novissimo aggravata est via maris trans Jordanera Galilaeœ gentium.
2. Populus, qui ambulabat in tenebris, vidit lucera magnam ; habitantibus in regione umbrse raortis, lux orta est eis.
3. Multiplicasti gentem , et non magnificasti Isetitiam. Lsetabuntur coram
1. Au temps passé le pays de Zabulon et le pays de Nephthali ont été humiliés, et au temps à venir, la route de la mer, au delà du Jourdain, la Galilée des nations , seront couvertes de gloire.
2. Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu une grande lumière; sur ceux qui habitaient dans la région de l'ombre de la mort, une lumière s'est levée.
3. Vous avez multiplié le peuple dont vous n'aviez point augmenté la joie. lia
de désespoir, » durant laquelle les méchants ne verront pas briller la niDlndre lueur d'espérance. Petites nuances dans l'hébreu : Et voici, il y aura détresse, et obscurité, et nombre d'angoisse, et ténèbres étendues au loin. C'est la période des Invasions assyriennes qui est ainsi décrite. — Et non poterit avolare.^ D'après l'hébreu, ces mots appartiennent au verset suivant, et ont une signification différente, car Us introduisent la description du bonheur des temps messianiques (ix, 1 et sa.). Littéralement : Mais 11 n'y a plus de ténèbres pour le pays qui a été dans l'angoisse. Il est donc prédit que la Palestine, après avoir été opprimée et ravagée par l'ennemi, respirera en paix et jouira d'un bonheur complet.
40 Le règne d'Emmanuel. IX, 1-7.
C'HAr. IX. — 1-5. La lumière apportée par le Messie. Magnifique contraste avec le tableau qui précède. Dans l'hébreu, le vers. 1 est rattaché au chap. vni. — Primo tempore. Aux époques plus anciennes de l'histoire d'Israël , par opposition aux temps glorieux dont va parler le prophète. — Alleviata..., aggravata est... Il faut nécessairement donner à ces deux verbes le sens de ceux qui leur correspondent dans le texte primitil ; autrement , ils exprimeraient le contraire de la penséa d'Isaïe : Au premier temps (Dieu) a couvert d'opprobre (par conséquent, « levis, vills facta est n) la terre de Zabulon..., et au dernier temps , il a couvert de gloire (« gravis, gloiiosa facta est ») le chemin de la mer... — L'expression novifisimo (en hébreu, hâ'aharôii) représente l'ère messianique. Cf. 11, 2, et le commentaire. — Les cinq locutions terra Zabulon, t^ra NephUuiU, via maris, trans Jor-
danem et Gali'icx gentium, sont à peu près synonymes, et désignent, à elles toutes, la Palestine septentrionale. Le deux premières représentent le territoire des tribus de Zabulon et de Nephthali. Par «chemin de la mer » il faut entendre le district situé à l'ouest du lac de Tlbérladu. « Au delà du Jourdain, » c'est ici le nord de la Palestine transjordanienne. Enfin la « Galilée (hébr.: g'iil, cercle, district) des (îentils » était située du côté de la Phénlcie, et elle portait ce nom parce qu'une partie considérable de sa population était païenne. Voyez X'Atl. géogr., pi. vu et X. Toute la région ainsi décrite ayant eu ou devant avoir plus particulièrement à souffrir des Invasions assyriennes, on lui prédit que le Messie Inl apportera des bénédictions spéciales, qui compenseront leurs maux. — Populus qui... « Le cercle de la vision du prophète s'étend, » car 11 est maintenant question d'Israël tout entier. — In tenebris : dans les ténèbres du malheur. Cf. viii, 20, 22. — In reglone umbrm mortis : dans le séjour des morts, qui est le Heu ténébreux par excellence. Cf. Ps. x.^i, 4, etc. — Vidit hicem..., lux orta... (irande emphase dans ces mots. Voici que la condition d'Israël est totalement transformée; c'est le jour parfait, la pleine lumière, après les plus affreuses ténèbres. Saint Matthieu, rv, 13 et 88., applique directement ce passage à Jésus - Christ , qui apporta une si brillante lumière aux habitants de la Galilée, lorsqu'il vint établir à CapharnaUm le centre de sa prédication ; le Talmud l'a compris de la même manière, car 11 en déduit que « le Messie sera manifesté en Galilée J>. — iJultipHcasti gentem... (vers. 3). L'humble reste d'Israël, si souvent mentionné par Isaïe (v, 13 ; ni, 17-23, etc.), deviendra uni'
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ee réjouiront devant vous, comme on se réjouit à la moisson, et comme les vainqueurs tressaillent d'allégresse lorsqu'ils ont pillé l'ennemi, et qu'ils partagent le butin.
4. Car le joug qui pesait sur lui, la verge qui déchirait son dos, et le sceptre de celui qui l'opprimait, vous les avez brisés, comme h la journée de Madian.
•6. Car toutes les dépouilles remportées avec violence et dans le tumulte, et les vêtements souillés de sang seront mis au feu, et deviendront la pâture de la flamme.
6. Car un petit enfant nous est né, et un fils nous a été donné ; il portera sur son épaule la marque de sa principauté; et il sera appelé Admirable, Conseiller, Dieu, Fort, Père du siècle futur, Prince de la paix.
7. Son empire s'étendra de plus en plus, et la paix n'aura pas de fin ; il
te, sicut qui Isetantur in messe, sicut exultant victores capta prasda, cpiando dividiHit spolia.
4. Jugum enim oneris cjus, et virgam humeri ejus, et sceptrum exactoris ejus superasti , sicut in die Madian.
5. Quia omnis violenta prsedatio cum tumultu, et vestimentum mixtum sanguine, erit in combustionem, et cibus ignis.
6. Parvulus enim natus est nobis, et filius datus est nobis ; et factus est principatus super humerum ejus; et vocabitur nomen ejus Admirabilis, Consiliarius, Deus, Fortis, Pater futurisasculi, Princeps pacis.
7. Multiplicabitur ejus imperium, et pacis non erit finis ; super solium David,
nation nombreuse et puissante. — Et von... Imtitiam. L'hébreu dit au contraire, d'après la note mai'giiKilc (le q'ri) à laquelle se sont conformés les LXX et le syriaque : Tu multiplies la nation, tu lui prépares une grande joie. La leçon adoptée par la Vulgate (le k'tib) n'a de sens dans ce passage que si l'on traduit : Tu multiplies la nation à laquelle tu n'avais pas accordé une grande Joie (litote pour signifier : la nation que tu avals abreuvée d'épeuves). Sur la multiplication merveilleuse du peuple de Dieu, voyez xxvi, 16, 18-19; Jer. xxxi, 27; Ez. xxxvi, 11, etc. — Lsetabuntur coram te... Détail touchant : leur bonheur est très saint, et « dépend de la présence de Jéhovah » parmi eux. — In messe, sicut victores. ■ . La Joie de la moisson a été de tout temps proverbiale (cf. Ps. cxxv, 6, et Jer, xlviii, 33, etc.); celle de la victoire est plus grande encore (cf. un, 12, Jud. V, 30; Ps. lxvii, 13; cxviii, 162). — Jugum... oneris... (vers. 4). Hébraïsrae : le Joug pesant que les ennemis du peuple de Dieu (ejus), et spécialement les Assyriens, lui avaient Imposé. — Virgam humeri. Autre hébraïsme : le bâton qui avait frappé cruellement le dos des Israélites. — Sceptrum exactoris. Plutv'it : la verge du maître de corvées. Cf. Bx. v, 6, et VAtl. archéol., pi. xlix, flg. 6. — Superasti. L'hébreu dit avec plus de force : Tu as brisé.
— In die Madian : le Jour où Gédéon battit les Madianltes d'une manière miraculeuse. Cf. Jud. VII, 1 et ss. 11 n'en coûtera pas davantage à Jéhovah pour détruire les bataillons assyriens, quoique plus redoutables que ceux de Madian.
— Omnis violenta priedatio (vers. 5). Variante considérable dans l'hébreu : Toute chaussure qu'on porte dans la mêlée; c.-à-d. les bottes solides des soldats. — Vestimentum mixtum... : les tuniques militaires souillées de sang pendant te combat. — Erit in combustionem : parce que la paix régnera «lésorDials. « Tout appareil de
guerre disparaît du royaume messianique. » Cf. u, 4 ; Ez. XXXIX , 9 ; Zach. ix, 10, etc.
6-7. La naissance et la royauté d'Emmanuel, sources de cette lumière et de tout ce bonheur, « Hymne de Noël » magnifique, chanté plus de sept cent trente ans avant la naissance du Christ. — Parvulus... La particule enim rattache à la naissance de l'Enfant les heureux événements qui viennent d'être décrits (vers. 1-6), et cet enfant, accueilli avec tant d'amour et de Joie, ne diffère certainement pas d'Emmanuel, du Messie, dont le prophète annonçait naguère (vu, 14) la conception miraculeuse : le contexte ne permet pas le moindre doute sur ce point. Natus est et datus est sont des prétérits prophétiques. Le pronom nobis est très fortement accentué : le divin Enfant devait réellement naître pour Israël et pour tous les hommes. — Factus est principatus... Glorieuse énumération des attributs et dos noms d'Emmanuel. Il sera le roi du monde entier. Cf. Ps. Lxxi, 8 et ss. ; Mich. v, 3-5, etc. — Super humerum ejus. Expression figurée. Le pouvoir était regardé à bon droit comme un fardeau ; c'est pourquoi les grands dignitaires de l'État portaient parfois sur l'épaule les insignes de leur charge. Cf. xxii, 22. — Vocahitur nomen ejus... Cinq noms remarquables, dont le nouveau -né réalisera pleinement la slgniflcation. — Admirabilis : d'après l'hébreu, péW, à l'abstrait, c.-à-d. merveille. — ConsiUarius : le conseiller parfait et infaillible de ses sujets, auxquels U indiquera toujours la vole la plus excellente. — Deus Jortis. Ces deux mots ne doivent pas être séparés, car Ils n'en font qu'un en réalité. Hébr. : 'El gibbôr, Dieu fort. Cf. x, 21; Deut. x, 17, etc. Ce nom explique et complète celui d'Emmanuel , « Dieu avec nous. » Il n'était pas possible d'énoncer la divinité du Messie en termes plus formels, car le mot 'EU désigne toujours Dieu dans les saints Livres, — Pater /uturi sseculi. Le Christ gou-
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et super regnum ejus sedebit, ut confirmet illiid et corroboret in judicio et justitia, amodo et usque in sempiternum; zelus Domini exercituum faciet hoc.
Verbum misit Dominas in Jacob, et cecidit in Israël
9. Et sciet omnis populus, Ephraim et habitantes Samariam, in superbia et magnitudine cordis dicentes :
10. Lateres ceciderunt, sed quadris lapidibus aedificabimus ; sycomoros succiderunt, sed cedroe immutabimus.
11. Et elevabit Dominus hostes Rasin Buper eum, etinimicos ejus in tumultum vertet ,
12. Syriam ab oriente, et Philisthiim ab occidente; et devorabunt Israël toto ore. In omnibus his non est aversus fu-
s'assiéra sur le trône de David, et il possédera son royaume pour l'affermir et le fortifier par le droit et par la justice, dès maintenant et à jamais , le zèle du Seigneur des armées fera ces choses.
8. Le Seigneur a envoyé une parole à Jacob, et elle est tombée sur Israël.
9. Tout le peuple le saura, Ephraïm et les habitants de Samarie, qui disent dans l'orgueil et dans l'arrogance de leur cœur :
10. Les briques sont tombées, mais nous bâtirons en pierres de taille; ils ont coupé les sycomores, mais nous mettrons des cèdres à leur place.
11. Le Seigneur suscitera contre Israël les ennemis de Rasin , et il fera venir en foule ses ennemis,
12. les Syriens à l'orient, et les Philistins à l'occident, et ils dévoreront Israël à pleine bouche. Malgré tout cela,
vemera le monde d'une manière toute paternelle, et son règne n'aura pas de fin. Hébr. : 'abi-'ad, père de Téternlté, c.-à-d. père éternel. — Prineeps pools. Encore le rôle pacifique du Messie. Cf. n, 4, et la note; Ps. lxxi, 1, 7; Mich. v, 5, etc. — Les LXX ont singulièrement altéré ce passage, n'osant pas, comme l'a pensé saint Jérôme, en exprimer toute la force. Au lieu des noms magnifiques que nous renons de lire, ils ont simplement cette phrase assez ordinaire : On l'appellera ange du grand conseil, et J'amènerai la paix sur les princes et (Je lui donnerai) la ganté. Voyez Knabenbauer, h. l. — MuLtipUeabitur... (vers. 7). C'est l'extension universelle du royaume d'Emmanuel, ou la catholicité de l'Église. Cf. Ps. n, 8; lxxi, 11.— Super solium David : conformémeut aux antiques promesses (II Rog. VII, 14 et ss.; cf. Luc. i, 32). — Ut conflrmet illud... Ce règne sera établi sur des bases Inébranlables et n'aura Jamais de fin. — In judicio... Moyen par lequel sera produit un si beau résultat. Comp. i, 27.— Zelus Domini... C-k-d, l'amour Jaloux avec lequel Jéhovah protège son peuple privilégié.
« III. — La main du Seigneur étendue contre le royaume schismatique d'Éphralm. IX, 8 — X, 4.
Ici encore (cf. vu, 17 et ss.), la menace suit de très près une grandiose promesse : avant l'apparition de la splendide lumière (ix, 2), les ténèbres deviendront très épaisses et très sombres. Un refrain (ix, 12*, n*, 21; x, 4*) divise en quatre strophes d'égale longueur cette « prophétie artistique )^ dont la forme est très délicate, très soignée. Il reproduit une ligne déjà citée plus haut (v, 26), à propos des vengeances de Jéhovah.
1» Première strophe : Éphraïm châtié à cause lie son orgueil. IX, 8-12.
B-12. Verbum misit... Personnlflcation ' très
expressive : la parole divine est représentée comme une créature vivante. Cf. lv, 11; Ps. c\'t, 20 ; cxLvi, 15 ; Jer. i, 9, etc. — In Jacob. C- h - d. contre Jacob, si coupable. Les iiiterprètea admettent assez généralement que ce nom et celui â'Israel désignent ici le royaume schismatique des dix tribus (comp. les vers. 9 et ss.). Cependant 11 n'est pas possible d'exclure entièrement Juda, qui était aussi visé par le présent oracle, comme le montre le vers. 20. — Et ceeidit : à la façon d'un poids écrasant. — Et sciet... Le peuple connaîtra alors, par une expérience forcée, des choses qu'il avait affecté de ne pas comprendre. — Samariam : la capitale du royaume schismatique. Cf. VII, 9. — In superbia... L'orgueil d'Éphraïm perce h travers toute son histoire ; le langage qui suit n'en est pas la moindre démonstration. — Lateres ceciderunt. . . ( vers. 10 ). Les Assyriens ont détruit nos maisons bâties en simples briques ; nous en construirons d'autres en pierres de taille (.quadris...). Aujourd'hui encore, en Palestine, les maisons du peuple sont habituellement construites avec des briques séchées au Bolell. — Sycomoros. Bois très commun , sans grande solidité, que l'on remplacera par des charpentes de cèdre. Voyez III Reg. x, 27, et' VAtl. d'hist. nat., pi. xvii, flg. 6. — Et elevabit... (vers. 11). La punition suivra de près la faute. Hostes Rasin : les Assyriens, qui s'emparèrent de Damas et donnèrent la mort à Rasin (IV Reg. XVI, 9). Super eum: au-dessus d'Bphraïm, qui deviendra à son tour la proie d'Assur. — In tumultum vertet. Ilébr. : il excitera. Le pronom ejus désigne encore Éphraïra. — Syriam..., Philisthiim... (vers. 12). Ces anciens et perpétuels ennemis d'Israël l'attaquent dans toutes les dl rectlons (ab oriente... occidente; Atlas géogr., pi. V, vu). — Devornljunt. . . toto ore. Métaphore tragique. — In omnibus his... Le refrain sinistre. La main divine, étendue pour frapper encore, Invite le peuple à une prompte et sincère pénitence
Is. TX, l.-^-lî».
8ft fureur n'est point apaisi^e, et sa main est encore étendue.
13. Le peuple n'est pas revenu vers celui qui le î'rappait, et ils n'ont pas recherché le Seigneur des armées.
14. Aussi le Seigneur retranchera en un seul jour la tête et la queue, celui qui s'abaisse et celui qui s'élève.
15. Le vieillard et le personnage vénérable sont la tête, et le prophète qui enseigne le mensonge est la queue.
16. Ceux qui appellent ce peuple heureux se trouveront être des séducteurs , et ceux qu'on proclame bienheureux se trouveront précipités clans la ruine.
17. C'est pourquoi le Seigneur ne mettra point sa joie dans les jeunes gens d'Israël, il n'aura pas pitié des orphelins et des veuves, car ils sont tous des hypocrites et des méchants , et toutes les bouches profèrent la folie. Malgré tout cela sa fureur n'est point apaisée, et sa main est encore étendue.
18. Car l'impiété s'est allumée comme un feu : elle dévorera les ronces et les épines ; elle s'embrasera dans l'épaisseur de la forêt, et des tourbillons de fumée s'élèveront en haut.
19. Par la colère du Seigneur des armées le pays a été épouvanté, et le peuple sera comme la pâture du feu ; le fi-ère n'épargnera pas son frère.
lur ojus, sed adlnic manus ejus exteuta.
13. Et populus non est re versus ad percuuentem se, et Dorainum exercituum non inquisierunt.
14. Et disperdet Dominus ab Israël caput et caudam, incurvantera et refrœnanteni, die uua.
15. Longœvus et honorabilis ipse est caput , et propheta dicens mendacium ipse est cauda.
16. Et erunt qui beatificant jiopulum istum seducentes, et qui beatiticantur prœcipitati.
17. Propter hoc super adolesceutulis ejus non Isetabitur Dominus, et pujiillorum ejus et viduarum non miserebitur, quia omuis hypocrita est et nequam, et universum os locutum est stultitiam. In omnibus his non est aversus furor ejus, sed adhuc manus ejus exteuta.
18. Succensa est enim quasi ignis impietas : veprem et spinam vorabit ; et succendetur in densitate saltus, et convolvetur superbia fumi,
19. In ira Domini exercituura coiiturbata est terra, et erit popuhis quasi esca ignis ; vir f ratri suo non parcet.
7" Seconde strophe : tous seront punis, parce lue tous ont péché. IX, 13-17.
13-17. Populus non est... L'invitation a été adressée en vain ; c'est pourquoi le Seigneur va de nouveau châtier. — Disperdet... caput et caudam (vers. 14). Locution proverbiale, qui désigne toutes les catégories de la nation, depuis les plus élevées jusqu'aux plus humbles (conip. le vers. 15, et XIX, 15). Les LXX ont traduit la pensée, mnis en faisant disparaître l'Image : [léyav xat [xtxpév, le grand et le petit. — Incurvantem et refiienantem. C.-à-d. le sujet qui obéit humblement, et le chef qui commande. D'après l'hébreu : la palme et le roseau. Autre métaphore significative : « le roseau , qui croît dans le sol marécageux, est mis en contraste avec la branche du palmier, qui s'agite dans les air.«. » — Die uva. Manière de dire que la mine sera très rapide. — Longxviis et... (vers. 16). Les anciens et les notables. Cf. in, 2-3. Isaïe commente lui-même le vers. 14. — Propheta doccns mevdacium. C'est à bon droit que les faux prophètes sont iilacés au bas de l'échelle sociale, car Us étaient plus vils que tous ceux qu'ils séduisaient. — Qui beatiflcant... (vers. 16). Ceux qui flattent misérablement le peuple. D'après l'hébreu : Ceux qui guident ; puis ceux qui se laissent guider ( qui beali/lcantiir). Los LXX, le syriaqtie et le chu)
déen ont traduit comme la Vulgaie. — Super adolescentulis (vers. 17). La fleur même et la partie la plus intéressante de la nation périra. Les mots non lœtabitur Dominus forment une litote très expressive. — PupiUorum et viduarutn. Rien n'indique mieux que ce trait jusqu'à quel point le Seigneur était irrité contre Israil ; car partout, dans les saints Livres, il apparaît comme le protecteur et le vengeur des veuves et des orphelins. Cf. Deut. x, 18, etc. — Omnis...: le peuple entier est hypocrite et pervers. — Tn omnibus his... Le refrain.
3" Troisième strophe : les citoyens s'entredétniiront mutuellement. IX, 18-21.
lS-21. Succensa... impietas. Langage énergique : les passions ont pris feu, et ce sont elh^a qui puniront les coupables. — Vepi-em et spinam : emblème des méchants. Cf. II Reg. xxiii, 6. Des broussailles, l'Incendie se communique à la forêt, qu'il embrase et consume. — Convolvetur superbia... Cette expression figurée marque les épais nuages de fumée qui s'élèveront au - dessus de la forêt incendiée. C'est ce que dit plus nette ment l'iiébreu : S'élevant en colonnes de fumée. — Conturbata... terra (vers. 19). Hébr.: La terre a été embrasée. — Vir fratri... non parcet. La guerre civile se déchaîne, furieuse et opérant J'n'ïïeux ravages. — Carnem brachii... vorabit
20 Et dfcclinabit ad dexteram, et esuriet; et comedet ad sinistram , et noa Baturabitur ; unusquisque carnem brachii su: vorabit : Manasses Epliraim, et Ephraiin Manasseu ; simul ipsi coutra Judam.
21. In omnibus his non est aversus furor ejiifl, sed adhuc manus ejus extenta.
Is. IX, 20 — X, 5.
20. On ira à droite, et on aura faim; on dévorera à gauche , et on ne sera pas rassasié ; chacun dévorera la chair de son bras ; Manassé dévorera Epbraim, et Ephraïm Manassé ; et ensemble ils se soulèveront contre Juda.
21. Malgré tout cela sa fureur n'est point apaisée, et sa main est encore étendue.
ut opprimèrent in judicio pauperes
et vim facerent causse ImmiliUm populi mei, ut essent viduœ praeda eorum, et pupillos diripereutl
3. Quid facietis in die visitationis , et calamitatis de longe veiiientis? Ad cujus confugietis auxilium? et ubi derelinquotis gloriam vestram ,
4. ne incurvemini sub vinculo, et cum interfectis cadatis? Super omnibus his non est aversus furor ejus, sed adhuc manus ejus extenta.
5. Vse Assur! Virga furoris mei et baculus ipse est; in manu eorum indignatio mea.
1. Malheur à ceux qui décrètent des lois iniques, et qui écrivent des ordonnances injustes,
2. pour opprimer les pauvres dans le jugement, et pour violer le droit des faibles de mon peuple, pour faire des veuves leur proie et pour piller l'orphelin.
3. Que ferez-vous au jour de la visite divine, au jour de la calamité qui viendra de loin? Vers qui fuirez -vous pour avoir du secours? et où laisserez - vous votre gloire,
4. pour n'être pas courbés sous les chaînes, et pour ne pas tomber parmi les morts? Malgré tout cela sa fureur n'est point apaisée, et sa main est encore étendue.
5. Malheur à Assur! Il est la verge et le bâton de ma fureur ; mon indignation est dans sa main.
(vers. 20*»). Image très forte, qui représente ou « la fureur Insensée qui se détruit elle-même, ou la cruauté des factions rivales ». — Manasses Ephraim. Deux tribus qui étalent cependant unies par des liens très intimes, puisqu'elles étalent issues l'une et l'autre de Joseph. Cf. Gen. xu, 50-62. — Ipsi contra Judam. Elles feront taire "momentanément leur haine pour attaquer ensemble Juda, leur ennemi commun. — In omnibus his... (vers. 21). Le refrain, pour la troisième fois.
4* Quatrième strophe : malédiction spéciale contre les chefs iniques du peuple. X , 1-4.
Chap. X. — 1-4. Vm. Exclamation énergique, qui relève le crime de ces hommes. — Condunt leges iniquas. Le plus grand crime que puisse commettre un législateur. — Scribentes ivjuftitiam... Faute analogue : celle des InterprèDes autorisés de la loi qui prononcent des arrêts •ajustes. — Ut opprimèrent...- pauperes.^ (vers. 2). (Jlrconstance aggravante : ils abusaient de leur autorité pour opprimer les faibles et les pauvres. — Qiiid facietis... ( vers. 3). Apostrophe menaçante. Les mots in die visitationis désignent W Jour des Jugements divins. — De longe : de
la lointaine Assyrie. — Ubi... gloriam.. .t Leur gloire est comparée à un précieux trésor qu'ils chercheront vainement à abriter au moment du danger. — Ne iiicurvemini... (vers. 4). Cruelle alternative : Ils devront se livrer comme prisonniers ou périr en combattant. — Super omnibus his... Le refrain, plus émouvant que Jamais.
§ IV. — Malheur à Assur. X , 8-34.
Oracle magnifique sous le rapport des pensées et du style. Il décrit d'avance la destruction soudaine de l'armée de Sennachérib sur le territoire de Juda. Cf. xxxvn, 36.
1« Dieu avait choisi les Assyriens pour punir son peuple, mais non poor l'exterminer totalement. X, 5-10.
6-6. Le roi d'Assyrie, simple instrument entre les mains divines. — Vse Assur I Début aussi brusque que terrible. Cette malédiction résume toute la prophétie. — Virga furoris... C.-à-d., simple agent des vengeances de Jéhovah contre les Juifs. — Et baculus... indignatio... L'hébreu coupe autrement cette seconde moitié du verset: Et le bâton qui est dans leur main, c'est mon indignation. Assur est donc, d'une part, la verge
Is. X, 6 12.
6. Je l'enverrai contre nne nation perfide, et je lui donnerai des ordres contre le peuple de ma fureur, afin qu'il en emporte les dépouilles, qu'il le mette au pillage, et qu'il le foule aux pieds comme la boue des rues.
7. Mais il ne jugera pas ainsi , et son cœur n'aura pas cette pensée; mais il ne songera qu'à détruire, et à exterminer des peuples nombreux.
Car il dira : Mes princes no sontils pas autant de rois
9. N'en a-t-il pas été de Calano comme de Charchamis, d'Emath comme d'Arphad, de Samarie comme de Damas?
10. De même que ma main atteint les royaumes des idoles, ainsi j'emporterai leurs statues de Jérusalem et de Samarie.
11. Ce que j'ai fait à Samarie et à ses idoles, ne le ferai-je pas aussi à Jérusalem et à ses images?
12. Mais, lorsque le Seigneur aura accompli toutes ses œuvres sur la montagne de Sion et dans Jérusalem : Je
6. Ad gentem fallacem raittam eum, et contra populum furoris mei mandabo illi, ut_^uferat spolia, et diripiat prœdam, et ponat illum in conculcatiouem quasi lutum platearum.
7. Ipse autem non sic arbitrabitur, et cor ejus non ita existimabit; sed ad conterendum erit cor ejus, et ad internecionem gentium non paucarum.
Dicet enim : Numquid non principes mei simul reges sunt
9. Numquid non ut Charcamis, sio Calano ; et ut Arphad , sic Emath ?
numquid non ut Damascus, sic Samaria ?
10. Quomodo invenit manus mea régna idoli, sic et simulacra eorum de Jérusalem et de Samaria.
11. Numquid non sicut feci Samariaj et idolis ejus, sic faciam Jérusalem el simulacris ejus?
12. Et erit, cum impleverit Dominus cuncta opéra sua in monte Sion et in Jérusalem : Visitabo super fructum ma-
du Seigneur, et, de l'autre, il tient en main le fouet de la colère diviue pour en frapper Israël, que désignent les expressions gevlem fallacem et popiUttm furoris (vers. 6). — Ut auferat..., diripiat... Les Inscriptions cunéiformes mentionnent il tout Instant le riche butin que les Assyriens se vantent d'avoir enlevé aux autres Dations. — Ponat... quasi lutum. Image d'une grande vigueur. Cf. Ps. xvii, 43.
7-11. Comment ce monarque orgueilleux a mis gon propre plan i la place de cel.ul du Seigneur. — Ipse autem non sic... Oubliant qu'il n'est qu'tin liistrnment , il abuse de son pouvoir et veut agir dans son propre intérêt. — Âd conterendum. . . Contrairement à son mandat, d'après lequel il devait simplement châtier les Juifs. — Dicet enim... Petit discours (vers. 8-11) en tous points conforme h ceux que tiennent les rois assyriens dans leurs annales : l'orgueil, la vanterie, l'égolsme en forment toujours le fond. Cf. xxxvi, 4 et ss,, V-i et ss.; xxxvn, 10-13, 24-26. — Numquid non principes..J Premier motif sur lequel Sennachérlb appuie sa certitude de vaincre les Israélites : 11 a des rois pour officiers ; preuve que sa puissance est extraordinairement grande. Les monarques assyriens prenaient le titre de rois des rois. Cf. Ez. xxvi, 7. — Nmnquid non ut... (vers. 9). Second motif : 11 a déjà conquis d'autres cités aussi fortes que Jérusalem. Charcamis (.hébr.: Kark' mis) : ville Importante des Héthéens on Hittites, la Oargamis des monuments assyriens , connue plus tard sous le nom de Circéslnm, au confluent de l'Euphrate et du Chaboras (.Att. géogr., pi. vui). Calano: en assyrien, KuUani; plus tiinl, Ctésiphon sur le Tigre. Arphad: en hébreu, '^r^od,- aujourd'hui Erfad,
à peu de distance d'AIep, dans la Syrie septentrionale. Emath (hébr.: Hamât), sur l'Oronte, est encore, de nos jours, une ville syrienne assez importante, sous le nom presque identique de Hamah ; elle porta longtemj'S celui d'Éplphanle. — Damascus, Samaria. Nous avons vu yilus haut (note de vu, 16, et de ix, 9 et ss.), que Téglathphalasar s'empara de Damas, et maltraita le royaume d'Éphraïm. — Quomodo .. sic et simulacra... (vers. 10). L'hébreu coupe autrement la phrase, de manière à donner un sens plus clair à la pensée : De même que ma main a trouvé (o.-à-d. atteint) les royaumes des idoles, et pourtant leurs images étaient plus nombreuses qu'à Jérusalem et à Samarie. Le morarque assyrien nomme régna idoli les royaumes païens vaincus par lui, et où il y avait, en effet, de nombreuses Idoles, puisque la plupart des villes avalent leur dieu spécial. En principe, Samarie se contentait du culte du veau d'or établi par Jéroboam (III Reg. XII, 28 - 29 ), et Jérusalem n'avait d'autre Dieu que Jéhovah ; de là la réflexion du fler conquérant : s'il a conquis des régions défendues par des idoles multiples, combien plus facilement s'emparera-t-il de celles qui n'ont qu'une divinité protectrice I — Jérusalem et simulacris... H supposait que Jéhovah était aussi adoré sous une forme extérieure et sensible.
2» Cette verge qui veut dépasser son mandat sera brisée. X, 12-19.
12-15. Les Assyriens sont allés au delà des ordres de Dieu. — Cum impleverit...: dès que Juda aura été suffisamment puni. Opéra désigne l'œuvre de vengeance confiée au roi d'Assyrie par le Seigneur. — Visitabo. Brusque et tragique transition de 1» première personne à la troisième.
Is. X, 13-15.
guxuci cordis régis Aesiir, et super gloriam altitudiais oculorura ejus.
13. Dixit enim : In fortitudine manus mese feci, et io sapientia raea iiitellexi; et abstuli termines populorurn, et principes eorum deprsedatus sum , et detraxi quasi potens in sublimi résidentes.
14. Etinvenit quasi nidum manus mea fortitudinem populorurn ; et sicut coUiguntur ova quae derelicta sunt, sic universam terram ego congregavi; et non fuit qui moveret pennam, et aperiret os, et ganniret.
15. Numquid gloriabitur securis contra eum qui secat in ea? aut exaltabitur serra contra eum a quo trahitur?
Quomodo si elevetur virga contra elevantem se, et exaltetur baculus, qui utique lignum est.
visiterai, dit -il, le fruit du cœur insolent du roi d'Assur, et l'arrogance de ses yeux altiers.
13. Car il a dit : C'est par la force de mon bras que j'ai agi, et c'est par ma sagesse que j'ai compris; et j'ai enlevé les limites des peuples, j'ai pillé les trésors de leurs princes, et comme un héros, j'ai arraché les rois de leurs trônes.
14. Ma main est descendue sur la richesse des peuples comme sur un nid, et comme on ramasse des œufs abandonnés, ainsi j'ai ramassé toute la terre, et nul n'a remué l'aile, ni ouvert la bouche, ni poussé le moindre cri.
15. La cognée se glorifie-t-elle contre celui qui s'en sert? la scie se soulèvet-elle contre celui qui la tire? Comme si la verge s'élevait contre celui qui la lève, et comme si le bâton se glorifiait, lui qui n'est que du bois!
— Fructum magniflA cordis... O.-à-d. les yiaroles et les actes qui émaneront de la criminelle arrogance de Sennachérib. — Gloriam altltudinis oeuloi-um. Locution d'une rare énergie, et d'un pittoresque achevé. — Dixit enim... Le prophète (ra citer (vers. 13-14) nn autre petit discours du
.— /«leus portant des nids. CBas-reUcf auti^iue.)
roi d'A*sur, pour mieux montrer jusqu'où va son orgueil. De nouveau, le langage est entièrement conforme à celui des inscriptions cunéiformes. « C'est une esquisse vivante de la marche victorieuse du monarque, attribuée par lui à sa puissance et à sa sagesse absolues. » Les mots in fortitudine... et m sapientia... sont mis en avant avec beaucoup d'emphase. - Ahstnli tenn'uws... Un aucleo roi d' Assyrie, Bamauirarl (vers 1320
avant J.-C. ) se nomme quatre fols « celui qui enlève les limites et les frontières ». — Principes... deprsedatus sum. D'après l'hébreu : J'ai I)illé leurs trésors. — In subllml résidentes. L'hébreu dit simplement : Ceux qui étalent assis. Saint Jérôme a bien complété la pensée. — Et... quasi nidum (vers. 14). Comparaison d'autant plus saisissante, que les rois assyriens l'cuu>loient
DC13 egyvuenne. tKresuue auluiue.)
eux-mêiijcs dans leurs annules (Atl. d'hist. vat., pi. Lxxvii, flg. 6).— FortitU'Hnem populorurn. Plutôt : la richosse... — Non fuit qui moveret... Le trait flnal dépoint admirablement le dédain qu'inspiraient aux rois d'Assyrie les peuples qu'ils attaquaient. — Kumquid gloriabitur... (van. 15). Jéhovah s'indigne contre ce langage et cette conduite, dont 11 décrit ironiquement le côté ridicule. — Quomodo si eleuetur... D'après l'hébren : Comme si la verge faisait mouvoir celui qui la lève, et comme si le bâton soulevait celui qui n'est pas d« bois ^c.-à-d. le bras qui le manie.
Is. X, ifi-22.
16. C'est pou quoi le dominateur, le Soij^nt'ur des aruiécs enverra la ruaigreur parmi les guerriers robustes d'Assur ; et Ëous sa magoificences'enflammera comme l'enibrasemeiit d'un feu.
17. La lumière d'Israël sera un feu, et le Saint d'Israël une llamme, qui embrasera et dévorera ses ronces et ses épines en un seul jour.
18. La gloire de sa forêt et de ses champs délicieux sera consumée, depuis l'âme jusqu'au corps ; et ils seront fugitifs de terreur.
19. Et le reste des arbres de sa forêt pourra être compté , tant il sera faible , et un enfant en écrii'a le nombre.
20. En ce jour -là le reste d'Israël , et ceux de la maison de Jacob qui auront échappé ne s'appuieront plus sur celui qui les frappait ; mais ils s'appuieront sur le Seigneur, le Saint d'Israël, avec sincérité.
21. Les restes reviendront; les restes, dis-je, de Jacob reviendront au Dieu fort.
22. Car quand ton peuple, ô Israël, serait comme le sable de la mer, un reste seulement reviendra; la destruction qui est résolue fera déborder la justice.
IG. Propter hoc mittet Dominator, Dominus e.xorcituum, in pinguibus ejuK tennitatem; et subtus gloriam ejus succensa «ffdebit quasi combustio ignis.
17. Et erit lumen Israël in igné, et Sanctus ejus in flamma; et succendetur, et devorabitur spiiia ejus et vêpres in die una.
18. Et gloria saltus ejus, et carmeli ejus, ab anima usque ad cai-nem consumetur ; et erit terrore prof ugus.
19. Et reliquiae ligni saltus ejus prœ paucitate numerabuntur, et puer scribet eos.
20. Et erit in die illa : non adjiciet residuum Israël, et hi qui fugerint de domo Jacob, inniti super eo qui percutit eos ; sed innitetur super Domiuum , Sanctum Israël, in veritate.
21. Reliquise convertentur ; reliquise, inquam, Jacob ad Deum fortem.
22. Si enim fuerit populus tuus, Israël, quasi arena maris, reliquiœ convertentur ex eo ; cons.ummatio abbreviata inundabit justitiam.
16-19. Le châtiii.ciu U'Assur. C'est la menace du vers. 12, un peu plus développée. — In pingvibiis ejus : ses guerriers robustes. Cf. xvii, 4 ; Ps. Lxxvu, 31. Sur les monumeuts, les soldats assyriens apparaissent replets et vigoureu.x. — Tennitatem. Hébr. : le dépérissement d'une maladie lente, qui consumera peu à peu leur vigueur. — Sublus gloriam... Littéralement dans l'hébreu : Et sous sa gloire ( sous sa magnificence splendide, qui semblait devoir être éternelle) s'embrasera un embrasement comme l'embrasement du feu. Image tout à fait énergique. C'est la colère de Jéhovah qui produira cet incendie destructeur. — Lumen Israël (vers. 17). Expression d'une grande beauté, qui désigne le Seigneur, de même que Sanctus ejus. Au lieu de in igné, in flamma , lisez : « in Ignem , In flammara. » Dieu sera un feu dévorant qui consumera entièrement Assur. — Succendetur et devorabitur. Ces verbes sont à l'actif dans l'hébreu : Une (flamme) qui brillera et dévorera ses épines et ses ronces. Comp. IX, 18, où nous avons trouvé la même métaphore. — In die una : avec la plus grande rapidité. Cf. ix, 3, et, pour l'accomplissement, xxxvTi,'3G. — Carmeli (vers. 18). Mot calqué sur l'hébreu karmel, lardln, verger. — 46 anima... eui carneia. C.-V '. : en entier. La figure change Boudain, — Eri .. prof ugus. L'hébreu est obscur en cet endroit. I. signifie probablement : Et 11 sera languissant de langueur. — Reliquise... numerabuntur (vers. 19). D'ordinaire, on ne songe guère à con)pter les arbres d'une forêt, tant ils
sont nombreux ; mais on pourra comjiter ceux qui auront échappé aux ravages de l'incendie (vers. 16-18), tant 11 en restera peu. — Puer scribet... Même pensée, encore plus dramatiquement exprimée.
3" Conversion des restes d'Israël et ruine des Assyriens. X, 20-26.
20-23. Heureux résultat du châtiment divin pour Israël. — Et erit... Formule de transition, comme aux vers. 12 et 27. Cf. vn, 18, 21. 23, etc.
— Residuum Israël. Après tous ses malheurs, la nation sainte aura été réduite à un faible reste. Cf. Ti, 13, etc. — Flis qui fugerint. Plutôt : ceux de la nation de Jacob qui auront échappé. — Inniti super eo qui... C'est ce qu'avait fait follement Juda, lorsqu'il s'était appuyé sur les Assyriens comme sur un puissant soutien, tandis qu'ils étaient ses pires ennemis. Cf. IV Reg. xvi, 7-8; II Par. xxviii, 16-21. Il est maintenant guéri de son Illusion. — Super Dominum : son véritable et unique défenseur. — //' veritate. C.-à-d. en toute sincérité. — Reliquise convertentur (vers. 21). Isaïe insiste sur cette consolante pensée : un reste reviendra. Dans l'hébreu : S"âr yâsûb. (Jf. vii, 3, et le commentaire.
— Quasi arena... (vers. 22). Comparaison qui désigne une quantité Innombrable. Cf. 6en. xxii, 17; XXXII, 12, etc. ■- La masse dt> peuple est condamnée et derra périr; en effet, eonsummatio abbreviata... Hébr.: la destruction est résolue ; elle fera débordisr li justice. Image sublime. Il s'agit tout ensemble de la Justice vengeresse et ré-
Is. X, 23-29.
23. CunsMinmationem enira et abbreviationem Dominus, Deus nxercitmira, faciet in medio omnis teirae.
24. Propter hoc, lisec dicit Dominus, Deus exercituum : Noli timere, populus meus, habitator Sion, ab Assur ; in virga percutiet te, et baculum suum levabit super te, in via ^Egypti.
25. Adhuc enim paululum modicumque, et consummabitur iiidignatio et furor meus super scelus eoriim.
26. Et suscitabit super eum Dominus exercituum flagellurn , juxta plagam Madian in petra Oreb, et virgam suara Buper mare, et levabit eam in via ^gypti.
27. Et erit in die illa : auferetur onus ejus de humero tuo, et jugum ejus de collo tuo, et computrescet jugum a facie olei.
28. Veniet in Aiath, trausibit in Magron , apud Machmas commendabit vasa Bua.
Transierunt cursim , Gaba sedes
23. Car cette destruction qui a Hé résolue, le Seigneur, le Dieu des armées l'accomplira au milieu de tout le pays.
24. C'est pourquoi voici ce que dit le Seigneur, le Dieu des armées : Mou peuple, qui habites dans Sion, ne. crains point Assur; il te frappera de la verge, et il lèvera son bâton sur toi, à la manière des Égyptiens.
25. Mais encore un peu, encore un moment, et je punirai leur crime dans toute l'étendue de mon indignation et de ma fureur.
26. Et le Seigneur des armées agiteia le fouet contre lui, comme il frappa Madian à la piene d'Oreb, et comme il leva sa verge sur la mer, il la lèvera encore, comme en Égyjjte.
27. En ce jour- là son fardeau sera enlevé de dessus ton épaule, et son joug de dessus ton cou, et ce joug pourrira par Tahondance de l'huile.
28. 11 viendra à Aïath , il passera par Magron ; il laissera son bagage h Macliraas.
Ils passeront en courant, ils cam
deniptrlco. — Consummatlonem enlm... (vers. 23). Hébr. : Car cette de.scruotion qui a été résolue, le Seigneur l'accomplira au milieu Ju pays (dans le paj'8 tout entier).
24-26. Double promesse pour les Juifs flilèles. — jVoH timere... Le langage devient suavement paternel, Dieu voulant rassurer ses amis avant que le Jugement n'éclate. — In virga percutiet... De cela il faut que les habitants de Juda prennent leur parti, car c'est une dure nécessité. C'est le substantif Assur qui est le sujet des verbes percutiet et levabit. — In via ^gypll : à la manière des Égyptiens, qui avaient eux-mêmes frappé autrefois très rudement les Hébreux. — Toutefois le pouvoir accordé aux Assyriens contre Juda ne sera que de courte durée (adhuc... paiiluhim..., vers. 25) ; car Dieu cessera d'être irrité contre son peuple et lui pardonnera : consummabitur... Variante dans l'hébreu : Le châtiment cessera, et ma colère se tournera contre lui (contre Assur) pour l'anéantir. — Suscitabit... flayeUum. C'est aussi Assur (super eum.) que Dieu frappera b. grands coups de fouet, renouvelant en favtnr des Juifs les prodiges éclatants qu'il avait autrefois opérés soit dans la guerre de Gédéon avec les Madianltes (juxta plagam Madian ; cf. IX, 4, et Jud. VII, 19-25), soit au passage de la mer Rouge (virgam super mare ; cf. Ex. xiv, 16). Oreb était un chef madlanite, qui fut massacré auprès d'un rocher auquel on donna son nom (Jud. VJi, 25 ; Ps. lxxxii, 12). In via JEgypti : c.-à-d. comme en Egypte.
4» Invasion et ruine de l'armée assyrienne sur le territoire de Juda. X, 27-34.
L'idée, exprimée d'abord d'une manière
générale. — Onus, jugum. Comparaisons qui dépeignent au vif les souffrances que les Assyriens (ejus) devaient faire endurer aux habitants de Juda. Mais ce fardeau écrasant et ce joug cruel seront enlevés i)ar la main libératrice de Jéhovah. — Computrescet... a facie... Hébr. : Et le joug sera détruit par la graisse. Cette (igiirc, tout orientale, est empruntée aux mœurs agricoles; elle nous montre un jeune taureau qui grandit, prend de l'embonpoint et de la vigueur, et brise le joug auquel ou l'avait attelé
28-32. Marche triomphale des Assyriens contre Jérusalem. Description anticipée, admirable de vie et de rapidité ; les phrases courtes et haletantes du récit représentent très bien une mardis forcée. Le prophète contemple les phalanges ennemies qui se précipitent sur la capitale juive comme un torrent dévastateur (cf. viii, 8), sûres de la conquérir en un Instant. Elles arrivent ■ u nord au sud, comme le forait en réalité une armée asssyrienne qui envahirait tout à coup le territoire de Juda ; mais le tableau est idéal , et, pour ainsi dire, une Individualisation poétique. Isaïe ne s'est nullement proposé de tracer d'avance l'itinéraire obligatoire de Sennachérib, lequel, du reste, n'essaya de s'emimrcr de Jérusalem qu'après l'avoir dépassée et être descendu plus au sud. Cf. xxxvi , 1 et ss. ; IV Reg. xviii , 13 et ss. Pour la situation des villes qui vont être mentionnées, voyez VAtl. géogr., pi. vn, x et XTi. — Veniet in Aiath, L'antique Aï, dont Josué s'empara miraculeusement. Cf. Jos. vn , 2. On ne l'a pas identiflée avec certitude : peutêtre Ayyân, au sud -est de Béthel. — Magron (hébr. : Migrôn) : les ruines actuelles de Magruûn,
Ir. X, 30-34.
peront à Gaba ; Ivaina est dans l'épimvaute; Gahaatli de Saiil prend la l'uite.
30. Fais retentir ta voix , fille de Gallim; prends garde, Laïsa ; pauvre Auathotli!
Médeména a émigré ; habitants de Gabim, ralliez -vous
32. Encore un jour, et il sera à Nobé ; il menacera de la main la montagne de Sion, la colline de Jérusalem.
33. Voici que le Dominateur, le Seigneur des armées va briser le vase de terre par son bras terrible : ceux qui étaient les plus hauts seront coupés, et les grands seront humiliés.
34. Et les taillis de la forêt seront abattus par le fer, et le Liban tombera avec ses hauts cèdres.
uostra; obstupuit Tîama, Gabaath Saulia fugit.
30. Hinni voce tua, (ilia Gallim; attenrTe, Laisa ; paupercula Anathoth I
Migravit Medemena; habitatores Gabim, confortamiui
32. Adhuc dies est ut in Nobe stetur ; agitabit maniira suam super montera filise Sion, collera Jérusalem.
33. Ecce Dominator, Dominus exercituum, confi'ingct lagunculam in terrore ; et excelsi statura succideutur, et sublimes humiliabuntur.
34. Et subvertentur condensa saltus ferro, et Libanus cum excelsis cadet.
également situées à une petite distance de B6thel. — Machmas (hébr. : Mikmas) : aujourd'hui Mouknias, petit village qu'on rencontre encore plus an sud. Les Assyriens y laissent leurs bagages {cnmmendabit vasa..., hébraïsme), afin de pouvoir franchir plus facilement la vallée dont 11 va être fait mention. — Transierunt curaim (vers. 29). Hébr. : Ils passent le délilé. 11 s'agit certainement de l'ouadl es-Souéïnit, gorge profonde et abrupte, creusée entre les rocliers, au sud de Machinas, — Gaba sedes nostra. Ce sont les envahisseurs qui prononcent ces paroles. Hébr. ; Que Géha' soit notre quartier pour la miitl En traversant le pénible défilé, Us s'encouragent mutuellement par la perspective du repos qui les attend dans la belle et fertile Gréba, actuellement Djéba, au sud-ouest de Machinas — Obstupuit Rama. A la nouvelle de l'approche des Assyriens, toutes les localités situées sur leur passage sont saisies d'effroi ou prennent la fuite. Rama ne diffère pas d'er - Râm , pauvre haraeaii situé à environ trois kilomètres à l'ouest de Djéba. C'est là que S.imuel avait autrefois fixé sa résidence. Cf. I Reg. vn, 17. — Oabaaih Saulls. Hébr. : Gib'at Sâ'ûl. Bourgade ainsi nommée parce qu'elle était la patrie de Saill. Cf. I Reg. XV, 34. On ridentifle communément aux ruines de TcU-el-Fûl, sur la route de Jérusalem à Naplouse. à quatre liilomètres de Rama. — Hinni..., fllia Gallim (vers. 30). Apostrophe pathétique. L'emplacement de Gallim est Inconnu ; de même celui de Laisa ( hébr. : Laï^ah ). — Attende : c.-à-d. prends garde à toi, tâche de te sauver. — Paupercula Avathoth. C'est la patrie de •lurémie, aujourd'hui Anâta, légèrement à I e~i de Tell-el-Fùl, et à environ cinq kilomètres
au nord-est de Jérusalem. Isaïe, touché de compassion, pousse une exclamation douloureuse sur le sort qui attend ce village. — On ne connaîtni Medemena (vers. 31), ni Gabim. Ces localités devaient être encore plus rapprochées de Jérusalem. Au lieu de con/oiiamtni, l'hébreu dit : ( Les habitants de Gébim ) sont en fuite. — Adhuc dies... (vers. 32). llébr. : Encore un jour de halte à Nob. Là les Assyriens allaient faire leurs derniers préparatifs et prendre un peu de repos, avant de s'avancer directement sur Jérasalem. On a proposé d'identifier Nob aux ruines de El-Isaouîyeh, au nord -est et h environ cinquante-cinq minutes de Jérusalem. — Agitabit manum... Geste menaçant. 11 y a beaucoup d'emphase dans les mots super montem..., collem... Ils font pressentir que les Assyriens ne réussiront pas à s'emparer de la résidence de Jéhovah.
33-34. La ruine de l'armée envahissante. Dign3 conclusion de ce magnifique tableau. Le début, ecce Dominator, Dominus..., est vraiment majestueux. — Confringet lagunculam... : comme un flacon de verre qui se brise quand on le laisse tomber. L'hébreu emploie une autre image, qui est plus en rapport avec le contexte : Il brise les rameaux avec violence. L'armée assyrienne est de nouveau comparée (comp. les vers. 17-19) à une immense forêt, que le Seigneur détruit en quelques Instants. — Et excelsi..., et sublimes. Les arbres les plus forts n'échapperont pas plus que les autres. — Libanus cum. exceUis... Hébr.: Le Liban (o.-à-d., sa forêt de cèdres glgantesq'iee) tombe sous le Puissant (sous les coups du Dieu tout- puissant). Pour l'accomplissement, voyez
]s. XI, 14
CHAPITRE XI
1. Et egredietar virga de radice Jesse, et flos de radice ejus ascendet.
2. Et requiescet super, eum spiritus Domini : epiritus hapientiae et intellectus, spiritus consilii et fortitudiuis , spiritus Bcientiee et pietatis ;
3. et replebit eum spiritus timoris Domini. Non secundum visionem oculorum judicabit, neque secundum auditum aurium arguet;
sed judicabit in justitia pauperes
1. Il sortira un rejeton de la tige de Jessé, et une fleur naîtra de sa racine.
2. Et l'Esprit du Seigneur se reposera sur lui : l'esprit de sagesse et d'intelligence, l'esprit de conseil et de force, l'esprit de science et de piété;
3. et il sera rempli de l'esprit de la crainte du Seigneur. Il ne jugera point sur le rapport des yeux, et il ne condamnera point par un ouï -dire;
mais il jugera les pauvres avec jus
>, V, — Le règne universel et paciflqve du Messie. XI, 1 — XII, 6.
l» Le Messie, roi Juste et pacifique. XI, 1-9.
Tandis qu'Assur, cet arbre gigantesque, est renversé par la liache de la colère divine, l'iiumble plante à laquelle sont rattachées les destinées de Juda reverdit et grandit.
Chap. XI. — 1-6. Le Christ -roi, comblé des dons de l'Esprit -Saint et pratiquant une Justice admirable. — Vi rga de radice Jesse. Hébr. : Un rameau sortira du tronc â'Imi. — Flos de radice... Autre nuance dans l'hébreu : Un rejeton (né?er) de sa racine. Saint Matthieu, ii, 23, fait très probablement allusion à cette expression lorsqu'il dit que Jésus « vint demeurer dans une ville appelée Nazareth, afin que s'accomplit ce qui avait été annoncé par les prophètes : Il sera appelé Nazaréen n. Voyez notre Commentaire sur l'Évangile selon saint Matthieu, Paris, 1878, p. 63-64. Isaï ou Jessé était le père de David (cf. I Reg. XVI, 3, 5-13). La race royale de Juda, Jssne de lui, est comparée, à cause des malheurs qu'elle avait subis, à un arbre dont les branches ont été coupées Jusqu'au tronc. Mais voici qu'après être revenue à l'humble condition de sa première origine, elle se rajeunit tout à coup, à la manière des arbres. Cf. Job, xiv, 9. Ce rejeton vigoureux de Jessé, qui contient les promesses de l'avenir (ascendet; hébr. : fructifiera ), c'est encore Emmanuel ou le Messie : la tradition est unanime sur ce point. Isaïe prédit Ici à son tour qu'il appartleniira à la famille de David. — Requiescet super eum... Le Messie recevra la plénitude des dons célestes, pour accomplir en toute perfection son rôle sublime. — Spiritus Doml7H. C.-à-d. Dieu lui-même, « qua tenus vi ac virtnte sua et luce homlnis mentem animumque pervadit et pénétrât, homlnis actiones slbl reddit BUbsentientes, et hominem Ipsum ad majora et Intelligenda et perpetranda evehlt. Primum igitur de Messia enuntiatur eum permanentcr infiexui divino Deoque in se inhabitanti substare, se vi ac virtute divina perpetuo regl, luce divina perennitar coUustrari.» (Knabenbauer, h. l.) Comp. Ex. y.\x, i; Jud. VI, 3fl ; I Reg. x, G, et xvi, 13 :
passages où nous voyons le même Esprit de Dieu doscemlre sur Béséléel, Gédéon, Safll et David, pour les aider ù remplir leur sainte mission. Mais aucune effusion de sa force et de ses grâces ne fut Jamais comparable à celle dont le Messie fut l'objet. Le verbe requiescet exprime fort bien son abondance et son caractère permanent. — Spiritus sapientise... La pensée générale qui précède est développée par rénumération détaillée des dons que le divin Esprit répandra sur le Christ. De ces sept dons célèbres, (Jue l'on a fort bien comparés au chandelier à sept branches du tabernacle et du temple, les six premiers sont associés deux à deux, et le dernier est nommé Isolément parce qu'il sert de base et de condition à tous les autres, ff Le premier groupe se rapporte à la vie intellectuelle; le second, à la vie pratique; le troisième, aux relations directes de l'homme avec Dieu. » — Premier groupe : sapientise et Intellectus. Le don de sagesse (hébr. : l}okmah) consiste dans la connaissance approfondie des personnes et des choses ; le don d'intelligence (Mnah), dans le discernement parfait des êtres, d'après leur nature intime. — Second groupe : consilii et fortitudlnis. Le don de conseil Céfah) aide celui qui le possède à prendre les meilleures résolutions pour la conduite pratique; le don de force (g'bûrah) remplit l'âme d'énergie pour qu'elle puisse accomplir ses bons desseins. — Troisième groupe : scientiae et pletatts. Le don de science (da'af) communique sur Dieu des notions e.xactes et aussi complètes que le permet la nature infirme de l'homme; le don de piété unit l'fime au Seigneur d'une manière tendre et Intime. — Le septième don, d'après la Vulgate, est celui de crainte : spiritus timoris Domini; non pas de la crainte servile, mais d'un religieux et filial respect, qui est très compatible avec l'amour. Cf. Ps. ex, 10 ; Prov. i, 7, etc. Le texte hébreu mentionne deux fois de suite le don da crainte {Ir'ui Y'hôvah) et ne parle pas du don de piété ; mais comme il signale sept fois l'Esprit de Dieu (one fols en général, puis six fols dans l'indication particulière des dons), la différence n'est pas grande au fond. — Replehit euin splliiuf .. tver-i. 3) Littéralement dans l'hébrau
ÎR. XT. 5-9.
tîce, pt il «e fI(Vlarora le juste vengeur des humblea de la terre; il frappera la terre avec la verge de sa bouche, et il tuera l'impie par le souffle de ses lèvrcH.
5. La justice sera la ceinture de ses reins, et la fidélité le baudrier dont il sera ceint.
6. Le loup habitera avec l'agnean, et le léopard se couchera auprès du chevreau ; le veau , le lion et la brebis demeureront ensemble, et un petit enfant les conduira.
7. Le veau et l'ours iront dans les mêmes pâturages, leurs petits se reposeront ensemble, et le lion mangera la paille comme le bœuf.
8. L'enfant encore à la mamelle se jouera sur le trou de l'aspic, et celui qui aura été sevré mettra sa main dans la caverne du basilic.
9. Ils ne nuiront point, et ils ne tueront point sur toute ma montagne sainte, parce que la terre est remplie de la connaissance du Seigneur, comme la mer des eaux qui la couvrent.
et art,'iiot in îcqiiitate pro niansnetis terrîe ; et pei cutiet terram virga oris 8ui, ejt spiritu labiorura suorum interficiet impium.
Et erit justitia cingulum lumborui
ejus, et fides cinctorium renum ejus.
6. Habitabit lupus cum agno, et pardus cum hsedo accubabit; vitulus, et leo, et ovis, simnl morabuntur, et puer parvulus minabit eos.
7. Vitulus et ursus pascentur, simul requiescent catuli eorum ; et leo quasi bos comedet paleas.
8. Et delectabitur infans ab ubere super foramine aspidis, et in caverua reguli, qui ablactatus fiierit, manum suam mittet.
9. Non nocebunt, et non occident in universo monte sancto meo, quia repleta est terra scientia Domini , sicut aquae maris operientes.
d'après l'interprétation qui nous parait la meilleure : Il respirera la crainte de Jéhovah. Cette vertu sera donc, pour ainsi dire, « sou élément Tital, « sa perpétuelle atmosphère. Selon d'autres : Il mettra ses délices dans la crainte du Seigneur. — Non secundarn... Vers. 3*- 5, la parfaite justice du Messie dans sa conduite envers les hommes. « Ce ne sont pas les qualités brillantes ou repoussantes des hommes qui déterminent sa faveur ou sa défaveur; il ne les Juge point d'après l'apparence extérieure, mais d'après les relations qu'ils ont avec son Dieu dans l'Intime du cœur. Telle est la norme selon laquelle 11 Jugera, soit pour sauver, soit pour châtier. » — Pauperea,... pro 7nansuetis (l'hébreu 'anâvim désigne plutôt les petits, les humbles)... Contraste éclatant avec les procédés des princes corrompus de Juda, qui tourmentaient sans pitié cette catégorie pourtant si Intéressante du peuple. Cf. i, 23 ; x, 2. — Perçutlet terram : c.-à-d. le monde coupable et Inique, comme il ressort de l'expression parallèle impium.— Virga oris..., apiritu labiorum... Ces métaphores marquent fort bien la puissance Irrésistible et vraiment divine du Messie. Cf. Os. vi, 5;- II Thess. II, 8; Apoc. i, 16. — Justitia cingulum... (vers. 5). La ceinture est tout ensemble pour les Orientaux un vêtoraeut très utile et une précieuse parure ; il en sera de môme de la Instlce et de la fidélité (fldis) pour le Messie; elles contribueront à l'orner et à faciliter son action.
6-9. Le règne pacifique du Messie, fruit de sa parfaite Justice. Cette pensée est magnifiquement exprimée, au moyen de très riantes images. Beau tableau idéal de l'âge d'or messianique. Celte description ne représente ni < un beau rfive ">,
CoM M INT. " \\
comme le veulent les rationalistes, ni une stricte réalité que l'on verrait s'accomplir un Jour dans notre monde actuel, ainsi que le prétendent les millénaires ; c'est un très riche et très expressif symbole, une sorte de parabole qui nous montre les êtres les plus farouches désormais pleins de douceur, les êtres les plus séparés par la haine désormais étroitement unis. Et 11 est tout à fait conforme aux notions bibliques d'associer ainsi la nature à l'homme, et de lui faire partager les bénédictions et les joies de notre race, après qu'elle en aura partagé les malédictions et les malheurs. Cf. Gen. ni, 17; Rom. viii, 19-22, etc. — Lupus cum agno. Ces antiques ennemis vivent maintenant en frères; les léopards et les chevreaux, les veaux et les lions {ovis : hébr., le bétail qu'on engraisse ) forment un troupeau docile, qu'un enfant peut conduire dans les champs. — Infana ab ubere (vers. 8). Hébr.: Le nourrisson prendra ses ébats ( Tulg. : delectabitur). — Non nocebunt... (vers. 9). La description passe maintenant aux hommes. Les méchants, et par conséquent le mal, auront disparu de l'empire du Messie. Ce trait ne sera complètement réalisé qu'au ciel ; mais 11 ne tient pas au Christ qu'il ne soit dès Ici -bas une délicieuse réalité; U suffirait pour cela que les hommes se rangeassent tous sous son sceptre et obéissent à ses lois. — Monte sancto. ..: la colline de Sloii , on celle du Moriah ; selon d'autres, tout l'ensemble de la montueuse Palestine. Quoi qu'il en soit, cette Jérusalem ou cette Terre sainte Idéale est Ici l'emblème de l'Église entière, — Quia repleta est... Motif d'une si étonnante sainteté. — Sicut aquae maria.... Belle et forte image : la connaiswuoe du vrai Dieu a tout envahi, de mêmi)
l8. XT, 10-14.
10. Tn die illa radix Jesse, qui stat in sigmira populoruiu, ipsum gentes dcprecabuutur, et erit sepulcrum ejus gloriosum.
11. Et erit in die illa : adjiciet Dominus secundo manum suam ad possidendum residuum populi sui, quod relinquetur ab Assyriis, et ab .^gypto, et a Phetros, et ab ^thiopia, et ab ^lam, et a Sennaar, et ab Emath, et ab insulis maris.
12. Et leN^abit signum in nationes, et congregabit profugos Israël, et disperses Juda colliget a quatuor plagis terrae.
13. Et auferetur zelus Ephraim, et hostes Jiida peribunt ; Ephraim non aemulabitur .Judam, et Judas non pugnabit contra Ephraim.
14. Et volabunt in humeros Philisthiini per mare, simul prsedabuntur filios Orientis ; Idum^ea et Moab prœceptum manus eorum, et filii Ammon obedientes erunt.
10. En ce jour, le rejeton de Jessé sera comme un étendard pour les peuples ; les nations lui oflEiiront leurs prières, et son sépulcre sera glorieux.
11. En ce jour-là, le Seigneur étendra une seconde fois sa main pour prendre possession du reste de son peuple, qui aura échappé aux Assyriens, à l'Egypte, à Phétros, à l'Ethiopie, h Élam, à Sennaar, à Emath et aux îles de la mer.
12. Il lèvera son étendard parmi les nations , et il réunira les exilés d'Israël, et il rassemblera des quatre coins de la terre les dispersés de Juda.
13. La jalousie d'Ephraïm sera détruite, et les ennemis de Juda périront; Ephraïm ne sera plus envieux de Juda, et Juda ne combattra plus contre Ephraïm„
14. Ils voleront sur l'épaule des Philistins, du côté de la mer; ils pilleront ensemble les fils de l'Orient; l'Idumée et Moab seront dociles à l'ordre de leur main, et les fils d'Aramon leur obéiront.
que le lit de l'Océan est recouvert partout par les flots.
2° Les païens se convertissent et Israël revient des divers lieux où il avait été exilé. XI , 10-16.
10. Toute la terre se soumet au fils de Jessé. — Badix Jeuse : le rameau vigoureux qui sera sorti de cette humble racine. Comp. le vers. 1. — In Hgnum populorum. Le substantif hébreu nés désigne une bannière servant de signal. — Gentes (les nations païennes) deprecabuniur. Hébr. : le rechercheront. L'idée de prière est toutefois contenue dans cette expression. — Sepulcrum ejus. Hébr. : le lieu de son repos. C.-à-d. Sion, sa résidence. La traduction de la Vulgate est vraie en elle-même, car l'histoire du tombeau de Notre- Selgneur Jésus- Christ a été admirablement glorieuse dans le cours des siècles chrétiens ; mais elle spécialise trop la pensée. Au lieu du concret gloriosum, l'hébreu emploie l'abstrait : sera gloire; ce qui dit plus. Le vers. 10 renferme donc une prophétie Identique pour le fond à celle de n, 2 et ss.
11-16. Le Seigneur fait rentrer glorieusement en Palestine les Israélites longtemps exilés et dispersés. C'est la fin de l'exil qui avait été prédit plus haut à deux reprises (v, 13, et vi, 12). — Adjiciet Dominus... Hébraïsme, pour dire que Dieu lèvera la main une seconde fois afin de délivrer Israël. Il l'avait levée une première fois au temps de la sortie d'Egypte. — Ad possidendum... Mieux : pour acheter, pour acquérir. Cf. Kx. XV, 16, etc. — Besidiium populi. Comp. x, 21 et 22. Le faible « reste », si souvent mentionné par Isaïe. — Ab /Issj/nis... Énumération <iea prluciuaux peuples parmi lesquels les Juifs
auront été dispersés. Les deux ennemis les pins terribles de la nation théocratique, Assur et l'É gypte (la basse Egypte, d'après le contexte), sont cités les premiers. Phetros (hébr.: Patros) représente la haute Egypte, dont le nom égyptien était Pé-torès, le pays du sud (Afl. géogr., pi. iv). ^thiopia (hébr. : Eus) : contrée qui était réunie à l'Égyiite au temps d'Isaïe; voyez xviii, 1, et le commentaire. De l'extrême sud, le prophète remonte au nord -est: ^lam, l'Élyraaïs, à l'est du Tigre {Atl. géogr., pi. vni). Sennaar (hébr.: Sin'ar), ou la Babylonie. Sur Emath'^ voyez x, 8, et le commentaire. Insulis maris : les rives de la Méditerranée {Atl. géogr., pi. i et xvn). — Levabit signum... : signal à la vrie duquel les Israélites se rassembleront, en quelque lieu qu'ils soient dispersés, pour regagner ensemble leur patrie bien -aimée. — A quatuor plagis...: des quatre points cardinaux. Locution partout usitée, pour signifier : de tous les coins du globe. — Et auferetur... (vers. 13) L'union la plus intime sera rétablie alors, sur le sol sacré , entre toutes les tribus d'Israël; la grande et sanglante lutie entre Éphraïm et Juda prendra fin à tout jamais. — Zelv^ Ephraim : la rivalité d'Ephraïm à l'égard de Juda. Hostes Juda : les Ephraïm ites et leurs alliés. — Et volabunt. ..(.YerB. 14). Les Juifs subjugueront définitivement leurs anciens ennemis. Ils «voleront », fondront sur eux comme des oiseaux de proie. — In humeros. L'hébreu emploie le singulier; on nommait ainsi, d'une manière figurée, la région qui se détache des montagnes de Juda et s'abaisse par degrés jusq\]'au niveau de la Méditerranée ( Atlas géogr. pi. vn). — Filios Orientis : les Arabes et les Araméei>.8 qui habitaient à l'est et au nord -est
Ir. XI, 15 — XTÎ, 5.
15. Le Soigneur rendra déserte la langue de la mer d'Egypte, et il lèvera sa main sur le fleuve, qu'il agitera par son Bouftle puissant; il le frappera et le divisera en sept ruisseaux, de sorte qu'on le traversera avec des chaussures ;
16. et il y aura une route pour le reste de mon peuple qui sera échappé des Assyriens, comme il y en eut une pour le jour où Israël sortit de la terre d'Egypte.
15. Et depolabit Dorainus linguara maris ^Egypti, et levabit manum suam 8uper_^flumen, in fortitudine spiritus sui; et percutiet eum in septem rivis, ita ut transeant per eum calceati ;
IR. et erit via residuo populo meo qui relinquetur ab Assyriis, sicut fuit Israeli in die illa qua ascendit de terni
^gypti.
CHAPITRE XII
1. Et tu diras en ce jour- là : Je vous rends grâces, Seigneur, de ce que vous vous êtes irrité contre moi ; votre fureur s'est apaisée, et vous m'avez consolé.
2. Voici que mon Dieu est mon sauveur; j'agirai avec confiance, et je ne craindrai point, car le Seigneur est ma force et ma gloire, et il est devenu mon salut.
3. Vous puiserez de l'eau avec joie aux fontaines du sauveur.
4. Et vous direz en ce jour- là : Louez le Seigneur, et invoquez son nom ; faites connaître ses œuvres parmi les peuples ; souvenez -vous que son nom est grand.
5. Chantez au Seigneur, car il a fait des choses magnifiques; annoncez -les dans toute la terre.
1. Et dices in die illa : Confitebor tibi. Domine, quoniam iratus es mihi ; conversus est furor tuus, et consolatus es me.
2. Ecce Deus salvator meus ; fiducialiter agam, et non timebo, quia fortitudo mea et laus mea Dominus, et factus est mihi in salutem.
ïïaurietis aquas in gaudio de fontibus salvatoris
4. Et dicetis in die illa : Confitemini Domino, et invocate nomen ejus ; notas facite in populis adinventiones ejus ; mementote quoniam excelsum est nomen ejus.
6. Cantate Domino, quoniam magnifiée fecit ; annuntiate hoc in universa terra.
de lîi Palestine. — Prœceptum manus... lliibr. : Édoru et Moab seront la proie de leurs mains (des Israélites). — Et desolabit... (LXX, syr. et . chald. : il desséchera). Vers. 15-16, Dieu fera un .prodige éclatant pour faciliter le retour de son peuple. — Linguain. Le golfe héroopolite de la mer Rouge (maris Mgyvti), qui s'avance du sud au nord. — Flumen : l'Euphrate ( cf. vm , 7 ). que le Seigneur partagera en sept branches peu profondes et guéables (septem rims), de sorte qu'on puisse le franchir à pied sec (^calceati, trait pittoresque), comme autrefois la mer Rouge (vers. 16'>). — Qui relinquetur... Hébr.: qui aura échappé à Assur.
3» Les cantiques des rachetés. XII ,1-6.
Les anciens Hébreux, après le passage de la mer Rouge , avalent chanté joyeusement les louanges de leur divin libérateur (cf. Ex. xv, 1 et Bs.) ; leurs descendants feront de même après avoir été sauvés d'une manière non moins merveilleuse.
Chap. XII. — 1-3. Premier cantique. — Et dices. . . Ces mots ( vers. 1» ) forment une petite Introduction en prose, et s'adressent à l'Israël de l'avenir, que le prophète interpelle joyeusement.
comme s'il l'avait sous ses yeux. — Confitebor... D'abord un humble aveu des fautes passées qui ont excité la colère de Jéhovah (quoniam iratus...). Cette colère est à bon droit bénie, parce qu'elle a produit les meilleurs fruits de grâce et qu'elle a été suivie de grandes consolations. — Ecce Deiis salvator... Cette pensée du salut revient jusqu'à trois fois dans les vers. 2 et 3.
— Les mots forlitudo mea... salutem sont empruntés presque littéralement au premier cantique de Moïse, Bx. xv, 2. — Laus mea DomU nus. Dans l'hébreu, le nom divin est répété deux fois de suite , sous la forme Tâh T'hôvah ; ce qui n'a lieu qu'ici et xxvi, 4. — Haurielis... (vers. 3). Promesse de grâces abondantes et perpétuelles, au moyen d'une très belle métaphore.
— Salvatoris. L'hébreu emploie le concret : des fontaines du salut.
4-6. Second cantique, qui est aussi précédé dj sa petite introduction : Et dicetis... — ConfitemAjii.: et invocate... Réminiscence du Ps. civ, i. Le prophète exhorte de nouveau ses coreligionnaires à remercier publiquement et au loin (•notas... in populis...) Jéhovah de ses bontés inflnicj. — Cantate... quoniam... (vers. 5). Antre
G. Exulta et landa, habitatio Sion, quia magnus in niedio tui Sanctus Israël.
Ifi. XII, 6 - XITÎ, 4.
6. Tressaille de joie et bénis Dieu, maison de Sion, car il est grand au milieu de toi, le Saint d'Israël.
Bruit d'une multitude dans les mon
écho du cantique de l'Exode, xv, 1. — Annuntiate hoc... La délivrance d'Israël intéresse grandement le monde entier, qui est appelé, sans distinction de race, à participer lui-même a\i salut. — Exulta et lauda (vers. 6). Sion doit se réjonir d'être la résidence du roi théocratlqne (quia... in medio tui,..), et l'intermédiaire de la vraie vie ponr toute la terre. Digne conclusion du « livre d'Emmanuel ».
Sbction III. — Oracles coktrb les PEtiPLBS PAÏENS. Xin, 1 — XXIII, 18.
Groupe tout à fait éloquent et Intéressant. Les oracles dont U se compose ont été évidemment réunis d'après l'ordre logique. Jérémie (xLvi, 1-Li, 64) et Ézéchlel (xxv, 1-xxxn, 32) ont imité cet arrangement, et placé les unes à la suite des autres les prophéties relatives aux Gentils. — Bon ouvrage à consulter : C. Rohart, de Oneribus biblids contra Oentes, Lille,
5 1. — Oracle contre Babylone.
XIII, 1 — XIV
Ce passage est particulièrement admirable de tond et de forme.
1« Le titre. XIII, 1.
Chap. XIII. — 1. Omis, En hébreu , masèâ' : expression fréquemment employée dans cette section (cf. xiv, 2S ; xv, 1 ; xvn, 1 ; xix, 1, etc.). Elle dérive de la racine nâèâ', lever, porter, et désigne toujours, flans Isaïe, un lourd fardeau, par conséquent une prophétie menaçante. Comp. saint Jérôme, h. l. C'est ainsi que le traduisent aussi le syriaque et le chaldéen. Elle n'a que très rarement dans la Bible (cf. Prov. xxx, 1, et XXXI, 1 ; Zach. ix, 1) la simple signification de J eftatum », parole, prédiction en général (littéral. : « élévation » de la voix). — Babylonis. Hébr. : Babel. Sur l'origine et le sens de ce nom, voyez Gen. xi, 9, et la note. Au temps d'Isaïe, Babylone avait perdu son Indépendance et gubis- £uit le rude ]oug de l'Assyrie; néanmoins elle
possédait toujours une force et une influence considérables, et se préparait à recouvrer sa liberté. Cf. xxxix, 1, et le commentaire. Divinement éclairé, Isaïe la contemple à l'apogée de sa gloire et de sa puissance, puis déchue soudain de sa grandeur, & cause de son orguelL — Quod vidit. Sur l'expression « voir un oracle », voyez la note de ii, 1.
2° Dieu , qui veut châtier Babylone , réunit l'armée qui doit exécuter ses desseins de vengeance ; effroi de la cité quand elle se volt perdue. XIII, 2-8.
2-3. Convocation de la divine milice. Le prophète va droit au cœur du sujet. — Super montem caliginosum. Littéralement dans l'hébreu : Sur une montagne chauve; c.-à-d, déboisée, dénudée, dont le sommet est visible au loin, de sorte qu'on peut apercevoir aisément les signaux qui y sont faits. — Lévite signum (cf. v, 26, et XI, 10), exaltate... , levate... La voix mystérieuse qui donne ces trois ordres pressants n'est autre que celle de Jéhovah , ainsi qu'il résulte drg vers. 3 - 6. Dieu veut rassembler une armée immense, dont 11 Indique aussitôt le rôle : ingrediantur portas duces. Mieux , d'après l'hébreu : Pour qu'ils entrent dans les portes des princes ; dans la cité princière de Babylone, dont Hérodote mentionne expressément les cent portes d'airain. — Ego (pronom fortement souligné) WW"davi sanctificatis... Quoique païens, les soldats du Seigneur sont en quelque sorte consacrés par la mission qu'ils ont & accomplir pour lut. — Vocavi. . . in ira. . . Plutôt : « in Iram meam , j pour servir d'instruments à ma colère. — Exultantes... Les phalanges de Jéhovah se réjouissent d'avance de la victoire, tant elles sont '"res il'triompher en combattant pour lui.
4-5. L'armée accourt, et Jéhovah la passe en revue. — Vox multitudinis... On admire la rapidité émouvante du récit, lequel devient ici une véritable hypotypose. On croirait entenTre, puis apercevoir les troupes. — In montibus : les mon tagnes situées an nord -est de la (Tbaldée (AtL
I8. Xril, 5-12.
tagnes, semblable à celui de peuples nombreux; bruit confus de rois et de nations rassemblées.
5. Le Seigneur des armées a donné des ordres à ses troupes qui viennent d'un pays lointain, de l'extrémité des cieux ; le Seigneur et les instruments de sa fureur vont détruire toute la terre.
6. Poussez des cris, car le jour du Seigneur est proche ; il viendra comme )in ravage du Seigneur.
7. C'est pourquoi toutes les mains se- 1 >nt languissantes, et tout cœur d'homme ro fondra et sera brisé.
8. Ils seront saisis de convulsions et de douleurs; ils souffriront comme une femme en travail ; ils se regarderont l'un l'autre avec stupeur, et leurs visages seront enflammés.
9. Voici que vient le jour du Seigneur, jour cruel, plein d'indignation, de colère et de fureur, pour transformer la terre en désert, et pour en exterminer les pécheurs.
10. Car les étoiles du ciel et leur splendeur ne répandront plus leur lumière; le soleil à son lever se couvrira de ténèbres, et la lune ne fera plus luire sa clarté.
11. Je viendrai châtier les crimes du monde et l'iniquité des impies ; je ferai cesser l'orgueil des infidèles, et j'humilierai l'arrogance des forts.
12. L'homme sera plus rare que l'or, il sera plus précieux que l'or le phis pur.
populorum frequentium ; vox sonitus regum, gentium congregatarum.
5. DSmînus exercituum praecepit militiœ belli, venientibus de terra procul, a summitate cœli; Dominus, et vasa furoris ejus, ut disperdat omnem terram.
6. Ululate, quia prope est dies Domini ; quasi vastitas a Domino veniet.
7. Propter hoc omnes manus dissolventur, et orane cor hominis contabescet, et conteretur.
8. Torsiones et dolores tenebunt ; quasi parturiens dolebunt; unusquisque ad proximum suum stupebit, faciès combustae vultus eorum.
9. Ecce dies Domini veniet, crudelis, et indignationis plenus, et irse, furorisque, ad ponendam terram in solitudinem, et peccatores ejus conterendos de ea.
10. Quoniam stellse cseli, et splendor earum , non expandent lumen suum ; obtenebratus est sol in ortu suo, et luna non splendebit in lumine suo.
11. Et visitabo super orbis mala, et contra impios iniquitatem eorum; et quiescere faciam superbiara infidelium, et arrogantiam fortium humiliabo.
Pretiosior erit vir auro, et homo mundo obrizo
géogr., pi. vin). — Prseceplt militise... D'après l'hébreu : 11 passe en revue. Bel anthropomor- Vihisme. — A summitate cseli. Hébr.: de l'extréuiité des cieux. C.-à-d. des régions lointaines où te ciel semble s'abaisser, se terminer, et limiter la terre. — Vasa... Fréquent hébraïsme : les instruments de sa colère. — Ut disperdat omnem terram. D'après quelques Interprètes : la Babylonie tout entière. Mais il nous paraît préférable de conserver à l'expression sa portée générale, et de dire, à la suite d'excellents commentateurs, qu'Isaïe, à la manière accoutumée des prophètes, envisage ce châtiment spécial de Babylone comme un prélude et une partie intégrante du jugement universel qui aura lieu à la fin des temps. De là les traits encore plus généraux des vers. 6, 9-H. Voyez Knabenbauer, h. l.
6-8. Frayeur des habitants de Babylone, à l'approche de l'armée ennemie. — Ululate. Apostrophe ten-iflante. — Dies Domini : le jour effroyable des jugements divins. Cf. ii, 12; Joël, i, 16 ; Soph. I, 7, etc.— Vastitas a Domino. L'hébrcn présente une belle paronomase : Sôd 7niStaddaï. Le nom de Saddaï, le Tout - puissant ,
apparaît assez rarement dans les écrits prophétiques. — Manus dissolventur... Vers. 7 et 8, description tragique de la terreur des Babyloniens. — Quasi parturiena : la comparaison proverbiale pour décrire de violentes douleurs. Cf. Jer. XXX, 6 ; xux, 24, etc. — Unusquisque... stupebit. Ils s'entre-regarderont tout hébétés par l'effroi. — Faciès combustae. L'émotion leur fera aflSuer le sang au visage.
2» La ville est prise d'assaut; horrible carnage. XIII, 9-18.
Tableau général. Voyez la not« du vers
— Dies... veniet, crudelis... Magnifique et dramatique peinture. Cf. Jer. ii, 30-32; lu, 14-16.
— Résultat final de ce Jour effroyable : ad ponendam..., et peccatores... — Stellse cseli... La nature entière, et spécialement le ciel, s'associe aux vengeances de Dieu contre les méchants. Cf. Ps. XVII, 8 et ss. ; Hab. in, 3 et ss. ; Agg. II, 6, etc. — Splendor. D'après l'hébreu : les k'sîlim. Nom de la constellation d'Orion. Cf. Job, IX, 9 ; xxxvni, 1. — Visitabo (vers. 11). Ea mauvaise part : )e viendrai châtier. Mala : la malice, l'Iniquité. — Pretiosior... aura (vera, 12). L§ c^t
Is. XIII, 13-20.
13. Super hoc caelum tuibabo; et movebitur teira de loco suo, propter indignationem Domini exercituum, et propter diem irae furoris ejus.
14. Et erit quasi damiila fugiens, et quasi ovis, et non erit qui congreget.
Unusquisque ad populum suum convertetur, et singuli ad terram suam fugient.
15. Omnis qui inventus fuerit occideuir, et omnis qui supervenerit cadet in ^ladio ;
16. infantes eorum allidentur in oculis eorum, diripientur domus eorum, et uxores eorum violabuntur.
17. Ecce ego suscitabo super eos Medos, qui argentum non quaerant, nec aurum velint;
18. sed sagittis parvulos interficient, et lactantibus uteris non miserebuntur, et super filios non parcet oculus eorum.
19. Et erit Babylon illa gloriosa in regnis, inclj^a superbia Chaldaeorum, sicut subvertit Dominus Sodomam et Gomorrham.
20. Non habitabitur usque in finem, et non fundabitur usque ad generationem et geuerationem ; nec ponet ibi tentoria Arabs, nec pastores requiesceut ibi.
13. C'est pourquoi j'ébranlerai le ciel, et la terre sortira de sa place, à cause de l'indignation du Seigneur des armées, et du jour de sa colère et de sa fureur.
14. Alors Babylone sera comme un daim qui s'enfuit, et comme des brebis que personne ne rassemble. Chacun retournera vers son peuple, et ils fuiront tous dans leur pays.
15. Quiconque sera trouvé sera tué, et tous ceux que l'on rencontrera tomberont par le glaive ;
16. leurs enfants seront écrasés souâ leurs yeux ; leurs maisons seront pillées, et leurs femmes violées.
17. Je vais susciter contre eux les Mèdes, qui ne chercheront point d'argent, et qui ne voudront pas d'or;
18. mais de leurs flèches ils perceront les petits enfants, ils n'auront pas compassion du fruit des entrailles, et leur œil n'épargnera pas les enfants.
19. Et cette Babylone, glorieuse parmi les royaumes, orgueil éclatant des Chaldéens, sera comme Sodome et Gomorrhe, que le Seigneur a renversées.
20. Elle ne sera plus jamais habitée, et elle ne sera pas rebâtie dans la suite des siècles ; les Arabes n'y dresseront pas leurs tentes, et les pasteurs ne s'y reposeront pas.
nage Bi-ra tel, qu'il ne restera qu'un petit nombre de survivants ; c'est leur rareté qui les rendra si précieux. — Mundo ohrizo. Hébr.: l'or d'Ophir. Sur cette contrée dont l'or était particulièrement apprécié, voyez III Reg. ix, 28, et le commentaire; Job, xxviu, 16, etc. — Cselum iurhabo... (vers. 13). Encore la nature en convulsions, comme au vers. 10.
14-18. Tableau particulier de la ruine. — Quasi damula (hébr. : comme une gazelle)... et quasi ovis... Deux comparaisons très expressives, pour dépeindre les impressions d"effroi et l'état d'abandon des Babyloniens. — Unusquisque ad populum... L'immense cité était devenue peu à peu l'emporium général de l'Asie, et l'on y accourait de toutes parts. Cf. Jer. l, 16, et Eschyle, Pers., V, 52. A sa chute, la masse bigarrée d'étrangers qu'elle contenait s'enfuit au plus vite pour échapper au massacre. — Omnis qui inventus... (vers. 15). Horrible tableau du carnage : les vainqueurs ne font pas de quartier et égorgent indistinctement tout ce qu'ils rencontrent. — Infantes... allidentur... (vers. 16). Détail encore plus aSreux : on n'épargnera pas même les êtres délicats qui excitent habituellement la pitié. Cf. vers. 18, et Ps. cxxxvi, 8. — Diripientur..., violabuntnr. Le pillage et les dernières horreurs. — Suscitabo iledos (hébr.: Madaï). Les exécuteurs des hantes œuvres de Jéhovah sont enfin pommés (vers. U). Les Perses aussi jouèrent nn
grand rôle dans la ruine de Babylone, mais celui des Mèdes fut plus Important, et c'est pour cela qu'il n'est question ici que d'eux seuls. — Argentum..., nec aurum... On est frappé, dans le récit de Xénophon ( Cyrop., ii, 1, 7), d'entendre Cynis vanter, comme Isaïe, le désintéressement de ses soldats. Ils voulaient avant tout se venger des humiliations et des souffrances que lesClia!déens leur avaient fait subir. — Sagittis. Hébr.: les arcs. Les Mèdes et les Perses étaient autrefois renommés pour leur habileté à se servir de cette arme. Comp. Hérodote, vu, 6 1 , etc.— Lactantibus uteris... Hébr. : ils n'auront pas pitié du fruit du sein. C.-à-d. quMls ouvriront cruellement le sein des mères; coutume horrible dci temps anciens (cf. IV Reg. vrri, 12 ; xv, 16, eto.
3° Ruine totale de Babylone. XIII, 19-22.
19-22, Tableau terrible dans sa beauté. — Babylon illa gloriosa... En relevant ainsi In splendeur de Babylone, Isaïe se propose de mieux faire ressortir l'étendue de la ruine. — Sicut... Sodomam... Locution proverbiale pour marquer un complet désastre. Cf. i, 9 ; Dent, xxix, 23, etc. — Non habitabitur..., et non... Grande vigueur dans ces assertions, et surtout dans les détails suivants (vers. 20'» -22), qui les développent. — Nec ponet... Arabs...: les Arabes nomades du vaste désert qui s'étend entre la Palestine et l'Euphrale. Voyez V Atlas géogr., pi. vin. — Destiœ (yerg, 81). Hébr. : ^yyim, les bêtes sauvafres
'f fWIMiiiKir
Ib. XIII, 21 — XIV, ^
21. Sed reqmeeceut ibi bestiee; et replebuiitur domus eorum draconibus; et habitabunt ibi Btruthiones ; et pilosi saltabunt ibi ;
22. et respondebuut ibi ululae in œdibus ejus, et sirènes in delubris voluptatis.
21. Mais les bêtes tuuvu^eg s'y retiraroût, ses maisons seront remplies de dregons , les autruches y viendront habiter, et les satyres y danseront;
22. les hiboux hurleront à l'envi dans ses palais, et les sirènes dans ses maisons de délices.
CHAPITRE XIV
1. Prope est ut veniat tempus ejus, et dies ejus non elongabuntur ; miserebitur enim Dominus Jacob, et eliget adhuc de Israël, et requiescere eos faciet super humum suam; adjungetur advena ad eos, et adhaerebit domui Jacob.
2. Et tenebunt eos populi, et adducent eos in locura suura ; et possidebit eos
1. Son temps est proche, et ses jours ne seront pas prolongés; car le Seigneur aura pitié de Jacob , il se choisira encore des amis dans Israël, et il les fera reposer dans leur pays ; les étrangers se joindront à eux, et s'attacheront à la maison de Jacob.
2. Les peuples les prendront, et les reconduiront dans leur pays ; et la mai-
dn désert. — Draconibus. Le substantif hébreu •oftiTn a été très diversement traduit par les Interprètes anciens et modernes. D'après les LXJX, Théodotion et le syriaque, 11 désignerait 1'« écho », 0. -à-d. les cris retentissants des animaux. De nombreux commentateurs contemporains pensent avec assez de vraisemblance qu'il représente le hibou. Il n'est employé qu'en ce seul endroit des saints Livres. — Pilosi. Hébr. , S'irlm; littéralement, « les velus ». D'après l'usage biblique, tantôt les boucs, tantdt les démons, que l'imagination populaire a'est presque partout représentés BOUS la forme de cet animal. Nous nous rangeons Ici sans hésiter à l'Interprétation de saint Jérôme. Comp. Lev. xvii, 7, et la note. Sur le désert en tant qu'il est le séjour des démons, voyez Tob. vin , 8 , et Matth. xii , 43. — Ululse ( vers. 22 ). Hébr.: 'lyytm; probablement les chacals {Atl. d'hist. nat, pi. xcvui, flg. 6, et pi. xcix, flg. 1).
— Sirènes. Hébr. : tannim ; les chiens sauvages, suivant le sentiment le plus commun de nos jours.
— Tous ces traits figurent, d'une façon extrêmement dramatique, la dévastation absolue de Babylone. Ils se sont réalisés à la lettre. Pausanias pouvait écrire, sous le règne d'Adrien : « Babylon, omnium quas sol aspexit urbium maxima, Jam nihil prseter muros habet » (viii, 83, 1; comp. Pline, Hist. nat., vi, 26, et Dion Cass., Lxxv, 9). « Vu des hauteurs de ce champ de ruines, l'Enphrate ressemble à un pèlerin qui traverse les ruines silencieuses de son royaume disparu. » La ville d'Hillah et les villages arabes qui s'éWivent çà et là à travers ces ruines n'en font que mieux ressortir l'horreur (Atlas giogr.. pi. IX ). Les animaux sauvages y habitent en grand nombre ; les pasteurs n'y conduisent pas leurs troupeaux , et c'est encore la croyance des tribus voisines que ces décombres servent de séjour aux démons et aux spectres. De longs siècles après IsaTe, saint .lean a refirls cette description dana son Apoca'ypse, chap. xvni, pour
en faire l'application à la Babylone occidentale , à la vieille Rome corrompue.
4» Isaïe prédit aux Juifs la cessation de la captivité de Babylone. XIV, 1-2.
Oracle très remarquable, qui retentira souvent, et avec de nombreux développements, dans la seconde partie du livre. Il est ici la conséquence naturelle de la prédiction qui précède : lorsque ceux qui l'avaient asservi auront été renversés à leur tour, Israël pourra se reconstituer comme peuple libre.
Chap. XIV. — 1 - 2. La pitié de Jéhovah pour son peuple et l'heureux résultat qu'elle produira.
— Les mots prope est... elongabuntur forment une excellente transition entre les deux divisions de cette grande prophétie relative à Babylone. Dans l'hébreu, ils sont rattachés au chap. xni.
— Prope est... tempus ejt«... ; le temps et le Jour où la cité Impie sera châtiée. Le prophète contemple sa chute comme Imminente ; son regard divinement éclairé franchit le temps comme l'espace. — Miserebitur enim... Motif pour lequel Babylone sera brisée : le Seigneur voudra ainsi délivrer son peuple, que cette ville cmelle retenait caj)tlf. — Eliget adhuc.^ Hébr. : H choisira encore Israël (au lieu de de Israël). Expression d'une grande délicatesse. Au temps de l'exil , Jéhovah avait paru abandonner la nation sainte ; il la choisira, pour ainsi dire, de nouveau comme son héritage, lorsqu'il mettra fin à la captivité.
— Super humum suam : la Palestine, dont les Juifs devaient être violemment arrachés par les Chaldéens. — Adjungetur advena. .. : en adoptant la religion d'Israël. Cette heureuse conversion des païens est souvent prédite par lâaïe. Cf. XLiv, 6 ; LV, 6 ; LVi, 3, etc. — Tenebunt eos... (vers. 2). Développement métaphorique de la même pensée. Cf. xlix, 22; lx, 9. Les Gentils, devenus les amis des Juifs, les recondalsent aimablement dai« la terre de Chanaan. Cela eut Heu h la lettre après l'édit de Cyrus, danb ui>n
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son d'Israël les possédera dans la terre du Seigneur comme serviteurs et comme servantes; ceux qui les avaient pris seront leurs captifs, et ils s'assujettiront leurs oppresseurs.
3. En ce temps-là, lorsque le Seigneur t'aura donné du repos après ta fatigue et ton agitation, et après la dure servitude qui t'avait été imposée,
4. tu prononceras ce discours figuré contre le roi de Babylone, et tu diras : Qu'est devenu le tyran? Comment le tribut a-t-il cessé?
5. Le Seigneur a brisé le bâton des impies, la verge des dominateurs,
6. celui qui dans son indignation frappait les peuples d'une plaie incurable, celui qui s'assujettissait les nations dans sa fureur, et qui les persécutait cruellement.
7. Toute la terre est dans le repos et dans la paix, elle est dans la joie et dans l'allégresse;
8. les sapins mêmes et les cèdres du Liban se sont réjouis de ta perte : Depuis que tu es mort, disent-ils, il ne monte personne pour nous abattre.
9. Le séjour des morts s'est ému pour t'accueillir à ton arrivée ; il a fait lever
domus Israël euper terram Domini in serves et aucillas ; et erunt capientes eos qui se ceperant, et eubjicient exactores'suos.
3. Et erit in die illa : cum requiem dederit tibi Deus a labore tno , et a concussione tua, et a servitute dura qua ante servisti,
4. sûmes parabolam istam contra regem Babylonis, et dices : Quomodo cessa vit exactor, quievit tributum?
Contrivit Dominus baculum impiorum, virgam dominantium
6. caedentem populos in indignatione plaga insanabili, subjicientem in furore gentes, persequentem crudeliter.
7. Conquievit et siluit omnis terra, gavisa est et exulta vit ;
8. abietes quoque Isetatae sunt super te, et cedri Libani : Ex quo dormisti, non ascendet qui succidat nos.
9. Infernus subter conturbatus est in occursum adventus tui ; suscita vit tibi
certaine mesure (comp. Esdr. i, 2-11; ii, 66; vn, 12-13; Neh. ii, 7-8, etc.); mais le véritable accomplissement concerne surtout la conversion des païens à la vraie fol, sous l'ère chrétienne. — Possidebit eos. .. : se les appropriant , se les Incorporant, les soumettant aux lois ttiéocratiques qui opéreront une heureuse fusion entre tous les peuples. Cf. xlv, 14, etc. — Et erunt capientes... Par là sera réalisée une belle promesse de Moïse. Cf. Deut. xv, 6.
60 Hymne triomphal des Juifs au sujet de ft chute de Babylone. XIV, 3-21. .
3-4», Introduction. — Requiem... a labore..., I concasstone... Synonymes accumulés, pour déerire les rudes souffrances de l'exil. — Servitute... qua ante... Hébr. : de la dui'e servitude iiul lui avait été Imposée. — Parabolam istam. D'après l'hébreu : ce mâàâl, c.-à-d. ce poème »entencleus. Voyez le tome IV, p. 421. Cette ode »st à bon droit regardée cOmme « l'un des plus beaux morceaux poétiques qui existent dans n'importe quelle littérature ». Elle décrit en termes admirables l'arrivée du roi de Babylone dans le séjour des morts, où, les autres monarques l'accueillent avec une Joie méprisante et railleuse. Cinq strophes : vers. 4X-8, 9-11, 12-16, 16-1», SO-21.
4*1-8. Première strophe : la terre entière est en patx, depuis la chute du cruel tyran qui l'opprimait. — Quo7noào cessavit... Cri d'étonnement et de satisfaction tout ensemble. — Tributum. Le root hébreu correspondant, macîébah, «colle qui
exige de l'or, » est employé en ce seul endroit ; 11 convient fort bien à Babylone, qui pillait si volontiers les pays conquis par ses armes. Les LXX , le chaldéen et le syriaque paraissent avoir lu marhébah , oppression ; ce qui revient au même pour le sens général. — Contrivit Dominus. Réponse à la double question qui précède : c'est Jéhovah lui-même qui a brisé et renversé le monarque Impitoyable (ftacM^Mw..., virgam^.). Cf. IX, 3 ; X, 5, 24. — Plaga insanabili. D'après l'hébreu : de coups ( frappés ) sans relâche. — Persequentem crudeliter. Dans l'hébreu, ces mots se rapportent au tyran : ( Celui qui frappait...) est poursuivi sans ménagement. C'est la loi du talion qui est appliquée au roi de Babylone. — Gavisa est... ( vers. 7 ). Partout la paix et l'allégresse désormais. — Abietes quoque... Personnification magnifique. Le tyran avait ravagé les belles forêts du Liban (Nabuchodonosor s'en vante dans une inscription récemment découverte) ; elles se réjouissent maintenant de sa mort : ex quo dormisti... Le substantif hébreu b'rôS pourrait bien être ici le nom du pin d'Alep, qui ne le cède qu'au cèdre, et qui est l'un des arbres les plus caractéristiques du bas Liban. Cependant ce mot désigne habituellement le cyprès dans la Bible {voyez l'Atl. d'hist. nat., p. 11, n" 32).
9- 11. Seconde strophe: entrée du monarque dans le séjour des morts , et accueil Ironique que lui font les autres rois. Fiction grandiose, pour mieux dramatiser les faits. — Infermis. Le &"ôl, que l'on croyait placé dans les réglons soutef-
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gigantiîs. Omnes principes terrae surrexenint de soHis suis, omnes principes nationum.
10. Universi respondebunt , et dicent tibi : Et tu vulneratus es sicut et nos, nostri similis effectus es !
IJ. Detracta est ad inferos superbia tua, concidit cadaver tuura; subter te sternetur tinea, et operimentum tuum erunt vermes.
12. Quomodo cecidisti de cœlo, Lucifer, qui mane oriebaris? corruisti in terram , qui vulnerabas gentes ;
13. qui dicebas in corde tuo : In caelum conscendam, super astra Dei exaltabo Bolium raeum; sedebo in monte testamenti , in lateribus aquilouis ;
14. ascendam super altitudinem nubium, similis ero Altissimo?
Qui te viderint, ad te inclinabun
les géants pour toi. Tous les princes de la terre, tous les princes des nations se sont levés de leurs trônes.
10. Tous prennent la parole, pour te dire : Toi aussi, tu as été blessé comme nous, tu es devenu semblable à nous!
11. Ton orgueil a été précipité dans les enfers ; ton cadavre est tombé à terre ; sous toi est une couche de vers, et les vers seront ton vêtement.
12. Comment es -tu tombé du ciel, Lucifer, toi qui te levais si brillant le matin? comment as -tu été renversé sur la terre , toi qui frappais les nations ?
13. qui disais en ton cœur : Je monterai au ciel, j'établirai mon trône audessus des astres de Dieu, je m'assiérai sur la montagne de l'alliance, aux côtés de l'aquilon;
14. je monterai sur le sommet des nues, je serai semblable au Très -Haut?
15. Mais tu as été précipité dans l'enfer, jusqu'au plus profond des abîmes.
Ceux qui te verront se penche
raliies isubler'). — Conturbatus est. Une vive émotion le saisit, ainsi que ses habitants, à l'arrivée d'un hôte si fameux. La personnification est hardie, mais admirablement conduite. — Sucitavit (iW._ Plus clairement dans l'hébreu : Il réveille devant toi les ombres. Comme en d'autres endroits, la Vulgate a traduit le mot r'/â'im par gigantes, tandis qu'il désigne les morts. Le S"ôL tire les « ombres » de leur demi -sommeil pour qu'elles puissent saluer respectueusement le grand roi. — Principes terrae. Littéralement dans l'hébreu : les boucs de la terre, c.-à-d. les chefs, les princes, qui dominent sur les autres hommes comme le twuc le fait sur son troupeau. — Surrexei-unt de soliis. L'allégorie se poursuit dans les moindres traits ; les rôles et les situations sont censés demeurer, dans les limbes, ce qu'ils étalent auparavant sur la terre. — Respondebunt. Hébraïsme : ils prendront la parole. Leur langage manifeste un étonnement extrême ; il est vrai qu'ils exagèrent à dessein , pour que le sarcasme 8oit plus amer. — Et tu vulneratus... Hébr. : Toi aussi, tu es sans force comme nous! — Detracta... cadaver... ( ver&. 11 ). Variante notable dans l'hébreu : Ton orgueil est descendu dans le séjour des morts au son de tes instruments de musique.
— Tinea, vermes : les vers destructeurs. Le roi de Babylone n'a point échappé à cette ignominie.
12-15. Troisième strophe : fnippant contraste eutre son insolect orgueil et sa chute honteuse.
— Quomodo cecidisti...! Cri de victoire et de vengeance satisfaite. — Lucifer, qui maf»^. Hébreu : astre brillant, flls d( l'aurore. Ces deux expressions représentent l'étoile du matin , Vénus. Très belle métaphore pour décrire l'ancienne magaiflcence du monarque babylonien. Les saints Pères en ont fait de fréquentes applications siiirituelles au prince des démons, en s'appuyaut sur
Luc. X, 18 (« .Je voyais Satan tomber du ciel comme un éclair »); de là le nom de Lucifer donné si souvent au démon. — Qui vulnirabas... Plutôt, d'après l'hébreu : Toi qui renversais les nations. Allusion aux conquêtes sans nombre des Chaldéens. — Qut dicebas... Petit monologue (vers. 13-14) qui nous fait lire jusqu'au plus intime de l'âme du monarque, et qui peint au vif son crime principal, en cinq assertions où se mauifesteun orgueil effréné; 11 avait osé se déifier. Les rois de Babylone, à l'imitation de ceux de Ninive et d'Egypte, allaient jusqu'à se regarder c<imme des Incarnations de la divinité. Cf. xlvii, 8 ; Dan. III, 15, etc. — In monte testamenti. Hébr. : la montagne de l'assemblée. Suivant les ancleiis interprètes, il s'agirait de la colline de Sion, au sommet de laquelle avait été longtemps dressé le tabernacle, on « la tente de l'assemblée » (cf. Ex. xxvri, 21); on reprocherait donc au roi de Babylone d'avoir songé à s'emparer de Sion, pour s'y installer d'une manière sacrilège à la place de Jéhovah. ifals il faut remarquer que la montagne en question était située au nord de Babel ( in lateribus aquilonis ) , ce qui ne convient nullement à Sion ; aussi les commentateurs contemporains admettent-Us à peu près tous que le prophète a voulu désigner le mont Aratu des inscriptions cunéiformes, qui était précisément au nord de Babylone et sur lequel les Ctialdéens plaçaient le séjour des dienx. En toute hypothèse, ces traits signifient que le monarque superbe voulait se déifier lui-même. C'est, d'ailleurs, ce que dit clairement le contexte : Similta ero... Le comble de l'orgueil ! — Verumtamen ad infernum... (vers. 16). Juste châtiment; au lieu d'être élevé au ciel suprême, 11 sera précipité dans les profondeurs du séjour des morts. 1«-19. Quatrième strophe : le cadavre du roj
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ront vers toi, et t'envisageront : Est-ce \h cet liouime qui a fait trembler la terre, qui a ébranlé les royaumes,
17. qui a fait du monde un désert, qui en a détruit les villes, et qui n'a pas ouvert la prison à ceux qu'il avait enchaînés?
18. Tous les rois des nations sont morts avec gloire, et chacun d'eux a son tombeau;
19. mais toi, tu as été jeté loin de ton sépulcre comme un tronc inutile et tout souillé tu as été enveloppé dans la foule de ceux qui ont été tués par l'épée et qu'on fait descendre au fond de la fosse, comme un cadavre pourri.
20. Ta ne leur seras pas uni dans le sépulcre, car tu as ruiné ton royaujne,
tur, teque prospicient : Numquid iste est vir qui conturbavit terram , qui concussit fegna ;
17. qui posuit orbem desertum, et urbes ejus destruxit, vinctis ejus non aperuit carcerem?
18. Omnes reges gentium universi dormierunt in gloria, vir in domo sua;
19. tu autem projectus es de sepulcro tuo quasi stirps inutilis pollutus, et obvolutus cum his qui interfecti sunt gladio, et descenderunt ad fundamenta laci, quasi cadaver putridum.
20. Non habebis consortium, neque cum eis in sepultura; tu enim terram
sera privé de sépulture et subira mille outrages. Autre cause de joie maligne pour tous ceux qui le haïssent. — Ad te incllnabuntur : pouj mieux voir. Trait dramatique. — Numquid iste... L'ironie devient de plus en plus mordante. — Qui œnturbavit..., conciissU..., posuit... Enumératlon
magnifiques mausolées est célébré dans la Bible comme dans l'histoire. Cf. xxii, 16; Job, m, 14, etc. — Quasi stirps... pollutus. Hébr. : Comme un rameau que l'on méprise. — Et obvoliilus... gladio : recouvert d'autres cadavres en putréfaction, sur un champ de bataille où il était
Vdiulieaiiï osns ia vftllp" 'u Kil.
éloquente , qui décrit fort bien la toute-puissance du monaniue pendant sa vie. — Omnes reges... (vers. 18). Saisissant contraste : quoique beaucoup moins glorieux que lui sur la terre, tous les autres rois reposent en paix, chacun dans son tombeau (indonio...; vir est un hébraïsme, pour l'uuusqulsque »), tandis que son propre cadavre est demeuré sans sépulture. Le soin avec lequel /es princes oriciilaux se pn'iMraient d'avance de
tombé et avait été abandonné. — DescniLlenint ad fundaiyienta. . . Ilébr. : précipités parmi les pierres de la terre , c- .'»- d. du séjour des morts. — Quasi... putridum. D'après l'hébreu : comme un cadavre qu'on foule aux pieds.
20-21. Cinquième strophe : ruine totale de la race du tyran. — Non habebis consortium.... On regardait comme un très grand malheur de n'étrï point enseveli avec sa famille. Cf. II Par. xxi, 20,
Is. XTV, 21-27.
tuam disperdidisti, tu populum tuum occidisti. Non vocabitur in œternum semen pesBimorum.
21. Praeparate filios ejus occisioni in iniquitate patrum suorlim; non consurgent, nec hereditabunt terram, neque implebunt faciem orbis civitatum.
22. Et consurgam super ens, dicit Dominus exercituum; et perdam Babylonis nomen, et reliquias, et germen, et progeniem , dicit Dominus ;
23. et ponam eam in possessionem ericii, et in paludes aquarum, et scopabo eam in scopa terens, dicit Dominus exercituum.
24. Jura vit Dominus exercituum, dicens : Si non, ut putavi, ita erit ; et quomodo mente tracta vi,
25. sic eveniet : ut conteram Assyrium in terra mea, et in montibus meis conculcem eum ; et auferetur ab eis jugum ejus, et onus illius ab humero eorum tolletur.
26. Hoc consilium quod cogitavi super omnem teiTam ; et hsec est manus extenta super universas gentes.
Dominus enim exercituum decre
et tu as fait pénr ton peuple. On ne parlera plus jamais de la race des scélérats.
21. Préparez ses fils pour le massacre, à cause de l'iniquité de leurs pères ; ils ne s'élèveront point, ils ne posséderont pas la teiTe, et ils ne rempliront point de villes la face du monde.
22. Je m'élèverai contre eux, dit le Seigneur des armées ; je perdrai le nom de Babylone, et ses rejetons, et ses descendants, et toute sa race, dit le Seigneur;
23. j'en ferai la demeure des hérissons, et des marais pleins deau, et je la balayerai avec le balai de la destruction, dit le Seigneur des armées. -
24. Le Seigneur des armées a juré, en disant : Oui, ce que j'ai pensé arrivera, et ce que j'ai arrêté dans mon esprit
25. s'exécutera : je briserai l'Assyiîen dans mon pays, et je le foulerai aux pieds sur mes montagnes; et son joug leur sera enlevé, et son fardeau sera enlevé de leurs épaules.
26. C'est là le dessein que j'ai formé au sujet de toute la terre; et voilà la main qui est étendue sur toutes les nations.
Car le Seigneur des armées l'a
et XXIV, 25; Jcr. xxii, 19; Ez. xxix, 6. — Terram tvuxm disperdidisti. Par les guerres qu'avait suscitées son ambition, II avait presque ruiné son peuple. — Non... in leternum... On lui prédit que sa race entière sera exterminée. — Pr<eparate. . . in iniquitate. . . Mieux : à cause de l'iniquité... — Non œngurgent... Peut-être serait -11 préférable de traduire par l'optatif : Qu'ils ne se relèvent pas, et ne conquièrent point la terre.
— Civitatum : des villes bâties par eux. Les LXX traduisent le mot 'ârim par •noXép.ajv, guerres ; le chaldéen, par ennemis. — Ici encore, tout s'est accompli à la lettre. Balthasar, dont Daniel raconte la mort tragique (v, 30), fut le dernier représentant de la puissante dynastie chaldéenne ; depuis lors, « le nom et la race des tyrans babyloniens disparaissent de l'iiistolre. »
6» Dieu prend lui-même la parole pour confirmer l'oracle de son prophète. XIV, 22-23.
22-23. Jéhovah accomplira en personne la ruine de Babylone. Beaucoup de vigueur dans ces lignes.
— Consurgam super eos : contre les Babyloniens. — La formule dicit Dominus est répétée jusqu'à trois fois dans ces quelques lignes; en hébreu, sous la forme très solennelle N"um yhôvah. Cf. Ps. cix , 1 et la note. — In possessionem ericii. Le hérisson est signalé par Strabon comme assez fréquent dans les lies de l'Euphrate.
— In paliules aquarum. Le fleuve envahit quelquefois et inonde en partie l'ancien emplace-
ment de la cité. — In scopa terens. Hébr.: avec le balai.de la destruction. Image très expressive.
§ II. — Oracle contre les Assyriens. XîV, 24-27.
24-27. C'est une répétition concise, mais majestueuse, de la grande prophétie du chap. x, vers. 6 et ss. Comme Ninive devait être châtiée longtemps avant Babylone, Dieu, en promulguant de nouveau à cet endroit ses desseins de vengeance contre les Assyriens, mettait, pour ainsi dire, le sceau à ses décrets relatifs aux Chaldéens et en garantissait solennellement l'accomplissement. Cf. Jer. L, 17. — Juravlt... dicens. Formule d'introduction. Le serment divin est immédiatement cité, d'après sa forme hébraïque : Sinon, lit putavi (mieux : comme j'ai décidé), ita... Cela revient à dire : Mes projets se réaliseront sans faute en ce qui concerne l'Assyrie. — Conteram... in terra mea. C.-à-d. sur le sol de la Palestine, qui était, pliïs qu'aucun autre pays du monde, le domaine spécial de Jéhovah. Les mots in montibus meis ont le même sens : sur le district particulièrement montagneux de Juda ( Atlas géogr., pi. vn et xvni). — Et auferetur... Phrase presque identique à celle de x, 27. Les pronoms eis, eorum,, se rapportent aux Juifs ; ejus et illius, à l'Assyrie. — Hoc consilium... Quoique 8l bref , l'oracle a une assez longue conclusion ( versets 26-27). — Super omnem terram..., nnivirsai) génies. Comp. xiii, i S et les notes. La chute
!s. XrV, 28-32.
ordonné ; qnî pourra s'y oppoeer? Sa main est étendue; qui la détournera?
28. L'année de la mort du roi Achaz, cet oracle fut prononcé.
29. Ne te réjouis pa.s, terre des Philistins, de ce que la verge de celui qui te frappait a été brisée; car do la racine du seipent il sortira un basilic, et ce qui en naîtra dévorera les oiseaux.
30. Alors les plus pauvres seront nourris, et les indigents se reposeront en Bécurité ; et je ferai mourir ta racine par la faim , et je perdrai ce qui restera de toi.
31. Porte, pousse des hurlements ; ville, fais retentir des cris : tout le pays des Philistins est renversé ; car de l'aquilon vient une fumée, et nul ne pourra échapper à ses bataillons.
32. Et que répondra-t-on aux envoyés de la nation? Que le Seigneur a fondé Sion, et que les pauvres de son peuple espéreront en lui.
d"Assurestù son tour envisagée coninie une scène particulière du grand drame des jugements divins contre ses ennemis , soit à travers les temps, soit à la fin des siècles. — Domimis... decrevit... Le prophète Insiste sur le caractère Incommutable de sa prédiction.
i ni. — Orade contre les Philistin». XIY, 28-32.
1» Le titre. XIV, 28.
28. In anno quo mortuus... En 729, d'après )u chronologie communément admise.
3° La prophétie. XIV, 29-32.
29-32. Ne lœteris... Isaïe voit, sur tout lenr territoire, les Philistins plongés dans une vive allégresse. — Quoniam comminuta... D'après II Par. XXVIII, 18-19, ils avaient réussi, sous le règne d'Achaz, à secouer le joug de ce prince, dont ils étaient tributaires, et même à s'emparer de plusieurs cités juives : de là leur joie, mais le prophète les avertit qu'elle ne sera pas de longue durée. — De radiée enim... Métaphore très vivante, pour leur dire que l'avenir ne leur prépare rien de bon, mais que leur sort Ira tou- Joui-8 en s'emplrant. — ColubH... regulus, et <iemen... D'après l'hébreu : De la racine du serpent soilira un basilic, et son fruit (du basilic) sera un dragun volant. Le basilic était une petite vipère très dangereuse (voyez VAtl. d'hist. nat., Pl. LX, flg. 6; pi. Lxi, flg. 6). L'image du dragon volant est empruntée aux croyances popu- Uires, car il n'est certainement pas question dans ce passage du lézard Inoffensif qui saute de branche en branche sur les arbres , en se soutenant avec de légères membranes qu'il ouvre comme l'oiseau fait de ses ailes (.Atl. d'hist. nat., pl. ux , flg. 6 ). Selon divers commentateurs oes trois serpents, dont le caractère plus ou moins redoutable est signalé en gradation ascendante, ûjfureralent trois roia «ssyriens : Sargon, Senna-
vit; et ((iiis poterit iiifirmare? Et manus ejus extenta; et qiiis avertet eam?
28. In anno quo mortuus est rex Achaz factiun est onus istud.
29. Ne laeteris, Philisthaea oranis tu, quoniam comminuta est virga percussoris tui ; de radice enim colubri egredietur regulus, et semen ejus absorbent volucrem.
30. Et pasceutur primogeniti pauperum, et pauperes fiducialiter requiescent ; et interire faciam in famé radicem tuam, et reliquias tuas interficiam.
31. Ulula, porta; clama, civitas : prostrata est Philisthaea omnis ; ab aquilone enim fumus veniet , et non est qui effugiet agmen ejus.
32. Et quid respondebitur nuntiis gentis? Quia Dominus fundavit Sion, et in ipso sperabunt pauperes populi ejus.
chérlb et Asarhaddon. Il est certain, au contraire, qu'Us sont l'emblème de trois monarques juifs : le teste même le dit formellement. Le premier est Achaz; le second Ezéchlas, son fils, qui a battit les Philistins jusqu'à Gaza » (IV Reg! xvm, 8), les refoulant ainsi jusqu'au bord dé la Méditerranée ; le troisième ne diffère paa du Messie, comme l'affirme clairement le Targum. Par conséquent, les Philistins n'ont pas à s'e réjouir, comme si le trône de David était à Jamais brisé : la race royale ne périra point, et elle sera constamment terrible pour ses ennemis. Ce passage contient donc une belle prophétie messianique. — Et pascentur... (îracieuse promesse pour Juda. Le peuple de Dieu, alors si humilié, reçoit le nom significatif de primogeniti pauperum; hébraïsme qui signifie a tout à fait pauvre, placé au premier rang parmi ceux qui n'ont rien ». — Interire faciam... L'oracle revient aux Philistins, pour leur dire qu'ils périront Jusqu'à la racine, entièrement. — Ulula... Apostrophe pathétique adressée aux villes pereonniflées des Philistins, pour les menacer d'une calamité prochaine, et aussi pour les avertir que la prédictioa qui précède (vers. 29-30) s'accomplira infailliblement. — Porta : les portes auprès desquelles les habitants des villes orientales tenaient leur» assemblées. — Ab aquilone enim... Un ennemi redoutable s'avance des réglons du nord , c.-à-d. de l'Assyrie, contre les Philistins. — Fumus : la fumée des villes et des bourgades Incendiées par cette armée cruelle. — Non est qui effugiet. L'hébreu a un autre sens : Et nul ne se débande dans ses bataillons. Comp, t, 27-28. — Niintiis gentis (vers. 32). Les messagers quo les Philistins enverront en toute hâte à Jérusalem, pour offrir aux Juifs de conclure avec eux une alliance défensive contre l'ennemi commun. — Quia Dominua... Ci. Ps. Lxxxvi, 1. Fière
U XV, l.
CHAPITRE XV
1. Onus Moab. Quia nocte vastata est Ar Moab, conticuit ; quia nocte vastatus est murus Moab, conticuit.
1. Oracle contre Moab. En une nuit, Ar (le Moab a été saccagée, elle est anéantie ; en une nuit la muraille de Moab a été renversée, elle est anéantie.
réponse que le prophète suggère à ses concitoyens : Non , nous n'acceptons pas votre alliance, car Jéhovah est notre roi, notre défenseur, et 11 peut nous sauver à lui seul. — Les annales
Oracle contre les Moabites.
XV, 1 — XVr, 14.
Rnlnes de Kère*„
assyrli^nnes signalent plusieurs fois des victoires remportées sur les Philistins par Pargon et par Sennachérib. Cf. xx, 1 et la note; Vigouroux, Bible et découvertes..,, 6« édlt., t. IV, pp. 174 et go.
« 11 n'y a pas, dans le livre d'isaïe, de prophétie où le cœur du prophète soit aussi douloureusement ému par les événements que son esprit contemple et que sa bouche doit annoncer. Il ressent tout ce qu'il prédit, comme s'il faisait partie du pauvre peuple dont il est le messager de malheurs. » Les détnils géographiques abondent dans cette page :
environ vingt villes moabites y sont mentionnées. (Voyez VAtl, giogr., pi. VII et xu.)
1« Début des calamités de Moab. XV, 1-9.
La description est très dramatique. Isaïe peint, de sa main d'artiste, ce que feront les Moabites lorsque l'ennemi viendra fondre sur eux.
Chap. XV. — 1-4. Les deux villes principales tombent au pouvoir des envahisseurs ; scènes de deuil dans tout le pays. — Onus Moab. Titre de l'oracle.
Cf. xin, 1, et la note; xiv, 28, etc. — Nocte : à l'improvlste, et dans un temps oil les horreurs d'un assaut sont plus affreuses. — Ar Moab, La capitale des Moabites, située vers ■a limite septentrionale de la contrée. Cf. Deut. ii, 36; Jos.
xni, 9, etc. — Conticuit. D'après l'hébreu : a été anéantie. De môme dans la seconde moitié du verset. Les assaillants ne sont pas nommés ; l'ensemble du rc'cit montre qu'ils viennent du nord. Ce sont de nouveau les Assyriens (cf. xiv, 31). — Murus Moab. Hébr. : Qlr Mô'âb.
Autre ville très Importante :
actuellement, Kérek, au sud du pays . dans une situation très forte ; vrai nid d'aigle au sommet d'un pic qui domine la mer Morte. — Domus ( vers. 2 ). D'après la meilleure interprétation de l'hébreu , il faut traduire : On monte à la malson; c.-à-d. au temple, pour y Invoquer le sô-
Is. XV, 2-5.
2. La maison royale et Dibon sont montées sur les hauts lieux, pour pleurer la perte d»; N;ibo et de Médaba. Moab pousse des cris ; toutes les têtes sont rasées et toutes les barbes sont coupées.
3. Ils sont revêtus de sacs dans les rues ; sur les toits et dans les places tout se lamente et fond en larmes.
4. Hésébon etÉléalé poussent des cris, leur voix se fait entendre jusqu';\ Jasa; les vaillants de Moab se lamentent sur cela; son âme gérait sur elle-même.
5. Mon cœur poussera des cris sur Moab; ses défenseurs vont jusqu'à Segor, génisse de trois ans. On monte en pleurant par la colline de Luith, et on jette des cris de détresse sur le chemin d'Oronaïm.
2. Ascendit domus et Dibon ad excelsa, in plauctuni super Nabo et super Médaba. Moab ululavit; in cunctis capitibus -^jus calvitium, et omnis barba radetur.
3. In triviis ejus accincti sunt eacco; super tecta ejus et in plateis ejus omnis ululatus descendit in fletum.
4. Clamabit Hesebon et Eleale, usque Jasa audita est vox eorum ; super hoc expediti Moab ululabuut, anima ejus ululabit sibi.
5. Cor meum ad Moab clamabit; vectesejus usque ad Segor, vitulam conternantem. Per ascensum enim Luith flens ascendet, et in via Oronaim clamorem contritionis levabunt.
cours des dleus. — Dibon. Aujourd'hui Dibân, au nord de la rivière d'Arnon ; on y trouve des ruines considéiablcs. Cf. Nurn. xxxn , 34. — Excelsa : les liauts lieux, centres très fréquents du culte idolâtrique. — Nabo. Hébr. : N'bô : ville bâtie auprès de la célèbre montagne du même nom (cf. Deut. xxxii, 49, et xxxiv, 1); probablement sur l'emplacement des ruines de Nébo, au sud-tuest de Hesbân. — Uledaba. Hébreu : Mêdbâ'. Au nord et non loin de Dibon , sur une colline arrondie. — Moab ululavit. La nation entière gémit à haute voix. — Calvitium ,... radetur. Signes de grand deuil. Cf. xxii, 12 ; Jer. xLViii, 37; Ez. VII, 18, etc. — Accincti... sacco ( vers. 3 ). Autre marque de deuil : au lieu des vêtements de luxe on portait une grossière tunique. Cf. ni, 24, etc. — Siiper tecta: sur les toits plats des maisons orientales (Atlas arch., pi. XII, flg. 3-6 ). — Ululatv^ descendit... Hébr. : Sur ses toits et dans ses plages il (Moab) gémit tout entier, se fondant en larmes. — Hesebon, Hébr. : llesbôn. L'antique capitale du roi amorrhéen Séhon. Cf. Num. xxi, 26. Aujourd'hui, Hesbân. — Eleale. Actuellement El- Al, non loin et au nord -est d'Hesbân. — Jasa (hébr., Taha?) était entre Médaba et Dibon. Cf. Num. xxi , 23 ; Deut. Il, 32, etc. — Expediti Moab. Les vaillants guerriers eux-mêmes éclatent en sanglots, tant le malheur est grand. Détail très pathétique. — Anima ejus : l'âme du peuple moabite personnifié.
5-9. La contrée entière est dévastée par l'ennemi.— Cor meum ad Moab (hébr. : sur Moab). Quoiqu'il s'agisse d'une nation qui haïssait la sienne, le prophète ne peut retenir les sentiments de vive compassion que lui Inspire une telle douleur. Cf. xvi, 9, 11. — Vectes ejus. Locution figurée. Les verrous d'un peuple , ce sont ses mo.yens de défense et particulièrement ses places fortes. Or la ville de Segor (hébr., So'ar), bâtie sur la langue de terre qui s'avance dans la mer Morte, au sud -est, était l'une des principales défenses de Moab dans la direction du sud. Cf. 'Gen. xix, 12. Un certain nombre de
commentateurs traduisent le substantif hébreu b'rîhêha par « ses fugitifs » (Moab, dont les fuyards vont jusqu'à Ségor). Tsaïe verrait les Moabites s'enfuir au loin pour échapper à l'ennemi. Ce sens est très justifiable en lui-même.
Guerrier moabite. ( ij apr^w uu antique bas-ielief.)
et a été adopté par le Targum ; mais nous préférons celui que donne la Vulgate. — Vitulam contemaniein. Cette autre image , tout orientale, indique que Ségor était une citadelle très forte. Une génisse de trois ans est en pleine vigueur. Selon quelques exégètes contemporains, les mots hébreux correspondants, 'Eglat g'iisiyyah, seraient le nom d'une localité : « la troisième Eglath , » par opposition à deux autres bourgades homonymes. Cette hypothèse est sans vraisemblance. — Luith. Saint Jérôme place cette
Is. XV, 6 — XVI, 1.
6. Aquae eium Ncinrim desertae eiuut, quia aruit herba, defecit germen, viror omiiis interiit.
7. Secundum magnitudinem operis, et visitatio eorum ; ad torrentera Salicum ducent eos.
8. Quoniam circuivit clamor terminum Moab ; usque ad Gallim ululatus ejus, et usque ad puteum Elim clamor ejus.
9. Quia aquse Dibon repletae sunt sanguine, ponam enim super Dibon additamenta; his qui fugerint de Moab leoiiem, et reliquiis terrœ.
G. Les eaux de Nemrim se changeront en un désert; l'herbe est desséchée, le gazon est détruit, et toute verdure a disparu.
7. La grandeur de leurs châtiments égale celle de leure crimes; les ennemis les mèneront au torrent des Saules.
8. Les cris font le tour des confins de Moab; ses plaintes retentissent jusqu'à Gallim, et ses hurlements jusqu'au pnits d'Élim.
9. Car les eaux de Dibon sont remplies de sang, et j'enverrai à Dibon de nouveaux malheurs ; un lion contre les échappés de Moab et contre les restes du pays.
CHAPITRE XVI
1. Emitte Agnum, Domine, domiiiatoiem ten'ifi, de petia deserti ad montem fiiise Sion.
1. Seigneur, envoj'ez l'Agneau dominateur de la terre, de la pierre du désert à la montagne de la fille de Sion.
Tille entre Moab et Ségor. — Ascendel est pour « ascendunt » : on monte. — Oronaim. (hébr., Horônaïm) était probablement près de Luith. Cf. Jer. xLvui, 5. — Nemrim (vers. 6) : en hébreu , Nimrtm. Cette ville était dans la partie méridionale de Moab, d'après l'ensemble de la description, et au sud de Ségor, suivant saint Jérôme. Ses sources ont été a ravagées » ( ainsi s'exprime l'hébreu , au lieu de desertse ) , c- à - d. obstruées par l'armée envahissante. Cf. IV Reg. m, 19, 25. Par suite, la verdure s'est complètement desséchée aux alentours : aruit herba... — Secundum magnitudinem... (vers. 7). Suivant la Vulgate , le châtiment des Moabites ( visitatio en mauvaise part) est en rapport avec l'étendue de leurs crimes ioperia). L'hébreu exprime une tout autre pensée : Cest pourquoi ce qui leur reste et leurs provisions, lia les portent au delà du torrent des Saules. Les fugitifs se dirigent donc au plus vite vers la frontière méridionale. Il existe encore un torrent des Saules (en arabe, onadl Sufsaf) légèrement au nord de Kérek ( note du vers, l*» ) ; mais ce nom pourrait bien s'appliquer Ici de préférence au Zéred (ouadl el-Ahsâ), torrent qui limitait alors au sud le territoire moablte. — Circuivit clamor... (vers. 8). Métaphore saisissante : les cris de douleur font la ronde dans le pays ; aucun district n'échappe au malheur. — GalUm. Hébr., 'Eglalm ; sans doute l'Agulllm de rO>wmasticon, un peu au sud d'Ar Moab. — Puteum Elim. Ces deux mots forment un seul et même nom propre dans l'hébreu : B"er 'Elim. Localité vraisemblablement identique à Béer de Num. XXI, 16, et située au nord -est du paya. — Dibon (vers. 9). L'hébreu écrit deux fois de suite Dïmôn dacg ce verset, bien Qu'IsaKe ait sans
doute voulu parler encore de Dibon (cf. vers. 2). Cette variante dans l'orthographe a eu pour cause le désir d'établir un Jeu de mots entre dimôa et dâm ( Vulg. : sanguine ). Les eaux de Dibon sont celles de l'Amon , qui coulait tout auprès ;
Crumlech de Dilion.
elles seront rougles du sang des Moabites massacrés sans pitié. — Ponam... additamenta : de nouveaux châtiments, d'après le contexte. — His qui fugerint... leonem (sons-ent. : « ponam »). Ceux qui auront échappé aux Assyriens tomberont entre les mains d'autres ennemis encore plus redoutables, symbolisés par le lion; cf. Jer. IV, 7. Selon d'autres commentateurs, mal» moins bien : lia seront la proie des lions du désert.
2» Moyen auquel Moab pourrait recourir pour empêcher sa ruine d'être totale. XVI, 1-6.
Chap. XVI. — 1-6. Il devrait implorer le secours de la race royale de David. Passage « au style dramatique ». — Emitte agnum.^ La Vnl. gâte toomlt en apparence un sens messiailqu*
)MMENT. y
Is. XVI, 2-5.
2. Et erit: sicut avis fiigiens, et pulli do nido avolantes, sic eruat liliae Moab in transcensu Arnon.
3. Ini consilium, coge concilium; pone quasi noctem umbrara tuam in meridie; absconde fugientes, et vagos ne prodas.
4. Habitabunt apud te profiigi mei ; Moab , esto latibulum eorum a f acie vastatoris ; finitus est enim pulvis , con- Bummatus est miser, defecit qui conculcabat teiTam.
5. Et prseparabitur in misericordia solium, et sedebit super illud in veritate in tabernaculo David, judicans et quaerens judiciurn, et velociter reddeus quod justum est.
2. Et alors, comme un oiseau qui s'en fuit, et comme les petits qui s'envolent de leur nid, telles seront, au passage de l'Arnon, les filles de Moab.
3. Prends conseil, réunis des assemblées ; rends ton ombre, en plein midi, aussi sombre que la nuit ; cache les fugitifs et ne trahis pas ceux qui sont errants.
4. Mes exilés habiteront auprès de toi ; pour Moab, sois un refuge contre le dévastateur; car la poussière a trouvé sa fin, ce misérable n'est plus, celui qui foulait le pays sous ses pieds a disparu.
5. Et le trôné s'aflEermira par la miséricorde, et on y verra siéger avec fidélité, dans la tente de David, un juge qui cherchera le droit, et qui rendra prorapteraent la justice.
que saint Jérôme ( h. L) expose en ces termes : « 0 Moab, babeto solatium hoc : egredletur de te agnus iuimaculatus qui wUat peccata mundl, qui dominetur in orbe terrarum ; de petra deserti, hoc est de Ruth qua> , mariti morte viduata, de Booz genuit Obed, et de Obed Jesse, et de Jesse David, et de David Chrlstum. » Mais les meilleurs exégètes catholiques reconnaissent que c'est là une interprétation forcée, et que rien, soit dans le texte, soit dans le contexte, ne désigne véritablement le Christ. C'est le substantif Domine qui a surtout contribué à faire appliquer ce passage au Messie; or 11 manque non seulement dans l'hébreu , mais même dans la Vulgat© primitive, et ce n'est qu'une glose insérée dans notre version latine. Voici la traduction littérale de l'hébreu : Envoyez des agneaux (quoique au singulier, le mot ka/ est collectif dans cet endroit J au souverain Ju pays, de Séla', vers le désert, à la montagne de la flUe de Sion. Mésa, roi de Moab, avait autrefois payé au roi d'Israël un tribut de cent mii.e agneaux et de cent mille béliers (cf. IV Reg. ru, 4). Depuis, les Moabites avaient reconquis leur indépendance ; mais le prophète les engage à se concilier les faveurs du roi théocratiquc, en se déclarant ses vassaux, et en lui envoyant d'une manière spontanée une marque de leur soumission. — De Petra. Nom de la capitale de l'Idumée. Cf. II Reg. xiv, 7, et le commentaire. Les Moabites sont censés s'y être réfugiés, après avoir franchi leur propre frontière. Cf. xv, 9. C'était une place très sûre, d'un difficile accès. — Deserti. Hébr. : du côté du désert. A travers le désert qui séparait Pétra ou Séla' de Jérusalem (Ail. géogr., pi. v). — Et erit... Isaïe mo^ve le bon conseil qu'il vient de donner à Moab : le danger est pressant, et ils n'ont l'as d'autre espoir de salut. — Sj'cut avis..., pvili de nido. Comparaison qui peint d'une façon Baisissante la fuite précipitée des Moabites. — Hic enii't. Mieux vaudrait le présent : « sic sunt. »
— Fitix...: la population dfs villes, personnifiée.
— In transceiisu Arnon. Hébr. : aux gués de
l'Arnon. Cette rivière est à peu près au milieu du territoire moabite. — lui eonailiutn, coge... (vers. 3). Hébr. : Dorme un conseil , prends une décision. C.-à-d. : conseiUe - nous dans notre embarras, et décide -toi promptement à nous secourir. Ce langage si pressant est celui des ambassadeurs moabites, que le prophète suppose être accourus auprès du roi de Juda, selon qu'il les y avait engagés. — Pone quasi voclem... Dans leur effroi, ils conjurent le monarque de rendre son ombre protectrice aussi épaisse que les ténèbres de la nuit, afin qu'ils puissent s'y cacher. — Absœn^e... , ne prodas... Leur prière devient de plus en plus humble. — Moab, esto... (vers. 4). Le nom de Moab n'est jias au vocatif, mais au nominatif absolu. Le sens est donc : Sols pour Moab, sois-lui un refuge... — Finitua est... Le prophète démontre (vers, i^-6) que Juda réunit toutes les conditions nécessaires pour sauver les Moabites. Voici la traduction du vers. 4'» d'après l'hébreu : Car l'oppresseur ne sera plus, la dévastation cessera, ceux qui nous écrasent disparaîtront du pays. Ces oppresseurs ne sont autres que les Assyriens. Pulvis désigne, d'après saint Jérôme, « impetum vastatoris. ï — Et prœparabitur... (vers. 5). Tout le monde en convient, nous sommes transportés par cette prophétie « dans les sphères messianiques-», car elle ne peut s'ajjpllquer entièrement qu'à a un grand roi, unique par ses qualités et sou caractère », qu'au roi idéal que nous ont déjà présenté les passages IX, 1-7, et XI, 1-5. II est donc surtout question du trône inébranlable que le Seigneur avait autrefois promis à David, II Reg. vu, 12, etc. SI Ézéchias a réalisé jusqu'à un certain point le portrait tracé dans ces lignes, c'est d'une manière trop incomplète pour qu'on puisse s'en tenir à ce premier accomplissement; 11 faut donc monter jusqu'au Messie -roi. L'oracle, ainsi enteudu, se rattache admirablement au contexte : les Moabites ne doivent pas hésiter à s'ajipuyer sur le trône de Juda, car il a reçu des promesses qui ne sauraient tromper ; 11 est d'une solidité & toute
Ts. XVT, 6-10.
6. Nous avons appris l'orgueil de Moab, il est étrangement superbe; son orgueil, son aiTogauc« et sa fureur dépassent sa force.
7. C'est pourquoi Moab criera sur Moab, il criera tout entier ; à ceux qui se réjouissent sur leurs murailles de briques, annoncez leurs mallieurs.
8. Car les environs d'IIésébon sont déserts ; les princes des nations ont coupé la vigne deSabama; ses branches se sont étendues jusqu'à Jazer, elles ont couru dans le désert, et ce qui est resté de ses rejetons a passé au delà de la mer.
9. C'est pourquoi je pleurerai la vigne de Sabama avec les pleurs de Jazer ; je vous arroserai de mes larmes, Hésébon et Eléalé, parce que l'ennemi s'est jeté avec de grands cris sur vos vignes et sur vos moissons, et les a foulées aux pieds.
10. La joie et l'allégresse disparaîtront des campagnes, et dans les vignes il n'j' aura plus d'allégresse ni de jubilation. Ceux qui avaient coutume de fouler le vin dans le pressoir ne le fouleront plus ; j'ai fait taire la voix de ceux qui pressuraient.
6. Audivimus superbiam Moab, superbus est valde ; superbia ejus, et arrogaitfia ejus, et indignatio ejus plus quam fortitudo ejus.
7. Iflcirco ululabit Moab ad Moab, universus ululabit; his qui lastantur super muros cocti lateris, loquimini plagaa suas.
8. Quoniam suburbana Hesebon déserta sunt, et vineam Sabama domini gentium exciderunt; flagella ejus usque ad Jazer pervenorunt, erraverunt in deserto ; propagines ejus relictœ sunt, transierunt mare.
9. Super hoc plorabo in fletu Jàzer vineam Sabama ; inebriabo te lacryraa mea, Plesebon et Eleale, quoniam super viudemiam tuam et super messem tuam vox calcantiura irruit.
10. Et auferetur Ifetitia et exultatio de Carmelo, et in vineis non exnltabit neque jubilabit. Vinum in torculari non calcabit qui calcare consueverat ; vocem calcantium abstuli.
épreuve. — In mlsericordia. Hébr.: par la grâce (divine). — In veritate. C.-à-d. fldèlenient, se contoniiant en tout aux desseins du Seigneur.
— Velociter reddens... Sur la justice parfaite du Messie, comp. ii, 4; iv, 3; ix, 7; xi, 4-5. — Audivimus superbiam. . . Grande emphase dans ce vers. 6. Le prophète ne prévoit que trop l'inutilité de son généreux conseil, car les Moabites superbes et indomptables refuseront de l'accepter.
— Indignatio... plus quam... Hébr. : sa fierté et ses vains discours.
3» Consommation de la ruine de Moab. XVI,
7-12. Le ton est encore plus élégiaque qu'au chap. XV, et la description n'est pas moins dramatique. — Iddrco ululabit... : à cause de nouvelles et plus désastreuses calamités. — Moab ad Moab. Plutôt : Moab (gémit) sur Moab. Les divers districts du pays gémissent au sujet l'un de l'autre ; la contrée entière est donc en larmes.
— Bis qui Isetantur... D'après la Vulgate, les Moabites se seraient follement confiés aux solides murailles de leurs villes, s'y croyant en parfaite sûreté, et Isaïe demande qu'on les détrompe (loquimini plagas...). L'hébreu a un tout autre sens : Vous soupirez sur les ruines Caéisé) de Q,îr • Harésef , profondément abattus. Qîr- Harikét ne diffère pas de Qlr-Mô'ab ou de Kérék ( XV, 1 ). Quelques interprètes traduisent 'a&îsé l>ar gâteaux de raisins secs : c'était le principal produit de cett« ville. — Hesebon. Voyez xv, 4, et la note. — Sabama ( hébr. : Sibmuh ). Ville
célèbre par ses vignobles, et située, dit saint Jérôme, à seulement cinq cents pas d'Hésébon. Cf. Num. xxxii, 38. — Domini... exciderunt... L'hébreu peut également signifier : Ses grappes frappaient (c.-à-d. enivraient) les maîtres des nations. Manière dramatique de décrire la force du vin généreux de Sabama. Mais la traduction habituelle est préférable. — Flagella ejus ( ses rejetons) nsque ad Jazer. En hébreu, Ta'zzer : au nord et à quinze milles d'Iîésébon, d'après VOnomasticon. Ce trait et les suivants décrivent la raagnillcenco de la vigne de Sabama. — Erraverunt in deserto. Elle allait à l'est Jusqu'au désert d'Arabie. Au sud -ouest, Jusqu'au delà de la mer Morte : transie}'unt mare. Hyperbole éloquente. Au lieu de propagines... relictie sunt, l'hébreu dit : Ses sarments se prolongeaient. — Cette fertilité rendra le ravage plus douloureux : siiper hoc plorabo... (vers. 9). In fletu Jazer : c.-ù-d., comme pleure cette ville, dépouillée do ce qui faisait sa richesse. — Vox calcantium. Dans l'hébreu, le hédâd : ordinairement, on nommait ainsi le cri Joyeux que les vignerons poussaient en cadence, lorsqu'ils pressuraient le raisin (comp. le vers. 10) ; mais ce mot représente ici les clameurs sauvages de l'ennemi qui dévastait la contrée. La Vulgate a bien rendu la pensée. — De Carmelo. Dans l'hébreu, karniel est un nom commun, qui désigne des terrains fertiles. Cf. x, 18, etc. — Vocem... abstuli. Ccst Dieu lui-même Miii prononce ces mots, et qui se déclare ouvertement l'auteur de la ruine des MuaUtca. —
Is. XVI, 11 — XVIT, 3.
11. Super hoc venter meus ad Moab quasi cithara sonabit, et viscera mea ad murum cocti lateris.
] 2. Et erit : cum apparuerit quod laboravit Moab super excelsis suis, ingredietur ad sancta sua ut obsecret, et non valebit.
Hoc verbum quod locutns est Dominus ad Moab ex tune
14. Et nunc locutus est Dominus, dicens : In tribus annis, quasi anni mercenarii, auferetur gloria Moab super omni populo multo, et relinquetur parvus et modicus, nequaquam multus.
11. C'est pourquoi mon cœur frémit sur Moab comme une harpe, et mes entrailles gémissent sur les murailles de briques.
12. Et il arrivera que Moab, après s'être fatigué sur ses hauts lieux, entrera dans ses sanctuaires pour prier, et il ne pourra rien obtenir.
13. Telle est la parole que le Seigneur a prononcée sur Moab depuis longtemps.
14. Et maintenant voici ce que dit le Seigneur : Dans trois années comme les années d'un mercenaire , la gloire de Moab sera détruite avec tout son peuple nombreux, et ce qui restera sera faible, peu de chose, nullement considérable.
CHAPITRE XVII
1. Onus Damasci. Ecce Damascus desinet esse civitas, et erit sicut acervus lapidum in ruina.
2. Derelictifi civitates Aroer gregibus erunt, et requiescent ibi, et non erit qui exterreat.
3. Et cessabit adjutorium ab Ephraim, et regnum a Damasco ; et reliquiae S^TÏae sicut gloria filiorum Israël erunt, dicit Dominus exercituum.
1. Oracle contre Damas. Voici que Damas va cesser d'être une ville, et elle sera comme un moQceau de pierres en ruines.
2. Les villes d'Aroër seront abandonnées aux troupeaux, et ils s'y reposeront sans que peraonne ne les e&aye.
3. Tout appui sera enlevé à Ephraïm , et le royaume à Damas ; et les restes de la Syrie seront comme la gloire des fils d'Israël , dit le Seigneur des armées.
Super hoc venter... (vers. 11). La compassion du prophète éclate plus vive que jamais. Cf. xv, 6».
— Quasi cithara. Hébr. : comme le kinnôr ; instrument à cordes aux sons très vibrants. — Ad murum cocti... Hébr. : sur Qlr SdreS. Voyez la note du vers. 7. — Et erit (vers. 12). Formule qui introduit une dernière menace. — Laboravit... Lorsque Moab se sera fatigué à prier en vain sur ses hauts lieux (cf. xv, 2»), 11 en descendra pour invoquer ses idoles dans leurs sanctuaires proprement dits (sancta sua); mais ce sera toujours en vain {non valebit).
V> Épilogue. XVI, 13-14.
13-14. Isaïe fixe la date à laquelle s'accomplira sa prédiction. — Hoc verbum... dicens. Introduction relativement longue (vers. 13-14»>. Ex tune : depuis longtemps , par opposition à nue autre révélation toute récente (et nunc...).
— Anni m^rcenarii. Des années mesurées en toute exactitude et rigueur, car un mercenaire ne donne pas plus de son temps qu'on ne lui en paye. Cf. xxi, 16. — Relinqv^tur parvus... Moab ne devait donc pas être tout à fait anéanti. Les documents assyriens sont peu explicites à son sujet ; Téglathphalasar et Sennachéiib Bignalcnt cependant l'un et l'autre un roi moablte parmi leurs tributaires
J V. — Oracle contre la Syrie et le royaume d'Éphraïm. XVn, 1-14.
Cette prophétie développe les divines menaces lancées plus haut contre les rois Rasin et Phacée (cf. VII, 1 et ss.), et annonce des châtiments prochains pour Damas et pour Saœarie.
l» Les rijyaumes de Syrie et d'Israël seront détruits. XVII, 1-3.
Chap. XVII. — 1-3. Onus Damasci. Ce titre ne désigne directement que Damas, la capitale du plus Important des deux royaumes alors confédérés ; mais la prophétie s'occupera plus longuement encore d'Israël que de la Syrie. — Ecce Damascus desinet... Le vers. 1 menace spécialement Damas. Cf. IV Reg. xvi, 9. — Derelictte... Menace spéciale contre Israël ( vers. 2 ). Il y avait deux villes du nom d'.lroer dans la Palestine trans- Jordanienne; l'une dans la tribu de Ruben, l'autre dans celle de Grad (cf. Deut. ii, 36, et m, 12 ; Jos. Yïn, 26). Elles représentent toutes les cités de cette région, qui appartenait alors au royaume Bchismatique des dix tribus, et qui fut ravagée par Téglathphalasar. Cf. IV Reg. xv, 29.— Orcgibua erunt. Le pays, en grande partie dépeuplé, sera transformé en pâturages. Cf. vii, 21, S5, etc. — Et cessabit... Dans ce vers. 3, la ma-
Is. XVII, 4-10.
4. Et eritin die illa : attenuabitur gloria Jacob, et pinguedo carnis ejus marcescet.
5. Et erit sicut congregans in messe quod restiterit, et bracliium ejus spicas leget; et erit sicut quserens spicas in valle Raphaim.
6. Et relinqnetur in eo sicut racemus, ut sicut excussio ole?e duarum vel trium olivarum in summitate rami, sive quatuor aut quinque in cacuminibus ejus fructus ejuB, dicit Dominus, Deus Israël.
7. In die illa inclinabitur homo ad Factorem suum, et oculi ejus ad Sanctum Israël respicient;
8. et non inclinabitur ad altaria quae fecerunt manus ejus; et quse operati Buut digiti ejus non respiciet, lucos et delubra.
9. In die illa eruntcivitates fortitudinis ejus derelictse sicut aratra, et segetes quse derelictae sunt a facie filiorum Israël, et eris déserta.
10. Quia oblita es Dei salvatoris tui, et fortis adjutoris tui non es recordata, propterea plantabis plautationem fidelem, et germen alienum seminabis ;
4. En ce jour, la gloire de Jacob sera affaiblie, et la graisse de sa chair disparaîtra.
5. Il sera comme celui qui recueille dans la moisson ce qui est resté, et dont le bras ramasse les épis, et comme celui qui cherche des épis dans la vallée de Raphaïm.
6. Ce qui restera d'Israël sera comme une grappe de raisin, et comme un olivier qu'on secoue et dont il reste deu.x^ ou trois olives au bout d'une branche, ou quatre ou cinq au haut de l'arbre, dit le Seigneur, le Dieu d'Israël.
7. En ce jour- là l'homme s'abaissera devant son Créateur, et ses yeux regarderont vers le Saint d'Israël ;
8. et il ne s'abaissera plus devant les autels qu'avaient construits ses mains ; il ne regardera plus les bois et les temples des idoles, que ses doigts avaient préparés.
9. En ce jour -là ses villes fortes seront abandonnées comme les charrues et les moissons qui furent laissées à l'approche des fils d'Israël, et tu seras un pays désert.
10. Parce que tu as oublié le Dieu de ton salut, et que tu ne t'es pas souvenue de ton puissant protecteur, tu planteras de bon plant, et tu sèmeras des graines étrangères ;
nace est flirigée 8imultan(''ment contre les deux royaumes alUés. — Adjutoriwn ab Epkratm. D'après l'hébreu : la forteresse d'Éphraïm. C.-à-d. Samarie, selon les uns ; l'ensemble des places fortes, selon les autres. — Reliquise Syrise sicut... Ironie mordante. De part et d'autre , 11 n'existera que de faibles restes do la gloire et de la vigueur premières. Ce trait est commenté par les versets suivants.
2» Israël , après avoir été ainsi puni , se convertira an Seigneur. XVII, 4-11.
4-6. Ce peuple ingrat sera en grande partie df^truit. — In die illa : au jour du jugement divin contre Damas et Samarie. Cf. vers. 7 et 9.
— Trois belles images développent l'idée du châtiment. La première (vers. 4) est celle d'un homme robuste qui dépérit rapidement : ptnguedo... mareescct. La seconde (vers. 5), celle d'un champ que l'on dépouille de ses fruits par la moisson : sicut congregans... La plaine de Raphaim, où la scène est localisée, est au sud-ouest de Jérusalem (cf. los. XV, 8 ; II Reg. v, 22-; Atl. géogr. , pi. xvO.
— Et relinquelur... (vers. 6). Troisième image, qui est en réalité la principale, car elle rectitie les deux précédentes, en les complétant. Elle est empruntée à la cueillette des olives. — Et... sicut racemus. Hébr.: Et il en restera comme un grappillage. — Sicut excussio... Plus clairement dans
l'hébreu : Comme, lorsqu'on secoue un olivier, deux, trois olives (restent) en haut de la cime; quatre, cinq dans ses branches à fruit. On récolte les olives en secouant les arbres et en frappant les branches avec des perches. Cf. Deut. xxrv, 20, et l'Atl. d'hist. nat, pi. xxiii, flg. 4. Dieu n'épargnera qu'un faible reste d'Israôl.
7-8. Heureux résultat produit sous le rapport religieux par ce châtiment. — Inclinabitur homo... Hébr. : L'homme regardera son Créateur. Transformation complète, car Jéhovah avait été presque totalement négligé et oublié dans le royaume du nord. — Et non... ad altaria (vers. 8) : les autels des veaux d'or et des faux dieux. — Lucos. Hébr. : les 'asérim; les Images impures d'Astarté.Cf. Jud. II, 13, etc., et VAtl. archéol., pi. cxu, flg. 1, 2, 4, 6, 10, 18, 19, 20. — Delubra. Hébr.: les hnmmânim; les stèles érigées en l'honneur du dieusoleil , Baal - Hammân. Cf. II Par. xxxiv, 4 , et l'Atl. archéol., pi. cxii, fig. 6, 12.
9-11. Néanmoins la masse du peuple sera détruite à cause de ses pratiques idolâtriques. — Civitates fortitndinis. Hébraïsme : les places fortes, les citadelles. — Sicut aratra, et segetes... Variante dans l'hébreu : Comme les mines dans les bois et sur la cime (des montagnes), qui furent abandonnées devant les fils d'Israël. Allusion à ce qui s'était passé lorsque les Hébreux s'étaient
I8. XVII
1 1 . et ce que tu auras planté ne pi'oduira que des fruits sauvages; ta semence fleurira dès le matin, mais la récolte a disparu au moment d'en jouir, et la douleur est grande.
12. Malheur ù, cette multitude de peuples nombreux qui retentit comme le bruit de la mer; tumulte de foule, semblable au bruit des eaux puissantes.
13. Les peuples retentiront, comme retentissent des eaux qui débordent ; Dieu les menacera, et ils fuiront au loin; ils seront emportés comme la poussière des montagnes au souffle du vent, et comme un tourbillon enlevé par la tempête.
14. Le soir c'était l'épouvante, et au point du jour ils ne seront plus. Voilà le partage de ceux qui nous ont dévastés, et le sort de ceux qui nous pillent.
11. in die plantationis tuse labrusi-a, et mane semeu tuum florebit ; ablata est Mfessis in die hereditatis , et dolebit graviter.
12. Vse multitudini populorum multoriim, ut multitudo maris sonantis ; et tumultus turbarum, sicut sonitus aquamm multarum !
13. Sonabunt populi sicut sonitus aquarum inundantium, et increpabit eum, et fugiet procul ; et rapietur sicut pulvis montium a facie venti, et sicut turbo coram tempestate.
14. In tempore vespere, et ecce turnatio; in matutino, et non subsistet. Uxo est pars eorum qui vastaverunt nos , et sors diripientium nos.
emparés de la Palestine : les anciens habitants avaient disparu, et leurs forteres.-e8, bâties dans les bois oa sur les montagnes, étalent peu à peu
Le dien doleU. (Stéle pheuicienae.
tombées en ruines. Les villes d'Israël auront le même sort. — Quia oblita es... (vers. 10). Motif de ce châtiment sévère. — Fortis adjutoris. Hébr.: le rocher de ta force; c.-à-d. le Seigneur. Sur cette appellation , voyez Deut. xxxn, 4 ; Ps. xvn, 3, etc. — PUihtaHs plantationem... L'hébreu est plus clair : Tu as planté des plantations agréables, et tu as planté des ceps étrangers. Double symbole du culte idolâtrlque auquel on s'était livré éperdument dans le royaume des dix tribus. L'éplthète fldelem , dans la Vulgate , est employée Ironiquement. —In die planlationis... labrusca (vers. 11). En vérité, Us n'avaient planté que des
vignes sauvages, aux fruits acerbes et sans valeur. Variante considérable dans l'hébreu : Au Jour où tu les plantais (les ceps étrangers, vers. 10), tu y mettais une haie. Û.û-d. qu'on les entourait d'une haie protectrice; ei bientôt Ils présentaient l'aspect le plus satisfaisant : mane... florebit. Mais ces espérances trompeuses avaient été de courte durée : dblata est messis... — In die hereditatis : à l'heure même où l'on croyait pouvoir faire la moisson. Comp. le vers. 6. — Dolebit graviter. Cruelle déception pour le malheureux Israël.
3» Les Assyriens seront brisés à leur tour, après qu'Israël aura été puni. XVII, 12-14.
12 - 14. Vee multitudini. . . Isaïe pousse ce cri prophétique en voyant les bataillons assyriens s'avancer contre son peuple. La description est admirable : nous croirions, nous aussi, voir et entendre l'armée gigantesque des terribles envahisseurs. Voici la traduction exacte de l'hébreu : Malheur 1 Mugissement de peuples nombreux ; Ils mugissent comme mugit la mer. Grondement des nations ; elles grondent comme grondent les eaux puissantes. Les nations grondent comme gri'ondent les grandes eaux. Voyez, vu, 8, une comparaison analogue pour désigner l'invasion assyrienne. Ici les répétitions sont du plus bel effet. On sait que le bruit d'une foule nombreuse, entendu h distance, ressemble beaucoup à celui des vagues de la mer. — Populorum muUoi-uin. Les armées assyriennes se composaient de soldats de toute provenance et de toute nation. — Increpabit... et fugiet. .. (vers. IS*"). Après la longue phrase qui précède, nous en trouvons de très courtes, qui décrivent les coups réitérés de la vengeance divine. — Sicut pulvis... Hébr. r comme la glume. Métaphore empruntée aux usages agricoles de l'Orient. On établissait généralement les aires sur des hauteurs ; le vent saisissait et emportait la glume quand on vannait; de là l'expression : balle des montagnes. — Vespere..., in inatutino (vers. 14). Les Assyriens seront- exterminés en une seule nuit. Cf. xxxvii, ,,G-37; IV Reg. x\tii, 17: xix. 36,— Turlatio.
Is. XVIII, 1-2.
CHAPITRE XVIIl
- 1. Vae terrae cymbalo alarum, quae est trans tlumina uîltMopise,
2. quse mittit in mare legatos, et in vasis papyri super aquas ! Ite, angeli veloces, ad gentem convulsam et dilaceratam ; ad populum terribilem, post quem non est alius; ad gentem expectantem et conculcatam, cujus diripuerunt flumina terram ejus.
1. Malheur à la terre où retentit le bruit des ailes, qui est au delà des fleuves d'Ethiopie,
2. qui envoie des messagers sur la mer et dans des barques de jonc sur les eaux. Allez, messagers rapides, vers une nation divisée et déchirée; vers un peuple terrible, le plus terrible de tous; vers une nation qui attend et qui est foulée aux pieds, dont la terre est ravagée par des fleuves.
Hébr. : répouvante. Jérusalem sera dans l'effroi , 88 croyant perdue. — Hsec est pars... Conclusion solennelle, pleine de conQance en Dieu. Cest comme si le prophète s'écriait : Il ne pouvait pas en être autrement, car telle est la loi accoutumée de la conduite du Seigneur envers les ennemis de son peuple.
§ VI. — Oracle relatif à l'Ethiopie.
XVin, 1-7.
« La destiTictlon soudaine des Assyriens et l'hommage de l'Ethiopie à Jéhovah, tel est le
géogr., pi. i et ni. — Quas mittit... legatos (vers. 2). Isaïe contemple en esprit les messagers que le roi d'Éthlople, redoutant lui aussi l'invasion des Assyriens, envoyait en toute hâte à travers son vaste empire (l'Egypte et l'Ethiopie ne faisaient alors qu'un seul et même royaume, gouverné par la vingt - cinquième dynastie , dite éthiopienne ), pour réunir une armée capable de leur résister. — In mare : le Nil, que les Arabes nomment également el-Bahr, la mer. Cf. xix, 5, et Nah. m, 8. — In vasis papyri. Les Égyptiens fabriquaient avec l'écorce dn papyrus des
Barque de papyrus portant un mort. (D'après uoe peinture égyptienne.)
thème prophétique qui est traité ici d'une manière tout à fait pittoresque et dramatique. »
1» L'Ethiopie est menacée d'un grand malheur. XVIII, 1-6.
Chap. XVIII. — 1-3. Que la terre entière sache ce que Jéhovah se prépare à faire en faveur de l'Ethiopie. — L'oracle débute par un Vae douloureux, car une affreuse calamité menace le royaume. — Terrse cymbalo... Mieux : « terrae cymball alarum ; » le pays au bi'uissement d'ailes, comme s'exprime l'hébreu. L'Ethiopie est ainsi nommée à cause des Insectes innombrables que lui vaut, comme à l'Egypte, son climat tout à la fois humide et chaud. Cf. vn , 1 8 ; Ex. tiii , 21, 24. — Trans /lamina...: le Nil blanc et le Mil bien avec leurs divers affluents. Voyez VAtL
barques très légères, qui volaient sur le NU et ses canaux. Voyez Job, ix, 26, et l'Atl, archéol., pi. Lxxn, fig. 6, 12. — Ite. C'est le prophète luimême qui s'adresse aux messagers royaux (angeli veloces), pour leur dire de laisser là leur mission et de rentrer chez eux, attendu que Jéhovah veut sauver l'Ethiopie à lui seul. — Ad gentem... Description Intéressante de ce peuple éthiopien, que tous les anciens antenrs représentent comme une très belle race. — Convulsam et dilaceratam : l'approche des Assyriens causait partout l'épouvante. L'hébreu a une leçon très différente : (la nation) à la taille élancée, ("au visage) luisant. Hérodote affirme, m, 20, que les Éthiopiens étaient « les plus grands de tous le» hommes d, et il mentionne aussi, m, 23, leur
Is. XVITI, 3 -T.
3. Vous tnuSjhahitantadu monde, vous qui demeurez Biir la (erre, lorsque l'étendard Bera élevé sur les montagnes, vous le verrez, et vous entendrez le bruit de la trompette.
4. Car voici ce que me dit le Seigneur : Je me tiendrai en repos, et je contemplerai de ma demeure, comme une lumière aussi brillante que le soleil en plein midi, et comme un nuage de rosée au temps de la moisson,
5. Car la vigne fleurira toute avant le temps ; elle germera sans pouvoir mûrir ; ses rejetons seront coupés avec la faux, et ce qui en restera sera retranché et rejeté.
6. Ils seront tous abandonnés aux oiseaux des montagnes et aux bêtes de la terre : les oiseaux y demeureront pendant tout l'été, et toutes les bêtes de la terre y passeront l'hiver.
7. En ce temps-là des offrandes seront apportées au Seigneur des armées de la part d'un peuple divisé et déchiré, d'un peuple terrible, le plus terrible de tous, d'une nation qui attend et qui est foulée aux pieds, dont la terre est ravagée par des fleuves ; elles seront apportées au lieu où réside le nom du Seigneur des armées, à la montagne de Sion.
3. Omnes habitatores orbis, qui uioramini in terra, cum élevât um fuerit signunfin montibus. videbitis, et clangorem tubsB audietis.
4. Quia hœc dicit Dorfiinns ad me ; Quiescara et considerabo in loco meo , sicut meridiana lux clara est, et sicut nubes roris in die messis.
5. Ante messera enim totus efflornit, et immatura perfectio germinabit; et prsecidentur ramusculi ejus falcibus, et quse derelicta fuerint abscindentur et excutientur.
6. Et relinquentur simul avibus montîum et bestiis terrae ; et asstate perpétua erunt super eum volucres, et omnes bestise terrœ super illum hiemabunt.
7. In tempore illo deferetur munus Domino exercituum a populo divulso et dilacerato, a populo terribili, post quem non fuit alius, a gente expectante et conculcata, cujus diripuerunt flnmina terram ejus ; ad locum nomicis Domini exercituum, montem Sion.
peau luisante et brillante. — Terrihilem, post qxiem... Hébr.: redoutable depuis qu'il existe. — Expectantem. Autre allusion, d'après la Vulgate, à la terreur qu'Inspiraient les Assyriens. Le sens de l'hébreu n'est pas absolument certain. Les uns traduisent : (la nation) puissante, puissante. Les autres : ( le peuple qui donne ) ordre sor ordre. Le sens demeure le même dans les deux cas. — Conculeatam. Plutôt : « conculcantem, » qui foule tout aux pieds. Naguère encore, Schabaka, roi d'Ethiopie et fondateur de la vingt- cinquième dynastie, s'emparait de l'Egypte et la soumettait à sa domination. — Omjms <Hripv,erunt. . . Mieux : dont le territoire est traversé par des fleuves. Voyez la note du vers. XK — Omnes haW,talorea... (vers. 3). Isaïe Interpelle maintenant tous les habitants du globe. « L'Assyrie est un ennemi du genre humain ; voUà pourquoi le monde entier est Invité au spectacle de sa ruine. » — Cum... 8lgnmn in montibus. Signal donné par Dieu lui-même. Cf. xi, 12. C'est là une locution figurée, pour marquer l'heure destinée, dans les plans divins, ù la grande défaite des Assyriens. Clangorem tubse a un sens Identique.
4-6. Comment le Seigneur brisera la puissance des Assyriens. — Quiescam, et considerabo... Jéhovah, « patient parce qu'il est éternel, » attend paisiblement, sur son trône céleste, que ses ennemis soient mûrs pour le châtiment. — Sicut meridiana lux. . . messis. Plus clairement dans l'hébreu : Pendant la chaleur, à la lumièr» do
soleil, et pendant la pluie de rosée, au temps de la moisson brûlante. La chaleur du jour et la rosée nocturne sont deux circonstances très favorables à la croissance de la vigne, qal symbolise l'armée assyrienne, et à la maturité des raisins. La comparaison est admirablement tracée. — Et prsecidentur... (vers. 5*>). Lorsque approche la vendange, le Seigneur se lève à l'improvlste, et , armé de la serpe du vigneron (Vulg. : /alcibus), il tranche sans pitié les rameaux chargés de fruits.
— Et relinquentur... (vers. 6). Les cadavres des Assyriens, demeurés sans sépulture, serviront de pâture aux bêtes sauvages. — .asiate perpétua..., hiemabunt... Détails qui font ressortir l'étendue du désastre.
20 Future conversion de l'Ethiopie. XVIII, 7.
Heureux résultat produit sur la nation
éthiopienne par cette Intervention de Jéhovah.
— In tempore illo : à la suite du grand prodige qui vient d'être raconté. — Deferetur munus... Manière de dire que les Éthiopiens se convertiront au Dieu de Juda. D'antres oracles annoncent cet événement béni. Cf. xlv, 14 ; Ps. lxvii, 32 ; Soph. ni, 10. Leur réalisation complète ne devait avoir Ueu qu'à l'époque du Messie. — A populo divulso... Réiiétllion, à peu près littérale dans l'hébreu, de la description donnée plus haut (vers. 2). Elle est d'un très bel effet. — Ad locum nominis... : à l'endroit où ce nom adorabla était surtout vénéré {montem Sion).
l8. XIX, 1-4.
CHAPITRE XIX
1, Oniis iEgypti. Ecce Dominus ascendet super nubem levem , et ingredietur iEgyptum, et commovebuntur simulacra iEgypti a facie ejus , et cor ^gypti tabescet in medio ejus.
2, Et concurrere faciam ^gji^tios adversus ^gj'ptios ; et pugnabit vir contra fratrem suum , et vir contra amicura 8uum, civitas adversus civitatem, regnum adversus regnum.
3. Et dirumpetur spiritus ^gypti in visceribus ejus , et consilium ejus prsecipitabo; et interrogabunt simulacra Bua. et divinos suos, et pythones, et ariolos.
4. Et tradam ^gyptum in manu dominorum crudelium, et rex fortis dominabitur eorum, ait Dominus, Deus exercitaum.
1. Oracle contre l'Egypte. Le Seigneur montera sur un léger nuage, et il entrera en Egypte, et les idoles de l'Egypte seront ébranlées devant lui, et le cœur de l'Egypte se fondra au milieu d'elle.
2. Je lancerai les Egyptiens contre les Égyptiens; et le frère combattra contre son frère, l'ami contre son ami, la ville contre la ville, et le royaume contre le royaume. ,
3. L'esprit de l'Egj'pte se brisera an milieu d'elle, et j'anéantirai son conseil ; alors ils consulteront leurs idoles, leurs devins, leurs sorciers et leurs magiciens.
4. Et je livrerai l'Egypte entre les mains de maîtres cruels, et un roi violent dominera sur eux, dit le Seigneur, le Dieu des armées.
I VII. — Oracle relatif à l'Egypte.
XIX, 1 — XX
10 Vengeance que le Seigneur tirera de l'Egypte. XIX, 1-16.
Chap. XIX. — 1. Exorde et thème de cette partie de l'oracle. — Super nubem. .. : le char accoutumé de Jéhovah, lorsqu'il descend sur la terre pour bénir ou pour châtier. Cf. II Reg. xxu, 11 ; Ps. XVII, 10-11 ; cni, 3, etc.— Et commovebuntur... Les Idoles nombreuses du pays tremblent à l'arrivée de Jéhovah, dont elles avaient déjà expérimenté la puissance. Cf. Bx. xn, 18. — Car .Mgyptl... Personnification Balsissante.
•t - 4. Les châtiments politiques de l'Egypte. — Mgyptus adversus... lia. guerre civile éclate avec une extrême violence. — Dirumpetur ( hébr. : sera vide)... Le peuple égyptien , renommé pour sa sagesse, en est maintenant tout à fait dépoumi, par suite de la punition divine (prsecipitabo; hébr., j'anéantirai). — Interrogabunt... U va follement chercher des secours là où il n'en saurait trouver. Les devins et magiciens de toute sorte abondaient en Egypte. Voyez Chabas, le Papyrus magique Barris, Paris, 1878. — Et tradam... (vers. 4). Le despotisme après l'anarchie, ainsi qu'il arrive habituellement. D'abord plusieurs maîtres cruels, gouvernant de concert (in manu dominorum...), puis un seul tyran (rex fortis). Oe qui paraît s'être réalisé à la lettre dans les faits ainsi racontés par Dlodore de Sicile, i, 67 (comp. Hérodote, n, 30) : « Il y eut ensuite en Egypte (après que la dynastie éthiopienne eut été renversée, en 696 avant J.-C.) une anarchie qui dura deux années , pendant lesquelles le peuple se livrait aux désordres et aux guerres
Intestines. Enfin douze des principaux chefs tramèrent une conspiration. Ils se réunirent à Memphis, et s'étant liés par des serments réciproques, ils se proclamèrent rois... Mais, au bout de quinze ans, le pouvoir échut à un seul. » Ce monarque unique, qui s'empara de toute l'Egypte, les armes
Le roi Psammétique. ( D'après une peinture ancienne.)
à la main, fut Psammétique, fondateur de la vingt -sixième dynastie (vers 667). Il justifia entièrement par sa conduite le titre de roi dur et fort, car 11 ne cessa d'humilier les Égyptiens proprement dits, en leur opposant des étrangers, qu'il attirait de toutes parts. Ces divers traits réalisent très bien la prophétie, de sorte qu'il n'est nullement nécessaire de recourir à l'histoire de l'Assyrie et aux victoires successives de Sar
Is XIX, 5-11.
5. Et areecet aqna de mari , et fluvius desolabitur atque eiccabitur.
6. Et déficient flumiiia, attenuabuntur et piccabuntur rivi aggerum, calamus et juncus marcescet.
7. Nudabitur alveus rivi a fonte suo, et omniB sementis irrigua siccabitur, arescet, et non erit.
8. Et mœrebunt piscatores, et lugebunt omnes mitteutes in flumen hamum, et expandentes rete super faciem aquarum emarcescent.
9. Confundentur qui operabantur linum , pectentes et texentes subtilia.
10. Et erunt irrigua ejus flaccentia; omnes qui faciebant lacunas ad capiendos pisces.
Stulti principes Taneos, sapientes
6. La mer se desséchera, et le fleure deviendra sec et aride.
6. Les rivières tariront, les ruisseaux de l'Egypte baisseront et se sécheront, les roseaux et les joncs se faneront.
7. Le lit des ruisseaux sera sec à sa source même, et tous les grains semés le long de ses eaux se sécheront et périront.
8.-*Les pêcheurs seront désolés, toua ceux qui jettent l'hameçon dans le fleuve pleureront, et ceux qui étendent le filet sur la surface de ses eaux tomberont en défaillance.
9. Ceux qui travaillaient le lin, qui le peignaient, et qui en tissaient des étoffes fines, seront dans la confusion.
10. Les lieux arrosés d'eaux sécheront, et tous ceux qui faisaient des fosses pour y prendre du poisson seront confondus.
Les princes de Tanis sont fous
gon, de Sennachérib, d'Asarhaddon et d'Assurbanlpal pour en trouver raccompllsscment. Au reste, comme le pensent d'excellents commentateurs, 11 est fort possible que cette prédiction ait eu plutôt en vue la destinée générale de l'Egypte que tels et tels événements particuliers. e-10. MalbeutB matériels. Ils consistent surtout
Fr«(niieDt d'an ancien Qlet égyptien.
dans le dessèchement du Nil, qui produit bientôt la stérilité générale, et la cessation des industries les plus Importantes. — De mari. Le Nil, comme plus haut, xvm, 2. Comparez les mots parallèles : fluvius desolabitur... Ce fleuve est tout pour l'Egypte, qui sans lui deviendrait promptement semblable aux déserts arides dont elle est entourée (.A II. géogr., pi. iv et v). — Et...flumina : les branches multiples du Delta. Elles deviendront fétides, d'après toute la force de l'hébreu (Vulg.: iafloUmt ). — Rivi aggerum. Hébr. : les canaux
(.yôrim), qui servaient à l'Irrigation. — Nudabitur alveus... fonte... Hébr. : les prairies près du Nil, sur le bord du Nil, seront dénudées. Tel sera le premier résultat fâcheux de cette sécheresse : plus de verdure ni de récoltes. — Omnis sementis irriguai. Hébr. : tous les champs ensemencés du Nil. — Mœrebunt piscatores... (vers. 8). Second résultat malheureux : plus de poissons, et pertes Immenses de oe côté encore. Le polfison du Nil a toujours été très abondant et très apprécié. Cf. Num. XI, 6; Hérodote, n, 92, etc. — Mittentes hamum,... reM.
Les deux principales manières de pêcher, fréquemment signalées sur les antiques monuments égyptiens (.Atl. archéol., pi. xli, flg. 1, 2, 4-8, 8 ). Qui operabantur.,. pectentes (vers. 9).
Hébr. : ceux qui travaillent le lin peigné. Troisième effet désastreux :
c'en est fait des célèbres manufactures de Un. On peignait les flls de lin potir les purifier ( Atlas archéol., I pi. XLiv, flg. 10).— SubtiHa. Hébr.:
j^ des étoffes blanches. Spécialement pour ^ les prêtres, et pour les bandelettes et
les linceuls des momies. — M erunt irrii^Ma... ( vers. 10). D'après la Vulgate, ce verset est une récapitulation des deux précédents. Lacunas : des lagunes factices, dans lesquelles les poissons restaient pris, lorsqu'on avait coupé les communications avec le fleuve. L'hébreu a une variante notable : Les soutiens ( à la lettre : les colonnes ) du pays seront dans l'abattement, et tous les mercenaires auront l'âme affligée. C.-à-d. que toutes les classes de la société égyptienne, les grande comme les petits, seront dans la consternation. 11-15. Perple.xité des hommes d'État de l'Egypte lorsque les Jugements divins éclateront. — Stulti principes..., consiUarii. Bn fftœ de ces
Is. XIX, 12-16.
ces sages conseillers du Pharaon ont donné un conseil insensé. Comment dites-vous au Pharaon : Je suis le fils des sages, le fils des anciens rois?
Où sont maintenant tes sages
Qu'ils t'annoncent et qu'ils te prédisent ce que le Seigneur des armées a résolu sur l'Egypte.
13. Les princes de Tanis sont devenus insensés, les princes de Meniphis ont perdu leur force ; ils ont séduit l'Egypte, l'angle de ses peuples.
14. Le Seigneur a répandu au milieu d'elle un esprit de vertige, et ils ont fait errer l'Egypte dans toutes ses œuvres, comme erre un homme ivre et qui vomit.
15. L'Egypte sera dans l'incertitude de ce qu'elle doit faire : la tête et la queue , celui qui commande et celui qui obéit.
En ce jour- là les Égyptiens de
consiliarii Pharaonls flederunt consiliuni insipiens. Quomodo dicetis Pharaoni :
Filius sapientium ego , filius regum antiquorum ?
12. Ubi nunc sunt sapientes tui? Annuntient tibi, et indicent quid cogitaverit Dominus exercituum super .ffigyptura.
13. Stulti facti sunt principes Taneos , emarcuerunt principes Mempheos ; deceperunt .ffigyptum, angulum populorum ejus.
14. Dominus miscuit in medio ejus spiritum vertiginis; et eirare fecerunt yÊgyptum in omni opère suo , sicut errât ebrius et vomens.
15. Et non erit .ffigypto opus quod faciat : caput et caudam, incurvantem et refrenantem.
I 16. In die illa erit .^gyptus quasi
malheurs, le roi et ses conseillers, qni appartenaient habituellement à la race sacerdotale , perdent toute leur sagesse et ne savent que faire. — Taneos. Tanls ( hébr. : So'â7i ; en égyptien : Tani ou Tané) était une des principales villes du Delta. Cf. Ps. lxxvii, 12, et le commentaire ; Atl. géogr,, pi. rv, v, — Pharaonis. Sur l'étymologle de ce nom, voyez Gen. xli, 1, et la note. —
selliers du roi : Ceux qui égarent l'Egypte sont les (prétendus) angles de ses tribus.— i)ominM^... (vers. 14). Le ■véritable auteur des maux des Égyptiens. Miscuit : à la façon d'un breuvage composé de divers ingrédients toxiques, et qui donne le vertige à ceux qui en boivent. Cf. Ps. Lxxiv, i); Jer. xxv, 15, et xlix, 12, etc. — Sieut errât ebrius... Détail dramatique, repré-
On lave et on étire le linge récemment fabriqué. (Peinture égyptienne.)
Quamodo dicetis... Interrogation pleine d'Ironie. Comment donc osez -vous vous vanter de posséder la sagesse à titre héréditaire ? — VU sunt tapientes..,f Autre question ironique, adressée, cette fols, au pharaon, pour lui signaler l'impoissance absolue de ses conseillers : annnntient. . . — Mempheos (vers. 13). Autre ville importante du Delta. En hébreu, No/; Men-nufr en égyptien. — Deceperunt... Non seulement les sages de l'Egypte n'ont pu lui annoncer ses terribles destinées, mais ils l'ont eux -mômes conduite à sa perte par leur gouvernement insensé. — Angulum poprulormn... Dans la Vulgate, ces mots sont une apposition à JSiyptum, et marquent la force considérable de ce pays, qni était, pour aln.si dire, la pierre angulaire des peuples. D'après l'hébreu. Us sont au nominatif et désignent les faux con-
sente parfois sur les monuments égyptiens. Voyez VAtl. archéot, pi. xxiv, flg. 9, 11. — M non erit... (vers. 15). Dans l'hébreu : Et il n'y aura pas en Egypte d' œuvre qui agisse : tête et queue, palmier et roseau. Comp. ix, 4, et le commentaire. L'Egypte sera réduite à une complète impuissance; ni les grands ni les petits ne pourront la sauver.
2« Heureux effets de ce châtiment. XIX , 16-25.
Cinq promesses retMitissent coup sur coup, en gradation ascendante, et introduites par une formule uniforme (in die illa erit; vers. 16, 18, 19, 23, 24).
16-17. Première promesse : sentiment de crainte respectueuse que l'Egypte ressentira pour Jéhovah et pour son peuple. — Quasi mulieres...
l8. XÎX, 17-19.
mulieres; et stupebunt, et timebunt a facie commotionis maiius Domini exercituum, quam ipse movebit super eam.
17. Et erit terra Juda iEgypto in pavorem ; omnis qui illius f uerit recordatus pavebit a facie consilii Domini exercit'ium, quod ipse cogitavit euper eam.
18. In die illa erunt quinque civitates m terra ^gypti loquentes lingua Chanaan, et jurantes per Dominum exercituum. Civitas Solis vocabitur una.
19. In die illa erit altare Domini in medio terrse JEgypti , et titulus Domini juxla terminum ejus.
viendront comme des femmes ; ils s'étonneront, et ilri trembleront, en voyant s'agiter la main du Seigneur des armées, qu'il agitera sur eux.
17. Alors le pays de Juda deviendra l'effroi de l'Egypte, et quiconque se souviendra de lui tremblera, à la vue des desseins que le Seigneur des armées a formés contre l'Egypte.
18. En ce jour-là il y aura cinq villes dans l'Egypte qui parleront la langue de Chanaan, et qui jureront par le Seigneur des armées. L'une d'elles sera appelée la ville du Soleil.
19. En ce jour -là il y aura un autel du Seigneur au milieu de l'Egypte, et un monument au Seigneur à la frontière.
Comparaison très humiliante pour les Égyptiens si audacieux et si fiers. Ils deviendront soudain timides comme des femmes, et trembleront an moindre geste du Seigneur (a /acte commoUo-
Oljélisque d'HéUopolis.
7/18...). Super eam: contre eUe. — Juda ^gyplo in pavorem. De même qu'aux temps anciens (Ex. XIV, 25). — Omnis... qui... recordatus... Dès que l'Egypte entendra mentionner la nom de Juda (tel est le sens, d'après l'hébreu), elle sera dans l'épouvante, reconnaissant que ses malheurs sont une vengeance du Dieu des Juifs.
18. Seconde promesse : un commencement de conversion se manifestera parmi les Égyptiens.
— Quinque civitates. Chiffre rond, pour signifier un petit nombre. Cf. xvn, e*»; xxx, 17; Lev. XXVI, 8, etc. — Loquentes lingua Chanaan. C.-à-d. en hébreu, dans la langue sacrée. Manière symbolique de dire que ces villes adopteront la religion judaïque. L'hébreu était vraiment une langue chananéennc, adoptée par Abraham et ses descendants. Cf. Gen. xxxi, 49, et la note. — Jurantes per Do' minum...: par conséquent, jeconnaissant Jéhovah comme l'upique vrai Dieu. — Civitas Solis.
La leçon actuelle de l'hébreu est 'Ir-hâhérès, ville de dévastation ; nom qui prédirait la mine future des Idoles égyptiennes. Les liXX ont : TtéX;; àasSr/ , ville de Justice ; ils ont lu haf?édeq. La Vulgate^a certainement suivi la meiileui-e leçon : 'Ir-hâhérès, ville du soleil. Il s'agit de la célèbre On ou HéllopoUs, située dans la baese Egypte (Atl.géogr., pi. iv), et qui fut pendant longtemps le centre du cuite dn soleil che»
les Egyptiens.
Troisième promesse
la conversion de l'Egypte au Seigneur devient de plus en plus complète. — Altare... inmedio...
JEggpti. Comp. Soph. ii, 11, et Mai. 1,11, passages où l'on voit ce bel oracle s'élargir encore, et le culte du vrai Dieu se célébrer dans tout le monde païen. L'Egypte, cet antique berceau d'Israël, fut, un peu avant l'ère chrétienne, un centre Important de la religion Juive, qui y prit de très grands développements ; mais il s'agit -surtout ici de sa conversion au christianisme, qui fut, en effet, prompte et remarquable. — Titulus. Hébr.: une max^ébah; une stèle ou nn obélisque dressé &
I8. XIX
20. Ce sera nn Bigne et un témoignage pour le Seigneur des armées dans la terre d'Egypte; car ils crieront au Seigneur en face de l'oppresseur, et il leur enveiTa un sauveur et un défenseur qui les délivrera.
21. Alors le Seigneur sera connu de l'Egypte, et les Egyptiens connaîtront le Seigneur en ce jour -là; ils l'honoreront par des sacrifices et des oblations ; ils feront des vœux au Seigneur, et ils les accompliront.
22. Le Seigneur frappera l'Egypte d'une plaie, et il la guérira; et ils reviendront au Seigneur, et il leur deviendra favorable , et il les guérira.
23. En ce jour -là il y aura une routed'Egypte en Assyrie : les Assyriens entreront en Egypte, et les Egyptiens en Assyrie, et les Egyptiens serviront les Assj'riens.
24. En ce jour-là Israël sera, lui troisième, uni aux Egyptiens et aux Assyriens ; la bénédiction sera au milieu de la terre
25. que le Seigneur a bénie, en disant : Mon peuple d'Egypte est béni, et l'Assyrien est l'œuvre de mes mains; mais Israël est mon héritage.
20. Erit in signum et in testiraonium Domini exercituum in terra /Egypti ; clamabijnt enim ad Dominum a facie tribulantis, et mittet eis salvatorem et propugnatorem qui liberet eos.
21. Et cognoscetur Dominus ab A'^gypto , et cognoscent .(Hgyptii Dominum in die illa; et colent eum in hostiis et in muneribus ; et vota vovebunt Domino, et solvent.
22. Et percutiet Dominus Mgyptwm plaga , et sanabit eam ; et reverteutur ad Dominum, et placabitur eis, et sanabit eos.
23. In die illa erit via de .ffigypto in Assyrios ; et intrabit Assyrius -3îgyptum, et .iEgyptus in Assyrios , et servient .iEgyptii Assur.
24. In die illa erit Israël tertius i3]]gyptio et Assyrio ; benedictio in medio terrée
25. cui benedixit Dominus exercituum , dicens : Benedictus populus meus ^gypti, et opus manuum mearum Assyrio; hereditas autem mea Israël.
l'entrée de l'Egypte (juxta termiman...), et annonçant à tous que le pays appartenait à Jéhovah : erit in signum... — Clamabunt enim... Les Égyptiens auront recours au Seigneur comme ix leur défenseur né, si quelque tyran les opprime, et il les délivrera. Les mots salvatorem et propugnatorem ont un sens collectif : des sauveurs et des défenseurs. — Cognoscetur. .., et cognoscent... (vers. 21). Expression très délicate. Dieu se manifestera à ces nouveaux adorateurs ; et Ils montreront eux-mêmes par des actes (vota vovebunt ..) qu'ils le connaissent véritablement. — Et percutiet... (vers. 22). Avant cet heureux temps, l'Egypte devra passer par de grandes calamités, mais pour son bien, puisqu'elles détermineront sa parfaite conversion : et revertentur...
23. Quatrième promesse : cessation de toute hostilité entre l'Egypte et l'Assyrie. Au temps d'Isaïe et longtemps après, c'était une guerre incessante et à mort entre ces deux nations rivales, et tout l'Orient biblique eut beaucoup à en souffrir ; le prophète annonce la fin de ceitc baine farouche. La prédiction suppose naturellement que l'Assyrie elle-même se sera convertie à Jô-
hovah. — Erit via... : un chemin toujours pacifiquement ouvert. — Et intrabit... Détail pittoresque, qui suppose des relations Intimes et perpétuelles entre les deux pays. — Servient .Xgyptii Assur. L'hébreu ne saurait avoir ce sens, quoique les LXX, le Targum et le syriaque l'aient aussi adopfté, car ce serait une contradiction avec la ligne précédente. La particule 'e{ n'est point Ici le signe du complément direct, mais la conjonction « avec ». Par conséquent : Les Égyptiens serviront (à savoir, le vrai Dieu) avec Assur.
24-25. Cinquième promesse : alliance étroite entre Israël, l'Egypte et l'Assyrie. — Israël tertius... L'harmonie est maintenant complète, et la terre entière bénéficiera de cette intimité : benedictio... Israël, pendant si longtemps dédaigné, maltraité par les Égyptiens et les Assyriens, est maintenant le lien moral qui les unit, car c'est lut qui leur aura communiqué la connaissance de .Jéhovah. — Dicevs : Benedictus. . . La promesse de la bénédiction divine est d'une exquise délicatesse dans ses nuances, car Israël y conserve son antique privilège d'être l'héritage spécial du Seigneur.
Sf>2
Is. XX, 1-2.
CHAPITRE XX
1. In anno quo ingressus est Tharthan in Azotum, cum misisset eum Sargon , rex Assyriorum , et pugnasset contra Azotum , et cepisset eara ;
2. in tempore illo locutus est Dominus in manu Isaiae, filii Amos, dicens : Vade, et solve saccum de lumbis tuis,
1. L'année où Tharthan, envoyé par Sargon, roi des Assyriens, vint à Azot, l'assiégea et la prit ;
2. cette année - là , le Seigneur parla à Isaïe, fils d'Amos, et lui dit : Va, détache le sac de tes reins, et ôte tea
3» Action symbolique d'Isale, pour prédire les malheurs qui menaçaient l'ÉgyiJte et l'Ethiopie dans un prochain avenir, du côté de l'Assyrie. XX, 1-6.
Chap. XX.— 1-2. L'acte symbolique. — T/iarthan n'est pas un nom propre, mais un nom commun, calqué sur l'assyrien turtanu, qui désignait le général en chef de l'armée. Cf. IV Reg. xvni, 17. — Azotum (hébr. : 'Aêdôd) : l'unr^ des villes principales des Philistins. — Sargon, rex Assyriorum. Isaïe est le seul écrivain de l'antiquité qui mentionne le nom de ce prince ; aussi les critiques pour lesquels la Bible n'est pas une autorité suffisante l'avaient -ils Identiflé tantôt à Salmanasar, tantôt à Sennachérib, tantôt à Asarhaddon. Aujourd'hui son existence personnelle est Indubitable, car on a retrouvé ses annales sur une quantité considérable de briques , de stèles, de pierres votives, etc.; on possède « jusqu'à son portrait en relief, qu'on peut voir au musée assyrien du Louvre » {Atlas archéol., pL Lxxxi, flg. 7). Il succéda à Salmanasar, probablement à la suite d'une révolution, car il ne semble pas avoir appartenu à la race royale. Son nom exact était Sarru-ldnu, le roi puissant, ou Sarru-ukin, 11 (Dieu) a constitué roi. Il fut en réalité un roi très grand et très puissant; c'est lui qui construisit la partie septentrionale de Ninlve, les palais gigantesques situés sur l'emplacement actuel de Khorsabad (Atlas géogr., pi. ix). Il régna de 722 à 705. Voyez Vigouroux, la Bible et les découvertes modernes, t. IV, p. 133 et ss. de la .5» édition. — Et cepisset eam. Ce fait est raconté tout au long dans les annales de Sargon et eut lieu en 710, la onzième année de son règne. Voici le début et la fin d'une des Inscriptions cunéiformes qui le racontent : « Au pays qui est au bord de la grande mer (la Médlte-ranée), en Phlllstle et à Asdod (Azot), J'all». Azmi, roi d'Asdod, pour ne pas apporter le tribut avait endurci son cœur, et aux rois autour de lui, ennemis de l'Assyrie, il envoya (des messagers) et fit du mal. Sur le peuple qui était autour de lui, je brisai sa domination... Les villes d'Asdod et de Gimzo j'assiégeai et je pris. » Sargon s'attribue à lui-même la prise de la ville, selon la coutume des Inscriptions assyriennes, qui Imputent personnellement au roi tous les événements glorieux; Isaïe établit l'exacte vérité. — Locutns est Dominus (vers. 2) : cette s. eu recourant au langage des actes, qui est
beaucoup plus expressif qne la parole ordinaire. — Solve soAXum... : la tuniaue d'étoffe grossière
Portrait de Sargon sculpté sur une stéle autiiine. (Musée de Berlin.)
et de couleur sombre dont se revêtaient ordlnaJlement les prophètes. Cf. IV Reg. i, 8 ; Zach.
Is. XX, 3 - XXI, 1.
souliers de tes pieûs. Il fit ainei, et il alla nu et déchaussé.
Alors le Seigneur dit : De même
3ue mon serviteur Isaïe a marché nu et échaussé, pour être un signe et un présage de trois ans pour l'Egypte et pour l'Ethiopie,
4. ainsi le roi des Assyriens emmènera d'Egypte et d'Ethiopie, captifs et exilés, les jeunes gens et les vieillards, nus et déchaussés, les reins découverts, à la honte de l' Egypte.
5. Alors les Juifs seront dans l'effroi, et ils rougiront d'avoir mis leur espérance dans l'Ethiopie, et leur gloire dans l'Egypte.
G. Et les habitants de cette île diront en ce jour-là : C'était donc là notre espérance? Voilà ceux dont nous implorions le secours pour être délivrés du roi des AssjTieusI Et comment pourronsnous échapper nous - mêmes ?
et calceamenta tua toile de pedibus tuis. Et fecit sic , vadens nudus et discaloeatusT
3. Et dixit Dominus : Sicut ambulavit servus meus Isaias, nudus et discalceatus, trium annorum signum etportentura erit super iEgyptum et super ^thiopiam,
4. sic minabit rex Assyriorum captivitatem ^gypti, et transmigrationera ^thiopiœ, juvenum et senum, nudam et discalceatam, discoopertis natibus, ad ignominiara ^gypti.
5. Et timebunt, et confundentur ab ^thiopia spe sua, et ab ^gypto gloria
6. Et dicet habitator insulre hujns in die illa : Ecce hsec erat spes nostra , ad quos confugimus in auxilium, ut liberarent nos a facie régis Assyriorum ! et quomodo effugere poterimus nos ?
Oracle contre le désert de la mer
Comme s'avancent les tourbillons du midi, il vient du désert, d'une teiie épouvantable.
1. Onus deserti maris. Sicut turbines ab africo veniunt, de deserto venit, de terra hoiribili.
XIII, 4; Matth. m, 4; Hebr. xi, 37. — Nudiis. Dans le sens large de cette expression, c.-à-d. couvert seulement d'une tunique Intérieure ou d'un caleçon. Cf. I Reg. xix, 24 ; II Reg. vi, 20 ; Mich. I, 8 ; Joan. xxi, 7 (Atl. archéol., pi. i, flg. 1, 3, 4, 6, etc.).
3-4. Explication du symbole.— Trium annorum. La plupart des Interprètes rattachent, et à bon droit, ces mots au verbo ambulavit ; d'où U suit que l'acte symbolique aurait duré trois ans. — Super JUgyptuin et Jithiopiatn. Nous avons vu plus haut (note de xviii, 2) que ces deux contrées étalent alors réunies sous le sceptre d'un seul et même roi. — Captivitatem..., transmigration em... L'abstrait pour le concret, à la façon hébraïque : les captifs, les déportés. — Nudam et discalceatam : réduits à une misère extrême, comme les prisonniers de guerre (Atl. arch., pi. I, flg. 2). Cet oracle reçut un accomplissement intégial sous Asarhaddon et Assurbanlpal (entre 680 et 660). Le premier, après une première victoire remportée sur l'armée égyptienne, aux environs d'Ascalon, « pénétra par Péluse dans la vallée du Nil ; il battit les Éthiopiens, et les dispersa si complètement, que Tharaca (cf. xxxvii, 9, et le commentaire) dut s'enfuir jusqu'à Napata. Memphis tomba entre les mains des ennemis, Thèbes fut pillée; les statues des dieux et des déesses, les parures des prêtres et des prêtresses, tout le matériel du culte fut envoyé en Assyrie, et consacré comme Comment. — \ .
trophée dans les temples... Afin de prévenir un retour offensif des Éthiopiens, (Asarrhaddon ) plaça dans les forteresses des garnisons sémitiques, puis reprit le chemin de Ninive. » (Maspero , Histoire ancienne des peuples de l'Orient, p. 427-428 de la 2« édit.) H fut le premier des rois d'Assyrie qui prit le titre de roi d'Egypte et d'Ethiopie. Son flls Assurbanipal fit à son tour deux campagnes victorieuses contre l'Egypte et l'Ethiopie, reprit la ville de Thèbes, et « la balaya comme de la balle » ; il en emporta de riches dépouilles et de nombreux captifs. Voyez Vigoureux, l. c, p. 245-249, 258-269.
5-6. Sages réflexions inspirées aux Juifs par la défaite des Égyptiens. — Tiinebunt... Le sujet n'est pas indiqué, mais il est aisé de le suppléer. Il s'agit des habitants de Juda, qui avalent mis toute leur confiance dans l'Egypte , comptant qu'elle les délivrerait des Assyriens. — Insulse hujus. La Palestine est ainsi nommée dans le sens large, en tant qu'elle était une contrée maritime. — Hcce h sec (rat... Langage profondément triste et découragé.
§ VI II. — Nouvel oracle contre Bàbylone. XXI, 1-10.
Il complète sur certains points la prophétie des chapi jciii-xiv. Il est d'une vigueur admirable.
Chap. XXI. — 1 - 5. Préparation de la ruine de Bàbylone. — Onus deserti maris. Titre mjs-
Is. XXI, 2-7.
2. Visio dura nuiitiata est mihi : Qui iiiCredulus est infideliter agit ; et qui depopulator est vastat. Ascende, iEJani; obside, Mede ; omuein gemitum ejus cessare feci.
3. Propterea repleti sunt lumbi mei dolore; angustia poBsedit me sicut angustia parturieutis ; corrui cum audirem, conturbatus sura cum viderem.
4. Emarcuit cor meum ; tenebraî stupefecerunt me : Babylon dilecta mea posita est mihi in miraculum.
6. Pone mensam, cootemplare in spécula comedentes et bibentes. Surgite, principes, arripite clypeum.
Hsec enim dixit mihi Domiiuis
Vade, et pone speculatorem, et quodcumque viderit annuntiet.
7. Et vidit currum duorum equitum, ascensorem asini,et ascensorera cameli; et contemplatus est diiigenter multo intuitu.
2. Une terrible vision m'a été révélée : Le perfide agit avec perfidie, et le dévastateur dévaste. Monte, Eiam ; Méde, assiège; je vais mettre tin à Bas gémissements.
3. C'est pourquoi mes reins sont saisis de douleur; l'angoisse me saisit, comme l'angoisse d'une femme en travail; ce que j'entends m'efEraye, et ce que je vois m'épouvante.
4. Mon cœur a défailli; les ténèbres m'ont stupéfié : Babylone , ma bienaimée , me devient un sujet d'effroi.
5. Dresse la table, contemple d'un poste élevé ceux qui mangent et qui boivent. Levez -vous, princes, prenez le bouclier.
6. Car voici ce que m'a dit le Seigneur : Va, et place une sentinelle qui t'annoncera tout ce qu'elle verra.
7. Et elle vit un char conduit par deux cavalière, des hommes montés sur des ânes, et des hommes montés sur des chameaux ; et elle contempla soigneusement, avec grande attention.
térieax et de manvala angora, comme ceux des ' >rB. 11, 13. Hébr. : Oracle du désert de la mer. «-■>""mense et fertile plaine de Babylone, sou- -ut Inondée par l'Euphrate de mauière à former une sorte de mer (oomp. Jer. li, 36), était destinée à devenir un grand désert stérile. — «Sicut turMnes... Un malheur menace Babylone, et il ge précipitera sur elle avec la rapidité d'un ouragan. Début sinistre. — De degerto venit. Ce qui vient n'est pas indiqué et est laissé tout d'abord dans le vague. — Visio dura... (vers. 2). C.-à-d. une révélation annonçant de terribles calamités. — Incredulus... vaatat. Les conquérants barbares et perfides que le prophète contemple agiront sans respect pour les lois de l'humanité. Variante dans l'hébreu , avec une belle paronomase : Habbôged bôged, rfhaiSôded sôded ; le ravisseur ravit, et le ravageur ravage. — Asœnde, JElam..., Mede. Les exécuteurs des jugements divins contre Babylone sont eufln nommés. Isaïo entend la voix de Dieu qui les excite à accomplir leur mandat de destruction. Cf. xni, 2-3, 17. — Omnem gemitum ejus: tous les gémissements arrachés à des nations nombreuses par les cruautés de Babylone. — Propterea repieti.. (vers. 3). Le prophète est lui-même vivement ému, comme dans l'oracle contre Moab. C!f. XV, 6, et XVI, 11. — Lumbi: le siège des sensations douloureuses et joyeuses. Cf. Ez. xxi, 6 ; Nah. n, 10. — Sicut... parturieutis. Sur cette comparaison, voyez xiri, 8 ; Deut. ii, 26, et vingt autres passages analogues. — Corrui. Hébr.: des crampes me saisissent. — jB/Harcuit cor... (vers. 4). Plutôt, d'après l'hébreu : Mon coeur bat violemment. — Tenebrse stapefec^runt... Hébr.: L'effroi m'a saisi. — Babylon... t« miraculuui. Variante
très considérable dans l'hébreu: Le orépuscule de mon désir, Il ( Dieu ) le change en horreur. Durant ses journées pénibles, le prophète soupirait après la nuit, qui lui permettrait de prendre un peu de repos ; mais elle devenait plus aSreuse encore pour lui, & cause des visions effroyable» que Dieu lui envoyait alors. — Pone mensam,... (vers. 5). La description est de plus en plus dramatique. Littéralement dans l'hébreu : Dresser la table, monter la garde, manger, boire. Quatre « infinitifs qui expriment d'une façon vivante l'arrogante sécurité des Babyloniens ». C'est comme s'il y avait : On dresse la table, on monte la garde, etc. Les assiégés se livrent à l'orgie, se croyant sufS^amment protégés par leurs sentinelles. Les choses se passèrent vraiment ainsL Cf. Dan. v, 1 et ss. ; Hérodote, i, 191 ; Xénophon, Cijrop., VII, 23. — Surgite, principes. La ffite est subitement et bruyamment Interrompue par des cris d'alarme. — Arripite clypeum. A la lettre dans l'hébreu : Graissez les boucliers. On les frottait avec quelque substance grasse, avant le combat, pour que les traits pussent y glisser plus aisément. Dans leur sécurité aveugle, les Babyloniens n'avaient pas même préparé leurs armes.
8-9. Approche de l'ennemi et prise de la ville. Ces versets contiennent l'explication des précédents ; nous y trouvons le même genre mystérieux et terrible. — Pone speculatorem. Cette vigie n'est autre qu'lsaïe lui-même. — Et vidit... Conformément à l'ordre divin, la •vigie décrit ce qu'elle contemple du haut de son poste d'observation. — Ourrum duorum... Hébr. : une troupe de cavaliers deux h deux. La sentinelle volt passer sous ses yeux, on bon ordre, l'armée qui
Is. XXI, 8-13.
8. Puis elle cria comme un lion : Je suis au poste où m'a placé le Seigneur, et j'y demeure tout le jour; je monte ma garde, et j'y demeure les nuits.
9. Et voici, l'homme qui conduisait le char s'approcha, et il prit la parole, et dit : Elle est tombée, elle est tombée, Babylone, et toutes les images de ses dieux ont été brisées à terre.
10. 0 mou grain trituré et les fils de mon aire, ce que j'ai appris du Seigneur des armées, du Dieu d'Israël, je vous l'ai annoncé.
11. Oracle sur Duma. On me crie de Séir : Sentinelle, où eu est -on de la nuit? Sentinelle, où en est -on de la nuit?
12. La sentinelle répond : Le matin vient, et la nuit aussi ; si vous cherchez, cherchez; convertissez- vous, venez.
Oracle sur l'Arabie. Vous dormirez
8. Et clamavit leo : Super spéculum Domini ego sum, stans jugitcr per dieni ; et super custodiam meani ego sum, stans totis uoclibus.
9. Ecce iste veiiit ascensor vir bigaa equitum, et respondit, et dixit : Cecidit, cecidit Babylon, et omnia sculptilia deorum ejus contrita sunt in terram..
10. IVitura mea, et filii arb;e meae, quœ audivi a Domino exercituum, Deo Israël, annuntiavi vobis.
11. Onus Duma. Ad me clamât ex Seir : Custos, quid de nocte? custos, quid de nocte?
12. Dixit custos : Venit mane, et nox ; si quaeritis, quferite; convertimini, venite.
Onus in Arabia. In saltu ad ve
s'avance contre Babylone. D'après Xénophon, Cyrop. (i, 8, 10; IV, 3, 3, etc.), elle contenait quarante mille cavaliers. — Ascensorem asini,.., cavieli. De son côté, Hérodote, i, 80, dit expressément qu'un certain nombre des soldats deCyrus étalent montés sur des ânes et des chameaux. — Et contemplatus est dtligenter... L'expression dénote une attention très intense. L'armée a maintenant disparu, et la vigie se demande ce qu'elle est devenue. — Clamavit Ico (vers. 8). C.-à-d. : elle cria comme un lion.— Super speeulam Domini. Hébr,: Seigneur, Je me tiens sur mon observatoire. Remarquez de nouveau l'emphase et les répétitions du récit. — Ecce Iste venit... (vers. 9). D'après l'hébreu : Et voici, il vient une troupe d'hommes à cheval, de cavaliers deux à deux. Ce sont là les messagers de la victoire, qui reviennent rapidement de Babylone après sa chute. — Et respondit... (hébraïsme : 11 prit la parole). C'est probablement encore la sentinelle qui tient ce langage. Selon d'autres, ce serait un des cavaliers victorieux. — Cecidit, cecidit... Répétition d'un effet tragique. — Et omnia sculptilia... Les idoles multiples de Babylone furent renversées avec elle. Cf. Jer. l, 2, 38 ; li, 44, 47,52.
10. Consolation à Israël. Langage d'une charmante suavité. — Tritura..., et fllii... Isaïe donne ces noms aux Juifs parce qu'ils avaient été écrasés, triturés par Babylone. Cf. xli, 16; Jer. li, 33, etc. — Qux audivi..., annuntiavi. Il leur a communiqué le divin oracle, pour les consoler d'avance des grands maux de l'exil.
{ IX. — Oracles contre VIdumée et l'Arabie, XXI, 11-17.
!• Prophétie contre Duma. XXÏ, 11-12.
11-12. OnuB Duma. Le titre accoutumé. Cf. XIII, 1; XIV, 28; xv, 1, etc. Le mot Damâh, qui signifie « silence », est symbolique comme celui qui a été donné à Babylone au vers. 1. Il prédit
à ridumée, sujet de cet oracle, qu'elle tombera un jour dans le silence de la mort. La prédiction ne se compose que d'une question adressée au prophète (vers. U) et de la réponse d'isaïe (vers. 12). — Ad me clamât... C.-à-d.: quelqu'un me crie, on nie crie. II entend en esprit une voix qui l'interpelle. — Ex Seir : de l'Idumée, car tel avait été son anolen nom. Cf. Gen. XXXII, 3. — Custos. Le gardien, c'est toujours Isaïe. Les Iduméens, plongés dans la nuit du malheur, sont censés le consulter avec angoisse, pour savoir si elle ne finira pas bientôt. La répétition de leur demande, quid de nocte, manifeste une anxiété poignante. Ils soupirent après l'arrivée du Jour, comme fait un malade sur son lit de douleur. — Dixit cuntos. Sa réponse est à dessein énigraatique, quoiqu'elle ne manque pas de clarté. — Venit mane, et nox. Le matin représente un peu de répit pour l'Idumée; mais la nuit reviendra ensuite. Juda aussi devait traverser la sombre nuit de l'Infortune, mais avec l'espoir de voir poindre l'aurore ; ici la nuit est sans espérance finale. En effet, après la nuit des invasions assyriennes 11 y eut la nuit chaldéenne, puis la persane, la grecque, la romaine; après quoi Édom devint complètement dâmah. — Si quseritis... Les Iduméens ont pourtant une chance de salut : celle de chercher la vérité, le vrai Dieu, et de se convertir à lui. — Les Inscriptions cunéiformes mentionnent plusieurs rois iduméens parmi les tributaires de l'Assyrie. Édom est actuellement une contrée ruinée, déserte et presque absolument réduite au silence.
8» Oracle contre l'Arable. XXI, 13-17.
13 -IS. Premier tableau : les Dédaniens ont été contraints de s'enfuir devant un ennemi puissaut. — Onua... Titre de l'oracle. Dans l'hébreu, le mot ba"rab (Vulg.: in Arabia) peut désigner tout ensemble l'Arable et le soir. C'est donc de nouveau une expression symbolique, qui résume la prophétie : leg ombres du soir se répandent
Is. XXI, 14 — XXII, 3.
Bperam dormietis, in semitis Dedanim.
14. Occurrentes sitienti ferte aquam, qui habitatis terrain auetri ; cum panibus occurrite fugienti;
15. a facie enim gladionim fugerunt, a facie gladii imminentis, a facie arcus extenti , a facie gravis praelii.
16. Quoniam lifec dicit Dominus ad me Adhuc in uno anno, quasi in anno merceiiarii, et auferetur omnis gloria Cedar.
- 17. Et reliquise numeri sagittariorum fortium de filiis Cedar iramiuuentur ; Dominus enim, Deus Israël, locutus est.
le soir dans la forêt, dans les sentiera de Dédanim.
14. Venez au-devant de ceux qui ont Boif, et portez -leur de l'eau, vous qui habitez la terre du midi ; venez avec des pains au-devant des fugitifs ;
15. car ils fuier.t devant les glaives, devant le glaive menaçant, devant l'arc tendu et devant un rude combat.
Tous tes princes ont fui ensemble
snr l'Arabie. — In saltu... Isaïe IntcnJelle une caravane dédanienne, qui a été obligée d'abandonner la route ordinaire, et 11 lui annonce qu'elle devra bivouaquer dans la forêt, se cachant de son mieux pour échapper à l'ennemi qui a envahi la contrée. — Dedanim. Tribu arabe issue d'Abraham par Cétura (Gen. xxv, 3). Elle était domiciliée dans l'Arable septentrionale et s'adonnait au commerce (cf. Jer. xxv, 23, et xlix, 8; Ez. XXVII, 16, 20). — Occurrentes... ferte... Cette invitation s'adresse aux habitants de J'êmâ' (Vulg. : qui... tei-ram austri), localité située au sud de Dédan (cf. Job, vi, 19 ; Atlas géogr., pi. i, in, y). Le prophète les exhorte à porter des vivres à la caravane fugitive, qui manque de tout. Elle a été obligée de s'élancer au plus vite dans la direction du sud, parce qu'une armée puissante, venant dn nord, l'a refoulée. L'énumération a facie... gladio rum. . , (vers. 15) est pleine d'éloquence. Cee glaives et ces arcs sont ceux des Assyriens.
16-17. Second tableau : les Cédarènes sont menacés de malheurs semblables. — Ayino meroenarii. Sur cette locution, voyez xvi, 14, et la note. — Cedar. Autre tribu arabe, qui habitait entre la Chaldée et la Palestine (Atlar 'ik>ar., pi. I, m). Elle tirait son origine d'Ismjiël vUti.. XXV, 13). C'était une peuplade guerrière, comme l'indique le vers. IC». Ou lui prédit ici que son Influence sera considérablement anxolndrie : auferetur... gloria.^; imminiicnlur, -- Sargon et
Sennachérib rendirent plusieurs peuplades arabes tributaires; de même Assurbanipal, qui cite les Cédarènes parmi les peuples soumis à sa domination. Hérodote, ii, 141, nomme le second de ces princes « roi des Arabes et des Assyriens ».
§ X. — Oracle contre Jérusalem et contre le majordome Soina. XXII, 1-25.
Cest la seule prophétie de cette section (chap. xiii-xxni) qui ne concerne pas les peuples païens.
1" Jérusalem sera serrée de près et assiégée par de cruels ennemis. XXII, 1-14.
Chap. XXII. — 1-3. Joie Insensée de la cité.
— Onus vallis... Titre de l'oracle. Jérusalem reçoit à son tour un nom symbolique. Bile e-t appelée « vallée de la Vision », parce qu'elle était par excellence le centre des révélations prophétiques, et que des vallées étroites l'environnent à peu près de tous côtés {Atl. géogr,, pi. xiv et xv). Cf. Jer. xxi, 13. — Quidnam qvaque tibl...T Isaïe interpelle la population de la cité, qui se livre à une ]oie toute folle , alors qu'elle devrait i>lutôt s'abandonner à une tristesse profonde (cf. vers. 12-13), et 11 lui demande la raison d'une conduite si étrange. — Ascendisti... in tecta : sur les toi ta plats, pour s'amuser à regarder les assiégeants campés tout à l'entonr,
— Clamori.1 plena..., frequens. Hébr. : VUle bruyante, pleine de tumulte. — Interfecti.., non... gladio. Ils ne mourront point au champ dT»'!!
Tr. XXÎI, 4-10.
Sf)?
ils ont, été durement eucliaînép; tons ceux que l'ennemi a trouvés ont été liés ensemble, quoiqu'ils se fussent enfuis au loin,
4. C'est pourquoi j'ai dit : Éloignezvous de moi, je pleurerai amèrement; n'insistez point pour me consoler sur la ruine de la fille de mon peuple;
6. car c'est un jour de carnage, et d'écrasement, et de pleurs, que le Seigneur, le Dieu des armées, envoie dans la vallée de la vision ; il perce la muraille et manifeste sa gloire sur la montagne.
6. Elam a \ms son carquois, ses chars pour ses cavaliers, et il a détaché ses boucKers de la muraille.
7. Tes plus belles vallées seront remplies de chars de guerre , et les cavaliers iront camper à tes portes.
8. Le voile de Juda sera enlevé , et tu visiteras en ce jour-là l'arsenal du palais et de la forêt.
9. Vous examinerez les brèches nombreuses de la cité de David, et vous recueillerez les eaux de la piscine inférieure ;
10. vous compterez les maisons de Jérusalem, et vous détruirez des maisons pour fortifier la muraille.
dureque ligati sunt, omnes qui invi.-ati Bunkvincli sunt pariter, procul fngeruni.
4. Propterea dixi : Tîccedite a me, amare flebo; nolite incumbere ut consolemini me super vastitate filiae populi mei;
6. dies euim interfectionis, et conculcationis, et fletunm, Domino Deo exercituum, in val le visionis, scrutans murum, et magni ficus super montera.
6. Et ^îllam sumpsit pharetram, curnim hominis equitis, et parietem nuda vit clypeus.
7. Et erunt electœ valles tuse plenœ quadrigarum, et équités ponent sedes suas in porta.
8. Et revelabitnr operimentum Judse, et videbis in die illa armamentarium domus saltus.
9. Et scissuras civitatis David videbitis, quia multiplicatse sunt; et congregastls aquas piscinse inferioris,
10. et domos Jérusalem numerastis, et destruxistis domos ad muniendum
neur, tuais sans gloire, de la famine ou de la peste, dans l'intérieur de la cité bloquée. — Principes... fugerunt ( vers. 3 ). Les chefs , après avoir réussi à s'échapper, tomberont entre les mains de l'ennemi : dure... Hgati sunt ( d'après l'hébreu : ils ont été enchaînés sans arc, c.-à-d. qu'Us ont dû se rendre sans coup férir ).
4-7. Douleur amère que ressent le prophète en annonçant ce malheur ; il Indique quels seront les exécuteurs des vengeances de Dieu contre Jérusalem. — Becedite a me... Sentiment d'une très vive sympathie pour sa chère patrie. — Diea... interfectionis... Petite description tragique (vers, fi»), rendue encore plus saisissante dans l'hébreu par « une série de paronomases inimitables » : yâm m'humah um'bûsah um'bû' kab. — Scrutans mu)-um. L'hébreu aune autre panoromaso : m'qarqar qir , démolissant le mur. On avait des béliers de différents genres et de diverses tailles pour saper et renverser les remparts (Atl. arch., pi. xcn, flg. 3, 10). — Magniflcns super montem. L'hébreu parait signifier : Un cri (.c.-à-d. des cris de détresse) retentit vers la montagne (ce nom aussi est collectif ). — JEtam... pharetram ( vers. 6 ). Les archers élaraltes étalent célèbres. Cf. Jer. xlix, 35 ; Ez. xxxii, 24. — Parietem. Hébr. : Qir a mis à nu le bouclier. Ce mot est cette fols un nom propre , qui désigne , suivant les uns , la région arrosée par le fleuve Cyrus, au sud du Caucase (la Géorgie moderne, Atl. géogr., pi. i et ii), et, suivant les antres, les pays de Kirkhi (à l'est des sources du Ti^ro ) ou de Eirml ( près du
lacOurmiah) des Inscriptions cunéiformes. L'identification est incertaine. — Nudavit clypeus : en le tirant de son enveloppe de cuir. — Electse... valles (vers. 7). Les belles et gracieuses vallées du Cédron, d'Hlnnom, de Glhon, de Raphaïm ( Atl. géogr., pi. xiv, xv, xvi ). — Ponent sedes... : ils se rangent en ligne , comme dit l'hébreu ; prêts à s'élancer dans la ville, dès que les portes auront été enfoncées.
s -14. On prend des mesures pour fortifier la ville, mais on oublie de recourir à Dieu. — Revelabitur operimentum... Locution diversement interprétée. Selon quelques-uns, 11 s'agit des retranchements de Jérusalem, forcés par l'ennemi. Suivant un autre sentiment, qui s'accorde mieux avec le contexte, le voile tombe enfin des yeux des habitants , et Us se rendent compte du péril. — Videbis. Le prophète s'adresse à la cité personnifiée, ou à chacun des citoyens. H emploie le pluriel dans les versets suivants. — Armamentarium... On inspecte l'arsenal de « la maison de la forêt du Liban », pour voir les armes qu'il peut fournir. C'était un des palais construits par Salomon , et son nom provenait de ses colonnades en bois de cèdre. Cf. III Reg. vn, 2 ; X, 17. — OiMatis David : la citadeile de Slon. Cf. II Reg. v, 7, 9. — Congregastis aquas: pour empêcher les assiégeants de s'emparer des sources et d'en priver les habitants. — Piscines inferioris. Par opposition à la piscine supérieure (cf. vit, 3). Actuellement le Blrket -es- Sultan , dans la vallée d'Hlnnon. Voyez V Atlas géogr., pi. XIV et XV. — Domos... numerastis (vers. 10) ;
l8. XXTI, 11-16.
11. Et i.icum fecistis inter duos muro8, ad aquam piscinfe veteris; et non Buspexistis ad eum qui fecerat eam, et opeiatorem ejus de longe non vidistis.
12. Et vocabit Dominus, Deus exereitnum, in die illa ad fletum, et ad planctum, ad calvitium, et ad cingiilum sacci;
13. et ecce gaudium et Isetitia, occidere vitulos et jugulare arietes, comedere cames, et bibere vinum : Comedanius et bibamus, cras enim moriemur.
14. Et révéla ta est in aiiribus meis vox Dorainî exercituum : Si dimittetur iniquitas hœc vobis donec moriaraini, dicit Dominus, Deus exercituum.
15. Hœc dicit Dominus, Deus exercituum : Vade , ingredere ad eum qui habitat in tabernaculo, ad Sobnam, praepositum templi, et dices ad eum :
Quid tu hic, aut quasi quis hic
quia excidisti tibi hic sepulcrum, excidisti in excelso memoriale diligenter, in petra tabernaculum tibi.'
afln de voir celles dont on potirralt se passer et qne l'on renverserait ponr réparer les remparts avec leurs matériaux ( et destruxîfitls...). — Laeum (vers. 11) : un grand réservoir. — Intcr duos muros. On ne saurait Indiquer la situation exacte de ces murs. Ils étalent à l'angle sud - est de la ville , au sud de la colline d'Ophel, auprès de la piscine de Siloé, qui est appelée la « vieille piscine » (AU. géogr., pi. xrv). — Et MonsugjiesctstM... Ce qu'ils auraient dû faire avant tout le reste , et qu'ils ont précisément omis. — Q,ui fecerat eam... Ce pronom et le suivant (.ejus) équivalent au neutre dans l'hébreu : rantenr de ces choses, de ces malheurs. La locution adverbiale de longe retombe sur operatorem : allusion au plan divin , formé de toute éternité. Cf. xxxvii, 26.
— Et voeaUt ( vers. 12 ). Mieux vaudrait le temps présent : Le Seigneur appelle». — Ad fletum et ad planctum... Les manifestations d'un repentir sincère auraient pu calmer la colère divine et obtenir une prompte délivrance. Cf. Joel,n, 14.
— Ad caJvltiiim. On se rasait la tôte en signe de deuil. Cf. Am. viu, 10. — CingtUum sacci. Voyez ni , 24 , et le commentaire. — Et ecce gaudium... (vers. 13). L'appel céleste retentissait en vain. Au lieu du repentir, c'était la joie de la folle légèreté qui voulait s'étourdir. — Otctdere... et jiigulare... On dilapidait ainsi les provisions, dont la prudence la plus élémentaire demandait la soigneuse préservation en vue d'un siège prolongé. — Comedarmus... « Le mot de l'incrédu- Mtié grossière. » Cf. Sap. ii, «-9; I Cor. xv, 32.
11. Vous ferez an réservoir entre led deux murs, auprès des eaux de la jiiscine ancienne ; et vous ne lèverez pas les j'eux vers r^elui qui a fait cela , et vous ne regarderez pas celui qui l'a préparé de loin.
12. Et le Seigneur, le Dieu des armées, vous invitera en ce jour-là aux larmes et aux gémissements, à vous raser la tête et à vous revêtir de sacs ;
13. et au lieu de cela voici la gaieté et la joie, on tue. des veaux et on égorge des moutons, û mange de la viande et on boit du V , : Mangeons et buvons, car demain no s mourrons.
14. Et la voix du Seigneur des armées s'est fait entendie à mes oreilles : Non, cette iniquité ne vous sera pas pardonnée jusqu'à la mort, dit le Seigneur, le Dieu des armées.
15. Voici ce que dit le Seigneur, le Dieu des armées : Va trouver celui qui habite dans le tabernacle, Sobna, préfet du temple, et tu lui diras :
16. Que fais -tu ici, ou qui es -tu ici, toi qui t'es creusé ici un sépulcre, qui t'es creusé un monument avec tant de soin , sur un lieu élevé, et qui t'es taillé une demeure dans la pierre?
— Et revelata est... (vers. 14). Conclusion terrible, mais légitime. Les pécheurs impénitents subiront le châtiment qu'Us méritent. — SI dimittetur... Hébraïsme qui revient à dire : Je jure que vous n'obtiendrez pas votre pardon. — Le rabbin qui aidait saint Jérôme à Interpréter la Bible hébraïque lui affirma que tout cet oracle le rapportait à l'Invasion de Sennachérlb, et tel est encore le sentiment d'un assez grand nombre de commentateurs. L'Illustre exégète latin fut d'un autre avis, et n'accepta pas d'autre accomplissement que celui dont Nabuchodonosor et ses Chaldéens furent les Instruments, et c'est là l'opinion la pins vraie, comme aussi la plus communément admise. La de-~crlption suppose, en effet, la ruine totale de Jérusalem, tandis que la grande cité n'eut rien à sotiflrlr de la part de Sennachérlb. Cf. x, 33-34; xxrvn, 6-7, 22-25, etc.
2* Le majordome Sobna sera destitué, et remplacé par EUacim. XXII, 15-25.
Oracle tout individuel, placé, par extraordinaire, au milieu de prophéties générales qui concernaient les païens et un peu les Juifs. IJ sert d'appendice à 1' « Onus vallis Vlslonls ».
15-19. Sobna. — Vade... ad eum qui habitat, Hébr. : Va vers ce sôkèn (ce ministre ). Le pronom est très dédaigneux. — Sobnam (hébr.: Sebnâ'). Le nom -de son père n'étint pas indiqi'é, on a conjecturé qu'il n'appartenait pas à la nation Israélite. Comp. le vers. 16. — Prœposltiim templi. Celui qui est (préposé) sur la maison. 11
Is. XXn, 17-21.
17. Voici (jue le S'eigncur te feiu emporter comme ou emporte un coq, et il t'enlèvera comme un manteau.
18. ii te couronnera d'une couronne de tribulation, il te jettera comme une balle sur une terre large et spacieuse; tu mourras là , et là sera ton cbar magnifique, ô honte de la maison de ton maître.
19. Je te chasserai de ton poste, et je te déposerai de ton ministère.
20. Et en ce jour- là j'appellerai mon serviteur Eliacira, fils d'Helcias;
21. je le revêtirai de ta tunique, je le ceindrai de ta ceinture, et je remettrai ta puissance entre ses mains, et il sera
17. Ecce Dominus asportari te faciet, sicut^asportatur gallus gallinaceus ; et quasi amictum, sic sublevabit te.
18. Coronans coronabit te tribulation e ; quasi pilam mittet te in terram latam et spatiosam ; ibi morieris, et ibi erit currus gloriffi tuœ, ignominia domus domini tui.
19. Et expellam te do statione tua, et de ministerio tuo depouam te.
20. Et erit in die illa : vocabo servum meum Eliacim, filium Helcise;
21. et induam illum tunica tua, et cingulo tuo confortabo eum, et potestatem tuam dabo in manu ejus; et erit
n'est pas question de temple, mais de la maison royale ; Sobna ëlalt donc préfet du palais , majordome. Très hante fonction, que des flls de rois avalent parfois remplie (cf. Il P^r. xxvi, 21).
— Quid tu hUs, aut...î A la lettre dans l'hébreu : Qu'as -tu Ici, et qui es-tn Ici, que tu te creuses Ici un tombeau ? Cette double interrogation et la triple répétition de l'adverbe Me relèvent avec une étonnante vigueur ce que la présence de Sobna à Jérusalem , surtout en nn tel emploi, avait d'inconvenant. — Exddisti tiM... C'a toujours été la coutume des riches Orientaux de se construire de magnifiques sépulcres. On en voit de semblables aux alentours de Jérusalem, creusés à grands frais dans le roc iAtl. arch., pi. xsviii, flg. 3, 6; pLxxDc.flg. 3, 6, 7; pi. xxx, flg. 1-3, 5-9; pi. XXXI, flg. 3-6; pi. xxxii, flg. 1 -3 ). — In excelso : dans un lieu élevé, très apparent. Détail qui fait ressortir davantage l'orgueil de Sobna.
Le mot tnemonale manque dans l'hébreu. Tabemaculum est un nom assez souvent donné aux tombeaux ( cf.
Eccl. XII, 5, etc.). — Ecce Dominus...
Yers. 17-19, le châtiment de cet homme orgueilleux et arrogant. — Axportari te /aciet : en exil , dans un pays lointain. Sicut asportatur gallus...: c.-à-d., avec la même facilité. Mais l'hébreu emploie une tout autre comparaison , sur laquelle le prophète insiste avec ime remarquable énergie : Voici que Jéhovah te lance, 11 te lance avec force ;
11 te pelotera en pelote ; 11 te fora rouler, rouler comme une balle sur un terrain spacieux. L'image est empruntée au Jeu de balle, et la terre spacieuse représente probablement l'Assyrie. — Ibi morieris... L'exil de Sobna n'aura donc pas de fln, — Currus gloriae... Ses chars luxueux seront emportés par ceux qui l'auront fait prisonnier.
— Ignominia domux... Au vocatif : O honte (ô toi qui es la honte ) de la maison de ton maître. Sobna avait déshonoré U maison du roi en abn-
pant de son haut rang. — Expellam te... (vers. 1 9). Jéhovah prend lui-même la parole pour sceller et confirmer l'oracle.
20-25. Eliacim. — Tunica tua, cingulo tuo.' C.-à-d., du costume officiel de la fonction. Cf. Nura. XX, 26, 28, etc. — Erit qiiasi pater...:
Le jeu de baUe chez les anciens Égyptiens. (Peinture antique.)
ainsi qu'il convient à des ministres dignes de ce nom. Cf. XLV, 8 ; I Par. ii, 24, et iv, 5 ; I Mach. XI, 32, et<5. Il suit de là que Sobna avait traité durement le peuple. — Clavem domus David. Symbole de l'autorité suprême dans !e royaume, comme le marquent si bien les traits qui suivent : et aperiet, et non... Cf. Matth. xvi, 19; Apec, in, 7. — Stiper humerum... Cf. ix, 5. « On se sert encore en Client de grosses clefs de bois qu'on porte sur l'épaule. » — Paxillum... ( ver-
is. XXTI, 22 — XXIII. 1.
quasi pater habitantibus Jérusalem et domui'Juda.
22. Et dabo clavem domus David super humerum ejus; et aperiet, et non erit qui claudat; et clandet, et non erit qui aperiat.
23. Et figam illum paxillum in loco fideli, et erit in solium glorise domui patrie ejus.
24. Et suspendent snper eum omnem gloriam domus patris ejus ; vasorum diversa gênera, omne vas parvulum, a vasis craterarum usque ad omne vas musicorum.
25. In die illa, dicit Dominus exercituum, auferetur paxillus qui fixus fuerat in loco fideli, et frangetur, et cadet, et peribit quod pependerat in eo, quia DominuB locutus est.
comme un père pour les habitants de Jérusalem et pour 1<\ maison de Juda.
22. Je mettrai sur son épaule la clef de la maison de David; il ouvrira, et personne ne fermera, et il fermera, et personne n'ouvrira.
23. Je l'enfoncerai comme un pieu dans im lieu solide, et il sera comme uu trône de gloire pour la maison de son père.
24. Et toute la gloire de la maison de son père sera suspendue sur lui : on y mettrçi des vases de divers genres, toute sorte de petits instruments, depuis les coupes jusqu'aux instruments de musique.
25. En ce jour-là, dit le Seigneur des armées, le pieu qui avait été enfoncé dans un lieu solide sera arraché; il sera brisé et il tombera , et tout ce qui y était suspendu périra, car le Seigneur a parlé.
CIIA.PITRE XXIII
1. Onus Tyri. Ululate, naves maris, quia vastata est domus unde venire con- Bueverant ; de terra Cethim revelatum est eis.
1. Oracle sur T3T. Hurlez, vaisseaux de la mer, car le lieu d'où les navires avaient coutume de venir a été détruit; c'est du pays de Céthim que la nouvelle leur en est venue.
set 28). Belle métaphore : un clou planté dans un mur solide {fideli ) et non dans du plâtre fragile. — In solium glorise... Eliacim sera ainsi l'honneur de tonte sa famille. — Et suspendent super eum... Hébr. : Et à lui se suspendra toute la gloire de la maison de son père. Image tout à fait pittoresque, pour signifier que toute sa parenté aura recours à lui, afin d'obtenir honneurs et emplois, ainsi qu'il arrive en pareille circonstance. — Vasorum, diversa gênera. . . Ces vases de différente nature représentent les membres de la famille d'Eliacim, les grands et les petits, les riches et les pauvres. Variante dans l'hébreu : Les rejetons nobles et Ignobles, tous les petits ustensiles, depuis les bassins jusqu'aux outres. Pour ce dernier mot la Vulgate a vas musicorum , le traducteur latin ayant donné à n'bâlim le sens musical qu'il a souvent (nébel, une petite harpe). — In die illa... auferetur... (vers. 25). D'après d'assez nombreux Interprètes, ce verset nous ramènerait à Sobna, et prédirait de nouveau sa chute honteuse. Mais 11 semble beaucoup plus naturel et plus conforme au contexte de croire qu'il s'agit encore d'Eliacim, auquel Isaïe prédirait qu'il perdra _ sa place, lui aussi, à cause des indiscrétions de sa famille, qui ont été signalées en termes si dramatiques. Il est difflcUe que la figure du clou, qui vient de lui être appliquée, se rapporte tout
à coup à Sobna. — L'accomplissement de ce petit oracle est noté plus loin , xxxn , 3 , d'une manière au moins partielle, car Eliacim nous apparaît alors comme ministre de la maison du roi ; si le Sobna qui l'accompagne est Identique au nôtre, il ne remplit que le rôle Inférieur de secrétaire.
§ XL — Oracle contre Tyr. XXIII , 1-18.
Admirable élégie sur la chute de Tyr. Elle ferme digue ment la série des magnifiques oracles relatifs aux nations païennes. Cette série s'était ouverte par Babylone, la cité de la force matérielle, la grande puissance continentale qui subjuguait les peuples avec son bras de fer; elle se termine par la cité de la richesse matérielle, par la grande puissance maritime qui pillait pacifiquement les peuples sur les marchés. Isaïe prédit à l'orgueilleuse reine des mers une humiliation de soixante -dix ans, puis la consécration de ses trésors au service du vrai Dieu. Deux parties : vers. 1-14, 15-18.
1° Première partie : la ruine de Tyr. XXIIT, 1-U.
Chap. XXIII. — 1-5. Première strophe : la riche cité n'est plus ; la Phénicie entière et l'Egypte sont plongées dans la désolation. — Onus Tyri. Titre de l'oracle. — Vluiate... Ici encore, le prophète nous conduit droit au coeur du au-
Jr. XXTtl, 2-8.
2. Soyez laiiets. ha1>itaiils de l'île ; les niaichands de Sidon, qui parcourent la mer, te reinplisBuiont.
3. Sur les vastes eaux la semence du Nil, les oioissons du tleuve étaient sa nourriture ; et elle était devenue le marché des nations.
4. Rougis de honte, Sidon, car ainsi parle la mer, la force de la mer : Je n'ai pas conçu, je n'ai pas enfanté, je n'ai pas nourri de jeunes gens, et je n'ai point élevé de jeunes filles.
5. Lorsque la nouvelle aura passé en Egypte, on sera saisi de douleur en apprenant la ruine de Tyr.
6. Traversez les mers, poussez des hurlements, habitants de l'île.
7. N'est-ce pas là votre ville, qui se glorifiait de son antiquité depuis les anciens jours ? Ses pieds la conduisent au loin sur la terre étrangère.
8. Qui a pensé cela contre Tyr, autrefois couronnée, dont les marchands étaient
2. ïacete, qui habitatis in insula; uo gotiateres Sidonis, transfretantes mare, repleverunt te.
3. In aquis multis semen Nili, messis fluminis fruges ejus ; et facta e.st negotiatio gentium.
4. Erubesce, Sidon ; ait enim mare, fortitudo maris, dicens : Non parturivi, et non peperi, et non enutrivi juvenes, nec ad incrementum perduxi virgines.
5. Cum auditum fuerit in ^Egypto, aolebunt cum audierint de Tyro :
Transite maria, ululate, qui habitatis in insula
7. Numquid non vestra hrec est, quse gloriabatur a diebus pristinis in antiquitate sua ? Ducent eam pedes sui longe ad peregrinandum.
8. Quis cogitavit hoc super Tyrura quondam coronatam, cujus negotiatores
]et. Pour lui la ruine de Tyr est déjà un fait accompli; aussi interpelle- 1- il à ce sujet les marins phéniciens qui revenaient d'une de leurs expéditions lointaines. — Naves maris. D'après l'hébreu : vaisseaux de TarSii. Cf. ii, 16, et la note. Les navires tyriens sillonnaient la Méditerranée dans toutes les directions, et allaient jusqu'à Tartessus, au delà du détroit de Gibraltar (âU. géogr., pi. i). — Quia... domus uiide... Plus vigoureusement dans l'hébreu : Parce qu'elle (la ville de Tyr) est ravagée; U n'y a plus de maison, 11 n'y a plus d'entrée (c.-à-d. de port pour les flottes). — De terra Cethiin... Hébr. : Kitt'im. Nom de l'île de Chypre. C'était la dernière station des navires phéniciens, avant de regagner le rivage do la patrie {Atlas géogr., pi. I, V, XVII ). La flotte Idéale à laquelle s'adresse le prophète apprend en cet endroit le malheur de Tyr ( revelatum est...). — Tacete (soyez muets d'épouvante), qui Jiabitatis... Isaïe interpelle maintenant les Tyriens et les Sidoniens , qui ont souB les yeux l'horrible désolation de la grande cité, et dont le commerce est pour longtemps ruiné. — In insula : dans le sens large ( cf. xx, 6, etc.). D'ailleurs, Tyr s'était en quelque sorte dédoublée, et, tandis que la cité antique (Palaetyr, IlaXaiTupoç) était demeurée sur le continent, la ville nouvelle s'était transportée sur nne île, à quelque distance du rivage (Atlas géogr., pi. vu). — Sidonis. Aujourd'hui Saïda, au nord de Tyr. L'origine et la gloire de Sidon remontaient plus avant dans l'histoire que celles de Tyr ( cf. Gen. x , 15 ) ; mais la mère avait été dépassée par sa fllle. — Negotiatores.,. repleverunt... Tyr était donc devenue le centre de tout le commerce phénicien. — In aquis multis (les eaux de la mer)... Autre gloire pour Tyr; elle servait de débouché à l'Egypte et de marché au
j monde entier. — NUI. En hébreu, Sihôr; c.-à-d. noir, sombre. Cf. Jer. n, 18. — Messls fluminis... L'Egypte manquait de bois et ne pouvait construire de gros navires capables de tenii- la mer ; elle avait recours à ceux de Tyr pour transporter au loin ses riches récoltes, et la cité phénicienne tirait de là des profits considérables (frugesejus; hébr., son revenu).— Erubesce, Sidon... (vers. 4). Sidon était la mère de Tyr ; elle était donc profondément humiliée par la ruine de cette ville. — Mare, fortitudo maris : la mer et les rochers au milieu desquels Tyr était bâuo. Ils prennent ici la parole au nom de la cité détruite. — Non parturivi... Autrefois si peuplée, elle est maintenant aussi déserte que si elle n'avait Jamais tu d'enfants. — In .^gypto , dolebunt... (vers. 5). Ainsi qu'il vient d'être dit (note du vers. 3), la chute de Tyr devait être très préjudiciable au commerce de l'Egypte ; en outre, la cité phénicienne était pour les Égyptiens un avant - poste qui les protégeait contre les Assyriens.
6-9. Seconde strophe : l'orgueilleuse cité n'est plus, et sa mine est l'œuvre de Jéhovah. — Transite maria. Ilébr. : Fuyez à Tarsls (note du vers. 1 '. Le prophète presse les Tyriens (qui habitatis...) de se réfugier au plus vite dans leurs colonies les plus lointaines. C'est ce qu'ils firent en réalité lorsque, assiégés par Alexandre le Grand, Us envoyèrent à Carthage leurs vieillards, leurs femmes et leurs enfants. Cf. Diodore de Sicile , xvii , 41. Un bas -relief de Ninive représente aussi, comme porte l'Inscription qui l'accompagne, des 1 ennemis des Assyriens se réfugiant sur des vaisseaux ». — Numquid non vestra... ? Cette question suppose un douloureux étonnement : « Est - ce que ce monceau de ruines est tout ce qui reste de la joyeuse, de l'antique, de la puissante Tyr? » — A diebus pristinii>
Is. XXITI, 9-15.
principef, institores ejus inclyti terrjfcV
9. Dominus exercituum cogitavit hoc, ut detraheret superbiam omnis glorise, et ad ignominiam deduceret universos inclytos terrae.
10. Transi terram tuam quasi flumen , filia maris ; non est ciugulum ultra tibi.
11. Manum suam exteiidit super mare, conturbavit régna ; Donâinus mandavit adversus Ghanaau , ut contereret fortes ejus;
12. et dixit : Non adjicies ultra ut glorieris, calumniam sustinens virgo, filia Sidonis; in Cethim consurgens transfreta, ibi quoque non erit requies tibi.
13. Ecce terra Chaldaeorum, talis populus non fuit. Assur f undavit eam ; in captivitatem traduxerunt robustos ejus, Bufîoderunt doraos ejus, posuerunt eam in ruinam.
14. Ululate, naves maris, quia devastata est fortitudo vestra.
Et erit in die illa : in oblivione
des princes, dont les trafiquants étaienk les nobles de la terre?
9. C'est le Seigneur des armées qui a pensé cela, pour renverser l'orgueil de toute gloire, et pour faire tomber dans l'ignominie tous les nobles de la terre.
10. Parcours ton pays comme un fleuve, fille de la mer; tu n'as plus de ceinture.
11. Le Seigneur a étendu sa main sur la mer, il a ébranlé les royaumes; il a donné ses ordres contre Chanaan, pour détruire ses héros ;
12. et il a dit : Tu ne te glorifieras plus à l'avenir, vierge déshonorée, fille de Si don; lève -toi, f>asse à. Céthim; même là tu ne trouveras pas de repos.
13. Vois le pays des Chaldéens ; il n'y eut jamais un tel peuple. Les Assyiiens l'avaient fondé; on a emmené captifs ses plus robustes , on a renversé ses maisons, et on a fait d'elle une ruine.
14. Hurlez, vaisseaux de là mer, parce que votre force a été détruite.
En ce jour-là, ô Tyr, tu seras
Quoique relativement plus récente que Sidon ( note dr vers. 4 ) , Tyr remontait cependant à une très haute antiquité. Cf. Hérodote, il, 44; Josèpbe, Ant., vm, 3,1. — Ducent eam pedea... La voici , malgré toute sa gloire , réduite à fuir et à s'exiler. — Quis cogitavit... (vers. 8). Encore la douloureuse surprise. — Quondam coronatam. D'après l'hébreu : celle qtil couronne. Tyr distrlbtiait des couronnes aux rois de ses colonies. — Oujiis negoti'itores... Ses riches marchands ne le cédaient en rien aux princes et aux nobles des autres nations. — Domtnus... œgitavit hoc. Ce pronom est fortement accentué. Jéhovah, l'ennemi de tout ce qui est orgueilleux ici -bas. Cf. II, 12; Jer. ix, 13-14. — Ut detraheret. Hébr. : pour profaner. C- à - d. pour avilir, pour humilier profondément. Cf. Ez. xxviu, 7.
10-14. Troisième strophe : les colonies phéniciennes recouvrent leur Indépendance ; ce sont les Chaldéens qui serviront d'Instruments aux vengeances du Seigneur contre Tyr. — Transi terram... Cette fols, ce sont les colonies qui sont Interpellées ; le prophète leur dit que la mine de la métropole est pour elle un signal d'émancipation. Littéralement dans l'hébreu : Inonde ton pays comme le Nil ( ici, Y'hôr ; voyez la note du vers. 3). Allusion aux crues si remarquables de ce fleuve. Les colonies posséderont désormais en toute liberté leur propre territoire, sur lequel Tyr avait exercé Jusqu'alors des droits de suzeraineté. — Pilla maris. Hébr. : fille de TarHs, Cette colonie est mentionnée à part, comme l'une des principales. — Non est cingulum... Métaphore qui exprime fort bien l'idée d'une complète émancipation. — Manum... extendlt (vers. 11). Ce verbe et le suivant ont Dominua pour sujet
anticipé. — Conturbavit régna. Hébr. : U a fait trembler les royaumes, c.-à-d. tous les pays soumis à Tyr et faisant cause commune avec elle.
— Chanaan. Les Phéniciens appartenaient à la race chananéenne. — Fortes ejxu. Hébr. : ses forteresses. — Calumniam sustinens (vers. 12). Plus énergiquement dans l'hébreu : Cvierge) déshonorée. Éplthète classique pour désigner une place forte qui s'est laissé prendre. — In Cethim... transfreta. C'est ce que flt un certain Lull, roi de Sidon, attaqué par les Assyriens : 11 réussit à se réfugier dans l'île de Chypre. — Ibi quoque non erit... Les colons, Irrités des anciennes rigueurs de la mère -patrie, refuseront de recevoir les fugitifs, ou les maltraiteront à leur tour, — Ecce terra Chaldœomm... (vers. 13). Le prophète indique finalement quels seront les exécuteurs du jugement divin. Variante dans l'hébreu : Voici le pays des Chaldéens ; ce 'peuple n'était pas ; il a livré Assur aux bêtes du désert ; ils dressent leurs tours (contre Tyr), ils renversent ses palais... Les Chaldéens, qui, au temps d'Isale, étalent eux-mêmes tributaires de l'Assyrie et ne possédaient pas une existence Indépendante, paraissent tout à coup à l'avant - scène de l'histoire après avoir donné à Ninlve le coup de mort, et ils ruinent Tyr de la même manière.
— Ululate... (vers. 14). L'oracle, revenant à son point de départ (vers. 1), se termine comme 11 avait commencé.
2« La résurrection de Tyr. XXIIT , IS - 18.
18-18. Quatrième strophe : dans soixante-dix ans Tyr sera rétablie, redeviendra prospère et consacrera ses richesses à Jéhovah. — Et erit in dit... La transition chère à Isaïe. Cf. xrx, 16, 18, 19, 93, 24, etc. — Sepluaginta annis. Ces
Is. XXÎIT, 16 - XXTV, î.
dans l'oiihli pendant soixante- dix ans, comiae les jours d'un même roi ; et après soixante-dix ans, Tyr sera comme la courtisane dont parle la chanson :
16. Prends la harpe, parcours la ville, courtisane qu'on oublie; chante bien, répète tes chants, afin qu'on se souvienne de toi.
17. Après soixante- dix ans, le Seigneur visitera Tyr, et il la ramènera h son trafic, et elle se prostituera de nouveau à tous les royaumes de la terre, sur la face du globe.
18. Mais son gain et ses bénétices seront consacrés au Seigneur ; ils ne seront pas enfouis ni mis en réserve, mais son gain sera pour ceux qui habitent devant le Seigneur, afin qu'ils en soient nourris jusqu'à satiété, et qu'ils en soient revêtus jusqu'à leur vieillessôi
cris, 0 Tyre, peptuapîiita annip, sicut dies régis unius ; post septuaginta autem annos erit Tyro quasi canticum meretricis :
16. Rume citharam, ciroui civitatem , meretiix oblivioni tradita; bene cane, fréquenta canticum, ut meraoria lui sit.
17. Et erit post septuaginta annos, visitabit Dominus Tyrum, et reducet eam ad mercedes suas, et rursum fornicabitur cum universis regnis terrae super faciem terrfe.
18. Et erunt uegotiationes ejus et mercedes ejus sanctificatae Domino ; non condentur neque reponentur, quia his qui habitaverint coram Domino erit negotiatio ejus, ut manducent in saturitatem, et vestiantur usque ad vetustatem.
CHAPITRE XXIV
1. Voici qTie le Seigneur dévastera la terre; il la dépouillera, il en affligera la face, et il en dispersera les habitants.
1. Ecce Dominus dissipabit terram, et nudabit eam, et aftiiget faciem ejus, et disperget habitatores ejus.
années coïncident avec celles de la captivité des JuifsàBabylone (Jer. xxv, 11-12) et désignent la dernière période de la domination chaldéenne. — SieiU cHes régis unius. Manière de dire que ce temps d'iiuiiiiliatlon et de douleur se passera dans une monotone uniformité. — Post septuaginta... Le réveil de Tyr, figuré par une comparaison tout à fait saisissante. La cité humiliée ressenbleia à ces malheureuses créatures, qui, lorsqu'elles se voient oubliées, s'efforcent de provoquer de nouveau l'attention par leurs artifices.— Visitabit Dominus... (vers. 17). Visite aimable et favorable , qui aura pour but de rendre à Tyr une partie de sou antique prospérité. — Ad mercedes suas. Hébr. : à sou gain. Tyr reprendra son commerce gigantesque et remplira do nouveau ses trésors. Ce commerce est décrit sous une Image énergique (/ornicaMtur; ù cause de son caractère mondain et profane).— Et erunt negotiationes... (vers. 18). Bmploi étonnant des richesses- de la ville ressuscltée : elles seront consacrées à Jéhovah,et serviront à nourrir abondamment et à vêtir élégamment (ainsi dit l'hébreu, au lieu de usquc ad vetustatt:in) les habitants de Jérusalem après l'exil {hls qui... coram Domino). — liCs deux parties de ce bel oracle se sont accomplies tour à tour. Nabuchodonosor s'empara de Tyr après un long siège de treize ans , et Imposa à ses habitants deux rbls envoyés de Babylone , Merbaal et Hlram. Cf. Ez. xxvi, 11 et ss. ; Josèphe, eontr. Apion., i, 20, etc. La vUle se releva de ses ruinée après la chute de l'empire chaldéen,
(t reprit vigoureusement son négoce ; mais elle ne retrouva Jamais son ancienne splendeur. Dans les livres d'Esdras, m, 7, et de Néhémle, xiii, 16, nous la voyons prêter son secours aux Juifs pour construire Jérusalem et le temple. Plus tard , Alexandre le Grand en fit à son tour la conquête. Dès lors l'œuvre de destruction alla plus promptement, et depuis des siècles, après avoir été pendant assez longtemps le siège d'une brillante chrétienté, réalisant ainsi pleinement les derniers mots de la prophétie, elle n'est guère qu'une ruine Immense. « Un morne silence et une profonde solitude régnent maintenant le long de ces rivages, qui retentirent un jour dee querelles du monde. »
Sbction IV. — Oracles rblatips a la fin DKS TEMPS. XXIV, 1 — XXVII, 13.
Grandiose conclusion des jugements lancés contre les nations païennes à partir du chap. xiii. Ces Jugements particuliers « viennent maintenant déboucher dans le jugement général comme dans un océan f. Ou a parfois essayé d'appliquer & divers événements historiques des temps passés les oracles contenus dans cette section : par exemple, à la ruine de Nlnive, à celle de Babylone, etc. Mais aucun fait spécial de l'histoire ne suffit pour épuiser les riches concepts de ce grand oracle universel. Ce qu'U expose ne doit pas avoir lieu dans le temps, mais à la fin des temps. Les faits historiques qu'il semble raconter sont donc avant tout des emblèmes, et figurent les scènes du jugement qui atteindra la terre entière aux
Is. XXIV, 2-10.
2. Et erit sicut populuH, sic Kacerdos; et sicut servus, sic dominus ejus; sicut ancilla, sic domina ejus ; sicut emens, sic ille qui vendit; sicut fœnerator, sic ie qui mutuum accipit; sicut qui repetit, sic qui débet.
3. Dissipatione dissipabitur terta, et direptione prsedabitur; Dominus enim locutus est verbum hoc.
4. Luxit, et defluxit terra, et infinnata est; defluxit orbis, infirraata est altitude populi ten'83,
5. Et terra infecta est ab habitatoribus suis, quia transgressi sunt leges, mutaverunt jus, dissipa verunt fœdus sempiternum.
6. Propter hoc maledictio vorabit terram, et peccabunt habitatores ejus; ideoque insanient cultores ejus, et relinquentur homines pauci.
7. Luxit vindemia, infirmata est vitis, ingemuerunt omnes qui laetabantur corde.
8. Cessavit gaudium tympanorura, quievit sonitus laetantium , conticuit dulcedo citharae.
9. Cum cantico non bibent vinum; amara erit potio bibentibus illam.
10. Attrita est civitas vanitatis, clausa est omnis domus, nullo introeunte.
2. Alors le prêtre sera comme le peuple, le maître comme son esclave, la maîtresse comme sa servante, celui qui vend comme celui qui achète, celui qui emprunte comme celui qui prête, et celui qui doit comme celui qui redemande ce qu'il a prêté.
3. La terre sera entièrement dévastée et livrée au pillage ; car c'est le Seigneur qui l'a décrété.
4. La terre est dans les larmes, elle fond , elle tombe en défaillance ; le monde périt, la grandeur du peuple de la terre est abaissée.
.5. La terre a été infectée par ses habitants, car ils ont violé les lois, ils ont changé le droit, ils ont rompu l'alliance étemelle.
6. C'est pourquoi la malédiction dévorera la terre, ses habitants s'abandonneront au péché, ceu.K qui la cultivent seront insensés, et il n'y demeurera que très peu d'hommes.
7. La vendange pleure, la vigne languit, tous ceux qui avaient le cœur joyeux sont dans les larmes.
8. La joie des tambourins a cessé, les cris de réjouissance ont piis fin, la harpe a fait taire ses doux accords.
9. On ne boira plus le vin en chantant ; les liqueurs seront amères aux buveurs.
10. La ville de vanité est détruite, toutes les maisons sont fermées, personne n'y entre plus.
derniers Jotirs da monde. La section commence et se termine par des morceaux an caractère tragique (xxiv, 1-25 ; XXVII, 6-13); le fond est formé par quatre cantiques de nature très diverse (xxv, 1-5, 9 ; XXVI, 1-19 ; xxvi, 2-6), qui sont unis entre eux par de courts récitatifs ( xxv, 6 - 8 , 10 - 12 ; XXVI, 20-21 ; XXVI, 1). Nulle part ailleurs on ne trouve autant de musique dans le style d'Isaïe.
{I. — Ravages sur toute la terre, p^iis le jugement dernier. XXIV, 1-23.
i" Le Seigneur dévastera la terru. XXIV, 1-12.
CHAf. XXrV. — 1-6. Ravage terrible produit à la surface du globe. — Ecne... Le prophète nous jette, selon sa coutume, au cœur même d.j la catastroimc qu'il se propose de décrire, et 11 en résume ici les principaux traits en termes énergiques, très vivants. — DisKipabit. ., nudabit. D'après l'hébreu : il dépeuplera, il videra. — Terrain : non pas telle ou telle contrée particulière, mais la terre entière, traitée comme si elle était solidaire des crimes de l'humanité. Cf. II Petr. m, 13. — Sicut populns... (vers. 2). Énumératlon éloquente, pour dire que toutes les classes de la société (Isaïe en cite douze, groupées deux adeux) seront atteintes parles châtliuentsdiviu^.
n n'y aura pas de privilège. — Dissipatione. . . priedaMtur... (vers. 3). Dans l'hébreu, une allitération rend la description encore plus frappante : nibbôq tibbôq ha'âref, Vhibbôz fibbôz. — Luxit et defluxit... (vers. 4). Autre répétition d'un très bel effet. Isaïe contemple les maux du genre humain comme déjà réalisés ; c'est pour cela qu'il emploie le prétérit prophétique. — Terra infecta,., (vers. 5). Les crimes des hommes ont souillé la terre, et voilà pourquoi elle est ainsi bouleversée et ravagée. — Fœdus sempiternum : l'alliance que Dieu a contractée à Jamais entre tous les hommes en vertu de la création, et non l'alliance spéciale du Sinaï.
6-12. Nouvelle description des maux qui atteindront, à la fln des temps, la terre et tout ce qu'elle renferme. Les vers. 1-6 concernent davan-tage la terre considérée en elle-même; ceux-ci s'appliquent davantage à ses habitants. — Maledictio vorabit... : la malédiction personnifiée. — Peccabunt... insanient... Hébr. : Sep habitants méritent un châtiment, et Ils seront consumés. Néanmoins, relinquentur pauci (voyez le vers. 13). — Luxil vindemia... Autres personnifications classiques (vers. 7-9) pour développer cette pensée : "Toute Joie cessera sur la terre. — Tympanorum : le Joyeux instrument qui accoir.pagnait
11. Clamor ent super vino in plateia; déserta est omnis Isetitia, traiislatum est gaudium terrée.
12. Relicta est in urbe solitudo, et calamitas opprimet portas.
13. Quia hsec erunt in medio terrse, in medio populorum, quomodo si paucae olivae quse remanserunt, excutiantur ex olea, et racemi, cura fuerit fiiiita vinderaia.
1-i Hi levabuut vocera suam, atque laudabunt; cum glorificatus fuerit Dominus, hinnient de mari.
15. Propter hoc in doctrinis glorificate Dorainum ; in insulis maris nomen Domini, Dei Israël.
16. A finibus terrse laudes audivimus, gloriam Justi. Et dixi : Secretum meum mihi , secretum meum mihi. Vse mihi !
Prsevaricantes prievaricati sunt, et prsevaricatione transgressorum prsevaricati sunt.
17. Formido, et fovca, et laqueus super te, qui habitator es terrse.
11. On criera dans les rues, parce que le vin manque; toute joie a cessé, l'allégresse de la teiTC a été bannie.
12. La solitude est restée dans la ville et la culumité pressera ses portes.
13. Et il en sera au milieu de la terre au milieu des peuples, comme lorsqu'on secoue quelques olives qui sont restées sur un olivier, et comme quelques raisins après qu'on a fini la vendange. .
14. Ceux-là élèveront leur voix, et ils chanteront des cantiques de louange : loreque le Seigneur aura été glorifié, ils pousseront des cris du côté de la mer.
16. C'est pourquoi glorifiez le Seigneur par vos doctrines ; célébrez le nom du Seigneur, du Dieu d'Israël, dans les îles de la mer.
16. Des extrémités de la terre nous avons entendu des louanges, la gloire du Juste. Et j'ai dit : Mon secret est à moi, mon secret est à moi. Malheur à moi! Les prévaricateurs ont prévariqué, ilB ont i)révariqué comme des transgresseurs.
17. L'effroi, la fosse et le filet sont sur toi, habitant de la terre.
la danee dee vendangeurs. — Cum cantico non bibent... Sur l'assoclatlou de la musique aux fes- Cins, comp. v, 12, etc. — Attrita ««(...Vers. 10-12: des calamités de toute sorte fondent sur le monde.
— Cintaa vanitalis. Hébr.: la cite du ^hu, c.-à-d. du vide. Le prophète nomme ainsi, en faisant allusion à Gen. i, 2 (« la teiTo était tohu ei bohu »), la capitale Idéale du monde corrompu et corrupteur, destinée au vide, à la destmctlon la pliis complète. — Clamor... super vino (vers. 11). On se lamente parce qu'il n'y aura plus de vin. Comp. le vers. 7; xv, 8-10; Joël, i, 6. — Calamitas... portas ( vers. 12 ). Hébr. : la porte ( de la viQe ) est frappée de ruine.
2» Un certain nombre des habitants du globe seront sauvés. XXIV, 13-16«.
13-16». Hœc ertmt...: à l'époque effroyable que le prophète contemple. — Paucae olivae... Comparaison déjà employée plus haut (xvii, 6; voyez la note). Il reste bien peu d'olives et de raisins après la récolte ; mais 11 en reste. Toujours la consolante idée d'un reste qui sera sauvé ; nous avons déjà dit combien elle est familière à Isaïo. — Hi Uvabunt... Ceux d'entre les hommes qui agiront part au salut final feront entendre des ch ints de Joie et de reconnaissance. — Cum gloriflcutus fuerit. . . Hébr. : à cause de la majesté de Jéhovah. La gloire divine sera l'objet principal de le'ur sainte Jubilation. — De mari : des réglons lointaines qu'arrose la Méditerranée.
- - Propter hue... Fragment de leurs joyeu.f c;»ntiques (vers. It). Oeax (fUi le chantent Invitent les Justes du monde entier à s'unir à eux pour
louer leur Sauveur. — Doctrinis. D'après la Yulgate, ce mot représente les précieuses révélations qui Instruisent les hommes et les aident à parvenir au salut. L'hébreu dit littéralement : Dans les lumières; c.-à-d. dans les régions d'où vient la lumière, À l'est, par opposition à l'ouest (.de mari , in insulis). Cf. lk, 19. — A finibus terrse... (vers. 16). Les chantres sacrés n'ont point adressé en vain leur exhortation , car voici que l'on entend retentir des extrémités du globe d'autres cantiques (Vulg. : laudes) à l'honneur de Jéhovah. — Oloriam justi. Plutôt, d'après l'hébreu : Gloire au juste ! C'est de nouveau la citation d'un fragment de cantique. Le Juste par antonomase n'est autre que le Seigneur. — Les vers. 13-16 ' contrastent par leur grâce avec les sombres tableaux dont Us sont entourés.
3» Le jour terrible du Jugement divin. X\1V,
16^ -n. Il sera Impossible aux pécheurs d'échapper à la ruine. — Et dixi. Avant d'arriver aux temps heureu.v qui viennent d'être prédits, U faudra passer par d'affreux malheurs, dont la vue arrache au prophète un cri d'angoisse : Secretum meum. . . Il va exposer ce douloureux secret. A la lettre dans l'hébreu : Maigreur à mol , maigreur à mol ! C.-à-d. : Je suis anéanti Je suis anéanti ! Il maigrit d'épouvante et d'hor renr. — Prsevaricaales praevaricati... L'Iniquité envahit la terre entière, à lu fat-on d'une bande do brigands qui ravage tout sur son passage. L'hébreu est très musical dans cette série de versets. — Formido, et fovea... Métaphores em-
Is. XXIV, 18-23.
18. Et voici, celui qui fuira devant l'effroi tombera dans la fusse, et celui <\m sera sauvé de la fosse sera saisi par le tilet; car les cataractes d'en liaut s'ouviiront, et les fondemeuts de la terre seront ébranlés.
19. La terre sera déchirée par des déchirements, des renversements la briseront , des secousses l'ébranleront ;
20. elle sera agitée et chancellera comme un homme ivre; elle sera enlevée comme une tente dressée pour une nuit; son iniquité l'écrasera, et eile tombera et ne se relèvera plus.
21. En ce jour -là le Seigneur visitera l'armée d'en haut qui est dans le ciel, et les rois du monde qui sont sur la terre ;
22. et ils seront assemblés et liés comme un faisceau, puis jetés dans l'abîme, où Dieu les tiendra en prison, et il les visitera longtemps après.
23. La lune rougira, et le soleil sera obscurci, lorsque le Seigneur des armées aura établi son règne sur la montagne de Sion et dans Jérusalem, et qu'il aura signalé sa gloire devant ses anciens.
18. Et erit : qol fugerit avoco formidinis cadet in foveam, et qui se explicaverit de fovea tenebitur laqneo; quia cataractse de excelsis apertse sunt, et coucutientur fundamenta terrœ.
19. (Jonfractione confringetur terra, coctritione conteretur terra, commotione commovebitur terra ;
20 agitatione agitabitur terra sicut ebrius, et auferetur quasi tabernaculum uniuB noctis; et gravabit eara iniquitas sua, et corruet, et non adjiciet ut resurgat.
21. Et erit : in die illa visitabit Dominus super militiam cœli in excelso, et super reges ten'se qui sunt super terram ;
22. et congregabuntur in congregatione unius fascis in lacum, et claudentur ibi in carcere, et post multos dies visitabuntur.
23. Et erubescet luna , et confundetur sol, cum regnaverit Dominus exercituum in monte Sion , et in Jérusalem , et in conspectu senum suorum fuerit gloriâcatus.
pruntéea & la vie cynégétique ; le vers. 18 les développe.
] 8 - 20. Variations sur la même pensée. — Et erit. Petite formule de transition. Cîoœp. le vers. 21. — Qui fugerit... cadet... A peine un malheur aura-t-11 cessé, qu'un autre surviendra ; les méchants seront donc Infailliblement saisis. Cf. Jer. XLVni, 43-44; Am. v, 19, et ix, 1-4. — Quia cataractse... Allusion évidente au déluge. Cf. Gten.vn.ll. Le monde, aussi corrompu qu'aux jours de Noé, sera puni par des châtiments qui atteindront tous ses habitants. — Concutientur fundamenta... Effondrement général de la masse du globe. — Con/raetione confringetur... Passage tragique, d'une rare vigueur. « Le langage imite (dans l'hébreu) les craquements et les explosions au milieu desquels le monde actuel disparaîtra, d Comp. les prophéties analogues de Jésus - Christ, également relatives à la fin des temps : Matth. XXIV, 29 ; Marc, xiu, 24, etc. — Qucui taberaaeulum. Comme la légère et fragile cabane de ceux qui gardent les récoltes. Cf. i, 8, et le commentaire. Les mots uniun noctis manquent dans l'hébreu. — Oravabit eam... Figure très énergique : l'iniquité humaine écrasera la terre sous son poids formidable. — Corruet et non adji- Oiet... La catastrophe finale, dont notre globe ne se relèvera pas sous sa forme actuelle, car il y aura « de nouveaux deux et une terre nouvelle » (II Petr. III, 13).
^l-33. Tie Seigneur renversera les rois de la terre et prendra en mains le gouvernement dn monde. — FisitaMJ. Visite qui aura h: châtlraïut JX)ur but. - Militiam cteli. Cette «xpressl'on, qui 1
désigne habituellement les astres, et parfois les anges en général, représente en cet endroit les mauvais anges. Cf. III Reg. xxn, 19; Eph. ii, 2, et vi; 12; II Petr. u, 4; Jnd. 8; Apoc. xx, 2-3. — Et reges terne. Les mauvais rois sont nommés à côté des anges pervers, parce qu'il y a une grande ressemblance entre la rébellion des uns et des autres contre Dieu. Au reste, bien que les chefs seuls soient nommés, comme étant plus coupables, ceux de leurs sujets qui auront Imité leurs crimes subiront évidemment la même punition. — In c/mgregatione... fascis. Trait dramatique. Cf. Matth. xin, 30, 40-42. — Lacum : une prison souterraine, d'après le contexte. Cf. Ex. xn, 29; Apoc. xiv, 19, et six, 20. — Post mvltoa dies... Admirable patience du Dieu vengeur. (Jette « visite » ne diffère pas de celle qu'a mentionnée le vers. 21 ; le prophète complète la pensée en précisant maintenant l'époque de la punition. Il serait entièrement contraire à tout l'ensemble de cet alinéa de prendre ici en bonne part le verbe visitabuntur, comme s'il désignait un pardon intégral. — Et erubescet... (vers. 23). Cf. xin, 10, et la note; Matth. xxtv, 29; Marc, xm, 24, etc. — Cum regvaverit Dominus. Lorsque « toute puissance opposée à Dieu aura disparu, le règne du Seigneur sera établi » définitivement et à tout jamais. — Tn mxjnte Sion... : dans la Jérusalem céleste, dont la terrestre était l'emblème. — Et in conspectu senum... Ces <i anciens >' sont nommés comme représentant toute l'a-^i^mblée des élus. Trait semblable dans l'Apocalypse, IV, 4, L-Lo.
nm
Is. XXV. 1-5.
CHAPITRE XXV
1. Domine, Deus meus es tu; exaltabo te, et confitebor nomini tui, quoniam fecisti mirabilia, cogitationes antiquas fidèles. Amen!
2. Quia posuisti civitatem in tumu- Inm, urbera fortem in ruinam, domum alienorum, ut non sit civitas, et in sempiternum non aediticetur.
3. Super hoc laudabit te populus foitis ; civitas gentium l'obustarum timebit te;
4. quia factus es fortitudo pauperi, fortitudo egeno in tribulatione sua, spes a turbine, umbraculum ab sestu; spiritus enim lobustorum quasi turbo impellens parietem.
5. Sicut aestus in siti, tumultum alienorum humiliabis; et quasi calore sub nube torrente, propaginem fortium marcescere faciès.
1. Seigneur, vous êtes mon Dieu; je vous exalterai, et je célébrerai votre nom, parce qne vous avez fait des merveilles, réalisant vos desseins antiques et fidèles. Amen.
2. Car vous avez réduit là ville en un monceau ; la ville forte n'est plus qu'une ruine, la demeure des étrangers, afin qu'elle cesse d'être une ville, et qu'elle ne soit jamais rebâtie.
3. C'est pourquoi un peuple puissant vous louera, et la cité des nations redoutables vous révérera ;
4. parce que vous êtes devenu la force du pauvre, la force du faible dans sa tribulation, un refuge contre la tempête, un rafraîchissement contre la chaleur; car la colère des puissants est comme un ouragan qui frappe une muraille.
5. Vous humilierez l'insolence des étrangers, comme l'ardeur du soleil dans un lieu aride; et vous ferez sécher les rejetons des violents, comme la chaleur brûlante est étouffée par un nuage.
§ II. — Le salut des jttstes ; leur allégresse et leurs actions de grâces. XXV, 1 — XXVI, 21.
Isaïe célèbre par de Joyeux cantiques la splendeur de la future Sion, qu'U lui avait été donné de contempler dans son extase. Ces chants gracieux sont comme autant d'échos de la prophétie qui précède (chap. xxiv) ; échos Intelligents, qui en font ressortir et en commentent les traits pittoresques.
1» On des cantiques des saints dans le ciel. XXV, 1-5.
Il rappelle ceux du chap. xu. Le prophète le chante t en tant que chorège de l'Église » à la fin du monde. On y trouve plusieurs réminiscenceiî du premier cantique de Moïse, Ex. xv.
Ch.vp. XXV. — 1-2. Première strophe : louange à Dieu, qui a détruit la capitale du monde impie.
— Dumine, Deus meus... Cri de conflance et d'amour liés le début. Cf. Ex. xv, 2 ; Ps. cxvit, 28. — Quoniam fecisti... Motif général de la louange : les merveilles inénarrables que le Seigneur a opérées pour sauver les Justes et pour établir son royaume. — CO'jitationea..., amen. Hébr. : Tes desseins, formés de loin, sont vérité et fidélité {'èniûnah 'oinen). Dieu a réalisé fidèlement sss plans étemels relatifs au salut des bons.
— Quia posuisti... Motif plus spécial de louer Jéhnvah (vers. 2). — CiiAtatem : la cité du tohu (xxiv, 10), centre et foyer de la perversité du monde. — Domum ( hébr. : le palais ) alienorum: ces hommes étjilent demeurés étrangers au
royaume de Dieu, par leurs croyances et leur conduite. Les LXX ont lu zédim, impies, au lieu de zârim. — M in sempiternum... La ruine de cette Babylone mystique est étemelle.
3-5. Deuxième strophe : Dieu s'est montré infiniment bon pour les petits et les humbles. — Super hoc... (pronom très accentué)... populus fortis. A la vue des Jugements divins, qui attestaient une Infinie puissance et ime justice redoutable, les nations les plus rebelles rendent hommage à .Téhovah. — Quia factus es... (vers. 4). Toute suave énumératlon des bienfaits et des grâces de protection que le Seigneur répand sur ses amis fidèles. La réalité y alterne avec le langage figuré (spes a turbine, umbraculum...). — Splritus... rolmslorum. Image très forte : la colère des tyrans, semblable à un vent de tempête qui menace de tout renverser (q^iasl turbo...). — Sicut sestns.^ (vers. 5). Métaphore opposée à la précédente. L'ardeur brûlante de la colère divine aura encore plus de force pour renverser elBcacement les méchants. — In slti. Hébr.: dans une terre desséchée. — Alienorum : les impta, déjà désig:nés plus haut (vers. 2) par ce même nom. — . Quasi colore sub nube... Un nuage qui se place eritre le soleil et la teiTe procure è celle-ci une ombre rafraîchissante. — Propaginem... 'inarcescere .. L'hébreu emploie une autre image : Le chant de triomphe des tyrans est abaissé (a pris fin, parce qu'ils ont été humiliés).
Ts. XXV, r,-i5.
6. Et le Seigneur des armées préparera à tous les peuples sur cette montagne un festin de mets oélicieux, un festin de vin, un festin de viandes pleines de suc et de moelle, d'un \an clarifié.
7. Et sur cette montagne il anéantira la chaîne qui tenait liés tous les peuples, et la toile qu'on avait ourdie sur toutes les nations.
8. Il anéantira la mort à jamais ; et le Seigneur Dieu enlèvera les larmes de tous les visages, et il enlèvera de dessus la terre l'opprobre de son peuple ; car c'est le Seigneur qui a parlé.
9. Et l'on dira en ce jour : Voici, c'est notre Dieu ; nous l'avons attendu , et il nous sauvera ; c'est lui qui est le Seigneur, nous l'avons attendu; nous serons dans l'allégresse, nous nous réjouirons dans son salut.
10. Car la main du Seigneur reposera sur cette montagne; et Moab sera brisé sous lui, comme le sont les pailles par la roue d'nn char.
11. Et il étendra ses mains sous lui comme un nageur les étend pour nager ; et Dieu humiliera son orgueil en '«.i brieant les mains.
12. Les fortifications de tes murailles élevées tomberont, elles seront renversées à terre , et réduites en poussière.
6. Et faciet Dommus ex«?rcituum oranibur'populis in monte hoc conviviura pinguium, convivium vindemise ; pinguium raedullatorum, vindemiœ def*catfe.
7. Et prfecipitabit in monte isto faciera vinculi colligati super omnes populos, et telam quam orditus est super omnes nationes.
8. Praecipitabit mortem in sempiternum ; et auferet Dominus Deus lacrymam ab omni facie, et opprobrium populi sui auferet de universa terra; quia Dominus locutus est.
9. Et dicet in die illa : Ecce Deus noster iste ; expectavimus eum, et salvabit nos; iste Dominus, sustinuimus eum; exultabimus, et laetabimur ia salutari ejus.
10. Quia requiescet manus Domini in monte isto ; et triturabitur Moab sub eo, sicuti teruntur paleae in plaustro.
11. Et extendet manus suas sub eo, sicut extendit natans ad natandum ; et humiliabit gloriam ejus eum allisione manuum ejus.
12. Et munimenta sublimium murorum tuorum concident, et humiliabuntur, et detrahentur in terram usque ad pulverem.
3<> La félicité des blenhenrenx dans le ciel. XXV, 6-8.
6-8. Le langage redevient très musical. « C'est comme la joyeuse musique qui accompagne le banquet céleste. » — Et faciet Dominus... : après la disparition du mal et des méchants.— Omnibus populia : aux élus, qui appartiendront à toutes les nations. Cf. ii, 2 - 4, etc. — In monte hoe : dans la Slon Idéale, comme plus haut (xxrv, 23). — Convivium... Image biblique et orlêutale, pour représenter de grandes délices, et particulièrement celles du ciel. Cf. lv, 1 - 2 ; LVI,7; Ps. xxxv, 9; Matth. xxu, 1-14; Luc. xrv, 16; Apoc. xix, 7-9, etc. Les rabbins comparaient le monde actuel à un vestibule qui conduit à la salle du festin, c- à -d. au bonheur dn ciel. — Pinguium : les parties les plus succulentes de la viande, suivant le goût des Orientaux. — Vindemiœ. D'après l'hébreu : les vins « conservés », qu'on a laissé longtemps reposer sur la lie et qui acquièrent ainsi beaucoup de force (les « vlna fiBc;iia » des Romains). — Pinguium medullatormn : les parties grasses, qu'on a fait cuire avec la moelle. — Ftndewit* defwcatse. Hébr. : des vins pris sur la lie et clarltlés. On les flltralt avant de les servir. — Et prsecipitabit... (vers. 7). Littéralement dans l'hébreu : Il engloutira. . . la face (la fuirtie supérieure) dn voile qui couvre
Comment. — Y.
tous les peuples. Telam : d'après l'hébreu , la couverture. Deux métaphores qui expriment le deuil, la tristesse. — Prascipitabit mortem..., lacrymam. On ne mourra plus, on cessera de pleurer dans le ciel. Cf. I Cor. xv, 64; Apoc. VII, 57, et XXI, 4. — Populi sui : les bons, qui auront si souvent été humiliés par les méchants.
3» Le salut des justes et la réprobation des Impies. XXV, 9-12.
9. Les élus chantent l'éloge du Seigneur, qui a parfaitement réalisé leurs espérances les plus Intimes. Nouvel écho joyeux des saints cantiques du ciel. — Et dicet: à savoir, chacun des habitants de la Jérusalem céleste. — Deus noster iste... Expression qui respire la reconnaissance et l'amour. — Expectavimus eum. Et leur espoir n'a pas été frustré, comme ils le répètent à deux reprises. — Exultabimus... Après l'attente pleine de patience, c'est maintenant la sainte jouissance sans fin.
10-12. La ruine des impies. Contraste très frappant. — Requiescet manun... : soit pour protéger les bons, soit pour frapper les méchants. — Triturabitur Moab. Ce peuple, fameux pour son orgueil et pour sa haine à l'égard d'Israël ( cf. Nura. XXV, 2 et ss. ; Jos. xxrv, 9 ; II Reg. vm, 2; IV Reg. xxiv, 2; Ez. xxv, 8-11, etc.), «^t mentionné d'une manière typiqne, comme
Is. XXVI, 1 ï.
CHAPITRE XXVI
1. în die illa cantabitur canticum i.-,tud ia teiTa Juda : Urbs fortitudinis nostrse Sion ; Salvator ponetur in ea murus et antemurale.
2. Aperite portas , et ingrediatur gens justa, custodiens veritateru.
1. En ce jour, on chantera ce cantique dans la terre de Juda : Sion est notre ville forte; le Sauveur en sera la muraille et le boulevard.
2. Ouvrez les portes, et qu'un peuple juste y entre, observateur de la vérité.
emblème des ennemis du royaume de Dieu sur U terre; Us seront tous humiliés et brisés comme Inl. — Sub eo. C.-à-d. sur place, là où le rencontrera la vengeance divine; 11 lui sera donc Impossible d'échapper. — Slciitl... paleae in pl-iuîtro. Le char à triturer i AU. arch. , pi. xxxiv, fîg. n-12) servait parfois d'horrible Instrument de supplice. Cf. Am. i, 3, etc. L'hébreu emploie
Mageors as-^yriens s'aidaal d'une outre gon (B.ts-relief de Ninive.)
cne autre comparaison : Comme la paille est broyée dans la mare à fumier. — Extendet manus... : à la façon d'un nageur, pour ne pas enfoncer dans zette mare immonde (Atlas archéol., pi. lxxiii, Bg. 9; pi. Lxxiv, lig. 3, 5). — HumUiabit gloriam... Plutôt : son orgueil. Cf. xvi, 6. — Cum %Uisione mauuum... Lorsque ses mains auront jté brisées, ne pouvant plus se soutenir sur l'eau, Il périra misérablement. Nuance dans l'hébren : Avec les artifices de ses mains; c.-à-d. malgré les mouvements d'habile nageur. — Mnnimenta... murorum... (vers. 12J. Même pensée qu'au verset précédent, sous une autre figure, l^e prophète «'adresse directement à Moab (tuorum).
4» Cantique des Israélites, après que Diou les aura Lléalemont i établis. XXVI, 1-19.
C« sont encore lus bienheureux du ciel qui le
chantent, pour remercier le Seigneur de ses bienfaits. Il a 1 un caractère tout à la fols intime et mystérieux ». On y remarque un va-et-vient ému et rapide des pensées et des sentiments : les élus se rappellent leur passé si souvent doulom'eux , leurs ardentes prières pour obtenir de ne pas succom'jer à l'oppression des Impies, les victoires glorieuses du Seigneur, leur étemelle félicité, et ils tressaillent d'allégresse à tous ces souvenirs. La forme ressemble beaucoup à celle des psaumes graduels, avec ses répétitions fréquentes de certains mots accentués {servabis paecm, pacem, vers. 3; aperavimus, speraatis, vers. 3-4; humiliabit, kumiliabit eam, vers. 6; pes, pedes , vers. 6; semita... recta, reclus callis, in semita, vers. 7-8; (n desiderio , dtsideravit , vers. 8 • 9 ; non ii.deant , vldeant, vers. 11; indulsisti genti..., induJsisti , vers. 16). Voy. le tome IV, p. 364-365.
Chai-. XXVI. — 1». Introduction.
— In die illa : après que Dieu auia châtié les Impies et accordé aux bons leur éternelle récompense. — In terra Juda. Contrée Idéale, comme la colline de Sion (xxrv, '23; xxv, 6, 7, 10). Le territoire de Juda est k son tour le symbole du ciel , parce \ qu'il avait été le centre du royaume théocratique.
l»>-8. Action de grâces au Seigneur pour la protection dont il a sans cesse environné Israël. « Dieu a bâti pour les siens une cité forte et Imprenable où ils goûteront une sécurité étemelle. Au contraire, il a renversé par terre la cité superbe de leuis ennemis, et les pauvres, les opprimés, la fouleront désormais sous leurs pieds. » (Le Hir. ) — Drba /orUttidinis. Tandis que les citadelles de Moab seront détruites et ra'^ics (xxv, 12 \ la citadelle de Sion demeure debout, plus solide que Jamais. Dans l'hébreu : Nous avons une ville forte ! E.xclamatlon Joyeuse. I.* nom de Sion n'est cité expressément que par la Vulgate ; il correspond fort bien à la pensée de l'écrivain sacré. — Salvator ponetur... murus. Variante dans l'hébreu : ■( S;dutare ponlt (Deus ) muros et antemurale. » C'est le saint personnifié qui sert de double rempart à la .Jérusalem du (.•iel. — Apsrile portas... Cet ordre retentit du
Is XXVI. 3-9.
3. L'erreur ancleuue a atsparu; vous conserverez la paix, la paix, car nous avons espéré en vous.
4. Vous avez éternellemenl espéré dans le Seigneur, dans le Seigneur, le Dieu fort, à jamais.
5. Car il abaissera ceux qui habitent dans les hauteurs, il humiliera la ville superbe; il l'humiliera jusqu'à terre, il la fera descendre jusque dans la poussière.
6. Elle sera foulée aux pieds, aux pieds du pauvre, sous les pas des indigents.
7. Le sentier du juste est droit, le • chemin du juste le conduira droit dans sa voie.
8. Aussi nous vous avons attendu, Seigneur, dans le sentier de vos jugements ; votre nom et votre souvenir sont le désir de l'tàme.
9. Mon âme vous a désiré pendant la nuit, et je m'éveillerai dès le matin, pour vous chercher de mon esprit et de mon cœur. Lorsque vous aurez exercé vos jugements sur la terre, les habitants du monde apprendront la justice.
S^.'Vetus error abiit; servabis pacem, pacem, quia in te speravimus.
4. Sperastis in Domino in saeculis ;jeternis, in Domino, Dec forti, in perpetuum.
5. Quia incurvabit habitantes in excelso, civitatem sublimem humiliabit; humiliabit eam usque ad terram, detrahet eam usque ad pulverem.
Conculcabit eam pes, pedes pauperis, gressus egenorum
7. Semita justi recta est, rectus callis justi ad ambulandum.
8. Et in semita judiciorum tuorum, Domine, sustinuimus te ; nomen tuum et memoriale tuum in desiderio animae.
9. Anima mea desideravit te in nocte, sed et spiritu raeo in praecordiis raeis de mane vigilabo ad te. Cum feceris judicia tua in terra, justitiam discent habitatores orbis.
haut des cieux et concerne vraisemblableiueut les anges : que l'on ouvre au grand large les portes de la nouvelle Jérusalem , pour y laisser pénétrer la nation sainte, composée de tous ceux des habitants du monde qui ont correspondu à l'appel de Dieu (.gens ju^ta, custodiena...). — Vêtus error... (vers. 3): les erreurs antiques, spécialement les actes d'idolâtrie, qui avaient pour un temps séparé Israël de son Dieu. L'hébreu a certainement un autre sens, et parait devoir être ainsi traduit : « Indoleni flrrnatani servabis in pace. » (Knabenbauer.) C-à-d. que Dieu accordera une paix éternelle à ceux qui auront en ici - bas un cœur ferme et constant pour le servir. — Sperastis... (vers. 4). Ce verbe est à l'impératif dans l'hébreu : Espérez. Les élus 8'excitent ainsi luutuelloment ù une confiance parfaite et perpétuelle (in ssecuUs...). — In Domino, Dec forti... Hébr. : Car dans Yah Thôvah ( vous avez ) un rocher éternel. Sur cette métaphore, qui marque un appui inébranlable, voyez XVII, 10; Deut. xxxii, 15, 37, etc. (d'après l'hébreu). La répétition du nom sacré est très expressive. — Quia incurvabit. . . Ce verbe et les suivants ( vers. 5 et 6 ) devraient être traduits par le prétérit. Isaïe justifie l'exho-tation qui précède, en montrant comment le Seigneur a été un puissant soutien pour ses amis, qu'il a délivrés de la tyrannie des Impies superbes (habitantes in cxcclso). — Civitatem sublimem. Encore la cité du tohu (cf. xxiv, 10, et xxv, 2). — Coiiculcabit eam... (vers. 6). Le cantique insiste sur cet écrasement des méchants réduits à l'imiiUsance. — Pauperis. Hébr. : l'affligé. Nom
collectif des bons, qui ont tant à souffrir en ce monde. — Semita justi recta ( vers. 7 ). Ce sentier conduit donc au bien et au bonheur, et non point à la ruine, comme celui des impies. — Rectus callis. . . Petite variante dans l'hébreu : Tu aplanis parfaitement (Seigneur) le sentier du Juste. Exquise délicatesse de Dieu , qui daigne ainsi enlever du chemin des justes toute sorte d'obstacles. — In semita... (vers. 8). Les élus reconnaissent que les épreuves ( iudicioi-um. . . ) ne leur ont pas manqué pendant leur vie; mais ils avalent compris qu'elles leur étaient envoyées pour leur plus grand bien : aussi les ont-ils supportées avec oourage (siistinuimus te). Le souvenir intime, aimant, de celui qui les leur infligeait les aidait à les endurer : nomen tuum... (hébr.: Nous soupirons après ton nom, c-à-d. après toi et ton souvenir).
9-U. Désirs de salut et de rédemption p:;rml les peines d'ici -bas.— Arrima mea... Continuation de la même pensée. Durant la nuit de la tribulation (in nocte; cf. xxi, 11, et*.). Ils invoquaient le secours de Dieu avec une grande ardeur. « C'est l'espérance messianique que nous avons devant nous » dans ce passage. C'est elle qui faisait pousser aux justes ces cris pressants vers le Sauveur. — Spiritu... prwcordiis... Langage énergique, qui met en relief le saint empressement avec lequel Us cherchaient Dieu. — Cum /eeerie judicia... En règle générale, lorsqu'ils volent éclater les Jugements divins, les hommes se sentent excités à mieux pratiquer la vertu (justitiam discent...) : cette considération encourageait les élus au milieu de Icnr^ souffrances.
Is. XXVI, 10-16.
10. Misereamur implo , et non discet justitiam ; iu terra Sanctorum iniqua gesfiit; et non videbit gloriam Domini.
11. Domine, exaltetur manus tua, et non videant; videant, et confundantiir zelaates populi, et ignis hostes tuos devoret 1
12. Domine, dabis pacem nobis, omnia enim opéra nostra operatus es nobis.
13. Domine Deus noster, possederunt nos domini absque te; tautum in te recordemur nominis tui.
14. Morientes non vivant, gigantes non resurgant; propterea visitasti et contrivisti eos, et perdidisti omnem memoriam eorum,
15. Indulsisti genti. Domine, indul- 8istigenti;numquid glorificatuses? Elongasti omnes terminos terrœ.
16. Domine, in angustia requisierunt te, in tribulatioue murrauris doctrina tua eis.
10. Faisons grâce à l'impie, et il n'apprendra pas la justice; il a commis l'imquité dans la tene des Saints, et il ne verra pas la gloire du Seigneur.
11. Seigneur, que votre main s'élève, et qu'ils ne voient point ; que les peuples jaloux voient, et qu'ils soient confondus, et que le feu dévore vos ennemis !
12. Seigneur, vous nous donnerez la paix; car c'est vous qui avez fait pour nous toutes nos œuvres.
13. Seigneur , notre Dieu , d'autres maîtres que vous nous ont possédés; faites qu'en voua seul nous nous souvenions de votre nom.
14. Que les morts ne revivent point, que les géants ne ressuscitent pas; car c'est pour cela que vous les avez visités et anéantis, et que vous avez détruit tout leur souvenir.
15. Vous favorisez cette nation. Seigneur , vous la favorisez ; n'avez - vous pas été glorifié ? Vous avez reculé toutes les limites de la terre.
16. Seigneur, ils vous ont cherché dans l'angoisse; vous les instruisez par l'affliction qui les fait gémir miprès de vous.
An contraire, trop de miséricorde et de patience envers les méchants ne fait qu'aceruîire leur audace et les endurcir dans le mal (misereamur..., et non diacet..., vers. 10) : voilà pourquoi les bons désiraient leur châtiment. — In tenu sanctorum.^ Hébr. ; dans le pays de la droiture, c-à-d. dans une contrée où la loi divine est connue de tous loa habitants et respectée par la plupart d'entre eiix. Circonstance aggravante pour les pécheurs.
— Non videbit gloriam... Ici encore , 11 faudrait le prétérit : il n'a pas fait attention à la gloire de Dieu, 11 l'a méprisée. — Domine, exaltetur... (vers. 11). Pour ces motifs, pressant appel aux Justes vengeances du Seigneur. Variante dans l'hébreu, où la description se poursuit comme iux versets précédents : Seigneur, ta main est levée, et lis ne la voient point. Ces impies dédaignent de premlre garde aux manifestations de la puissance divine. — Videant, et con/undantur... Dans la Vulgate, les mots zelantes populi désignent encore les pécheurs, en tant qu'ils Jalousent les fidèles amis du Seigneur. L'hébreu exprime nne'autre pensée : Us verrout la Jalousie pour le peuple (c-à-d. la manière Jalouse dont JTéhovah aime et défend les siens ; cf. ix, 7, etc.), et Ils seront confondus. — Ignis... devorel. Cette Jalousie divine est un feu qui consume ceux qnl l'ont excitée. — Dabis paeem... (vers. 12). Faveur que les Justes Implorent humblement pour eux-mêmes. Les prodiges que le Seigneur a opérés pour eux , et les grâces qu'il leur a accordées dans le passé (omnia enim opéra...'), leur donnent la confiance qu'ils seront exaucés.
— Domine... fioasederunt... (vers. 13). Autre
retour sur leurs souffrances d'autrefois, afin de mieux apitoyer le cœur de Dieu. Ils nomment domini absque te, « d'autres maîtres que toi, » les tyrans cruels qui les avalent opprimés. — Tantum in te recordemur... Sentiment d'une admirable délicatesse : ce n'est que par Dieu, par son secours spécial, qu'Us se reconnaissent capables de l'invoquer et do le bénir. Ils annoncent ainsi en termes indirects qu'il les avait délivrés de leurs oppresseurs Impies. — Morienies non... (vers. 14). D'après la V^ulgate, nouvelle Imprécation contre ces odieux tyrans. Comp. le vers. 11. Mais 11 est préférable de traduire Itv^ verbes vivant et resurgant par le futur : Les morts ne vivront pas, les ombres ne se relèveront pas. Leur châtiment est déjà un fait accompli : propterea visitasti... Comme ci-dei-sus, XIV, 9 ( voyez la note), la Vulgate a donné inexactement au substantif hébreu r'/â'im le sens de gigantes.
15-19. Bienfaits dont le Seigneur- a comblé In nation sainte. — Indulsisti... ; numquid gloriflcatus... (avec le sens de « nonne glorlBcatus e;,?... »). Hébr. : Tu as ajouté au peuple ; Seigneur, tu as ajouté au peuple ; tu as été glorifié. Dieu avait multiplié extraordinairement son peuple par la conversion des païens, et sa gloire s'en était accrue. — Elongasti... terminos... Le territoire du royaume théocratique, relativement si restreint sous la loi ancienne, s'est agrandi sans mesure d'une manière mystique sous la nouvelle Alliance. Cf. Mlch. vu, 19. — In angustia requisierunt... (vers. 16). Les élus ne se lu.'.seut {las de revenir sur les peines transilclres
Ï8. XXVI
17. Comme une femme qui a conçu, et qui, eur le point d'onfanter, pousse de grands cris dans ses douleurs, ainsi avons -nous été loin de votre face. Seigneur.
18. Nous avons conçu, nous avons été comme en travail, et nous n'avons enfanté que du vent, nous n'avons pas produit le salut sur la terre; c'est pourquoi les habitants de la terre ne sont pas nés.
19. Vos morts revivront, mes enfanta tués ressusciteront. Réveillez -vous, et louez Dieu^ vous qui habitez la poussière, car votre rosée est une rosée de lumière, et vous ruinerez la terre des géants.
20. Va, mon peuple, entre dans ta chambre; ferme tes portes sur toi, et cache -toi pour un moment, jusqu'à C3 que la colère soit passée.
21. Car voici que le Seigneur sortira de sa demeure, pour visiter l'iniquité que les habitants de la terre ont commise contre lui ; et la terre révélera son sang, et ne cachera plus ses morts.
17« Sicut quœ conciiiit, cum appropinquaverit ad partum, dolens clamât in doloribuB sviis, sic facti sumuB a facie tua. Domine.
18. Concepimus, et quasi parturivimu8, et peperimus spiritum, saintes non fecimus in terra ; ideo non ceciderunt habitatores terrae.
19. Vivent raortui tui, interfecti mei résurgent. Expergiscimini, et laudate, qui habitatis in pulvere, quia ros lucis ros tuus, et terra m gigantum detrahes in ruinam.
20. Vade, populus meus, intra in cubicula tua ; claude ostia tua super te ; abscondere raodicum ad luomentum, donec pertranseat indignatio.
21. Ecce enim Dominus egredietur de loco Buo, ut visitet iniquitatem habitatoris terrœ contra eum ; et revelabit terra sanguinem suum, et non operiet ultra interfectos sucs.
aiixqueUes Ils doivent en partie leur félicité : « per crucem ad luceui. » Comp. les vers. 8-9, 13. — In trUnilatione murmuris... Saint Jérôme explique comme il suit cette expression : « Quando tantam els malorum pondus incumbot, ut ne clamare quidem audeant couddenter, sed dolorem suum sllentlo dévorent. » L'hébreu dit ; Ils ont répandu leurs prières silencieuses lorsque tu les châtiais ( Vulg. : doctrina tua ; l'enseignement donné par la souffrance). — Sicut quae concipit... Très belle et très énergique comparaison (versets 17-18) pour décrire la violence des épreuves subies par les justes. Cf. xiii , 8 ; xxt , 3 ; Ps. XLVii, 7; Jer. iv, 31; vi, 24, etc. L'enfant ne vient au monde qu'au prix de grandes. douleurs pour sa mère ; la régénération et le salut des bons doivent pareillement s'acheter par la souffrance. — Concepimu»... Ils ont reçu d'en haut une bénédiction destinée à faire d'eux un peuple saint et parfait ; mais il leur a fallu une autre grâce pour mettre eu œuvre la première, tant ils étaient Incapables de renaître par leurs propres forces (peperimtM spiritum); leur salut ne pouvait venir que de Dieu {sainte» non fecimus..,). Selon d'assez nombreux interprètes, la proposition ideo iivn cecideruTit... se rapporterait aux impies, si souvent mentionnés dans ce L'antique, et marquerait l'Impuissance des bous à se délivrer par eux-mêmes de leurs ennemis puissants ; mais il est plus conforme au contexte de prendre le verbe hébreu nâ/al dans le sens de '< tomber » du sein maternel , et de rogaider ces mots comme synonyme de « salutes non fecimus... ». De nousmêmes, répètent les Justes, nous n'avons pas réussi Si donner le Jour à un peuple nouveau. — Vivent morttit... (vers. 19). Ce qu'Us n'ont pas
pu faire, Dieu l'exécutera sans peine, lui qui rend la vie aux morts pour qu'Us puissent Jouir du bonheur du ciel. <.< Ses > morts {tui) sont ceux qui ont expiré saintement, dans son amour. Ce passage démontre très fortement soit l'Immortalité de l'âme, soit la résurrection des corps. — Inter/ecti mei : les morts de l'Israël spirituel, qui ue diffèrent point des morts de Jéhovah. —
— Expergiscimini et laudate... Apostrophe pleine de lyrisme, adressée à ces glorieux ressuscites, pour les presser de louer Dieu éternellement. — Qui... in pulvere : la poussière du tombeau. Cf. Job, vu, 21 ; xvii, 16 ; xix, 26, etc.
— Ros lucis... Métaphore très gracieuse, avec le pluriel d'intensité dans l'hébreu : Ta rosée est une rosée de lumières; c.-à-d. une rosée vivifiante. La rosée rafraîchit et fait revivre les plantes qui dépérissent ; Dieu rend de même la vie aux morts. D'autre part, il existe une relation très intime entre la vie et la lumière; cf. Job, III, 20; XXXIII, 30; Joan. i, 4, etc. — Terram gigantum detrahes... Contraste entre le sort des méchants et celui des bons. Mais l'hébreu a une leçon très différente, qui se rattache beaucoup mieux au reste du verset : Et la terre rejettera les ombres (r'/â'im, comme au vers. 14); c-i-d. qu'elle rendra les morts ensevelis dans son sein. Magnifique conclusion de ce cantique.
8» Consolation à Israël, XXVI, 20-21.
20-21. Le prophète encourage ses concitoyens à attendre avec patience le bonheur qui vient de lui être promis. — Vade, populus... Exhorlatlon d'une exquise suavité. — Intra in cubicula... : pour prier avec plus de recueillement ot pour se cacher en Dieu. Cf. Mattb. vi , 8. — Indigjiatio. L» colère du Seigneur contre les
Is. Kxvn, 1-3.
Je suis le Seigneur qui la gvrde
Impies, comme l'explique le vers. 21. — Itcv6tabit terra... Sur cette forte Image, voyez Gen. IV, 10 et 6S.; Job, xvi, 19; Ez. xxiv, 7-8; Apoc. VI, 9-10. — Et non opcrit... Les martyrs, longtemps muets, pourront élever la voix contre leurs cruels bourreaux.
§ III. — Ruine des peuples opposés à Dieu, délivrance d'Israël. XXVII, 1-13.
10 Ruine des impies. XX VU, I.
Chap. XXVII. — 1. In die illa... Le prophète va donner quelques autres détails sur le Jour
L'arrosag<' au chadouf. (Presque égyptienne.)
effroyable des vengeances du Seigneur. Cf. xxvi, 20-21. — In gladio suo. La Bible parle souvent du glaive divin. Cf. xxxi, 8; lxvi, 16; Deut. xxxii, 41-42; Jer. xii, 12; XLvr, 10; L, 35-37; Zach. XIII, 7, etc. Trois épithètes aacumulées montrent Ici à quel point ses coups sont terribles : duro, et grandi, et j'urti. — Super Leviathan. Hébr. : Uviâtâa. Comp. Job, XL, 25 et 88., où ce nom désigne le crocodile. Ici et en divers autres passages, U représente en général un serpent gigantesque. — Serpentem vectem. D'après l'hébreu : le serpent fuyard (LXX : çe'j- Yovxa); par conséquent, agile. — Tortuosum : aux replis sinueux. — Cetum. Hébr. : tannîn, un monstre marin. — Ces trois expressions sont évidemment symboliques, et elles figurent la puissance du monde icus ses (ormes les plus
terribles alors : l'Assyrie, arrosée par le Tigre au cours si rapide; la Chuldée, que par iourt l'Buphrato extraordiuairement sinueux ; l'É^ ypte, qui est comparée en d'autres endroits à un monstre marin (cf. li, 9; Ps. Lxxiii, 3; Eb. XXIX, 3, et xx.xii, 2). Les vers. 12-13 nous montreront les Israélites exilés revenant précisément de ces trois contrées.
2° Autre chant de la vigne. XXVII, 2-5. « Ici commence le brillant côté du jugement ; Israël est reçu en grâce. » Cette Idée est développée dans un chant populaire des plus gfracleux, qui contraste d'une manière ^ saisissante avec le cantique du
chap. v , 1 - 2 ; car 11 s'agit actuellement de la prospérité de la vlgrne de Jéhovah et non pins de sa dévastation, d'Israël purifié par l'épreuve et non de sa conduite coupable qui lui avait attli'é de terribles châtiments.
Introduction. — Vinea
cantabit. . . D'après l'hébreu :
Une vigne au vin généreux ; chantez -la. C.-à-d. chantez on son honneur. Cette vigne excellente est l'emblème du peuple de Dieu, comme an chap. v.
3-8. Le poème. Il est placé dans son entier sur les lèvres du Soigneur, qui déclare d'abord, en termes pleins d'affection, qu'il est lui-même le gardien et le protecteur tout- puissant de sa vigne mystique. — Repente proplnabo... Hébr. : Je l'arrose à tout instant. Image des bénédictions divines, qui produisent sur cette vigne mystique les mêmes heureux effets que la pUii6 tombant snr un vignoble ordinaire. — Ne... visitelur... C.-à-d., de peur qu'on ne lui nuise. — Nocte et die servo... : comme faisaient les vignerons au temps de la récolte. Cf. x, 8, et la note — Indignatio non est. . . ( vers. 4 ). Dieu ne nourrit aucun sentiment de colère contre sa vigne, désoriuais excellente; litote qui dénote un grand amour. Les LXX et le syriaque r>nt lu homah au lieu de hémdh; de l;'i cette traduction : Je n'ai pkâ de muraille. Cent la vigne <iui
I8. XXVTI, 4-9.
je l'aiToserai à tout Instant ; de peur qu'on ne lui nuise, je la garde nuit et jour.
4. Je n'ai pas do colère. Qui me donnera des ronces et des épines qui m'attaquent? Je marcherai contre elles, je les consumerai toutes ensemble.
5. Est-ce qu'elles pourront retenir ma puissance? Qu'elles fassent la paix avec moi ; qu'elles fassent la paix avec moi.
6. Qui que ce soit qui se précipite sur Jacob, Israël fleurira et germera, et ils rempliront de fruit la face du monde.
7. Est-ce que Dieu l'a frappé comme il a frappé ses tyrans? et le massacre de ceux qu'il a tués a-t-il égalé celui des persécuteurs? .
8. Lors même qu'Israël sera rejeté, vous le jugerez avec modération et avec mesure ; il méditera , dans son esprit irrité, au jour de sa colère brûlante.
9. C'est pour cela que l'iniquité de la maison de Jacob sera remise ; et tout le fruit sera l'expiation de son péché, lorsqu'Israël aura brisé toutes les pierres de
pente >propinabo ei ; ne forte visitetur contra eam , nocte et die servo eam.
4. Iiidiguatio non est mihi. Quis dabit me spinam et veprem in prœlio? Gradiar super eam, succendam eam pariter.
5. An potiuR tenebit fortitiuliiiem meam? Faciet pacem mihi, pacem faciet mihi.
6. Qui iiigrediuntur Impetu ad Jacob, florebit et germinabit Israël, et implebunt faciem orbis semine.
7. Numquid juxta plagam percutientis se percussit eu m? aut sicut occidit interfectos ejus, sic occisua est?
8. In mensura contra mensurara , cum abjecta fuerit, judicabis eam ; meditatus est in spiriLu suo duro per diem sestus.
9. Idcirco super hoc diraittetur iniquitas domui Jacob ; et iste omnis fructus ut auferatur peccatum ejus , cum posuerit omnes lapides altaris sicut lapides ci-
prendralt ici la parole, pour dire que, sans protection extérieure, elle est cependant fort bien défendue. — Quis dabit... spinam... Si le Seigneur trouvait dans sa vigne des ennemis de sa fertilité, il les attaquerait et les extirperait aussitôt : in prselio gradiar super (plutôt : « contra »)... Ces épines représentent les peuples hostiles aux Juifs. — An potius... (vers. 6). La vigne spirituelle de Jéhovah adhérera intimement à lui, et jouira sans fin de sa paix et do son affection. L'hébreu fournit un meilleur sens : A moins qu'elles ( les épines ) ne recherchent ma protection et ne fassent la paix avec moi... La répétition de ces derniers mots accentue fortement ridée. Les ennemis de Dieu et de la nation sainte pourraient donc échapper au châtiment, s'ils se convertissaient au Seigneur.
3» Le rétablissement perpétuel de l'Israël, mystique. XXVII, 6-13.
6. État florissant du peuple de Dieu. C'est la continuation de la métaphore qui a été employée dans le cantique : Israël est une noble plante qui prospère admirablement et qui étale ses rameaux sur toute la terre. — Qui ingrediuntur impetu... Les païens se joignent à Israël dans de saints transports, et se rangent sous la loi du vrai Dieu. L'hébreu est tout différent : Aux temps à venir, Jacob prendra racine. — Implebunt... semine. Hébr. : Us rempliront de fruits. Israël sera donc, comme le dira plus tard saint Paul, « la richesse des nations, » la base de l'Église du Christ, dont les membres seront pris dans tous l'-s peuples. Cf. Rom. xi, 11, etc.
T-ll. Dieu n'infligera point à son peuple de«
blessures mortelles, comme il le fait pour ses ennemis. — Juxta plagam..,. Le Seigneur, lorsqu'il a dû frapper les Juifs coupables , ne l'a pas fait avec la rigueur dont il a usé envers leurs oppresseurs (.percutientis...). — Interfectos ejus. D'iiprès l'hébreu : ceux qui le tuaient. — In mensura contra... C.-à-d. avec modération. Hébr. : dans un sT'ah , un s" ah ; mesure de capacité qui équivaut à 12 litr. 99. — Cum abjecta fuerit... Lorsqu'il châtiait les Israélites, Jéhovah, malgré sa légitime colère excitée par leurs criûies {in die œstus), le faisait sans précipitation, et après y avoir, pour ainsi dire , mûrement réfléchi (m,editatu3 est). Variante dans l'hébreu : Il l'a emporté (en exil) par un vent impétueux au jour du vent d'est. Le qâdim, ou vent d'est, souffle ordinairement en tempête dans les contrées bibliques ; cf. Job , XXVII , 21 ; Ps. xlvm , 8 , etc. — Idcirco super hoc... (vers. 9). Par cette miséricordleu.-^e modération, Dieu se propose d'exciter Israël au repentir, de manière & pouvoir lui pardonner ses fautes. — Iste omnis fructus... Hébr. : Voici le pardon de ses péchés. — Oam posuerit... lapides... L'idolâtrie avait été le crime principal des Hébreux ; pour en mériter le pardon , ils durent réduire leurs autels en cendres et détruire toutes les autres marques de ce culte Infâme ; non siahunt... — Lud et delubra. D'après l'hébreu : les 'aSérim, et les hammânim. Cf. xvii, 8, et le commentaire. — Oivitas... munita... (vers. 10). Le Seigneur traitera au contraire avec une sévérité sans mitigatton la métropole du monde. Sur cette cité symbolique, voyez xxiv, 10-12 ; xxv, 2 ; x.xvi, 5. Selon d'autres «xégètes, les vers. 10-U
Is. XXVII, 10-13.
neris allisos, non stabunt lucî et delubra.
10. Civitas enim munita desolata eiit ; epeciosa relinquetur, et diraittetur quasi desertum ; ibi pascetur vitulus, et ibi accubabit, et consumât suramitates ejus.
11. In siccitate messes illius conterentur. Mulieres venientes, etdocentes eam; non est enim populus sapiens ; propterea non miserebitur ejus qui fecit eum, et qui forma vit en m non parcet ei.
12. Et erit : in die illa percutiet Dominus ab alveo fluminis usque ad torrentem ^Egj'pti ; et vos congregabimini unus et unus, filii Israël.
13. Et erit : in die illa clangetur in tuba magna ; et venient qui perditi fuerant de tena AssjTiorum, et qui ejecti erant in terra JEgjiAi, et adorabunt Domiuura in monte saucto in Jérusalem.
l'autel, comme des pierres rédaites en cendres, et qu'il n'y aura plue de bois sacrés ni de temples.
10. Car la ville forte sera désolée; la ville si belle sera dépeuplée, et elle sera abandonnée comme un désert; là paîtra le veau et il s'j' reposera, et il broutera les herbes.
11. Leurs moissons desséchées seront foulées aux pieds. Des femmes viendront les instruire, car ce peuple n'a pas de sagesse ; c'est pourquoi celui qui l'a fait n'en aura pas pitié, et celui qui l'a formé ne l'épargnera pas.
12. En ce jour-là, le Seigneur frappera depuis le lit du fleuve jusqu'au torrent d'Egypte; et vous serez rassemblés un à un, fils d'Israël. .
18. En ce jour- là, on sonnera de la grande trompette, et alore reviendront ceux qui étaient perdus dans le paj's des Assyriens, et ceux qui avaient été bannis dans le pays d'Egypte, et ils adoreront le Seigneur sur la montagne sainte, à Jérusalem.
concerneraient plutAt Jérusalem, dont lia luinonçalent la ruine temporaire par les Chaldéens. Cette opinion nous parait bien plus probable. — Speciosa relinquelur Hébr. : C'est une demeure délaissée. — Ibi pascetur... Même Image de malheur qu'au chap. vu, vers. 21 et 25. Les lieux habités et cultivés seront transformés en pâturages déserts, où les troupeaux se promèneront à leur aise. — Conaumel summiiates. . . Hébr. : tl broutera les branches. — In siccitate... (verset Il ). Une sécheresse ruineuse fera périr les moissons. Variante dans l'hébreu : Quand ils seront secs, ses rameaux seront brisés. Il s'agit, comme au verset précédent, des broussailles qui croîtront sur l'emplacement de la ville ren^'er8ée et rasée. — Mulieres... docentes eam. D'après la Vulgate, les femmes apprendront aux habitants à gémir sur leurs malheurs. Beaucoup mieux d'après l'hébreu : Des femmes viendront et les brûleront. Trait dramatique, qui continue la comparaison commencée : les femmes du peuple viennent ramasser ces branches mortes, pour en chauffer leurs fours. Cf. III Reg. xvn, 10-12. — Non est enim... Cause de cette rude punition. — Propterea non miserebitnr. . . La Vulgate a renversé la phrase. Il faudrait , comme dans la proposition suivante : Cest pourquoi celui qui l'a fait n'a pas pitié de lui.
12-13. L'exil d'Israël prendra fin, et le culte de Jéhovah sera rétabli dans la Palestine. Oracle
consolant, pour conclure cette section du livre,
— In die ilta... Toujours « le raccourci en perspective », car de longues années devront s'écouler avant la restauration du peuple de Dieu. — Percutiet... Littéralement dans l'hébreu : Le Seigneur secouera des épis. Figure analogue à celle du vers. 6, pour dire que le pays sera promptcment repeuplé. — Fluminis : l'Euphrate (cf. vu, 10 et la note). — Torrentem .Xgypti : le Rhlnocolure des ftrecs, l'ouadl el Arich actuel {Atlas géogr., pi. v). Ces deux directions (ab alveo... usque nd. . . ) représentent le royaume théocratlque dans toute son étendue , tel qu'il devait être d'après les divines promesses (cf. (îen. xv, 18), et tel qu'il fut en réalité à l'époque de sa splendeur (cf. III Reg. vni, 65). — Congregabimini vnvs et... Un à un, peu à peu, mais sans interruption, jusqu'à ce que le peuple messianique soit au complet. — Et erit in die. . . ( vers. 13 ). Réiiétltlon solennelle de cette formule, pour Introduire un nouveau détail du rétablissement d'Israél. — Clangetur in tuba... Signal de la bienheureuse rédemption. Cf. xj, 11-12; xvni, 3.
— De terra Assyriorum. . . , .Xgypti. Ces deux contrées représentent tous les pays où les Hébreux ont été exilés dans le cours de leur histoire. Cf. XI, 15-16 ; XIX, 23-25. — adorabunt... in monte sancto... Écho de xi, 12. Volîà Jérusa lem redevenue, perpétuellement cette fois-ci. centre idéal de la vraie religion , grâce au Messie.
la. XXVIII, 1-4.
CHAPITRE XXVIII
1. Malheur h la couronne d'orgueil, aux ivrognes d'Ephraïm, à la fleur passagère qui fait leur faste et leur joie; à ceux qui habitent en haut de la très fertile vallée, et que le vin fait chanceler.
2. Voici que le Seigneur fort et puissant sera comme une grêle impétueuse, comme un tourbillon destructeur, comme nn déluge d'eaux qui débordent et qui se précipitent sur une ten-e étendue.
3. Elle sera foulée aux pieds, la couronne d'orgueil des ivrognes d'Ephraïm.
4. Et la fleur passagère qui fait le faste et la joie de ceux qui habitent eu haut de la très fertile vallée, sera comme un fruit qui mûrit avant les autres fruits de l'automne; dès que quelqu'un l'aperçoit, il le prend de la main, et le mange aussitôt.
l.VaecoronsesuperbisDjebriisEphraim, et flori decidenti, gloriai exultationis ejus , qui erant in vertice vallis pinguissimae, en-an tes a vinol
2. Ecce validus et fortis Dominus sicut impetus grandinis; turbo confiingens, sicut impetus aquarum multarum inundaatium et emissarura super teiram spatiosam.
Pedibus conculcabitur corona superbise ebriorum Ephraim
4. Et erit flos decidens gloriaj exultationis ejus, qui est super verticem vallis pinguiura, quasi temporaneum ante maturitatem autumni, quod, cura aspexerit videns, statim ut manu tenuerit, devorabit illud.
Skctiok V. — Autre série d'oracles relatifs AIT PEUPLE JLIP. XXVIII, 1 — XXXV. 10.
Ce groupe de discours prophétiques nous transporte au règne d'Ézéchias. Sous Achaz, Juda s'était réduit volontiers à la triste condition de vassal de l'Assyrie; maintenant on lutte avec une certaine vigueur pour l'Indépendance. Seulement, on ne croit pouvoir secouer le joug de Ninlve qu'en s'appuyant sur l'Egypte, et l'on néglige le secours tout- puissant de Jéhovah. C'est pourquoi les espérances chamelles seront confondues, et les classes dirigeantes, sur lesquelles retombait surtout la faute de cette politique humaine , sentiront le bras de Dieu s'appesantir sur elles ; néanmoins le Seigneur prendra la défense de son peuple et frappera lui-même les Assyriens d'un grand coup. Les menaces alternent donc avec les proiflesses dans cette section. Les cinq discours que renferment les chap. xxvni - xxxin commençant par Vse , on les a nommés « Le livre des Malédlctloas » (cf. XXVIII , 1 ; XXIX , 1 ; xxx , 1 ; xxxi , 1 ; xxxiii , 1). Les chap. xxxiv et xxxv résument et généralisent le tout, et se rapportent spécialement à la fin des temps.
} I. — Première malédletwn, ou le jugement de Samarie et de Jérusalem»,. XXVII, 1-29.
!• L'orgueilleuse Samarie périra , mais 11 y aura néanmoins un reste d'Israélites sauvés. XXVIII, 1-6.
Chap. XXVIII. — 1-4. Ruine prochaine de Samarie. — Vse (hébr. : ?iôï). Le prophète avait annoncé déjà (cf. viii, 6) que le châtiment de Samarie précéderait celui de Jérusalem ; Dieu lui fait compléter maintenant sa prédiction. — Çoronœ »uperhitr. La ville de Samarie reçoit oc-
nom symbolique, parce qu'elle étnit gracieusement bâtie sur une éminence entourée d'une couronne de collines. — Ebriis Ephraim.' Cette épithète s'applique aux princes débauchés du royaume schismatique. Dans l'hébreu, elle est rattachée aux mots précédents : Malheur à la coui-onne orgueilleuse des Ivrognes d'Ephraïm. « Le luxe de Samarie se manifeste dans le tribut payé par Jéhu à Salmanasar, car ce tribut se compose en partie de coupes, de flacons et de vases d'or, v
— FloH decidenti. Les fleurs de la couronne se fanent; Samarie va être prise et renversée. — Vallis pinguissimse. La vallée qui entoure l'antique capitale d'Ephraïm est d'une grande fertilité. — Errantes a vItm. A la lettre dans l'hébreu : renversés par le vin. Cf. xvi, 8, et la note.
— Ecce validus... Au lieu du nominatif Dominus, l'hébreu dit a a Domino » : Voici (que vient), de par Jéhovah, un (homme) fort et puissant. Cest le roi d'Assyrie qui sera cet homme au pouvoir Irrésistible. — Sicut impetus.,,, turbo... Magnifiques comparaisons, empruntées aux effets de l'ouragan et d'une inondation. Cf. vin ,7-8.
— Ewiissarum. siii^er... Nuance considérable dans l'hébreu : Il la Jettera à terre avec la main, c.-à-d. d'un geste rapide, avec la plus grande facilité. — Pedilms conculcabitur... (vers. 3). La ruine sera donc absolue. — Et erlt flos... pinguium (vers. 4). Répétition emphatique des titres donnés plus haut (vers. 1) à Samarie; elle met en relief l'étendue de la ruine. — Qua«4 temporaneum... Hébr.: une flgue hâtive. Une primeur, qui excite davantage l'envie. Cf. Jer. ixrv, 2 ; Os. IX, 10; Mich. vu, 1. En Palestine, les figues mûrissent d'ordinaire au mois d'août ; les plus précoces apparaissent dès le mois de Juin. — Quod oum aspexerit... Détail très pittoresque
Is. XXVIIl, 5-11.
5. In die illa erit Dominas exercituum corona glorise, et sertum exultationis residuo populi sui,
6. et epiritus judicii eedenti super judicium, et fortitudo levertentibus de bello ad poi-tam.
7. Verum hi quoque prae viuo nescierunt, et prœ ebrietate erraverunt ; sacerdos et propheta nescierunt prse ebrietate ; absorpti sunt a vino, erraverunt in ebrietate; nescierunt videntem, ignora verunt judicium.
8. Omnes enim mensae repietae sunt vomitu sordiumque, ita ut non esset ultra locus.
9. Quem docebit scientiam? et quem intelligere faciet auditum ? Ablactatos a lacté, avulsos ab uberibus.
10. Quia manda, remanda ; manda, remanda; expecta, reexpecta ; expecta , reexpecta; modicum iln, modicum ibi.
11. In loquela enim labii, et lingua altéra loquetur ad populum istum.
5. En ce jour-lA le Seigneur de? armées sera une couronne de gloire, et un diadème d'allégresse pour le reste de son peuple,
6. et un esprit de justice pour celui qui est assis sur le tribunal du jugement et la force de ceux qui retourneront du combat à la porte de la ville.
7. Mais ceux - ci également sont si pleins de vin , qu'ils ne savent ce qu'ils font; tellement ivres, qu'ils chancellent; le prêtre et le prophète sont tellement ivres, qu'ils ne savent ce qu'ils font ; ils sont absorbés par le vin , ils chancellent dans l'ivresse; ils n'ont pas reconnu le voyant, ils ont ignoré la justice.
8. Toutes les tables sont pleines de vomissements et d'ordure, il n'y reste plus de place.
A qui enseignera -t -il la science
à qui donnera -t- il l'intelligence de sa parole? A des enfants qu'on ne fait que sevrer, qu'on vient d'arracher à la mamelle.
10. Instruis, instruis encore; instruis, instruis encore; attends, attends encore; attends, attends encore; un peu ici, un peu là.
il. Mais le Seigneur parlera d'une autre manière à ce peuple, il ne lui tiendra plus le même langage.
5-6. Un reste du royaume d'Ephraïui sera ccpendaut sauvé. Passage messianique, comme tous ceux où 11 est l'arlé de ces restes épargnés au milieu de la ruine générale; c'est d'eux, en eSut, que devait aaitre le Christ. — Dominus... eorona... Un beau et noble diadème. Contraste avec la couronne si promptement flétrie de Samarie. — ResidiLO populi... D'après le contexte, ce reste sera pris dans le royaume schlsmatique des dix tribus, aussi bien que dans celui de Juda. — Spiritus judicii. « Le trait le plus frappant de la période messianique. » Cf . xi, 3 - 5 ; Ps. lxxi 1 et 88., etc. — Sedenti super judicium. Locution abrégée : sur le trône de la justice. Les juges représentent Ici d'une manière générale les chefs du peuple. — Fortitudo revertentibus. . . Plus clairement dans l'hébreu : (Un esprit de) vaillance pour ceux qui repoussent l'ennemi jusqu'à la porte; c.-à-d. f4Ui le refoulent jusque sur son propre territoire,
2" Les princes Impies de Juda seront pareUlenient châtiés, mais les serviteurs fidèles du Seigneur échapperont au désastre. XXVIIl, 7-22.
7-13. Description dramatique de l'Ignoble conduite des princes et de leur punition. — Hi quoque. Le pronom est très accentué : même les princes du royaume légitime, puisqu'ils sont gravement coupables. — Pree vino... Scène d'orgiu, peinte sur le vif, sn^'-t'aieiuent dans le texte ori-
ginal, où des phrases très courtes, terminées par des assonances sourdes, imitent la dénmrche et la chute de gens ivres. Les prêtres eux - mêmes et les prophètes (les mauvais prophètes, évidemment) se présentent en état d'ivresse pour remplir leurs fonctions. Voici la traduction littérale de l'hébreu : Mais eux aussi ils chancellent dans le vin et vacillent dans la boisson forte ; prêtre et prophète chancellent dans la boisson forte , lis sont absorbés par le vin, ils vacillent dans la boisson forte, Us chancellent en prophétisant, lis sont hors d'eux-mêmes en (rendant) la Justice. — Omnes... rnknsx... Détails qui en disent bien long sur l'ignominie des chefs de Juda. — Quem docebit... (vers, 9). Isaïe cite les réflexions Ironiques que ces Ivrognes faisaient à son sujet. Il ne prend donc pas garde, disaient -Us, qu'il s'adresse à des hommes de haut rang, parfaitement instruits, et non à de petits enfants à la mamelle ou à peine sevrés (ablactatos..., avulsos...) î — Quia manda... (vers. 10). Ils poussaient l'audace jusqu'à parodier grossièrement ses oracles, pour les rendre ridicules. D'après l'hébreu : Ordre sur ordre, ordre sur ordre ; règle sur règle, règle sur règle; un peu ici, un peu là. C.-à-d.. il ne cesse de nous donner des ordres, de s'ingérer un peu partout. — In loquela enim... ( vers. 1 1 ). Isaïe rétorque leurs observations sacr'lèges. Hébr. : Par de» lèvres qui bégayent •
Is. XXVIIT, 12-16.
12. Il lui avait dit : C'est ici mon repos, soulagez ma lassitude; voici le lieu de mon rafraîchissement; et ils n'ont p;i8 voulu l'entendre.
13. C'est pourquoi le Seigneur leur dira : Instruis, instruis encore; instruis, instruis encore ; attends, attends encore ; attends, attends encore; un peu ici, un peu là; afin qu'ils aillent, qu'ils tombent à la renverse et qu'ils soient brisés, qu'ils tombent dans le piège et qu'ils soient pris.
14. C'est pourquoi écoi;tez la parole du Seigneur, hommes moqueurs, qui dominez sur mon peuple à Jérusalem.
15. Car vous avez dit ; Nous avons contracté une alliance avec la mort et nous avons fait un pacte avec l'enfer.
Lorsque le fléau débordant passera, il ne viendra pas sur nous, car nous avons mis notre confiance dans le mensonge, et le mensonge nous a protégés.
16. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur Dieu : Je mettrai dans les fondements de Sion une pierre, une pien-e éprouvée, angulaire, précieuse, qui sera un ferme fondement. Que celui qui croit ne se hâte pas.
12. Cui dixit : TTrec est requies mea, reficite fassum ; et hoc est meum refrigerium ; et noluerunt audire.
13. Et erit eis verbum Domini : Manda, remanda; manda, reinanda ; expecta, ree.xpecta ; expecta, reexpccta; modicum ibi, modiciira ibi ; ut vadant, et cadant retrorsum, et conterantur, et illaqueeutur, et caiiiantur.
14. Propter hoc audite verbum Domini, viri illusores, qui dominamini super populum meum qui est in Jérusalem.
15. Disistis enim : Percussimus fœdus cum morte, et cura infemo feciraus pactum. Flagellum iuundans cum transierit, non veniet super nos, quia posuimus mendacium epem nostram, et raendacio protecti sumus.
Idcirco hœc dicit Dominus Deus
Ecce ego mittam in fundanientis Sion lapidem, lapidera probatum, angularem, pretiosura, in fundamento fundatum; qui crediderit, non festinet.
dans une langue étrangère 11 (le Seigneur) parlera. Cela signifle que Jéhovah enverra contre le royaume de Juda les conquérants assyriens, qui lui donneront sans pitié ordre sur ordre. Les écrivains sacrés , comme les auteurs profanes , traitent de bégaiement les langrues étrangères, parce qu'elles produisent cet effet 'à quiconque ne les comprend pas. Cf. Ps. cxui ,1:1 Cor. ïiv, U. — Cui dixit (vers. 12). Dieu _avait cependant fait de très gracieuses promesses à Juda.
— Hsec... requies..., refrigerium. L'hébreu n'a pas les pronoms mea et meum, : Voici le repos...; voici le rafraîchissement. Juda aurait pu aisément obtenir le vrai repos pour lui - même et le procurer aux affligés (reflMte..,), par la fidélité aux divins commandements. — Et erit eis verbum... (vers. 13) : cette fois, par l'intermédiaire des Assyriens , puisqu'on refusait d'écouter le prophète du Seigneur. — Manda , remanda. . . Absolument les mêmes paroles qu'au vers. 10 ; Isaïe rend à ses ennemis sax'casme pour sarcasme.
— 17« vadaiit, et codant... Tel sera le résultat final de tout cela pour les blasphémateurs. Ils durent le comprendre, lorsque Sennachérlb, peu de temps après, envahit Juda, s'empara de la plupart des villes du royaume et emmena plus de deux cent mUle habitants en captivité. Cf. IV Reg. xvin, 13; Vlgouroux, BiUe et décour vertes, t. IV, p. 206 et ss. de la 5<= édit.
14-22. Jactauce de ces chefs si coupables. — Propter hoc audite. L'homme do Dieu leur adresse maintenant la parole d'une manière directe. — ytri illusore», Uébr. : Uflm, moqueurs. On vient
de voir (vers 9-10) qu'ils se moquaient môme de ce qu'il y avait de plus sacré. — Qui dominamini... Ils formaient les classes dirigeantes du peuple de Juda. — Dixistis enim... Isaïe signale une de leurs grandes illusions, pour la renverser aussitôt, lis B'iraaglnaient que l'alliance qu'ils projetaient de conclure avec l'Egypte les garantirait de tous les maux dont l'Assyrie les menaçait. Vain espoir qui sera entièrement déçu. — Fœdus cum morte... « Sorte d'expression proverbiale, pour désigner une parfaite sécurité contre toute espèce de malheurs. » Cf. Jos. v, 23 ; Os. II, 1 8. — Cum infemo. Hôbr. : avec le séjour de» morts. — Flagellum inundans... Il est probable qu'ici encore les chefs impies du peuple singent Ironiquement le langage d'Isaïe. Cf. vers. 2 ; viit, 7-8. En tout cas, ils désignent ainsi le torrent dévastateur de l'invasion assyrienne, — Posuimus mendacium... Leurs espérances, qu'ils ont appuyées sur le néant, seront certainement désappointées. Ce n'est pas sans un véritable saisissement qu'on les entend eux - mêmes prédire leur complet Insuccès. Le prophète complète leur pensée. — Idcirco hrnc dicit... (vers. 16). A leurs paroles blasphématoires, Isaïe oppose le langage de Dieu lui-même. — Ecce... in fundamentis... En Orient comme dans nos contrées, une pierre énorme sert de fondement aux grands édifices. Cf. III Reg. V, 17 ; Job, xxxvni, 6. On la nommait « angulaire » parce qu'elle était habituellement placée à l'angle formé par deux murs. — In fundamento fundatum. Hébr.: solldemenr posé. Cette pierre n'est ni Sion, ni le temple, ni
Is. XXVITÎ, 17-23.
17. Et ponam in pondère judicium, et justitiam in mensura ; et subvertet grando spem mendacii, et protectionem aquœ inundabuut.
18. Et delebitur fœdus vestrum cnm morte, et pactum vestrum cum inferno nonstabit; flagellum inundanscumtransierit, eritis ei in conculcationem.
19. Quandocumque pertransierit, toUet vos; quoniam mane diluculo pertransibit in die et in nocte ; et tantummodo soia vexatio intellectum dabit auditui.
20. Coangnstatum est enim stratum, ita ut alter décidât; et pallium brève utrumque operire non pot est.
21. Sicut enim in monte Divisionum stabit Dominus; sicut in valle quae est in Gabaou irascetur, ut faciat opus suum, alienum opus ejus; ut operetur opus suum, peregriuum est opus ejus ab eo.
22. Et nune nolite illudere, ne forte constringantur vincula vestra; consummationem enim et abbreviationem audivi a Domino, Deo exercituum, super universam terrara.
Auribus percipite, et audite vocem
17. J'établirai un poids de justice et une mesure d'équité, et la grêle détruira l'espérance mensongère, et les eaux emporteront la protection.
18. Et votre alliance avec la mort sera rompue, et votre pacte avec l'enfer ne tiendra pas; lorsque le fléau débordant passera, vous serez foulés aux pieds par lui.
19. Toutes les fois qu'il passera, il vous emportera, car il passera dès le matin, jour et nuit; et l'affliction seule vous donnera l'intelligence de ce que vous entendrez.
20. Car le lit est si étroit, que, si deux personnes s'y mettent, l'une tombera; et la couverture, trop courte, ne pourra pas les couvrir l'un et l'autre.
21. Le Seigneur va se lever comme sur la montagne des Divisions; il va s'irriter comme dans la vallée de Gabaon; et il fera son œuvre, son œuvre étrange ; il fera son œuvre , son œuvre étonnante.
22. Et maintenant, ne vous moquez plus, de peur que vos chaînes ne se resserrent; car le Seigneur, le Dieu des armées, m'a fait entendre qu'il va opérer une destruction entière et un retranchement sur toute la terre.
Prêtez l'oreille et écoutez ma voix
Ézéchias, comme on l'a parfois affirmé; c'est le Messie en personne, ainsi qu'il ressort des chap. VII - IX , et comme le disent express(?ment saint Paul, Rom. ix, 33, et saint Pierre dans sa première épitre, I, 4-7. Cf. Luc. xx, ir-18. Tel est aussi l'enseignement formel de la tradition catholique. — Non festinet. Celui qui prendra cette pierre pour appui n'aura pas besoin de s'enfuir en face de l'ennemi, ou, comme traduisent les hXX, le chaldéen et le syriaque, 11 ne sera pas confondu. Cet oracle , à la manière d'un certain nombre d'autres, est donc tout à la fois consolant et menaçant : consolant pour les bons, menaçant pour les Impies. — In pondère jtuiicium (vers. 17). Hébr. : Je ferai de la Justice une règle et de la di-oiture un niveau. Dieu châtiera ses ennemis en toute justice, par conséquent en toute rigueur. — Subvertet grando... Vers. 17«>19, tous les autres soutiens sur lesquels on comptait seront balayés par la tempête. — Et delebitur... Hébr. : sera oblitéré ; comme l'écriture que l'on efface complètement. Isaïe répète de nouveau les paroles des « moqueurs » pour les retourner contre eux. Cf. vers. 16. — Mane diluculo. . . in die. . . (vers. 19). Allusion aux dlflérentes Invasions assyriennes. — Tantummodo... vexatio... Hébr. : L'épouvante seule fera la leçon. Cet enseignement terrible des faits était seul capable de convaincre une race si Incrédule. — Coangustatum est... (vers. 20). Hébr. : Le Ut sera trop court pour qu'on s'y étende, et 1» couverture trop étroite
pour qu'on s'en enveloppe, a Proverbe populaire pour marquer un état de gêne pénible » et « l'impuissance des moyens » sur lesquels les Juifs avaient compté. — Sicut enim... (vers, 21). Isaïe décrit, au moyen d'anciens faits de l'histoire Israélite, la manière admirable dont Dieu opérera lui-même la délivrance, lorsque tout secoure humain fera défaut. — In monte divisionum. Ce dernier mot est un nom propre dans l'hébreu : Sur le mont P'râxim. En ce lieu de la vaUée de Raphaïm, le Seigneur avait autrefois accordé à David une grande victoire sur les Philistins. Cf. II Reg. V, 20; I Par. xiv, 9; Atlas géogr., pi. xvi. — In valle... Gabaon. H s'agit de la victoire plus célèbre encore de Josué. Cf. Jos. X, 10, et la note. Jéhovah délivrera de même son peuple menacé par Sennachérlb; ce sera là son oeuvre personnelle ( opus suum ) ; œuvre merveUleuse et Inouïe (tel est le sens des adjectif» alienum et peregHnum). — Et nnnc... (vers. 22). Grave avertlseement aux moqueurs (cf. vers. 14) : si leur conduite ressemble à celle des ennemis de la nation sainte, ils périront, eux aussi, infailliblement. — ntttdere : se rire encore des oracles divins. — Consummatiiinem enim... Écho de x, 22-23. Hébr. : la destruction est décidée.
3» Jéhovah ne punii Juda que pour l'Instruire et le rendre meilleur. XSVIII, 23-29.
23-29. Cette pensée consolante, qui est, relalivemcnt au royaume de Juda, ce qu'étalent les vers, i-6 pour oelul d'Épbraïm, est exprimée en
h. Î^XVIII, 24-28.
ppyez attoiififf", et écoutez rua parole.
24. Celui qui laboure pour semer labourera-t- il toujours? Ouvre -t- il et sarcle- 1- il toujours la terre?
25. N'est-ce pas après en avoir aplani la surface qu'il sème du gith et du cumin, et qu'il y met du blé par rangées, de l'orge, du millet et de la vesce sur les bords ?
26. Son Diou lui a donné du sens, et lui a appris ce qu'il doit faire.
27. Le gith ne se foule pas avec les pointes de fer, et on ne fait point passer la roue du char sur le cumin; mais le gith se bat avec la verge, et le cumin avec le bâton.
28. On bat le blé dont on fait le pain ; mais celui qui le triture ne le triture pas
meam; attendite, et audite eloquium meum. .^
24. Numquid tota die urabit arans ut sera t ? proscindet etsaniet humum suam ?
25. Nonne cuin adaequaverit fariera ejus, seret gith, et C3'minum sparget? et ponet triticum per ordinem, et hordeum, et milium, et viciam in finibus suis?,
Et erudiet illum in judicio; Deus suus docebit illum
27. Non enim in seiris triturabitur gith, nec rota plaustri super cyminum circuibit ; sed in virga excutietur gith, et cyminum in baculo.
28. Panis autem comminuetur; verum non in perpetuum triturans triturabit
tenues imngés, sous la forme d'une gracieuse parabole. — Attribua... Le vers. 23 est un appel à l'atiention et sert d'exorde. La quadruple répétition relève l'Importance très grande du sujet qui va être traité. — Ntunqtiid tota die...? L'agriculteur n'est pas sans cesse occupé à labourer ou à bôcber son champ, car d'autres opérations
place marquée. — Viciam. Hébr. : qussémcf ; la vesce commune (Atlas d'hist. nat., pi. xxxi, flg. 6). Selon d'autres, mais peu probablement, l'espèce de blé qu'on nomme épeautre (Atlas d'hist. nat., pi. v, flg. 3). — In finibus suis. Sur les bords du champ de blé on semait une plante plus grossière, qui lui servait comme de haie pro-
llie\aui trittiranl (Orient moderne)
très Importantes réclament ses soins. — Cfum adœquaverit (avec la herse ou le rouleau; Atlas archéol., pi. xxxni, flg. 9, 10)... Vers. 25 : après le labour, les semailles, qui ont lieu de manières variées, selon la nature dos grains. — CHth. Hébr.: qrsah ; la Nigella sativa, de la famille des renonculacées, connue dans le commerce sous le nom de Qralne noire ou de Toute -épice (Atl. d'hist. nat., pi. xLi, flg. 3). — Gyminum. Hébr.: kammôn; le Cuminam cyminum des botanistes, à grosses graines aromatiques (Atlas d'hist. nal., pi. xxv. flg. 5). — Triticum per ordinem : par rangées, île sorto qu'il n'y ait ni trop ni trop peu de semeuce. — Hordeum et milium. L'hébreu dit, sans mentionner le millet : L'orge à une
tectrice. Ainsi donc, l'agriculteur manifeste une véritable sagesse dans la délicate opération des semailles, et ce sage discernement lui vient directement de Dieu : et erudiet illum... (vers. 26 ; au lieu de in judicio, U faudrait <^ ad judicium »). — Non enim... Le battage de la récolte réclame un discernement analogue (vers. 27-28). La nigelle et le cumin étant des plantes d'une certaine délicatesse, on ne les bat ni avec le traîneau k triturer (Atlag archéol., pi. xxxiv, fig. 13, 14; pi. XXXV, ftg. 12), ni avec le char à triturer (ibid., pi. xxxiv, flg. 11, 12; pi. xxxv, flg. 11), mais simplement avec un bSton ivirga excutietur). — Panis autem... O.-à-d. le blé qui sert à fabriquer le pain. Ou le triture, lai, mais non
ÎR. XXV III, 29 — XXIX
illiiio, neque vexal)it euin rota plaiistri , nec ungiilis suis comminuet eutn.
29. Et hoc a Domino, Deo exercituum, exivit, ut miiabile faceret consilium, et magnificaret justitiam.
toujomt», il ue le presse jias toujours sous la roue du cliar, et il ne le bat pas toujours pous les sabots de ses chevaux.
29. Cela aussi vient du Seigneur, du Dieu des armées, qui a voulu faire admirer ses conseils, et signaler la grandeur de sa sagesse.
CHAPITRE XXIX
1. Vae Ariel, Ariel civitas, quam expugnavit David! Additus est annus ad annum ; solemnitates evolutse suut.
2. Et circumvallabo Ariel, et erit tri- Btis et mœrens , et erit mihi quasi Ariel.
3. Et circumdabo quasi spliseram in circuitu tuo.et jaciam contra te aggerem, et munimenta ponam in obsidionem tuam.
4. Humiliaberis , de terra loqueris, et de humo audietur eloquium tuum ; et erit quasi pythonis de terra vox tua, et de humo eloquium tuura mussitabit.
5. Et erit sicut pulvis tenuis multitudo ventilantium te; et sicut favilk
1. Malheur à Ariel, à la ville d'Ariel, prise d'assaut par David ! L'année s'ajoutera à l'année, les fêtes accompliront leur cycle.
2. Puis j'environnerai Ariel de tranchées, et elle sera triste et désolée, et elle sera pour moi comme Ariel.
3. J'établirai autour de toi comme un cercle, j'élèverai des retranchements contre toi, et je ferai des fortifications pour t' assiéger.
4. Tu seras humiliée, tu parleras comme de dessous la terre, et on entendra tes paroles vernir comme du sol ; et ta voix sortira de terre comme celle d'une pythonisse, et c'est de la poussière que tu murmureras tes discours.
6. La multitude de tes oppresseurs sera comme une fine poussière, et la multi-
Xn perpetuum ; C€tie opération a nne fin. — Nec unguHs... co>iiTnii(Uet... D'après l'hébreu : (Il y pousse) SCS chevaux, mais il ne l'écrase pas. Le plus souvent on triturait le blé sous les pieds des bœufs iAtl. archéol., pi. xxxv, fig. 6) ; mais on employait aussi les chevaux à cela. — Et hoc (pronom souligné) a Domino... Même pensée qu'au vers. 26. — Ut mirabile... Hébr. : Il (Dieu) est admirable en conseil et grand en s;igesse. — L'application de la parabole aux voies divines envers Juda est fort simple. Dieu est un pédagogue parfait : il ne châtie pas toujours, et, quand 11 le fait, c'est avec mesure et sagesse, pour purl- Cer et non pour briser.
r, II. — Seconde malédiction , ou la punilioti et la délivrance d'Ariel. XXIX, 1-24.
1° La ville d'Ariel assiégée, puis délivrée. XXIX, 1-8.
CiL&p. XXIX. — 1-2. Thème de l'oracle. — Ariel est un nom symbolique, et 11 n'est pas douteux qu'il désigne Jérusalem. Sa signiflcation n'est pas absolument certaine : les hébraïsants hésitent entre « le lion Cari) de Dieu Ci'l) », et «le foyer (c.-ù-d. l'autel, de la racine 'ârah , brûler) de Dieu )j. Cette seconde étymologie est beaucoup plus probable. Comp. xxxi, 9, où Isaïe annonce que le Seigneur a son foyer et sa fournaise À Jérusalem, et Eï. xuii, 15-10, où ce même
nom est appliqué à l'autel du temple. — Qnam cxpugnavit. . . Cf. II Reg. v, 6-8. Mais l'hébreu signifie: où David campa, c.-à-d. où il établit sa résidence. Cf. II Reg. v, 9. — Additus est... evolutœ... L'hébreu emploie l'impératif : Ajoute?! année à année, que les fêtes accomplissent leur cycle. Manière de prédire qu'après une année révolue Jérusalem sera assiégée par une armée puissante (et drcumûaho... , vers. 2). — Tristis et mœrens. Paronomase dans l'hébreu : {a'uniyyah if'aniiiyah. — Erit mihi... Ariel. Consolanlo promesse. Même au sein de sa profonde détresse, Jérusalem demeurera toujours Ariel pour le cœur de Dieu , qui ne permettra pas qu'elle périsse.
3-4. Jérusalem réduite à un péril extrême. C'est le développement du vers. 2». — El circumdabo... Dans le récit de sa campagne conti-e Juda, Sennachérib dit qu'il enferma Ézéchiel dans sa capitale t comme un oiseau dans une cage i>. — Humiliaberis... (vers. 4). Jérusalem gît à terre, Bans force (cf. ni, 26), et ne peut pousser que de faibles murmures, comme faisaient les morts d'après la croyance populaire. Cf. xxvi, 18. — Quasi pythonis... \oyez la note de viii, 19.
6-8. La délivrance. Développement du vers. 2'". — Et erit... Contraste très frappant. Au moment où Jérusalem sera sur le )ioint de succonil)er, ses adversaires seront eux-mêmes tout à coup
Is. XXIX. 6-11.
Inde de ceux <ini te tiendront bous leur puissaDcc sera cimime la balle qui vole.
6. Et cela arrivera tout h coup, en un moment. C'est du Soigneur des armées que viendra le châtiment, au milieu des tonnerres, des tremblements de terre, de la grande voix de l'ouragan et de la tempête, et parmi les flammes d'un feu dévorant.
7. Et la multitude des peuples qui auront pris les armes contre Ariel, et tous ceux qui l'auront combattue, qui l'auront assiégée, et qui s'en seront rendus les maîtres, sera comme le songe d'une vision de nuit.
8. Et comme celui qui a faim rêve qu'il mange, puis, lorsqu'il est éveillé, a l'estomac vide, et comme celui qui a suif rêve qu'il boit, puis, lorsqu'il est éveillé, se sent encore fatigué et altéré, et a Testomac vide : ainsi sera la multitude de toutes les nations qui auront combattu contre la montagne de Sion.
9. Soj'ez dans l'étonnement et dans la surprise ; soyez dans l'agitation et le tremblement; soyez ivres, mais pas de vin ; soyez chancelants , mais non par Buite de l'ivresse.
10. Car le Seigneur a répandu sur vous un esprit d'assoupissement, il fermera vos yeux ; il couvrira d'un voile vos prophètes et vos princes qui voient des visions.
11. Et toutes les visions vous seront comme les paroles d'un livre fermé avec des sceaux, qu'on donnera à un homme
pertransieuB niultitndo eornm qui oontra te pra^^aluerunt.
6. Eritquc repente confestim. A Domino e.xercituum visitabitur in tonitruo, et commotione terrse, et voce magna turbinis ettempestatis, et flammae ignis dcvorantis.
7. Et erit sicut somnium visionis nocturnîe multitudo omnium gentium quse dimicaverunt contra Ariel, et omnes qui militaverunt , et obsederunt, et prsevaluerunt adversus eam.
8. Et sicut somniat esuiiens, et comedit, cum autem fuerit expergefactus, vacua est anima ejus; et sicut somniat si tiens, et bibit, et postquam fuerit expergefactus, lassus adhuc sitit, et anima ejus vacua est : sic erit multitudo omnium gentium quse dimicaverunt contra montem Sion.
y. Obstupescite et admiramini ; fluctuate et vacillate; inebriamini, et non a vino; movemini, et non ab ebrietate.
10. Quoniam miscuit vobis Dominus spiritum soporis, claudet oculos vestros; prophetas et principes vestros, qui vident visiones, operiet.
11. Et erit vobis visio omnium sicut verba libri signati , quem cura dederînt Bcienti litteras, dicent : Lege istum ; et
et merveilleusement anéantis. — Sieut j/ulvis.,. et. . . /avllla. Comparaisons expressives. Au lieu de la seconde, l'hébreu porte : Comme la glu me qui s'envole. — Eritque repente... Étonnante rapidité de la ruine. C'est ainsi que périt en réalité l'armée de Sennachérib; cf. xxxvti, 3B. — A. Domino... Le prophète indique en un beau langage figuré l'auteur principal et le mode prodigieux du châtiment des Assyriens. — In tovitruo, et commotione... : l'accompagnement accoutumé des théophanies; cf. v, 25; xiii, 9; Mich. I, 3, etc. — Et... sicut somnium... Admirable description de la divine vengeance, sous la figure d'un double songe. Le vers. 7 raconte le premier de ces songes. Hébr.: Et comme (11 en est d')un songe , (d'j une vision nocturne , ainsi en serat-11 de la multitude... Les ennemis de Jérusalem seront réduits à néant, comme l'est un rêve lorsqu'on s'éveille. — Et sicut somniat. ..(vers. 8). C'est le second songe, exposé d'une manière encore plus dramatique que le premier. Les ennemis d'Ariel seront désappointés, comme l'est un homnit affamé et altéré, qui s'éveille au milieu d'un songe où »1 ee voyait entouré ds mets succulents.
20 Aveuglement et perversité des Juifs. XX ÎX, 9-16.
9-12. C'est leur incrédulité qui cause leur cécité spirituelle. — Obstupescite... Le prophète interpelle ses auditeui-s ou ses lecteurs, sur la physionomie desquels il voyait un étonnement incrédule produit par l'oracle relatif à Ariel. Il leur annonce que, s'ils s'endurcissent volontan^eraent dans leur incrédulité. Dieu les frappera à jamais d'une sorte d'hébétement moral. — Fiuctuate et vacillate. Hébr. : A.veuglez-vous et soyez aveugles. Ils refusaient d'accepter avec fol la divine promesse d'une prochaine délivrance ; Jéhovah rendra leur cécité incurable. — Inebriamini, movemini... Dans l'hébreu, l'apostrophe fait place loi à un simple récit : Ils sont ivres, mais je n'est pas de vin ; Us chancellent, mais non par l'eflet des liqueurs fortes {sélcar).— Quoniam iniscuit... (vers. 10). Nous apprenons ici en quoi consistera leur état d'ivresse spirituelle. — Claudet..., optriet. Ces verbes devraient être également mis an prétérit. Petite nuance dans le texte primitif : Il a fermé vos yeux , les prophètes ; il a voilé vos têtes, les voyants. Les chefs spirituels du
îs. XXIX, 12-17.
respondebit : Non possum, sigualub ebt enint.
12. Et dabitur liber nescienti litterae, diceturque ei : Lege ; et respoadebit : Nescio litteras.
13. Et dixit Dotninus : Eo quod appropinquat populus iste ore suo, et labiis suis glorificat me, cor autem ejus longe est a me, et timuerunt me maadato hominum et doctriuis,
14. ideo ecce ego addam ut admirationem faciam populo huic miraculo grandi et stupendo; peiibit enim sapientia a sapientibus ejus, et intellectus prudentium ejus abscondetur.
15. Vse qui profundi estis corde, ut a Domino abscondatis consilium ; quorum Bunt in tenebris opéra, et dicunt : QuIb videt nos? et quis novit nos?
16. Perversa est haec vestra cogitatio; quasi si lutum contra tigulum cogitet, et dicat opus factori suo : Non f ecisti me ; et figmentum dicat fictori suo : Non intelligis.
17. Nonne adhuc in modico et in brevi convertetur Libanus in charmai, et char mel in saltum reputabitur?
qui sait lire, en lui disant : Lis ce livre; et il répondra : Je ne le pui.s , parce qu'il est scellé.
12. Et on donnera le livre à un homme qui ne sait pas lire, et on lui dira : Lis, et il répondra : Je ne sais pas lire.
13. Et le Seigneur a dit : Parce que ce peuple s'approche de bouche et me glorifie des lèvres, tandis que son cœur est éloigné de moi, et que le culte qu'il me rend vient de préceptes et d'enseignements humains,
14. je ferai encore une merveille pour ce peuple, un prodige étrange, surprenant ; car la sagesse de ses sages périra, et la prudence de ses hommes intelligents disparaîtra.
15. Malheur à vous qui vous faites profonds de cœur, pour cacher au Seigneur vos desseins ; qui accomplissez vos œuvres daus les ténèbres, et qui dites : Qui nous voit , et qui nous connaît ?
16. Cette pensée est perveree; comme si l'argile s'élevait contre le potier, et si le vase disait à celui qui l'a formé : Ce n'est pas toi qui m'as fait ; et comme si l'ouvrage disait à l'ouvrier : Tu n'as pas d'intelligence.
17. Ne verra-t-on pas, dans très peu de temps, le Liban devenir un carmel, et le carmel se changer en forêt?
peuple sont appelés métaphoriquement ses yeux, sa lête. Eux aussi, Ils seront plongés dans les ténèbres. — Et erit vobis... (vers. 11-12). Une comparaison pour mieux décrire cette cécité universelle. — Visio omnium. C.-ù-d., contes les révélations communiquées aux Juifs par Isaïc et par les prophètes ses contemporains. — Ldbri signati. Lorsqu'un livre est scellé, on a beau savoir parfaitement Ure, on n'est pas plus avancé que l'illettré pour connaître son contenu. Ainsi donc, toutes les classes de la société juive seront aveuglées.
13-14. Leur culte hypocrite attirera aussi sur eux le jugement divin. — Eo quod appropinguat,.. Le Seigneur avait toujours protesté contre cette fausse dévotion, qui n'était qu'un outrage de plus. Cf. I, 10-15; Ps. xux, 1 et ss. ; lxxvii, 36 - 37, etc. Il y a un profond dédain dans l'appellation populus iste (cf. VI, 9 et ss.), et un vif reproche dans l'antithèse ore... et labiis..., cor autem... — Timv^runt. . . mandato hominum. Leur religion s'appuyait sur des préceptes humains, par exemple, sur les réformes du saint roi Ézéchias (cf. IV Rcg. xvui, 3-7; II Par. XXIX - XXXI), plutôt que sur les ordres et les désirs de Dieu lui - même. — Admirationem fatriam. Jéhovah fera éclater des prodiges inouïs, qui confondront tontes les idées et tous les plans des faux sages (j>eri&it enim...).
15-16. Desseins secrets qui oflen.°alent Dle« par leur perversité. — Vse qui profundi.. Hébr.: Malheur à ceux qui cachent leur dessein, pour le dérober à Jéhovah. L'aristocratie de Juda nourrissait alors des projets d'alliance avec l'Egypte, espérant aiusl pouvoir mieux résister à l'Assyrie. EUe dissimulait soigneusement cette politique malsaine; mais Isaïe, éclairé de Dieu, en connaissait tous les détails, et 11 ne cessera pas d'en dévoiler énergiquement le caractère antithéocratique : perversa est... — Quasi si lutum... D'après l'hébreu : Le potier doit -il être considéré comme de l'argile, de sorte que l'ou» vrage dise & celui qui l'a fait... f Cette comparaison est fréquente dans la Bible ; cf. xlv, 9 ; LXiv, 8 ; Jer. xviii, 6 ; Eccli. xxxin, 13, etc. Ici l'argile figure les princes de Juda, et Dieu lui-même est le potier. L'argile voudrait se passer de lui et ose se croire, pratiquement du moins, supérieure à lui.
8« Les restes de la maison de Jacob seron Idéalement transformés. XXIX, 17-24.
Rf'génératlon future de la nation sainte
— Adhuc in modico. Après avoir retiré ses fa veurs aux Juifs coupables, Jéhovah les leur rendra largement, et Ils redeviendront pins florissants que Jamais. Belle description symbolique.
— Convertetur... in charmei. La Vuigate a conservé, sans le traduire, )e mot hébreu karititi,
18 En ce jour-lii les sourds entendront les paroles du livre, et sortant des ténèbres et de l'obscurité, les veux des aveugles verront.
19. Ceux qui sont doux se réjouiront de plus en plus dans le Seigneur, et les pauvres feront du Saint d'Israël un sujet d'allégresse ;
20. car l'oppresseur a disparu , le moqueur n'est plus , et on a retranché tous ceux qui veillaient pour faire le mal,
21. ceux qui faisaient pécher les hommes par leurs paroles, qui tendaient des pièges à quiconque défendait sa cause à la porte, et qui s'éloignaient sans motif du juste.
22. C'est pourquoi le Seigneur, qui a racheté Abraham, dit à la maison de Jacob : Jacob ne sera plus confondu, et son visage ne rougira plus;
23. mais lorsqu'il verra ses enfants, qui sont l'œuvre de mes mains, rendre gloire à mon nom , ils béniront ensemble le Saint de Jacob, et ils glorifieront le Dieu d'Israël;
24. et ceux dont l'esprit s'égarait acquerront de l'intelligence, et les murmurateurs apprendront la loi.
18. Et audieut in die illa surdi verba libri, -Çt de tenebris et caligine ociili ca;corum videbunt.
19. Et addent mites in Domino Isetitiam, et pauperes homines in Sancto Israël exultabunt;
20. quoniam defecit qui praevalebat, consummatus est illusor, et succisi sunt omnes qui vigilabant super iniquitatem,
21. qui peccare faciebant homines in verbo, et arguentem in porta supplautabant, et déclina verunt frustra a justo.
22. Propter hoc, haec dicit Dominus ad domum Jacob , qui redemit Abraham :
Non modo confundetur Jacob, necmodo vultus ejus erubescet ;
23. sed cum viderit filios sucs, opéra manuum mearum, in medio sui sanctificantes nomen meum, et sanctificabunt- Sanctum Jacob, etDeum Is]-ael praedicabunt ;
24. et scient errantes spiritu intellectum, et mussitatores discent legem.
qui signifie verger. Ce qui était une épaisse forêt (Ltbanus) deviendra donc un terrain cultivé; vice versa, charmel in Libanus... C'est une sorte de proverbe , pour exprimer le changement total qui aura Heu dans le peuple juif afin de le régénérer. — Audient In die illa... Magnifique transformation des âmes. Comp. les vers. 1 1-12. « Les masses ignorantes comprendront alors les paroles du livre des oracles divins), et ceux qui s'étalent aveuglés eux - mêmes ( vers. 9 ) retrouveront la vue spirituelle. C'est ainsi que la sentence de VI, 10, sera réformée. » Le châtiment aura produit cet heureux résultat. — Addeid mites... (vers. 19). Hébr. . Et les humbles se réjouiront de plus en plus dans le Seigneur. Le motif de cette allégresse des petits et des faibles est aussitôt ajouté : quoniam defecit... ; les tyrans qui les opprimaient ont disparu. Suit une énumération éloquente des Iniquités de ces hommes pervers (vers. 20-21). — Qui prsevalebat. Hébr. : le violent. — Illusor. Les railleurs impies. Cf. vxviu, 14, 22. — Qui vigTlabant super... : ceux dont toutes les pensées étaient dirigées vers le mal. — Qui peccare... in verbo. Probablement : ceux qui condamnaient leurs frères pour des riens. — Arguentem... supplantabant. Hébr. : (Qui) tendaient des pièges à celui qui défendait sa cause à la porte. On rendait habituellement la Justice aux portes des villes; cf. Am. v, 10-12, etc. — Declinaverunt... C.-à-d. qu'ils violaient frauduleusement les droits des innocents. Cf. Bx.
Comment. — V.
XXIII, 6, etc. — Frustra. Hébr. : pour le tohu; pour le néant, sans raison.
22 - 24. Conclusion de ce discours : Jacob aura la Joie de voir ses enfants rentrés parfaitement en grâce avec le Seigneur. — Propter hoc : pour les divers motifs qui ont été signalés à partir du vers. 17. — Qui redemit Abraham : en la conduisant hors de la Mésopotamie , où il aurait couru le danger de devenir Idolâtre. Cf. Job.
XXIV, 2-3. Jéhovah prend loi ce titre dans le but de montrer qu'il fera pour les descendants ce qu'il avait fait pour l'aïeul ; il les arrachera aux périls de l'apostasie et achèvera ainsi l'œuvre commencée depuis si longtemps. — Non confundetur... Jacob cessera de rougir, parce que ses flls cesseront de pécher. — Cum viderit filios... Variante dans l'hébreu : Lorsque lui (Jacob), lorsque ses flls verront l'œuvre de mes mains au milieu d'eux, ils sanctifieront mon nom... D'après le texte original , il faut donc entendre par opéra manuum mearum le châtiment et le saiut d'Israël. — Sanctificabunt... Ils traiteront Dieu comme saint, en vivant eux-mêmes saintement. — Prsedicabunt. Hébr. : ils redouteront , c- à - d. ils révéreront. — M scient errantes .. C'est la conversion universelle : ceux qui s'étalent volontairement adonnés h l'erreur rechercheront et comprendront la vérité ; ceux qui avalent murmuré jusque-là contre les divins préceptes (mussitatores) les étudieront avec un louable empresse» ment, pour mieux les accomplir (discent legem).
îs. XXX, 1-6.
CHAPITRE XXX
1. Vae, filii desertores, dicit Dominus, ut faceretis consilium, et non ex me, et ordiremini telam, et non per spiritum meum, ut addeietis peccatum super peccatum ;
2. qui ambulatia ut descendatis in ^gyptum, et os meum non inten'Ogastis, Bperantes auxilium in fortitudine Pharaonis, et habentes fiduciam ia umbra
^sypti!
3. Et erit vobis foititudo Pharaonis in confusionem, et fiducia umbrse ^gypti in ignominiam.
4. Erant enim in Tani principes tui, et nuntii tui usque ad Hanes pervenerunt.
5. Omnes confusi sunt super populo qui eis prodesse non potuit ; noH f uerunt in auxilium et in aliquam utUitatera, sed in confusionem et in opprobrium.
6. Onus jumentorum austri. In terra tribulationis et angustise leœna, et leo ex
1. Malheur à vous, enfants rebelles, dit le Seigneur, qui formez des desseins sans moi, et qui ourdissez des entreprises qui ne viennent pas de mon esprit, pour accumuler péché sur péché ;
2. qui marchez pour descendre en Egypte sans me consulter, espérant trouver du secours dans la force du pharaon, et mettant votre confiance dans l'ombre de l'Egypte.
3. Et cette force du pharaon sera pour vous une honte, et votre confiance dans l'ombre de l'Egypte, une ignominie.
4. Tes princes sont allés jusqu'à Tanis, et tes ambassadeurs ont atteint Hanès.
5. Ils ont tous été confondus en voyant un peuple qui ne pouvait leur être utile; qui loin de les secourir et de leur rendre quelque service, est devenu leur honte et leur opprobre.
6. Oracle sur les bêtes de somme du midi. Ils vont dans une terre de tribula-
J m. — Troisième malédiclion : contre l'alliance gîte les chefs de Jnda tentaient, à l'heure même, de^conclure avec l'Egypte. XXX ,1-33.
Naguère, xxix, 15-16, le prophète toncbait en passant à ce sujet délicat; U y revient, dnns ce discoure et dans le suivant, avec des détails très amples. Le secours de l'Egypte, dit -il, ne servira de rien , et les hommes impies qui le recherchent contre la volonté de Dieu seront sévèrement punis ; néanmoins Jéhovah n'oubliera pas ses vrais serviteurs, demeurés fidèles malgré tout : « aussi les menaces adressées au parti incrédule sont- elles suivies des promesses les plus consolantes pour les restes du peuple. » (Le Hlr, h. l.)
V L'alliance projetée est honteuse en soi , et elle demeurera complètement stérile. XXX, 1-7.
Chap. XXX. — 1-5. Inutilité de l'ambassade envoyée en Egypte. — Filii desertores. Hébr. : fllB rebelles. Le dessein en question était réellement une révolte contre Jéhovah, qui avait depuis longtemps interdit toute union de ce genre avec les païens, et une révolte est particulièrement odieuse lorsque ce sont des fils qui s'en rendent coupables. — Ordiremini telam. Belle métaphore. Cette toile , c'est l'alliance égyptienne. — Peccatum super peccatum. En effet, « l'incrédulité qui dictait celte politique est la source de tout péché. » — Qui ambulatis... ( vers. 2 ). Le projet avait donc reçu un commenceuient d'exécution, puisque déjà les plénipotentiairjs Juifs étaient en route pour l'Egypte afin de
faire la proposition d'alliance. — Ut descendatis... L'expression habituelle pour désigner un voyage qui conduisait de Palestine en Égypto ; elle était basée sur la différence considérable de l'altitude des deux pays. Cf. Gen. xn, 10; Ati. géogr., pi. v, xvm. — Oa meum non interroga- 8tis : par l'intermédiaire des prophètes, qui étaient comme « la bouche de Jéhovah ». Cf. Ex. IV, 16, et vu, 1 ; Jos. xv, 19, etc. — Sperantes auxilium... Hébr. : pour se réfugrler S'ius la protection du pharaon. Selon d'autres : pour se rendre forts de la force du pharaon. — In umbra .^yypti. Image semblable à celle de xvi, 5. Voyez la note. — Et erit vobis... (vers. 3). Non seulement l'alliance égyptienne sera vaine, mais elle deviendra pour les Juifs un sujet de confusion et de plus grand malheur, car elle excitera davantage contre eux la colère des Assyriens, Cf. XXXI, 1-3; XXXVI, 6; IV Reg. xvn, 4. — Erant enim,.. (vers. 4). Isaïe contemple en esprit les ambassadeurs arrivés en Egypte, et complètement déçus dans leur attente. — In Tani. Voyez la note de xix, 11. — Hanes (hébreu, Hanès), r« Heracleopolls magna » des géographes classiques, dans la moyenne Egypte {Atl. géogr., pi. rv); r"AvU£ii; d'Hérodote, aujourd'hui Ehnès. — Omnes confusi... (vere. 6). Développement emphatique de la pensée du vers. 3.
6-7. Petit oracle vigoureux, pour confirmer celui qui précède. — Onus jumentorum austri. Titre énigmatique, qui rappelle ceuc des chap. XXI (vers. 1, 11, 13) et xxii (vers. 1). D'après un certain nombre d'interprètes , le mot
Chameaux chargés. (Syrie moderne.)
SÔ
l8. XXX, 7-11.
eis, vipera, et regulus volans; portantes Buper humeros jumentorum divitias suas, et Buper gibbum camelorum thesauros 6U08, ad populum qui eis prodesse. non poterit.
7. ^gyptuB enim frustra et vaneauxiliabitur. Ideo clamavi super hoc : Superbia tantum est, quiesce.
8. Nunc ergo ingressus scribe ei super buxum , et in libro diligenter exara illud, et erit in die novissimo in testiœonium usque in aeternum.
9. Populus enim ad iracundiam provocans est ; et filii mendaces, filii nolentes audire legem Dei;
10. qui dicunt videntibus : Nolite videre ; et aspicientibus : Nolite aspicere nobis ea quse recta sunt ; loquimini nobis placentia ; videte nobis errores.
11. Auferte a me viam ; declinate a me eemitam ; cesset a facie nostra Sanctus Israël.
tion et d'angoisse, d'où sortent la lionne et le lion, la vipère et le basilic volant; ils portent leurs richesses sur les épaules des bêtes de somme, et leurs trésors sur le dos des chameaux, à un peuple qui ne pourra pas leur être utile.
7. Car le secours de l'Egypte n'est que néant et vanité. C'est pourquoi je crie à ce sujet : Ce n'est que de l'orgueil; demeurez en paix.
8. Maintenant donc, va graver cela sur du buis en leur présence, et écris-le avec soin dans «n livre, afin qu'au dernier jour ce soit un témoignage éternel.
9. Car ce peuple provoque ma colère ; ce sont des enfants menteurs, des enfants qui ne veulent point écouter la loi de Dieu;
10. qui disent aux voyants : Ne voyez pas ; et aux prophètes : Ne regardez point pour nous ce qui est droit ; dites - nous des choses flatteuses; voyez pour nous des erreurs.
11. Eloignez de moi la voie; détournez de moi le sentier ; que le Saint d'Israël disparaisse devant nous.
bahamôt serait Ici, comme au livre de Job, XL, 15 (voyez le commentaire) , le nom de l'hippopotame, et figurerait Ironiquement l'Egypte, aux prétentions orgueilleuses, aux mouvements trop lourds et trop lents pour être de quelque ressource à ceux nui comptaient sur elle. Mais la tra<îuction île la Vulgate, qui est aussi celle des hXX, d'AqulIa, de Symmaque, du syriaque, nous paraît préférable. Allusion anticipée aux bêtes sauvages que le prophète va mentionner.
— In terra tribulaticmis... Désignation très nette du désert situé au sud de la Palfstine, et qu'il fallait franchir pour aller en Egypte. Cf. Deut. vin, 15, etc. Il était peuplé d'animaux dangereux (.lesena et ïeo...). Sur le regulus volans, Toyezla note de xiv, 29. — Portantes... divitias. Les négociateurs Juifs portaient ces riches présents au pharaon , pour le gagner plus sûrement.
— Qui eis prodesse... Isaïe insiste sur cette Idée Importante. — Frustra et vane... Hébr. : Le secours de l'Egypte est vanité et néant. — Ideo elamavl... C.-à-d. : Écoutez ce que Je proclame bien haut relativement à ce fait. — SuperHa... quiesee. D'après la Vulgate, ce verbe se rapporte à Juda, qu'Isaïe exhorte gravement à cesser sa fausse et Inutile démarche. L'hébreu dit avec une nuance : Râhab, Ils ne sont qu'Indolence. Râhab est un nom poétique de l'Egypte, qui signifie tumulte, puis arrogance, orgueil. Cf. u, 9; Ps. Lxxxvi, 4; Lxxxvni, 11, etc. Il y a donc /ci un sarcarme très mordant du prophète : J appelle cela du bruit qui n'aboutit absolument à rien ; malgré sa forfanterie et son orgueU , l'Egypte n'est qu'indolence et ne saurait Vous tecourir eflicacement,
2" Cette Injure faite à Dieu par son peuple excitera sa colère. XXX, 8-14.
8-11. Langage blasphématoire p.ir lequel les Juifs Irritent Jéhovah. — Nunc... ingressus... Le Seigneur ordonne à Isaïe d'écrire ces choses en présence du peuple, comme dit l'hébreu (Vulg. : scrile ei ) , soit sur une tablette ( super buxum ) , en gros caractères bien lisibles (comp. vin, 1 , et la note), soit sur un rouleau de parchemin ( ire libro ) , en témoignage de la parfaite vérité de l'oracle. Au lieu de in testlrnoniti,m {l"éd), le texte hébreu actuel porte lâ'ad, à Jamais. Le syriaque, Aquila, etc., ont lu comme la Yulgate. — In die not}issimo... Grâce à cette précaution, toute la suite des générations saura combien Dieu s'est Intéressé au salut de son peuple, et combien celui-ci s'est montré ingrat (.provocans , fllii mendaces...). — Dicunt videntibus..., aspicientibus. Hébreu: rô'im, ^ôzim. Voyez rintrod. aux livres prophétiques, p. 261 et 8. — Nolite Hdere... On poussait donc la hardiesse et l'impiété Jusqu'à Interdire aux messagers divins de s'acquitter de leur mission. — Loquimini... placentia : à la façon des faux prophètes de tous les temps, qui ne songent qu'à flatter les passions et les préjugés. — Videte... errores. Hébr. : des Illusions. C'est un synonyme de « placentia ». — Auferte... vlam (vers. 11). D'après l'hébreu : Détournez - vous du chemin, écartezvous du sentier. C'est toujours la même pensée. — Cesset... Sanctus... Hébr. : Éloignez de notre présence le Saint d'Israël. C'est le comble du blasphème. Ils ne veulent plus du Saint d'Israël, qu'Isaïe leur mentionnait sans cesse. Cf. i, 4; Ti, a, eto.
Is. XXX, 12-18.
12. C'est pourquoi voici ce que dit le Saint d'Israël : Parce que vous avez rejeté cette parole, et que vous avez mis votre confiance dans la calomnie et le tumulte, et que vous les avez pris pour appuis ,
13. ce crime sera pour vous comme une lézarde menaçant ruine, qui s'avance sur un mur élevé, et qui s'écroule tout à coup, lorsqu'on n'y pense pas.
14. Il sera brisé comme un vase de terre que l'on casse avec efEorts, sans qu'on trouve parmi ses fragments un tesson pour porter un charbon pris au feu, ou pour puiser un peu d'eau dans une fosse.
15. Car ainsi parle le Seignem- Dieu, le Saint d'Israël : Si vous revenez , et si vous demeurez en paix, vous serez sauvés; votre force sera dans le silence et dans l'espérance. Et vous n'avez pas voulu ;
16. et vous avez dit : Non, mais nous nous enfuirons sur des chevaux; c'est pour cela que vous fuirez. Nous monterons sur des coursiers rapides ; c'est pour cela que ceux qui vous poursuivront seront plus rapides.
17. Mille hommes fuiront épouvantés par un seul ; épouvantés par cinq ennemis, vous fuirez, jusqu'à ce que vous restiez comme le mât d'un vaisseau au sommet d'une montagne, ou comme un étendard sur une colline.
C'est pourquoi le Seigneur attend
12. Propterea hacc dicit Sanctus Israël : Pro eô quod reprobastis verbum hoc, et sperastis in calumnia et in tumultu, et innixi estis super eo;
13. propterea erit vobîs iniquitas hœo sicut interruptio cadens, et requisita in muro excelso, quoniam subito, dum non speratur, veniet contritio ejus.
14. Et comminuetur sicut conteritnr lagena figuli contritione pervalida, et non invenietur de fragmentis ejus testa, in qua portetur igniculus de incendie, aut hauriatur parum aquœ de fovea.
15. Quia hsec dicit Dominus Deus, Sanctus Israël : Si revertamini et quiescatis , salvi eritis ; in silentio et in spe erit fortitudo vestra. Et noluistis:
16. et dixistis : Nequaquam, sed ad' equos fugiemus ; ideo f ugietis. Et super veloces ascendemus ; ideo velociores erunt qui persequentur vos.
17. Mille homines a facie terroris unius ; et a facie terroris quinque fugietis, donec relinquamini quasi malus navis in vertice montis, et quasi signum super collem.
Propterea expectat Dominus ut
12-14. Châtiment d'une telle perversité. — Verlmm hoc : la prophétie dirigée contre l'alliance égyptienne (vers. 1-7). — In calumnia et tumultu. Hébr. : dans la violence et l'artiflce. La violence, pour extorquer au peuple l'argent destiné au pharaon (vers. &> ; cf. IV Reg. xv, 20) ; les artifices de la politique humaine (cf. xxix, 15). — Sicut interruptio cadens... Image d'une étonnante énergie, pour faire ressortir les effets désastreux de cette rébellion contre Dieu. — Requisita in muro... Hébr. : (Une crevasse) qui fait saillie dans un mur élevé. La partie crevassée et lézardée de l'édifice s'avance, prête à tomber au premier choc. — Et comviinuetur... ( vers. 14 ). Autre comparaison significative. — Et non invenietur... Ce détail dramatique montre Jusqu'à quel point la ruine de la nation devait être considérable.
3» On pourrait obtenir un généreux pardon; mais , puisqu'on le refuse , l'œuvre de destruction se poursuivra. XXX, 15-17.
15-17. Si revertamini et quiefcatis. Les deux conditions du iiardon : abanJuuer les projets si coupables, et se tonlr dans la paix, en attendant Je eeccurs du ciel. — Dixistis : Nequaquam.
Refus absolu de se soumettre à ces conditions. — Ad equos fugiemus. Ils prétendent qu'ils sauront bien se secourir eux-mêmes, et qu'Us s'élanceront vaillamment sur des chevaux de guerre, pour aller au-devant de l'ennemi. Cf. XXXI, 3. — Ideo /ugietis. Isaïe reprend avec ironie leur parole présomptueuse , et lui donne un sens tout différent : Oui, vous fuirez. De même dans la seconde moitié du verset : Super veloces...; ideo velociores... — Mille homines a facie... Conformément à l'ancienne prédiction de Moïse (.Lev. xxvi, 8, et Deut. xxxii, 30; Jos. xxm, 10). — QuMsi malus navis : hébr., comme un pin (seul reste d'une Immense forêt). Quasi signum : hébr., comme un étendard. Doubla symbole de l'anéantissement presque complet, mais aussi de la résurrection d'Israël.
4» Le reste fidèle du peuple recevra de Dieu des bénédictions multiples. XXX, 18-28.
Ici commence la seconde partie du discours, composée tout entière de gracieuses promesses.
18-28. Propterea : à cause de l'extrême mipère à laquelle ils auront été réduits. — Expictnt ( plus fortement dans l'hébreu : « Inhlat » )... >it miaereatur. Trait d'une délicatesse exc^^ulse. Le
le. XXX, 19-23.
misereatur vestri ; et ideo exaltabitur parcens vobis, quia Deus judicii Dominus ; beati omiies qui expectant eum 1
19. Populus enim Sion habitabit in Jérusalem ; plorans nequaquam plorabis ; miserans miserebitur tui; ad vocem clamons tui, statim ut audierit, re- Bpondebit tibi.
20. Et dabit vobis Dominus panem arctum , et aquam brevera ; et non faciet avolare a te ultra doctorem tuum, et erunt oculi tui videntes prseceptorem tuum.
21. Et aures tuse audient veibum post tergum monentis : Hœc est via ; ambulate ia ea, et non declinetis neque ad dexteram, neque ad sinistram.
22. Et contaminabis laminas sculptilium argenti tui, et vestimentum conflatilis auri tui ; et disperges ea sicut immunditiam menstruatse. Egredere, dices ei.
23. Et dabitur pluvia semini tuo, ubicumque seminaveris in terra; et panis fi-ugum terrae erit ubemmus et pinguis; pascetur in possessione tua in die illo agnus spatiose;
le moment où il aura pitié de vous, et il signalera sa gloire en vous pardonnant, car le Seigneur est un Dieu d'équité ; heureux tous ceux qui l'attendent !
19. Car le peuple de Sion habitera dans Jérusalem ; tu cesseras de pleurer ; il aura certainement pitié de toi : lors que tu crieras, dès qu'il aura entendu ta voix, il te répondra.
20. Le Seigneur vous donnera le pain de l'angoisse et l'eau de l'afiâiction ; il n'éloignera plus de toi ton docteur, mais ten yeux verront celui qui t'enseigne.
21. Tes oreilles entendront sa parole lorsqu'il criera derrière toi : C'est ici la voie, marchez -y sans vous détourner ni à droite ni à gauche.
22. Tu regarderas comme profanes les lames d'argent de tes idoles et les vêtements de tes statues d'or ; et tu les rejetteras comme un linge souillé. Hors d'ici, leur diras -tu.
23. La pluie sera donnée à tes grains partout où tu auras semé ; et le fruit que la terre produira sera abondant et excellent; en ce jour-là les agneaux paîtront au large dans tes champs.
cœur iiatci DCl de Dieu , qui ne piinlc qu'à regret, attend impatiemment l'heure à laquelle II pourra manifester sa miséricorde. — Exaltabitur parcens. Hébr. : 11 se lèvera pour pardonner. — Deus jwlicH... HébraTsme, pour dire que le Seigneur est parfaitement Juste. — Qui expectant eum : ceux dont la pieuse attente correspond à la sienne. — Populus... Sion... in Jérusalem, Hébr. : un peuple habitera à Sion, à Jérusalem. C'est une promesse de perpétuelle durée pour le peuple de Dieu. — Plorans nequaquam... Un temps viendra où ses malheurs prendront fin. Les détails qui suivent, miserans.^, ad vocem. . ■ont vraiment exquis de tendresse. — Et daint..., (vers. 20). Juda aura encore bien des maux à BoufErir, avant d'arriver à ces heureux Jours messianiques, mais i le Jugement sera tempéré par la miséricorde ». — Panem arctum, aquam brevem. Dans l'hébreu : le pain de l'angoisse et l'eau de la détresse. Symbole de souffrances nombreuses. Cf. III Reg. xxit, 27; II Par. xvin, 26. — Nov faciet avolare... Plutôt, d'après l'hébreu : n Non avolablt a te... » Les mots doctorem et prseceptorem sont collectifs et désignent les prophètes, qui, dans les beaux Jours promis à Juda, ne seront plus outragés, persésécutés (cf. vers. 10; vin, 16-20; xxvin, 7; XXIX, 10) et obligés de se cacher, mais qui publieront hautement et ouvertement les divins oracles. Évidemment le Christ, qui est le docteur par excellence, ne saurait être exclu, puisque c'est en lui surtout que cette parole a f^cu son accompllBsement Intégral. Les proposi-
tions erunt oculi tui videntes et aurcs tuse audient sont très accentuées. — Post tergum monentis. Locution pittoresque. Les serviteurs de Jéhovah auront alors constamment auprès d'eux quelqu'un qui leur indiquera la vole droite et les éloignera du mal : Hsec est via... Saisissante antithèse avec les mauvais jours d'autrefois, où le peuple refusait d'écouter les prophètes et les pressait même de lui montrer la route du mal (vers. 10-11). — Contaminabis... (vers. 22). Entièrement revenus à leur Dieu, les Juifs renonceront à toutes leurs pratiques païennes, et traiteront leurs Idoles comme des objets Immondes. Souvent celles-ci étalent de bols ou de métal grossier ; mais on avait soin de les revêtir d'or ou d'argent ( laminas..., veatimentum...). — Egredere, dices... Trait dramatique- — Et dabitur pluvia... (vers. 23). Les faveurs temporelles seront associées aux bénédictions spirituelles, et une grande fertilité régnera dans le pays, en conformité avec les anciennes prédictions. Cf. Lev. xxn, 3 et ss. ; Deut. xrvii, 8 et ss. — Panis... uberrimus... : par opposition au pain de l'angoisse (vers. 20). — Pascetur... agnus... Traits délicieux (vers. 23'>-24), analogues à ceux du chap. XI , vers. 6 - 8 ( voyez le commentaire ). Les écrivains sacrés aiment h unir les destinées de la nature, animée ou inanimée, à celles de l'humanité. Les humbles ausillairee de l'homme auront aussi leur part de l'abondance universelle « quand aura lui l'ère messianique ». — Commixtum migma. Hébr.: une (nourriture) mélangée de sol. Chacun sait que les animaux sont très friands
Is. XXX, 24-29.
24. et tes taureaux et tes ânons, qui labourent la terre, mangeront un mélange de grains tel qu'il aura été vanné dans l'aire.
25. Snr toute haute montagne et sur toute colline élevée il y aura des ruisseaux d'eaux courantes, au jour du grand carnage, lorsque les tours seront tombées.
26. La lumière de la lune sera comme la lumière du soleil, et la lumière du soleil sera sept fois plus grande, comme la lumière de sept jours, lorsque le Seigneur aura bandé la blessure de son peuple, et qu'il aura guéri la plaie de ses coups.
27. Voici que le nom du Seigneur vient de loin; sa fureur est ardente et lourde à supporter ; ses lèvres sont pleines d'indignation, et sa langue est comme un feu dévorant.
28. Son souffle est comme un torrent débordé qui atteint jusqu'au cou, pour perdre et anéantir les nations, et briser le frein de l'erreur qui était dans les mâchoires des peuples.
29. Vous chanterez des cantiques, comme la mut de la fête solennelle, et votre cœur sera dans la joie, comme celui qui marche au son de la flûte, pour aller à la montagne du Seigneur, du Fort d'Israël.
24^ et tauri tui, et pulli asinorura, qui ôperantur terram, commixtum migma comedent sicut in area ventilatum eht.
25. Et erunt super omnem montera excelsum, et super omnem collera éleva- • tum, rivi currentiura aquarum, in die interfectionis multorum, cura ceciderint turres.
26. Et erit lux lunœ sicut lux solis, et lux solis erit septempliciter sicut lux septem dierum, in die qua alligaverit Dominus vulnus populi sui, et percussuram plagee ejus sanaverit.
27. Ecce nomen Domini venit de longinquo; ardens furor ejus, et gravis ad portandum; labia ejus repleta sunt indignatione, et lingua ejus quasi ignis devorans.
28. Spiritus ejus velut torrens inundans usque ad médium colli, ad perdendas gentes in nihilum, et frenua erroris quod erat in maxillis populorum
29. Canticum erit vobis sicut nox sanctificatae solemnitatis ; et laetitia cordis sicut qui pergit cum tibia, ut intret in montera Domini ad Fortem Israël.
de sel. — Sicut in area ventilatum. Hébreu : qu'on aura vannée avec la pelle et le van {AU. arch., pi. XXXIV, fig. 8, 9; pi. xxxv, fig. 7, 8). Les grains seront servis aux animaux domestiques tels qu'ils sortiront de l'aire, sans qu'on y ajoute des éléments de moindre qualité. — Super omnem montem... (vers. 25). Les ruisseaux fécondants ne couleront pas seulement dans les plaines, mais jusqu'au sommet des montagnes arides. Cf. XLi, 18. Cette irrigation abondante des terres les plus incultes est également signalée par Ezéchlel, XLvn, 1 et ss., et Joël, in, 18, comme un signe de l'ère messianique. — In die interfectionis : la ruine de tous les ennemis de Dieu au Jour du jugement général ; car la description n'a cessé de monter depuis lu vers. 18, traversant la rude époque de l'exil, l'âge d'or du Messie, et arrivant ici à la fin lies temps. — Ceciderint turres. Ces tours sont l'emblème d'une orgueilleuse impiété, qui se croit à l'abri des châtiments célestes. Cf. n, 12. — Lux lunrn sicut... solis (vers. 26). Magnifique tableau de la glorification de la nature aux derniprs jours du monde. — Lux solis... septempliciter: le chiffre de la perfection. — In die qua alligaverit... Cette figure inai-que la cessation rie tous les maux. Cf. i, 6.
5» \''cnjreance terrible que le Seigneur tirera d'Assur. XXX, 27-33.
C'est la défaite de Sennacliérib qui est encore prophétisée dans ce passage; mais comme ailleurs Moab (xxv, 10-12) et Edom (xxxiv, 1 et ss.), l'Assyrie est en cet endroit le représentant du monde païen , mûr pour la punition.
27-28. Jéhovah fait majestueusement son apparition en vue de ce châtiment. — Nomen Domini venit... Ce nom divin n'est autre que Dieu lui - même. — De longinquo. Il vient de sa lointaine demeure du ciel, comme un ouragan qui arrive de l'extrémité de l'horizon. Dans la vigoureuse description qui suit, l'image de la tempête se mêle à celle de la colère d'un homme violemment Irrité. — Ad perdendas... in nihilum. Hébr. : Pour cribler les nations avec le crible de l'anéantissement. ^- Et frenum erroris... D'après l'hébreu ; Et un frein qui égare (placé) entre les mâchoires des peuples. Le souflle de la fureur divine sera comme un mors irrésistible par lequel Jéhovah conduira malgré eux les Assyriens à la ruine.
29-30. Combien sera grande la joie de la nation sainte lorsqu'elle contemplera la ruine de ses adversaires. — Nox sanctiflcatie... : la nuit de la première Pâque. Cf. Ex. xn, 6, 8, 42. Les Hébreux avaient alors joyeusement fêté leur délivrance du joug égyptien ; la même allégresse régnera dans Juda après que le joug assyrien aura été brisé. — Qui pergit in tibia. Cowms
Ib. XXX, 30 — XXXI, 1.
30. Et anditam faciet Dominiis gloriam vocis suse, et terrorem brachii Bui ostendet iu comminatione furoiis, et flamma ignis devorantis; allidet in turbine , et in lapide grandinis.
A voce enim Domini pavebit Assur virga percussus
32. Et erit transitus virgae fundatus, quam requiescere faciet Dominus super eum in tympanis et citharis , et in bellis preecipuis expugnabit eos.
33. Prœparata est enim ab heri Topheth, a rege prseparata, profunda, et dilatata. Nutrimenta ejus, ignis et ligna multa ; flatus Domini sicut torrens sulphuris succendens eam.
30. Et le Seigneur fera entendre sa voix majestueuse; il montrera son bras terrible, dans les menaces de sa fureur et dans la flamme d'un feu dévorant; il brisera tout dans la tempête et par des pierres de giêle.
31. A la voix du Seigneur, Assur frappé de la verge tremblera.
32. Le passage de cette verge deviendra permanent ; le Seigneur la fera reposer sur lui au son des tambourins et des harpes, et il vaincra ses ennemis dans de grands combats.
33. Car depuis longtemps Topheth a été préparée, préparée par le roi, profonde et vaste. Sa noiuriture, c'est le feu et le bois en abondance, et le souffle du Seigneur est comme un torrent de soufre qui l'embrase.
CHAPITRE XXXI
1. Vse qui descendunt in ^gyptum ad auxilium, in equis sperantes, et habentes fiduciam super quadrigis , quia multœ sunt, et super equitibus, quia prsevalidi nimis, et non sunt confisi super Sanctum Israël, et Dominum non requisieruntl
1. Malheur à ceux qui descendent en Egypte pour chercher du secours, qui espèrent dans les chevaux, qui mettent leur confiance dans les chars, parce qu'ils sont nombreux, et dans les cavaliers, parce qu'ils sont très forts, et qui ne s'appuient pas sur le Saint d'Israël et ne recherchent pas le Seigneur.
cera qui marchent au son de la flûte dans les processions religrleuses («( intret in montein...: la colline du temple). Cf. II Reg. vi, 6 ; Ps. xli, 5 ; cxxi, 1 et ss., etc. — Fortem Israël. Hébr. : le rocher d'Israël. Cf. xvii, 10, etc. — Oloriam vocis suie (vers. 30). Hébraïsme, pour : sa voix glorieuse; o.-à-d. le tonnerre. Cf. Ps. xxvni, 3 et 88. — Terrorem brachii... : son bras terrible. A la lettre dans l'hébreu : la descente de son bras; c.-à-d., son bras qui s'abaissera pour frapper violemment.
31-33. Les Assyriens sont écrasés sous les coups de la vengeance divine. « Description grandiose. » — Pavebit Assur. Le voici enfin après tous ces préliminaires (vers. 27-30). — TraTisitus virgae fundatus. Hébr. : Et chaque fois que passera (sur lui) la verge qui lui est destinée. — In tympanis et choris. A chacun de ces coups, les Juifs feront retentir leurs tambourins et leurs harpes. — In bellis prsecipuis... D'après l'hébreu : En des combats où il brandira ( le bras ) pour frapper. — Topheth. Localité située dans la vallée d'Hinnon, au sud de Jérusalem (4H. géogr., pi. xiv). Elle avait été rendue tristement célèbre par les sacrifices humains qu'on y avait offerts à l'infâme Moloch (cf. IV Reg. XXIII, 10 ; Jer. vii, 31 ; xix, 6, 11 et ee.). Ce lieu d'horreur convenait donc parfai-
tcuieut pour brûler les cadavres des Assyriens, — Prseparata... ab heri. C.-à-d. d'avance, depuis longtemps ( dans les plans du Seigneur ). — A rege prseparata. Hébr. : Il est préparé pour le roi ( d'Assyrie ). — Profunda et dilatata. Détails graves et solennels. — Nvtrimenta ejus. Hébr. : Son bûcher. — Le trait final est particulièrement admirable : flalus Domini sicut...
.5 IV. — Quatrième malédiction, dirigée aussi contre les projets d'alliance avec l'Egypte, XXXI, 1 — XXXII, 20.
C'est le même fonds de pensées que dans le discours précédent. Isaïe multiplie les avertissements et les menaces à l'adresse des chefs si coupables, qui lançaient la nation dans une fausse vole; mais il multiplie aussi les gracieuses promesses d'un avenir très heureux.
1» L'Egypte ne sauvera pas Jnda, mais loi deux contrées « seront enveloppées dans uu même désastre ». XXXI, 1-3.
Chap. XXXI. — 1 - 3. Funestes conséquences de l'alliance avec les Égyptiens. — Vse qui descendant. Voyez la note de xxx, 2. — In equis sperantes. Cf. xxx, 16. L'Egypte était, alors renommée pour la multitude et la force de ses chevaux de gruerre (quia multse... prsevalidt..). Elle était seule en mesure d'opposer aux Assy-
Is. XXXI, 2-8.
2. Mais lui, qui est nage, a fait venir le malheur, et il n'a pas retiré sep paroles; il s'élèvera contre la maison des méchants, et contre le secours de ceux qui commettent l'iniquité.
3. L'Egypte est un homme, et non un dieu ; ses chevaux sont chair, et non esprit; le Seigneur étendra sa main, et celui qui donnait du secours sera renversé, et celui à qui le secours était donné tombera, et tous ensemble ils périront.
4. Car voici ce que m'a dit le Seigneur : Comme lorsqu'un lion ou un lionceau rugit sur sa proie, si une troupe de bergers se présente devant lui, leur voix ne l'effi'aye pas, et leur multitude ne l'épouvante pas; ainsi le Seigneur des armées descendra pour combattre sur la montagne de Sion et sur sa colline.
5. Comme les oiseaux qui volent sur leur couvée, ainsi le Seigneur des armées protégera Jérusalem ; il protégera et délivrera, il passera et sauvera.
6. Revenez, autant que vous vous étiez profondément éloignés, fils d'Israël.
7. En ce jour -là chacun rejettera ses idoles d'argent et ses idoles d'or, que vous vous étiez faites de vos mains criminelles.
8. Et Assur tombera sous un glaive qui n'est pas celui d'un homme , et un glaive |
2. Ipse autem sapiens adduxit malum , et verba sua non abstulit ; et consurget contra domum pessimorum, et contra auxilium sperantium iniquitatem.
3. iEgyptus homo, et non Deus; et equi eorum caro, et non spiritus ; et Dominus inclinabit manum suam, et corruet auxiliator, et cadet cui prsestatur auxilium, simulque omnes consumentur.
Quia hsec dicit Dominus ad me
Quomodo si rugiat leo et catulus leonia super prgedam suam, et cum occurrerit ei multitudo pastorum, a voce eorum non formidabit, et a multitudine eorum non pavebit; sic descendet Dominus exercituum, ut prselietur super montem Sion et super collem ejus.
5. Sicut aves volantes, sic proteget Dominus exercituum Jérusalem, protegena' et liberans, transiens et salvans.
6. Convertiraini , sicut in profundum recesseratis , filii Israël.
7. In die enim illa abjiciet vir idola argenti sui, et idola auri sui, quse fecerunt vobis raanus vestrse in peccatum.
8. Et cadet Assur in gladio non viri, et gladius non hominis vorabit eum et
riens une cavalerie capable de lutter contre la leur. Le royaume de Juda en était presque entièrement dépourvu à cette époque. Cf. xxxvi, 8. — Et non... super Sanctum. Jéhovah était pourtant le premier appui auquel les Juifs auraient dû penser. — Ipse autem sapiens (vers. 2). Ce titre n'est pas dénué d'Ironie en cet endroit. Dieu est sage, lui aussi , et au moins autant que les politiques de Juda. — Verba sua : les récentes menaces qu'il avait fait lancer par son prophète conti-e l'alliance avec l'Egypte. Cf. xxix , 14 ;
XXX, 13-14. — Domum pensimorv m. IsaXe nomme ainsi les mauvais conseillers de la nation, qui agissaient contre ses intérêts les plus sacrés. — AuxiH'im sperantium... : le secours que l'on attendait des Égyptiens.— JEgyptus homo..., caro (vers. 3). Expressions d'une grande énergie pour montrer l'inanité de l'alliance projetée. — Dominus inclinaMt... Facilité avec laquelle le Seigneur renversera tout ensemble l'Egypte et Juda ; nn faible geste lui suffira pour cela.
• 2« A lui seul Jéhovah délivrera son peuple.
XXXI
4-5. Comment Dieu protégera les Juifs. — (luomodo si rugiat. . . Très belle comparaison , ailmlrablement développée. Cf. xxxvni, 13; Jer. XXV, 38; O». v, 14, et x, 10; Am. i, 2, etc.
De même que le lion ne se laisse pas ravir sa proie, de même le Seigneur ne permettra pas qu'on lui enlève son peuple bien -aimé. — Ut prselietur : contre les Assyriens de Sennachérib.
— Super montem Sion. Jéhovah défendra en personne sa capitale et son palais. — Sicut aves volantes... Autre comparaison, non moins expressive que la précédente. Si Dieu est pour ses ennemis un lion terrible, il est pour ses amis ce que les oiseaux sont pour leurs nids, et il les protège efficacement. Cf. Dent, xxxii, 11. — Transiens (hébr. : pasoali). Allusion à la délivrance qui eut lieu durant la nuit de la première Pâque ipésah), et au « passage » de l'ange exterminateur qui frappa les Égyptiens. Cf. Ex. xii, 23.
6-9. Conversion de Juda et ruine d' Assur. — Convertlmini... Condition de la protection divine et de la délivrance. — Sicut in profUndum... Hébr.: Autant que vous aviez rendu votre révolta profonde. Ils avaient creusé, pour ainsi dire, une vallée de séparation entre eux et le Seigneur.
— In die... illa : au jour de cette heureuse conversion. — Abjiciet... idola... Réponse de Jnil;i à l'appel qui vient de lui être adressé. Cf. xxx. 22. Vir est un hébraïsme, équivalant à « unusquisque ». — Cadet... in glndio nojiviri (vers. 8). Litote, qui désigne le glaive vengeur de Dieu
l8. XXXI, 9 — XXXII, 6.
fugiet non a facie gladii, et juvenes ejus vectigales erunt.
9. Etfortitudo ejus a terrore transibit. et pavebunt fugientes principes ejus :
dixit Dominas, cujus ignis est in Sion, et caminus ejus in Jérusalem.
qui n'est pas celui d'un homme le dévorera ; il fuira, mais non devant le glaive, et ses jeunes hommes seront tributaires, 9. Sa force disparaîtra devant sa frayeur, et ses princes fuiront pleins d'efifroi : ainsi dit le Seigneur qui a son feu dans Sion, et sa fournaise dans Jérusalem.
CHAPITRE XXXII
1. Ecce in justitia regnabit rex, et principes in judicio praeerunt.
2. Et erit vir sicut qui absconditur a vento, et celât se a tempestate; sicut rivi aquarum in siti, et umbra petrse prominentis in terra déserta.
3. Non caligabunt oculi videntium , et aures audientium diligenter auscultabunt.
4. Et cor stultorum intelliget scientiam, et lingua balborum velociter loquetnr et plane.
6. Non vocabitur ultra is, qui insipiens est, princeps, neque fraudulentus appellabitur major;
1. Voici que le roi régnera selon la justice, et que les princes gouverneront selon le droit.
2. Et chacun d'eux sera comme un refuge contre le vent, et un abri contre la tempête ; comme des eaax courantes dans une terre altérée, et comme l'ombre d'une roche avancée dans une terre aride.
3. Les yeux de ceux qui voient ne seront point troublés, et les oreilles de ceux qui entendent écouteront avec soin.
4. Le cœur des insensés comprendra la science, et la langue de ceux qui balbutient parlera proraptement et distinctement.
5. On ne donnera plus à l'insensé le nom de prince, ni au fourbe celui de grand;
lui-même. — Ncm a /acie gladii. L'hébreu dit au contraire : Il fuira (littéral. : « fugiet sibl ») devant le glaive. Les LXX et la Vulgat« ont lu la négation lô' au Heu du pronom lô. Cela ne fait aucune différence pour la pensée. — Juvenes... vectigalea... La partie la plus vigoureuse et l'espoir de la nation sera asservie par le vainqueur. — FortltwàU) ejxhs ( vers. 9 ). D'après l'hébreu : son rocher; c.-à-d. son roi (d'Aseur), qui était son principal soutien. Cf. xxxn ,2. — A terrore transibit. Il prendra la fuite, sous le coup d'un violent effroi. C'est ce que flt réeUement Sonnachérib; cf. xxxvn, 37. — Pavebunt fugientes. Hébr.: Ils trembleront devant la bannière ( du Dieu des Juifs). — Oujua ignis... et caminMs... ; l'autel des sacrifices et son brasier. Cf.
3" On promet à Juda un règne heureux et parfait. XXXII, 1-8.
Chap. XXXII. — 1-8. État consolant des Juifs après qu'Us auront abandonné l'Idolâtrie et que le Joug d'Assur aura été brisé. C'est encore une belle prophétie messianique ; le règne d'Ezéchias, auquel on a voulu parfois '.'appliquer, n'en réalise piiB les principaux détails, qui promettent non seulement à Juda, mais au monde entier n\ e ère d'admirable prospérité. Trois avantages sont partlculiëreraent relevés : le peuple joaint d'up
gouvernement plein de justice, qui lui procurera un Intime bonheur, vers. 1 • 2 ; le terrible décret d'endurcissement prendra fin, vers. 3-4; chacun sera Jugé et traité selon son vrai caractère, versets 5-8. — In justitia regnabit... L'une des grandes qualités du Messie -roi, xi, 3-4, etc. — Et priTidpea in judicio... Tous les ministres du monarque Idéal Imiteront la perfection de leur maître. — Et erit vir sicut... Plus nettement dans l'hébreu : Et chacun (c-à-d. le roi et chacun de ces princes) sera comme un abri contre le vent et un refuge contre la tempête. Beau rôle qu'ils rempliront à l'égard des petits et des pauvres. — Sicut rivi aquarum... Autre comparaison, qui dit beaucoup dans l'Orient desséché. — Umbra petrse. L'ombre d'un rocher est plus épaisse et plus fraîche que celle des arbres (« saxea umbra», dit aussi Virgile, Georg., m, 145). — Non caligabunt oculi... (vers. 3). Les yeux, fermés autrefois en vertu des Jugements divins (cf. VI, 10; xxrr, 10), sont désormais ouverts à la lumière. Chacun s'empresse de re cevoir les leçons du Seigneur, et les moins Intel ligcnts les comprennent. — Cor stultorum... Hé' breu : le crenr des hommes précipités, c.-à-d légers. — Lingua balborum... « Ceux dont les paroles étaient vagues et sans consistance » (soi le rapport des notions religieuses et morales ). —
I8. XXXII
6. car l'insensé dira des folies , et son cœur s'adonnera à l'iniquité, pour compléter sa dissimulation, pour parler à Dieu avec fourberie, pour faire le vide dans l'âme de celui qui a faim, et pour enlever le breuvage à celui qui a soif.
7. Les armes du fourbe sont malignes ; car il invente des plans pour perdre les
{)etit8 par un discours mensonger, lorsque e pauvre parle selon la justice.
8. Mais le prince aura des pensées dignes d'un prince, et il s'élèvera audessus des chefs
9. Femmes opulentes, levez -vous, et écoutez ma voix; filles si confiantes, prêtez l'oreille à mes paroles.
10. Dans quelques jours et dans un an vous serez troublées, vous si confiantes ; car c'en est fait de la vendange, et la récolte ne viendra plus.
11. Tremblez, opulentes; soyez troublées, vous si confiantes; dépouillezvous et soyez couvertes de confusion, revêtez - vous de sacs.
12. Frappez -vous les seins, au sujet de votre contrée délicieuse, au sujet de vos vignes fertiles.
13. Les ronces et les épines monteront nur la terre de mon peuple; combien plus sur toutes les maisons de plaisir de la cité joyeuse !
Car le palais sera abandonné, la
6. stultus enim fatna loquetur, et cor ejua 'Taciet iniquitatem, ut perficiat simulationem, et loquatur ad Dominum fraudulenter, et vacuani faciat animam esurientis, et potum eitienti auferat.
7. Fraudulenti vasa pessima sunt; ipse enim cogitationes concinnavit ad perdendos mites in sermone mendaci, cum loqueretur pauper judicium,
8. Princeps vero ea, quœ digna sunt principe, cogitabit, et ipse super duces stabit.
9. Mulieres opulents», surgite, et audite vocem meam ; filise confidentes, percipite auribus eloquium meum.
10. Post dies enim et annum, vos conturbabimini , confidentes ; consummata est enim vindemia, coUectio ultra non veniet.
11. Obstupescite , opulentse ; conturbamini , confidentes ; exulte vos et confundimini, accingite lumbos vesuios. -
12. Super ubera plangite, super re gione desiderabili , super vinea fertili
13. Super humum populi mei spinfe et vêpres ascendent; quanto magis super omnes domos gaudii civitatis exultantisJ
Domus enim dimissa est. multi
Velociter loquetur... Ils se feront une joie de communiquer à leurs frères les vérités qui les auront ravis eux - mêmes. — Non vocabitur... Vers. 3-8 : « les tyrans n'usurperont plus les titres flatteurs de justes, de bienfaisants, etc. On ne les accordera qu'à ceux qui en seront dignes. » ( Le Hir, h. L) — Insipiens. Le pécheur, qui est Ifl plus grand des insensés sous le rapport moral.
— Princeps : noble, d'après l'hébreu. — Fravr dulentus. Le fourbe ne sera plus appelé magnanime ( Vulg., major). — Stultus enira„. Le vers. 6 trace le portrait de ces insensés ; le vers. 7, celui fie ces fourbes ; le vers. 8 , celui de l'homme vraiment noble. — Les premiers ne sont pas moins durs envers le prochain qu'impies envers Dieu : vcuMam faclet animam...; Us privent cruellement les pauvres de leurs moyens de subsistance.
— Vaaa (vers. 7). Hébràïsme : des instruments. — Ad perdendos mites. L'hébreu désigne plutôt les malheureux. — Princeps... digna... principe... (vers. 8). Hébr.: Le noble forme de nobles desseins. — Super duces stabit. D'après l'hébreu ; Et 11 persévère dans ses nobles desseins.
4» Avant cette époque de bonheur, Juda devra passer par de pénibles épreuves. XXXII, 9-14.
9-14. Les femmes opulentes et délicates du pays auront à gémir sur sa ruine. Le prophète revient à son époque troublée, et il annonce de
nouveau les souffrances causées par l'invasion des Assyriens. — Mulieres... Les femmes juives, aux quelles Isaïe avait adressé de si graves reproches dès le début de son livre. Cf. m, 18 et ss. — Opulentse. Hébr. : insouciantes. Confidentes doit se prendre en mauvaise part. — Post dies et annum. C.-à-d. dans un an et quelques jours. Cf. XXIX, 1. Elles devront alors sortir malgré elles de leur vaine insouciance -.conturbabimini...
— Consummata... vindemia. Tout sera ravagé par l'ennemi ; par conséquent , pas de récoltes. — Obstupescite..., conturbamini... (.■vers. 11). Répétition pleine de force. — Exuile vos... L'horamo de Dieu les Invite à se dépouiller de leurs ornements frivoles et à prendre des vêtements de pénitence iaccinglte...). — Super ubera... (vers. 12). Qu'elles se frappent la poitrine en signe de deuil.
— Super regione... Motif de leur douleur : l'envahisseur a dévasté toute la contrée. — Spinx et vêpres... (vers. 13) : parce que le pays aura été en grande partie dépeuplé par la guerre. Cf. vn, 23-26, etc. — Quanto magis.... Hébr.: ' Même dans toutes les malsons de plaisance. Les ^ riches maisons de campagne bâties aux alentours des principales villes de .Juda {civitatia est collectif) seront détruites, et les épines croîtront sur leurs ruines. — Domus enim... (vers. 14), Hébr.: le palaU. — MulWudo urbia... Plutôt
Is. XXXII, 15-20.
tudo urbis relicta est, tenebrse et palpa tio factae Bunt super speluncas usque in œternum; gaudium onagrorum, pascua gregum,
16. donec efifundatur super nos spiritus de excelso, et erit desertum in charmel, et charmel in saltum reputabitur.
16. Et habitabit in solitudine judicium, et justitia in charmel sedebit.
17. Et erit opus justitiae pax, etcultus justitiae silentium , et securitas usque in eempitemum.
18. Et sedebit populua meus in pulchritudine pacis, et in tabemaculis fiducise, et in requie opulenta.
19. Grando autem in descensione saltus, et humilitate humiliabitur civitas.
20. Beati, qui seminatis super omnes aquas, immittentes pedem bovis et asini.
ville si peuplée sera délaissée, ses mai» sons changées en cavernes seront à jamais couvertes d'épaisses ténèbres; les ânes sauvages s'y joueront, les troupeaux y paîtront,
15. jusqu'à ce que l'esprit soit répandu fiur nous d'en haut, et que le désert se change en carmel , et le carmel en forêt.
16. L'équité habitera dans le désert, et la justice aura sa demeure dans le carmel.
17. La prix sera l'œuvre de la justice, et le fruit de la justice sera le repos, et la sécurité à jamais.
18. Mon peuple se reposera dans la beauté de la paix, dans des tabernacles de confiance et dans un repos opulent.
19. Mais la grêle tombera sur la forêt, et la ville sera profondément humiliée.
20. Vous êtes heureux, vous qui semez sur toutes les eaux, et qui laissez sans entraves le pied du bœuf et de l'âne.
d'après l'hébreu : le bruit de la ville a cessé. — Tenebra et paJpatio.^ Les cités les plus populeuses, tombées en ruines, seront remplies de sombres cavernes , dont les ténèbres seront , pour ainsi dire, palpables. Hyperbole saisissante. Dans l'hébreu : 'Ofel et la tour serviront à Jamais de cavernes. La colline d'Ophel formait le prolongement du mont Moriah au sud - est de Jérusalem {AU. géogr., pi. xrv et xv). — In cUemum : mais avec la restriction qui va être faite immédiatement (vers. 15). La mine sera telle, que l'on supposera tout d'abord qu'elle ne cessera plus. — Gaudiiim onagrorum... L'emplacement des villes servira de pâturage aux animaux du désert (cf. Job, xxry, 6).
6» Une meilleure destinée est réservée aux Justes. XXXir, 15-20.
15-20. Encore l'âge d"or messianique. Isaïe va de l'avenir au temps présent, et de celui - cl à l'avenir, avec la plus grande rapidité, en vertu du « raccourci en per.spective " signalé à différentes reprises. — Donec... fpiritus... L'esprit de Dieu apportera la vie, la régénération. Cette effusion céleste est mentionnée en divers passages comme propre aux jours du Messie. Cf. Ez. xxxvi, 25, et XXXV, 29 ; Joël, n, 28. — Desertum in charmel... Cf. XXIX, 17, et le commentaire. La nature subira des transformations analogues à celles q^l auront lieu dans l'humanité. — Eahitaliit... jvr dicium. € Les bénédictions du dedanjà corres-
pondront à celles du dehors : partout où il y aura des habitations humaines, que ce soit dans les pâturages non cultivés (.in «oîititdine) ou dans les jardins fertiles (in charmel), la justice et la droiture y habiteront » d'une manière permanente (sedeMt). — Et erit opua. . (vers. 17). La description se poursuit avec une grâce exquise, digne du sujet. — Cultus... silentium. Hébr.: L'effet de la justice sera le repos. — SedeMt populua... ( vers. 18 ). Le prophète insiste encore sur cette douce vision de paix et de bonheur. — Grando autem... Contraste (vers. 19) : les méchants seront châtiés par l'ouragan de la colère divine. — In descensione saltus. Lorsque la forêt ( emblème des ennemis de Dieu ; cf . x , 18-19, 33-34) sera renversée sur le sol. — Humiliabitur civitas : la cité mondaine et Impie , qui figure l'hostilité du monde contre le Seigneur. Cf. XXV, 2 ; XXVI , 5 - 6 ; xxvii , 10. — Beati qui... (vers. 20). Le prophète revient, pour conclure, sur le son heureux des bons, symbolisé par une riche prospérité matérielle. — Seminatis super... aquas : sur des terrains arrosés par des eaux fécondantes. Cf. xxx, 26. — Immittentes pedem... Trait pittoresque. Les Orientaux, pour épargner le fourrage, mettent habituellement des entraves aux pieds des animaux qui pâturent ; ici , l'herbe est tellement abondante, qu'on laisse les bêtes se nourrir en toute liberté.
l8. XXXIII, 1-6.- CHAPITRE XXXm
1. Malheur à toi qui ravages ; ne serastu pas toi-même ravagé? et toi qui méprises, ne seras-tu pas toi-même méprisé? Lorsque tu auras fini de ravager tu seras ravagé, et lorsque tu seras las de mépriser tu seras méprisé.
2. Seigneur, ayez pitié de nous, car nous vous avons attendu; soyez notre bras dès le matin, et notre salut au temps de la tribulation.
3. A la voix de votre ange, les peuples ont fui, et devant votre grandeur les nations se sont dispersées.
4. On amassera vos dépouilles comme on amasse les sauterelles , dont on remplit des fosses entières.
6. Le Seigneur a été exalté, car il réside en haut ; il a rempli Sion d'équité et de justice.
6. La foi régnera dans votre temps; la sagesse et la science seront les richesses du salut ; la craints du Seigneur en sera le trésor.
\. Vœ qui praidaris ! nonne et îpse lirsedaberis? et qui spernis, nonne et ipse sperneris? Cum consummaveris deprsedationem , depraidaberis ; cum fatigatus desieris contemnere, contemneris.
2. Domine, miserere nostri , te eiiim expectavimus ; esto brachium nostrum in mane, et salua nostra in tempore tribulationis.
3. A voce angeîi fugerunt populi, et ab exaltatione tua dispersœ sunt gentes,
4. Et congregabuntur spolia vestra sicut colligitur bruchus, velut cum fossœ plense fuerint de eo.
5. Magnificatus est Dominus, quoniam habita vit in excelso; implevit Sion judicio et justitia.
6. Et erit tides in temporibus_ tuis; divitiae salutis sapientia et scientia, timor Domini ipse est thésaurus ejus.
§ V. — Cinquième malédiction, dirigée, cette /ois, contre les Assyriens, après la ruine desquels Jérusalem sera délivrée. XXXIII, 1-24.
Le prophète a prédit successivement les malheurs de Samarle, de Jérusalem et de l'Egypte (chap. xxvni-xxxii); 11 développe maintenant avec un redoublement de vigueur ceux dont 11 a déjà menacé l'Assyrie d'une manière transitoire (cf. XXX, 27 et ss.). Il ofEre encore à Juda des espérances glorieuses, lesquelles, toutefois, ne se réaliseront point pour les membres incrédules et Impies du peuple de Dieu.
1" Le pillard sera lui-même pillé. XXXIII, 1-6.
Chap. XXXIII. — 1-6. C'est là comme le thème de ce discours. — Les mots qui prœdaris s'adressent à l'Assyrie, qui avait opéré tant de ravages parmi les peuples, ainsi qu'elle s'en vante sans cesse sur ses monuments. Son tour viendra : nonne et ipse...? Légère nuance dans l'hébreu : (Toi qui pilles) et qui n'as pas été pillé. Les Assyriens se regardaient comme Invincibles. Cf. X, 7-11. — Qui spernis, nonne et ip8e...î Hébr. : Toi qui ravages et qui n'as pas encore été ravagé. — Cum fatigatvs desieris... Hébr.: Quand tu auras achevé de ravager. Lorsque les Assyriens auront rempli le rôle que Dieu leur avait assigné contre sa nation coupable. — Domine, miserere... (vers. 2). Ardente prière du prophète pour son peuple, alors menacé par l'Invasion de Sennachérlb; car ce discours est TUiMement d'une date plus récente que les pré-
cédents, et dut être prononcé tandis que les Assyriens envahissaient le territoire juif. — Te... expectavimus. . . Sentiment d'une très vive confiance. Cf. XXVI, 16; XXXVII, 15 et ss. — Brachium nostrwn. Métaphore : notre secours. — In mane. Hébr. : Chaque matin , c- h- d. tous les jours. — A voce angeli... (vers. 3) : à la voix de .'ange chargé d'exécuter les jtigements de Dieu contre les Assyriens. B'après l'hébreu : Quand ta voix retentit, les peuples fuient. Ces peuples sont ceux dont se composaient les armées cosmopolites de l'Assyrie. — Ab exaltatione tua : lorsque tu te lèves pour marcher contre l'ennemi. Cf. Num. X , 35. — Spolia vestra (vers. 4). Isaïe Interpelle les Assyriens, comme s'ils étaient déjà battus. — Sicut... bruchus. Hébr. : Comme recueille la sauterelle. C.-à-d., aussi promptement qu'un essaim de sauterelles dévore toute la végétation d'une contrée. La traduction de la Vulgate fait allusion à la coutume ancienne et moderne d'amasser ces Insectes en tas gigantesques pour les détruire. — Velut cum fosste... Autre nuance dans l'hébreu : Comme les sauterelles se précipitent, on se précipite dessus (sur les dépouilles des Assyriens). — Magnifleatus... Dominus ( vers. 6 ). Par cette victoire éclatante , Jéhovah a manifesté au loin sa toute -puissance. — Habitavit in excelso : Inaccessible aux attaques des hommes. Cf. Ps. n, 4 et ss. — Implevit Sion... Second résultat de ce haut fait d'armes : les promesses relatives au Messie commencent à s'accomplir pour les Juifs. Cf. xxxii, 15 et ss. C'est toujours le n raccourci en perspective ». ~
Is. XXXIII, 7-U
Ecce videntes clamabunt foris, augeli pacis amare Hebunt
8. Dissipatae sunt vise , cessa vit transiens per semitam; iiritum factura est pactuin, projecit civitates, non reputavit homines.
9. Luxit et elanguit teiTa; confusus est Libanus, et obsorduit; et factus est Saron sicut desertum; et concussa est Basan, et Carmelus.
10. Nunc coDsurgam, dicit Dominus; nunc exaltabor, nunc sublevabor.
11. Concipietis ardorem, parietis stipulam; spiritus vester ut ignis vorabit vos.
12. Et erunt populi quasi de incendio cinis, spinse congregatae igni comburentnr.
13. Audite, qui longe estis, quse fecerim; et cognoscite, vicini, fortitudinem meam.
14. Conterriti sunt in Sion pecca tores, possedit tremor hypocritas. Quis poterit habitare de vobis cum igné dévorante?
quis habitabit ex vobis cum ardoribus Bempiternis ?
7. Ceux qui voient crieront au dehors ; les messagers de paix pleureront amèrement.
8. Les chemins sont abandonnés, personne ne passe dans les sentiers ; il a rompu l'alliance, il a rejeté les villes, il n'a pas eu d'égard pour les hommes.
9. La terre pleure et languit ; le Liban est confus et souillé ; Saron a été changé en désert ; Basan et le Carmel ont été dépouillés.
10. Maintenant je me lèverai, dit le Seigneur; maintenant je serai exalté, maintenant je serai élevé.
11. Vous concevrez des flammes, vous enfanterez de la paille; votre esprit, comme un feu, vous dévorera.
12. Et les peuples seront comme la cendre qui reste d'un incendie, et comme un fagot d'épines que le feu brûlera.
13. Ecoutez, vous qui êtes loin, ce que j'ai fait, et vous qui êtes près, connaissez ma puissance.
14. Les méchants ont été épouvantés à Sion , la frayeur a saisi les hypocrites. Qui de vous pourra demeurer dans le feu dévorant? qui de vous habitera dans les flammes éternelles?
In temporibitë tuis. Ce pronom se rapporte aux habitants de Jnda. — Divitla salntis... Grande abondance de biens spirituels. — Timor Domini... thésaurus... On pi-cférera cette richesse immatérielle à des monceaux d'or et d'argent.
2» C'est quand Jérusalem sera réduite à la dernière extrémité que Dieu se lèvera pour renverser ceux qui l'opprimaient. XXXIII, 7-12.
7 - 9. Les Juifs dans un prtssaut danger. — Videntes. D'après l'hébreu : les 'ér'ellâm. Expression qui signifie probablement : les lions de Dieu, c-à-d. les héros. Cf. II Reg. xxiii, 20, et la note. — Clamabunt foris. Trait émouvant : les rudes guerriers ne peuvent eux-mêmes retenir leurs sanglots sur les places publiques, tant les malheurs de leur peuple sont grands. — Angeli pacis. Vraisemblablement , les ambassadeurs envoyés à Sennachérlb par Ézéchias, pour conclure la paix. Cf. IV Reg. xvm , 13-16. Ils pleurent, eux aussi, en entendant les dures conditions Imposées par le conquérant. — Dissipatœ... via... ( vers. 8 ). Personne n'ose s'aventurer à travers l;i campagne, les ennemis ayant envahi tout le jiHys. Cf. Jud. V, 6. — Irritum factum... Hébr. : II a rompu le traité. Sennachérlb, qui avait conclu le traité de paix dont il vient d'être parlé, l'avait impudemment violé. — Projecit eivitate.'i. D'après l'hébreu : Il a méprisé les villes. — Luxit et elanguit... (vers. 9). Beau lyrisme et personnlflcatlon saisissante, pour mieux dépeindre les ravages opérés dans la contrée. Isaïe mentionne les plus ri(hes provinces : Libanus..., Carmelus. Saron : la plaine fertile qui longe
la Méditerranée de Jaffa au Carmel. Basan : la partie nord -est de la Palestine transjordanieuiie (Atl. géogr., pi. vn, x).
10-12. Dieu se lève pour frapper Assur et pour sauver Juda. — Consurgam. Début grandiose. Le moment attendu par Dieu est enfin arrivé, et il sort de son repos pour briser l'armée assyrienne. Les trois nunc répétés coup sur coup sont d'une admirable énergie. — Concipietis ardorem. Petite allocution adressée aux Assyriens (vers. 11). Hébr. : Vous concevrez du foin. Ils nourriront « des plans aussi futiles que de l'herbe desséchée ». — Spiritus vester... vorabit. Leur propre fureur mettra le feu à ce foin, à cette paille , et ils seront eux - mêmes consumés. Cf. i , 31; IX, 18. — Résultat final : la destruction sera complète (qvMSi de incendio cinis; hébreu : « comme des fours à chaux, » dans lesquels la masse calcaire est entièrement brûlée et réduite en poudre), et très rapide (.spina congregatœ).
3° Les conditions du salut. XXXIII, 13-16.
13 - 16. Audite... Le Seigneur invite tous les peuples du monde à reconnaître la grandeur de son œuvre merveilleuse. Qui longe... : les païens. Vicini : les Juifs. — Conterriti sunt... (vers. 14). Effet produit sur les Israélites irréligieux par rextermination de l'armée assyrienne : témoins de la toute - puissance du Dieu vengeur, ils se mettent à trembler pour eux - mêmes. — Quia poterit... Leur cri d'effroi (dans l'hébreu : Qui de nous...?). Comment pourront -ils demeurer eu sûreté auprès de ce Dieu qui abhorre le péché , et qui le consume de ses Hummes redout-iiblMf
Ib. XXXIII, 15-20.
15. Celui qui marche dans la justice 1 1 qui parle seloa la vérité, qui rejette un gain acquis par extorsion et qui secoue 668 mains pour ne recevoir aucun présent, qui bouche ses oreilles pour ne pas entendre de propos sanguinaire, et qui ferme ses yeux pour ne pas voir le mal.
16. Celui-là habitera dans des Mieux élevés, les hauts rochers fortiliés seront BA retraite; du pain lui sera donné, et ses eaux ne tariront pas.
17. Ses yeux contempleront le roi dans sa beauté, et veiTont le pays au loin.
18. Ton cœur s'occupera de ce qui faisait sa crainte. Où ebt le savant? Où est celui qui pèse les paroles de la loi? Où est le docteur des petits enfants?
19. Tu ne verras plus le peuple impudent, le peuple aux discours obscurs, dont tu ne pouvais comprendre le langage étudié, et qui n'a aucune sagesse.
Regarde Sion, la ville de nos fêtes
15. Qui ambulat in justîtiis et loqiiitur verftatem, qui projicit avaritiam ex calamnia, et excutit manus sua ab omni munere, qui obturât aures suas ne audiat sanguinem , et claudit oculos suos ne videat malum.
16. Iste in excelsis habitabit, raunimenta saxorum sublimitas ejus; panis ei datns est,aquaî ejus fidèles sunt.
17. Rogera in décore suo videbunt oculi ejus, cernent terram de longe.
Respice Sion, civitatem solera
toujours brûlantes ? — Igné dévorante... ardortîms... Ce feu symbolique représente la colère divine, et les ctiâtiments qu'elle inflige aux pécheurs (cf. xxx, 33); il ne désigne pas ici directement les flammes étemelies de l'enfer. Voyez Knabenbauer, h. l, — Qui ambulat... (verset 15). Réponse à la question qui vient d'être posée (vers. U*), et conditions auxquelles on pourra obtenir le salut. Ces dernières consistent en divers actes de vertu soit positifs, soit négatifs, dont l'énumération rappelle les psaumes xrv et XXIII, 3 et ss. — In justitiis. Pluriel d'intensité : dans une parfaite justice. — Projicit avaritiam. Hébreu : Celui qui méprise un gain acquis par l'oppression. — Excutit manus... Refus énergique d'accepter des présents corrupteurs. — Ne audiat sanguinem. C-à-d. des propos sanguinaires. — Iste (pronom accentué) w excelsis...: hors d'atteinte pour tous ses ennemis. — Munimenta... subllmitas... Hébr. : Des citadelles de rochers sont sa retraite. — Panis... datas est : en abondance et continuellement. — Aqiise... /ideles : des eaux qui ne tarissent jamais.
4« Le règne de Jéhovah dans Sion. XXXIII, 17-24.
17-24. Description sublime, grandioses promesses dont l'accomplissement, commencé après la ruine de l'armée assyrienne (vers. 10-12), ne devait être intégral qu'aux jours du Messie. Bu ullet, il est « évident que le grand roi promis ici (reaem...), qui doit faire refleurir la religion et la justice, et dont la vue seule sera une faveur Il singulière pour ses sujets (videbunt oculi...), ne saurait être que le roi Messie..., et qu'à son ic^ne fortuné conviennent uniquement les Images ■1 magniflques de l'éternelle stabilité et de la sé(rarlté parfaite de Jérusalem. II f.nut même leconnaître que la prophétie embrasse dans l'im-
mensité de ses contours un espace plus vaste que celui où l'Église combat, et qu'elle ne sera pleinement accomplie que dans la gloire ». (Le Hir, l. 0., p. 131.) Ézéchias, s'il entre pour quelque chose dans cet oracle, n'y peut exister qu'à la façon d'un type imparfait. — In décore suo. Splendeur et beauté qui contrastent avec les humiliations des derniers rois de Juda. Cf. Ps. xliv, 3 ; Zach. IX, 17. — Terram : le territoire agrandi de ce roi idéal (cernent... de longe, tant ses limites auront été reculées ; cf. xxvi, 15). — Cor tuum meditabitur... (vers. 18). Mn ces temps heureux, la nation sainte trouvera un accroissement de joie à se rappeler ses malheurs passés et l'effroi que lui causaient ses ennemis. Elle s'écriera avec l'accent du triomphe : UM, est litteratus...? C.-à-d., d'après la Vulgate, que les faux conseillers et les mauvais prophètes de Juda ont maintenant disparu. L'hébreu a une variante assez notable : Où est le secrétaire (l'oflacier assyrien qui enregistrait le tribut à solder et qui en contrôlait le payement) ? Où est celui qui pesait (le trésorier qui s'assurait si l'or et l'argent apportés par les vaincus formaient vraiment la somme imposée)? Où est celui qui comptait les tours (des places fortes, avant d'en faire le siège)? Désormais le pays est entièrement libre. — PO' piilum impudentem... (vers. 19). Les citoyens de Juda ne voient plus , avec un vif sentiment da douleur et de honte, les Assyriens arrogants, audacieux, dont lis ne pouvaient satisfaire les rudes exigences. — Populum alti sermonis, C.-à-d. au langage obscur, incompréhensible. — Disertitudinem linguse. Hébr. : à la langue qui bégaye. Cf. xxviii, 11, et la note. — In quo nulla... sapientia. Hébr. : que l'on ne comprend pas. — Respiee Sion... (vers. 20). Autre délicieux spectacle que le peuple de Jéhovah aur» le bon-
Is. XXXIII, 21-24.
uitalib iiostrae : ociili tiii videbunt Jérusalem, habitationem opulentam, tabernaculum quod nequaquam transferri poterit; Dec auferentur clavi eju8 in sempiternum, et omnes funiculi ejus non rumpentur.
21. Quia solummodo ibi magnificus est Dominus noster ; locus fluvioi-um rivi latissimi et patentes; non transibit per eum navis remigum, neque trieris magca transgredietur eum ;
22. Dominus enim judex noster, Dominus legifer noster, Dominus rex noster ; ipse salvabit nos.
23. Laxati sunt funiculi tui, et non prsevalebunt ; sic erit malus tuus , ut dilatare signum non queas. Tune dividentur spolia praedarum multarum; claudi diripient rapinam.
24. Nec dicet vicinus : Elangiii; populus qui habitat in ea, auferetur ab.eo iniquitas.
tes yeux verront Jérusalem, habitation opulente, tente qui ne pourra plus être transportée ; ses pieux ne seront jamais arrachés, et aucun de ses cordages ne fse rompra.
21. Car c'est là seulement que notre' Seigneur est magnifique ; les fleuves y auron't un canal très large et spacieux; le vaisseau h rames n'y passera pas, et la grande galère ne le traversera pas,'
22. car le Seigneur est notre juge, le Seigneur est notre législateur, le Seigneur est notre roi ; c'est lui qui nous sauvera,
23. Tes cordages sont relâchés, et ils ne résisteront pas ; ton mât sera dans un tel état, que tu ne pourras pas étendre tes voiles. Alors on partagera les dépouilles d'un butin considérable ; les boiteux mêmes prendront part au piillage.
24. Le voisin ne dira pas : Je suis malade; le peuple qui y habitera recevra le pardon de ses péchés.
heur de contempler (comp. le vers. 17). — Clvltatem solemnitatls... C'était une des pins grandes gloires et l'un des plus doux privilèges de Jérusalem que d'être le centre du culte sacré. — Eahitationem opulentam. Mlexis , d'après l'hébrçu : habitation sûre. Jéhovah en était le toutpuissant défenseur. — Tabemaculum quod nequaquam... Par conséquent, une tente flse et permanente. C'est la réalisation de la promesse faite autrefois à David (cf. II Reg. vn, 10), Les détails suivants développent cette même pensée : ■Bec auferentur clavi... Oes piquets auxquels sont assujetties les cordes, funiculi, qui soutiennent l'étoffe de la tente; AtU archéoL, pi. xi, fig. 1, 2, «, 4, 6, 8). — Solummodo ibi... (vers. 21). Hébr. : Cest là vraiment que Jéhovah est magnifique pour nous. Nulle part Dieu ne manifestait mieux à son peuple sa bonté, sa majesté, sa puissance, que dans sa résidence de Jérusalem. Mais nous «vons dit plus haut qu'il faut idéaliser, et passer de la Slon terrestre ù l'Église, et de celle-ci au ciel. — Locus fluviorum rivi... Hébr. : un lieu de fleuves, de canaux à la vaste étendue. Images des faveurs célestes répandues avec plénitude. Cf. Ps. XLV, 5, et la note. — Non trausib-it... Ces fleuves protecteurs sont inaccessibles aux Bottes ennemies. — Navis remigum, : le simple navire à rames, de plus petites dimensions. Trieris magna : les grands vaisseaux à voiles ( AU. aichéoL, pi. Lxxiii, fig. 11; pi. uxxiv, fig. «.
9, 11 ; pL Lxxv, flg. 2, 3, 5). — Dominus enim... ( vers. 22 ). C'est lui-même qui barrera le passage. Notez les trois titres en gradation, judex..., legifer..., rex 7ioster, et l'accent de triomphe avec lequel Ils sont prononcés. Cf. il, 4; xr, 2 et ss.; XXIV, 23, etc. — Laxati... funiculi... (vers. 23). Selon divers interprètes, ces mots s'adresseraient à Assur, représenté, comme au vers. 21, sous la figure d'un navire, lequel est maintenant désempaié, hors de service. Il vaut mieux peut-être, à la suite d'autres commentateurs, appliquer Ici ce symbole à Sion elle-même, dont 11 indique la faiblesse présente , par opposition aux puissants navires qui la menacent : cette application s'harmonise mieux avec le contexte, car le prophète a constamment interpellé Jérusalem et Juda. — .Sic-, malv^ tuus... Impossible de tendre les voiles (Mgnum) sur ce mât tout branlant, à demi brisé, — Tune dividentur... Brusque transition de l'adversité au bonheur, à la manière des prophètes, l/enneml est complètement vaincu, et l'on se liartage ses riches dépouilles; les inflrmes euxmêmes ont le temi'S d'en venir chercher leur part (claudi diripient...). — Nec dicet... (vers. 24). Hébr. : Et aucun habitant ne dit : Je suis malade. Dans le royaume messianique parvenu à son entier développement, 11 n'y a plus de maladies ni de péchés (.auferetnr...- iniquitas...). Cf. iv, 3-4; XXV, 8; xxxv, 1-6; Lxv, 20 et S8., etc.
^^JL^%.
G-alères manœuvrées à l'aide de rames. (Bas-relief assyrien.)
Comment. — V,
Is. XXXIV, 1«.
CHAPITRE XXXIV
1. Accedite, gentes, et audite; et populi, attendite; audiat terra, et plénitude ejus; orbis, et omne germen ejus.
2. Quia indignatio Domini super omnes gantes, et furor super universam militiam eorum ; interfecit eos, et dédit eo8 in occisionem.
3. Interfecti eorum projicientur, et de cadaveribus eorum ascendet fœtor; tabescent montes a sanguine eorum.
4. Et tabescet omnis militia caelorum, et complicabuntur sicut liber cseli; et omnis militia eorum defluet, sicut définit folium de vinea et de ficu.
5. Quoniam inebriatus est in cselo gladius meus ; ecce super Idumseam descendet, et super populum interfectionis mese, ad judicium.
6. Gladius Domini repletus est sanguine, incrassatus est adipe, de sanguine agnorum et liircorum,,de sanguine meduUatorum arietum ; victima enim
1. Approchez -vous, mations, et écoutez ; peuples, soyez attentifs ; que la terre écoute, et ce qui la remplit; le monde et tout ce qu'il produit.
2. Car l'indignation du Seigneur va fondre sur toutes les nations, et la fureur sur toute leur armée; il les tuera et il les livrera au carnage.
3. Leurs morts seront jetés, et la puanteur s'élèvera de leurs cada\Tes ; les montagnes dégoutteront de leur sang.
4. Et toute la milice des cieux se dissoudra, et les cieux s'enrouleront comme un livre; et toute leur milice en tombera, comme les feuilles tombent de la vigne et du figuier.
5. Car mon glaive s'est enivré dans 1« ciel ; voici qu'il va descendre sur l'Idumée, et sur le peuple que j'ai voué au carnage, pour en faire justice.
6. Le glaive du Seigneur est plein de sang; il est tout couvert de graisse, du sang des agneaux et des boucs, du sang des béliers engraissés ; car il y a des
) VI. — Jugement et châtiment des nations païennes, gloire d'Israël. XXXIV, 1 — XXXV, 10.
Ce beau discours sert de magnifique conclusion aux cbap. xxviii - xxxiii. Ils sont à cette troisième subdivision de la première partie des oracles d'Isaïe ce que les chap. xxiv - xxvii étaient au second groupe (chap. xiii-xxin). Nous trouvons ainsi à deux reprises, après des prédictions spéciales, qui devaient pour la plupart se réaliser dans le temps, un finale d'un caractère apocalyptique et eschatologique , qui généralise le tout, et nous transporte à la fin des temps et même dans les réglons de l'éternité.
1« Dieu se vengera de ses ennemis. XXXIV, 1-17.
Chap. XXXIV. — 1 - 4. Exorde et thème de cette première jiartle du discjurs. — Accedite, gentes... Tous les hommes sans exception, et même tous les êtres (terra, et pleniturlo.,.), sont convoqués comme témoins des Jugements divins. Cf. I, 2 ; Ps. Li, 4, etc. — Quia ivdignatio... Eégumé majestueusement terrible (vers. 2) des vengeances que Dieu se prépare à tirer de ses adverwlrep- — Universam militiam...: l'humanité, BOUS la figure d'une armée Immense. — Interfecit eos. Hébr. : 11 les a voués à l'anathème. — Interfecti... projicientur (vers. 3) : sans sépulture, et formant une masse Immonde. — Tahescent montes... Ce trait montre quelle sera l'étendue du carnage : les bases des montagnes,
plongées dans le sang, se fondront et s'écrouleront. — Tabescet... militia cœli (vers. 4). Comme plus haut, xm, 10, 13. Comp. Joël, ii, 30, et lu , 18 ; Matth. xxrv, 29 , etc. Le monde actuel se désagrégera pour faire place à la nouvelle terre et aux nouveaux cieux. — Complicabuntur sicut liber. Comparaison magnifique, qu'on ne trouve qu'ici et Apoc. vi, 14. Le ciel se repliera sur lui-même, à la façon d'un rouleau de parchemin, et les astres tomberont alors sicut defluit folium... : autre comparaison fort belle. Pour la première, voyez YAtl, archéol., pi. Lsvii, flg. 8; pi. Lxviii, flg. 2, 4; pi. LXx, fig. 3.
Le jugement de Dieu contre l'Idumée
— Inebriatus est... gladius. Cf. xxvn, 1; Deut xxxn, 41 et ss. Le glaive du Seigneur s'est enivré dans le ciel en y mettant le désordre et la ruine qui viennent d'être décrits (vers. 4). — Saptr Idumxam. De même que Moab au chap. xxv, 10-12, les Iduméens, ces autres ennemis anciens et cruels du peuple de Dieu (cf. Nu m. xx, 15 et 68.; II Par. xxvin, 17; Ps. cxxxvi, 7; Am. I, 11-12, etc.), figurent Ici tous les adversaires du royaume théocratique dans le monde païen.
— Populum interfectionis... Hébr. : le peuple de mes anathèmes (comp. le vers. S*). Il s'agit encore des Iduméens, dont Jéhovah a décrété l'extermination totale. — Replelvs est..., incrassatus... (vers.6).Prétéritsprophétiquesqui marquent une entière certitude. La description est de tout« beauté. — Agnorum et hircorum. Métaphore pour désigner de nouveau les habitants de l'Idniuée.
IB. XXXIV, 7 -II
victimes du Seigneur àBosra, et il fera un grand carnage dans la terre d'Edom.
7. Les licornes descendront avec eux, et les taureaux avec les plus puissants d'entre eux; la terre s'enivrera de leur sang, et le sol sera imprégné de leur graisse.
8. Car c'est le jour de la vengeance du Seigneur, l'année des représailles pour faire justice à Sion.
9. Les torrents de l'Idumée se changeront en poix, et son sol en soufre, et sa terre deviendra une poix brûlante.
10. Son feu ne s'éteindra ni jour ni nuit ; sa fumée montera à jamais ; de génération en génération elle sera désolée, et il n'y passera personne dans la suite des siècles.
11. Le pélican et le hérisson la posséderont , ribis et le corbeau y habiteront ; Dieu étendra la ligne sur elle pour la réduire à néant, et le niveau pour la détruire entièrement.
Domini in Bosra, et interfectîo magna in terra Edom.
7. Et descendent unicornes cum eis, et tauri cum potentibus ; inebriabitur terra eorum sanguine, et humus eorum adipe pinguium.
8. Quia dies ultionis Domini, annus retributionum judicii Sion.
9. Et convertentur torrentes ejus in picem, et humus ejus in sulphur ; et erit terra ejus in picem ardentem.
10. Nocte et die non extinguetur, in sempiternum ascendet fumus ejus; a generatione in generationem desolabitur, in ssecula sseculorum non erit transiens peream.
11. Et possidebunt illam onocrotalus et ericius ; ibis et corvus habitabunt in ea; et extendetur super eam mensura, ut redigatur ad nihilum, et perpendiculum in desolationem.
— De sanguine meduUatorum. D'après l'hébreu : de la graisse des reins des béliers. Cf. Lev. in, 4.
— Bosra. L'une des principales villes d'Édom, au nord de Pétra. Cf. lxi, 1 ; Gen. xxxvi, 33, et la note; Atlas gèogr., pi. v. —
Et... unicornes (vers. 7). Hébr. :
r"émim, ou les taureaux sauvages. Voyez Job, xxxix, 9, et le commentaire (Atl. d'hist. nat., p. xcin, flg. 4 ; pi. xciv, flg. 5 ). Types des princes iduméens , qui tomberont aussi (.descendent), frappés par la main de Dieu. — Cum potentib'us. Hébr.:
avec les bœufs.
C.-à-d. une année de représailles pour la cause de Sion
Le Seigneur traitera les Iduméens comme ils ont eux-mêmes traité Jérusalem. Ce verset contient donc le motif de leur châtiment. — Et convertentur.
Images empruntées aux phénomènes volcaniques (vers. 9-10),
pour décrire la ruine d'Édom. ^ -
Le pays sera transformé en a un
Immense brasier » et deviendra
une seconde Pentapole ( cf. Gf.n.
xtx, 24). — Nocte et die...
(vers. 10). Le caractère perpétuel de cette mine
est affirmé quatre fols de suite , avec une grande
vigueur.
11-16. Nouvelles figures pour mettre en relief l'étendue de la dévastation. Cf. xiii, 20-82, et XIV, 23, où Isaïe a cité plusiexirs détails tout semblables. — Onocrotalus : le pélican (Atlas
d'hist. nat., pi. lxiii, flg. 5,7).— Ericius : le hérisson syrien, qui diffère tant soit peu du nôtre (Atl. d'hist. nat., pi. ou, flg. 5, 6 ; pi. cm, flg. 6, 7). — Ibis. Voyez le même Atlas, pi. Lxrv, flg. 4 ;
Le hérisson syriea
pi. Lxv, flg. 1, 2, 6. Mais le mot hébreu yanSô/ désigne très vraisemblablement une espèce de hibou. — Extendetur... mensura ut... D'ordinaire on emploie le cordeau et le fil à plomb (perpendiculum) pour construire ; Us servent Ici à détruire, à raser les édlflccs au niveau du soL Comp. Am. vu , 7- 9, où l'on trouve cette mûme
l8. XXXIV. 12-17.
i2. Nobiles ejnp non erunt ibi ; regem potius invocabunt, et omnes principes ejufi erunt in nihilum.
1 3. Et orientm- in domibus ejus spinse et urticae, et paliurus in munitionibns ejus; et erit cubile draconum, et pascua struthionum.
14. Et occunent daemonia onocentauris, et pilosus clamabit alter ad alterum ; ibi cubavit lamia, et invenit sibi requiem.
15. Ibi habuit foveam ericius, et enutrivit catulos, et circumfodit, et fovit in Timbra ejus ; illuc congregati sunt milvi, alter ad alterum.
16. Requirite diligenter in libro Domini , et legite : unum ex eis non def uit ; alter alterum non quaesivit ; quia quod ex ore meo procedit, ille manda vit, et Bpiritufi ejus ipse congregavit ea.
17. Et ipse misit eis sortem, et manus ejus divisit eam illis in mensuram ; usque in setemum possidebunt eam, in gênera tionem et generationem habita bunt in ea.
12. Ses nobles n'y demeureront plus ; mais ils invoqueront le roi, et tous ses princes seront anéantis.
13. Les épines et les orties croîtront dans ses maisons, les chardons dans ses forteresses, et elle deviendra le rejiaire des dragons et le pâturage des autruches.
14. I-es démons et les onocentaures s'y reiiconi feront, et les satyres s'y jetteront des crit l'un à l'autre ; la sirène s'y retire, et y trouve son repos.
15. Le hérisson y fait son trou et y nourrit ses petits , il creuse tout autour, il les fait croître à son ombre; les milans s'y assemblent l'un près de l'autre.
16. Cherchez avec soin dans le livre du Seigneur, et lisez : rien de tout cela ne manquera, aucune de ces choses ne fera défaut; car ce qui sort de ma bouche Dieu l'a ordonné , et c'est son esprit qui les rassemblera.
17. C'est lui qui leur fera le partage ; sa main la divisera entre eux au cordeau ; ils la posséderont éternellement ; ils y habiteront de génération en génération.
Image saisissante. — Ad nihilum, in desolationem. Hébr.: en tohu et en bohu; les deux expressions qui décrivent le chaos primordial an début de la Genèse (i, 2 ; voyez la note). — Nobttes... non erw't... (vers. 12). C'en est fait du royaume, qui disparaîtra avec ses chefs, les nobles et le roi. — Regem... invocalrunt : le pressant devenir en aide au pays. L'hébreu réunit cette proposition à la précédente : Il n'y aura plus de nobles pour proclamer le royaume. On voit, par ce passage et par Gen. xxxvi, 1 et ss., que la monarchie était élective dans l'Idumée ; les chefs des clans ou tribus choisissaient le monarque. — Orlentur in domibua... ( hébr. : dans ses palais ) spitiœ,.. (vers. 13). Des épines de tout genre croîtront librement à travers les décombres. — Cubile draeonunt. L'hébreu fannim désigne les chacals. — Struthionum. Hébr. : les filles île l'autruche. — Dsemonla onocentauris (vers. 14). Deux sortes de démons. Saint Jérôme a traduit d'après les LXX. Sur le sens probable des mots sîyuim et iyyim, voyez la note de xm, 21. — Pilosus clamabit... C!omp. xm, 12, et le commentaire. — m... lamia. Autre croyance populaire qu'Isale a insérée dans sa description poétique. D'après l'hébreu, lillt, la « Nocturne ». Les Assyriens et les Babyloniens admettaient aussi l'existence d'un démon mâle, Itl, et d'un démon femelle, lUît, qui tourmentaient les hommes ou les femmes durant la nuit. Voyez F. Lenormant, La magie, ' p. 36. D'après la légende rabbinique, Lilît aurait été la femme d'Adam avant Eve, et serait devenue, après l'avoir abandonné, un démon 'lui
met sa joie, comme la Lamie grecque et romaine, a faire mourir les petits enfants. C^. Buxtorf , Lexicon talmudic, au mot Lilith. — Tbi... ericius (vers. 15). Hébr. : le serpent -dard (qippô?; la Tulgate a lu qlppôd, comme au vers. 11»); l'Eryx jaculus, qui abonde en Égjrpte et en Asie, et qui s'élance à la façon d'un trait. — Enutrivit catulos... Hébr. : il déposera ses œufs, les couvera, et recueillera ses petit-s à son ombre. La description est très pittoresque,
16 - 17. L'oracle s'accomplira de point en point, car il vient de Jéhovah lui-même. — Bequirite diligenter. Le prophète Invite les Juifs à recourir au texte authentique de sa prédiction, lorsqu'elle se réalisera ; ils verront alors avec quelle rigoureuse exactitude l'accomplissement aura eu lieu. C'est son livre même qu'il désigne par les mots in libro Domini. — Unum ex eis...; pas une des plantes, pas uu des animaux mentionnés cl -dessus ne manquera. — Spirityg ejus : la volonté toute - puissante du Seigneur. — Et ipse misit... (vers. 17). Remarquez l'iDslstance avec laquelle Isaïe répète ce fait. — Eis sortem. L'Idumée sera la propriété, l'héritage de tous ces êtres. La prédiction s'est accomplie à la lettre en ce qui concerne directement Édom , car ce pays est depuis de longs siècles livré à la ruine et aux bêtes sauvages ; mais nous avons dit que l'Idumée est avant tout un type dans ce passage : ce qui s'est réalisé pour elle s'accomplira de même pour tous les eiimiiiis, de Dieu, h la fin des temps.
Is. XXXV, 1-7.
CHAPITRE XXXV
1. Le pays désert et sans clieiniii se réjouira, la solitude sera dans l'allégresse et fleurira comme un lis.
2. Elle poussera et germera, elle tressaillira de joie et de louanges ; la gloire du Liban lui sera donnée, la beauté du Carmel et de Saron; ils verront euxmêmes la gloire du Seigneur, et la beauté de notre l3ieu.
3. Fortitiez les mains languissantes, et affermissez les genoux qui chancellent.
4. Dites aux pusillanimes : Prenez courage et ne craignez point ; voici votre Dieu qui apporte la vengeance et les représailles; Dieu lui-même viendra, et il vous sauvera.
6. Alors les yeux des aveugles ven'ont, et les oreilles des sourds seront ouvertes.
6. Alors le boiteux bondira comme un cerf, et la langue des muets sera déliée ; car des eaux jailliront dans le désert, et des torrents dans la solitude.
Confortate manus dissolutas, et genua debilia roborate
4. Dicite pusillanimis : Confortamini , et nolite timere ; ecce Deus vester ultionem adducet retributionis ; Deus ipse veniet, et salvabit vos.
5. Tune aperientur oculi csecorum. et aures surdorum patebunt.
6. Tune ealiet sicut cervus claudus, et aperta erit lingua mutorum ; quia scissas sunt in déserte aquae, et torrentes in solitudine.
Et quge erat arida, erit in stagnum
2» Délivrance d'Israôl et son bonheur perpétuel. XXXV, 1-10.
Encore un « magnifique tableau » ; il représente le retour de la captivité de Babylone et l'âge d'or messianique. Comme dans la plupart des descriptions de ce genre, « la transfiguration du monde naturel doit accompagner celle du monde spirituel. »
Chap. XXXV. — 1-4. Le début de la délivrance.
— Lsetahitur ... Frappant contraste avec la ruine de ridumée. Le désert même se transforme en une riante et fertile contrée sur le passage des I.sraélites qui , après leur long exil , regagnent Joyeusement la Palestine. Selon d'autres interprètes, les mots déserta... invia et solitudo s'appliqueraient à la Terre sainte, demeurée en grande partie Inculte pendant la captivité de ses habitants.— Quasi MUM)«.Hébr.: comme lo haba?sélet. Cette plante n'est mentionnée qu'ici et Gant, it, 1. De nombreux commentateurs modernes l'identlflent au narcisse tazetta (AU. d'hist. nat., pi. x, flg- 7 ). — Germinans germinabit. . . ( vers. 2 ). Hébr. : 11 se couvrira de fleurs. — ExuHahit Ixtabunda... Joie Intense, allégresse indicible. — Oloria Libani, Carmeli et Saron. Cf. xxxiii , 9, et la note. Le désert deviendra aussi frais, aussi gracieux que les parties de la Palestine les plus renommées pour leur fécondité et leur beauté.
— Ipsi... gloriam Domini.. Les .Juifs contempleront avec bonheur, dans leur délivrance, la manifestation des attributs de Jéhovah. — ConfortaU... (vers. 3). Cet ordre est adressé à ceux
des Israélites qui étaient demeurés pleins de fol et de vaillance malgré l'exil. Les mains languissantes et les genoux débiles figurent leurs frères, malheureusement trop nombreux, qui doutaient de la délivrance. Il faut qu'on les rassure en leur annonçant que le salut est proche. — Dicite pusillanimis ( vers. 4 ). Hébr. : à ceux qui ont le cœur troublé. C'est la même pensée. — Ecce Deus vester... Le vrai mot de la consolation : c'est Dieu lui-même qui se fera le libérateur de son peuple ; 11 n'est donc pas possible de douter (le pronom ipse est très accentué). — Ultionem... retribnUonis. Cf. xxxiv, 8, et la note. Les oppresseurs des Juifs seront punis comme Ils le méritent.
5-10. La consommation de la délivrance. — Tune ( expression douce et solennelle ) aperientur... Les Infirmités physiques disparaîtront, soit directement, sole dans leur cause morale, le péché. Cf. XXIX, 18 ; xxxn, 3 - 4. Notre- Seigneur Jésus- Christ s'est appliqué à lui-même ce passige, dont II a seul entièrement réalisé la signification. Cf. Matth. XI, 5. D'après le spns immédiat, c'est encore la description flgurL-o des bienfaits que Dieu répandra sur les Juifs après l'exil de Babylone. — Tune saïiet... Petit tableau dramatique. — Quia scissm sunt... Cf. xxx, 25 ; xliii, 20. Cette locution dénote des eaux très abondantes, qui féconderont toute la contrée. — Quse... arida (vers. 7). Hébr. : le mirage (Sârâb}. « L'une des plus nobles images de l'âge messianique.» Nous la retrouverons plus bas, xux., 10. — /n stagnum.
Is. XXXV, 8 - XXX Vî, 1.
il la terre deseéchée, oa foutaiuoy d'eaux. Dans les tanières où les dragons habitaient auparavant, naîtra la verdure des roseaux et des joncs.
8. Il y aura là un sentier et une voie , qui sera appelée la voie sainte; nul impur n'y passera, et ce sera pour vous une voie droite, de sorte que les insensés ne pourront s'y égarer.
9. Il n'y aura pas là de lion, la bête fauve n'y montera pas et ne s'y trouvera point ; ceux qui auront été délivrés y marcheront.
10. Et les rachetés du Seigneur retourneront, et viendront à Sion en chantant des louanges ; une joie éternelle couronnera leur tête ; le ravissement de la joie ne les quittera pas, la douleur et les gémissements s'enfuiront.
et sitieus in foules aqnanim. In cubilibu8,-in quibus prins dracones habitabant, orietur viror calami et junci.
8. Et erit ibi semita et via, el via sancta vocabitur; non transibit pei eam pollutus, et hsec erit vobis directa via, ita utstulti non enent per eam.
9. Non erit ibi leo, et mala bestia non ascendet per eam , nec invenietur ibi ; et ambulabunt qui liberati fuerint.
10. Et redempti a Domino convertentur, et venient in Sion cum laude; et la?,titia sempiterna super caput eorum ; gaudium et laetitiam obtinebunt, et fugiet dolor et gemitus.
CHAPITRE XXXVI
1. La quatorzième année du règne d'EzécLias, Sennacliérib, roi des Assyriens, vint assiéger toutes les villes fortes de Juda, et il les prit.
1. Et factum est in quarto decimo anno régis Ezechise, ascendit Sennacliérib, rex Assyriorum, super omnes civitates Juda munitas, et cepit eas.
I-a réalirô au lieu du mirage. Uésoriuais, plus (le déceptions qui découragent; toutes les espérances seront réalisées pleinement. Le phénomène du mirage est fréquent dans les plaines sablonneuses de plusieurs régions bibliques. — Sitiens : les contrées sans eau. — In cubilibus... dracones... Hébr. : Dans les repaires des chacals iiannhn ; cf. xxxiv, n^); c.-à-d. dans les lieux les plus secs. — Et... ibi se7»iia... (vers. 8). Hébr: un oliemin frayé, une route; afin que le retour soit très facile pour les exilés. — Non transibit... pollutus. Pensée toute semblable à celle de zxxni, 24'' (voyez la note). Dans son parfait accomplissement, elle dépasse ce qui peut exister Ici-bas; mais elle s'applique aussi à la sainteté de la nation du Messie, ou de l'Église. — Directa via , ita ut. ..: un chemin si droit , si bien tracé, que les Insensés ne sauraient eux - mêmes s'y égarer. — Non... ibi leo... (vers. 9). EUe sera libre aussi de tout danger. — Redempti... venient in Sion (vers. 10) : d'abord la Sion proprement dite, puis l'Église, puis le ciel. — Cum laude... Hébr. : avec des cris d'allégresse (rinnah, expression très énergique). — Lsetitia sempiterna. Ce bonheur n'aura pas de fln. — Super caput : comme une gracieuse couronne. — Fugiet dolor. . . Voyez xxv, 8 , et la note ; XXXIII, 24».
Skotion VI. — Trait d'union historique bntrk
LA PREMIÈRE ET LA SECONDE PARTIE DU LIVRE
l>*l8AÏE. XXXVI, 1 — XXXIX, 8.
Des distances Idéales et lointaines où nous ont emportés les chap. xixrv et xxxv, nous
sommes ramenés par ces pages dans le domaine des faits temporels et de la réalité Immédiate. Elles complètent et éclaircissent les nombreuses prédictions qu'Isaïe a faites au sujet d'Assur depuis le milieu du chap. vn, et elles en montrent l'accomplissement frappant. — A part le cantique d'Ézéchias (xxxvni , 9 - 20), cet intéressant récit se retrouve d'une manière presque littérale au quatrième livre des Rois, xviii, 13 -xx, 19, et les critiques se demandent h qui, du prophète ou de l'historien, appartient la priorité de la composition. Pour notre part, nous ne doutons pas que ce ne soit au prophète, puisque l'auteur des Paralipomènes affirme très nettement (II, xxxu, 32) que plusieurs des faits Importants du règne d'Ézéchlas sont racontés tout au long «dans la vision d'Isaïe » ; or cette vision ne diffère pas du livre de ses oracles (cf. i, 1). Les petites divergences des deux narrations proviennent surtout de ce que l'historien a ajouté certains détails, conformément à son plan. — Pour l'explication , voyez les notes de IV Reg. xviii, 13 et ss.; nous nous bornerons à signaler ici les particularités principales du récit d'Isaïe.
§ I. — Ézéchiaa et Sennachérib XXXVI. 1 — XXXVII, 38.
1» Sennachérib envahit le royaume de Juda ; 11 envoie Rabsocès à Jérusalem pour Intimider Ézéchias. XXXVI, 1-3.
Chap. XXXVI. — 1. L'Invasion assyrienne.
Comp. IV Reg. xvin, 13. — In quarto deeimo
anno. Ézéchias régna vingt -neuf ans (IV Reg.
I xvm, 2), de 72S k 696. La quatorzième année
Is. XXXVI, 2-4.
2. Et le roi des Assyriens envoya liabsacèb de Lachis à Jérusalem vere lo roi fiîzéchias, avec une forto escorte, et il s'arrêta près de l'aqueduc de la piscine supérieure, sur le chemin du champ du Foulon.
3. Eliacim, fils d'Helcias, qui était grand maître de la maison du roi, Sobna, secrétaire, et Joahé, fils d'Asaph, chanlelier, sortirent auprès de lui.
Et dixit ad eos Rabsacès: DiciteEze
de Bon règne correspond donc à l'an 711. Or Sennachérib ne monta sur le trûue qu'en 705, et, de plus, les monuments assyriens fixent à l'année 701 sa campagne syro - égyptienne , durant laquelle eurent lieu les faits racontés par Isaïe. La date Ici mentionnée ne se rapporte donc certainement pas à l'invasion assyrienne, mais à la maladie et à la guérlson d'Ézéchlas (xxxvm, 1 et ss.), puisque la vie du saint roi fut alors prolongée de quinze ans (14 + 16 = 29). On no saurait dire par suite'' de quelles circonstances elUse trouve en tête du chap.
xx.xvL Voyez Knabenbauer , Comment, in Is. proph., t. I, p. S<t6-597. Comp. xxxvm, 21-22, où Von trouve un autre passage qui a perdu sa place primitive.
— Asœndit Sennachérib. Voyez dans Vigoureux, la Bible et les découvertes modernes, t. IV, p. .196-244 de la 6« édlt., le récit de l'expédition du monarque assyrien, d'après ses propres annales. — M cepit ta». Voilà bien le torrent dévastateur prédit par Isaïe ; cf. vin , 7- 8 ; X, 28, etc. Entre ces mots et les suivants, la narration du livre des Rois (IV, xvra, 14-16) Intercale un détail douloureux :
€ Alors Ézéchias, roi de Juda, envoya des ambassadeurs au roi des Assyriens, à Lachis, et lui dit: J'ai péché; éloigne-toi de moi, et Je souffrirai tout ce que tu m'imposeras. Le roi des Assyriens Imposa à Ézéchias, roi de Juda, trois cents talents d'argent et trente talents d'or. Ézéchias lui donna tout l'argent qui se trouva dans la maison du Seigneur et dans les trésors du roi. C'est alors qu'Ézéohias déta- , cha des butants des portes du temple du Seigneur les lames d'or que lui-même y avait attachées, et les donna au roi des Assyriens. » Néanmoins, un peu plus tard, d'après II Par. xxxii, S et ss., Ézéchias ranima son courage et fit de {rrands préparatifs pour résister à l'envahisseur. 2-3. Arrivée de Rabsacès sous les murs de Jérusalem. Cf. IV Reg. xvni, 17-18. — Rabsacen. En hébreu , Rab-Sâqeh ; titre d'un des olB- Olei'8 supérieurs de la cour assyrienne. D'après IV Reg., ce personnage était accompagné du Tartan, ou généralissime (cf. xx, 30, et la note),
et du Rabsaris, ou chef des eunuques. — De Lachis. Sennachérib assiégeait alors cette ville, ainsi qu'il le raconte tout au long sur ses monuments. Voyez VAtlas arcnéol., pi. lxxxi, flg. 9; pi. xci, flg. 1, 2.— In manu gravi. C.-ù-d., avec un corps d'armée destiné à effrayer Ézéchias, et, le cas échéant, à s'en emparer par un coup de main. — Piscina superioris: celle-là même auprès de laquelle avait retenti l'oracle de \"almah. Cf. VII, 3, et la note. « Cest donc à l'endroit où Achaz avait préféré le secours de l'Assyrie
Sennachérib sur son char, revenant d'une expédition. (Bas -relief de Ninive.J
à celui de Dieu, que les Assyriens prennent position pour faire sentir à Juda le poids de leur puissance. » — Et egressus est. . . Selon le livre des Rois, Rabsacès avait sommé insolemment Ézéchias de venir s'aboucher avec lui. — Sur Eliacim et Sobna, voyez xxii, 15, 20, et les notes. — A commentariis : le chancelier ou l'annaliste du royaume.
2« Menaces et blasphèmes de l'envoyé de Sennachérib. XXXVI ,4-22.
4-10. Discours de Rabsacès, prouvant à Ézéchias et aux habitants de Jérusalem l'Impossibilité où ils étalent de résister efficacement aux Assyriens. Cf. IV Reg. xvui , 19-25. Paroles pleines de méchanceté et d'ironie, mais très habiles, puisque Rabsacès se proposait de décourager le roi et ses sujets. — Aut quo consilio... diaponis. IV Reg. : Tu as peut-être formé le dus*
ts. XXXVI, 5-12.
chiae : Hœc dicit rex magiius, icx Assyriorum : Quse est ista fiducia qua confidie?
5. Aut quo consiiio vel fortitudine rebellare disponis ? super quem habes fiduciam, quia recessisti a me?
6. Ecce confidis super baculum arundineum confractum istum, super ^gyptum ; cui si innixus fuerit homo, iiitrabit in manum ejus, et perforabit eam : sic pharao, rex Jîgypti, omnibus qui confidunt in eo.
7. Quod si responderis mihi : In Domino Dec nostro confidimus ; nonne ipse est cujus abstulit Ezechias excelsa et altaria, etdixit Judse et Jérusalem : Coram altari isto adorabitis?
8. Et nunc trade te domino meo, régi Assyriorum, et dabo tibi duo millia equoruni, nec poteris ex te prsebere ascensores eorum.
9. Et quoraodosustinebis faciem jiidicis unius loci ex servis domini mei minoribus? Quod si contidis in ^gypto, in quadrigis et in equitibus,
10. et nunc numquid sine Domino ascendi ad terram istam, ut disperderem eam? Dominus dixit ad me : Ascende super terram istam, et disperde eam.
11. Et dixit Eliacim, et Sobna, et Joahe, ad Rabsacen : Loquere ad serves tuos syra lingua , intelligimus enim ; ne loquaris ad nos judaice in auribus populi qui est super murum.
12. Et dixit ad eos Rabsaces : Numquid ad dominum tuum et ad te misit me dominus meus, ut loquerer omnia verba ista? et non potius ad viros qui sedent in muro, ut comedant stercora sua, et bibant urinam pedum suorum, vobiscum?
chias : Voici ce que dit le grand roi. lej roi des Assyriens : Quelle est cette confiance dont tu te flattes?
Par quel dessein et avec quelle
force prétends- tu te révolter? sur quH t'appuies -tu, pour refuser de m'obéir?|
6. Tu t'appuies sur l'Egypte, ce roseau' brisé, qui entrera dans la main de celui qui s'appuiera dessus, et qui la transpercera : c'est ce que sera le pharaon, roi ; d'Egypte, pour tous ceux qui espèrent en lui.
7. Que si tu me réponds : Nous avons confiance dans le Seigneur notre Dieu, n'est-ce pas lui dont Ezechias a détruit les hauts lieux et les autels, en disant à Juda et à Jérusalem : Vous adorerez devant cet autel ?
8. Eends-toi donc maintenant à mon maître, le roi des Assyriens, et je te donnerai deux mille chevaux, et tu ne pourras trouver assez d'hommes pour les monter.
9. Et comment soutiendras - tu l'aspect d'un seul gouverneur pris parmi les moindres serviteurs de mon maître? Que si tu as confiance dans l'Egypte, dans ses chars et dans ses cavaliers,
10. est-ce que je suis monté sans le Seigneur dans cette terre pour la perdre? C'est le Seigneur qui m'a dit : Monte contre cette terre, et détruis -la.
11. Alors Eliacim, Sobna et Joahé dirent à Rabsaces : Parle à tes serviteurs en langue syi'iaque, car nous la comprenons ; mais ne nous parle pas en hébreu aux oreilles du peuple qui est sur la muraille.
12. Et Rabsaces leur dit : Est-ce à ton maître et à toi que mon maître m'a envoyé dire ces paroles? et n'est-ce pas plutôt à ces hommes assis sur la muraille, pour manger leurs excréments et pour boire leur urine avec vous?
cpln de te préparer an combnt. — Quia reces- MStt a me. IV Keg. : pour oser le révolter. — Ecee œnjldis... (vers. 6), Les tentatives que les Juifs avalent faites pour s'allier avec l'Egypte n'ét.iient pas un secret pour Sennaohérlb. — Quod si responderis (vers. 7). Dans le passage parallèle des Rois , à partir de ces mots jusqu'à minoribus ( vers. 9* ), Rabsaces s'adresse à tous les habitants, pour essayer de les détacher de leur roi et de leur Dieu. — Trade te domino^. ( vers. 8 ). IV Reg. : Passez donc à mon maître. — Nec poteris ex te... IV Reg. : Et voyez si vous poorrea troBver^. — Qiwmodo.../aoUm^ IV Reg.:
Comment pourriez - vous tenir ferme devant un seul satrape...? L'équivalent hébreu ûe judici» est pahah, préfet, gouvemetir de province. — Sine Domino (vers. 10). IV Reg.: sans la volonté dn Seigneur.
11-12. (îrosslère riposte de Rabsaces à une humble représentation des délégués d'Ézéchias, Cf. IV Reg. xvni, 26-27. — Loquere ad servos... La formule est encore plus humble dans le récit des Rois : Nous te prions de parler à tes serviteurs... — Syra lUigua. Hébr.: 'arâm% comme au livre des Bols; en araméen.
le. XXXVI, 13-22.
13. Rabsacèfl se tonant donc disbont, et (iriant de toute hh t'orco, dit en langue judaùiue : Ecoutez les paroles du grand roi, du roi des Assyriens.
14. Voici co que dit le roi : Qu'Ezéchias ne vous séduise pas, car il ne pourra pas vous délivrer.
15. Et qu'Ezéchias ne vous fasse pas mettre votre confiance dans le Seigneur, en disant : Le Seigneur nous délivrera certainement; cette ville ne sera pas livrée entre les mains du roi des Assyriens.
1.6. N'écoutez pas Kzéchias ; car voici ce que dit le roi des Assyriens : Faites alliance avec moi, et venez vous rendre à moi, et chacun mangera du fruit de sa vigne et du fruit de son figuier, et boira l'eau de la citerne,
17. jusqu'à ce que je vienne, et que je vous emmène dans une terre semblable à la vôtre, une terre de blé et de vin, une terre abondante en pains et en vignes.
18. Qu'Ezéchias ne vous trouble pas, en disant : Le Seigneur nous délivrera. Est-ce que les dieux des nations ont délivré chacun sa terre de la puissance du roi des Assyiiens?
19. Où est le dieu d'Eraath et d'Arphad? où est le dieu de Sepharvaïm?
Ont -ils délivré Samarie de ma main puissante?
20. Quel est, entre tous les dieux de ces pays , celui qui ait pu délivrer son pays de ma main, pour que le Seigneur puisse sauver Jérusalem de ma main?
21. Ils se turent, et ils ne lui répondirent pas un mot. Car le roi leur avait donné cet ordre : Ne lui répondez pas.
22. Eliacim , fils d'Helcias , grand maître de la maison du roi, Sobna secrétaire, et Johaé, fils d'Asaph, chancelier, vinrent auprès d'Ezéchias, ayant les vêtements déchirés , et ils lui rapportèrent les paroles de Rabsacès.
13. Et steMt Rabaaccs, etclamavit voce magn.v^udaice, et dixit : Audite vorba régis magni, régis Assyriorum.
14. Hœc dicit rex : Non seducat von Ezechias, quia non poterit eruerevos.
1.5. Et non vobis tribuat fiduciam Ezechias super Domino, dicens : Eruens liberabit nos Dominus, non dabitur civitas ista in manu régis Assyriorum.
16. Noliteaudire Ezechiara; hsec enim dicit lex Assyriorum : Faoite mecum benedictionem, et egredimini ad me, et comedite unusquisque vineam suam, et rnusquisque ficum suam, et bibite unusquisque aquam cisternae suse ,
17. donec veniam, et tollam vos ad terram quse est ut terra vestra, terram frumenti et vini, terram panum et vinearum.
18. Nec conturbet vos Ezechias, dicens : Dominus liberabit nos. Numquid liberaverunt dii gentium unusquisque terram suam de manu régis Assyriorum?
19. Ubi estdeus Emath et Arphad? ubi estdeus Sepharvaim? numquid liberaverunt Samariam de manu mea?
20. Quis est ex omnibus diis terrarum istarum qui eruerit terram suam de manu mea, ut eruat Dominus Jérusalem de manu mea ?
21. Et siluerunt, et non responderunt ei verbum. Mandavcrat ènim rex, dicens Ne respondeatis ei.
22. Et ingressus est Eliacim, filius Helciae , qui erat super domum , et Sobna , scriba, et Joahe, filius Asaph, a commentariis, ad Ezechiam, scissis vestibus, et nuntiaverunt ei verba Rabsacis.
13-20. Snoond discours de Rabsacès. Cf. TV Reg. xvm, 28-35. — ClamavU... judaice : c.-à-il. en hébreu. Rabsacès « appartenait à une nation qui avait un grand intérêt à l'étude des langues, et ses fonctions officielles l'avaient excité à développer le plus possible ses connaissances sous ce rapport; 11 n'est donc pas surprenant qu'il pût parler l'hébreu ». — Eruere vos ( vers. 14 ). Le passage parallèle des Rois ajoute : de ma main. — Facite... benedictionem (vers. IS*). C.-à-d. : faites la paix, concluons une alliance accompagnée de souhaits et de bénédictions réciproques. IV Rog. : Faites ce qui vous est utile. — EgredtaïUii ad me. Kendejs-votia à discrétion. — A
la suite de i-ineam (vers. 17), on Ht dans le récit pai'allèle : unu terre d'oliviers, et d'huile, et de miel, et vous ne mourrez pas, et vous vivrez. — Neo conturbet vos... (vers. 18). D'après l'hébreu : Qu'Ezéchias ne vous séduise pas. IV Reg.: N'écoutez pas Ézéchlas, qui vous séduit en disant... — Sepharvaim (vers. 19). IV Reg. : les dieux de Sepharvaïm , d'Ana et d'Àva. Cf. xxxvn, 13.
21-22. Les ministres d'Ézéchlas viennent lui rendre compte de l'entrevue. Cf. IV Reg. xviii, 36-37. — Et siluerunt. IV Reg. : Et le peupla se tuu
Is. XXXVII, 1-9.
CHAPITRE XXXVIl
1. Et factum est, cura audisset rex Ezechias, scidit vestimenta eua, et obvolutus est sacco, et intravit in domum Domini.
2. Et raisit Eliacim, qui erat super domum, et Sobnam, scribam, et seniores de sacerdotibus, opertos eacciSjadlsaiam, filium AmoSj prophetam,
3. et dixenint ad eum : Haec dicit Ezechias : Dies tribulationis , et correptionis , et blasphemiœ , dies hœc ; quia veneruut tilii usque ad paitum, et virtus non est pariendi.
4. Si quo modo audiat Dominus Deus tuus verba Rabsacis, quem misit rex AssjTÎorum, dominus suus, ad blasphemandum Deum viventem, et exprobrandum sermonibus quos audivit Dominus, Deus tuus. Leva ergo orationem pro reliquiis quae repertse sunt.
Et venerunt servi régis Ezechiœ ad Isaiam
6. Et dixit ad eos Isaias : Haec dicetis domino vestro : Haec dicit Dominus : Ne timeas a facie verborum quae audisti, quibus blasphemaverunt pueri régis Assyriorum me.
7. Ecce ego dabo ei spiritum, et audiet nuntium, et revertetur ad terram suam, et corruere eum faciam gladio in terra sua.
8. Reversas est autem Rabsaces, et invenit regem Assyriorum prseliantem adversus Lobnara ; audierat enim quia profectus esset de Lachis.
Et audivit de Tharaca, rege ^thio
1. Et lorsque le roi Ezéchids eut entendu cela, il déchira ses vêtements, se couvrit d'un sac, et entra dans la maison du Seigneur.
2. Et il envoya Eliacim, grand maître de sa maison, et Sobna, secrétaire, et les plus anciens d'entre les prêtres, couverts de sacs, vers le prophète Isaïe, fils d'Amos,
3. et ils lui dirent : Voici ce que dit Ezechias : Ce jour est un jour de tribulation, de reproche et de blasphème; car les enfants sont sur le point de naître, mais la mère n'a pas assez de force pour enfanter.
4. Peut-être que le Seigneur ton Dieu aura entendu les paroles de Rabsaces, qui a été envoyé par le roi des Assyriens, son maître, pour blasphémer le Dieu vivant, et pour l'insulter par les paroles que le Seigneur ton Dieu a entendues.
Fais donc monter une prière pour les restes qui subsistent encore.
5. Les serviteurs du roi Ezechias vinrent donc trouver Isaïe.
6. Et Isaïe leur dit : Vous direz à votre maître : Voici ce que dit le Seigneur : Ne crains pas ces paroles que tu as entendues, et par lesquelles les serviteurs du roi des Assyriens m'ont blasphémé.
7. Je lui enverrai un esprit, et il apprendra une nouvelle, et il retournera dans son pays, et je le ferai mourir par le glaive dans son pays.
8. Or Rabsaces s'en retourna, et il trouva le roi d'Assyrie qui assiégeait Lobna; car il avait appris qu'il avait quitté Lachis.
Alors le roi d'Assyrie reçut une
3° Ezechias envole consulter le prophète Isaïe. X.XXVII, 1-5.
Chap. XXXVII. — 1. Le roi se rend au temple pour implorer le secours du Seigneur. Cf. IV Reg. XIX, 1.
2-5. Les délégués d'Ézéchlas auprès du prophète. Cf. IV Reg. XIX, 2-5. L'histoire biblique signale des Interventions royales du même genre auprès de la prophétesse Holda, IV Reg. xxn, 14, et de Jérémie, Jer. xxxvi, 3. — Virtus non est... (vers. 3). IV Reg.: Et celle qui enfante n'a pas de forces. — Leva... orationem (vers. 4). Espression pittoresque. IV Reg. : Fais une priera.
4« Isaïe relève le courage d'Ézéchias par la promesse d'une délivrance toute divine. XXXVII, 6-7.
6-7. Comp. IV Reg. xix, 6 - 7. — Ecce dabo ei (vers. 7). Au livre des Rois : Voici que Je lui enverrai.
6« Nouvelle ambassade de Seunachérib à Ezechias. XXXVII, 8-13.
Les Assyriens à Lobna. C!omp. IV Heg. XIX
9-13. Seconde tentative de Rabsaces pour Intimider les habitants de Jérusalem. Cf. IV Reg. XL\, 9 13. — Tharaca. Hébr. : Tlrhâqah. Ce prince n'est pas moins célèbre dans les Inscrip-
rs. XXXVII, 10-20.
nouvelle au sujet de Tliaraca, roi d'Ethiopie; on lui dit : Il s'est mis en raarche pour vous combattre. Ayant appris cela, il envoya des ambassadeurs à Ezéchias , avec cet ordre :
10. Vous direz à Ezéchias, roi de Juda : Que ton Dieu auquel tu as confiance ne te séduise pas, en disant : Jérusalem ne sera pas livrée entre les mains du roi des Assyriens.
>■ 11. Tu as appris tout ce que les rois des Assyriens ont fait à tous les pays qu'ils ont ruinés ; et toi , pourrais-tu être délivré?
12. Est-ce que les dieux des nations ont délivré les peuples que mes pères ont détruits, Gozam, Haram, Réseph et les fils d'Eden qui étaient à Thalassar?
13. Où est le roi d'Emath, et le roi d'Arphad, et le roi de la ville de Sepharvaim, d'Ana et d'Ava?
14. Ezéchias prit la lettre de la main des ambassadeurs, et l'ayant lue, il monta à la maison du Seigneur, et la déploya devant le Seigneur;
et Ezéchias pria le Seigneur en disant
16. Seigneur des armées, Dieu d'Israël, qui êtes assis sur les chérubins, vous êtes seul Dieu de tous les royaumes de la tene; c'est vous qui avez fait le ciel et la terre.
17. Penchez, Seigneur, votre oreille et écoutez; ouvrez les yeux, Seigneur, et voyez, et écoutez toutes les paroles que Sennachérib a envoyées pour blasphémer le Dieu vivant.
18. Il est vrai, Seigneur, que les rois des Assyriens ont ruiné les pays et leurs provinces ,
19. et qu'ils ont livré leurs dieux au feu ; car ce n'étaient pas des dieux, mais l'œuvre de la main des hommes, du bois et de la pierre , qu'ils ont détruits.
20. Et maintenant, Seigneur notre Dieu, délivrez - nous de sa main, afin que tous les royaumes de la terre sachent que vous êtes le seul Seigneur.
pise, dicentes : Egressus est ut puguet contra te. Quod cum audisset, misit nuntios ad Ezechiam , dicens :
10. Haec dicetis Ezechise, régi Judœ, loquentes : Non te decipiat Deus tuus in quo tu confidie, dicens : Non dabitur Jérusalem in manu régis Assyriorum.
11. Ecce tu audisti omnia quse fecerunt reges Assyriorum omnibus tenis, quas subverterunt ; et tu poteris liberari?
12. Numquid eruerunt eos dii gentium quos subverterunt patres mei, Gozam, et Haram, et Reseph, et filios Eden qui erant in Thalassar?
13. Ubi est rex Emath, et rex Arphad, et rex urbis Sepharvaim, Ana, et Ava?
14. Et tulit Ezéchias libres de manu nuntiorum, et legit eos, et ascendit in domum Domini, et expandit eos Ezéchias coram Domino;
et oravit Ezéchias ad Dominum, dicens
16. Domine exercituum, Deus Israël, qui sedes super cherubim, tu es Deus solus omnium regnorum teiTse ; tu fecisti cselum et terram.
17. Inclina, Domine, aurem tuam, et audi ; aperi, Domine, oculos tuos, et vide ; et audi omnia verba Sennachérib, quae misit ad blasphemandum Deum viventem.
18. Vere enim, Domine, désertas fecerunt reges Assyriorum terras, et regiones earum,
19. et dederunt deos earum igni ; non euim erant dii, sed opéra manuum hominum, lignum et lapis, et comminuerunt eos.
20. Et nunc. Domine Deus noster, salva nos de manu ejus, et cognoscant omnia régna terrse , quia tu es Dominus solus.
tlons assyriennes que snr les monuments égyptiens. Il appartenait à la djmastle éthiopienne (voyez la note de xviii, 1). — Et tu poteris... (vers. 11). IV Reg. : Est-ce que tu pourras seul être délivré ?
6» Acte de fol d'Ézéchias. XXXVII, 14-20.
14-18. Le saint roi porte au teiuple la lettre iniple de Sennachérib. Cf. IV Reg. xix , 14 - 16».
1« - 30. Prière ardente d'Ézéchias. Cf. IV Reg.
XIX, 15^-19. — Domine exercituum (vers. 16). Au livre des Rois , nous lisons simplement : « Domine. » — Omnium regnorum.. IV. Reg. : de tous les rois. — Terras et regiones (vers. 18). IV Reg. : les nations et leurs terres.
7° Réponse du Seigneur à la prière d'Ézécbi:ts. XXXVII, 21-36.
Oracle d'un « Intérêt saisissant ». La fonua en est admirablement poétique et virante.
ÎB. XXXVII, 21-29.
21. Fit mieît Isaias, filins Amos, ad Ezechiam, dicetis : Hsec dicit Dominus, Deus Israël : Pro quibus rogasti me de Sennacherib , lege Assyriorum ,
22. hoc est verbum quod locutus est Dominus super eum : Despexit te et sub- 8anIla^^t te virgo, filia Sion; post te caput movit filia Jérusalem,
23. Gui exprobrasti ? et quem blasphemasti ? et super quem exaltasti vocem , etlevasti altitudinem oculorum tuorum?
Ad Sanctum Israël.
24. In manu servorum tuorum exprobrasti Domino, et dixisti : In multitudine quadrigarum mearum ego ascendi altitudinem montium, juga Libani ; et Buccidam excelsa cedrorum ejus, et electas abietes illius, et introibo altitudinem summitatis ejus, saltum carmeli ejus.
25. Ego fodi, et bibi aquam, et exsiccavi vestigio pedis mei omnes rivos aggerum.
26. Numquid non audisti quœ olim fecerim ei? Ex diebus antiquis ego plasma vi illud ; et nunc adduxi , et factum est in eradicationem coUium compugnantium, et civitatum munitarum.
27. Habitatores earum breviata manu contremuerunt, et confusi sunt; facti sunt sicut fœnum agri, et gramen pascuse, et herba tectorum, quse exaruit antequam maturesceret.
28. Habitationem tuam, et egressum tuum, et introitum tuum cognovi, et insaniam tuam contra me.
29. Cum fureres adversum me , superbia tua ascendit in aures meas. Ponam ergo circuluui in naribustuis, et frenum
21. Alors Isaïe, fils d'Amos, envoya dire à Ezéchias : Voici ce que dit le Seigneur, le Dieu d'Israël : Quant à ce que tu m'as demandé au sujet de Sennacherib, roi d'Assyiie,
22. voici la parole que le Seigneur a prononcée sur lui : Elle t'a méprisé et elle t'a insulté, la vierge fille de Sion : la fille de Jérusalem a secoué la tête derrière toi.
23. Qui as- tu insulté? qui as -tu blasphémé? contre qui as -tu haussé la voix et élevé tes yeux insolents? Contre le Saint d'Israël.
24. Par tes serviteurs tu as outragé le Seigneur, et tu as dit : Avec la multitude de mes chars, j'ai gravi le sommet des montagnes, les cimes du Liban ; j'ai coupé ses cèdres élevés et ses sapins de choix ; je suis monté jusqu'à la pointe de son sommet, dans la forêt de son carmel.
25. J'ai creusé et j'ai bu les eaux, et j'ai desséché avec la plante de mes pieds toutes les rivières retenues par des digues.
26. N'as- tu pas appris ce que j'ai fait autrefois? Dès les jours anciens, j'ai formé ce dessein, et maintenant je l'ai exécuté, et cela a été accompli pour la ruine des collines qui s'entrebattent et des villes fortes.
27. Leurs habitants aux mains débiles ont tremblé et ont été confondus ; ils sont devenus comme l'herbe des champs, comme le gazon qui sert de pâture, et comme l'herbe des toits, qui sèche avant de venir à maturité.
28. Ta demeure, et ta sortie, et ton entrée, je les connais, ainsi que ta fureur insensée contre moi.
29. Tandis que ta fureur éclatait contre moi, ton orgueil est monté jusqu'à mes oreilles. Je té mettrai donc une
Introduction. Cf. IV Beg. xix
— Après les mots rege Assyriorwm , le livre des Eois ajoute : J'ai entendu.
22'» -29. Première partie de la réponse : Jéhovah reproche à Sennacherib les blasiihcmes qu'il a osé proférer contre lut Cf. IV Reg. xix, 21»>-28. — Po8t te. r/ Eeg. : derrière ton dos.
— In multitudine quadrigarum... (vers. 24'>). Cet orgueilleux langage est entièrement conforme a celui des Inscriptions assyriennes. Salmanasar et Assurbanipal se vantent expressément de hauts faits tout semblables. — Altitudinem tuvimitatif... IV Reg. : J'ai pénétré jusqu'à ses limites. — Bibi aquam (vers. 25 >. Au livre des Rois : J'ai bu des eaux étrangères. — Exaiccavi.
Ij'hébreu emploie le futur. Le monarque superbe ne doute pas que la conquête de l'Egypte ne soit bientôt pour lui un fait accompli. — Ex diebus antiquis (vers. 26''). D'après l'hébreu: de loin. Les plans divins se réalisent peu à peu, chacun à son heure ; mais ils remontent à l'éternité. — Factum,.. in eradicationem. Hébr. : afin que tu sois pour dévaster les villes fortes (et les changer) en monceaux de ruines. — Breviaia manu (vers. 27). IV Reg. : « Humlles manu. » — Habitationem tuam... ( vers. 28 ). Hébr. : .Te sais quand tu t'assieds, quand tu sors, et quand tu rentres. Après ces mots le récit dos Rois ajoute : et ta vole. — Circulum..., /renum^ Dans l'hébreu : Mon anneau, mon frein.
Ifl. XXXVII, 30-37.
lionde aux narines et un mors à la bouche, et je te ramènerai sur le chemin par lequel tu es venu.
30. Mais pour toi, Ezéchîas, tu auras ce signe : Mange cette année ce qui naîtra de soi-même, et vis de fruits la seconde année ; mais la troisième année semez et moissonnez, plantez des vignes et recueillez -en le fruit.
31. Et ce qui aura été sauvé de la maison de Juda et ce qui sera resté poussera des racines en bas , et produira des fruits en haut ;
32. car de Jérusalem il sortira un reste, et des sauvés du mont Sion ; le zèle du Seigneur des armées fera cela.
33. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur sur le roi des Assyriens : Il n'entrera pas dans cette ville et il n'y lancera pas de flèches, il ne l'attaquera pas avec le bouclier, et il n'élèvera pas de retranchements autour d'elle.
34. Il s'en retournera par le chemin par lequel il est venu, et il n'entrera pas dans cette ville, dit le Seigneur.
35. Je protégerai cette ville pour la sauver, à cause de moi, et à cause de David mon serviteur.
36. Or l'ange du Seigneur sortit et frappa cent quatre - vingt - cinq mille hommes dans le camp des Assyriens. Et quand on se leva le matin , c'étaient tous des cadavres sans vie.
37. Alors Sennachérib, roi des Assyriens, partit et s'en alla, et s'en retourna, et il demeura à Ninive.
in labiisj,ui8, et reducam te in viam per quam vénisti.
30. Tibi autem hoc ent signum : Comede hoc anno quae sponte nascuntur, et in anno secundo porais vescere; in anno autem tertio seminate et metite, et plantate vineas, et comedite fi-uctum earum.
31. Et mittet id quod salvatum fuerit de domo Juda, et quod reliquum est, radicem deorsum , et faciet fructum sursum;
32. quia de Jérusalem exibunt reliquise, et salvatio de monte Sion; zelus Domini exercituum faciet istud.
33. Propterea hîec dicit Dominus de rege Assyriorum : Non intrabit civitatem hanc, et non jaciet ibi sagittam, et non occupabit eam clypeus, et non mittet in circuitu ejus aggerem.
34. In via qua venit, per eam revertetur, et civitatem hanc non ingredietur, dicit Dominus.
35. Et protegam civitatem istam, ut salvam eam propter me, et propter David , servum meum.
36. Egressus est autem angélus Domini, et percussit in castris Assyriorum centum octoginta quinque millia.Et surrexerunt mane, et ecce omnes cadavera mortuorum.
37. Et egressus est, et abiit, et reversus est Sennachérib , rex Assyriorum , et habitavit in Ninive.
30-32. Seconde partie de la réponse divine : Blgrne donné à Ézéchias pour confirmer la vérité de la prophétie qui précède. ^ Cf. IV Reg. XIX , 29- 31. — Hoc...
signum. Il consiste en une autre prédiction, qui exigeait aussi un acte de foi. — Comede...
vescere, IV Reg. : Mange cette année ce que tu trouveras ; la seconde année, ce qui naîtra de sol-même ( Vulg. : pomis ). — Quod salvatum... quod reliquum... Isaïe Insiste sur cette Idée, qui lui est extraordlnalrement chère. Le passage parallèle H seulement : ce qui restera.
33-36. Troisième partie de Kl réponse , ou l'oracle proprement dit. Cf. IV Reg. xix, 32-34.
8« Désastre des Assyriens et nioit de Sennachérib. XXXVII, se -38.
36. L'armée assyrienne est miraculeusemont anéantie. Cf. IV Rep. XIX, 36.— Avant les mots
egressus est..., le livre des Rois mentionne un détail Important : Or 11 arriva en cette nuit.
Entrée d'un temple assyrien. (État actuel.)
37-38. Sennachérib revient h. Ninive, où 11 est assassiné par deux de sf« fils ; Asiirhaddon lui
l8. XXXVII, 38 - XXXVIIT, 6.
38. Et factum est, cum adoraret in templo Nesroch, deum suum, Adramelech et Sarasar, filii ejus, percusserunt eum gladio, fugeruntque in terram Ararat; et regnavit Asarhaddon, filius ejus, pro eo.
38. Or comme il était prosterné dans le temple de Nesroch son dieu, Adramélech et Sarasar, ses fils, le frappèrent de leur glaive, et s'enfuirent dans le pays d'Ai'arat; et Asarhaddon son fils régna à sa place.
CHAPITRE XXXVIII
1. In diebus illis aegrotavit Ezechias nsque ad mortem ; et introivit ad eum Isaias, filius Amos, propheta, et dixit ei : Haec dicit Dominus : Dispone domui tuœ, quia morieiis tu, et non vives.
2. Et convertit Ezechias faciem suam ad parietem, et oravit ad Dominum,
3. et dixit : Obsecro, Domine, mémento, quasso, quomodo ambulaverim coram te in veritate et in corde perfecto, et quod bonum est in oculis tuis fecerim. Et flevit Ezechias fletu magno.
et de manu régis Assyriorum eruam
1. Eu ce temps- là, Ezechias fut malade jusqu'à la mort, et Je prophète Isaïe, fils d'Amos, vint auprès de lui et lui dit : Voici ce que dit le Seigneur : Mets ordre aux affaires de ta maison ; car tu mourras, et tu ne vivras plus.
2. Alors Ezechias tourna son visage contre le mur, et pria le Seigneur
3. en disant : Souvenez-vous, Seigneur, je vous prie, que j'ai marché devant vous dans la vérité et avec un cœur parfait , et que j'ai fait ce qui était bon à vos yeux. Et Ezechias versa des larmes abondantes.
t je te délivrerai de la main du
gnccède. Cf. IV Reg. xix, 36-37. — In terram Ararat. Les écrivains sacrés nomment ainsi l'Arménie. Elle était, à cette époque, juste en dehors des limites de l'empire assyrien. Les Inscriptions cunéiformes l'appellent également Urartu.
{ IL — Maladie et guérison miraculeuse d' Ezechias ; ambassade de Mérodach • Baladan.
Axxvni, 1 — xxzix, 8.
Ces deux épisodes sont antérieurs à ceux qui viennent d'être racontés, ainsi qu'U a été Insinué dans l'introduction au chap. xxxvi. Voyez IV Beg. XX, 1, et le commentaire. La raison de ce renversement des faits apparaît très clairement dans le livre d'Isaïe : le prophète a voulu ; mttacher la ruine de l'armée de Sennachérlb à la partie de ses oracles qui l'avaient si souvent annoncée ; H rattache de môme l'ambassade de Mérodach - Baladan , c- à - d. un incident babylonien, aux chap. xl et ss., qui se rapportent pour la plupart à l'époque chaldéenne.
1» Ëzéchias tombe gravement malade, et est guéri d'une manière miraculeuse par l'Interiiiédiaiie du prophète Isaïe. XXX VIII, 1-22.
Le récit de ce fait a pour but de préparer la narration du chap. xxxix.
Chap. XXXVIU. — 1. Maladie du roi; Isaïe lui annonce qu'il doit se préparer & la mort. Cf. rv Reg. XX, 1. — In diebus illis. Pendant la quatorzième année du règne d'Ézéchlas. Voye2 la note de XXXVI, 1. — Morieris tu. Prophétie conditionnelle, dont la prière du plenz roi arrêta l'exécution. «
2-3. Chagrin du roi en apprenant cette nouvelle ; sa prière pleine de fol. Comp. IV Reg. .XX, 2-3.
4-6. Le Seigneur accorde à Ézéchlas quinze autres années de vie. Cf. IV Reg. xx, 4-6. — Et factum est. Suivant le récit parallèle, Isaïe était alors dans la cour intérieure du palais, après avoir quitté le royal malade. — ZMc Ezechise (vers. 6). IV Reg. : Dis à Ézéchias , chef de mon peuple. — Ecce ego adjieiam... Le livre des Rois est plus explicite : Et voici que Je t'ai guéri; dans trois jours tu monteras au temple du Seigneur, et j'ajouterai à tes jours... — De manu régis ÂSi'yriorum (vers. 6). Ce détail démontre jusqu'à l'évidence que la maladie d'ÉzécUi^â et les faits qui en dépendent (chap. xxxvm
Is. XXXVTTT, 7-12.
roi des Assyriens : cette ville aussi, et je la protégerai.
7. Et voici le signe que le Seigneur te donnera, pour t'assurer qu'il accomplira la parole qu'il a prononcée :
8. Je ferai reculer de dix degrés en arrière, avec le Boleil, l'ombre des degrés qui est descendue sur le cadran d'Achaz. Et le soleil recula de dix degrés, sur les degrés où il était descendu.
9. Cantique d'Ezéchias, roi de Juda, lorsque après avoir été malade, il fut guéri de sa maladie.
10. J'ai dit : Au milieu de mes jours, j'irai aux portes du tombeau. Je cherche en vain le reste de mes années.
11. J'ai dit : Je ne verrai plus le Seigneur Dieu dans la terre des vivants; je ne verrai plus aucun homme, ni d'habitant du repos,
Le temps de ma vie m'est enlevé
te, et ciptatem istam, et protegani eam.
7. Hoc autera tibi erit signum a Domino, quia faciet Dominus verbum hoc quod locutus est :
H. Ecce ego reverti faciam umbram linearum per quas descenderat in horologio Achaz in sole, retrorsura decera lineis. Et reversus est sol decem lineis per gradus quos descenderat.
9. ScripturaEzechiœ, régis Juda, cum œgrotasset et couvahusset de inlirmitate sua.
10. Ego dixi : In dimidiodieriim raeorura vadam ad portas inferi. Qutesivi residuum aunorum meorum.
11. Dixi : Non videbo Dominum Deura in terra viventium ; non aspiciam hominem ultra, et habitatorem quietis.
Generatio mea ablata est, et con
et xxxix) furent antérieurs à l'Invasion de Scnnachérlb. — Protegam eam. Le livre des R0I3 ajoute : à cause de mot, et à cause de David mon serviteur.
7-8. Signe miraculeux de la giiérison. Cf. IV Reg. XX, 9-il. — Hoc aulem... signum... ézéubias lui-même avait demandé un signe.
Essai de recuustitution de l'horloge d'Acbâz.
Comp. le vers. 22. — Ecee ego reverti... (vers. 8). Voyez la narration de IV Reg., qui contient plusieurs autres traits importants. Isaïe abrège en cet endroit.
20 Cantique d'Ezéchias. XXXVIII, 9-20.
Passage entièrement propre à Isaïe.
9. Le titre, analogue à ceux de nombreux psaumes. Cf. Ps. m , 1 ; iv, 1 , etc. — Scriptura. 1,0 mot miktab aurait, d'après divers commentateurs, le même sens relevé que miktam du Ps. XT, 1 (voyez la note). Cet élégant cantique, iiux accents doux et plaintifs, est riche en Comment. — V.
e.xpresslons et en Images qui rappellent le psautier ou le livre de Job. II n'est pas sans quelques obscurités, spécialement dans la Vulgate. Il se divise en deux parties à peu près égales, dont chacune contient deux strophes : dans la première moitié, vers. 10-14, le poète décrit les sentiments douloureux que sa maladie avait excités en lui ; dans la seconde , vers. 15 - 20 , il exprime à son divin bienfaiteur ses vives impres- Bions de joie et de reconnaissance.
10-12. Première strophe : les angoisses du royal malade. — Ego dixi. Voici ce que je ressentais au fond de mon cœur pendant ma profonde détresse. — In dimidio dierurn... D'après les LXX : Dans la hauteur (i)our ainsi dire, au zénith) de mes jours. D'après l'hébreu : dans le repos de mes jours (en pleine maturité). Ces différentes expressions sont synonymes. — Aâ portas ivferi. Belle expression poétique. Cf. Job, XXXVIII, 17; Ps, ne, 14, et cvi, 18; Matth. XVI, 18. Ézéchias sentait qu'U allait bientôt mourir. — Qusesivi reslduum... Il aurait voulu retenir la vie, au moment où elle lui échappait. Nuance dans l'hébreu : Je suis privé du reste de mes jours. — Non videbo Dominum Deum. L'hébreu répète deux fols de suite, avec beaucoup d'emphase, l'abréviation du nom sacré: Je ne verrai plus Tafi, Yah. — Terra viventium : la vie présente et notre terre , par opposition au séjour des morts. Ici -bas, le saint roi voyait Dieu d'une manière spirituelle, au sanctuaire de Sion, et 11 recevait des grâces dont ne jouissent pas les habitants des limbes. Voyez la note des vers. 18-19, et comp. Ps. Lxxxvn, 11. — Non aspiciam... C'est toute une série de locutions synonymes pour désigner la mort. — HoUtatorem quietis. Hébr. : parmi les habitants du repos (du tombeau). — Oerteratio mea... (vers. 12). C.-à-d. ma vie. — Convolata est...: h la façon d'une tente que l'on enroulp au moment du départ. Variante dans l'hébreu
Î6. XXXVIIl, 13-15.
voluta est a me quasi tabernacnlum pastonim. Prsecisa est velut a texente vita mea; dura adhuc ordirer, succidit me.
De mane usque ad vesperam finies me.
13. Sperabam usque ad mane ; quasi leo sic contrivit omnia ossa mea. De mane usque ad vesperam finies me.
14. Sicut pullus hirundinis, sic claniabo ; meditabor ut columba. Attenuati sunt oculi mei, suspicientes in excelsum. Domine, vim patior, responde pro me.
Quid dicam, aut quid respondebit
et il est roulé loin de moi , comme une tente de berger. Ma vie a été couj)ée comme pnr le tisserand ; il m'a retranché tandis que j'ourdissais encore. Du matin an soir vous en finirez avec moi.
13. J'espérais jusqu'au matin ; comme un lion il a brisé tous mes os. Du matin au soir vous en finirez avec moi.
14. Je criais comme le petit de l'hirondelle, je gémissais comme la colombe.
Mes yeux se sont lassés à force de regarder en haut. Seigneur, je souffre violence, répondez pour moi.
Que dirai -je, et que me répondra
Elle a été transportée loin de mol. Snr la metapliore de la tente, comp. Ps. u, 7 ; II Cor. v, 1, 4 : n Petr. i, 13-14. — Prteclsa est velut... D'après l'hébreu : J'ai enroulé, comme un tisserand, ma vie. Le tisserand enroule le tissu au fur et à mesure qu'il le fabrique, afin de n'en être pas
angoisses. — Quasi leo sic.Xoycz Job, x, 16, où Dieu est également comparé il un lion terrible. — Sicut pulliis hirundinin. Hébr. : comme l'hirondelle, (comme) la grue. Le cri de l'hirondelle est aigu et strident; celui de la grue, rau lue et retentissant. Sur ces oiseaux , voyez
r'T'iïE^
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Araties dressant une tente.
gêné. — T)um adhuc ordirer... Par conséquent, en plein travail, sans attendre que la toile soit achevée. Image toute classique. Cf. Job, iv, 21 ; VII, 6, etc. — De mane... ad vesperam^, Ézéchias se sentait si malade, qu'il ne pensait pas vivre Jusqu'au soir.
13-14. S'-conde strophe : encore l'angoisse du saint malade, représentée à l'aide d'autres images. — Sperabam unque... Sa crainte ne s'est pas réalisée, et, le soir venu. Il lui a semblé qu'il atteindrait l'aurore suivante. D'après le Targum : J'ai crié ( Invoqué à haute voix le divin secours ) Jusqu'au matin. Dans l'hébreu : J'ai apaisé... ; il a essayé, durant toute ht nuit, de calmer ses
Y AU. d'hist. nat., pi. lxv, flg. 4, 5; pi. LXix, flg. 2, 6, 6, 9; pi. LXX, flg. 1,2.— Meditabor... Hébr. : Je gémis. La colombe est le type des douloureux et longs gémissements. — Attenuati sunt... Hébr. : Mes yeux ont regardé en haut, languissants. Il s'est fatigué à regarder du côté du ciel et à invoquer Dieu. — Vim palior. Cri d'angoisse. Immédiatement suivi d'un cri d'intime confiance : responde pro me; fais -toi raa caution. Môme prière de Job, xvn, 3; cf. Ps. cxviii, 122.
16-17. Troisième strophe : Dieu l'a délivré et a changé son amertume en allégresse. Il règne Ici une sapez grande différence entre la Viilgaua
Is. XXXVIII, 16-20.
t-îl, pnîsqne c'est lui qnî a fait cela? Je repasserai devant vous toutes mes aimées, dans l'amertume de mon âme.
16. Seigneur, si c'est ainsi que l'on vit, si la \ne de mon esprit consiste en ces choses, vous me châtierez, et vous me rendrez la vie.
17. Je trouverai la paix dans mon affliction la plus amère. Mais vous, vous avez délivré mon âme, pour l'empêcher de périr; vous avez jeté derrière vous tous mes péchés.
18. Car le séjotir des morts ne vous bénira pas, et la mort ne vous louera point; ceux qui descendent dans la fosse n'espéreront plus en votre fidélité.
■ 19. C'est le vivant, c'est le vivant qui vous louera, comme je le fais aujourd'hui; le père fera counaîtr*» à ses fils votre vérité.
20. Seigneur, sauvez -moi, et nous chanterons nos cantiques tous les jours de notre vie dans la maison du Seigneur.
mihi, oflra ipse fecerit? Eecogitabo tibi omnes annos meos in amaritudine animœ meœ.
16. Domine, si sic vivitur, et in talibus vita spiritus raei, corripies me, et vivificabifl me.
17. Ecce in pace amaritudo mea amarissima. Tu «utem eruisti animam meam, ut non periret; projecisti post terguro tiium omnia peccata mea.
18. Quia non infernus confitebitur tibi , neque mors laudabit te ; non expectabunt qui descendunt in lacum veritatem tuam.
19. Viveus, vivons ipse confitebitur tibi, sicut et ego hodie; pater filiis notam faciet veritatem tuam.
20. Domine, salvum me fac, et psalmos nostros cantabimus cunctis diebus vit» nostrsB in domo Domini.
et l'hébreu. — Quid dicam, aut qtiid...? D'après la Vulgate, c'est une sorte d'objection que le poète se pose : Pourquoi me lasser à implorer le secours du Seigneur, puisque c'est lui qui m'a envoyé cette dure épreuve ? Il ne saurait me répondre autre chose, sinon que Celle est sa volonté. Bien mieux d'après le texte primitif : Que dirai -]e? Il m'a parlé, et il a exécuté (sa promesse ; conip. le vers. 6 ). « Une prompt^ réponse de paix a été envoyée > d'en haut à la demande du suppliant, et U ne sait en quels termes exprimer sa reconnaissance, tant elle est profonde. Cf. II Reg. vn, 20. — Becogitabo tiU... Selon la Vulgate, la seule ressource d'Ézéchlas est donc de gémir encore et d'épancher sa peine devant Dieu. Suivant l'hébreu : Je marcherai en paix (d'après un autre traducteur : Je marcherai humblement) durant toutes mes années, après cette amertume de mon âme. C- à- d. qu'instruit par le malheur, il vivra désormais uniquement pour Dieu. — Si sic ^rlvitur... (vers. 16). Encore des soupirs et des plaintes dans la Vulgate : la vie humaine doit-eUe donc être nécessairement remplie d'amertumes et d'angoisses? Hébreu : C'est ainsi que l'on vit, et c'est en tout cela qu'est la vie de mon esprit. Les mots « ainsi » et « en tout cela » désignent la Joyeuse promesse apportée an saint malade (vers. 5-6) et ^ son prompt accomplissement ; eUe lui avait rendu la vie. — Corripies... et viviflcahis... Ézéchlas comprend maintenant le sens de son afBictlon passagère; c'était une épreuve destinée à le rendre meilleur. Plus simplement dans l'hébreu : Tu me rétablis i-t tu me rends la vie. — Ecce in pace... (vers. 17 J. Littéralement dans l'hébreu : Eu vue de la paix (du bonheur), cela a été amer pour mot, amer. Répétition très énergique. TiOs souffrances passées du monanino a\ulent peur but, dAns l'inteuUon divine, de k-
rendre ensuite plus heureux. Cf. Job, v, 17 et ss.
— Eruisti animam... Hébr. : Tu as aimé mon âme. Amour duquel est provenue la délivrance : ut non periret. Hébr. : ( pour la retirer ) de la fosse de la destruction, c.-à-d. du séjour des morts. — Prqjedati post tergutn... Métaphore très expressive. Cf. III Reg. xiv, 9 ; Ps. xux , 17 ; Mlch. vn, 19, etc. Ézéchlas regarde ses péchés comme la cause de sa maladie ; Dieu les lui a pardonnes et l'a sauvé.
18-20. Quatrième strophe : Ézéchlas promet de perpétuelles louanges à son divin bienfaiteur.
— Non infernus (hébr. : le s"ôl, on séjour dos morts) confitebitur... Sur cette pensée, voyez le Ps. VI, 6, et le commentaire. La mort n'était pas plus pour Ézéchlas que pour le psalmiste l'extinction de l'être humain ; U croyait à l'Immortalité, mais il savait et afiBr niait à bon droit que la vie des habitants des limbes était imparfaite , incomplète , et que les relations avec Dieu n'y avaient pas la même forme et la même Intimité que sur la terre. Belle personnification du s"6î et de la mort. — Laudabit : par de saints cantiques. — Non expectabimt... Les morts « ne sont capables ni de mérite ni de démérite ; ils ne peuvent ni recevoir ni espérer... l'effet de vos promesses (veritatem tuam) et de votre miséricorde ». (Calmet, h. l.) — Vlve)is, vivena ipse... (vers. 19). Répétition toute joyeuse. — Pater fUiis notam... La vraie reconnaissance éprouve le besoin de s'éterniser. Cf. Ps. Lxxvm, 3-4. — Domine, salvum... (vers. 20). Hébr.: Le Seigneur m*a sauvé. — Paàlmos... cantabimus. Hébr. : Nous ferons retentir les cordes de nvs instruments. Allusion à l'accompagnement musical des chants sacrés. — Cunctis diebus vilse... « La vie est pour Ézéchlas une succession con^tante de bienfaits ( de la part de Dieu) et d'a^-tioDS de grâces (de la part des hommes). » —
l8. XXXVIII, 21 — XXXIX, 4.
21. Et jusHit Ipaias ut tolleient mas- Bam de ficis, et cataplasmarent super vulnus, et sanaretur.
22. Et dixit Ezechias : Quod erit signum quia ascendam in domum Domim?
21. Et Lsaïe ordonna qu'on prît une masse de figues, et qu'on en fît un cataplasme sur la blessure, afin qu'il fût guéri.
22. Et Ezécliias dit : A quel signe saurai -je que j'irai à la maison du Seigneur?
CHAPITRE XXXIX
l.In tempore illo misit Merodach Baladaii, filius Baladan, rex Babylonis, libres et muneia ad Ezechiam ; audierat enim quod œgrotasset et convaluisset.
2. Lœtatus est autem super eis Ezechias, et ostendit eis cellam aromatum, et argenti , et auri, et odoramentorum, et unguenti optimi, et omnes apothecas supellectilis suse, et universa quae inventa sunt in thesauris ejus. Non fuit verbum quod non ostenderet eis Ezechias in domo sua, et in omni potestate sua.
3. Introivit autem Isaias propheta ad Ezechiam regem, et dixit ei : Quid dixerunt viri isti, et unde venerunt ad te ? Et dixit Ezechias : De terra longinqua venerunt ad me , de Babylone.
4. Et dixit ; Quid viderunt in domo tua? El dixit Ezechias : Omnia quae in domo mea sunt viderunt; non fuit res quam non ostenderim eis in thesauris meis.
1. En ce temps-là, Merodach Baladan, fils de Baladan, roi de Babylone, envoya des lettres et des présents à Ezechias, car il avait appris sa maladie et sa guérison.
2. Ezechias en éprouva de la joie, et il montra aux envoyée le lieu où étaient les aromaten, l'or et l'argent, les parfums et l'huile précieuse, tout ce qu'il avait de meubles, et tout ce qui se trouvait dans ses trésors. Il n'y eut rien dans son palais, ni dans tout son domaine, qu'Ezéchias ne leur montrât.
3. Alors le prophète lsaïe vint auprès du roi Ezechias, et lui dit : Que t'ont dit ces hommes, et d'où sont- ils venus vers toi? Ezechias répondit : Ils sont venus vers moi d'un pays lointain, de Babylone.
4. lsaïe dit encore : Qu'ont-ils vu dans ta maiSon? Ezechias répondit : Ils ont vu tout ce qui est dans ma maison ; il n'y a rien dans mes trésors que je ue leur aie montré.
In domo Domini. Comp. II Par. xxk, 30, où 11 est parlé du très vif intérêt que le roi Ezechias manifesta pour les cérémonies et la musique du temple.
3" Note qui complète le récit de la maladie et de la guérlson d'Ézéchlas. XXXVIII, 21-22.
21-22. Ce fragment a évidemment perdu sa place primitive, qui était entre les vers. 6 et -7. Cf. IV Reg. XX , 6-9. Cette transposition est très ancienne, puisqu'elle existe déjà dans la traduction des Septante. — Et jussit Isaias ut... Hébr.: Et Lîaïe dit : Qu'on apporte... — VtUnuis. En hébreu : é'hln, une pustule maligne. — Quia ascendam... (vers. 22''). lsaïe avait annoncé au roi (rv Reg. XX, 5) qu'il pourrait monter dans uois Jours au temple pour y remercier Dieu.
4» L'exU de Babylone est prédit à l'occasion d'une ambassade de Merodach - Baladan. XXXIX, 1-8.
Chap. XXXIX. — 1. L'ambassade du roi de Biibylone. Ci. IV Reg. xx, 12, et le commentaire. — Libios. C.-à-d. une lettre. Les mots et convaluisset sont propres au récit d'IsaJfe.
2. Ézéchlas fait un accueil empressé aux ambassadeurs babyloniens. Cf. IV Reg. xx, 13. — Cellam aromatum, et argenti... Ce détail aussi démontre que les faits racontés dans ce chapitre et dans le précédent sont antérieurs à l'invasion de Sennachérib. puisque, d'après IV Reg. xviii, 14-16, Ézéchlas avait dû vider entièrement ses trésors pour acheter une paix momentanée.
3-8. lsaïe réprimande Ézéchlas au nom du Seigneur. Cf. IV Reg. xx, 14-19. La ressemblance des d»nz récits est Ici presque absolue.
DEUXIÈME PARTIE
De grandes consolations sont promises
à Israël. XL, 1 — LXVI, 24
Sur le sujet, l'organisiue et la question d'authenticité, voyez l'Introduction, p. 868. Dans ces vingt -sept chapitres, lsaïe « est (presque) entièrement emporté loin de son propre temps, i et il vit en esprit parmi les Juifs exilés » en ; Chaldée, les consolant et leur annonçant leur i prochaine délivrance. Toutefois son regard se ' porte bien au delà de la fln de la captivité, cur
h. XXXTX, 5
XL
.*>. laaïe dit à Rzéchias : Ecoute la pa role (lu Soigneur des armées.
6. Voici, il viendra un temps où tout ce qui est dans ta maison , et ce que tes p^res ont amassé jusqu'à ce jour sera emporté à Babylone ;' il n'en restera rien, dit le Seigneur.
7. Et ils prendront de tes fils, qui s(^ront sortis de toi. et que tu auras engendrés, et ils seront eunuques dans le palais
. du roi de Babylone.
8. Ezécliias répondit à Isaïe : La parole que le Seigneur a dite est bonne. Et il ajouta : Que la paix et la vérité seulement durent pendant mes jours.
5. Ijit dixit Isaias ad Ezechiam : Audi verbuni Uoinini exercituum.
6. Ecoe dies venient, et auferentur omnia quse in domo tua sunt, et quaj thesaurizaverunt patres tui usque ad diem hanc, in Babylonem ; non relinquetnr quidquam, dicit Dominus.
7. Et de filiis tuis, qui exibunt de te, quos genueris, toUent, et erunt eunuchi in palatio régis Babylonis.
8. Et dixit Ezecliias ad I.saiam : Bonum verbum Domini, quod locutus est.
Et dixit : Fiat tantum pax et veritas in diebus meis.
CHAPITRE XL
1. Consolez -vous, consolez -vous, mon peuple, dit votre Dieu.
2. Parlez au cœur de Jérusalem, et dites -lui que ses maux sont finis, que son iniquité est pardonnée, et qu'elle a reçu de la main du Seigneur le double pour tous ses péchés.
cet heureux événement n'est pour lui que le point de départ de bénédictions encore plus grandes : il contemple, comme s'il était déjà présent, le Messie promis , qui sauvera toute l'humanité par ses souffrances ; puis , s'élançant encore plus loin, il voit Jusqu'à la dernière phase du règne messianique et à sa glorieuse consommation dans le ciel. Ces pages forment donc vraiment un « évangile avant l'évangile, dont il faut approcher avec foi, respect, pieuse sympathie ». Voyez le Man. bibl., t. II, nn. 943-947. « Isaïe ne fut Jamais ni plus noble, ni plus élevé, ni plus riche et plus abondant, ni plus clair et plus précis dans ses vues sur l'avenir. C'est un fleuve calme et majestueux qui coule à pleins bords, et dont les eaux limpides sont polies et transparentes comme une glace. C'est le chant du cygne, s'il est permis d'appliquer cette expression profane à un sujet sacré. C'est le chant inspiré do l'espérance chrétienne ; c'est une préface de l'évangile et comme l'aurore de son éclatante lumière. Ce que le Deutéronome est aux livres de Moïse, cette dernière partie l'est aux oracles d'Isaïe, et on ne saurait la lire sans y sentir une effusion plus abondante de l'esprit et de la loi nouvelle. » (Le Hir, Les trois grands prophètes..., p. 135.)
Skction I. — Israël délivré du jouq dk Babylone. XL , 1 — XLVIII , 22.
Ces pages mettent admirablement en lumière la puissance de Jéhovah, qui devait opérer une délivrance si prodigieuse. Le prophète y établit, en outre, un contraste saisissant entre le vrai Dieu et les idoles, entre les Israélites et les paTens.
1. Consolaraîni, consolamini, popule meus, dicit Deus vester.
2. Loquimiui ad cor Jérusalem, et advocate earo. quoniam compléta est raalitiaejus, dimissa est iniquitas illius, suscepit de manu Domini duplicia pro omnibus peccatis suis.
{ I. — Premier discours : la délivrance d'Israël est un fait absolument certain. XL , 1-31.
lo La promesse de salut. XL, 1-11.
C'est comme la préface et le thème des chapitres xl-lxvi.
Chap. XL. — 1 - 2. « Prologue du prologue : » Jéhovah ordonne à ses envoyés de consoler Israël. — Consolamini, eorisolamini... Répétition pleine de force et beau début du « livre de la consolation » , ainsi qu'on a quelquefois nommé cette seconde partie. D'après l'hébreu : Consolez , consolez mon peuple. S'adressant à ses prophètes, Jéhovah leur commande de consoler Israël, en lui annonçant la fin de ses malheurs. — Loquimini ad cor... Très gracieuse expression, qui marque un langage très suave, destiné surtout an cBur et à l'âme. Cf. 6en. lx , 20 ; Jud. xix , 3; kuth, n, 13; Os. n, 16, etc. — Advocate... qvoniam... Plutôt, d'après l'hébreu : Criez-lui que... — Compléta est..,, dimissa.,., suscepit... Prétérits prophétiques. On a trouvé dans ces trois propositions, d'une manière aussi vraie qu'ingénieuse, le résumé des trois sections de la seconde partie. Hébreu : Sa servitude a pris fin (première section, la an de l'exil), son iniquité a été expiée (seconde section, les souffrances expiatoires du Messie), elle a reçu de la main de Jéhovah le double pour tous ses péchés ( troisième section, la gloire future dépassant de beaucoup le châtiment). — L'équivalent hébreu de rnalitia est $'bâ'âh, service militaire, puis servitude en général. Le mot latin a donc le sens de misère. — Duplicia. Non pas une punition plus que suffisante, m3)< d'abondantes oompen-
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3. Vox claraantÎB in deserto : Parate viara Domini, rectas facile in solittidine Beinitas Dei uostii.
4. Omnis vallis exaltabitur, et omniB mons et collis humiliabitur ; et erunt prava in directa, et aspera in vias planas ;
5. et revelabitur gloria Domini, et videbit omnis caro pariter qnod os Domini locutum est.
6. Vox dicentis : Clama. Et dixi : Quid clamabo? Omnis caro fœnuni, et omnis gloria ejus quasi âos agri.
7. Exsiccatum est fœnum, et cecidit fios, quia spiritus Domini sufflavitin eo. Vere fœnum est populus ;
8. exsiccatum est fœnum, et cecidit fios ; verbum autem Domini nostri manet in œtemum.
Super montera excelsum ascende
3. Voix de quelqu'un qui crie dans le désert : Préparez le chemin du Seigneur, rendez droits dans la solitude les sentiers de notre Dieu.
4. Toute vallée sera exhaussée, toute montagne et toute colline sera abaissée ; les chemins tortueux seront redressés, et les raboteux aplanis ;
5. et la gloire du Seigneur sera révélée, et toute chair verra en même temps que la bouche du Seigneur a parlé.
6. Une voix dit : Crie. Et j'ai dit : Que crierai je? Toute chair est de l'herbe, et toute sa gloire est comme la fleur des champs.
7. L'herbe s'est desséchée, et la fleur est tombée, parce que le souffle du Seigneur a soufBé dessus. Le peuple est vraiment de l'herbe;
8. l'herbe s'est desséchée, et la fleur est tombée ; mais la parole de notre Seigneur demeure éternellement.
Monte sur une haute montagne, toi
eattons pour les souffrances qu'Israël s'était attirées par ses crimes.
3-6. Que l'on prépare les voles au Seigoenr, «ar TOlcl qu'il vient lui-même délivrer son peuple. * Ici commence une triade d'Invitations, dont chacune se compose de trois versets » (3-5, 6-8, SI -11). La première est unanimement appliquée par les évangélistes au ministère de saint Jean- Baptiste; cf. Mattb. m, 3; Marc, i, 3; Luc. va, 4; Joan. i, 23. Ce passage convient donc non Beulement au retour de l'exil, mais aussi, dans un sens typiqne, à l'avènement du Messie et spécialement au début de sa prédication. — Vox clamantU, Voix mystérieuse, venant du ciel. — Jn deserto : Parate... Le parallélisme exige que la phrase soit autrement coupée : Une voi.\ crie : Dans le désert préparez.» Le désert en question est celui qui sépare la Chaldée de la Palestine, car c'est par là que Jéhovah devait ramener son peuple après la captivité. Cf. xxxv, 1 et ss.; XLix, 8-12; LU, 8-12; Lvn, 10-11. En Orient, les routes sont d'ordinaire abandonnées à ellesmêmes et en très mauvais état ; lorsque les rois voyagent, elles sont réparées partout où Us doivent passer. — Omnis vallia... et... mons... Obstacles à renverser pour aplanir la route et la rendre praticable. Ils sont l'emblème des difficultés morales qui pourraient s'opposer aux grâces de Jéhovah ou dn Messie, les empêcher d'arriver jusqu'aux âmes. — Erunt prava... plartas. Hébr. : Que les coteaux deviennent des plaines , et les défilés des vallons. — Revelabitur gloria.„ (vers. 6) : par la délivrance miraculeuse d'Israël. — Et videbit omuis oaro. C.-à-d. tous les hommes, sans distinction de race. La terre entière a connu les grandes merveilles opérées par Dieu et par son Christ. — Quia os Domini... Attestation solennelle que l'oracle se râ<iii:>C'ra. C(. I, 80; Lvni, U, eto.
6-8. Immutabilité des promesses divines, mal' gré la triste situation des Israélites humiliés et exilés. La structure de ce passage rappelle beaucoup celle des psaumes graduels, avec leurs répétitions en gradation ascendante. Cf. xxvi, l et la note. — Vox dicentis. Autre voix mystérieuse, qui engage un petit dialogue très dramatique avec le prophète : et dixi. D'après l'hébreu , qui emploie la troisième personne ( Et il dit ) , il s'agrirait d'un nouveau personnage Inconnu ; quelque ange sans doute, comme les deux précédents. — Omnis caro... Réponse (vers. S^-S) à la question Quid clamabo f — Fcenum, et omnis gloria (son éclat, sa beauté)... Comparaison très pathétique, employée déjà par Moïse (Ps. ucxxix, 6-6; cf. I Petr. 23-25). Le gazon est le symbole d'une décadence rapide. — Spiritus... sufflavlt (vers. 7*>). Il suffit d'un coup de vent chaud pour dessécher la verdure la plus fraîche. — Application de la comparaison : vere fœnum... populus. Triste condition du peuple Juif pendant l'exil de Babylone.— Verbum autem Domini... Le contraste ne pouvait pas être plus saisissant : tandis que les nations se flétrissent comme l'herbe des champs, la parole de Jéhovah demeure à tout Jamais,' et ses promesses s'accomplissent infailliblement.
9-11. Dieu veut que l'on proclame la fln de la captivité dans tout le royaume de Jnda. — Super montem... C'est du sommet d'une haute montagne et à pleins poumons (exalta... voeem...) que le héraut céleste devra publier la bonne nouvelle, afln qu'on puisse l'entendre de toutes parts. Notez l'insistance avec laquelle l'ordre est àonné : exalta , noli Umere. Dans l'hébreu, tous les verbes du vers. 9, y compris le participe m'basiérei , qui correspond aux mots tu qui evangelizas, sont au féminin. De plus, les substantifs Sion et Jérusalem y sont plutôt
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qui annonces la bonne nouvelle à Sion ; élève ta voix avec force, toi qui annonces la bonne nouvelle ù Jérusalem ; élève-la, ne crains point. Dis aux villes de Juda: Voici votre Dieu,
10. voici que le Seigneur Dieu vient avec puissance, et son bras dominera; 8a récompense est avec lui, et son œuvre est devant lui.
11. Comme un pasteur il fera paître son troupeau ; il réunira les agneaux dans ses bras, et il les prendra dans son sein ; il portera lui-même les brebis pleines.
12. Qui a mesuré les eaux dans le creux de sa main , et qui a pesé les cieux dans sa paume? qui soutient de trois doigts la masse de la terre? qui a pesé les montagnes avec un poids et les collines dans la balance?
Qui a aidé l'esprit du Seigneur
Qui a été son conseiller et lui a montré ce qu'il devait faire ?
14. Qui a-t-il consulté pour en recevoir de l'instruction? Qui lui a appris le sentier de la justice? Qui lui a enseigné la science? Qui lui a montré le chemin de la sagesse?
15. Voici, les nations sont comme la goutte d'un seau, et comme un grain dans la balance ; les îles sont comme une fine poussière.
ta qui evangcUzas Sion ; exalta in foititudine vocera tuam, qui evangelizas Jérusalem ; exalta, noli timere. Die civitatibus Juda : Ecce Deus vester,
10. ecce Dominus Deus in fortitudine veniet, et brachium ejus dominabitur; ecce merces ejus cum eo, et opus illius coram illo.
11. Sicut pastor gregera snum pascet; in brachio suo congregabit agnos, et in sinu suo levabit; fêtas ipse portabit.
12. Quis mensus est pugillo aquas, et caslos palmo ponderavit? quis appendit tribus digitis molem teiTaj, et libravit in pondère montes, et colles in statera?
Quis adjuvit spiritum Domini
aut quis consiliarius ejus fuit, et ostenditilli?
14. Cum quo iniit consilium, et instruxit eum, et docuit eu m semitam justitiae, et erudivit eum scientiam, et viant prudentiai ostendit illi?
15. Ecce goûtes quasi stilla situlae, et quasi momentum staterae reputatse sunt ; ecce iusulse quasi pulvis exiguus.
au vocatif qu'à l'accusatif : ô Sion , ou , ô Jérusalem, qui annonces la bonne nouvelle. C'est donc probablement à la capitale juive que s'adresse l'ordre divin. « Bvangellzare » est une des expressions favorites d'Isaïe dans cette seconde partie. — Die civltatibus... Ces villes ruinées et dépeuplées vont être rebâties et prospérer de nouveau, puisque le Seigneur est sur le point de ramener leurs habitants exilés : Ecce Deus... — Brachium ^us (vers. 10''). Symbole d'une puissance irrésistible. On ne doit donc pas douter de la délivrance si formellement promise. Cf. li, 6, »-10; LUI, IjLix, 16, etc. —Merces... cum eo : sa récompense pour les bons. Opus illius : vraisemblablement, la punition réservée aux pécheurs. — Sicut pastor... (vers. 11). Si le Seigneur doit se manifester avec une force Invincible (vers, 10), il le fera aussi avec une parfaite bonté. Une délicieuse comparaison , empruntée aux mœurs pastorales, met cette suavité en relief. Jéhovah était le bon pasteur d'Israël (cf. Ps. xxn, 1 et ss.; lxxvi, 21, etc.), de même que Jésus est celui de l'Église (cf. Matth. xvn, 12-13; Imc. XV, 3-7; Joan. x, 1-18). Les traits in brctchio stu)... agnos, in sinu... (dans les plis que l'ample tunique orientale forme sur la poitrine) l«vabit, et fêtas ipse... (cf. 6en. xxxin, 13), sont exquis de délicatesse.
?* La délivrance promise aura lieu certaine-
ment, car Dieu est assez puissant pour l'effectuer. XL, 12-26.
Passage « d'une beauté qu'on ne saurait surpasser ».
12-17. Tableau de la toute - puissance du Seigneur. Cette description dramatique, qui rappelle les chap. xxxvm et xxxix du livre de Job, a pour but d'écarter de l'esprit des Israélites tout sentiment de déflance au sujet de la réalisation des promesses qui précèdent. — Quis mensus est...? Série de questions posées sous une forme tout à la fois populaire et hautement poétique, pour mieux relever le pouvoir Infini de Jéhovah. 11 n'y a rien d'impossible pour Dieu. Aquas : toutes les eaux de notre globe. — Palmo ponderavit. Hébr. : Qui a pris les dimensions des deux à l'empan? Le zéref ou empan « marque la distance comprise entre le pouce et le petit doigt étendus » ( Man. Mbl., 1. 1, n. 187); c'était dono une très petite mesure. — Appendit tribus digitis. L'hébreu a une autre image : Qui a raraasst la poussière de la terre dans un Sâiisf Le èâli& était le tiers de V'é/ah, mesure de capacité éqviivalant à 38 litres 88. Cf. Ps. lxxix , 6 , et lu note. — Libravit in "pondère... Hébr. : Qui a pesé au crochet, c.-à-d. avec la balance dite romaine, qui remonte aussi à une haute antiquité. Voyez VAtl. arch., pi. lxvi, flg. 5, 13.— Quis adjuvit...? Hébr. : Qui a dirigé...? Vers. 13-14 : Dieu n'est
Ip. XL, 16-22.
16. Et LihamiB non sufficiet ad succendeuJiira, et auimalia ejus non Bufficient ad holocaustum.
17. Oranes geiites quasi non BÎnt, sic 6unt coram eo, et quasi nihilum et inane rejiutatae sunt ei.
Numquid sculptile conflavitfaber
aut aurife.x auro figura vit ilJud, et lamjnis argenteis argeatarius ?
20. Forte lignum et imputribile elegit ; artifex sapieiis quaerit rjuomodo statuât Bimulaerum, quod non moveatur.
21. Numquid non scitis? numquid non audistis? numquid non annuntiatum est vobis ab initio ? numquid non intellexistis fundamenta terrae?
22. Qui eedet euper gyrum terrœ, et habitatores ejus eunt quasi locustse; qui extendit velut nihilum cselos, et expandit eos Bicut tabernaculum ad inliabitandum:
16. Le Liban ne suffirait pas pour If bûcher, et ses animaux ne eufiâraient pas pour l'holocauste.
17. Tous les peuples sont devant lui comme s'ils n'étaient pas, et il les regarde comme un rien et un néant.
18. A qui donc ferez -vous ressembler Dieu , et quelle image en tracerez-vous ?
19. L'ouvrier ne coule -il pas une statue en fonte? L'orfèvre ne la couvret-il pas d'or, et celui qui travaille l'argent ne la couvre -t- il pas de lames d'argent ?
20. L'ouvrier habile choisit un bois fort, qui ne pourrisse point; il cherche comment il placera la statue, de sorte qu'elle ne branle pas.
21. Ne le savez -vous pas? Ne l'avez vous pas appris? Cela ne vous a-t-il pas été annoncé dès le commencement? n'avez - vous pas compris comment la terre a été fondée?
22. C'est lui qui est assis au-dessus du cercle de la terre, et ceux qui l'habitent sont comme des sauterelles ; il étend les cieux comme un rideau , et il les déploie comme une tente dressée pour y habiter.
pas luolns sage qtte puissant ; il n'a be°oln ni d'aide ni de conseiller pour gouverner le monde. — Sptritum Dominl : l'Esprit créateur, vivifiant, que la Bible a signalé dès ses premières lignes. Cf. Gen. I, 2 ; .Job, xxxiii, 4 ; Pb. cm, 30, etc. — Cum qvo iniit... (vers. 14). Tontes ces questions sont légèrement Ironiques. — Ecce gentes... Âpres l'argument qui vient d'être pris dans le domaine de la nature (vers. 12-14), en voici un autre (vers. 15-17), tiré du domaine de l'histoire. — SUila situlse : la goutte d'eau qui s'échappe d'un seau rempli jusqu'au bord. — Momentum : nn tout petit poids. D'après l'hébreu : un grain de poussière sur une balance. — Inaulse : les lointaines réglons de l'ouest. Cf. xxrv, 15. Isaïe les mentionne souvent à partir de ce chapitre. — Libmius non sufflciet.^ (vers. 16). Pensée très expressive. Les forêts du Liban étaient alors Immenses; mais Jéhovah est tellement grand, tellement adorable, qu'elles ne contenaient ni assez de bois ni assez de victimes pour un holocauste digne de lui.— Quasi... inane (vers. 17). Hébr. : comme un {6hu. Cf. xxrv, IC et la note ; xxrx, 21; xxxrv, 11.
18 - 26. Néant des idoles en comparaison de ce Dieu tout- puissant. Description très sarcastique, mais qui sera bientôt dépassée sous le rapport de la vigueur et de l'étendue ( xwv, 9-17; cf. xu, 7, et XLVI, 6; Ps. cxiii, deuxième partie, 4 - 7. etc.). — ^ Cul ergo simiUm. . . t D'après la Vulgate , reproche à l'adresse des Juifs idolâtres. Dans l'hébreu, ce premier hémistiche exprime la même pensée que le second : A qui donc comparerez-vous Dieu, et quelle image feres-vons
de lui? L'idolâtrie est une véritable absurdité, puisqu'elle prétend donner une représentation adéquate de Dieu. Cf. Rom. i, 23. — Numquid (dans le sens de « Nonne ») sculplile...? Il n'y a pas d'interrogation dans l'hébreu , et la pensée y est plus nette : C'est un ouvrier qui fond l'idole, et c'est un orfèvre qui la couvre d'or. Sur ces revêtementa de précieux métal, voyei XXX, 22, et le commentaire. — Et Jammts argenteis... Variante dans l'hébreu : Et 11 y soude des chaînes d'argent (pour assujettir l'Idole à la muraille; comp. le vers. 20'»). — Forte lignum... (vers. 20). L'hébreu a ici quelques mots que la Vulgate n'a pas traduits : Celui qui est pauvre pour l'offrande (trop pauvre pour se procurer une statue de métal) choisit nn twis qui ne pourrit pas. — Arti/ex sapiens quserit... Autre divergence dans le texte : (Celui qui est pauvre...) cherche un ouvrier habile pour faire une idole qui ne branle pas. — Numquid von... ( vers. 21 ). Quatre questions indignées, posées coup sur coup. — Annuntiatum... ab initio : par la tradition, par la conscience, par la révélation. — Numquid... fun0.amenta...f N'ont-ils pas compris les origines de la terre, qui manifestent si bien les attributs de Dieu et le néant des Idoles?
— Qui sedet... (vers. 22). La description de la toute - puissance divine par l'argument physique recommence en cet endroit. — Oyrum terrse : la voûte des cieax , qui semble s'appuyer sur les extrémités de la terre, en forme de demi -cercle.
— Quasi locvstae : comme d'humbles et faibles Insectes. Cf. Ntm. xiii, 33. — Extsndit... cwluw. Métaphore chè-e à Isale : ut. xlu, 5; xuv, 2i ;
ts. XL, 23-31,
23. 11 anéantit ceux qui recherchent les secrets , et il réduit à rien les jugea de la terre.
24. Ils n'avaient pas été plantés ni semés, et leur tronc n'avait pas jeté de racines en terre; tout à coup il a soufflé sur eux, et ils sa sont desséchés, le tourbillon les a emportés comme le chaume.
A qui m'avez -vous assimilé et égalé? dit le Saint
26. Levez vos yeux en haut , et voyez qui a créé ces choses, qui fait marcher en ordre l'armée des astres, et qui les appelle tous par leur nom ; il excelle tellement en grandeur, en vertu et en puissance, que pas un d'eux ne fait défaut.
27. Pourquoi dis -tu, Jacob, pourquoi dis - tu , Israël : Ma voie est cachée au Seigneur, et mon droit passe inaperçu devant mon Dieu ?
28. Ne le sais -tu pas, ou ne l'as-tu pas appris? Dieu est le Seigneur éternel qui a créé les extrémités de la terre ; il ne se- lasse point, il ne se fatigue pas, et sa sagesse est impénétrable.
29. Il donne de la force à celui qui est fatigué, et il multiplie la force et la vigueur de ceux qui sont en défaillance.
30. Les adolescents se lassent et se fatiguent, et les jeunes gens tombent de faiblesse ;
Et cui assimilastis me , et adœquastis? dicit Sanctus
20. Levate in excelsum oculos vestros, et videte quis créa vit hœc, qui educit in numéro militiara eorum, et omnes ex nomine vocat; prae multitudine fortitudinis et roboris, virtutisque ejus, neque unum reliquum fuit.
27, Quare dicis, -Jacob, et loqueris, Israël : Abscondita est via mea a Domino, et a Deo meo judicium meum transivit ?
28, Numquid uescis, aut non audisti?
Deus sempiternus Dominas, qui créa vit termines terrae; non deficiet, neque laboiabit, nec est investigatio sapientise ejus,
29, Qui dat lasso virtutem, et his qui non Bunt fortitudinem et robur multiplicat,
30, Déficient pueri, et laborabunt, et juvenes in infirmitate cadent;
31, qui autem sperant in Domino mu-
XLT, 12 ; Li , 13 , etc — An Heu de velut nlhtlum, l'hébreu dit : comme une étoffe légère. Gracieuse figure. — Secretorum ecrutatorea (vers. 23). D'après l'hébreu ; les princes. — Neque plantatus... (vers, 24). Manière figurée de dire que les princes et les grands sont devant Dieu comme s'ils n'avaient jamais existé, tant ils sont peu de chose. — Repente fiavit... Le prophète transforme brusquement sa comparaison : ces arbres mystiques ont été plantés et ont grandi; mais le souffle de Dieu a passé sur eux et les a renversés. — Et cui assimiJastia me... (vers. 26). Hébr.: A quelle chose me comparerez -vous pour que Je lui ressemble ? Cf. vers. 18. — IHcit Sanctus: Dieu, le saint par excellence. — Levate... oculos... (vers. 26). La description de la toutepuissance de Dieu revient pour la troisième fols. Oomp. les vers. 12 et ss., 22 et ss. — Quis creavit hœc : à savoir, les deux , avec leur armée Innombrable d'astres resplendissants (miUtiam eorum). Cf. Job, XXV, 3. La locution edvclt in fait image, et nous montre Dieu semblable à un général en chef qui fait marcher en ordre les étoiles et les planètes. — Nomine vocat. Cf. Gen. xv, 5; Ps. ciiXvi ,4-6. Pas une ne manque à l'appel : «cqu* unum...
3» Qu'Israël espère donc en son Dieu. XL, 27-31.
27-31, Qwai-e dicis... Question posée par Isaït sur le ton du reproche. Il Interpelle ceux de son peuple qui, sous le coup des châtiments divins pendant l'exil, doutaient que la délivrance dût jamais s'accomplir, et se plaignaient d'être abandonnés du Seigneur. Cf. xlix, 14. Via mea : leur état de vives souffrances. Judicium meum : ce qu'ils pensaient être leur juste cause. Le verbe transivit est douloureusement pittoresque : leur cause a passé devant Dieu sans qu'il s'en Inquiétât. — Numquid nescis...f Le prophète répond à cette plainte amère, en faisant de plus en plus ressortir le caractère Infini de la puissance et de la sagesse de Jéhovah. — Devs sempiternus. D'où il s'.Mt qu'il sera toujours près des siens , pour les secourir en exécutant ses promesses. — Creavit terminos. . . : avec tout ce qui est compris entre ces limites. — Non deficiet... Jamais ses forces ne s'épuisent; il ne se fatigue point à agir, comme les hommes. — Nec est investigatio... Comme plus haut, vers. 13-14, la sagesse de Dieu est mentionnée à côté de sa puissance, pour montrer que, si le salut des Juifs Ut dlfléré. ce n'est pas sans de légltlmeî raisons,
Ir. XLT, 1-4
tabiint fortitudinem ; assument pennas flicut aquilaô; cuiTent et non laborabunt, am^nlabunt et non déficient.
gneur renouvellent leur force ; ils prehdront des ailes comme l'aigle , ils courront sans se fatiguer, et ils maicheront sans se lasser.
CHAPITRE XLI
1. Taceant ad me insulae, et gentes nutent fortitudinem; accédant, et tune loquantur; simul ad judiciuin propinquemus.
2. Quis suscitavit ab oriente justum, vocavit eum ut sequeretur se ? Dabit in conspectu ejus gentes, et reges obstinebit; dabit quasi pulverem gladio ejus, sicut stipulam vento raptam arcui ejus,
3. Persequetur eos, transibit in pace, semita in pedibus ejus non apparebit.
4. Quis hsec operatus est, et fecit, vocane generationes ab exordio? Ego Dominue, primas et novisbimus ego sum.
1. Que les îles se taisent devant moi, et que les peuples renouvellent leur force; qu'ils s'approchent, et qu'ensuite ils parlent; allons ensemble devant un juge.
2. Qui a fait sortir le juste de l'orient, et qui l'a appelé pour le suivre? Il lui livrera les nations, et il lui soumettra les rois; il les donnera à son glaive comme de la poussière, et à son arc comme le chaume que le vent emporte.
3. Il les poursuivra, il passera en paix, la trace de ses pas ne paraîtra point.
4. Qui a fait et opéré ces choses? qui appelle les générations dès le commencement? Moi, le Seigneur, moi qui sui;§ le premier et le dernier.
— His qui non gunt (vers. 29). Hébr. : à ceux qui n'ont pas de forces. — Déficient pneri (hébr. : les jeunes gens)... La lassitude atteint même les adolescents les plus robustes; mais la conflance en Dieu communique une vigueur perpétuelle.
— ilutabunt fortitiidinem. Hébr. : ils renouvellent leurs forces. De môme plus bas, xli, 1.
— Assument pennas... Image très gracieuse et très expressive. Cf. Ps. en, 5, et le commentaire.
J II. — Second discours : Jéhovah est le Dieu de l'histoire et de la prophétie. XLI, 1-29.
Autre grande consolation pour Israël : déjà son Dien a choisi le libérateur qui doit mettre fin à la captivité. Le contraste entre Jéhovah et les idoles, encre les Juifs et les païens, est encore plus saillant ici qu'au chap. xl.
1« Jéhovah démontre qu'il est Dieu, parce que seul il a pu susciter un héros redoutable qui fera trembler le monde. XLI, 1-7.
Chap. XLI. — 1-4. Les victoires de ce héros, et leur véritable auteur. — Taceant ad me... Dans l'hébreu, les îles, c.-à-d. les nations païennes de l'occident (cf. xl, IS*»), sont directement interpellées : Taisez-vous pour moi (pour m'écouter), — AccedoU... Dieu invite tous les peuples « à entrer en lice avec lui pour plaider, s'ils en ont le courage, la cause de leurs idoles ». — Simul ad judidum... C'est donc une véritable « actio forensis » que Jéhovah leur propose. — Quis ausdtavit...? Premier raisonnement (vers. ï-4) pour prouver que le Seigneur est l'unique vrai Dieu : seul il dirige les grands événements de l'hibtoire des hommes. Pour le second raison-
nement, voyez les vers. 21-29. — Justum : le ministre de la Justice dlvlue. Il n'y a pas de doute qu'Isaïe n'ait vonln décrire ici le rôle et les victoires de Cyrus ; la tradition est constante sur ce point. D'ailleurs le prophète complétera plus loin et à plusieurs reprises sa pensée, et mentionnera ouvertement le nom du célèbre conquérant. Cf. vers. '25 ; xlv, 1-6; xlvi, 11. L'hébreu dit avec une nuance : Qui a suscité de l'orient celui que la Justice appeUe à sa suite ? Cela revient au même : la Justice, à l'abstrait, représente Jéhovah , dont Cyrus devait exécuter les arrêts et les volontés. — Dabit in conspectu... Tableau dramatique de la carrière victorieuse du guerrier divin ( vers. 2'> - 3 ). Dans l'hébreu , avec un tour interrogatlf : Qui lui a livré les nations et lui a soumis les rois ? — Dabit quasi pulverem... arcui... Hébr. : II réduit leur glaive en poussière et leur arc en balle qu'emporte le vent. La métaphore est très belle de part et d'antre, et exprime l'impossibilité où seront les peuples de résister & C^tus. — Persequetur„. , transibit... (vers. 3). Grande rapidité dans le récit, comme dans la conquête même. — Semita... non apparebit. La marche du terrible conquérant sera si prompte, qu'on ne verra, pour ainsi dire, point la trace de ses pas. L'hébreu paraît signifier : Il passe en paix par un chemin que son pied n'avait pas foulé. C.-à-d. qu'il s'avancera au loin. Jusqu'en des contrées où il n'avait pas encore pénétré. — Quis hœc operatus... ( vers. 4 ). Le Seigneur renouvelle fièrement sa question du vers. 2, à laquelle il répond aussitôt lui-même. — Vocans generationes... Le véritable auteur de ces brillantes victoires, c'est celui
Is, XLÎ, 5-9.
6. Les îles ont vu, et elles ont eu peur; les extréuiitéB de la terre ont. été frappées de stupeur; elles se sont approchées et elles sont venues.
6. Ils e'entr'aideront l'un et l'autre, et chacun dira à son frère : Prends courage.
7. L'ouvrier en airain, frappant du marteau, a encouragé celui qui forgeait alors, en disant : Cela est bon pour souder, et il a fixé l'idole avec des clous, pour qu'elle ne branlât pas.
8. Mais toi, Israël, mon serviteur, Jacob que j'ai choisi, race de mon ami Abraham ;
9. en qni je t'ai pris aux extrémités de la terre et je t'ai appelé d'un pays lointain, et je t'ai dit : Tu es mon serviteur, je t'ai choisi, et je ne t'ai pas rejeté.
.5. y-idernnt insulte, et tiraueruut ; extrema terne obstupuerunt, appropinquaverunt, et accesserunt.
6. Unusquisque proximo suo auxiliabitur, et fratri suo dicet : Confortace.
7. Confortavit faber aerarius percutiens malleo eum , qui cude^-t tnnc temporis, dicens : Glutino bonum est ; et confortavit eum clavis, ut non moveretur.
8. Et tu, Israël, serve meus, Jacob quem elegi, semen Abraham, amici mei ;
9. in quo apprehendi te ab extremis terras, et a longinquis ejus vocavi te, et dixi tibi : Servus meus es tu, elegi te, et non abjeci te.
qui, depuis l'origine dn monde, a appelé à l'existence tontes les générations qui se sont succédées sur la terre. Grande majesté dans l'assertion ego Dominus. — Primtts et novlssimiis. C.-à-d. : étemel et Immuable. Hébr. : le premier, et le même Jusqu'aux derniers (âges).
Effet moral que les victoires de Cynis
les adorateurs, puisque l'Idole ne sera solidequ'à la condition d'avoir été bien soudée, bien clouée (confortavit... clavis...).
2» Tandis que les païens sont ainsi maltraités par le héros de Jéhovah , Israël obtiendra sa délivrance. XLI, 8-20.
Passage d'une suavité remarquable.* Jéhovah
ForaeroDS battant et prêparaut le fer. (Peinture égyptienne.
produiront sur les nations. — Viderunt... timneruHt... La description est de nouveau très vivante. — Appropliiquaverunt... Les peuples se rapprochent les uns des autres et se concertent pour s'encourager, pour conclure une alliance défensive (vers. 6). — Confortavit faber... (vers. 7). Ils n'oublient pas, dans cette extrémité, d'aller chercher aussi du secours auprès de leurs Idoles, qu'ils multiplient afin d'être plus sûrs du succès. Hébr. : Le forgeron encourage le fondeur ; celui qui polit avec le marteau (encourage) celui qni frappe sur l'enclume. Isaïe nous montre ironiquement divers ouvriers occupés k fabriquer des idoles. — Dicens : Olutino. . . Le comble du sarcasme. Hébr. : Il dit de la soudure : Elle est bonne. Détail qui est de fâcheux augure pour
parle plutôt comme une mère que comme un maître. » Chaque mot respire la tendresse.
8-13. Le Seigneur rassure tendrement son peuple. — Et tu (pronom très accentué: mais toi, toi au contraire), Israël, serve... Les glorieux titres d'Israël énumérés Ici par Dieu marquent une intimité très grande, très ancienne, entre lui et sa nation. — Amici mei. Épithète bien honorable pour le père des croyants. En hébreu ( 'oJiabi ; littéral. : celui qui m'aime) elle l'est davantage encore, car elle montre mieux qu'Abraham ne Joua pas un rôle purement passif dans cette noble amitié. Cf. II Par. xx , 7 ; Jac. u, 23. Bile est toujotfrs en usage chez les Arabes, qui nomment volontiers Abraham : Kham, l'ami. — In quo apprehendi... Hébr. : Toi
îs. XLT, 10-16.
10. Ne timeas, quia ego tecum sum; ne déclines, quia ego Deus tuus; confortavi te, et auxiliatus sum tibi, et suscepit te dextera justi mei.
11. Ecce confundentur et erubescent omnes qui pugnant adversum te; erunt quasi non sint, et peiibunt, viri qui contradicunt tibi.
12. Quseres eos, et non inveuies, vi- Tos rebelles tuos ; erunt quasi non sint, et veluti consumptio, homines bellantes adversuin te.
13. Quia ego Dominus Deus tuus, apvprehendens manum tuam , dicensque tibi : Ne timeas, ego adjuvi te.
14. Noli timere, vermis Jacob, qui mortui estis ex Israël ; ego auxiliatus Bum tibi, dicit Dominus, et redemptor tuus SanctoB Israël.
15. Ego posui te quasi plaustrum triturans novum, habens rostra serrantia; triturabis montes, et comminues, et colles quasi pulverem pones.
16. Ventilabis eos, et ventus toUet, et turbo disperget eos; et tu exultabis in Domino, in Sancto Israël Isetaberis.
10. Ne crains point, oar je suis aveô toi ; ne te détourne pas , car je suis ton Dieu; je t'ai fortifié, je t'ai secouru, et la droite de mon juste t'a soutenu.
11. Voici, tous ceux qui te combattent seront confondus et rougiront de honte, et ceux qui te contredisent seront réduits au néant et périront.
12. Tu les chercheras, ces hommes qui s'opposaient à toi, et tu ne les trouveras plus ; ceux qui te faisaient la guene seront comme s'ils n'étaient pas, et disparaîtront.
13. Car je suis le Seigneur ton Dieu, qui te prends par la main, et qui te dis : Ne crains pas, c'est moi qui t'aide.
14. Ne crains pas, vermisseau de Jacob, ni vous qui êtes morts d'Israël; c'est moi qui viens te secourir, dit le Seigneur, et le Saint d'Israël est ton rédempteur.
1.5. Je ferai de toi un char neuf à triturer le blé, garni de pointes et de scies ; tu écraseras et tu briseras les montagnes, et tu réduiras les collines en poussière.
16. Tu les vanneras, et le vent les emportera, et la tempête les dissipera; mais toi, tu te réjouiras dans le Seigneur, et tu trouveras tes délices dans le Saint d'Israël.
que j'ai pris aux extrémités de la terre. Les mots ah extnmis..,, a longinquls. . . , désignent très vralsemblabletnent la lointaine Chaldée, d'où le Seigneur avait tiré Abraham, et, par suite, ses descendants. — E!egi te. Dieu insiste sur ce choix, qui avait fait d'Israël son peuple de prédilection. Cf. vers. 9 ; xliu, 10; xliv, 1 ; xli.x, 7, etc. — Et Tion abject Les Juifs avaient cent fois mérité par leurs crimes d'être rejetés et abandonnés de Dieu ; il se contenta de les châtier et leur conserva ses tendresses. — Ne timeas, quia... (vers. 10;. Doux écho d'une parole adressée autrefois par le Seigneur à Abraham. Cf. Gen. XXVI, 24. — Ne déclines. D'après l'hébreu : Ne promène pas des regards inquiets. — Suscepit te... justi mei. Ce juste est encore Cynis (comp. le vers. 2), qui devait délivrer et protéger les Juifs. L'hébreu emploie de nouveau l'abstrait : Je te soutiens par la droite de ma justice, c -à-d. par mon bras puissant et juste. — Ecce corifundentvr... Contraste (vers. 11-12) : Dieu traitera d'une façon bien différente les ennemis de son peuple. Cette pensée est répétée quatre fois de suite, en ternies très énergiques. — Qui pugnant adversum... Hébr. : Ceux qui sont enflammés (Irrités) contre toi. — Ego... apprehendens manum.... (vers. 13) : comme fait un père, une mère, un ami. Délicieux détalL
Non seulemert les Juifs ne périront
pas sons les conps de leurs ennemis, mais ils lea subjugueront eux-mêmes. — Noli timere... Dan» le texte original, le Seigneur emploie ici le féminin, Jusqu'au milieu du vers. 15, pour parler à son peuple, le traitant comme nne femme délicate, maladive, sur le sort de laquelle 11 s'attendrit. La métaphore vermis Jacob est aussi très signlflcatlve : Israël était, par lui-même, aussi faible qu'un ver, que l'on écrase en posant le pied sur lui. Cf. Ps. xxt, 7. — Qui mortui estis... Hébr. : Hommes d'Israël, c.-à-d. faible reste de ma nation. — Ego... redemptor tuus. Hébr. : Ton gô'el. Voyez Job, xix, 25, et le ooni- .mentaire. — Ego posui te... Cette nation humiliée , affaiblie , se dressera contre ses adversaires avec une force irrésistible. — Plaustrum triturans. . . Hébr. : Un traîneau aigu , neuf. « Dans les plaines de Hamah (l'antique Émath) le grain est encore battu au moyen de traîneaux auxquels sont attachées des sortes de scies rondes. * Cf. xxviii, 27 ; Jud. vnr, 7 ; II Reg. xu, 31; Am. I, 3, etc.; VAtl. archéol., pi. xxxiv, flg. 11-14; pi. XXXV, flg. 11, 12. Novu7n : par conséquenr, plus fort et plus lourd. — Montes, colles : emblème des puissants ennemis d'Israël. — Vejiiilabis eos... (vers. 16). Le vannage après la trituration; autre figure terrible du sort réservé aux adversaires du peuple de Jéhovah. Cette prédiction est spirituelle avapt tout : peu à peu
I8. XLÎ, 17-21.
17. Le8 pauvres et les indigents cherchent de l'eau, et il n'y en a point ; leui;^ langue est desséchée par la soif. Moi, le Seigneur, je les exaucerai; moi, le Dieu d'Israël, je ne les abandonnerai pas.
18. Je ferai jaillir des fleuves au sommet des collines, et des fontaines au milieu des champs ; je changerai le désert en étangs, et la terre sans chemin eu courants d'eaux.
19. Je mettrai dans le désert le cèdre, l'épine, le myrte et l'olivier; je ferai croître ensemble dans la solitude le sapin, l'orme et le buis;
20. afin que tous voient, sachent, considèrent et comprennent que c'est la main du Seigneur qui a fait cela, et que le Saint d'Israël l'a créé.
Venez plaider votre cause, dit le
17. EJgeni et pauperes quœrunt aqiias, et non sunt ; lingua eorum siti aruit. Ego Dominus exaudiam eos ; Deus Israël , non derelinquam eos.
18. Aperiam in supinis collibus fiumina, et in medio camporum fontes; ponam desertum in stagna aquarum, et terram inviam in rivos aquarum,
19. Dabo in solitudinem cedrura, et spinam, et myrtum, et lignum olivae ; ponam in deserto abietem, ulmum, et buxum simul;
20. ut videant, et sciant, et recogitent, et Intelligant pariter, quia manus Domini fecit hoc , et Sanctus Israël creavit illud.
Prope facite judicium vestrum
la synagogno, et davantage encore l'Église chrétienne Issue du judaïsme, subjugua le monde païen et le conquit au vrai Dieu. On peut dire aussi, en suivant le sens littéral, que Jéhovah applique ici à sa nation ce qu'il devait lui-même effectuer directement; or 11 brisa tour à tour les peuples païens qui opprimèrent les Juifs.
17-80. Aux maux présents des Israélites, le Seigueur oppose leur avenir plein d'espoir. — Egeni et pauperes. Noms qui désignent très bien le triste état des Juifs sur la terra d'exil. Il en est de même de la métaphore qui suit : quœrunt aqtioB,^ — Hgo... exaudiam. Promesse d'un secours qui viendra en son temps. — Apèriam... flumina. Image qui contraste avec celle du vers. 17». Voyez (les tableaux semblables aux ohap. xxx, 25; XXXV, 6-7; xxxvii, 7. — Dabo...
cedrum... Sept espèces d'arbres sont mentionnées , pour représenter le nouveau Jardin d'Éden dans lequel Dieu fera habiter son peuple après la captivité de Babylone. — Spinam. Hébr. :
îittah ; expression qui ne diffère probablement pas de àittim (Ex. xxv. S, etc.), et qui désigne l'acacia seyaL — Ulmum. Selon d'autres , le platane (hébr. : ildhâr). — Buxum. Selon d'autres, le i Cypressus oxycedrus i> des botanistes ( hébr. : f'aéSur ). — Ut videant, et sciant... (vers. 20).
Accumulation de verbes synonymes :
dans, cette merveilleuse délivrance d'Israël , tous les hommes devaient reconnaître la main de Jéhovah.
3» En prédisant ainsi les choses futures , le Seigneur manifeste sa supériorité sur les idoles. XLI, 21-29.
Les faux dieux sont incapables d'an
noncer l'avenir, et c'est là une preuve irréfragable de leur néant. — Prope facite... Cette fois (comp. le vers. 1), ce sont les Idoles elles - mêmes
.ûoacia seyal.
que Jéhovah interpelle, les Invitant à faire valoir leur cause (judicium vextrum). — Afferte, H ijuid forte... Hébr.: Produisez vos arguments
l8. XLI, 22-27.
dicit Dominus ; afferte, si quid forte habetis, dixit rex Jacob.
22. Accédant, et nuntient nobis quaecumque ventura Bunt; priora quae fuerunt nuntiate, et ponemus cor nostrum, et Bciemus novissima eorum, et quae venhira eunt indicate nobis.
23. Annuntiate quse ventura Runt in futurum, et sciemus quia dii estis vos; bene quoque aut maie, si potestis, facite ; et loquaraur et videamus simul.
24. Ecce vos e-stis ex nihilo, et opus vèstrum ex eo quod non est ; abominatio est qui elegit vos.
25. Suscita vi ab aquilone, et veniet ab ortu solis ; vocabit nomen meum , et adducet magistratus quasi lutum , et velut plastes conculcans humum.
26. Quifl annuntiavit ab exordio, ut sciamns , et a principio, ut dicamus :
Justus es? Non est neque annuntians, neque prsediccns, neque audiens sermones vestros.
27. Primus ad Sion dicet : Ecce adsunt, et Jérusalem evangelistam dabo.
Seigneur; si vous avez quelque chose à dire, produisez- le, dit le roi de Jacob.
22. Qu'ils s'approchentetqu'ilsnousannonceiit tout ce qui doit arriver; annoncez les choses passées, et nous y mettrons notre cœur, et nous saurons quelle doit être leur fin ; indiquez -nous ce qui doit aniver.
23. Annoncez ce qui doit arriver à l'avenir, et nous saurons que vous êtes dieux; faites bien ou mal, si vous le pouvez , afin que nous le disions et que nous le voyions ensemble.
24. Mais vous venez du néant et votre oeuvre vient de ce qui n'est pas; celui qui vous a choisis est une abomination.
25. Je l'ai suscité du septentrion, et il viendra de l'orient; il invoquera mon nom; il traitera les grands comme la boue, et comme l'argile que foule le potier.
26. Qui l'a annoncé dès le commencement, pour que nous le sachions, et dès le début, pour que nous disions : Tu es juste? Mais il n'y a personne qui annonce et qui prédise l'avenir , et qui entende vos paroles.
27. Le Seigneur dira le premier à Sion : Les voici , et je donnerai h Jérusalem un messager de la bonne nouvelle.
(littéral. : vo8 choses fortes). — Le beau titre rex Jaœb n'est employé qu'en cet endroit. — Accédant, nuntient.„ Le mot de Clcéron est bien connu : c 81 slt divlnatlo , dll sunt. » Nous entendons loi un raisonnement semblable : que les Idoles prouvent donc leur divinité en faisant des prophéties. — Priora quse fuerwnX. . . : des choses passées, mais connues de Dieu seul« et dont la manifestation est réellement une prophétie dans le sens large de cette expression. Le sens de l'hébreu paraît être : Indiquez quelles sont les prophéties que vous avez faites autrefois, — Sciemus novlusima. . . Nous verrons si vos oracles se sont accomplis. — Bene... aut maie. . . facite ( vers, Î3 ). An cas où les Idoles n'auraient aucune prédiction à alléguer comme faite par elles, soit dans le présent, soit dans le passé, qu'elles essayent du moins de démontrer qu'elles sont vivantes, en opérant un acte estérieur quelconque, bon ou mauvais. Il y a beaucoup d'Ironie dans cette proposition. — Et loquamur et videamus. Hébr. : aûn que nous le regardions et le voyions. — Ecce vos... ex nihUo. Les idoles, ne faisant aucune réponse à la sommation de Jéhovah, sont immédiatement condamnées par défaut. — Opus vestrum ex eo... C.-ù-d. que leur œuvre est le néant pur et simple. De là cette juste conclusion, dirigée contre leurs ;^orateurs : ahominatio... qui elegit... Of, Deut. XII, 81 : XVIII, 12, etc.
C5-2». Jéhovah, au contraire, prédit l'ave-
nir; donc il est Dieu. Deux de ses prophéties sont citées par manière d'exemple : la vocation de Cyrus, vers, 26, et le retour des exilés dans Sion, vers. 27. A chacune d'elles le Seigneur associe quelques sarcasmes dirigés contre les faux dieux. — Ab aquilone, ab ortu... Plus haut, vers. 2, le Seigneur disait avoir appelé son élu de l'orient ; la pensée est complétée maintenant, et deux directions, le nord et l'est, sont Indiquées, Cyrus avait réuni sous son sceptre la Médie et la Perse; or la première de ces contrées était an nord - est de Babylone, la seconde à l'est ( A tl. géogr. , pi, vra ). — VocaMt nomen mewn... Ce trait sera développé plus loin (xlv, 3-6). Tout en demeurant polythéiste, Cyrus confessa, dans son célèbre édit, que Jéhovah était l'auteur de ses victoires et rendit hommage à sa grandeur. Cf. II Par. xxxvi, 23, et Esdr. 1,2. — Adducet magistratus... Hébr.: il fonle aux pieds les ^gânim. Mot d'origine persane, qui désigne des officiers supérieurs, des satrapes. Cf. Esdr. IX, 2, et Neh. n, 16, etc., dans l'hébreu, — Velut plastes... Comme un potier qui pétrit son argrile avant de s'en servir. Résumé vigoureux des conquêtes de Cyrus. Cf. vers. 8-3. — Annuntiavit... (vers. 26). Cri de triomphe, comme au vers. i. — Ab exordio, a prirtcipio : longtemps d'avance. — Justrts es. C. -à-d. ; Tu es vainqueur ilans ce débat. — Ifon est... artnuntian.'<... Tandis que Jéhovah a si facilement prédit l'avènement de Cyrus, les faux dieux sonfi
IR. XLT, 28 - XLTT, 3.
4;ii
28. J'ai regardé, et il n'y avait parmi eux pemonno qui prît une résolution, ni qui répondît un mot si on l'interrogeait.
29. Ils sont tous injustes et leur œuvres sont vaines; leurs idoles sont du vent et un néant.
28. Etvidi, et non er.tt neque ex istis quisquam qui iniret cuuyilium, et interrogatus responderet verbum.
29. Eccf oruues injusti, et vana opéra eorum ; ventus et inane simulacra eorum.
CHAPITUE XLII
1. Voici mon serviteur, je le soutiendrai ; mon élu en qui mon âme s'est complue : j'ai mis mon esprit sur lui, il apportera la justice aux nations.
2. Il ne criera i)oint, il n'aura pas d'égard aux personnes, et on u'entendra pas sa voix dans les rues.
Calamum quassatum non conteret
demeurés enttèroinent muets sm* ce fait. — Primus ad Si07i... (vers. 27). Le Seigneur a été aussi le premier et le seul à annoncer la fin de la captivité des Juifs et leur retour à Jérusalem. Cf. Ln , 7-12. — Ecce adsunt. Dans l'hébreu, avec une répétition dramatique : Les voici I les voici I Voici tes habitants qui reviennent de la Chaldée. — Jérusalem (ce mot est au datif) evangelistam... Dieu enverra à sa capitale un messager de cette bonne nouvelle. — Et vidi, et non erat... (vers. 28-29). Réflexion et conclusion semblables à celles du vers. 26. Les Idoles, qui ont été incapables de prophétiser l'avenir des Juifs, ne sont que néant. — Omnes injnsti. Hébr.: ils sont tous vanité.
§ III. — Troisième discours: le serviteur de Jéhovah, médiateur d'Israël et lumière des païens. XLII, 1 — XLIII, 13.
« Le Selgnenr commence Ici à peindre son Christ sous des traits plus doux que ceux d'un conquérant. La figure de Cyrus s'efface ; on ne volt plus qu'un prophète, un docteur plein de patience et de bénignité, qui doit répandre la connaissance de Dieu et de sa loi parmi toutes les nations. » (Le Hlr, l. c, p. UO-141.) « Prophétie magnifiquement tracée. »
1» Le caractère et les fonctions du serviteur de Jéhovah. XLII, 1-9.
Chap. XLII. — 1-4. Le serviteur du Selgrneur et sa douceur parfaite. — Ecce. Dès le début de ce discours. Dieu attire fortement l'attention soit des Juifs, soit des païens, sur le personnage remarquable qu'il présente au monde et dont 11 va faire un admirable éloge. — Servus meus. Le serviteur de Jéhovah, dans les saints Livres, c'est assez fréquemment Israël tout entier, qui avait, en effet, pour mission directe de servir le Seigneur. Cf. xli, 8; Jer. xs.x, 10, et xlvi, Î7-28; Ez. xxxvii, 25, etc. Mais tel et en d'autres passages analogut'.- (cf. lu, 13 et ss. ; Zach. nr, y, eta), ce serviteur est décrit par des traits
trop personnels, et 11 nous apparaît comme trop distinct de la masse du peuple juif, pour n'être pas une individualité Isolée. Mais quel est ce personnage ? Le Targum résume très nettement la tradition Juive sur ce point, en paraphrasant comme il suit les trois premiers mots de ce chapitre : Bâ^ 'abdi. M'Stlfah, Voici mon serviteur le Messie I Et la tradition chrétienne ne diffère pas de celle du judaïsme , ainsi qu'il ressort de l'application directe que saint Matthieu, xii, 18 et 88., fait des vers. 1-4 à Notre - Seigneur Jésus- Christ. C'est donc vraiment le Messie qui est dépeint dans cette « sublime description ^; plus d'un rationaliste le reconnaît, tant le fait est frappant. Aussi est-il tout à fait étrange que les LXX aient donné cette traduction du vers. 1* : Voici Jacob , mon serviteur... ; Israfil , mon élu. Le contexte BufBt, à lui seul, pour renverser une telle interprétation. — Suscipiam eum. Hébr. : Je le soutiendrai. — Complacuit sibi in illo... Par deux fols, la voix de Dieu le Père a tenu un langage Identique au sujet de Jésus. Cf. Matth. m, 17, et xvn, 6. — Dedi spiritum meum,...: pour aider le serviteur de Jéhovah à accomplir parfaitement ses délicates fonctions. Cf. XI, 2 et ss.; lxi, 1. — Jtuiicium : la justios absolue, c- à - d. la vraie religion. De même aux vers. 3 et 4. L'une des principales fonctions du Messie était de la prêcher aux païens (gentibus proferet). — Non clamabit... Avec quelle aménité, quelle modestie, quelle perfection 11 s'acquittera de son rôle ( vers. 3 - 4 ). Son caractère Bera merveilleiisement en harmonie avec ses fonctions. « C.vrus doit briser les peuples ennemis de Dieu, le Messie est un médiateur pacifique. J" Rien de plus doux que sa conduite : il convertira les hommes par la persuasion, et non par la violence. — Neque accipiet... Son impartialité, qui a été dcjîi vantée plus haut. Cf. xi, 3. L'hébreu dit simplement : Il n'élèvera pas (la voix) ; de sorte que la même pensée est répétée trois fois de suite. — Mm audittur... Rien de commun
l8. XLTI, 4-7.
et linum fnmigans non extinguet ; in veritate educet judiciura.
4. Non erit tristis, neque turbulentus, donec ponat in terra judicium; et legem ejus insulae expectabunt.
5. Haec dicit Dominus Deus, creans cœlos, et extendens eos; firmans terram, et quae germinant ex ea; dans flatum populo qui est super eara, et epiritum calcantibus eam.
6. Ego Dominus vocavi te in justitia, et apprehendi manum tuam, et servavi te ; et dedi te in fœdus populi, in lucem gentium,
7. ut averires oculos caecorum, et educeres de conclusione vinctum, de domo carceris sedentes in tenebris.
il n'éteindra pas la mèche qui fume encore; il produira la justice selon la vérité.
4. Il ne sera pas triste, ni précipité, jusqu'à ce qu'il établisse la justice sur la ten-e; et les îles attendront sa loi.
6. Voici ce que dit le Seigneur Dieu, qui a créé les cieux et qui les a étendus, qui a a£Eermi la terre avec ce qui en germe; qui donne le souffle au peuple qui vit sur elle, et la respiration à ceux qui y marchent.
6. Moi, le Seigneur, je t'ai appelé dans la justice, et je t'ai pris par la main, et je t'ai gardé, et je t'ai établi pour l'alliance du peuple et la lumière des nations,
7. pour ouvrir les yeux des aveugles, pour tirer des fers celui qui est enchaîné, et de la prison ceux qui sont assis dans les ténèbres.
entre lui et les tribuns retentissants, qui, recherchant avant tout leur propre gloire, agissent avec une perpétuelle ostentation. — Calamum qiMSsatum... (vers. 3). Détails très touchants, pour figurer la suavité du Christ envers les petits et les affligés. Bien loin de détruire le faible reste de vie Intérieure ou extérieure, qui souvent ne tient plus que par un fil, 11 sauve, au contraire,
Itoaeaux dans un maraie. ( Bas - reliel s.gsyrlen.)
cette vie mourante. — lAnum : la mèche de lin. — In veritate educet... Il prêchera la vérité pure, sans la moindre compromission avec l'erreur. — Non erit trUtts... (vers. 4). Variante dans l'hébreu : n ne sera pas éteint, ni froissé. Langage évidemment suggéré par les comparaisons du vers. 3. C.-à-d. qu'il ne se découragera pas, malgré les difficultés Inhérentes à son œuvre et malgré ses propres souffrances. Cf. un, 10. — Donec ponat... L'établissement du royaume de Dieu sur la terre entière sera « l'intérêt absorbant » de sa vie; 11 s'y livrera jusqu'au bout, sans défaillance. — Legem ejus... : loi en grande partie nouvelle. Cf. Jer. xxxi, 31-33. — Expectabunt. Les païens eux-mêmes, d'une manière tantôt consciente , tantôt Inconsciente , soupiraient après la rédemption..
5-9. La mission du serviteur de Jéhovah. EUe a été déjà partiellement indiquée dans les vers. 1 - 4 ; le prophète la décrit maintenant avec plus d'ampleur. Le vers. 6 sert de solennelle Introduction à l'oracle proprement dit (vers. 6-7);
les vers. 8-9 forment une conclusion non moins majestueuse. — Haec dicit.^ La mission du Christ exigera une manifestation éclatante de la puissance et de la sagesse de Dieu, et Jéhovah affirme que ces attributs existent pleinement en
I.e dien créateur soulève le disque du soleil pour le placer dans le cieL (Peintnre ègyptienae.)
lui, puisqu'il a créé et qu'il gouverne le monde ( creans. .., firmans. .. , dans flatum...). — Ego Dominus. Le Seigneur s'adresse directement à son serviteur (vers. 6-7), pour lui tracer son noble rôle de sauveur. — Vocavi... in justitia. D'après quelques interprètes : Je l'ai appelé pour le salut. Mieux : d'une manière parfaite, et, pour ainsi dire, officielle. — Apprehendi mamim... : afin de le diriger et de l'aider. — DeiH te in fœdtia... Le Messie est donc le médiateur né entre Dieu et la nation sainte (popvUi), < l'ange de
Is. XLIl. 8 14.
8. .!• suis le Seigueur, c'e^t là mua nom ; je ne donnerai pas ma gloire à un autre, ni mes louanges aux idoles.
9. Les premières choses se sont accomplies, j'en annonce encore de nouvelles; avant rjirelles arrivent je vous les fais entendre.
10. Chantez au Seigneur un cantique nouveau, chantez sa louange aux extrémités de la terre, vous qui descendez sur fa mer et tout ce qui la remplit, vous i«3 îles et ceux qui les habitent.
11. Que le désert et ses villes élèvent 1», voix. Cédar habitera dans des maisons; habitants des rochers, louez le Seigneur; que l'on crie du sommet des montagnes.
12. Ils publieront la gloire du Seigneur, ils annonceront sa louange dans les îles.
13. Le Seigneur sortira comme un héros, il excitera son ardeur comme un guerrier; il élèvera la voix et il poussera des cris ; il triomphera de ses ennemis.
J'. Longtemps je me suis tu, j'ai gardé le silence, je me suis contenu; je me ferai entendre comme une femme en travail ; je détruirai et j'anéantirai tout.
8. Ego Dominus , hoc est nonier meum ; gloriam meam alteri non dabo, et laudem meam sculptilibus.
9. Quffi prima fuerunt, ecce venerunt; nova quoque ego annuntio ; autequain oriantur, audita vobis faciam.
10. Cantate Domino canticum novunCk, laus ejus ab extremis terrae, qui desceuditis in maro, et plénitude ejus; insulae, et habitatores earum.
11. Sublevetur desertum et civitates ejus. In domibus habitabit Cedar; laudate, habitatores petr;e ; de vertice montium clamabunt.
12. Ponent Domino gloriam, et laudem ejus in insulis nuntiabunt.
13. Dominus sicut fortis egredietur, sicut vir prseliator suscitabit zelum ; vociferabitur, et clamabit; super inimicos 8U0S confortabitur.
14. Tacui semper, silui, patiens fui; sicut parturiens loquar, dissipabo, et absorbebo simul.
l'alliance, » comme le nomme Malachie, lu, 1.
— In lucem gentium. Les païens avalent surtout besoin de lumière ; le Christ la leur apportera. Cf. XLix, 6; Luc. 11, 32. — Ut aperires...: au physique, en guérissant les malades et les Infirmes (cf. Matth. xi, 2-6), et au moral surtout, en procurant la consolation et la délivrance tk tous les pécheurs. — Sedentes in tenebris : dans d'obscurs cachots. — Eoc... nomen meum (verset 8) : son nom de Jéhovah, qui exprime si bien sa nature et ses attributs. Cf. Ex. ni, 15, et la note. C'est Ici une sorte de sennent. — Oloriam... alteri... C.-à-d. aux faux dieux , comme le montre le parallélisme : et lavdem... sculptilibus. Dieu atteste, par ces paroles énergiques, que si cet oracle relatif à son serviteur ue s'accomplissait point, il compromettrait son honneur, et livrerait en quelque sorte sa gloire aux Idoles, puisqu'il serait aussi impuissant qu'elles.
— Qute prima... ecce... (vers. 9). Jéhovah fait appel à la réalisation de ses anciennes prophéties, pour garantir que les nouvelles s'accompliront de même. — Antequam oriantur. Littéralement dans l'hébreu : avant qu'elles ne germent, c.-à-d. longtemps d'avance. Cf. xu, 26.
2» Tout l'univers est Invité à louer .léhovah , ce Juge et ce sauveur suprême. Cf. xlu, 10-17,
10-12. L'invitation, qui est elle-même un Cantique très gracieux et très ému. — Canticum novum : un chant nouveau , qui soit en conformité avec la nouveauté des clroonstances. Ot
COMMKM. \ .
Ps. xcv, 1 ; xcvii, 1; Apec, v, 9, etc. — Laus... ab extremis. On dirait une réminiscence de XXIV, 14-16. — Qui descendlstis... : les marins. Plenittido ejus : tous les habitants des mers. — Sublevetur desertum. Qu'il bondisse de Joie. Hébr. : Que le désert et les villes élèvent la voix (pour chanter, eux aussi, la gloire du Seigneur). — In domibus habitabit.,.: dans des demeures fixes, et non plus sous des tentes mobiles. Hébr. : Que les bourgs habités par Cédar (élèvent la voix). Sur cette contrée, voyez xxi, 16, et le commentaire. — Habitatores petrse. Le mot Séla' est très probablement ici un nom propre, et désigne la capitale de l'Idumée. Cf. xvi, 1, et la note. — In ivsiiUs (vers. 12) : dans les lointaines réglons de l'occident.
13-17. Objet de cette louange universelle : le Seigneur va paraître, pour délivrer son peuple malheureux. Description très vivante. — Sicut fortis... Hébr. : Il s'avance ( au combat ) comme un héros. Cf. Ex. xv, 3, etc. — Suscitabit zelum. Continuation de la métaphore : Il excite son ardeur, comme un vaillant guerrier. — Super inimicos confortabitur. Il tnanifestera sa force contre ses adversaires. — Tacui... (vers. 14). Le Seigneur prend la parole, afin d'annoncer luimême la rédemption qu'il prépare pour son peuple. Le langage redevient Intime et caressant (cf. xu, 8 et ss.). — Semper. C.-à-d. pendant longtemps. — Silui, patiens fui. Ce n'est pas sans peine que Jéhovah a contenu sou amour,
434 Is. XLIÎ, 15-21.
î 5. Desei-toB f aciam montes et colles , et onine gramen eoruni exsiccabo ; et ponam fluiuina in insulas , et stagna arefaciam.
16. Et ducam cfecos in viam quam ne- Bciunt, et in semitis quas ignora verunt arabulare eos faciam ; ponam tenebras corara eis in lucem, et prava in recta: hœe verba feci eis, et non dereliqui eos.
17. Conversi sont retrorsum ; confundantur confusione qui contidunt in scnlptili, qui dicunt couflatili : Vos dii uostri.
Je rendrai désertes les montagne
et les collines, je dessécherai toute leur verdure ; je changerai les fleuves en îles, et je dessécherai tous les étangs.
16. Je conduirai les aveugles sur un chemin qu'ils ne connaissent pas, et je les ferai marcher dans des bentiers qu'ils ignorent ; je changerai devant eux les ténèbres en lumière, et les chemins tortueux en voies droites : je ferai cela pour eux, et je ne les abandonnerai pas.
17. Ils retourneront en arrière, ils seront couverts de confusion ceux qui se confient aux idoles taillées, qui disent à des images de fonte : Vous êtes nos dieux.
Sourds, écoutez; aveugles, regardez et voyez
19. Qui est aveugle , sinon mon serviteur? et qui est sourd, sinon celui à qui j'ai envoyé mes messagers ? Qui est aveugle, sinon celui qui a été vendu? et qui est aveugle, sinon le serviteur du Seigneur?
2U. Toi qui vois beaucoup de choses, ne les garderas -tu pas? toi qui as les oreilles ouvertes, n'entendras -tu pas?
21. Le Seigneur avait voulu sanctifier son peuple, rendre sa loi célèbre et la glorifier.
tandis qu'il contemplait les souffrances endurées par son peuple ; mais voici qu'il va laisser enfin libre cours à sa colère, et châtier les oppresgeurs d'Israël. — Sicut parturiens... Hébr. : Je crierai comme une femme en travail. Comparaison très énergique. — Dlssipabo et absorbebo. Hébr. : Je pousserai des soupirs et Je serai haletant.— Montes et colles (vers. 15). Emblème des peuples orgueilleux qui avaient maltraité les Tuifs. Cf. xu, 15*. — FLumina in ingnlan... Le «ouffle brûlant de la vengeance divine desséchera tout dans les contrées ennenjies. — Et dxicam... (vers. 16). Frappant contraste : le Seigneur aura pitié des Israélites, coupables et malheureux icteeos; comp. le vers. 7), et 11 leur procurera une déUvrance toute merveilleuse. — /n viam quam...; ponam tenebras... Belles métaphores , pour peindre le bonheur dont ils seront alors Inondés. — Prava in recla Cf. XL, 4, Hébr. : les lieux montueux en plaines. — Hsec verba (hébraïsme : ces choses) /eci, et non,., Encore une formule Je serment ( comp. les vers, 6, 8-9), par laquelle Jéhovah atteste la sincérité de ses promesses. — Conversi... retrorsum (verset 17). L'hébreu emploie le futur : Ils reculeront, ils seront confus... Il s'agit de la ruine des païens, qui sera la conséquence de l'intervention de Dieu en faveur des Juifs.
3" La cécité spirituelle du peuple Israélite a été Justement punie. XLII, 18-25.
SS. Kcmoutant le cours de l'histoire, It
Seigneur expose pourquoi il avait chfitlé si sévèrement les Juifs : c'était à cause de leur idolâtrie. Le ton change de nouveau ; au lien des suaves accents de tendresse, nous entendons un langage irrité, qui s'adresse aux Hébretuc criminels, apostats. — Surdi..,, et csecl. Volontairement sourds et aveugles, d'après les versets suivants. Cf. XLiii, 8. Apostrophe terrible. — Quis esecu8...t Jusqu'à quel point ils sont coupables. Le titre servus meusne se rapporte évidemment plu.s au Messie, mais à la masse du peuple Juif, qui, devenant Incrédule et indocile, a rejeté tous les avertissements de son Dieu. — Et aurdus nisi ad qnem..,f Variante dans l'hébreu : Qui est sourd comme mon messager que J'envoie î Ce messager, c'est Israël lui-même, qui devait porter aux païens la connaissance de la vraie religion. La leçon de la Vulgate, qui est aussi celle du chaldéen , est plus simple. — Qui venundatus est : livré & ses ennemis , au châtiment. L'hébreu est diversement traduit : ami de Dieu, soumis à Dieu, comblé des bienfaits divins, etc. — Qui vides multa ( vers. 20 ). Douloureux contraste euvre la conduite d'Israël et les grâce» sans nombre qu'il recevait sous forme de lumières, de révélations, et qui avaient pour but de le sanctifier de plus en plus : ut sanetiflcaret... (ver". 21). Nuance dans l'hébreu : Le Seigneur a voulu, à cause de sa lustlce <o.-à-d., de ses promesses amiques), donner une loi grande et nnagQiilque. Allusion à la législation du Sioai,
1g. XLIT, 22 — XLni, 2.
22. Et pourtant c'est un peuple pillé et dépouillé ; ils sont tous tombés dans les filets des soldats, et ils ont été cachés au fond des prisons; ils ont été mis au pillage, et personne ne les délivre; ils ont été dépouillés et personne ne dit : Restitue.
23. Quel est celui d'entre vous qui écoute ces choses, qui s'y rende atlenlif, et qui écoute ;\ l'avenir?
24. Qui a livré Jacob au pillage, et Israël à ceux qui le dévastent? N'est-ce pas le Seigneur lui - même que nous avons ofEensé ? car ils n'ont pas voulu marcher dans ses voies, ni obéir à sa loi.
25. Aussi a-t-il répandu sur lui l'indignation de sa fureur et la violence de la guerre ; il a allumé un feu autour de lui sans qu'il le sût; il l'a brûlé sans qu'il le comprît. »
22. Ipse autem populua direptus, ft vastatus; laqueus juvenum omnes, et in domibus carcerum absconditi sunt ; facti sunt in rapiuam , nec est qui eruat ; in direptionem, nec est qui dicat : Redde.
23. Quia est in vobis qui audiat hoc, attendat, et auscultet futura?
24. Quis dédit in direptionem Jacol), et Israël vastantibus? nonne Dorainus ipse, cui peccavirnus, et noluerunt in viis ejus ambulare, et non audierunt legem jeus?
25. Et effudit super eum indignationem furoris sui, et forte bellum ; et combussit eum in circuitu, et non cognovit ; et Buccendit eum , et non intellexit.
CHAPITRE XLIII
1. Et maintenant voici ce que dit le Seigneur qui t'a créé, ô Jacob, et qui t'a formé, ô Israël : Ne crains point, car je t'ai racheté, et je t'ai appelé par ton nom ; tu es à moi.
2. Lorsque tu traverseras les eaux, je Berai avec toi, et les fleuves ne te submergeront pas ; lorsque tu marcheras dans le feu , tu ne seras pas brûlé , et la flamme ne t'embrasera pas.
1. Et nunc haec dicit Dominus creans te, Jacob, et formans te, Israël : Noli tirqere, quia redemi te, et vocavi te nomine tuo ; meus es tu.
2. Cum transieris per aquas, tecum ero, et flumina non operient te; cura ambulaveris in igné, non combureris, et flamma non ardebit in te.
tiul constituait à elle seule, pour les Hébreux, un privilège Insigne. Cf. Deut. iv, 6-14, etc. — Ipse autem populus... (vers. 22). Autre antithèse : la nation & laquelle le Seigneur avait destiné un si beau rôle sera humiliée, opprimée; Isaïe la volt d'avance au millea des BouSrauceg de l'esU (direpius.,.). — Laqueus juvenum... Ils Bont tous tombés entre les mains des soldats ennemis ; ou bien , tons leurs Jeunes gens ont été faits prisonniers. Hébr. : Ils ont tons été enchaînés dans les cavernes; c.-à-d, plongés dans d'obscurs cachots, comme l'indiquent les mots suivants. — Non est qui dicat... Détail tragique, pour montrer à quel point ce pauvre peuple, abandonné de son Dieu, sera dénué de tout secours. — Quis est in vobis... (vers. 23). Si, du moins, ils revenaient & de meilleurs sentiment'* , instruits par ces leçons terribles ? Au lieu de at(scultet futura, l'hébreu porte: « auscultet in futurum, » s'amender k l'avenir. — Quis dédit... ( vers. 24 ). Le prophète , dans cette exhortation pressante, les conjure de remarquer que» est l'auteu ( Dominus ) et la cause de leurs «■aux {peccavUnuah — Et effudit... (vere. ï5).
La colère de Jéhovah est souvent représentée sous la figure d'un feu ardent et dévorant. Cf. XX , 27, 32 , etc. — Inutilité de la leçon : non cognovit, non intellexit.
4" Promesses très suaves pour les bons. XLIII, 1-13.
Chap. XLIII. — 1-8. « Dieu ne rejette point son peuple sans retour. Après l'avoir châtié, 11 Î3 console ; après avoir livré les Incrédules i leur totale destruction , 11 revient à la partie d'Israël restée fidèle. » (Le Hir, l. e., p. 141.) — JSt nunc... Transition. Le langage redevient plein de douceur; la colère a eu son temps, mais l'amour reprend le dessus. — Creans te , formans te. D'où il suit que Jéhovah aimait Israël comme l'artiste aime son œuvre. — Vocavi te... nomine tuo. Trait délicat : on peut mettre une tendresse exquise dans la maulère dont on prononce le nom d'un être aimé. — Mens es tu : en tant que peuple de l'alliance. Cf. Ex. xix, 6-6. — Cum transieris... (vers. 2). Parmi les épreuves et les périls d'Israôl, son Dieu veille sur lui, pour le défendre. — Per aquas, in igné : Images de le soutCrauce, du malheur. Cf. F»,
',nf, la. XLIII, 3-1Ô.
Quia ego Domfnus Deus tuus, San
ctus Israël, salvator tmis, dedi propitiatioiiem tuara ^gyptum, ^tliiopiam et Saba pro te.
4. Ex f]uo honorabilis factus es in oculifl Dieis, et gloriosus, ego dilexi te, et dabo bominea pro te, et populos pro auima tua.
5. Noli timere , quia ego tecum sum ; ab oriente adducam semen tuura, et ab occidente congregabo te.
Dicam aquiloni : Da; et austro
Noli probibere; affer filios meos de longinquo, et filias meaB ab extremis teiTse.
7. Et omnem qui invocat nomenmeum, in gloriam meam creavi eum , formavi eum, et feci eum.
8. Educ foras populum cœcum, et oculos habentem ; surdum, et aures ei punt.
9. Omnes gentes congregatœ sunt si^ raul, et collectée sunt tribus. Quis in vobis annuntiet istud, et quae prima sunt audire nos faciet ? Dent testes eornm, justificentur, et audiant, et dicant : Vere.
10. Vos testes mei, dicit Dominus, et eervus meus quem elegi; ut sciatis, et credatis mihi, et intelligatis quia ego
3. Car je suis le Seigneur ton Dieu, le Saint d'It^raël, ton sauveur; j'ai donné l'Egypte pour ta rançon, l'Ethiopie et Saba à ta place.
4. Depuis que tu es devenu précieux et glorieux à mes yeux, je t'aime, et je donnerai des hommes à ta place et des peuples pour ta vie.
5. Ne crains point, car je suis avec toi; je ramènerai ta race de l'orient, et je te rassemblerai de l'occident.
6. Je dirai à l'aquilon : Donne ; et au midi : Ne retiens pas ; amène mes lils des pays lointains , et mes filles des extrémités de la tene.
7. Tous ceux qui invoquent mon nom, je les ai créés pour ma gloire, je les ai formés et je les ai faits.
8. Fais sortir le [)euple aveugle, qui a des yeux; le peuple sourd, qui a des oreilles.
9. Que toutes les nations se rassemblent, et que tous les peuples se réunissent. Qui de vous annonce ces choses et qui nous racontera ce qui est arrivé autrefois? Qu'ils produisent leurs témoins; qu'ils se justifient, et on les écoutera, et on dira : C'est vrai.
10. Vous êtes mes témoins, dit le Seigneur, vous et mon serviteur que j'ai choisi; afin que vous sachiez, que vous
Lxv, 12, etc. — Dedi propitiationem... (vers. S*»). Hébr. : i)our ta rançon. Dieu livrera des nations entières à la ruine { JEgyptu7n...) , plutôt que de laisser périr Israël , dont le salut ne saurait être payé trop cher. Cf. Prov. xi, 8; xxi, 18 ; Ez. xxa, 18-19. La Perse fut en quelque sorte dédommagée de la perte qu'elle avait faite des Juifs en leur rendant la liberté, lorsque Cambyse, fils deCjrus, ajouta l'Egypte et l'Ethiopie à son immense empire. — Saba. Hébr. : S'ftâ' ; la péninsule de Méroé, on l'Ethiopie septentrionale (Atl. géogr., pL i, m). — Ex quo honorabilis. . . et glorioaua.,. Hébr.: précieux et honoré ; c.-àd. meilleur et plus digne d'amour. — Dabo hominea... populos. Même pensée qu'au vers. S*. — Ah anente„. et ab ocddente... (versets 3 et 6). Le Seigneur rassemblera des quatre vents du ciel les restes dispersés de son peuple. Cf. XI, 11 et 8s. ; xux, 12, etc. Ce dramatique pass.ige est regardé à bon droit comme messianique, car l'idée qu'il exprime est loin d'avoir été épuisée par la fin de la captivité babylonienne ; 11 désigne, dans un sens supérieur, la conversion au vrai Dieu de tous les fils spirituels qu'il s'est choisis dans le monde entier. — Omnem qui invocat... (vers. 7). (5et Israël régénéré se composera de tous ceux qui reconnaîtront .léhovah pour leur Dieu, quelle que soit d'ailleats leur origine. D'après l'hébreu :
Quiconque s'appelle de mon nom. La pensée est Identique. Notez l'accumulation des verbes synonymes : creavi, formavi, feci. — EcZwc foraa... (vers. 8). Ordre adressé par le Seigneur aux exécuteurs de ses vengeances : 11 refusera de reconnaître comme membres de son peuple les Israélites selon la chair, 'lul se seront endurcis volontairement dans le mal ( cœeum, et oculot... ; cf. XLH, 19).
9 - 13. Jéhovah démontre de nouveau qu'il est seul le vrai Dieu, parce qu'il est seul capable de prédire l'avenir. — Oinnea gentes... Petite Introduction, vers. 9«. D'après l'hébreu : Toutes les nations, rassemblez -vous, et que les peuples se réunissent. Dieu veut convaincre tous les païens de l'Impuissance de leurs dieux. — Quis in vobia... Le débat recommence entre Jéhovah et les Idoles. Cf. xli, 21-29. — Annuntiet istud : c.-à-d. un oracle semblable à celui des vers. 1-8. — Qnœ prima aunt : des événements déjà anciens, réellement et ouvertement prophétisés. Cf. XLr, 22, 28. — Dent testes eorum : des témoins, soit des oracles des faux dieux, soit de leur réalisation. — Dicant : Vere. C.-à-d. : 11 y a eu vraiment prophétie et accomplissement. — Vos (pronom très accentué) testes... Les: Israélites jwuvent tous rendre témoignage en faveur des prophéties de Jéhovah. — Et servua meits.,. Les commentateurs ne sont pas d'ac«ord sur la
Tr. XT.TTT. 11 17.
me croj'ic/ , et que vous coni|ireiiiez que c'oi^t moi-iuème qui suis; avant moi il n'a pas été formé de Dieu, et après moi il n'y en aura pas.
li. C'est moi, c'est moi qui suis le Seigneur, et hors de moi il n'y a pas de sauveur.
12. C'est moi qui ai annoncé et qui ai sauvé, je vous ai fait entendre l'avenir, et il n'y a pas eu parmi vous de dieu étranger : vous êtes mes témoins, dit le Seigneur, et c'est moi qui suis Dieu.
13. C'est moi qui suis dès le commencement, et nul ne délivre de ma main.
J'agirai, et qui s'y opposera?
14. Voici ce que dit le Seigneur qui vous a rachetés, le Saint d'Israël : J'ai envoyé à cause de vous à Babylone, j'ai fait tomber tous ses appuis et renversé les Chaldéens qui se glorifiaient de leurs vaisseaux.
15. Je suis 1^ Seigneur, votre Saint, le créateur d'Israël, votre roi.
16. Voici ce que dit le Seigneur qui a ouvert un chemin dans la mer, et un sentier dans les eaux bouillonnantes;
17. qui mit en campagne les chars et les chevaux, l'armée et le héros; ils se
il)se sum; ante me non est formaïus Deus, et post me non erit.
11. Ego sum, ego sum Doniinus, et non est absque me salvator.
12. Ego annuntiavi, et salvavi ; audi tum feci, et non fuit in vobie alienus ; vos testes mei, dicit Dominus, et ego Deus.
13. Et ab initie ego ipse, et non est qui de manu mea eruat. Operabor, et quis avertet illud?
14. Haec dicit Dominus, redeniptor vester, Sauctus Israël : Propter vos misi in Babylonem , et detraxi vectes univereoB, et Chaldœos in navibus suis gloriantes.
Ego Dominus, Sanctus vester, creans Israël , rex vester
16. Hœc dicit Dominus qui dédit in mari viam, et in aquis torrentibus semitam ;
17. qui eduxit quadrigam et equum, agmen et robustum ; simul obdormie-
seus qu'il faut donner Ici à cette expiession. D'après un grand nombre d'outre eux, elle se rapporterait encore au peuple Juif, et serait synonyme de vos; mais 11 semble qu'elle dise davantage, et qu'elle représente tin témoin individuel, distinct de l'ensemble de la nation. Dans ce cas, nous avons le choix entre Cj'rus (cf. XLi, 1 et 88.) et le Messie (cf. xlii, 1), et ce dernier est beaucoup plus probablement en cause, puisqu'il a été appelé tout récemment le serviteur de Jéliovah. — Ut seiatis, et credatis... Le Soigneur appuie avec Insistance sur cette pensée : 11 est et sera toujours l'unique vrai Dieu. — Ego annuntiavi... (vers. 12). A maintes reprises, 11 a prédit l'avenir, ce que les idoles n'ont pas été capables de faire une seule fols. — In vobis... alienus. Abréviation pour désigner les faux dieux. Cf. Deut. xxxii, 16; Ps. xlui, 21 ; Lxxx, 10, etc. .léhovah seul avait exercé sur les Hébreux une autorité vraiment divine. — Quis avtrtet... (vers. 13). Qui pourra s'opposer à son action divine lorsqu'il lui plaira de l'exercer?
i IV. — Qîiatrième discnura : les Israélites vengés et délivrés de leurs ennemis; effusion abimdante de l'Esprit divin sur la nation sainte. XLIII, 14 — XLIV, 5.
1° Ruine de Babylone et délivrance des Juifs qu'elle retenait captifs. XLIII, 14-21.
14-16. Le Seigneur renversera l'empire des Cbaldéens, tirant ainsi vengeance des outrages dont lis auront abreuvé son peuple. — Propter nnx. Ces mot» sont mis en avant avec beaucoup
d'emphase : en ruinant Babylone, Dieu se proposera surtout de cbâtier les cruels oppresseurs des Juifs. — Jilisi est un prétérit prophétique : l'envoyé de Dieu, c'est Cyrus, Instrument de sa Justice. Cf . xLi , 2 et es. ; xlv, 1 et ss. — Vectes. Ces verrous représentent l'ensemble des défenses de Babylone. Cf. xv, 6, et la note. Toutefois l'hébreu a plutôt en cet endroit la signification de fugitifs. Comme au chap. xiii, 14 (cf. xlvii, 16, et Jer. l, 16), il est donc question, par opposition aux Chaldéens proprement dits (et Chaldmos), de ceux des habitants de Babylone qui appartenaient à toutes les contrées de l'Orient.
— In navilms. . . gloriantes. Dès une antiquité très reculée, la capitale de la Chaldée était célèbre par ses navires, qui faisaient le commerce sur l'Euphrate et dans le golfe Perslque. Comp. Hérodote, I, 194. — Ego Dominus (vers. 15). Majestueuse conclusion de ce petit oracle. — Rex vester : le seul roi légitime d'Israël. Cf. Ex. sv, 18, etc.
16-21. Pour sauver les Juifs do la tyrannie de Baljylone, Jéhovah renouvellera les prodiges qu'il avait autrefois opérés en ÉgjT)te. Cf. x, 26, et XI, 15.— Cet autre oracle est Introduit, versets 16-17, i)ar une description abrégée, mais très vivante, du passage miraculeux de la mer Bouge : qui dédit in mari... — In aquis torrentibus. Hébr. : dans les eaux puissantes. — Quadrigam et equum... : l'armée des Égyptiens, si )-edoiUable en apparence , mais destinée à une ruine prompte et entière (simnl oMormlerunt...}.
— Contrlti... qua*l Unum. Dans l'hébreu, la
Is. XLIIl, 18-24.
runt, iiec résurgent; contriti sunt quasi linum, et extincti sunt.
Non me invocasti, Jacob; nec laborasti in me, Israël
23. Non obtulisti mihi arietem holocausti tui, et victimis tuis non glorificasti me ; non te servire feci in oblatione, nec laborem tibi prsebui in thure.
24. Non emisti mihi argento calamum, et adipe victimarum tuarum non inebriasti me ; verumtamen servire me fecisti in peccatis tuis, prœbuisti mihi laborem in iniquitatibus tuis.
sont endormis ensemble, et ils ne se réveilleront pas; ils furent étoiiiïés et éteints comme une mèche de lin.
18. Ne vous souvenez plus des choses passées, ne considérez plus ce qui eut ancien.
19. Voici que je vais faire des choses nouvelles, elles vont paraître, et vous les connaîtrez ; je mettrai un chemin dans le désert, et des fleuves dans une contrée inaccessible.
20. Les bêtes sauvages, les dragons et les autruches me glorifieront, parce que j'ai mis des eaux dans le désert, et des fleuves dans une contrée inaccessible, pour donner à boire à mon peuple, à mon élu.
Je me suis formé ce peuple, et il publiera ma louange
22. Tu ne m'as pas invoqué, Jacob; tu ne t'es pas fatigué pour moi, Israël.
23. Tu ne m'as pas offert de bélier en holocauste, et tu ne m'as pas glorifié par tes victimes ; je ne t'ai point contraint en esclavage pour les oblations, et je ne t'ai pas donné de peine pour l'encens.
24. Tu n'as pas acheté pour moi à prix d'argent des roseaux odorants, et tu ne m'as pas rassasié par la graisse de tes victimes; mais tu m'as rendu comme esclave par tes péchés, et tu m'as donné de la peine par tes iniquités.
comparaison retxjmbe sur le verbe extincti sunt, ce qui donne un meUIeur sens : Ils ont été éteints comme le Un, c.-à-d. comme une mèche de lin. Cf. XLii, 3*>, et la note. — ^e memineHtis. . . Voici maintenant la prophétie (vers. 18-21). Dieu va opérer de telles merveUlea pour sauver son peuple, que ses prodiges antérieurs (priorum, antiqua) ne seront presque rien en comparaison. Cf. Jer. III, 16-17; xxin, 7-8. — Facto nova. L'hébreu emploie le singulier, qui est Ici beaucoup plus signiflcattf : une chose nouvelle. Par là 11 faut entendre non seulement la fin de l'exil, mais, plus tard, la rédemption apportée par le Messie. — Nunc orirntur (vers. 19). Dans l'hébreu , avec une beUe métaphore : Maintenant cela germe. Cf. xLii, 3* et la note. Dieu prend déjà ses mesures pour que sa promesse soit réalisée au temps voulu. — Utique cognoscetis. Hébreu : Ne le connaîtrez -vous pas? « Le prophète presse ses auditeurs de voir comme il volt, et de reconnaître les racines de l'avenir dans le présent. » — Ponam in deseito... Description Idéale et symbolique (vers. IS^-'il) de l'heureux état des exilés au moment du retour et après leur réinstallation dans la Palestine transfigurée. Cf. XXXV, 8 - 10 ; XLi , 18 - 2U. Le désert est changé en paradis terrestre, les bêtes^sauvages ont pris ' :- woeura des animaux domestiques (comp. xi.
6-9, et le oomnieiitaire) , les êtres dénués de raison louent le Seigneur, de concert avec les hommes, au bonheur desquels ils sont associés. — Dracones. D'après l'hébreu : les chacals. — Populum istum... (vers. 21 ) : le nouvel Israël, devenu le peuple du Messie.
2° Cette délivrance des Juifs est toute gratuite de la part du Seigneur. XLIII, 22-28.
22-24. Israël, en effet, ne saurait l'attribuer à ses propres mérites, car son histoire est une suite de perpétuelles Ingratitudes envers Dieu, Le ton change tout à coup, et la promesse se transforme en sévères reproches. — Non me invocasti. Hyperbole, pour mieux faire ressortir la pensée ; de même dans les versets suivants. Les Juifs avalent Invoqué Jéhovah et lui avaient oSer'. des sacridces (cf. i, 11 et ss.), mais avec de mauvaises dispositions, comme 11 est ajouté à plusieurs reprises dans cette douloureuse description. — Nec laborasti in me... C.-à-d. tu ne t'es pas fatigué pour me servir, pour m'honorer. D'après rhi'breu : Tu t'es lassé de moi. — Non obtulisti... Énumération des principales espèces de sacrifices. Arietem holocausti : le sacrifice dit perpétuel, offert matin et soir (E.v. XXIX, 38 et ss.). Vininiis tws : les oblations sanglantes. Oblatione tua : les offrande» non sanglautos. In thure : l'enceus sacré qn''
i8. xuii, yf) — XL[V,
25. Cest moi, c'est moi-même qui efface tes iniquités pour l'amour de moi, et je ne me souviendrai plus de tes péchés.
26. Réveille ma mémoire et plaidons ensemble; si tu as quelque chose pour te justifier, ex pose -le.
27. Ton père a péché le premier, et tes interprètes m'ont désobéi ;
28. c'est pourquoi j'ai traité eu profanes les princes du sanctuaire; j'ai livré Jacob à la boucherie, et Israël à l'opprobre.
25. JCgo sum, e^o sum Ipse qui deleo iniquitates tuas j)ropter me, et peccatorum tuorum non recordabor.
26. Reduc me in memoriam, et judiceraur simul ; narra si quid habes ut justificeris.
27. Pater tuus primiis peccavit, et interprètes tui prievaricati sunt in me ;
28. et eontamiuavi principes sanctos ; dedi ad internecionem Jacob, et Israël in blasphemiam.
CHAPITRE XLIV
1. Et maintenant <^coute, Jacob mon serviteur, et toi Israël que j'ai choisi.
2. Voici ce que dit le Seigneur qui t'a fait, qui t'a formé, et qui est ton soutien depuis le sein de ta mère : Ne crains pas, mon serviteur Jacob, mon juste que j'ai choisi.
3. Car je répandrai des eaux sur le sol altéré, et des fleuves sur la terre desséchée ; je répandrai mon Esprit sur
Et mine audi , Jacob, serve mena, et Israël, quem elegi
2. H sec dicit Dominas faciens et formans te, ab utero auxiliator tuus : Noli. timere, serve mou-', Jacob, et rectissime guem elegi.
3. Effundam enim aquas super sitientem, et fluenta super aridam; effundam spiritum meum super semen tuum, et
l'on brûlait sur l'autel des parfams. Càlamum : le roseau aromatique (cf. Ex. xxx, 23; Atlas d'hist. nat., pi. m, flg. 6, et pi. iv, flg. 4). — Hervire me feciati... Ils ont imposé à Dieu comme une corvée d'esclave, pour supporter leurs crimes. Antithèse très forte avec ces mots du vers. 23 : a Non te servire fecl. » Cf. Mal. ii, 17.
25-28. C'est donc un pardon entièrement gratuit que Jéhovah accorde aux Israélites. — Ego aum, ego... Le ton de paternelle tendresse reparaît. — Deleo : comme on efface des caractères écrits sur un livre. Cf. Ps. l, 1, 11, etc. — Propter me : pour lui -môme, pour sa gloire, et non pour eux, car ils n'en sont pas dignes. — Reduc... in memoriam (vers. 2§). Les Juifs sont Invités à rappeler à Dieu leurs mérites, s'ils trouvent que ses accusations sont injustes. — Judicemur simnl : devant un tribunal, comme en d'autres circonstances analogues. Cf. i, 18; xu, 21, etc. — Paler tuus primus... (vers. 27). n existe une grande variété d'interprétations au sujet de ce passage , qu'on a tour à tour appliqué à Adam, à Abraham , à Jacob, bien qu'il semble ne convenir à aucun d'entre eux (pas à Adam, qui n'est point le fondateur de la nation théocratique; ditfiullement à Abraîiam et à Jacob, dont la sainteté est souvent s gnalée). Les LXX traduisent par le pluriel : Tes premiers pères, c.-à-d. les ancêtres d'Israël d'une manière générale, et surtout fa !ïc uénition si ingrate, si coupable, qui £ut ohâriéo d.ing le tl^sert après la sortie d'Egypte.
C'est là, vraisemblablement, la meilleure Interprétation. — Interprètes tui : les prêtres et les prophètes, qui étalent les médiateurs d'Israël auprès de Jéhovah. — Contaminavi... (ver.-*. 2«), Hébr. : J'ai profané (traité comme des hommes profanes et vulgaires ) les princes consacrés ( les grands prêtres et les rois). Cf. I Par. xxiv, 5; Ps. Lxxxviii, 21, 39 et ss. — DeiH ad internecionem. Hébr. : J'ai voué à l'anathème ( à une destruction complète). In blasphemiam : aux Injures et aux outrages de tout genre.
3= Malgré leur Indignité, le Seigneur bénira les Juifs et répandra sur eux son Esprit. XUV, 1-6.
Chap. XLIV. — 1-6. Effusion du Saint-Esprit et conversion des païens. — Bt nwne... Selon la coutume, l'oracle est solennellement introduit (vers. 1-2). — Ab utero :■ dès le premier instant de son origine. L'hébreu actuel, les LXX et la syriaque rattachent ces mots à /ormans te ; le Targum, à auxiliator, comme la Vulgate, ce qui paraît préférable. — Rectissime. En hébreu : Y'surûn, nom propre qui équivaut à Jacob et à Israël. Sa racine est yâSâr, être droit ; notre version latine a donc fort bien exiirimé le sens. Cette <f appellatlo blanda » n'est employée qu'ici et Deut. XXXII, 15; xxxiii, 5, 26. — Effandam enim... (vers. 3). Magnifique prophétie, qui sr rapporte surtout aux temps ujHssianI.iues, et qui s'élève par degrés : d'abord la ligure, aguas.... et ffiienta...; puis I.i rc^alité spirilvm meum...
l8. XLIV, 4-8.
benedictioncm meam super stirpem tuam ;
4. et germinabunt inter herbas , quasi salices juxta prœterfluentes aquas.
5. Iste dicet : Domini ego sum ; et ille vocabit in nomine Jacob ; et hic scribet manu sua : Domino, et in uomine Israël assimilabitur.
6. Hœc dicit Dominus, res Israël, et redemptor ejus, Dominus exercituum :
Ego primus, et ego novissimus; et absque me non est Deus.
7. Quis similis mei? Vocet, et annuntiet ; et ordinem exponat mihi , ex que constitui populum antiquum ; ventura et quae futura snnt annuntiet eis.
8. Nolite timere, neque conturbemini ; ex tune audire te feci, et annuntiavi ; vos estis testes mei. Numquid est Deus absque me , et formater quem ego non noverim ?
ta race et ma bénédiction sur ta postérité ;
4. et ils germeront parmi les herbes, comme les saules auprès des eaux courantes,
L'un dira : Je suis au Seigneur
l'autre se réclamera du nom de Jacob ; un autre écrira de sa main : Au Seigneur, et il se glorifiera du nom d'Israël.
6. Voici ce que dit le Seigneur, le roi d'Israël , et son rédempteur, le Seigneur des armées : Je suis le premier, et je suis le dernier, et il n'y a pas de Dieu hors de moi. •
7. Qui est semblable à moi? Qu'il parle et qu'il prophétise, et qu'il m'expose par ordre ce qiiefai fait depuis que j'ai établi ce peuple antique; qu'il prédise l'avenir et ce qui doit arriver.
8. Ne ciaignez point, et ne vous troublez pas : depuis longtemps je te l'ai fait savoir, et je te lai annoncé; vous êtes mes témoins. Y a-t-il un autre Dieu que moi, et un créateur que je ne connaisse pas?
L'Esprit de Dieu se répandra non seulement sur Israël, mais sur le monde entier, pour le régénérer et le transfigurer, afin de le rendre digne du Messie. Comparez les deux oracles parallèles d'Ézéchiel, xxxvi, 26-27, et de Joël, ii, 28. — Germinabunt inter herbas (vers. 4). Image qui marque une multiplication très abondante : les membres du nouvel Israël seront aussi nombreux que les brins d'herbe dans une vaste prairie. — Quasi salices. Comparaison analogue : ha croissance du saule est très rapide aux bord des eaux. — Iste dicet... (vers. 6). Tableau dramatique, qui rappelle les vers. 4 - 6 du Ps. lxxxvi ( voyez les notes). Cf. Zach. vm, 23. Nous voyons les païens, auxquels s'applique directement ce verset, pénétrer un à un, avec un saint enthousiasme, dans l'Église du vrai Dieu. La m6me pensée est répétée quatre fols de suite ; la troisième proposition correspond à la première, la quatrième à la seconde. — Vocabit in nomine... O.-à-d.: il se réclamera du nom de Jacob, afBrmant qu'il a le droit de le porter. — Hic sci-ibet... Non content de proclamer sa fol de vive voix, 11 en donnera un témoignage écrit : Dominai J'appartiens à Jéhovah. An lieu de manu sua , les LXX traduisent : n écrira sur sa main. Ce serait alors une allusion à l'habitude du tatouage, de tout temps fréquente en Orient, spécialement chez les païens, qui se marquaient du signe de leurs divinités (cf. Apoc. xiii, 16 ; Atl. areh., pL cxv, flg, 4). « Oa se marque du chiffre de ceux qu'on ulme. » Mais la leçon de l'hébreu ne diffère pas de celle de la Vulgate. — In nomine... assi- /■•-.labltur. Hébr. : Il se glorifiera au nom d'Israël. Les païens regarderont comme un grand honneur de faire partie du peuple de Jéhovah.
5 V. — Cinquième discours : le vrai Dieu et les vaines idoles. XLIV, 6-23.
Ce discours a pour but d'encourager les Juifs captifs, de leur garantir la vérité des promesses divines, en leur rappelant la grandeur, la puissance de celui qui les leur a faites, et aussi de les éloigner de l'Idolâtrie, à laquelle ils étalent si exposés.
!• Jéhovah est l'unique vrai Dieu. XLIV, 6-8.
6-8. Hœc dieit... Majestueuse attestation de Jéhovah, concernant soit ses relations avec Israël, soit sa propre nature ( vers. 6 ). — Primus et novissimus. Cf. xli, 4 ; XLvm, 12, etc. Dieu est éternel, infini, unique. — Quis similis... f Vocet., Hébr. : Qui prédit l'avenir comme moi ? Le Seigneur reproduit l'argument qu'il a déjà présenté par deux fols (cf. xli, 21 et ss.; xuii, 10 et ss.) : seul il est Dieu, puisqu'il est seul capable d'annoncer l'avenir. — <yrdi7iem exponat. Qu'il me « prouve » (ainsi dit l'hébreu) qu'il a fait de vraies prophéties. — Populum antiquvm. LeS Interprètes se partagent au sujet de cette expression : elle désignerait l'humanité en général, d'après les uns ; seulement les Israélites, d'après les autres. Ce second sentiment semble mieux s'harmoniser avec le contexte : les Juifs sont appelés peuple éternel, à cause des promesses étemelles qu'ils avalent reçues. — Ex tune audire... (vers. 8). C- à - d. depuis longtemps. Comme plus haut (xLiii, 10 et ss.), Jéhovah a recours au témoignage des Israélites pour prouver qu'il est l'auteur d'anciennes prophéties. — Formator quem... Variante dans l'hébreu : Il n'y a pas de rocher, je n'en connais pas. De part et d'autre, cela revleit k dire que le Seigneur est l'unique
Is. XLTV, 0 12.
9. Tous les fahp\can\s a idoles ne sont lieu, et leurs œuvres si chères ne leur serviront de rien. Ils sont euxmêmes témoins qu'elles ne voient pas et ne comprennent pas, afin qu'ils soient confondus.
10. Qui est-ce qui forme un dieu, et qui fond une statue qui n'est bonne à rien?
11. Tous ceux qui ont part à ce travail seront confondus, car ces artisans ne sont que des hommes; qu'ils s'assemblent tous, et qu'ils se présentent, et tous ensemble ils seront effrayés et seront couverts de honte.
12. Le forgeron travaille avec sa lime, 11 façonne le fer avec le charbon et le
9. Pfâstae idolî omnes nîhil sunt, et amantissima eorum non proderunt eis.
Ipsi Bunt testes eorum, quia non vident, neque intelligunt, ut confundantur.
10. Quis formavit deum, et sculptilc confia vit ad nihil utile?
11. Ecce omnee participes ejusconfundentur, fabri enim sunt ex hominibus; convenient omnes, stabunt et pavebuut, et confundentur simul.
12. Faber ferrarius lima operatus est, in prunis et in malleis formavit ilhid,
vrai Dieu. Sur la métaphore du rocher, voyei brachio /ortitudints... Hébraïsine : avec son bras xvn, 10, et XXX, 29. I robuste. — Esuriet et dcfiriet : tant ce travail
2« Le néant des Idoles est démontré par la manière dont elles Eont fabriquées. XLIV, 9-20.
Très beau passage, tout rempli d'Indignation et de sarcasme.
Voyez la description analognie du livre de la Sagesse, xm, 11 19.
9- 11. Le thème : vanité des idoles et de ceux qui les préparent.
— PUistfB Idoli . . . nihil ( hébr. : (ohu, le vide). Début d'une grande vigueur. C'est donc le néant qui fabrique les Idoles ; que seront-elles par conséquent elles - mêmes î — Amanti»»lma eorwn : les faux dieux dans lesquels ils se complaisent. — /p«l... testes... quia...
Les fabricants d'idoles sont les premiers témoins de l'impuissance absolue des divinités créées par eux.
— Quis formavit...? Qui, sinon un homme dépourvu de sens, peut songer à entreprendre un travail si visiblement Inutile? — Participes ^us... (vers. 11). Hébr. : ses compagnons ( de l'idole ). Ses fabrlcateurs et ses adorateurs. — Convenient omnes... Mieux vaut tru.
duire ce vabe et le suivant par l'optatif : Qu'ils se rassemblent tous, qu'ils se présentent (pour défendre leurs faux dieux) ! Mais es sera bien en vain, c&r pavebunt ti confundentur...
12-20. Description Ironique de la fabrication d'une idole , soit de fer (vers. 12), soit de bois (vers, l.î-20). 'I Morceau littéraire achevé, » et admirablement dramatique. — Faber.... Le sens du mot hébreu qui correspond à Jima n'est pas certain. Il désigne peut-être une hache;
un ciseau, selon d'autres. — Inpj-uuis: le brasier I est pénible. — Non bibet... S'il ne boit pais d'eau, âeUtorgn (Atl. archéol., pi. Xhyi,ng.6, H].— /n l U tombe en faiblesse. — Artifex liynnriu.'i
Divers outils d'un menuisier égyptien, et corbeille destinée
à les contenir.
1-4. ciseau et poinçons; 6, 8 et 8, parties d'un vilebrequin; T.erio;
9, corne contenant de l'huile; U>, marteau; U, récipient pour «^q-
tcuir des clous.
1r. XLIV, 13-20.
et operatus est in brachio fortitudiuis 81106 ; esuriet et deficiet, non bibet aquara et lassescet.
13. Artifex lignarius extendit normam, formavit illiid in runcina, fecit illud in angularibus, et in circiuo tornavit illud, et fecit imaginera viri, quasi speciosum hominem habitantem in domo.
14. Succidit cedros, tulit ilicera, et quercum , quae steterat inter ligna saltus; planta vit pinurn, quara pluvia nutri vit ;
15. et facta est hominibus in focum; Bumpsit ex eis, et calefactus est; et succeudit, et coxit panes; de reliquo autem operatus est deum, et adoravit; fecit sculptile, et curvatus est ante illud.
16. Médium ejus combussit igni, et de medio ejus carnes comedit ; coxit pulraentuin, et saturatus est, et calefactus est, et dixit : Vahl calefactus eum, vidi focum ;
17. reliquum autem ejus deum fecit ot scu]i)tile eibi; curvatur ante illud, et adorât illud, et obsecrat, diçens : Libéra me, quia deus meus es tu!
18. Nescierunt, neque intellexerunt; obliti enim sunt, ne videant oculi eorum, et ne intelligant corde suo.
19. Non recogitant in mente sua, neque cognoscunt, neque sentiunt, ut dicant : Medietatera ejus combussi igni, et coxi super carbones ejus panes ; coxi carnes et comedi, et de reliquo ejus idolum faciam! ante truncum ligni procidam !
Pars ejus cinis est ; cor insipiens
marteau ; il travaille de toute la force de Bon bras :il aura faim jusqu'à n'en pouvoir plus, il aura soif et il sera épuisé.
13. Le charpentier étend sa règle, il façonne le bois avec le rabot, il le dresse à l'équerre, il lui donne ses traits avec le compas, et il fait l'image d'un homme , comme un bel homme qu'il placera dans une maison.
14. Il abat des cèdres, il prend uiio yeuse ou un chêne, qui était debout parmi les arbres de la forêt, il plante un pin que la pluie fait croître.
15. Ces arbres servent à l'homme pour brûler; il en prend et il se chauffe, il en met au feu pour cuire du pain ; et de ce qui reste il fait un dieu, et l'adore; il en fait une image devant laquelle il se prosterne.
16. Il brûle au feu la moitié de ce bois, et de Vautre moitié il fait cuire sa viande, il prépare ses aliments, et se rassasie; il se chauffe et dit : Bon, j'ai chaud, je vois la flamme;
17. et avec le reste il se fait un dieu et une idole devant laquelle il se prosterne, qu'il adore et qu'il prie, en disant : Délivre -moi, car tu es mon dieu.
18. Ils ne connaissent et ne comprennent rien ; leurs yeux sont couverts, de sorte qu'ils ne voient point, et que leur cœur ne comprend pas.
19. Ils ne rentrent point en eux-mêmes, ils ne réfléchissent pas, et ils n'ont i)a8 le bon sens de dire : .J'en ai brûlé la moitié au feu, et j'ai cuit des pains sur ses charbons ; j'ai fait cuire de la viande, que j'ai mangée, et avec le reste je ferais un idole! Je me prosternerais devant un tronc d'arbre !
Une partie est réduite en cendre
(vers. 13): le charpentier, d'après le contexte.
— Exteri'lit normam. II étend le cordeau sur la pièce de bols, pour tracer les lignes qu'il devra suivre en la débitant (AU. archéoL, pi. u, flg. 3, 6\
— Formavit... in runcina L'hébreu signifle selon les uns : Il fait un tracé à la craie rouge ; selon d'iiutres : avec un Instrument tranchant. — In angularibus. On hésite encore sur la signification fie l'hi-breu; probablement, le rabot. — In circino tornavit. Hébr. : 11 le dessine avec le compas. — Fecit iinagiiiem rlH : <i oubliant follement que l'homme a été fait à l'image de Dieu. »
— Habitantem in. dirmo. Hébr. : pour qu'elle habite dans une maison. — Succidit,.. (vers. 14;. Après avoir brièvement raconté la manière dont on fabrique une idole de bols, le prophète re- . prend sa description et la développe avec unp Ironie très mordante. Comp. Horace, Sat., I, vm,
I ot 88. — Cedros, ilicem, quercum. Comme matière première, trois espèces de bois solide et résistant. — Quae steterat inter... D'après l'hébreu : Il fait son choix parmi les arbres. — Plan- Vivit pinum... Isaïe remonte encore plus haut en arrière, pour raieu.x montrer à quel point tout est humain et mesquin dans l'origine des Idoles. — Facta... In focum (vers. 15). Une partie de l'arbre sert aux détails les plus vulgaires de la vie, et l'autre à faire un dieu. Les vers. 16 et 17 commentent admirablement ces traits. — Heaeierunt... (vers. 18). Isaïe gémit sur ce triste aveuglement. — Oblili... sunt ne videant. Hébr. : Leurs yeux sont fermés, de sorte qu'ils ne voient plus. Cf. VI, 10, et le commentaire. — Non reeogitant... (vers. 19). C'est bien leur faute, car
II leur serait aisé, avec un peu de réflexion, de comprendre la folle do leur act^. Ils n'auraient
fp. XLIV, 21 ;26.
pi'ii C'iMu insensé adore l'autre, et il ne Bauve pas son âme, en disant : C'est sanB doute un mensonge qui est dans ma main.
2 1 . Souviens - toi de ceci , Jacob et Israël, parce que tu es mon serviteur.
Je t'ai formé ; tu es mon serviteur, Israël ; ne m'oublie pas.
22. J'ai effacé tes iniquités comme une nuée, et tes péchés comme un nuage : reviens h moi, car je t'ai racheté,
23. Cieux, louez le Seigneur, parce qu'il a fait miséricorde; extrémités de la terre, soyez dans l'allégresse ; montagnes, forêts avec tous vos arbres, faites retentir des louanges, parce que le Seigneur a racheté Jacob, et qu'il a manifesté sa gloire en Israël.
24. Voici ce que dit le Seigneur : qui t'a racheté, et qui t'a formé dès le sein de ta mère : Je suis le Seigneur qui fais tout, qui ai étendu seul les cieux, qui ai affermi la terre sans que personne ne m'aidât ;
25. j'annule les prodiges des devins, je rends les augures insensés, je renverse l'esprit des sages, et je change leur science en folie;
26. je confirme la parole de mon serviteur, et j'accomplis les oracles de mes envoyés; je dis à Jérusalem : Tu seras habitée ; et aux villes de Juda : Vous serez rebâties, et je relèverai leurs ruines.
adora vhf illiid, et non liberabit aniniaiu Buam, rteque dicet : Forte mei.daciuiu est in dextera mea.
21. Mémento horum, Jacob, et Israël, quoniam servus meus es tu. Formavi te ; servus meus es tu , Israël , ne obliviscaris mei.
22. Delevi ut nubem iniquitates tuas, et quasi nebulam peccata tua; revertere ad me, quoniam redemi te.
23. Laudate, cœli, quoniam misericordiara fecit Dominus ; jubilate , extrema terrae; resonate, montes, laudationem, saltus et omne lignum ejus, quoniam redemit Dominus Jacob, et Israël gloriabitur.
24. Hsec dicit Dominus, redemptor tuus, et formator tuus ex utero : Ego sum Dominus, faciens omnia, extendens cselos solus, stabiliens terram, et nullus mecum ;
25. irrita faciens signa divinorum , et ariolos in f urorem vertens ; couvertena sapientes retrorsum, et scientiam eorum stultam faciens ;
26. suscitans verbum servi sui, et consilium nuntiorum suorum complens; qui dico Jérusalem : Habitaberis ; et civitatibus Juda : /Editicabimini, et déserta ejus suscitabo ;
qu'à faire ce simple ralsonneraent : Medielatem... combussi,.^ — Pars ejus clnis... Conclusion (vers. 20) qui nous ramène aux vers. 9-11. Hébr.: n se repait de cendre, c.-à-d. du vide. — Forte mendacium,.. Plus énerglquement dans l'hébreu : N'est-ce pas du mensonge que )'al dans ma droite ?
3» Suave exhortation adressée par le Seigneur il gon peuple. XLIV, 21-23.
21-23. « Puisse Israël comprendre que l'Idolâtrie n'est qu'un mensonge, et servir le Seigneur qui l'aime et qui lui pardonnera ses péchés.» — Mémento horum. C.-à-d. du néant des Idoles, r- Quoniam servus meus... MotU spécial pour lequel les Juifs doivent fuir l'Idolâtrie, et demeurer fidèles à leur Dieu. — ^Ve obUviscaris... Hébr. : Tu ne seras pas oublié de mol. Les LXX, le syriaque et le chaldéen ont traduit comme laVulgate. — Delevi ut nubem... (vers. 22) : de même que le vent chasse les nuages du ciel, auquel 11 rend toute sa limpidité. — Revertere... Appel pressant, plein d'amour. — Laudate, cseli... (vers. 23). La nature entière est Invitée à louer Jéhovah des bienfaits qu'il a répandus sur Israël. (Jette rerBoniiiflcation est pleine de beauté. — Misericurdiam fecit. La Vulgate donne une . excellente paraphrase ; l'hébreu dit ghafit'emtiDt :
Parce que le Seigneur a agi. Cf. Ps. xxi, 32, et le commentaire. — Extrema terrae. Hébr. : les profondeurs de la terre ; par opposition aux cieux et aux montagnes. — Israël gloriabitur. D'après l'hébreu : Il (Jéhovah) a manifesté sa gloire en IsraëL
§ VT. — Sixième discours : Cyrus , l'oint du Jéhovah et le libérateur d'Israël. XLIV, 24 — XLV, 26.
1" Prophétie de ce que le Seigneur se proposi d'opérer à l'égard d'Israël par l'iuterinédialre d<> Cyrus. XLIV, 24-28.
31-28. Jéhovah réalisera ses promesses en suscitant Cyrus, qui sauvera les Juifs. — Uœc dicit... L'Introduction accoutumée, plus solennelle que jamais (vers. 24-26»). Le Suigneur y prend les titres les plus glorieux, soit comme Dieu des Juifs (vers. 24»), soit comme créateur du monde (vers, 24'»), soit comme source unique de la vraie prophétie (vers. 25-26»). A ce dernier point de vue, d'une part il manifeste à toute occasion la fausseté des oracles du paganisme (irrita.^ stultam faciens) ; de l'autre, Il réalise sans cesse les prédictions qu'il a lui-même Inspirées (.suscitan.s...; Isaïe est vraisemblablement désigné par l.^< mot» servi sui, et les autres proplièces juifi
l8. XLIV. 27-28.
27. qui dico profundo : Desolare, et flumina tua arefaciarn ;
28. qui dico Cyro : Pastor meus es, et omnem voluntatem meam complebis ; qui dico Jernsalem : ^dificaberis ; ât templo : Fundaberis.
Je dis à l'abîme : Pessèche-toi, je tarirai tes fleuves
28. Je dis à Cyrns : Tu es mon pasteur, et tu accompliras toute ma volonté. Je dis à Jérusalem : Tu seras rebâtie; et au temple : Ta seras fondé.
par nunUorum svorum). — Qui dico Jérusalem... Après cette introduction, voici l'oracle proprement dit (vers. 26*- 28), riche en détails malgré sa concision. — Hahllaherls , mdi-
Cyrus. ( D'après un bas-relief de Mourgab.)
Jicabimini. Hébr. : Elle sera habitée, eiles seront rebâties. Les livres d'fisdras et de Nébémie racontent en partie l'accomplissement de cette prédiction aussitôt après l'exil. — Déserta ejus... 1.1- territoire *;nt;er de la Palestine avait été dôrnrté par lea ChalUéeus. — Q«< dtoo... (vers. 27):
Condition préalable ponr que Jérnsalem soit reconstruite et la Terre sainte repeuplée ; il faut d'abord que Babylone soit ruinée. — Profundo. Hébr. : à l'abîme; o.-à-d. à l'Bnpbrate, ainsi qu'à ses affluents et à ses canaux. — Desolare. D'après l'hébreu : Taris. Cyrus pénétra dans Babylone par le lit de l'Euphrate, dont 11 avait détourné les eau.\. Corap. Hérodote, I, 191. — Qui dico Cyro... (vers. 28). Voici que l'instrument de la délivrance d'Israël est désigné par son nom, de longues années à l'avance. Prédiction tout à fait Insigne. Elle <i n'a sa pareille que dans celle relative à Joslas (cf. IIP Reg. xiri, 2 ), et ne peut s'expliquer que par l'importance exceptionnelle de la mission que Dieu réservait à ce monarque, et dont, au dire unanime de l'antiquité, il fut digne par ses vertus. En relevant Israël de son profond abaissement , il fut comme un Messie anticipé (cf. XLV, 1, et la note) et prépara l'extension du royaume de Dieu chez les (îentils. Son nom , prononcé d'avance par la prophétie, dut être, lorsque ses premières victoires le rendirent célèbre, un signe pour Israël captif, en môme temps que le moyen de disposer Cyrus lul-jnême à délivrer le peuple de Dieu. On ne comprendrait guère, en effet, sans une influence de ce genre, qu'un de ses premiers soins, après avoir pris Babylone , eût été de renvoyer ce peuple en Palestine ». Cf. Josèphe, Anl., xi, 1, 2. I«e vrai nom de Cyrus est Kuru ou Khuru; les Hébreux lui ont donné la forme de Korei. Voyez Vigoureux, Bible et découvertes , t. IV, p. 561 et ss. — Pastor meus. Noble et délicate fonction à remplir envers Israël, qui était le troupeau de Jéhovah. Cf. xl, 11, etc. — Voluntatem meam... Ministre du Seigneur, Cyrus devait naturellement exécuter toutes les parties de son céleste mandat. — Qui dico Jérusalem... L'hébreu a une variante importante : Pour dire à Jérusalem; ce qui revient à cette phrase : Il (Cyrus) ilira à Jérusalem..., et au temple... C'est Cyrus lui - même qui , en vertu des ordres divins, commanda qu'on rebâtit Jérusalem et le temple. Cf. Esdr. i, 2 « Il faut se souvenir que tous ces détafi ont été écrits plus d'un siècle, je ne dlE pas avant ce rétablissement, mais avant même la prise de Jérusalem et l'Incendie du temple ; non seulement plus d'un siècle et demi avant Cyrus, mais avant même que Uabylone, qui devait périr par ses armes, fût devenue la maltresse de l'Orient.» (Le Hir, I. fc. p. 143.)
îs. XT,V, 1-
CHAPITRE XLV
1. Voici ce que dit le Seigneur à mon christ Cyrus, que j'ai pris par la maiu pour lui assujettir les nations, pour mettre les rois eu fuite, pour ouvrir devant lui les portes sans qu'aucune lui Boit fermée :
2. J'irai devant toi, et j'humilierai les grands de la terre ; je romprai les portes d'airain, et je briserai les gonds de fer;
3. et je te donnerai des trésors cachés et des richesses enfouies dans le secret, afin que tu saches que je suis le Seigneur, qui t'ai appelé par ton nom, le Dieu d'Israël;
4. à cause de Jacob mon serviteur, et d'Israël mon élu, je t'ai appelé par ton nom"; j'ai tracé ton portrait, et tu ne m'as pas connu.
5. Je suis le Seigneur, et il n'y en a pas d'autre ; hors de moi il n'y a pas de Dieu. Je t'ai ceint, et tu ne m'as pas connu ;
6. afin que l'on sache, du lever du soleil au couchant, qu'il n'y a pas de Dieu hors de moi. Je suis le Seigneur, et il n'y en a pas d'autre.
7. Je forme la lumière et je crée les ténèbres, je fais la paix et je crée les maux : je suis le Seigneur qui fais toutes ces choses.
1. Hœc dicit Dominus christo meo Cyro, cujus apprehendi dexteram, ut subjiciam ante faciem ejus gentes, et doi-sa regiim vertam, et aperiara coram eo januaa , et portée non claudentur :
2. Ego ante te ibo, et gloriosos terrée humiliabo; portas œreas conteram, et vectes ferreos confringam ;
3. et dabo tibi thesauros absconditos et arcana secretorum, ut scias quia ego Dominus, qui voco noraon tuum, Deus Israël,
4. propter servum meum Jacob, et Israël, electum meum ; et vocavi te nomine tuo, assimila vi te, et non cognovisti me.
5. Ego Dominus, et non est amplius; extra me non est Deus; accinxi te, et non cognovisti me ;
6. ut sciant, hi qui ab ortu solis et qui ab occidente, quoniam absque me non est. Ego Dominus , et non est alter ;
7. formans lucem et creans tenebras, faciens pacem et creans malum : ego Dominus faciens omnia haîc.
2" Allocution du Seigneur à Cyrus, pour lui tracer le but de sa mission. XLV, 1-8.
Celap. XLV. — 1. Introduction. — Christo meo. Cyrus est le seul roi païen auquel les saints Livres donnent ce nom glorieux de Messie, ou d'oint de Jéhovah. C'est qu'il avait reçu entre tous un grand rôle théocratique à remplir, et qu'il fut ainsi le type du vrai Christ. — Cujiis apprehendi.,.: pour l'aider dans sa mission, et le conduire à la victoire. Cf. xli, 13; xui, 6. — Ut subjiciam... gentes. Cf. xli, 2 et ss. ; Hérodote, I, 204. Rien ne put résister aux armes de Cyrus. — Dorsa regum, vertam. Hébr.: pour relâcher la ceinture des rois, c.-à-d. pour les désarmer, le glaivi étant suspendu habituellement à la ceinture. — Aperiavi... januaa : les portes de Babylon'î et des autres cités conquises par Cyrus. Cf. vers. 2'> et xni, 2.
2-7. Les divers buts que Dieu se proposait en accordant ses faveurs à Cyrus. Le premier coucerniUt le conquérant lui-même (vers. 2-3); le seconl, les Juifs et leur délivranco (vers. 4-5) ; le troisième , la propagation de la vraie religion dans le monde entier (vers. 6-7). — Ante te ibo : pour lui faciliter la victoire. — Glorioivs... humi-
liabo. L'hébreu exprime une autre pensée : J'd planirai les endroits montueux (cf. XL, 4). Métaphore pour signifier que Dieu fera disparaître tous les obstacles qui pourraient s'opposer aux conquêtes de Cyrus. — Portas œreaa, Hérodote, I, 178, mentionne expressément les cent portes do bronze de Babylone. — Thesauros abscondit08 (vers 3). Eschyle, Pers., 63, donne à Babylone l'éplthète de ■no>,yxP^<''°î> "che en or. Cf. Jer. L, 37, et li, 13. Cyrus conquit d'Immenses trésors, non seulement dans cette v<lle, mai» encore à Sardes (Xénophon, Cyrop., vu, 2, 11). D'après l'évaluation de Pline l'Ancien, Hist. nat., xxxui, 2, Ils dépassaient trois milliards de notre monnaie. — Arcana secretorum. Hébr. : dos richesses enfouies. — Propter servum meum. . . (vers. 4). Autre but plus élevé des victoires de Cyrus. — Assimilavi le. C.-à-d. j'ai tracé d'avance ton portrait. Hébr. : Je t'ai nommé avec tendresse, avant que tu me connusses. — Ego Dominus... (vers. 5). Jéhovah revient sans cesse, dans cette première section , sur l'unité de l'essence divine et sur le néant des Idoles. — Accinxi te... : ceint de puissance. Voyez la note du vers. 1*. — Ut sciant... (vers. 6). Le troisituiu
ïs. XtV, 8-13.
8. Borate, caeli, desuper, «t nubes pluant justum; apeiiatur terra, et germinet salvatorem , et justitia oriatur simul : ego Dominus creavi eum.
9. Vae qui contradicit fictori suo, testa de samiis terrae ! Numquid dicet lutum figulo suo : Quid facis? et opus tuuni absque manibus est.
10. Vse qui dicit patri : Quid geueras ? et mulieri : Quid parturis?
11. Haec dicit Domimis, Sanctus Israël, plastes ejus : Ventura iuterrogate me; super filios meoset super opus ma- Duum mearum mandate miM.
12. Ego fecf terram, et hominem super eam creavi ego ; manus meae tetenderunt caeios, et omui militise eorum mandavi.
13. Ego suscitavi eum ad justitiam, et omnes vias ejus dirigam; ipse tedificabit civitatem meam, et captivitatem
8. Cieux, répandez d'en haut votre rosée, et que les nuées fassent pleuvoir le juste ; que la terre s'ouvre, et qu'elle germe le sauveur, et que la justice naisse en même temps. Moi, le Seigneur, je l'ai créé.
9. Malheur à celui qui dispute contre son créateur, lui qui n'est qu'un tesson d'argile et de terre. L'argile dit -elle au potier : Que fais -tu? Ton ouvrage n'est pas d'une main habile.
10. Malheur à celui qui dit k son j)ère : Pourquoi engendres -tu? et à sa mère :
Pourquoi enfantes -tu?
11. Voici ce que dit le Seigneur, le Saint d'Israël, et celui qui l'a formé : Interrogez moi sur l'avenir; donnezmoi des ordres au sujet de mes fils et de l'œuvre de mes mains.
12. C'est moi qui ai fait la terre, et qui ai créé l'homme sur elle ; mes main» ont étendu les cieux, et j'ai imposé des lois à toute leur milice.
13. C'est moi qui l'ai suscité pour la justice, et qui aplanirai toutes ses voies ; il rebâtira ma ville, et libérera mes cap-
et le principal but de la mission confiée à Cyms. — Ego Dominas... formans... (vers. 7). Formule générale, pour conclure. — Pacem et... malum : les alternatives de paix et de guerre, de prospérité et d'adversité.
8. Cantique de louange et de désirs ardents. « Isaïe ne peut contempler ce brillant avenir Bans en être transporté, et sans en hâter le moment par ses désirs embrasés. Mais ou voit bien à son langage que ces jours tant désirés sont beaucoup moins ceux de Cyrus que ceux du seul vrai Messie, qui seul établira la justice véritable parmi les hommes. » { Le Hlr, î. c. , p. 144 .) — Borate, cseli.,., niibes pluant... Admirables métaphores empruntées à la nature : la délivrance qui vient d'être promise est comparée à une précieuse semence confiée au sein de la terre, et que la rosée et la pluie du ciel doivent rendre féconde. Au lieu des expressions concrètes jufitum et salvatorem, l'hébreu emploie de nouveau l'abstrait : la justice, le salut. Cf. xu, 2, et le commentaire. — Ego... creavi eum (plutôt : « Id, » cela). Réponse tout aimable du Seigneur à l'ardente prière de son prophète : il l'a déjà esau3ée dans ses plans éternels.
3<' Israël est Invité à se conâer pleinement en .^on Dieu. XLV, 9-19.
9-10. Murmures d'incrédulité, gravement coupables. — Vse... Cette double malédiction est lancée contre les Israélites de l'exil, qn'Isaïe entend 6c plaindre au sujet de l'oracle qui précède, refusant d'y croire, on bien, en attaquant le mode, les conditions. — Testa de samiis... Hébr.: vase parmi les vases de la terre I C.-i-d. l'un de ces rases innombrables et sans valeur qnl servent
anx divers nsages de l'homme. Sur cette comparaison, voyez XXIX, 16 ; xuv, 8, etc.— Quid/(/cis} Manière de dire : Votre œuvre ne vaut rien. — Opus... absque manilms. Hébr. : Et ton œuvre (dlrat-elle) : Il (Dieu) n'a pas de mains (11 est Impuissant ou malhabile) ? L'absurdité des murmures incrédules ne saurait être mieux démontrée. — Patri : Quid gêneras t Autre genre de plainte criminelle. Comme si un enfant reprochait à ses parents de lui donner des frères et des b xurs I Et c'est ce que faisaient ces Juifs , jaloux d'apprendre que Jéhovah allait multiplier ses enfants en adoptant les païens.
11-13. Le Seigneur répond à ces Ingrats qu'il connaît ce qu'il fait, et que CyruB correspondra très bien à sa mission. — Ve7itui-a interrogate. Dieu leur permet, s'ils ont quelques doutes légitimes, de le questionner simplement, par l'intermédiaire des prophètes. Peut-être est -il mieux de donner un tour interrogatif à, la phrase, qui alors serait prononcée sur le ton du reproche : Voulez- vous m'interroger sur l'avenir? me donner des ordres au sujet de mes enfants et de l'œuvre de mes mains? C.-àd. flez-vons à mol; abandonnez-moi le soin de vous sauver. — Ego /eci terram... (vers. 12). « Absurdité d'une conduite si présomptueuse, » celui que l'on se permet de critiquer ainsi étant le créateur et la providence dn monde. — Suscitavi... ad justitiam ( vers. 13 ). Jéhovah certifie à son peuple que Cyms (.eum), son élu, accomplira parfaitement son mandat. — Ipse sedificabit... Cf. xuv, 28*, et le commentaire. — CaptiiÂlatem miam... Hébraïsme ; l'abstrait pour le concret : les Juifs captifs en Chaldée. — Non in pretio. . Dans sa
U. thW 14-19.
tifs, fiane rançou ni présents, dit le Seigneur, le Dieu den armées.
14. Voici ce que dit le Seigneur : Le travail de l'Egypte, le trafic de l'Ethiopie , et les Sabéens à la taille élevée pas- Berout chez toi, et ils seront à toi; ils marcheront à ta suite, ils viendront les fers aux mains, ils se prosterneront devant toi , et ils te supplieront en disant : Il n'y a de Dieu que chez toi, et hors de toi il n'y a pas de Dieu,
15. Vous êtes vraiment un Dieu caché, le Dieu d'Israël, le sauveur.
16. Ils ont été confondus, ils rougissent tous de honte, et ils sont tous couverts de confusion, les fabricants d'erreurs.
17. Israël a reçu du Seigneur un salut éternel ; vous ne serez pas confondus, et vous ne rougirez pas de honte dans les siècles des siècles.
18. Car voici ce que dit le Seigneur qui a créé les cieux, le Dieu qui a formé la terre et qui l'a faite, qui l'a façonnée et qui ne l'a pas créée en vain, mais qui l'a formée pour qu'elle fût habitée : Je suis le Seigneur, et il n'y en a pas d'autre.
19. Je n'ai point parlé en cachette, dans un lieu ténébreux de la terre ; je n'ai point dit en vain à la race de Jacob : Recherchez-moi ; je suis le Seigneur qui profère la justice et qui annonce la droiture.
meam dimittet, non In pretio neque in muneribus, dicit Dominus, Deus exercituum.
H.Hœc dicit Dominas : Labor ^gypti, et negotiatio iEthiopise , et Sabaira viri sublimes ad te transibunt, et tui erunt ; post te ambulabunt, vincti manicis pergent, et te adorabunt, teqne dei)recabuntur : Tautum in te est Deus, et non est absque te Deus.
Vere tu en Deus absconditus, Deus Israël, salvator
16. Confusi sunt, et erubuerunt omnes, simul abierunt in confusionem fabricatores errorura.
17. Israël salvatus est in Domino salute seterna; non conf undemini , et non erubescetis usque in sœculum saeculi.
18. Quia hœc dicit Dominus creans cselos, ipse Deus formans terram et faciens eam , ipse plastes ejus ; non in vanum creavit eam, ut habitaretur formavit eam : Ego Dominus, et non est alius.
19. Non in abscondito locutus sum , in loco terrse tenebroso ; non dixi semini Jacob fi-ustra : Quasrite me ; ego Dominua loquens justidam, annuntians recta.
Dobl6 conduite envers le peuple de Dieu, Cyrus ne se laissera pas diriger par des motifs mercenaires ; bien loin de demander des présents aux Israélites, c'est lui, au contraire, qui leur en fit. Cf. Esdr, I, 4.
14-17. Israël, après sa délivrance, deviendra le centre des païens. Toujours le « raccourci eu perspective »; passant rapidement d'un fait à l'autre, le prophète va de la restauration de la théocratie après l'exil à la conversion des gentils. — Labor ^gyptl. C. -à-d. le fruit de son travail, ses bénéfices. Negotiatio a le même sens. — Ad te transibit. C'est ce qui a été également afflrmé plus haut (xxni, 17-18) des richesses de Tyr, — Sahaim : dans la partie septentrionale de l'Ethiopie. Cf. xliii, 3, où les trois royaumes de l'Egypte, de l'Ethiopie et de Saba ont déjà été mentionnés simultanément. Sur la haute taille des Sabéens, voyez xviii, 2, et la note. — Tni erunt: d'une manière spirituelle et idéale, par leur conversion au Dieu des Juifs. Cf. xviii, 7; XIT, 13-25. — Vincti manicis... Ces peuples païens se seront spontanément chargés de chaînes, pour manifester ainsi leur soumission au peuple de Jéhovah. — Tantum iu te... Deug. Assertion très énergique : le vrai Dieu ne se trouve qu'en IsraM. — Deus absconditus (vers. 15). C.-à-d. TJn Diâu aux voies mystérieuses, Cf. Rom. xi,
33-34. LXX : Tu es Dieu, et nous ne le savions pas. Ces convertis expriment une pensée fort belle : Nous ne vous regardions que comme la divinité nationale d'un tout petit peuple, mais nous comprenons maintenant que Jéhovah est un Dieu fort et sauveur. — Conftisi sunt... (vers. 10). Antithèse : malheur à ceux qui refuseront de reconnaître le Dieu d'Israël. Cf. xli, 24, etc. — Fabricatores errorum. Les fabricants d'idoles. Cf. xliv, 9, 11. — Israël salvatus est... (vers. 17). Autre magnifique pensée : le salut accordé . aux Juif s , d'abord par l'interméiliaire de Cyrus, puis par le Messie, durera à tout jamais, répondra à toutes les nécessités. D'où il suit qu'ils auraient grandement tort de murmurer c< 'ntre le plan divin (cf. vers. 9 - 10).
18 - 19. La création du monde et l'histoire d'Israël prouvent que Jéhovah est réellement un Dieu sauveur. — Non in vanum ( hébr. : pas pour un (ôhu; pour le vide, le néant)... Dieu a créé la terre pour qu'elle fût le séjour de l'homme, et il l'a merveilleusement adaptée à cette fin. — Non in abscondito... (vers. 19). Le Dieu caché s'est manifesté très ouvertement par ses paroles et par ses œuvres. Cf. Deut. xxx, 11-14. — Non dixi... frustra .. L'h'^'breu cou|)e autrement la phrase : Je n'ai pa.s dit à Israël : Cherchez -moi en vain. Jéhovah a choisi Israël
Is. XtV, 20-26.
20. Cougregarnfiiî, ef veuite, et auce- (lite simul qui salvati eatis ex geutibus : nescierunt qui levant lignura sculpturae suae, et rogaut dcum non salvantem.
21. Aununtiate, et venite, et coneiliamini sin3ul. Quis auditum fecit hoc ab initie, ex tune prsedixit illud? numquid non ego Domimis, et non est ultra Deus absque me? Deus justus, et Balvans non est prœter me.
22. Convertimini ad me, et salvi eritis, omnes fines terrœ, quia ego Deus, et non est alius.
23. In memetipso juravi; egredietur de ore meo justitise verbum, et non re vertetur :
Quia mihi curvabitur omne genu, et jurabit omnis lingua
25. Ergo in Domino, dicet, meae sunt justitiae et imperium; ad eum venient, et confundentur omnes qui répugnant ei.
26. In Domino justificabitur, et laudabitur omne semen Israël.
20. liassemblez- vouH et venez; approchez-vous ensemble, vous qui ave/ été sauvés des nations ; ils sont dane l'ignorance ceux qui portent un bois sculpté par eux, et qui prient un dieu qui ne peut sauver.
21. Enseignez -^e« et venez, et délibérez ensemble. Qui a annoncé ces choses dès le commencement? qui les a prédites depuis longtemps? N'est-ce pae moi, le Seigneur, et y a- t-il d'autre Dieu que moi? Je suis le Dieu juste, et personne ne sauve si ce n'est moi.
22. Convertissez -vous à moi, et vous serez sauvés, peuples de toute la terre, car je suis Dieu, et il n'y en a pas d'autre.
23. J'ai juré par moi-même; une parole de justice est sortie de ma bouche, et elle ne sera pas révoquée :
24. Tout genou fléchira devant moi, et toute langue jurera ^ar mon nom.
26. Et l'on dira : Ma justice et ma force résident dans le Seigneur; à lui viendront, pour être confondus, tous ceux qui s'opposaient à lui.
26. Par le Seigneur sera justifiée ot glorifiée toute la race d'Israël.
comme son penple de prédilection, et 11 a pris ses mesures pour être trouvé facilement par lui. — Loquens jualitiam... recta : par opposition aux oracles mensongers des païens.
4« Les Gentils sont fortement invités à se convertir au vrai Dieu. XLV, 20-26.
20-21. Motifs de conversion : le néant des Idoles et les perfections de Jéhovah. — Congregamini. Cf. XLm, 9 et es. Appel à ceux des païens qui ont échappé aux jugements divins (qui salvatl...). — Nesderunt... Ils sont sans Intelligence , tout stupéfaits par suite de l'idolâtrie même. — Qui levant Hynum... Hébr. : Ceux qui portent leur idole de bols. Allusion aux procesbions religieuses dans lesquelles on portait les idoles. Cf. XLVI, 7; Jer. x, 5; Am. v, 26; VAtl. arch., pi. cri, fig. 6 ; pi. cv, flg. 9, etc. — Venite (vers. 21). Hébr.: Faites venir, c.-à-d. produLsez vos argumenta en fciveur de vos dieux. Cf. xli,
ai.
22-26. L'appel à la conversion. — Omnes fines terrse. Par conséquent, tons les peuples sans exception. — In memetipso juravi. Dieu Jure par lui-même « parce qu'il ne peut pas Jurer [.ar un plus grand que lui » (Hebr. vi, 13).
Cf. Gen. XXII, 16; Jer. xxn, 6, etc. — Egredietur... juatitite verbum. Dieu ne profère que la vérité, et aucune de ses paroles ne manque sou but (non rêver tetur). Cf. lv, 11. — Quia mihi curvabitur. he vers. 23 a servi d'introduction solennelle à ce petit oi-acle (vers. 24), d'après lequel un Jour viendra où Jéhovah recevra des hommages universels. Toujours la catholicité de l'ÉgUsc du Christ; car c'est par elle seulement que les prophéties de ce genre se sont accomplies. Sur l'expression mM... jurabit... voyez la note de xix, 18. — Ergo... dicet... (vers. 25). Plus clairement dans l'hébreu : En Jéhovah seul, dira -t- on de mol, se trouvent la justice (justltia est un pluriel d'intensité : la plénitude de la justice) et la force (Vulg., impeHum). Nous entendons encore (cf. ii, 3) les païens s'exciter mutuellement à se soumettre an Seigneur, parce qu'il est seul capable de les sanctifler et de les protéger. — Coiifundeniur... qui répugnant... Sort réservé à ceux qui refuseront de se convertir. Au contraire (vers. 26) l'Israël mystique, formé de tous ceux qui croiront en Jéhovah, seront sauvés par lui ( in Domino justiflcaOiUur ) f t se glorifleront en lui.
CHAPITRE XLVI
1. Bel a été brisé, Nabo a été mis en pièces; leurs idoles ont été placées sur des bêtes et sur des auimaux; vos fardeaux les fatiguent par leur grand poids.
2. Elles se sont pourries, et elles ont été mises en pièces; elles n'ont pu sauver ceux qui les portaient, et elles s'en iront elles-mêmes en captivité.
3. Ecoutez -moi, maison de Jacob, et vous tous , restes de la maison d'Israël ; vous que je porte dans mon sein, que je renferme dans mes entrailles.
1. Confractus est Bel, contritus est Nabo ; facta sunt simulacra eorum bestiis et jumentis, onera vestra gravi pondère usque ad lassitudinem.
2. Contabuerunt, et contrif.a sunt simul; non potuerunt salvare portantem, et anima eorum in captivitatem ibit.
3. Audite me, domus Jacob, et omnc residuum domus Israël ; qui portamini a meo utero, qui gestamini a mea vulva.
§ VII. — Septième discours : ruine des idoles babyloniennes. XLVI, 1-13.
Après avoir indiqué ce que le peuple Israélite est en droit d'attendre de Cyrus, le prophète revient , pour la décrire plus au long , sur la destinée de Babylone. Il y consacre deux discours consécutifs (cbap. slvi et xlvii) : celui-ci
Ce nom a sans dout( la même racine que le substantif nâbi', prophète (voyez la page 261); 11 désignait le « Mercure babylonien », le dieu révélateur. Voyez VAtl. arch., pi. cxi, flg. 4. — Simulacra eorum : toutes les idoles des Babyloniens. — BestHs et jumentis. Les vainqueurs les chargent sur des bêtes de somme, afin de les emporter chez eux (Atl. arch., pi. ex, ftg. 6).
Idoles emportées comme trophées. (Bas -relief de Ninlvo. )
ni US fait assister à la destruction des Idoles de lorgueilleuse cité.
1" Chute honteuse de ces fausses divinités. XLVI, 1-2.
Chap. XLVI. — 1-2. Le prophète contemple, dans son extase, les dieux babyloniens renversés par les soldats de Cyrus et emportés comme des trophées. « Ils étalent, pour ainsi dire, leur misère à tous les yeux. » Cf. xxi, 9. — Confractus Vft, contritus est. D'après l'hébreu : tombe, se courbe (pour tomber). — Bel. La divinité suprême des Chaldéens. Son vrai nom était Bllu, maître, et elle ne différait guère du Baal phénicien, 8l souvent mentionné dans les livres historiques de la Bible {Atl. arch., pi. cxv, fig. 2). — Xabo. En hébreu, N'bô; en assyrien, Nabu. C;o.^!MI;^T. — V.
— Onera. . . ad lassitudinem. Hébr. : Vous les portiez (en procession), et les voilà chargés (sur le dos des anlmatix ) , fardeau fatigant. Détail très Ironique. — Contabuerunt... (vers. 2). Hébr. : ils se sont courbés. Ils sont tombés. (Jomp. la note du vers. 1». — Non potuerunt salvare... Autre sarcasme amer. D'après l'hébreu : Ils n'ont pas pu sauver le fardeau, o.-à-d. se défendre eux-mêmes et se préserver de l'exil (anima... In captivitatem...)
2» Contraste frappant entre Jéhovah et les Idoles. XLVI, 3-13.
3-4. Le Seigneur a protégé admirablement son peuple, tandis que les idoles n'ont rien fait pour leurs adoratem-s. — Omne residuum. . . : tous ceux des Israélites qui ont survécu à la
Ifl. XLVI. 4-ê.
4. Usque ad senectam ego ipse, et usque ad canos ego portabo ; ego feci, et ego feram; ego portabo, et salvabo.
6. Cui assimilastis me, et adœquastis, et comparastis me, et fecistis similem,
6. qui confertis aurum de sacculo, et argentum statera ponderatis, conducentes aurificem ut faciat deum, et procidunt, et adorant?
7. Portant illum in humeris gestantes, et ponentee in loco suo ; et stabit, ac de loco suo non movebitur ; sed etcum clamaverint ad eum, non audiet; de tiibulatione non salvabit eos.
8. Mementote istud, et confundamiai ; redite, praevaricatores, ad cor.
4.. Jusqu'à la vieillesse et jusqu'aux cheveux blancs je vous porterai moimême ; je vous ai faits, et je vous soutiendrai ; je vous porterai et je vous sauverai. *
6. A qui m'avez -vous assimilé, et égalé, et comparé, et fait semblable,
6. vous qui tirez l'or de votre bourse, et qui pesez l'argent dans la balance, et qui payez un orfèvre pour qu'il fasse ua dieu devant lequel on se prosterne et qu'on l'adore?
7. Ils le portent sur leurs épaules, et ils le mettent à sa place, et il y demeure et il ne bouge pas de sa place ; lorsqu'on criera vers lui, il n'entendra pas, et il ne sauvera pas de l'affliction.
8. Sou venez -vous de ces choses, et rougissez-en; rentrez en vous-mêmes, prévaricateurs.
ruine de Jérusalem, puis aux rudes épreuves de la captivité. — Oui lortamini... Comparaison
d uue force étonnante , et qui décrit à merveille leB tendresses maternelles de Jéhorah pour son
peuple, et. Deut. i, 31 ; Os. xi, 8, etc. Au Heu de a meo utero , a mea vulva , l'hébreu dit simplement : « ab utero, a vulva; » depuis l'origine première d'Israël. — Usque ad senectam. Pour les hommes ordinaires, les soins des parents cessent après l'enfance ou l'adolescence; mais Israël sera Jusqu'à ses vieux Jours l'objet de l'affection divine. Cf. xllx, 15; lxvi, 9; Ps. lxx, 17-18.
8-7. Reproches adressés aux Juifs idolâtres, ou tentés d'idolâtrie. — Oui asgimllasli8...T Accumulation énergique de questions , afin de relever la grandeur de l'insulte que les Israélites ont faite à leur Dieu en l'abandonnant pour adorer les vaines Idoles. — Con/ertis aurum... L'hébreu emploie la troisième personne : Ils versent de l'or de leur bouirse et pèsent l'argent... Isaïe décrit encore la manière dont on s'y prend pour fabriquer une idole. — Argentum statera... Ce procédé est souvent représenté sur les anciens monuments. Voyez VAtl. arch,, pi. XLvn, flg. 1; pi. Lxiv, fig. 9. — Portant in hiimeros. Les statues des dieux étaient solennellement portées dans les processions religieuses, et e.xposées ainsi dans les rues à l'adoration des habitants. Comp. la note du vers. 2, et xlv, 20»"; l'Atl. arch., pi. cxv, flg. 2,6. — Ponentes in loco...: comme des masses Inertes et sans vie, qu'il est bien Inutile d'invoquer ised et cum clamaverint^). Cf. III Reg. xvm, 26 et 88.
8-11. La divinité de Jéhovah est encore démontrée par son pouvoir exclusif de révéler l'avenir. — Mémento... Introduction à ce raisonnement (vers. 8). Au lieu de confundamini , l'hébreu dit : « Fundamlni ; » soyez forts , soyea des hommes , afin de résister à l'idolâtrie. — Recordamini prioris... Hébr. : Souvenez - vous des choses antiques (qui se sont passées) depuis Ifingteraps, c.-à-d. des événements anciens de l'histoire Juive. — Annuntians... (vers. 10). C'est le même argument que ci -dessus (xli, 21-29; XLU, 9; xuii, 9-13, etc.). Novi$»imurH : le»
l6. XLVI, 9 - XLVÎI, 3.
P. Souvenez. - voub du temps passé , car je suis Dieu, et il n'y a pas d'autre Dieu, et nul n'est semblable i^i moi.
10. J'annonce dès le commencement la fin, et dès le principe ce qui n'existe pas encore, et je dis : Ma résolution sera immuable, et toute ma volonté s'exécutera.
11. J'appelle de l'orient un oiseau, et d'une terre éloignée l'homme de ma volonté. Je l'ai dit, et je l'accomplirai ; je l'ai décidé et je le ferai.
12. Ecoutez -moi, hommes au cœur dur, qui êtes loin de la justice :
13. J'ai fait approcher ma justice,' je ne la différerai pas, et mon salut ne tardera pas. Je mettrai le salut dans Sion,
,et ma gloire dans Israël.
9. RePordamini priorin sseculi, quo niam ego sum Deus, et non est ultra DeuB, nec est similis mei.
10. Annuntians ab exordio novissimum, et ab initio quae necdum facta Bunt, dicene : Consilium meum stabit, et omnis voluntaa mea fiet.
11. Vocans ab oriente avem, et de terra longinqua virum voluntatis mese; et locutus sum, et adducam illud; creavi, et faciam illud.
CHAPITRE XLVII
1. Descends, assieds -toi dans la poussière, vierge fille de Bab^done; assiedstoi à terre • il n'y a plus de trône pour la fille des Ghaldéeus; on ne l'appellera plus molle et délicate.
2. tïends la meule, et mouds la farine; dévoile ta honte, découvre ton épaule, montre tes jambes, passe les fleuves,
3. Ton ignominie sera découverte, et ton opprobre paraîtra; je me vengerai, et personne ne me résistera.
1. Descende, sede in pulvere, virgo, filia Babylon ; sede in terra : non est solium filiae Chaldaeorum, quia ultra non vocaberis mollis et tenera.
2. Toile molam , et mole farinam ; dénuda turpitudinem tuam, discooperi humerum, révéla crura, transi flumina.
3. Revelabitur ignominia tua, et videbitur opprobrium tuum; ultionem capiam , et non resistet mihi homo.
choses qui ne doivent arriver que plus tard. — Consilium... stabit. Les décrets de Dieu se réall- Beront tels qu'il les a révélés à ses prophètes. — Vocans ab oriente... (vers. 11). Cf. xu, 2 et 26. Du générale, l'argumentation devient ici très spéciale, puisque c'est encore la mission de Cyrus ■jui est prophétisée. Il est figuré par l'oiseau de proie dont parle l'héhreu (Vulg., avem), escellent emblème de la rapidité de ses conquêtes. Toyez une métaphore semblable dans Jérémle, ALIX, 22, et dans Ezéchiel, xvii, 3. On a souvent fait remarquer que, d'après Xénophon iCyrop., vu, 1,4, etc.), Cyrus et ses successeurs avaient Tin aigle d'or pour étendard. — Virum voluntatis... Hébr. : l'homme de mon dessein. Le ministre et l'exécuteur des volontés de Jéhovah. — Locutus sum et adducam... A.s8ertion d'une grande vigueur.
12-13. La délivrance d'Israël est certaine, et elle approche. — Duro corde. Reproche .-.évàre, mais trop bien mérité par ces Israélites incrédules. — Prope /eci justitiam... La justice de Dieu n'est iiutre en cet endroit que sa fidélité ù l'ailiancc. à toutes sof^ promesses. — Dabo...
salutem... Très douce parole, pour conclure os grave discours. Comp. xlv, 26.
§ VIII. — Huitième discours : chute de Voigueilleuse Babylone. XLVII, 1-15.
Morceau très lyrique, d'une remarquable beauté. Il contient la suite naturelle du discours précédent : Babylone périra comme ses idoles, qui n'auront pu la protéger.
10 Première strophe : chute ignominieuse de la cité superbe. XLVII, 1-4.
Chap. XLVII. — 1 - 4. Descende. Dès le début , c'est l'humiliation et la honte qu'on lui prédit : 11 faut qu'elle descende de son trône glorieux. — Sede in pulvere. Comme autrefois Jérusalem ; cf. ni , 16 ; III Reg. xvi , 2 , etc. — Virgo fliia... Babylone est comparée à une Jeune fllle délicate (mollis et tenera; hébr., délicate et voluptueuse), qui devra désormais remplir les pénibles fonctions de la dernière des esclaves .• toile molam,... (le moulin à bras; cf. Ex. xi, 5, et VAtl. arch., pi. XXI, flg. 1-3). Sur la corruption qui régnait à Babylone, voyez Jer. li, 39; Dan. v, 1 et ss.j Quinto-Curce, v, 1 , etc. — Dénuda..., discuopcii...
Is. XLVII. 4-9.
4. Redemjjtor noster, Doiniuus exercituum nomeu illius, Sanctus Israël.
6. Sede tacens, et intra ia tenebras, fi lia Chaldseorum , quia non vocaberis ultra domina regnorum.
6. Iratus sum super populum meum, contamina vi hereditatem meam, et dedi eos in manu tua ; non posuisti eis misericordias, super senem aggravasti jugum tuum valde.
7. Et dixisti : In sempitemum ero domina. Non posuisti hœc super cor tuum , neque recordata es novissimi tui.
8. Et nunc audi hœc, delicata, et liabiians confidenter, quae dicis in corde tuo : Ego sum, et non est prseter me amplius; non sedebo vidua, et ignorabo Bterilitatem
9. Veuieut tibi duo liaec subito iu die una, sterilitas et viduitas; universa veuerunt super te, propter multitudinem maleficionim tuorum, et propter duritiam incantatorum tuorum vehementem.
4. Notre rédempteur, c'est celui qui a pour nom le Seigneur des armées, le Saint d'Israël.
5. Assieds-toi en silence, et entre dans les ténèbres, fille des Chaldéens, car tu ne seras plus appelée la souveraine des royaumes.
6. J'étais irrité contre mon peuple, j'avais profané mon héritage, et je les avais livrée entre t«s mains, et tu n'as pas eu de compassion pour eux, mais tu as appesanti cruellement ton joug sur le vieillard.
7. Et tu as dit : Je serai à jamais souveraine. Tu n'as pas mis ceci dans ton cœur, et tu ne t'es pas souvenue de ta fin.
8. Ecoute maintenant ceci , délicate, toi qui demeures dans la sécurité, qui dis dans ton cœur : C'est moi , et il n'y en a pas d'autre que moi; je ne deviendrai pas veuve, et je ne connaîtrai pas la stérilité.
9. Ces deux choses viendront tout à coup sur toi en un seul jour, la stérilité» et le veuvage; tous ces malheurs viendront sur toi, à cause de la multitude de tes maléfices et de l'extrême dureté de tes encKanteurs.
Hébr.: Ote tx)n voile, relève ta traîne (ce dernier mot n'est pas absolument sûr). C'est une grande iguomiale pour une Orientale que d'enlever son voile en public. — Transi fiumina. Elle devra franchir des fleuves à gu6, pour s'en aUer au loin sur le théâtre de sa servitude. — Révélatitur... (vers. 3>. « Image fréquente pour décrire la plus vile dégradation. » Ct m, 17; Jer. xm, 28; Thren. i, 8, etc. — Ultionem capiam... Le Seigneur prend un instant la parole, pour diie à Babylone qu'U est lui - même l'auteur de sa ruine, et qu'il la châtie ainsi k cause de ses Iniquités. — Non resistet.^ Rien n'arrêtera le cours de cette juste rétribution. L'hébreu peut signifier aussi : Je n'épargnerai personne. — Redcmptor noster... (vers. 4). Pieuse exclamation d'Isaïe au nom de ses concitoyens, pour établir un contraste saisissant entre Babylone, abandonnée de ses dieux, et Israël, sûr de la protection de Jéhovah.
2» Seconde strophe : elle a abusé sans pitié de sa puissance contre le peuple du Seigneur. XLVII, 5-7.
5 - 7. Tacens. .., in tenehras. La cité tumultueuse et brillante est maintenant réduite au silence et plongée dans les ténèbres du malheur, de l'oubli. Cf. XLii, 7, 22. — Domina regnorum. Des royaumes nombreux étaient ses tributaires. Cf. xni, 19 ; Ez. xxvii, 7. — IratiLS... super populum... (vers. 6). Comme autrefois Assur (cf. X, 6-7), Babylone a dépassé son mandat, et elle a excité ainsi ].\ colère de celui dont elle
n'était que l'u^ii ruinent. — Contaminavi hereditatem... Cf. XLni, 18; Ez. xxi, 26. Dieu s'était servi des Chaldéens pour humilier Israël et le rendre semblable à un peuple profane , vulgaire ; mais il se proposait simplement de l'améliorer par l'épreuve , U ne voulait pas l'anéantir, tandis que Babylone l'a traité avec barbarie : non posuisti..., super senem... Ce dernier trait est fort expressif. Cl. Thren. rv, 16; v, 12. — Et dixisti... (vers. 7). A la cruauté, Babylone a ajouté l'arrogance : « elle présumait que le colosse de sa puissance ne serait jamais renversé, oubliant le danger qu'il y avait à provoquer le Dieu des dieux. » — Non posuisti haec. Pronom BouUgûé.qui représente les terribles représailles que la vUle orgueilleuse devait s'attirer par sa dureté envers Israël. — Novissimi tui : la honte qui l'attendait finalement.
3» Troisième strophe : elle expiera tant de fautes et sera réduite an plus complet abandon. XLVII, 8-11.
8-11. Et nunc... delicMa Hébr. : voluptueuse; comme au vers. 1. — Quae dicU...: Ego sum... Le comble de l'orgueil. — Non sedebo vidua... C.-à-d. seule, abandonnée. Gt, Thren. i, 1 ; Apec, xviii, 7. — Ignorabo sterilitatem. Elle prétend qu'elle aura toujours autour d'elle sa brillante couronne d'habitants et même de peuples vassaux. Etrange aveuglement, oar ventent tibi duo haec... (vers. 9). — Universa venerunt (.\)réiéri\, prophétique)... Hébr.: Elles sont venues sur toi (ces deux choses) dans leur perfection, o.-à-d.
is. XLYIL 10-16.
10. Ta arais confiance dans ta méchanceté, et tu ns dit : Il n'y a personne qui me voie. Ta sagesse et ta science même t'ont séduite. Et tu as dit dans ton cœur : C'est moi, et il n'y en a pas d'autre que moi.
11. Le mal viendra sur toi, et tu ne sauras pas d'où il vient; la calamité fondra sur toi, et tu ne pourras t'en défeudre; il viendra tout à coup sur toi une misère que tu n'auras pas prévue.
12. Reste avec tes enchanteurs, et avec la multitude de les maléfices auxquels tu t'es appliquée depuis ta jeunesse, et vois si tu en tireras quelque avantage, ou si tu peux devenir plus forte.
13. Tu t'es fatiguée par la multitude de tes conseillers. Qu'ils se lèvent et qu'ils te sauvent , ces augures du ciel qui contemplent les astres, et qui comptent les mois pour t'annoncer d'après cela ce qui doit t'arriver.
14. Ils sont devenus comme la paille, le feu les a dévorés ; ils ne délivi'eront pas leur vie de la flamme ; ce ne sera pas du charbon dont on se chauffe, ni un feu auprès duquel on f "assied.
16. Voilà ce que deviendront toutes ces choses auxquelles tu t'étais fatiguée. Ceux avec qui tu as trafiqué depuis ta jeunesse se disperseront chacun de son côté, et il n'y aura personne pour te sauver.
dans leur plénitude, dans toute leur étendue. — Propter mulUlxuHnent... Nouvelle Justiflcatlon du châtiment. — MaZeflciorum tuorum. La Chakiée et Babylone étaient célèbres par le développement que l'art magique avait reçu dans leur sein. Comp. Dan. ii, 2 et ss. (au vers. 11, 11 compte jusqu'à cinq classes distinctes de magiciens); F. Lenormant, La magie chez les Chaldéens, Paris, 1874, et La divination et la science des présages chez les Chaldéens, Paris, 187e. — Duritiam incantatorum. . . Hébr. : le grand nombre de tes enchantements. — Fiduciam... in malitia... (vers. 10). Sa sécurité impie au luilleu de ses crimes. Mais comme elle ^^e^a désenchantée I — Nescles ortum... (vers. 11): de sorte qu'elle sera saisie à l'improviste par le malheur et dans l'impossibilité de résister.
4° Quatrième strophe : ni ses magiciens ni ses marchands ne pourront la sauver. XLVII ,
12-15. Sta cum Incantatorilus. L'hébreu emploie l'abstrait : R(!ste parmi tes enchantements ; c.-à-d. continue de les pratiquer. Exhortation Ironique qui rappelle celle d'Elie aux prêtres de Baal (m Reg. xviii, 21 et ss.). — Ab adoleacentia... Rien de plus exact que ce trait : Babylone s'était livrée à l'astrologie Pt h la tnagle dès le début d« son existence. — fieri /aiiior :
10. Et fiduciam habuisti in malitia tua, et dixisti : Non est qui videat me. Sapientia tua et scientia tua haec decepit te. Et dixisti in corde tuo : Ego Bum, et prœter me non est altéra.
11. Veniet super te malum, et nescies ortum ejus ; et irruet super te calamitas quara non poteris expiare ; veniet sup^r te repente miseria quam nescies.
12. Sta cum incantatoribus tuis, et cum multitudine raaleficiorum tuorum, in quibus laborasti ab adolescentia tua, si forte quid prosit tibi, aut si posais fieri fortior.
13. Defecisti in multitudine consiliorum tuorum. Stent, et salvent te, augures cœli, qui contemplabantur sidéra, et supputabant raenses, ut ex eis annuntiarent ventura tibi.
14. Ecce facti sunt quasi stipula, ignis combussit eos ; non liberabunt animam suam de manu flammae ; non sunt prunae quibns calefiant, nec focus ut sedeant ad eum.
15. Sic facta sunt tibi in qnibuscumque laboraveras. Negotiatores tui ab adolescentia tua, unusquisque in via sua erraverunt ; non est qui salvet te.
plus forte que ses aggressenrs et en état de les refouler. — Defecisti... (vers. 13). Elle s'est fatiguée à force de consulter ses magiciens et ses devins (ira multitudine consiliorum....). — Augures ernli. Littéralement dans l'hébreu : Ceux qui divisent le ciel. Les astrologues partageaient la voûte du ciel en différentes sections, pour leurs observations superstitieuses. — Supputabant menses, ut... Hébr. : qui annoncent, à chaque nouvelle lune, ce qui doit arriver. « Le prophète fait vraisemblablement allusion aux rapports que les astronomes ofQciels, attachés aux divers observatoires de l'empire, étalent tenus d'envoyer au roi chaque mois. Quelques-uns de ces rapports se bornent à signaler les faits astronomiques; d'autres mentionnent expressément des actes politiques qui étaient Interdits par l'apparence du soleil ou de la lune. » Voyez Maspero, Lettures historiques, Paris, 1892, p. 323 et ss. de la 2« édlt. — Eece... qttasi stipula (vei's. 14). Les astrologues auxquels Babylone se confie ne sont pas assez puissants pour se délivrer euxmêmes des châtiments divins. — Non sunt prunse... Ces mots caractérisent la terrible ardeur des vengeances célestes : elle n'aura rien de commun avec la douce chaleur du foyer domestique. — f^ic facta sunt... (vers. 16). Hébr.: Teli; SQot ]>our toi Mox avec lesquels tu t'os fatigués.
Is. XLVIII. 1-5.
CHAPITRE XLVIII
1. Andîte haec, domns Jacob, qui vocamini nomine Israël, et de aquis Juda exis'tis, qui juratis in nomine Domini, et Dei Israël recordamini, non in veritate neque in justitia.
2. De civitate enim sancta vocati sunt, et super Deum Israël constabiliti sunt; DominuB exercituum, aomen ejus.
3. Priora ex tune annuntiavi, et ex ore meo exierunt, et audita feci ea ; repente operatus sum, et venerunt.
4. Scivi enim quia durus es tu, et nervus ferreus cervix tua, et frons tua aerea.
• 5. Praedixi tibi ex tune; antequam venirent indicavi tibi, ne forte diceres : Idola mea fecerunt hsec, et sculptilia mea, et conflatilia mandaverunt ista.
1. Écoutez ceci, maison de Jacbo, vous qui portez le nom d'Israël, qui êtes sortis des eaux de Juda, qui jurez au nom du Seigneur, qui vous souvenez du Dieu d'Israël, mais sans vérité et sane justice.
2. Car ils prennent leur nom de la ville sainte, et ils s'appuient sur le Dieu d'Israël, qui a pour nom le Seigneur des armées.
3. Je vous ai annoncé longtemps d'avance les premiers événements ; ils sont sortis de ma bouche, et je les ai publiés ; soudain j'ai agi , et ils ont eu lieu.
4. Car je savais que tu es endurci que ton cou est une barre de fer, et qun tu as un front d'airain.
5. Je t'ai prédit ces faits longtemps d'avance ; je te les ai indiqués avant leur accomplissement, de peur que tu ne disses : Ce sont mes idoles qui ont fait cela, ce sont mes images taillées et coulées en fonte qui l'ont ainsi ordonné.
Voyez le vers. 13". — Negotlatores tui... Ces autres arais de Babylone s'enfuiront an pins vite (erraverunt ) pour rentrer chacun dans son pays , dès qu'ils se verront en danger. Cf. xin, 14, et la note; Ez. xvn, 4. — Non est qui aalvet... Le prophète s'arrête sur ce trait lugubre; l'Issue est donc fatale.
} IX. — Neuviètne discoure : les Juifs seront délivrés du jov^ de Babylone. XLVIII, 1-22.
Cest la conséquence évidente du septième et du huitième discours. Mais, -tout en annonçant aux Israélites leurdélivrance, IsaTe leur adresse de sévères reproches, car Ils n'avalent pas toujours mérité les grâces de Dieu ; Il prédit même avec vigueur aux impies qu'ils ne participeront point au salut promis. Le nom de Babylone, qui Joue un si g^rand rôle dans les prophéties d'IsaTe , n'y apparaîtra plus après ce discours.
1" On reproche aux Juifs lenr Incrédulité ; néanmoins Dieu sauvera son peuple , ainsi qu'il l'a prédit par ses prophètes. XLVIII, 1-11.
Chap. XLVIII. — 1-8, Introduction. — Domtta Jacob, Israël. Le premier de ces noms était patronymique ; le second désignait les Juifs en tant qu'Us étalent le pciiple de l'alUanoe, la ration théocratique. — De aquif< Jvda... Cette troisième dénomination précise les deux autres, et montre qu'Isaïe a surtout en vue les citoyens du royaume de Juda dans ce discours. Cf. Ps. Lxvn, 27. — Qui juratis in nomine... C'était là qnc des notes caractérliitluaea des IsraéUtee.
Cf. XXV, 23; Deut. vi, 13, etc. — Non in veritate neque... Le prophète ajoute ces mots pour indiquer que ceux auxquels il va parler ne méritaient pas en vérité les glorieux titres qu'il vient de leur donner. — De civitate enim. . . (vers. 2). Ils étaient flers de porter le nom de Jérusalem , la cité sainte. Cf. Neh. xi , 1 , et la note ; Dan. rx , 24 , etc. — Super Deum. . . coustahUiti... Ils s'appuyaient sur Jéhovah comme sur un soutien inébranlable. Mais après cette proposition et après la précédente, 11 faut ajouter comme plus haut (vers. !*>) : « non In veritate neque..., » car les Juifs étalent également indignes de ces beaux privilèges.
3 - 8. Pourquoi Israël n'a reçu que tarJlvement les prédictions relatives à Cyrus et h la fin ds l'exil. — Priora ex tune...: les anciens oracles, prédits longtemps d'avance. Cf. xu, 22, etc. C'est pour la septième fols que Jéhovah fait appel , dans ces quelques pages, à ses prophéties et à leur accomplissement prompt et Intégral ( repente.,. venerunt). — Scivi enim... (vers. 2). Raison des nombreux oracles faits en faveui d'Israël : il les fallait pour triompher de son incrédulité. — Durus : de cœur et d'esprit ; rtlfflcile à convaincre. Dès son origine Israël avait mérité ce blfime; cf. Ex. xxxn, 9 ; xxxiii, 3,5; Deut. IX, 6, 13, etc. — Preedixl tibi.^ ne forte... ( vers. 5 ). Jéhovah raisonne doucement et amicalement avec ses fils rebelles. S'il n'avait pas prédit à l'avance les événements de l'histoire Juive , s'il n'avatt pas réalisé clairement se« oracles Iiaf Israélites auraient été tentés d'at-
ïs. XLVITT, 6 -112.
G. Tout ce que tu 8R entendu, vois-le; mais vous , l'avez - vous annoncé ? Je t'apprends maintenant des choses nouvelles, que j'ai réservées, et qui te sont inconnues.
7. C'est maintenant qu'elles sont créées et non d'autrefois, et avant ce jour tu n'en as pas entendu parler, de peur que tu ne dises : Je les connaissais.
8. Tu ne les as ni entendues ni connues, et ton oreille n'a pas été ouverte depuis longtemps à leur sujet; car je sais que tu seras certainement un prévaricateur, et dès le sein de ta mère je t'ai appelle transgresseur.
9. A cause de mon nom j'éloignerai de toi ma fureur, et pour ma gloire je te réfi'énerai, pour que tu ne périsses pas.
10. Je t'ai purifié par le feu, mais non comme l'argent; je t'ai choisi dans la fournaise de la pauvreté.
11. C'est pour moi-même, pour moimême, que j'agirai, afin que je ne sois pas blasphémé, et je ne donnerai pas ma gloire à un autre.
12. Ecoute - moi , Jacob , et toi , Israël , que j'appelle; c'est moi, moi-même, qui suis le premier et qui suis le dernier.
G. jQuse audieti, vide orania ; vos autem, num annuntiatitis? Audi ta feci tibi nova ex tune, et couservata eunt qu« nescis.
7. Nunc creata sunt, et non ex tune; et ante diem, et non audisti ea, ne forte dicas : Ecce ego cognovi ea.
8. Neque audisti, neque cognovisti, neque ex tune aperta est auris tua ; scio enim quia prsevaricans praîvaricaberia , et transgressorem ex utero vocavi te.
9. Propter nomen meum, longe faciam furorem meum, et lande mea infrenabo te, ne intereas.
10. Ecce excoxi te, sed non quasi argentum ; elegi te in camino paupertatis.
11. Propter me, propter me faciam, ut non blasphémer; et gloriam meam alteri non dabo.
12. Audi me, Jacob, et Israël quem ego voco; ego ipse, ego primus, et ego novissimus.
tribuer aux faux dieux la direction supérieure de leur existence nationale. — Qua aiidisti , vide... (vers. 6). Vols -en raccompllssement parfait... — Vos auiem, num...? Avez -vous aussi prophétisé d'avance et exécuté vos prédictions ? L'hébreu signlfle plutôt : Ne l'annoncerez - vous pas? A savoir, que Jéhovah est l'unique vrai Dieu, puisqu'il fournit seul une telle démonstration de sa divinité. — Audita feci... nova : par opposition à « priora » du vers. 3. Ces choses nouvellement prédites sont le rôle de Cyrus, la fin de la captivité et toute l'œuvre de la rédemption messianique. Cf. xlii, 9; xliii, 19; xliv, 24; XLV, 11-15 ; XLVi, 11. — Ex tune. D'après l'hébreu : « ex nunc, » tout récemment (LXX : ành zov vOv, et de même le syriaque, le chaldéen ) , par opposition aux prophéties antiques , qui avalent été faites depuis très longtemps (vers. 5). Comp. le vers. 7. — Conservata... qwe nescis. Hébr. : des choses cachées, que tu ignorais. — Nunc creata... Isaïe insiste sur cette pensée (vers. 7-8). Les « choses nouvelles » dont 11 parle viennent seulement d'être prophétisées, car elles sont comme « le programrne de la période historique » qui commence avec Cyrus ; si elles avaient été annoncées dès les siècles passés, Israël aurait prétendu les connaître par une science personnelle, naturelle. — Transgressorem ex utero. Dès son origine, en e£Eet, Israël s<3 montra rebelle à son Dieu. Cf. Ps. cv. 26; 'VI 13 et SB., etc.
9-11. « Les malheurs d'Israël n'ont été qu'une épreuve, elle est faite, et Dieu affranchit sou peuple, afin que les Gentils ne disent point qu'il n'a pas réalisé ses desseins » ( Vigoureux ). — Propter nomen meum : pour ne pas compromettre son honneur en face des païens. — Longe faciam furorem... S'il châtiait en toute rigueur de Justice, il devrait anéantir les Juifs si coupables (ne intereas). — Laude... in/renabo... Plus nettement dans l'hébreu : A cause de ma louange (de ma gloire), Je me contiens envers toi. — Ecce excoxi te, sed non... Dieu a mis Israël au creuset de l'épreuve, mais avec modération {non quasi...). S'il l'avait fait passer jusqu'à « sept fois » par le feu (cf. Ps. xi, 7), le malheureux peuple aurait péri. — Megi te ( d'après le chaldéen et le syriaque : Je t'ai éprouvé) in camino... Hébr. : dans la fournaise de l'affliction. Métaphore très expressive. Cf. Deut. iv, 20 , etc. — Propter me, propter... (vers. 11). Répétition d'un effet saisissant. — Gloriam meam alteri... C.-à-d. aux Idoles, qui auraient paru supérieures au Dieu des Juifs, si ceux-ci avalent totalement péri. Voyez la note de XLn, 8, et Bz. xxxvi, 20-23.
2» Israël est fortement invité à faire pénltouce de ses fautes. XLVIII, 12-19,
12-16. Puisse- 1- il écouter son Dieu, qui fait des promesses et qui les tient I Récapitulation de pensées qui ont été déjà exprimées dans les ch:ip. xL-XLvn. — Ego primus et novissimus.
Is. XLVIII, 13-20
13. Manus quoqne mea fundavit terrain , et dextera mea mensa est cfielos ; ego vocabo eos , et stabunt simul.
14. Congregamini , omnes vos, et audite : Quis de eis annuntiavit haec? Dominus dilexit eum, faciet voluntatem Buam in Babylone, et brachium suum in Chaldseis.
15. Ego, ego locutus sum, et vocavi 8um; ad du xi eum, et directa est via ejuo.
Accedite ad me, et audite hoc
Non a principio in abscondito locutus sum; ex tempore antequam fieret, ibi eram ; et nunc Dominus Deus misit me , et Spiiitus ejus.
17. Hsec dicit Dominus, redemptor tuus, Sanctus Israël : Ego Dominus Deus tuus, docens te utilia, gubernans te in via qua ambulas.
18. Utinam attendisses mandata meal facta fuisset sicut flumen pax tua, et justitia tua sicut gurgites maris ;
19. et fuisset quasi arena semen tuum, et stirps uteri tui ut lapilli ejus; non interisset et non fuisset attritum nomen ejus a facie ruea.
20. Egredimini de Babylone, fugite a Chaldseis, in voce exultationis an-
13. C'est ma main qui a fondé la terre, et ma droite qui a mesuré les cieux ; je les appellerai, et ils se présenteront ensemble.
Rassemblez-vous tous, et écoutez
Qui d'entre eux a annoncé ces choses? Le Seigneur l'a aimé, il exécutera sa volonté dans Babylone , et son bras frappera sur les CLaldéens.
15. C'est moi, c'est moi qui ai parlé; je l'ai appelé, je l'ai amené, et j'ai aplani sa voie.
16. Approchez - vous de moi, et écoutez ceci : Dès le commencement je n'ai point parlé en cachette; dès l'origine, avant que ces choses se fissent, j'étais là; et maintenant le Seigneur Dieu m'a envoyé avec son Esprit.
17. Voici ce que dit le Seigneur qui t'a racheté, le Saint d'Israël : Je suis le Seigneur ton Dieu, qui t'enseigne ce qui est utile , et qui te conduit dans la voie par laquelle tu marches.
18. Oh 1 si tu avais été attentif à mes préceptes, ta paix serait comme un fleuve, et ta justice comme les flots de la mer ;
19. ta postérité serait comme le sable, et les fruits de ton sein comme les grainw de sable ; ton nom n'aurait pas péri , et n'aurait point été efEacé de devant mes yeux.
20. Sortez de Babylone, fuyez du milieu des Chaldéens ; faites entendre cette
L'immortalité et l'éternité dn Seigneur. Cf. xu, 4, et XLiv, 6. — Manua... mea fundavit... Le Dieu créateur, qui appelle si facilement les êtres à la vie. Cf. XL, 12, 22, 26, 28; XLiv, 24; XLv, 12, 18. Le trait ego vocabo... et Ktabunt est dramatique. — Quis de eis annuntiaiÂt.^ { verset 14). L'argument tiré de la prophétie. Cf. xu, 1, 32 et 68.; ZLin, 9 et ss.; xliv, 7-8, etc.
— Dominus dilexit eum... La vocation et le rôle de Cyrus (vers, 14>>-1S). Cf. xli, 8, 26; xuv, 28; XLv, 1 et ss., 13; jTlvi, 11. L'amour spécial de Dieu pour son envoyé est un trait nouveau , délicat. — Directa... v'a ejus. Hébr. : ss vole réussira. — Non a principio... Dès le moment, déjà ancien, où Dieu s'est mis à révéler l'avenir par ses prophètes, il l'a fait ouvertement et au grand Jour (non in abscondito).
— Ex tempore anteqtuim.„ Hébr. : Dès le temps où ces choses existaient. Dieu n'a pas cessé d'être présent à l'histoire de son peuple, et de suivra pas à pas l'accomplissement de ses oracles (ibi eram). — Et nune... Deus misit... Cette dernière partie du vers. 16 est proférée par Isaïe en son propre nom. Le même Dieu qui a inspiré les anciens prophètes l'envoie à son tour.
ir-19. Si IsraOI consentait à oWlr au Sei-
gneur, son bonheur serait sans limites; mais, par ses Infidélités, Il a forcé Dieu de le punir.
— Hsee dieit... Le vers. 17 sert d'introduction.
— Docens te tUilia : des choses utiles pour sa perfection morale, et aussi pour sa félicité. Cf. Mich. v, 8. — Oubernans te in ria... Dieu aide ses amis à marcher toujours dans le droit sentier. Cf. Ps. XXII, 3, etc. — Vtinam atUndinses... l Apostrophe pleine de tenaresse. — Sicut flumen : l'Euphrate , aux eaux si abondantes.
— Poa: tua. Hébraïsme qui équivaut à : t<;>n bonheur. — Sicut gurgites... Autre image exprimant l'abondance. — Quasi arena semen tuum. Cela, conformément aux promesses faites à Abraham et à Jacob (cf. Gen. xxn, 17, et xxxii, 12) ; tandis que, par sa faute, le peuple avait été réduit à un faible reste (non inteHsset...).
3» L'alternative. XLVIII, 20-22.
20-21. Les bons seront délivrés après la chute de Babylone. — Egredimini... Le prophète assiste en esprit à la ruine de la cité criminelle, et il presse les Juifs alors exilés dans ses murs de la quitter au plus vite, pour n'avoir point part à ses malheurs. — In voce exultationis... Qulls proclament partout avec allégresse la nouvelle de leur délivrance (redemit Dominus...). — ^hm
I6. XLVIIT, 21 — XLIX, 2.
nouvelle, et puWiez-la jusqu'aux extrémités de la terre. Dites : Le Seigneur a racheté son serviteur Jacob.
21. Ils n'ont pas souffert la soif dans le désert lorsqu'il les a conduits; il leur a tiré l'eau du rocher; il a ouvert la pierre, et les eaux ont coulé.
CHAPITRE XLIX
1. Écoutez, îles, et vous, peuples lointains, soyez attentifs. Le Seigneur m'a appelé dès 1^ sein de ma mère; lorsque j'étais encore dans ses entrailles, il s'est souvenu de mon nom.
2. Il a rendu ma bouche semblable à un glaive acéré, il m'a protégé à l'ombre de sa main ; il a fait de moi comme une flèche choisie , il m'a caché dans son carquois.
1. Audite, insulse, et attendite, populi de longe. Dominus ab utero vocavit me, de ventre matris mese recordatus est nomiuis mei.
2. Et posuit os meura quasi gladium acutum, in umbra manus suse protexit me; et posuit me sicut sagittam electam, in pharetra sua abscondit me.
sitierunt... (vers. 21). Description poétique et symbolique de leur retour en Palestine. Cf. xu, 17-19; XLni, 19-20, etc. Ils ne manqueront de rien ; tout sera prospère dans leur voyage. — Aquam de petra... Comme autrefois après la sortie d'Egypte (Ex. xvn, 6; Num. XX, 11). Isaïe aime à rapprocher ces deoz délivrances.
22. Malheur aux impies qui s'endarciront dans l'incrédulité. — Non est pax. . . ; pas de bonheur ( comp. le vers. 18 ). Appel terrible , qui sépare la première section de la seconde. Cf. ivu, 21, et rintrod., p. 268.
Skction II. — Les humiliations et les gloires
DLI 8EBVITEUB DE JiHOVAH. XLIX, 1 — LVII, 21.
Ce n'est plus Cyras qui est à l'avant - scène , mais le Messie ; la pensée dominante n'est plus la cessation de l'exil, mais le salut du monde entier ; le contraste n'existe plus entre Jéhovah et les Idoles, mais entre les souffrances du Christ et sa gloire future. Ni l'exil, ni la délivrance des maux qu'il avait causés n'ayant sufB pour convertir la masse du peuple Juif, le serviteur de Jéhovah apparaîtra en personne pour apporter lo salut. Toutefois 11 ne réussira dans cette grande œuvre qu'en sacrifiant sa vie.
si. — Premier discours : le serviteur de Jéhovah proclame lui-même son rôU tout divin et annonce le rélabUssement de Sio». XLIX, ^ 1-26.
C'est là comme l'ouverture de cette nouvelle Bection ; nous y trouvons en abrégé toutes les Idées qui seront ensuite développées.
1» Le serviteur de Jéhovah sauvera tout ensemble Israël et les païens. XLIX, 1-13.
CuAP. XLIX. — 1-4. Le rAle «t 1» plainte du
Messie. — Audite... Il décrit lui-même, dans une admirable et émouvante allocution adressée tiu monde païen (insulse, populi de longe), son origine et sa grande mission. Cf. xlii, 1 et ss. Il s'adresse aux Gentils , parce qu'il doit les sauver tout aussi bien que les Juifs. — Dominut:...
vocavit me. Il a reçu sa mission de Jéhovah luimême, dès avant sa naissance (ab utero). Cf. Jer.
I, 6. — Recordatus... nominis... Mieux : Il a prononcé mon nom. — Os meum quasi gladium...
( verset 2 ). Sa parole , rendue ainsi très pénétrante, triomphera de tonte opposition. Cf. XI, 4»; ux, 1«; Hebr. iv, 12, etc. — In umbra mantis sute...: pour défendre le Christ contre la haine que ses pressantes et vigoureuses exhortations auront pu lui attirer. — Sagittam electam. Hébr. :
une flèche polie, c. -à-d.
aiguisée avec soin. Cf. Jer.
Li, 11. — Zn pharetra...
abscondit...: pour l'en tirer et s'en servir au moment opportun. — Et dixit mihi ( vers. 3 ). Jéhovah explique au Messie pourquoi 11 veille si tendrement sur lui : c'est qu'il le regarde comme un serviteur de choix (servus meus; voyez la note de xui, I ), comme l» précieux instrument qu'il
Carquois renferinunl
l'arc et les flèches.
( Bas-relief du Pont.)
Is. XLIX, 3-7.
3. Et dixit mihi : Servus meus es tu, lerael, quia in te gloriabor.
4. Et ego dixi : In vacuum laboravi, Bine causa et vane fortitudiiiem meam consumpsi ; ergo judicium meum cura Domino, et opus m«um cum Deo mec.
6. Et nunc dicit Dominus, formans me ex utero servum sibi, ut reducam Jacob ad eum ; et Israël non congregabitur, et gloiificatus sum in oculis Domini , et Deus meus factus est fortitudo Diea;
6. et dixit : Parum est ut sis mihi servus ad suscitandas tribus Jacob, et fseces Israël convertendas ; ecce dedi te in lucem gentium, ut sis salus mea usque ad extremum terrae.
7. Hsec dicit Dominus, redemptor Isiael, Sanctus ejus, ad contemptibilem animam, ad aborainatam gentem, ad servum dominorum : Reges videbunt, et consurgent principes, et adorabunt propter Dominum quia fidelis est, et Sanctum Israël qui elegit te.
3. Et il m'a dit: Tu es mon serviteur, Israël, et je me glorifierai en toi.
4. Et moi j'ai dit : C'est en vain que j'ai travaillé, c'est inutilement et sans fzuit que j'ai consumé ma force; mais mon droit est auprès du Seigneur, et ma récompense auprès de mon Dieu.
5. Et maintenant le Seigneur dit, lui qui m'a formé dès le sein de ma mère pour être son serviteur, pour ramener à lui Jacob, et quoique Israël ne se réunisse point à lui, je serai glorifié aux yeux du Seigneur, et mon Dieu deviendra ma force.
6. Il dit : C'est peu que tu sois mon serviteur pour relever les tribus de Jacob , et pour convertir les restes d'Israël; je t'ai établi pour être la lumière des nations, et mon salut jusqu'à l'extrémité de la terre.
7. Voici ce que dit le Seigneur, le rédempteur, le Saint d'Israël, à l'âme méprisée, à la nation détestée, à l'esclave des puissants : Les rois verront et les princes se lèveront, et ils adoreront, à cause du Seigneur qui a été fidèle, et du Saint d'Israël qui t'a choisi.
veut employer pour procurer sa propre gloire parmi les hommes ( in (e gloriabor ). Le mot Israël ne représente pas loi la nation sainte , puisqu'elle est formellement dlatlngnée du serviteur de Jéhovah aux vers. 5 , 6 et 8 ; elle désigne le Messie, dont le premier Jacob était le type. « De même qu'il y a eu un premier et un second Adam, un premier et un second David, 11 existe aussi un premier et un second Israël. » — Et ego dixi (vers. 4). Réponse de ce nouvel Israël à la parole divine. C'est comme un cri d'angoisse qui s'échappe de son cœur, à la vue de l'inutilité de son luiulstère pour une très grande partie de l'humanité. — In vacuum laboravi. En vain, du moins, relativement à ceux qu'il n'aura pu réussir à sauver ; son œuvre est Incomplète dès là qu'elle n'atteindra pas entièrement son but. — Sine causa et vane... Douloureuse répétition de la pensée. — Ergo iudidum meum... D'après l'hébreu : Mais ('â^-èrt, particule adversative) mon droit est auprès de Jéhovah. Il s'encourage ainsi à agir malgré tout : c'est de Dieu que lui viennent ses droits en tant que Messie, et de Dieu aussi lui viendra sa récompense (ojnts meum, son œuvre et le fruit de cette œuvre), en dépit de son échec partiel.
5-6. Les résultats de ses travaux. — Et vune dicit... Ce verset 6 est une Introduction ; la parole rassurante et consolante du Seigneur ne sera citée qu'au vers. 6. — Formans me. . . ut reducam. Ces mots dépendent les uns des autres, et expriment le but direct. Immédiat, que Dieu se proposait en envoyant son serviteur sur la terre : l'tir lut il voulait sauver les Juifs. — Israël non
eongregabUur : c.-à-d. , ne sera pas enlevé, ne disparaîtra pas sous les coups de la colère divine. Mais l'hébreu signifie plutôt, d'après la note marginale ( le çfrl ) : Et pour qu'israiji soit rassemblé auprès de lui; par conséquent, sauvé. — Gloriflcatus sum... : par la révélation qui suit ( vers. 6 ) , car elle donne au serviteur de Jéhovah un rôle encore plus beau et beaucoup plus étendu. — Deus... fortitudo mea. A cette pensée il se sent plein de confiance, et tout réconforté en Dieu. — Et dixit. Ces mots reprennent la phrase commencée au vers. 5 et demeurée interrompue. — Parum est ut sis. . . Le rôle de rédempteur d'Israël n'aurait pas été suffisant pour le Christ. — Fœces. C.-à-d. les sauvés, comme dit l'hébreu ; ceux qui auront échappé au châtiment. — Ecce dedi te... Le Messie sera donc aussi le libérateur des païens. Sur l'expression Iticem gentium, voyez la note de xtn, 6. — Salus mea : l'instrument, le porteur de mon salut. Saint Paul, Act. xnr, 47, applique tout ce verset à Notre-Seigneur JésusChriBt.et il ne convient, en effet, qu'à lui seul.
7-13. Rétablissement de l'Israël idéal. — Hsee dicit... Introduction (vers. 7a) t^ une nouvelle révélation faite par Jéhovah à son serviteur : il lui prédit tour à tour une profonde humiliation et une gloire immense. Nous avons ici comme un prélude du chap. iiii. — Ad contemptibilem animam. Cette locution énergique et les deux suivantes désignent le Messie envisagé parmi ses humiliations et ses souffrances. Cf. Ps. xxi, 7, et le commentaire. L'antithèse avec les ve^ sets 1-3, 6, ne saurait être plus frappante; ce-
Ib. XLIX. 8-13.
8. Voici ce que dit le Seigneur : Au temps favorable je t'ai exaucé, et au jour du salut je t'ai secouru ; je t'ai conservé, et je t'ai établi pour l'alliance du peuple, pour relever le pays, pour posséder les héritages dissipés ;
9. pour dire à ceux qui sont dans les chaînes : Sortez ; et à ceux qui sont dans les ténèbres : Paraissez. Ils paîtront sur les chemins, et toutes les plaines leur serviront de pâturages.
10. Ils n'auront plus ni faim ni soif; la chaleur et le soleil ne les frapperont plus, car celui qui a pitié d'eux les conduira et les mènera boire aux sources des eaux.
11. Alors je changerai toutes mes montagnes en chemin, et mes sentiers seront exhaussés.
12. Voici, ceux-là viennent de loin, et ceux-ci du septentrion et du couchant, et les autres de la terre du midi.
13. Cieux, louez -le; terre, sois dans l'allégresse ; montagnes, faites retentir sa louange, car le Seigneur consolera son peuple , et il aura pitié de ses pauvres.
8^. Hœc dicit Dominus : In tempore placito exaudivi te, et in die salutia auxiliatus suni tui ; et servavi te, et dedi te in fœdus populi , ut suscitares terram , et possideres hereditates dissipatas ;
ut diceres his qui vincti sunt
Exite; et his qui in tenebris : Kevelamini. Super vias pascentur, et in omnibus planis pascua eorum.
10. Non esurient neque sitient, et non percutiet eos sestus et sol, quia miserator eorum reget eos, et ad fontes aquarum potabit eos.
11. Et ponam omnes montes meos lu viam, et semitse meae exaltabuntur.
12. Ecce isti de longe venient, et ecce illi ab aquiloue , et mari , et isti de terra australi,
13. Laudate, cseli, et exulta, terra; jubilate, montes, laudem, quia consolatus est Dominus populum suum, et pauperum suorum œiserebitur.
Inl que le Seigneur a si éminemment honoré sera maltraité et bafoué. — Abominatam gentem. Le mot « gens » a ici , comme en d'autres passages, une signification personnelle et individuelle. D'après l'hébreu : à celui qui est en horreur an peuple. — Dominorum : deg despotes, des tyrans , tels qu'Hérode , l'ilate , etc. — Regea videbunt... Contraste non moins saisissant : après que Dieu aura couvert de gloire son serviteur, les hommes le glori&eront aussi, même les premiers d'entre eux {regea, principes}. Cf. lu, 13 et 16; Lin, 10-12. — Dominum, quia fldelis... : fidèle à ses antiques promesses de rédemption. — Usée dicit... (vers. 8-90. L'oracle sous un autre aspect. Jéhovab promet de ne jamais abandonner son serviteur et continue d'exposer le beau rôle qu'il lui destine. — In tempore pla^ eito. Hébr. : au temps de la grâce. C.-à-d. à l'époque fixée par Dieu pour exécuter ses desseins de miséricorde. — Exaudlti, te. Il l'a exaucé et lui est venu en aide parmi les épreuves mentionnées naguère (vers. 4 et 7}.— Dedi te in foeâus. Écho de xm, 6; voyez la note. — TJt suscitares...: pour relever la Palestine de ses ruines, après l'exil (comp. levers. 19). — Ut possideres. Hébr. : pour distribuer. Pour rendre aux différentes familles d'Israël les possessions qu'elles avaient perdues par la captivité (hereditates dissipatas). — nis qui t^ncti : aux Juifs retenus captifs à Babylone. Cf. xlii, 7. — lîevelamini. Sortez des ténèbres du malheur, et montrez-vous en pleine lumière. — Super vias ftnscentur... Descriptîor. du joyeux retour des Juifs dans leur pays (vers. 9*-Z2). Cf. xi.via. 21.
Ils sont comparés ici à un troupeau qui s'avance sous la protection aimante de Jéhovah, le bon Pasteur, et qui ne manque de rien le long de la route. Il est évident que si telle est la première idée de ce tableau exquis, elle est loin d'en épuiser toute la siguiflcation ; la conversion des païens et l'âge d'or messianique sont certainement marqués ici, comme dans les passages analogues. Cf. xxx, 18-26; xxxv, 1 et ss., etc. — In omnibus planis. Hébr. : sur tous les coteaux. Les collines arides deviendront elles-mêmes fertiles et fourniront d'abondants pâturages. Cf. xu, 18, et xlui, 20. — Non percutiet... (vers. 10). Le brillant soleil des contrées orientales est très dangereux pour les troupeaux. — Mstus. D'après l'hébreu, le mirage. Voyez la note de xxxvii, 7. — Miserator eorum reget... Pensée d'une exquise délicatesse. — Semitee... exaltabuntur (vers. 11): à la façon des routes bien construites et bien entretenues, qui s'élèvent un peu au - dessus du sol. — Ecce isti. . . illi. . . Cf. XLin, 6-6. Les exilés accourent de toutes les directions. — Mari : la mer Méditerranée , l'ouest par conséquent. — De terra australi. Hébr. : du pays de Slnîm. Jérémle , x, 17, nomme un peuple de ce nom, domicilié en Phénlcie ; mais les Sinîm d'Isaïe habitaient uue contrée beaucoup plus lointaine. D'après un grand nombre de comuientateurs anciens et modernes, ils ne différeraient pas des Chinois, l' est possible que les Juifs se soient étctnlla "en Chine au temps de la captivité de Babylone. Voyez Gesenius, Thesa^lrus Ungnse hebr. et ehald., au mot Stnlm, et le Mémoire sur les Juifs
Is. XLIX, 14-21.
14. Et dixit Sion : Dereliquit me Dominus, et Dominus oblitus est mei.
15. Numquid oblivisci potest mulier infantem suum, ut non misereatur filio uteri sui? Et si illa oblita fuerit, ego tamen non obliviscar tui.
16. Ecce in manibus meis descripsi te; mûri tui coram oculis meis semper.
17. Venenint structorea tui ; destruentcs te et dissipantes a te exibunt.
18. Leva in circuitu ocalos tuos, et vide: omnes isti congregati sunt, venerunt tibi. Vivo ego, dicit Dominus, quia omnibus his velut ornamento vestieris, et circumdabis tibi eos quasi sponsa ;
19. quia déserta tua, et solitudines tuse, et terra rainœ tuse, nunc angusta erunt prse habitatoribus, et longe fugabuntur qui absorbebant te.
20. Adhuc dicent in auribus tuis filii sterilitatis tuae : Augustus est mihi lo- CU8 , f ac spatium mihi ut habitem.
21. Et dices in corde tuo : Quis genuit mihi istos? ego sterilis et non pariens , transmigrata , et captiva. Et istosquis euutrivit? ego destituta et sola. Et isti ubi erant?
14. Cependant Sion a dit : Le Seigneur m'a abandonnée, et le Seigneur m'a oubliée.
15. Une femme peut -elle oublier son enfant, et n'avoir pas pitié du fils de ses entrailles? Mais quand elle l'oublierait, moi je ne t'oublierai pas.
16. Voici, je t'ai gravée sur mes mains ; tes murs sont toujours devant mes yeux.
17. Ceux qui doivent te rebâtir sont venus ; ceux qui t'ont détruite et dévastée sortiront du milieu de toi.
18. Lève les yeux tout autour, et vois : tous ceux-ci se sont rassemblés et sont venus pour toi. Par ma vie, dit le Seigneur, tu te revêtiras d'eux tous comme d'une parure, et tu t'en ceindras comme une épouse;
19. car tes déserts, tes solitudes et ton pays ruiné seront désormais trop étroits pour leurs habitants, et ceux qui te dévoraient seront chassés loin de toi.
20. Les enfants de ta stérilité diront à tes oreilles : L'espace est trop étroit pour moi ; fais-moi de la place pour que j'y habite.
21. Et tu diras dans ton cœur : Qui me les a engendrés? car j'étais stérile et je n'enfantais point, j'étais exilée et captive. Et qui les a nourris? car j'étais seule et abandonnée ; et ceux - ci , où étaient -ils?
établis en Chine, au tx)me XXTV des Lettres édifiantes... écrites des missions étrangères. — Laudate, cwM^ (\~:i}. 1.^). Le prophète, joyeux de contempler ce bel avenir, Invite la nation entière à s'associer au bonheur d'IsraSl. Cf. xLiv, 23.
1« Sion, actuellement si malheureuse, sera rétablie d'une manier^ merveUleosc. XLIX, 14-26.
14-81. Jéhovah console doucement Sion. — Et dixit Sion... Plaintes de la pauvre cité si éprouvée, et qui se croit tout à fait abandonnée de son Dieu (vers. 14). — Numquid oblivisci... f Protestation énergique et tout à fait aimante du Seigneur (vers. 16 et ss.). Sa tendresse pour Jérusalem surpasse celle d'une loère. Cf. lxvi , 3. — In manibus... descripsi... (vers. 16). Anthropomorphisme d'une force étonnante. Voyez la note de xiiv, 5. Jéhovah a gravé sur la {wume de ses mains (hébr. , kappaîm) l'Image de sa cité chérie, de sorte qu'il la contemple à tout Instant, glorlensement rebâtie et agrandie. — Structures tui (vers. 17). De même les LXX, le chaldéen , etc., qui ont lu aussi bônaîk ; mais l'hébreu actuel a bânaik, tes fils. Au lieu de venerunt, l'hébreu dit avec pins de force : lia accourent An oontralro, lei tnnemlB 4e Sion
sont obligés de s'éloigner : deêtruentea... exibunt.
— Leva in circuitu... (vers. 18). Apostrophe dramatique. La cité qui se croit délaissée va recevoir une multitude Innombrable (omnes isti...) d'enfants on de constructeurs, qui la repeupleront ou la rebâtiront. — Vivo ego... Serment divin pour confirmer cette magnifique promesse.
— Omnibus ~. velut ornamento... Gracieuse et expressive comparaison : les nouveaux habitants de Sion seront pour elle comme un vêtement d'honneur. — Circum,dabis... qv^isi sponsa. Hébr. : Tu t'en ceindras. Allusion à la riche ceinture des jeunes épouses. Cf. Jer. ii, 32. — Déserta, solitudines, terra rainm... (vers. 19). Le misérable état de Jérusalem pendant l'exil est mentionné trois fois coup sur coup, pour mieux mettre en relief sa future prospérité. Le pays deviendra trop étroit, tant les habitants seront nombreux : nunc angusta erunt... — Longe fugabuntur... Comme au vers. VP>. — Filii sterilitatis... (vers. 20). C.-à-d., des enfants qui naîtront de Sion en un temps où 11 semblait qu'elle ne connaîtrait plus jamais les joies de la maternité. — Et dices in corde... (vers. 21). Langage de joyeuse surprise. « On comprend que Sion Ignore elle-même comment ses flis lui ont été enfantés. Us l'ont été uuds sa participa-
Is. XLTX, 22-26.
2'2. Voici ce que dit le Seigneur Dieu : Je lèverai la main vers les nations, et je dresserai mon étendard vers les peuples. Et il8 ramèneront tes fils entre leurs bras, et ils porteront tes filles sur leurs épaules.
23. Les rois seront tes nourriciers, et les reines tes nourrices; ils t'adoreront en baissant le visage contre terre, et ils lécheront la poussière de tes pieds. Et tu sauras que je suis le Seigneur, et que ceux qui m'attendent ne seront pas confondus.
24. Peut-on ravir au puissant sa proie, et enlever à un homme robuste ceux qu'il a rendus captifs?
25. Mais voici ce que dit le Seigneur : Oui, les captifs du puissant lui seront ravis ; et ceux que l'homme robuste avait pris lui seront enlevés. Je jugerai ceux qui t'avaient jugée, et je sauverai tes fils.
26. Je ferai manger à tes ennemis leur propre chair ; ils seront enivrés de leur sang comme d'un vin nouveau ; et toute chair saura que je suis le Seigneur qui te sauve, et que le Fort de Jacob est ton rédempteur.
22^. Ha>c dicit Dominus Deus . Kfco levabo ad gentes maimm meam, et ad populos exaltabo signum meum. Et afférent filios tuos in ulnis, et filiao tuas super humeros portabunt.
23. Et erunt reges nutritii tui, et reginse nutrices tuae ; vultu in terram demisso adorabunt te, et pulverem pedum tuorum lingent. Et scies quia ego Dominus, super quo non confundentur qui expectant eum.
Numquid tolletur a forti prseda
aut quod captum fuerit a robusto, salvum esse poterit?
25. Quia hsec dicit Dominus : Equidem , et captivitas a forti tolletur ; et quod ablatum fuerit a robusto, salvabitur. Eos vero, qui judicaverunt te, ego judicabo , et filios tuos ego salvabo.
26. Et cibabo hostes tuos carnibus suis, et quasi musto, sanguine suo inebriabuntur; et sciet omnis caro quia ego Dominus salvans te, et redemptor tuus Fortis Jacob.
tion, pendant qu'elle était séparée de son divin Époux. » Évidemment, ces enfants innombrables ne figurent pas seulement les .Juifs rentrés .'i Jérusalem après l'exil, mais aussi les païens convertis par le serviteur de Jéhovah (comp. les vers. 6 , 22 et ss.) ; ce passage est donc messianique.
J2 '-'6. neec dicit... Le Seigneur va expliquer
Enfants portés sur le sein et sur l'épaule. (Peinture égyptienne et bas -relief assyrien.)
luI-mÊme à Jérusalem le mystère de son étonnante fécondité. — Levabo ad gentes manuin... iignum... Double signal. Cf. xi, 11-12 ^xiii, 2, etc.
— Afférent filios tuos... Les Gentils coopéreront avec un saint enthousiasme au rapatriement des Israélites exilés. Cf. xiv, 2. — In ulnis, super humeros ; les deux manières principales de porter les petits enfants en Orient {Atl. arch., pt. xxv, flg. 4, 6; pi. Lxxix, fig. 7). — Reges nut^-itii... (vers. 23). Sion est désormais une souveraine d'une telle noblesse, d'une telle grandeur, que les rois et les reines sont flers de nourrir ses enfants. — Adorabunt..., pulverem pedum... Marques de la plus humble soumission. Cf. XLV, 14; Ps. T.xxi , 9; Mich. vu, 17. — Et scie» quia... Excitation à une pleine confiance en Dieu : super quo non... — Numquid tolletur...* Objection soulevée par des Juifs incrédules (vers. 24): Est-ce que l'on peut arracher sa proie à un tyran puissant et cruel ? — Quod captum... a robusto. De tnême les LXX et le syriaque. D'après l'hébreu : la capture faite sur le juste . — Quia hsec dicit... Vers. 25-26 : réponse du Seigneur à l'objection. Oui, Dieu saura accomplir cette œuvre dUflcile : captivitas (l'abstrait pour le concret) a forti... Israël sera délivré des mains de ceux qui l'avalent réduit en esclavage , et ces cruels oppresseurs auront leur tour : eos vero qui judicaverunt... Les principaux interprètes catholiques admettent à bon droit quo cet oracle va plus loin que la fin de l'exil chaldéen, et qu'il représente aussi l'Israël spirituel, idéal, délivré de la captivité du démon. — Et cibabo... carnibus (vers. 26). Les ennemis de Jérusalem, « comme des forcenés, se détruiront de leurs propres mains, » et dévoieront leur
Is. L, 1-4.
CHAPITRE L
1. Haec dicit Domînus : Quis est hic liber repudii matris vestrse, quo dimisi eam? aut quis est créditer meus, cui vendidi vos? Ecce in iniquitatibus vestris vendjti estis, et in sceleribus vestris dimisi matrem vestram.
2. Quia veni, et non erat vir; vocavi, et non erat qui audiret. Numquid abbreviata et parvula facta est manus mea, nt non possim redimere? aut non est in me vii-tus ad liberandum? Ecce in increpatione mea desertum faciam mare, ponam flumina in siccum ; computrescent pisces sine aqua, et morientur in siti.
3. Induam cselos tenebris, et saccum ponam operimentum eorum.
Dominus dédit milii linguam eru
1. Voici ce que dit le Seigneur : Quel est cet acte de divorce, par lequel j'ai répudié votre mère ? où quel est ce créancier auquel je vous ai vendus? Voici, c'est à cause de vos iniquités que voua avez été vendus, et c'est à cause de vos crimes que j'ai répudié votre mère.
2. Car je suis venu, et il n'y avait personne; j'ai appelé, et personne n'entendait. Ma main est -elle devenue trop courte et trop petite pour pouvoir racheter? ou n'ai -je pas assez de force pour vous délivrer? Par une seule menace je tarirai la mer, je mettrai les fleuves ii sec; les poissons, n'ayant plus d'eau, pourriront et mourront de soif.
3. J'envelopperai les cieux de ténèbres, et je les couvrirai d'un sac.
Le Seigneur m'a donné une langue
propre chair, dans un mouTement de rage et de haine. Cf. ix, 20.
§ II. — Second disœurs : Israël répudié par sa faute; le serviteur de Jéhovah fidèle à sa mission malgré les souffrances qu'elle lui coûte. L, 1-U.
Ce second discours nous transporte encore, dans son ensemble, aux jours du Messie, et nous montre l'infidélité des Juifs aux grâces immenses que devait leur apporter le serviteur de Jéhovah. Au lieu de raccueillir avec empressement, comme un sauveur, ils le méprisent et l'outragent Indignement. Ce crime énorme fera tomber sur eux tout le poids des vengeances divines.
1° C'est à cause de ses crimes qu'Israël est plongé dans le malheur. L, 1-3.
Chap. L. — 1-3. L'épouse mystique de Jéhovah s'est répudiée elle-même; le Seigneur est néanmoins prêt à pardonner et à sauver. — Hœc dicit... Dieu s'adresse aux enfants de Sion. — Quis est hic...? D'après l'hébreu : Où est le livre...? Comme en tant d'autres endroits, l'union de Jéhovah et d'Israël est représentée sous la figure du mariage. Le liber repudii était l'acte oflaciel qui attestait que telle épouse avait été répudiée gelon les formes légales, et qu'un divorce régruller existait entre elle et son mari. Cf. Deut. XXIV, 1 - 4 ; Jer. in, 8 ; Matth. i, 9. Jéhovah s'est contenté de renvoyer son épouse Infidèle; dans sa miséricorde envers elle, U n'a pas voulu lui donner une lettre de divorce qui eût été «le sceau d'une rupture étemelle », car 11 se proposait de la reprendre un Jour. — Quis... créditer...? Autre figure pour exprimer la même pensée. Chez les Hébre'ix, les enfants des débiteurs Insolvables
étaient parfois vendus au profit des créanciers. Cf. IV Reg. iv, 1 ; Neh. v, 6 ; Matth. xvui, 26. Le Seigneur affirme que tel n'a pas été le cas pour les siens; ils lui appartiennent donc toujours, puisqu'il n'y a pas eu de séparation absolue entre eux et lui. — Tn iniquitatibus... Hébr.: C'est à cause de vos Iniquités... et à cause de vos crimes. Ils ont été rtellement vendus et répudiés, l'exil en est la preuve, mais répudiés par eux - mêmes et non par le Seigneur. — Veni, et non erat... (vers. 2). Avec plus de force dans l'hébreu : Pourquoi suis - je venu sans qu'il y eût personne? (pourquoi) ai -je appelé sans que personne répondît? Par ses prophètes, et aussi par ses châtiments. Dieu avait essayé d'améliorer son peuple, mais en vain. — Numquid abbreviata et parvula. ..t Langage très pittoresque: malgré tout, Jéhovah était assez puissant pour sauver ses fils ing^rats. — Ecce... Preuve de sa toutepuissance universelle, qui « n'est pas plus affaiblie que son amour ». — In increpatione... desertum... Il lui suffit d'une menace pour dessécher la mer, comme au temps de la sortie d'Egypte. Cf. Ex. XIV et XV; Ps. cv, 9, etc. — Flumina in siceum : comme le Jourdain , an moment où les Hébreux pénétrèrent dans la Terre promise. Cf. Ps. cxni, première partie, 6. — Induam cselos. . . ( vers. 3 ) : comme durant la neuvième plaie d'Egypte. Cf. Ex. x, 21 et ss.; Ps. civ, 28; Sap. XVII, 2 et ss. — Saccum ponant... : le vêtement de la détresse et du deuil.
2» Le serviteur de Jéhovah, humilié et mis à la torture, mais fidèle quand même à son devoir, L, 4-9.
4-9. Prophétie sous la forme d'un monologue, comme au chap. xlix ,1-6. C'est de nouveau îç
Is. L, 5-10.
Bavaiiff. ,illn que je puisse soutenir par la ]iarule celui qui est abattu. Il éveille le matin, le raatiu il éveille mon oreille, afin que je l'écoute comme un maître.
5. Le Seigneur Dieu m'a ouvert l'oreille, et je ne le contredis pas ; je ne me suis point retiré en arrière.
6. J'ai abandonné mon corps a ceux qui me frai)paient, et mes joues à ceux qui m'arrachaient la barbe; je n'ai pas détourné mon visage de ceux qui me couvraient d'injures et de crachats.
7. Le Seigneur Dieu est mon protecteur ; c'est pourquoi je n'ai pas été confondu ; c'est pourquoi j'ai rendu mon visage semblable à une pierre très dure, et je sais que je ne serai pas confondu.
8. Celui qui me justifie est proche ; qui se déclarera contre moi? Comparaissons ensemble; qui est mon adversaire?
qu'il s'apfiroche de moi.
9. Le Seigneur Dieu est mon protecteur ; quel est celui qui me condamnera? A'^oici, ils s'useront tous comme un vêtement; ils seront mangés des vers.
10. Qui d'entre vous craint le Seigneur, et entend la voix de son serviteur? Que celui qui marche dans les ténèbres, et qui n'a pas de lumière, espère au nom du Seigneur, et qu'il s'appuie sur son Dieu.
ditam, tri sciain Rusfontare «iim qin lassus est verbo. Krigit mane, mane erigit mihi aurem, ut audiam quasi magistrum.
5. Dominus Deus aperuit mihi aurem, ego autem non contradico; retrorsum non abii.
6. Corpus meum dedi percutientibus, et gênas meas vellentibus ; faciem meam non averti ab increpantibus et conspuentibus in me.
7. Dominus Deus auxiliator mena, ideo non sum confusus; ideo posui faciem meam ut petram durissimam, et scio quoniam non confundar.
8. Juxta est qui justificat me; cfuis contradicet mihi? Stemus simul; quis est adversarius meus ? accédât ad me.
9. Ecce Dominus Deus auxiliator meus ; quis est qui condemnet me ? Ecce omnes quasi vestimentum contereutur; tinea comedet eos.
10. Quis ex vobis timens Dominum, audiens vocem servi sui? Qui ambulavit in tenebris, et non est lumen ei, speret in nomine Domini, et innitatur super Deum suum.
Messie qui parle, se consolant par cet épanchement de son âme devant Dieu. — Dominus. Dans l'hébreu : 'Adonaï Thovah. Cette association solennelle des deux principaux noms divins va être renouvelée trois fols encore. Coœp. les vers. 6 , 7 et 9. — Linguam eruditam. Hébr. : une langue de disciples, c.-à-d. telle que l'ont des disciples formés par un maître habile. La Vulg.ate donne donc très bien le sens. Notre- Seigneur Jésus • Christ a affirmé & diverses reprises que sa doctrine venait de Dieu. Cf. Joan. VIII, 26, 40; XII, 50; xrv, 24, etc. Sur son admirable éloquence, comp. Joan. vn, 46. — Sustentare. C'est de ce verbe que dépend le substantif verbo ; soutenir et réconforter par une bonne parole les pauvres âmes fatiguées, désolées. Cf. Lvii, 16 ; Matth. xi, 28. — Mane, mane... Cette répétftion est un hébraïsme qui signifle : chaque matin. C.-à- d. sans cesse, à tout Instant. — Erlglt mihi aurem,. Belle métaphore , en hébreu surtout : Il éveille mon oreille. — Vt audiam quasi... Hébr. : pour que J'écoute comme (font) des disciples. Le sens est le même, et marque une attention vive et respectueuse. — Aperuit mihi aurem (vers. 6) : en vue de la révélation spéciale qui suit et qui concerne les soufErances du Christ. — Non contradico. D sera docile aux vo".onté8 divines, quoi qu'il doive lui en coûter a'obéii-. Cf. Joan. iv, 34; v, 30; vni, 21, etc. —
Retrorsum non abii. Il n'a pas reculé pour échapper aux douleurs qui l'attendaient. Cette pensée est admirablement développée dans les vers. 6 - 9.
— Corpus meum dedi... Hébr. : J'ai livré mon dos. — Vellentibus : à ceux qui lui arrachaient cruellement la barbe. Sur cet outrage, voyea II Reg. X, 4; Neh. xiii, 26; Matth. xxvi, 67; Joan. xvni, 22. — Faciem... et conspxKntibua... Le comble de rignominie; cf. Job, xxx, 10 ; Luo. xviii, 31-32, etc. — Dominus... auxiliator,. . ( vers. 7 et ss. ). Son appui et son refuge parmi ces épreuves si écrasantes. — Ut petram durissimam. L'hébreu dit seulement : comme un caillou. Cf. Ez. in, 8. Sa confiance en Dieu communiquera au Christ un courage inébranlable. — Juxta est qui... (vers. 8). La certitude du triomphe final fait qu'U brave et défie ses ennemis cruels (quis contradicet...*), leur proposant de paraître avec eux devant le tribunal du souverain Juge (stemiia simul...). — Quani vestimentum... lia seront lentement mais sûrement consumés.
8° Promesses et menaces. L, 10-11.
10-11. Quis ex vobis...f La promesse d'aborJ (vers. 10), pour ceux qui obéiront à Jéhovah et à son serviteur. — In tenebris : dans les ténèbres du malheur, et particulièrement de l'exiL
— Ecce vos omnes... La menace (vers. 11 ). — Accendentes ignem... Image des tribulations auu les méchants Infligent loavent auj boDB; mais
k. L, li - LI, Tj
11. Eocevosorenes accendeiite«ignern, acciûcti flamrais, anibulate in luniine ignis vestri, et in flammis quas succeiidistis : de manu mea factura est hoc vobis in doloribuB dormietis.
11. MaÎH vouB tous qui allumez un ffu, et qui êtes environnés de flammée, marchez à la lumière de votre feu, et dans les flammes que vous avez allumées : c'est par ma main que cela voua est arrivé; vous dormirez dans les douleurs.
CHAPITRE LI
1. Audite me, qui sequimini qu&d justuLT est, et quœiitis Dominum ; attendite ^d petram unde excisi estis, et ad cavern,^m laci de qua prtecisi estis.
2. Attendite ad Abraham , patrem ve- Btrum, et ad Sarara, quae peperit vos; quia unum vocavi eum, et benedixi ei, et multiplicavi eum.
3. Consolabitur ergo Dominus Sion, et consolabitur omues ruinas ejus; et ponet desertum ejus quasi delicias, et Bolitudinem ejus quasi hortum Domini.
Gaudium et laetitia invenietur in ea, gratiarum actio et vo.x laudis.
4. Attendite ad me, yjopule meus; et tribus mea, me audite; quia lex a me exiet, et judicium meum in lucem populorum requiescet.
5. Prope est justus meus, egressus est Salvator meus, et brachia mea populos judicabunt; me insulae expectabunt, et brachium meum sustinebunt.
1. Écoutez -moi, vous qui suivez la justice, et qui cherchez le Seigneur; regardez le rocher dont vous avez été taillés, et la carrière profonde dont vous avez été tirés.
2. liegardez Abraham votre père , et Sara qui vous a enfantés ; je l'ai appelé lorsqu'il était seul, je l'ai béni et multiplié.
3. Le Seigneur consolera donc Sion et il consolera toutes ses ruines; il changera son désert en délices, et sa solitude en un jardin du Seigneur. La joie et l'allégresse se trouveront en elle, l'action de gi-âces et la voix des cantiques.
4. Regardez - moi , mon peuple ; ma nation, écoutez -moi; car la loi sortira de moi, et ma justice se reposera parmi mon peuple et sera leur lumière.
5. Mon juste est proche, mon Sauveur va paraître, et mes bras jugèrent les peuples; les îles m'attendront, elles attendront mon bras.
la loi du talion vengera ces derniers, et les oppresseurs iniques seront consumés par leurs propres flammes. — De ma?iu mea... C'est le serviteur de Jéhovah qui continue de parler. — In doloribus dormietis. Hébr. : vous serez couchés... La douleur sera pour eux une couche terrible, perpétuelle.
J lîl. — Troisième discours : Israël sera finalement sauvé. LI, 1-23.
1" Le prophète essaye d'affermir la fol et la confiance d'Israël. LI, 1-8.
CnAP. LI. — 1-3. De même que le Seigneur a fait sortir tout un peuple d'Abraham et de Sara, de même U saura multiplier les humbles restes de Sion. — AvMte me. Pressant appel, qui sera réitéré plusieurs fols. Comp. les vers. 2, 4, 7. — Qui sequimini quod justum.,. L'Invitation s'adresse donc à la partie saine et Adèle des Juifs. — Ad petram..., ad cavernam laci (hébr. ; au creux de la fosse, c.-à-d. à la carrière). Métaphore qui exprime fort bien les humbles commencements d'Israël. Tout un peuple issu d'un vieillard très âgé et d'une femme stérile. Oimp. le vers. 2, et Hebr. xi, 12. — Unum vocavi... Abraham était seul, -ans enfants et sa:i.s
espérance d'en avoir Jamais, lorsque Dieu le choisit et l'appella. Cf. xxxiu, 24. — DeiLCllxi... et muUiplicavi.„ Il devint rapidement le « père de la multitude ». Cf. Gen. xn, 2-3; xiii, 15-16; xvTii, 18 ; XXII, 17, etc. — Consolabitur... (vers. 3). Dieu fera pour Sion, toute minée et misérable qu'elle soit, ce qu'il a fait pour Abraham. — Desertum. . . quasi delicias. Hébr. : comme un Éden ( LXX : wç TtapâSeicroç ), c.-à-d. comme un Jardin de délices. Description gracieuse de l'âge d'or messianique.
4-6. Le salut promis par Jéhovah et réalisé par son serviteur n'atteindra pas seulement les Juifs, mais tons les peuples. — Attendite ad me. Oracle beaucoup plus magnifique encore que le précédent. — Lex a me... et judicium... Hébr. ; J'établirai ma loi pour la lumière des nations. Cf. n, 2-4; xtn, 6, etc. — Prope est juatus..., salvator... Dans la Vulgate, ces titres dé.slgnent personnellement le Messie. Mais l'hébreu emploie le concret : Ma justice est proche, mon salut va paraître. L'idée est la même en réalité, puisque la Justice de Dieu, dans ce passage, c'est sa fidélité à tenir ses promesses de salut, et que ce salut devait être opéré par l'interméiliaire da Clirisb.- — Brachia... judicabunt : et ils cliâtieront reux
Is. LI, 6-13.
6. Levez les 3'eiix au ciel , et regardez en bas sur la terre; car le ciel se dissoudra connue la furaée, la terre sera usée comme un vêtement, et ceux qui l'habiteut périront avec elle; mais mon salut sera éternel, et ma justice ne fera pas défaut.
7. Ecoutez -moi, vous qui connaissez le juste, mon peuple, qui avez ma loi dans vos cœurs ; ne craignez pas l'opprobre des hommes, et ne redoutez pas leurs blasphèmes;
8. car les vers les dévoreront comme un vêtement, et la teigne les rongera comme la laine ; mais mon salut sera éternel, et ma justice subsistera de génération en génération.
9. Elevez -vous, élevez- vous, revêtezvous de force, bras du Seigneur; élevezvous comme aux anciens jours, dans les siècles passés. N'est- co pas vous qui avez frappé le superbe, qui avez blessé le dragon ?
10. N'est-ce pas vous qui avez séché la mer, l'eau de l'impétueux abîme ; qui avez fait au fond de la mer un chemin pour faire passer vos affranchis ?
11. C'est ainsi que les rachetés du Seigneur reviendront; ils viendront à Sion avec des chants de louange, et une joie éternelle couronnera leurs têtes ; ils seront dans la joie et le ravissement ; la douleur et les gémissements s'enfuiront.
12. C'est moi, c'est moi-même qui vous consolerai. Qui es -tu pour avoir peur d'un homme mortel, et du fils de l'homme qui séchera comme l'herbe?
Et tu as oublié le Seigneur qui t'a
6. -Levate in cœlum ocuios veitros, et videte sub terra deorsum ; quia ca^ii sicut fumus liquescent, et terra siciit vestimentum atteretur, et habitatores ejus sicut hœc interibunt ; salus autem mea iu sempiternum erit, et justitia mea non deficiet.
7. Audite me, qui scitis justum, populus meus, lex mea in corde eorum ; nolite timere opprobrium hominum, et blasphemias eorum ne metuatis ;
8. sicut enim vestimentum, sic comedet eos vermis, et sicut lanam, sic devorabit eos tinea; salus autem mea in sempiternum erit, et justitia mea in generationes generationum.
9. Consurge, consurge, induerô fortitudinem, brachium Domini ; consurge sicut in diebus antiquis, in generationibus sœculorum. Numquid non tu percussisti Buperbum, vulnerasti draconem?
10. Numquid non tu sîccasti mare, aquam abyssi vehementis ; qui posuisti profundum maris viam, ut transirent iiberati ?
11. Et nunc qui redempti sunt a Domino revertentur , et venient in Sion laudantes, et lœtitia sempiterna super capita eorum, gaudium et Igetitiam tenebunt; fugiet dolor et gemitus.
12. Ego, ego ipse consolabor vos. Quis tu, ut timeres ab homine mortali, et a filio hominis qui quasi fœnum ita arescet?
Et oblitus es Domini, factoris tui
qui auront été trouvés coupables. — Me insulae expeetabunt. Ceux des païens qui auront échappé à la vengeance du Seigneur soupireront après la délivrance. Cf. xui, 4. — Brachium... sustinebunt. Non plus son bras vengeur, mais sa main protectrice.
6-8. Immutabilité des promesses divines, par opposition à l'instabilité des créatures, même de celles qui sont les plus solides en apparence. Cf. XXIV, 19-20; XXXIV, 4, etc. — Levate in cmlum... Encouragement pressant à la confiance.
— Sicut fumus : matière sans consistance, qui se dissipe en un Instant. Cf. Ps. lxvii, 3, etc.
— Sicut vestimentum... Môme image au Ps. ci, 27.
— Sicut h«c. Dans l'hébreu, suivant la traduotiou la pins commune : comme des moucherons.
— Qui scitis justum, (vers. 7). L'hébreu a encore l'abstrait : V^ous qui connaissez la justice, o.-à-d. qui êtes fidèles à Jéhovah et qui pratiquez ses lois. — Opprobrium h07ninum : les malédictions et les persécutions tyranniques. — Sicnt enim
twMmtnium.- (vera. 8). Voyez la note du L. 9. COMMEAT. — Y.
S» Fervente prière d'IsraOl à son Dieu. LI, 9-11.
9-11. Excités par les promesses qu'ils viennent d'entendre, les Juifs conjurent le Seigneur de les délivrer, ainsi qu'il l'avait fait en Egypte pour leurs pères. — Consurge, consurge. Hébr.: Éveilletoi, éveille-toi. « Vive et magnifique apostrophe, » et langage plein de foi. — Numquid non tu... Celui qui a opéré autrefois de si grands prodiges ne pourra-t-ii pas les renouveler dans un même but? — Superbum. Hébr. : Râhab. Nom de l'Egypte; cf. XXX, 7; Ps. Lxxxvi, 4, et la note; Lxxxvm, 11, etc.— Draconem. Encore l'Egypte. Voyez la note de xxvii, 1. — Et nunc qui r(u dempti... (vers. 11). Ces lignes sont une reproduction presque littérale de xx.w, 10.
3« Aimable réponse dn Seigneur à la prière de son peuple. LI, 12-16.
12-16. Douces promesses, mêlées de paternels reproches. — Ego, ego ipse... Grande emphase dans ces pronoms accumulés. — Quis tu, ut timeres.,, Poorquol ont -ils fait plus de cas des
l8. LI. 14-20.
qui teteiidit caelos et fundavit terrain ; et formidasti jugiter tota die a facie furoris ejus qui te tribulabat, et paraverat ad perdendum!- Ubi nunc est furor tribulantis?
14. Cito veniet gradiens ad aperiendurn; et non interticiet usque ad internecionem , nec deficiet panis ejus.
15. Ego autem sum Dominus Deus tuus^ qui conturbo mare, et intumescunt fluctus ejus; Dominus exercituum nomen meum.
16. Posui verba mea in ore tuo, et in umbra manus mese protexi te, ut plantes cselos, etfundes terram, et dicas ad Sion : Populus meus es tu.
17. Elevare, eleTare, consurge, Jérusalem, quae bibisti de manu Domini calicera iras ejus; usque ad fundum calicis soporis bibisti, et potasti usque ad fseces.
18. Non est qui susteutet eam, ex omnibus filiis quos genuit; et non est qui appréhendât manum ejus ex omnibus filiis quos enutrivit.
19. Duo sunt quae occurrerunt tibi ; quis contristabitur super te? Vastitas, et contritio, et famés, etgladius; quis consolabitur te?
20. Filii tui projecti Bunt, dormierunt in capite omnium viarum sicut oryx illaqueatus, pleni indignatione Domini, increpatione Dei tui.
créé, qui a étendu les cieux et foudé la terre, et tu as tremblé sans cesse tout le jour devant la fureur de celui qui t'afiligeait, et qui était prêt à te perdre! Où est maintenant la furie de celui qui t'affligeait ?
14. Bientôt celui qui doit ouvrir arrivera; il ne détruira pas jusqu'à l'extermination, et son pain ne manquera pas.
15. C'est moi qui suis le Seigneur ton Dieu, qui trouble la mer et qui fais soulever ses flots; mon nom est le Seigneur des armées.
16. J'ai mis mes paroles dans ta bouche, et je t'ai mis à couvert sous l'ombre de ma main, pour établir les cieux et fonder la terre, et pour dire à Sion : Tu es mon peuple.
17. Réveille-toi, réveille -toi, lève-toi, Jérusalem, qui as bu de la main du Seigneur la coupe de sa colère; tu as bu jusqu'au fond la coupe d'assoupissement, et tu l'as vidée jusqu'à la lie.
18. De tous les fils qu'elle a enfantés il n'en est aucun qui la soutienne, et de tous les fils qu'elle a nourris aucun ne lui prend la main.
19. Ces deux choses te sont arrivées ; qui s'attristera sur toi? Le ravage et la ruine, la faim et le glaive; qui te consolera?
20. Tes fils ont été jetés à terre ; ils se sont endormis à la tête de toutes les rues comme un oryx pris au filet, pleins de l'indignation du Seigneur, des menaces de ton Dieu.
menaces d'hommes fragiles (aft liomine mortali...) que des promesses de leur Dieu toutpuissant (gui tetendit...)1 N'avaient-lls pas expérimenté la faiblesse de leurs ennemis (uM nunc est /uror...)? — Cito veniet... (vers. 14). Daprès la Vulgate , le participe gradiens représente le Messie libérateur. Comp. xlh, 7, où il ouvre, comme ici, les prisons pour en faire sortir les captifs. Divergence notable dans l'hébrea : Bientôt celui qui est courbé (sous le faix de l'esclavage; cf. xUlL, 22) sera délivré. — Non interflciet... Dans notre version latine, ce trait se rapporte aux oppresseurs mentionnés plus haut (vers. 1 2.1 3). L'hébreu continue la description des misères qui vont être allégées : Il ne mourra pas dans la fosse, c.-à-d. dans l'obscur cachot où ses ennemie l'avalent plongé. Cf. Jer. xx, 2 ; xxix, 26. — Nec dsflciet panis... Image d'un bonheur à jamais assuré. Cf. xxxin, 16. — Ego... qui conturbo... Jéhovah agite et calme à son gré l'océan ; preuve évidente du pouvoir qu'il a de sauver son peuple. — Posui verba mea... (vers. 16). Dans lu Vulgate, ces paroles sont a<lres8ées au Messie, dont ii)i-» déterminent le rdle de libératenr. C!f. xlix, 2.
Au lieu de la seconde personne (plantes, fundes, dicas), l'hébrcu emploie une tournure qui permet de les appliquer à Israël, ce qui cadre mieux avec le contexte (<f ad plantandum, ad fundandum...; pour que ]e plante, que Je fonde...).— Ut plantes caelos : à la manière d'une tente , dont les piquets sont fixés solidement dans le sol. Cf. XL, 22, etc. Il s'agit sans doute des nouveaux cieux et de la nouvelle terre de la fin des temps. Cf. Lxv, 17, et Lxvi, 22.
4° Sion sera consolée, tandis que ses ennemis seront humiliés. LI, 17-23.
17-20. Jérusalem a dû boire ù la coupe de la colère divine. — Elevare. . . , consurge. D'après l'hébreu : ÉvelUe-tol, éveille-toi (comp. le vers. 9) ; lève -toi... — Quse bibisti... Métaphore très expressive, pour désigner les malheurs de la cltO coupable et châtiée pour ses crimes. Cf. xix, 14 ; XXIX, 18; Ps. Lxxiv, 9 ; Ez. xxni, 32 et ss., etc. — Calicis soporis. Coupe pleine d'un breuvage enivrant, stupéfiant, de sorte que ceux qui en boivent sont entièrement à la merci de leurs ennemis. — Non est qui susteutet... (vers. 18). Hébr. : 11 n'y s personne qui la conduise ^'^:^u<
Is. LT, 21 — LIT, I.
21. C'est pour(|uoî écoute ceci, pauvre petite, qui es enivrée, mais non de vin.
22. Voici ce que dit ton dominateur, ton Seigneur et ton Dieu, qui combattra pour son peui)le : Voici, j'enlève de ta main la coupe d'assoupissement, le fond de la coupe de mon indignation; tu n'en boiras plus à l'avenir.
23. Je la mettrai dans la main de ceux qui t'ont humiliée, et qui ont dit à ton âme : Courbe-toi , afin que nous passions ; et tu as fait de ton corps comme une teiTC, et comme un chemin pour les passants.
Idcirco audi hoc, paupercula, et ebria non a vino
22. Ilsec dicit Dominator tuus, Uoniinu8 et Dcus tuus, q.ui pugnabit pro populo 8U0 : Ecce tuli de manu tua calicem soporis, fundum calicisindignationia meae ; non adjicies ut bibas illum ultra.
23. Et ponam illum in manu eorum qui te humiliaverunt, et dixerunt animas tuse : Incurvare, ut transeamus ; et posr.isti ut terram corpus tuum, et quasi viam transeuntibus
CHAPITRE LU
1. Lève -toi, lève- toi, revêts -toi de ta force, Sion; revêts -toi des vêtements de ta gloire, Jérusalem, ville du Saint, car
1. Consurge, consurge, induere fortitudine tua, Siou ; induere vestimentis gloriae tuse, Jérusalem, civitas Sancti,
son état d'ivresse). Ce ton élégiaque, qui retentit jusqu'à la fin du vers. 20, rappeUe celui des Thrènes. — Duo... occurrerunt... (vers. 19). Deux sortes de maux : le pays ravagé (vastitas et eontritio), les habitants ^ .
livrés à la mort (famés et gladius). r'/
— Filii lui... dm-mierunt (Yera. 20), Hébr. : tes flis sont étendus. — Sicut oryx. Hébr. : comme un 0'.
Animal déjà mentionné au Deutéronome, xiv, 5, et qui paraît désigner, en effet, l'antilope oryx ( Atl.
cChist. nat., pi. Lxxxvii, flg. 8). ^ « Figure noble, quoique tragique.
Israël, ce peuple des montagnes, est comparé à une antilope, que toute son agilité, toute sa grâce , n'ont pas sauvée du filet des chasseurs. » — Pleni indig7).ationc Domini : et c'est pour cela que l'adversité est si profonde.
21-23. Cette coupe va passer aux ennemis de Sion, qui devront la vider à leur tour. — Idcirco...
pauperciila. Terme de compassion, et de tendresse en même temps.
— Ebria , non a mno. Comii. le vers. 17, et x.tis, 9. — Incurvare ut transeamus... Les prisonniers de guerre subissaient parfois à la lettre cette humiliation ; les vainqueurs leur mettaient le pied sur le corps. Cf. Jos. x , 24 ; Ps. cix , 1 , etc. (.Atlas archéol., pi. cxiv, fig. 3, 6-7, 8). — Posuiati... corpus tuum.
Hébr. : ton dos.
§ IV. — Quatrième discours : encore Vheurevse délivrance de Jérusalem. LU, 1-12.
Apr^s avoir aftinné de nouveau que cette délivrance viendra, le prophète en trace une description très dramatique.
1" La gloiie de Jéhovah exige la rédemption de Jérusalem. LU, 1-6.
Chap. LII. — 1-6. Consurge, consurge. Hébr,;
Or.vx et son faon.
Éveille -toi, éveille -toi. Cf. li, 9, 17, et les notes. Le prophète se représente la capitale juive sous les traits d'une femme qui, frappée par la colère divine, accablée de douleur, gît presque sans vie sur la poussière du chemin; il la presse de bs relever, pour commencer une nouvelle existence
Is. LIT, 2-8.
:i l'avenir l'incirconcis et l'impur ne te traversera plus.
2. ISccoue la poussière, lève -toi, assieds-toi, Jérusalem, détache les chaînes de ton cou, captive, fille de Sion,
3. car voici ce que dit le Seigneur : Vous avez été vendus pour rien, et vous serez rachetés sans argent.
4. Car voici ce que dit le Seigneur Dieu : Mon peuple descendit autretois en Egypte pour y habiter, et Assur l'a opprimé sans aucun sujet.
5. Et maintenant quai -je à faire ici, dit le Seigneur, puisque mon peuple a été enlevé sans raison? Ses oppresseurs agissent injustement, et mon nom est sans cesse blasphémé tout le jour.
6. C'est pourquoi mon peuple connaîtra mon nom en ce jour- là, car moi qui parlais, me voici.
7. Qu'ils sont beaux sur les montagnes les pieds de celui qui annonce et prêche la paix, qui annonce la bonne nouvelle, qui prêche le salut, qui dit à Sion : Ton Dieu va régner!
8. La voix de tes sentmeWesretentit, elles élèvent la voix , elles chantent ensemble
quia non adjiciet ultra ut pertranscat por te incircuracisiis et immundns.
2. Excutere de pulvere, consurge, sede, Jérusalem; solve vincula coUi tui, captiva filia Sion ;
3. quia hœc dicit Dominus : Gratis venundati estis, et sine argento redimemini.
4. Quia hœc dicit Dominus Deus : In ^gyptum descendit populus meus in principio, ut colonus esset ibi, et Assur absque ulla causa calumuiatus est eum.
5. Et numquid mi lu est hic, dicit Dominus, quoniam ablatus est populus meus gratis? Dominatores ejus inique agunt, dicit Dominus, et jugiter tota die nomen meum blasphematur^
6. Propter hoc sciet populus meus nomen meum in die illa , quia ego ipse qui loquebar, ecce adsum.
7. Quam pulchri super montes pedes annuntiantis et prsedicantis pacem, annuntiantis bonum , prsedicantis salutem , dicentis Sion : Regnabit Deus tuus !
8. Vox specutatorum tuorum, levaverunt vocem, simul laudabuut, quia
beaucoup plus glorlense et plus heureuse que la première. — Indttere fortitudinc. . . Sion avait été faible et défaillante pendant l'exil ; le bras de Dieu lui rend maintenant toute sa force. — Jnduere vealimentis... : de ses vêtements les plus précieux, pour fêter le retour de son roi. Au Heu de civilas Saneti, l'hébreu a « cité sainte ».
— Quia non adjiciet... Dans cette Sion régénérée, rien d'impur ne pénétrera désormais. Cf. v, 8 ; Joël, m, 17 ; Apoc. xxi, 27. — Incircuinclsus et immundus. Deux notions qui allaient de pair chez les Juifs. — Excutere de pulvere... Frappant contraste avec le sort prédit naguère à Babylone. Cf. xlvii, 1. — Ch'atia venundati.. . (vers. 3). Lorsque Jéhovah livra les Israélites aux Chaldéens, il ne reçut rien en échange; ce n'était donc pas une vente proprement dite. Sa propriété n'avait point été aliénée, mais simplement abandonnée pour un temps. Par conséquent, il est libre de la reprendre à son gré, sans avoir rien à payer : sine argevto redimeminl. Cf. L, 1. — Quia hœc dicit... (vers. 4). Détails historiques, pour démontrer que les principaux ennemis d'Israël, les Égyptiens, les Assyriens et les Babyloniens, méritent d'être traités sans pitié.
— In .^Lgyptum... ut colonus... Bien que les Hébreux eussent travaillé pendant longtemps dans la terre de Gessen, fécondée par leurs sueurs, les Egyptiens les opprimèrent durement. Assur ne les traita pas avec moins de rigueur (calumniattis est...: hébr.: l'opprima), sans raison légitime. — Et numquid... hic (vers. 6). C.-ii-d. : Qu'ai -je à faire ici? « Ici, » c'est Babylone, où Jc-bovah est censé avoir accompagné son peuple
au temps de la captivité. Il n'est pas convenable pour lui de demeurer dans cette contrée païenne ; aussi va-t-ll la quitter, et ramener les Juifs à Sion. Comp. les vers. 7-12. — Ablatus est... gratis. Même pensée qu'au vers. 3. — Inique agunt. Littéralement dans l'hébreu : Ils poussent des hurlements (des cris violents de triomphe et de Joie). — Jugiter nomen meum... Les Chaldéens se riaient de Jéhovah d'une manière sacrilège, prétendant qu'il avait été incapable de sauver sa nation. — Sciet populus meus... (vers. 6). Les Juifs sauront par expérience que leur Dieu est tout -puissant pour les sauver.
2» Tableau anticipé de la cessation de l'exil. LU, 7-12.
7-10. Les messagers du Seigneur annoncent que son règne va être rétabli dans Sion. — Quam pulchri...l Vision toute suave d'Isaïe. Le prophète contemple à travers les montagnes da la Palestine les hérauts de la bonne nouvelle, qui proclament partout la délivrance. Saint Paul. Rom. X, 16, applique ce passage à la prédicatioi universelle de l'Évangile, car c'est d'elle, en réalité, qxi'il est ici question d'une manière principale; le retour des Israélites à Sion n'en était que le prélude et le type. M'basser, l'équivalent hébreu de annuntiantis, aurait été mieux traduit par « evangelizantls ». — Regnabit Deus... < C'est là la substance du message de salut. » L'hébreu signifie plutôt : Ton Dieu règne. Après rinicrruptlon causée par l'exil, Jéhovah se manifeste de nouveau à Jérusalem comme roi théocratique. — Speculatorum... (vers. 8) : les prophètes, qui étaient les leutinelles de Slou. De
l8. LU, 9-12.
oculo ad ocultim videbunt cura ccuverl>»rit Dominus Sion.
9. Gaudete, et laudate simul, déserta Jérusalem, quia consolatus est Dominus populum suum, redemit Jérusalem.
10. Paravit Dominus brachium sanctum suum in oculis omnium gentium, et videbunt omnes fines terras salutare Dei uostri.
11. Recedite, recedite; exite inde, pollutum nolite tangere; exite de meâio ejus; mundamini, qui fertis vasa Domini.
12. Quoniam non in tumultu exibitis, nec in f uga properaèitis ; prsecedet enim vos Dominus, et congregabit vos Deus Israël.
des cantlqttes de louaugee , car ellps voient de leurs yeux que le Ueigneur ramène Sion. .
9. Réjouissez -vous et louez ensemble le Seigneur, déserts de Jérusalem , parce qu'il a consolé son peuple et qu'il a racheté Jérusalem.
10. Le Seigneur a fait voir son bras saint aux yeux de toutes les nations, et toutes lee extrémités de la terre verront le salut de notre Dieu.
11. Retirez - vous, retirez -vous; sortez de là, ne touchez rien d'impur; sortez du milieu d'elle ; purifiez - vous, vous qui portez les vases du Seigneur.
12. Vous ne sortirez pas en tumulte, ni par une fuite précipitée, car le Seigneur marchera devant voue, et le Diev d'Israël vous rassemblera.
leur poste élevé, i\% aperçoivent les premiers le retour du Seigneur, et ils l'annoncent d'une voix haute et joyeuse. — Laxulalmnt. Hébr. : Ils poussent des cris d'allégresse. — Oculo ad oculum : de leurs propres 3'eux, de très près. — Gaudete et laiulale, déserta... Hébr. : Poussez des cris de joie, jubilez ensemble, ruines de Jérusalem. Belle personnlflcation. — ParaiM... brachium (vers. 10). Littéralement dans l'hébreu : II a mis à nu son bras. Anthropomorphisme très expressif : à la façon d'un Oriental qui retrousse ses larges manches, pour travailler plus à l'aise. Cf. Ez. IV, 7.
11-12. Israël est Invité k quitter au plus vite le lieu de son exil. — BecedUe..., exite..., exite.^ Répétitions tout à fait pressantes. — Inde, de medio ejua : de 3abylone et de toute la Chaldée. — Pollutum nolite... Les Juifs doivent prendre garde de contracter la moindre Impureté légale, pour être plus dignes de rentrer sur le sol consacré de la Palestine. — Mundamini, qui /erti8.„ Nécessité d'une pureté plus grande encore pour les lévites, qui jouissaient du privilège de porter les vases sacrés. Cf. Num. iv, 24 et ss. ; vin, 6 et ss. Ce trait fat réalisé à la lettre, puisque Cyrus rendit aux Israélites, au moment de leur départ pour Jérusalem, une partie des vases du temple. Cf. Esdr. i, 7-11. — Non in tumultu... (vers. 12). Autrefois les Hébreux avaient quitté l'iigypte avec précipitation et an milieu d'une 'tfsez grande confusion , pressés qu'ils étaient par l'ennemi (cf. Ex. xu, 11 ; Deut. xvi, 3, etc.); leurs descendants devront sortir de Babylone avec la gravité qui convient à une procession religieuse en tête de laquelle s'avance Jéhovab (prascedet enim...). — Et congregabit... Hébr. : Et le Dieu d'Israël ferme votre marche. Le Seigneur sera donc tout ensemble en avant et à l'arrière-garde, pour mieux protéger son peuple.
î V. — Cinquième discours : la passion et la résurrection du Jdessie. LU, 13 — LUI, 12.
le dUcoin forme le sommet ues propnetlet
d'Isaïe relatives au serviteur de Jéhovah , car il les groupe, les résume et les complète magnlâquement. C'est une des pages les plus belles et les plus Importantes non seulement de w livre, mais de l'Ancien Testament tout entiei Les exégètes même les plus Incrédules ressentent de l'émotion devant « ce célèbre chapitre i>, dont la ressemblance avec le Ps. xxi frappe immédiatement l'esprit, n décrit avec une étonnante clarté les souffrances du Christ et la gloire qui en rejaillira sur lui. Aussi l'a-t-on nommé un « Passional d'or,i>, ou le « Passional de l'évangéllste de l'Ancien Testament ». Les anciena Juifs n'hésitaient pas à l'appliquer directement et exclusivement au Messie, a C'est le roi-Messie , qui sera plus grand qu'Abraham , plus élevé que Moïse, exalté au-dessus des anges, » dit le Midras Tanchum à propos du vers. 13. Un rabbin du xvi« siècle, résumant là tradition juive sur ce point, écrivait de son côté : « Voyez, nos ancêtres ont unanimement établi et transmis qu'il s'agit ici du roi - Messie. » La synagogue n'ab»*» donna que plus tard cette Interprétation , à causides arguments que les chrétiens en tiraient contre elle. Les apôtres citent plusieurs traits de ce « tableau incomparable », pour montrer que Notre- Seigneur Jésus -Christ les a exactement réalisés (cf. Matth. vin, 17; Marc, ix, 11, et xv, 18; Luc. xxu, 31 ; Joan. Xii, 38 ; Act. vin, 32 ; Rom. X, 18, et XV, 21 ; I Cor. xv, 3; I Petr. u, 22, etc.), et la tradition catholique n'a qu'une voix pour tout appliquer au « Chrlstus patiens ». C'est d'ailleurs « la seule Interprétation admissible » de ces lignes, qui ne sauraient convenir ni au peuple Israélite considéré dans son ensemble, ni à Jérémie, ni au roi Joslas , ni à quelque martyr tnconnu. Cf. Enabenbauer, Comment., t. II, p. 325 et ss. Dans le texte hébreu , le style a un cachet tout spécial, en rapport avec la tristeasc des pensées.
1» Thème du discours : la gloire du serviteur de Jéhovah sera préparée par ses humlliatiou;] et ses 8onarauc*^s. LII, 13- 15.
I8. LTT, 13 — LTTT, 2.
13. Voici, mon eorviteur agira avec intelligence, il sera grand et élevé, et au comble de la gloire.
14. De même que beaucoup ont été etupéfaits à ton sujet, ainsi son aspect riera sans gloire parmi les hommes, et ea forme méprisable parmi les fils des hommes,
15. Il arrosera des nations nombreuses, devant lui les rois fermeront la bouche ; car ceux auxquels il n'avait pas été annoncé le verront, et ceux qui n'avaient pas entendu parler de lui le contempleront.
1.1. Kccc intelligot servus meus, exaltabitur et elevabitur, et sublimis erit valde.
14. Sicut obstupuerunt super te multi, sic inglorius erit inter viros aspectns ejus, et forma ejus inter filios hominura.
15. Iste asperget gentes multas, super Ipsum continebunt reges os suura, quia quibus non est narratum de eo viderunt, et qui non audierunt contemplati sunt.
CHAPITRE LUI
1. Qui a cru à ce que nous avons entendu? et à qui le bras du Seigneur a-t-il été révélé?
2. Il s'élèvera devant lui comme un arbrisseau, et comme un rejeton qui sort
1. Quis credidit auditui nostro ? et brachium Domini cui revelatum est?
2. Et ascendet sicut virgultum coram eo, et sicut radix de terra sitienti; non
13-15. Le Seigneur décrit lui-même, en quelques mots éloquents, le succès du ministère de son Christ, et il en indique la cause. — La particule ecee, mise en avant, attire l'attention sur un fait remarquable. — Intelliget. Le verbe hébreu réunit les deux idées de sagesse et de réussite dans l'action. — Exaltabitur, et elevabitur, et sublimis... Hébr. : Il sera grand , 11 s'élèvera, il sera tout à fait exalté. Accumulation extraordinaire de synonymes, afln de mieux mettre en relief le succès prodigieux du Messie. Dès le début, le prophète énonce clairement ce résultat flnal, pour Jeter quelques rayons lumineux sur la sombre description qui va suivre. — Sicut... (vers. 14-16) : « l'exaltation du serviteur de Jéhovah est proportionnée à son humiliation. » — Obstupiierunt. Sentiment de stupéfaction très douloureuse. — Sic inglorius... L'hébreu coupe et arrange autrement la phrase. Ces mots et la fin du vers. 14 forment une sorte de parenthèse, puis la proposition qu'ils avaient Interrompue recommence avec le vers. 16 : De même qu'un grand nombre ont été stupéfaits à ton sujet , tant son visage était déflguré..., de mémo il arrosera des nations nombreuses... Remarquez le passage si brusque de la seconde à la troisième personne : auper te, ... lngloriu.s erit ; cela tient à l'émotion très vive de l'écrivain sacré. — Inler viros..., inter filios... C.-à-d, plus que tous les autres hommes accablés par le malheur. L'hébreu est tout à fait énergique ; littéralement : « Ita deformitas prae vlro aspectus ejus , et fleura ejus pra3 fllils hominum. » (Knabenbiiuer.) Il était tellement défait, déflguré, que son visage avait, pour ainsi dire, perdu la forme humaine. Cf. Ps. xxi , 7«. — late asperget... (luti. 15). Lo verbe hébreu yazzeh a reçu depuis
les temps anciens des Interprétations très diverses. D'après le Targum et plusieurs modernes : il dispersera , ou bien : il fera trembler les peuples. Suivant les LXX : ôaupiâo-ovrai, beaucoup de peuples admireront. Aqulla et Théodotion ont traduit comme la Vulgate, et tel parait être le véritable sens, car, dans le Pentateuque et ailleurs (cf. Lev. V, 9; xiv, 11; xvi, 14- 19; Num. xix, 17-22; Ez. XXX VI, 28, etc.) ce verbe est toujours employé pour désigner une aspersion faite avec du sang ou avec de l'eau lustrale, en vue d'expier et de purifier. Et cela convient parfaitement au Messie : « Mundabit suo sanguine sancto et divino baptismate, » dit saint Bphrem sur ce passage. — Continebunt... os suum : dans le saisissement muet qu'excitera la majestueuse grandeur du Messie ressuscité. Cf. xlix, 7; Job, xxix, 9 , etc. — Quia quibits... Avec plus de clarté dans l'hébreu : Car ils ont vu ce qui ne leur avait pas été raconté , et ils ont appris ce qu'ils n'avaient pas entendu. Manière solennelle do signaler la gloire admirable du Christ ressuscité et monté au ciel. Saint Paul applique ce passage à la dirtusion de l'évangile dans le monde entier.
2» Les humiliations du serviteur de Jéhovah. LUI, 1-3.
Chap. lui. — 1-3. Quis credidit...? Isaïo fait cette humble confession au nom des Juifs de l'avenir, qui, d'abord Insensibles aux souffrances du Messie à cause de leur incrédulité, puis repentants et désolés de ne l'avoir pas reconnu et reçu comme leur Sauveur, confessent avec amertume leur aveuglement. Cf. Zach. xir, 10. Assurément, des Juifs nombreux eurent le bonheur de croire à Jésus; mais Ils ne formaient que ïi minorité de la nation. Cf. Joan. xii, 38; Rom. .\, 1«. — Auditui nostro. Hébraïsme : ce que
Is. LUT, 3-5.
est species ei, neque décor; et vidimus eum , et non erat aspectus , et desideravimus eum ;
3. despectum, et novissimum virorum, virum doloium, et scientem infirmitatem ; et quasi absconditus vultus eju6 ; et despectus, unde née reputavirous eum.
4. Vere languores nostros ipse tulit, et dolores nostros ipse porta vit ; et nos putavimus eum quasi leprosum, et percussum a Deo , et humiliatum.
5. Ipse autem vulneratus est propter iniquitates nostras, attritus est propter scelera nostra; disciplina pacis nostrœ super eum, et livore ejus sanati sumus.
d'une terre desséchée, il n'a ni beanté ni éclat ; nous l'avons vu , et il n'avait pas d'apparence, et nous l'avons méconnu.
3. 11 était méprisé, le dernier des hommes, un homme de douleurs, qui connaît la souffrance; son visage était caché; il était méprisé, et nous n'avons fait aucun cas de lui.
4. Vraiment il a porté nos langueurs, et il s'est chargé lui-même de nos douleurs ; et nous l'avons considéré comme un lépreux, comme un homme frappé de Dieu et humilié.
5. Et cependant il a été blessé pour nos iniquités, il a été brisé pour nos crimes ; le châtiment qui nous procure la paix est tombé sur lui, et nous avons été guéris par ses meurtrissures.
nous avons entendu, ce qui nous avait été annoncé au sujet du Messie. — Brachium Domini eui^.t C.-à-d., qui parmi nous a reconnu l'action Immédiate et toute - puissante du Seigneur dans tout ce qu'a fait et subi son serviteur? Cf. ui, 10, etc. — Et as(Xiidet.„ (11 faudrait plutôt le prétérit : Il B'esl élevé). Motif de cette incrédulité : on s'attendait à un Messie tout brillant de gloire humaine, tandis que le Rédempteur B'est présenté sous les dehors les plus humbles.
— Coram eo : devant Dieu, qui le contemplait avec amour. — Sieut virguUum. Même métaphore qu'au chap. x,let 10. L'hébreu yôneq désignait au propre un nourrisson ; les LXX l'ont traduit par Tiaiotov, petit enfant (de même le syriaque), ne remarquant pas que c'est Ici une expression figurée. — Radix. C.-à-d. un rejeton sortant de cette racine, laquelle était elle-même plantée dans une terre aride ; d'où II suit que la plante était frêle et sans beauté. Allusion à l'état de profonde déchéance de la famille royale de "David lorsque le Christ vint au monde. — Non erat Cispectris... Autres détails pour expliquer l'impression défavorable que devait produire le Messie Bur ses contemporains. « Rien, en lui, de cette grâce attrayante ou de cette majesté Imposante » qu'on se croyait en droit d'attendre du représentant de Jéhovah. — Non... aspeclua et desideraviimis... Plutôt : i ut deslderaremus eum. » Son aspect n'avait rien qui pût nous plaire et exciter notre amour. — Deapectum... Ce trait a été déjà signalé plus haut ( xlix , 7 ). — Notaiseimus virorum. L'hébreu signlfleralt, suivant quelques Interprètes : abandonné des hommes.
— Virum dolorum. Pluriel d'intensité qui accentue la pensée : homme aux douleurs multiples, violentes. — Scientem infirinitatem. C.-à-d. familiarisé avec la souffrance, la connaissant à fond par sa propre expérience. — Et quasi absconditus... Avec beaucoup plus de force dans l'hébreu : Comme quelqu'un devant lequel on se cache le visage ; à cause de son aspect repoussant, de ses plaies, etc. Cf. Job, xxx , 10 ; Thren. rv, 16. — DeapMttis , unde nsc... Répétition très paluciique.
3<> La satisfaction offerte par le serviteur de Jéhovah pour les péchés des hommes. LIII,4-Ç.
4-6. Causes des souffrances du Messie. Le ton est de plus en plus émouvant. Notez l'antithèse perpétuelle, très marquée , entre les pronoms « Ipse » et « nos ». — Languores nostros... La « satlsfactlo vlcaria i> du Christ est mentionnée Jusqu'à douze fois de suite dans ce chapitre ; c'est ici la première mention. — Tulit signifie tout ensemble : il a pris sur lui, et, Il a enlevé, 11 a fait disparaître. Knus avons péché , c'est Notre - Seigneur Jésus -Christ qui a expié. Saint Matthieu, viii, 16-17, applique ce passage au Sauveur, à propos de plusieurs gnérisons miraculeuses qu'il venait de faire. C'est un argument à fortiori : celui qui a expié les péchés des hommes avait évidemment le pouvoir d'enlever aussi le mal physique, qui est la conséquence du péché. — Et nos putavimus... « Israël a raisonné comme les amis de Job ; prétendant mesurer sa faute par sa souffrance , Il l'a tenu poor un homme que Dieu frappait d'un mal hideux, en raison de quelque crime exceptionnel. » — Quasi leprosum. Le participe hébreu nagûa', c puni, » désigne certainement la lèpre, qui est souvent appelée néga', « plaga, » un coup que l'on a reçu de la main vengeresse de Dieu pour quelque faute grave. Cf. Lev. xm, 3, 9, 20; Num. XII, 9-10; IV Reg. xv, 5, etc. — Ipse autem... ( vers. 5 ). Frappant contraste avec les mots « nos putavimus eum... » du verset précédent. — Vulneratus ( hébr., percé )... attritus... On a dit à bon droit que « le langage n'a pas d'expressions plus énergiques pour décrire une mort violente, qui martyrise ». — Propter iniquitates nostras,... scelera... Tandis qu'on le croyait châtié pour ses propres crimes , 11 l'était pour ceux d'Israël et du reste de l'humanité. — Disciplina pacis nostrœ. Hébraïsme qui revient à dire : le châtiment qui nous procure la paix , qui nous assure le salut. — Livore ejus sanati... Sorte de Jeu de mots très expressif. « Suo vulnere vulnera nostra curavit » (saint Jérôme). Cf. I Petr. u, 24. Ce verset 5 répète quatre fols coup sur coup la même pensée : deux fols poui'
Ifi. LITT, e-îî.
6. NotiB étions tous eiiaiita comme des brebis, cliacun s'était détourhé sur sa propre voie, et le Seigneur a placé sur lui l'iniquité de nous tous.
7. Il a été offert parce que lui-même l'a voulu, et il n'a pas ouvert la bouche ; comme une brebis qu'on mène à la boucherie, comme un agneau devant celui qui le tond, il a gardé le silence et il n'a pas ouvert la bouche.
8. Il a été enlevé par l'angoisse et le jugement. Qui racontera sa génération?
car il a été retranché de la terre des vivants. Je l'ai frappé pour les crimes de raon peuple.
9. Et il donnera les impies pour prix de sa sépulture, et les riches ^our prix de sa mort, parce qu'il n'a pas commis d'iniquité, et que le mensonge n'a pas été dans sa bouche.
Omnes nos quasi oves erravimun
unusquisque in viam suam declinavit; et posuit Dominus in eo iniquitateni omnium nostrum.
7. Oblutus est quia ipse voluit, et non aperuit os suum ; sicut ovis ad occisionem ducetur, et quasi agnus coram tondente se obmutescet, et non aperiet os suum.
8. De angustia, et de judicio sublatus est. Generationem ejus quis enarrabit?
quia abscissus est de terra viventium.
Propter scelus populi mei percussi eum.
9. Et dabit impies pro sepultura, et divitem pro morte sua, eo quod iniquitatem non fecerit, neque dolus fuerit in are ejus.
affli-mer que le Christ a souffert en vue d'expier nos péchés ; les deux autres pour dire qu'il nous a mérité la paix , le bonheur, par sa passion. — Omnes nos (mots accentués : tous les Juifs , tous les hommes ) . . . errammus : comme de pauvres brebis sans pasteur. Cf. Ps. cxvni,176; Jer. l, 6; Matth. xv, 24; Luc. xv,,4; I Petr. ii, 26. — Unusqulaqiie in vtam...: chacun suivant la vole mauvaise où l'emportaient ses passions.— Posuit... in eo. Dans l'hébreu, avec beaucoup de force : Le Seigneur a fait se rencontrer sur lui l'iniquité de nous tous. Cf. Joan. i, 29. Le Messie s'était porté caution auprès de son Père pour les dettes des hommes ; ceux - ci n'ayant pu se libérer, c'est lui qui a dû tout acquitter.
40 La mort et la sépulture du serviteur de Jéhovah. LUI, 7-9.
7 - 9. Oblatus est quia ipee... Hébr. : Il a été maltraité et il s'est soumis. De part et d'autre c'est la liberté, la générosité du sacrifice du Christ. — Non aperuit os. . . ; tant sa patience était héroïque. Cf. l, 5-6; Ps. xxxvii, 14, et XXXVIII , 8. Le récit de la Passion dans les évangiles est un commentaire vivant de cette prédiction. — Sicut ovis ad occisionem. Hébr.: à la boucherie. Trait émouvant. Cf. Jer. xi, 19 ; Act. Tiii, 32-35. — Et quasi agnus... Image encore plus touchante, que les écrivains du Nouveau Testament ont fréquemment appliquée à Jésus- Christ à la suite d'Isaïe. Voyez surtout Joan. i, Î9; I Petr. i, 18-19; 11, 23. — De angustia et dejvdicio... (vers. 8). C.-à-d., d'après l'hébreu : Il a été enlevé par l'angoisse et le jugement. Une sentence divine, remplie d'angoisses pour lui , l'a condamné à une mort violente. — Generationem ejus... Les anciens commentateurs appliquent généralement ce passage à la génération étemelle du Messie (voyez Patrlzl, In Act. Apost, Comment., ad vin, 33); d'autres y voient sa génération temporelle, si merveilleuse, dans le sein de Marie; quelques-uns, sa résurrection. M:ii, comme l'admettent lei meilleurs interprètes
catholiques des temps modernes, ces divera sens ne sont pas dans le texte, car les mots « sa génération » désignent simplement Ici les contemporains du Christ. Voyez Knabenbauer, l. c, t. II, p. 311 • 313. La phrase de la Vulgate signifie donc : Qui pourra raconter la conduite de ses contemporains à son égard ? Cf. Gen. vi , 9 ; vu , 1 , etc. L'hébreu dit à peu près de même : Et parmi (ceux de) sa génération, qui a considéré qu'il était retranché de la terre des vivants, frappé pour le crime de son peuple? Frivolité criminelle I On l'a vu souffrir, humilié comme un esclave, et l'on n'a pas songé un seul instant qu'il était ainsi traité non pas pour ses fautes personnelles, puisqu'il était le plus saint des hommes, mais pour les iniquités de sa nation. — De terra viwntium. Par opposition au séjour des morts. Cf. Job, xxvin, 13-14; Ps. xxvi, 13, etc. — Populi mei. Le pronom de la première personne remplace, comme aux vers. 11 et 12 (cf. lu, 13), celui de la troisième personne. C'est le Seigneur qui prend la parole. — Dabit impios... (vers. 9). Hébr. : Et on met son sépulcre parmi les impies. On voulait donc l'outrager même après sa mort, en lui donnant la sépulture des criminels ; mais Dieu ne le permit pas. — Et divitem pro morte... Hébr.: Et (on le met) avec un riche après sa mort. Détail dont les évangélistes nous racontent l'admirable réalisation; cf. Matth. xxvii, 57-58. Ainsi, la glorification du Christ devait commencer aussitôt après sa mort. La plupart des commentateurs modernes de la Vulgate se croient obligés de la ramener au texte hébreu pour cette première moitié du vers. 9, car elle ne donne par elle-même aucun sens bien acceptable. L'interprétation suivante a été parfois proposée : Dieu soumettra au Messie, à cause de sa mort volontaire ( pro sepultura , pro morte...), soit les païens ( impios ), soit les Juifs ( divitem ) ; mais elle est évidemment forcée. — Eo quod iniquitatem... Encore la parfaite innocence du servitôur de JChovah. Cf. I Petr. 11, SS.
Is. un. 10 — LTV, 1.
10. Et DominuB voluit conteiere eiim in infirmitate. Si posuerit pro peccato animam suam, videbit semen longsevum, et voluntas Domini in manu ejus dirigetur.
11. Pro eo quod laboravit anima ejus, videbit et saturabitur. In scientia sua justificabit ipse justus servus meus multos, et iniquitates eorum ipse portabit.
12. Ideo dispertiani ai plurimos, et fortium dividet spolia, pro' eo quod tradidit in mortem animam suam, et cum sceleratis reputatus est, et ipse peccata multorum tulit, et pro transgressoribus rogavit.
10. Mais le Seigneur a voulu le briser par la souffrance ; s'il livre son âme pour le péché, il verra une longue postérité, et la volonté du Seigneur sera dirigée heureusement par sa main.
11. Parce que son âme aura souffert, il verra et sera rassasié. Par sa science, mon juste serviteur justifiera beaucoup d'hommes, et il portera sur lui leurs iniquités.
12. C'est pourquoi je lui donnerai une grande multitude pour partage, et il distribuera les dépouilles des forts, parce qu'il a livré son âme à la mort, et qu'il a été mis au nombre des scélérats, qu'il a porté les péchés de beaucoup d'hommes et qu'il a prié pour les pécheurs.
CHAPITRE LIV
1. Lauda, sterilis, quae non paris; décanta laudem, et hinni, quae non pa-
1. Réjouis -toi, stérile qui n'enfantes pas; chante des cantiques de louanges,
&• Sa gloire et son exaltation. LIII, 10-12.
10-12. But que se proposait le Seigneur en permettant les anéantissements et les souffrances de son Christ, et magnifique récompense qu'il lui destine. — Dominus voluit. . . En tout cela Dieu avait un plan mystérieux , un but plein de sagesse : 11 voulait sauver ainsi l'humanité coupable. — Si posuerit... C.-à-d., s'il consentait à livrer de lui-même sa vie, à mourir volontairement comme victime. Notez la liberté entière qui lui était laissée. Cf. Joan. x, 15-18. — Pro peccato. Le mot hébreu 'âiam est l'expression technique pour désigner les sacrlflces expiatoires. — Videbit semen longtevum. L'hébreu a deux propositions distinctes, contenant chacune une promesse : Il verra une postérité, il prolongera ses Jours. O.-à-d. qu'il fera de merveilleuses et perpétuelles conquêtes parmi les hommes (cf. Ps. xsi, 31), et qu'il jouira d'une vie éternelle après sa résurrection (cf. Rom. vi, 9-10; Apoc. I, 18, etc.). — Voluntas Dei... Le bon plaisir de Dieu prospérera et s'accomplira (diripehtr) entre les mains du Christ. — Pro eo quod laborawt... (vers. 11). Encore la récompense de ses rudes angoisses. — Videbit et saturabitur. Il contemplera sans fin, avec une Joie indicible, les beaux résultats de sa passion. — In scientia sua... Selon les uns : par la connaissance dont il sera la source; par conséquent, en faisant connaître partout la vraie reUgion (cf. xlii, 1-7; xlix, 8-9, etc.). Selon d'autres : par la connaissance dont il sera l'objet. Les deux sentiments reviennent à peu près au même ; le premier nous paraît le meilleur. Sur la science admirable du Messie, voyez xi, 2, et l, 4. — Justificabit... fustu^. Parononiase très signiflcative : c'est parce qu'il est le juste par excellence, que le Christ est capable de Justifier les hommes. — Iniquit .te, eorum... Toujours la a satisfactlo vicaria ».
Comp. les vers. 4 et sa. — Ideo dispertiani... (vers. 12). « L'esclave des puissants » (xlix, 7) deviendra le premier conquérant du monde, et recueillera un très riche butin. Cf. Ps. n, 8. — Pro eo quod tradidit... De nouveau le motif de cette sublime récompense. — Et cum sceleratis... Le divin Maître s'est fait personnellement l'application directe ^e ce passage (Luc. xxn, 37; cf. Marc, xv, 28, et Joan. xviii, 80 ). — Peccata multorum... En principe, Il a porté les péchés de tous les hommes; mais, en fait, II ne sauve que ceux qui consentent à s'appliquer les fmlta de sa passion. — Pro transffressoi-ilnis rogavU. Il l'a fait au temps même de sa mort ( Cf. Luc. XXIII, 33), et 11 continue d'être notre avocat dans le ciel auprès de Dieu son Père ( Rom. vm , 34; Hebr. ix, 24, etc.). — a Qui a fait ce portrait de Jésus - Christ ? Est - ce un évangéliste ou un Père de l'Église?... Ce n'est point une peinture emblématique d'un avenir fort éloigné ; c'est une représentation fidèle du présent... L'accord frappant de cet Ecce homo, montré par Isaïe, avec celui qui fut montré sept cents ans plui tard par Pilate est d'autant plus décisif pour la foi, que l'objet en sol était inimaginable , et qu'il faut nécessairement que le prophète l'ait vu pour le représenter ainsi. » (A. Nicolas, Ètudeê philosophiques sur le Christianisme, t. IV, p. 237 de la 3« édit.)
§ V r. — Sixième discours : la gloire future de Jérusalem et de l'Église. LIV, 1-17.
« Le prophète décrit ici les effets merveilleux de la mort du Messie, tels qu'il vient de les promettre. » (Le Hir.) Gracieux tableau et joyeux accents.
1" Jérusalem, actuellement stérile, va devtnir féconde. LIV, 1-8.
Chap. LIV. — 1-3. T.nnda, décanta, hiuni.
Is. LTV, 2-8.
t't potisse des cris (h joie. Un qui n'avais pas (reiit'aiits, car la délaissée a plus d'enfants que celle qui avait un luari, dit le Seigneur.
2. Élargis l'espace de ta tente ; étends les peaux de tes tabernacles , ne les épargne pas; allonge tes cordages, et affermis tes pieux.
3. Car tu t'étendras à droite et à gauche ; ta postérité aura les nations pour héritage, et elle habitera les villes désertes.
4. Ne crains point, car tu ne seras pas confondue, et tu ne rougiras pas; tu n'auras plus de honte, car tu oublieras la confusion de ta jeunesse, et tu ne te souviendras plus de l'opprobre de ton veuvage.
5. Car celui qui t'a créée sera ton maître, son nom est le Seigneur des armées ; et ton rédempteur, le Saint d'Israël , s'appellera le Dieu de toute la terre.
6. Car le Seigneur t'a appelée comme une femme délaissée et à l'esprit désolé, et comme une femme répudiée dès sa jeunesse, dit ton Dieu.
7. Je t'ai abandonnée pour un peu de temps, pour un moment, et je te rassemblerai avec d'immenses miséricordes.
8. Dans un moment d'indignation j'ai détourné mon visage de toi pour un ins-
riebas, quoniam miiUi illii desertie magie quam ejub quœ habol virum, dicit Dominus.
2. Dilata locum tentorii tui, et pelles tabernaculorum tuorum extende, ne parcas ; longos fac funiculos tuos, et clavos tuos consolida.
3. Ad dexteram enim et ad Isevam penetrabis , et seraen tuum gentes hereditabit, et civitates désertas iuhabitabit.
4. Noli timere, quia non confunderis, neque erubesces ; non enim te pudebit, quia coufusionis adolescentiae tu»
obli\àsceris, et opprobrii viduitatis tuae non recordaberis amplius.
5. Quia dominabitur tui qui fecit te, Dominus exercituum nomen ejus ; et redemptor tuus, Sanctus Israël, Deus omnis terrae vocabitur.
6. Quia ut mulierem dereUctam et mœrentem spiritu vocavit te Dominus, et uxorem ab adolescentia abjectam, dixit Deus tuus.
7. Ad punctum in modico dereliqui te, et in miserationibus magnis congregabo te.
8. In momento indignationis abscondi faciem meam parumper a te ; et in mi-
Expressions très fortes, surtout dans l'hébreu, pour marquer une Joie très vive. — Sterilis quse non... Cette apostrophe s'adresse à Jérusalem, que les Chaldéens avaient ruinée et dépeuplée. Cf. XLix, 21. — Desertse. Elle avait été momentauément abandonnée de Dieu pendant l'exil à cause de ses fautes. Cf. xux, 14; li, 1. — Quse hdbet virum. Hébr. : la mariée. Voyez la note de l, 1. Les fils de la nouvelle Slon, c.-à-d. de l'Église, devaient dépasser étonnamment en nombre ceux qu'avait eus la Jérusalem de l'ancienne Alliance , même à ses meilleurs Jours. — Dilata locum... (vers. 2). Métaphore dramatique. La famille s'étant ainsi agrandie, 11 était urgent d'élargir l'espace de la tente. Cf. XLIX , 20 ; Zach. ii , 2 et ss. — Pelles : les couvertures de peau qui formaient la partie supérieure des tentes. Funiculos, clavos : les piquets enfoncés en terre et les cordes attachées à ces piquets pour maintenir la tente proprement dite (xxxiii, 20; Jor. X, 20; Atlas arehéol., pi. xi, flg. 1-4, 6, 8). — Ad dexteram et ad Isevam ( vers. 3 ) : dans toutes les directions. — Semen tuum... hereditàbit. . . Conquête pacifique, mais Irrésistible. C'est la catholicité de l'Église, comme en maint autre endroit.
2» Jérusalem, actuellement délaissée, sera désormais la plus heureuse des épouses. LIV, 4-6.
4-6. Non confunderis. Elle n'aura point à lo.iiijlr de sa confiance en Dten. — Confusionis
adolescentiae. La jeunesse de la nation sainte s'était passée en Egypte, dans un esclavage ignominieux. Cf. Ez. XVI, 60. — Opprobrii viduitatis. Le temps de son veuvage avait été celui de l'exil. Comp. le vers. 1«> et xlix, 21. — Quia dominabitur... Beaucoup mieux dans l'hébreu : Car ton époux, c'est celui qui t'a formée. — Redemptor tuus. Hébr. : ton go'el; le vengeur de tes droits. Cf. xli, 14, etc. — Deus omnis terrse : et pas seulement le Dieu des Juifs. — DereUctam et m,œrentem (vers. 6). Assonance dans l'hébreu : 'azûbah et 'azûbat. Le Dieu de toute bonté ne pourra voir sans pitié les larmes et la désolation de son épouse, et 11 la rappellera auprès de lui. Cf. Os. ir, 14 et ss. — Uxorem ab adoUacentia. . . C.-à-d. une femme que l'on a épousée au temps de sa jeunesse, et qui n'en est que plus aimée. C'était le cas pour Israël ; cf. Jer. Il, 2 ; Mal. ii, 14.
3» Dieu chérira à Jamais Slon, après s'être réconcilié avec elle. LIV, 7-13.
7-13. Le langage devient encore plus affe* tueux et délicat. — Ad punctum in modico. Le temps pendant lequel Dieu avait abandonné son peuple était relativement court, tandis que celui de la gi-âce et de l'amour devait durer de longa siècles. — In miserationibus magnis. Locution d'une grande tendresse. — In momento... Le vers. 8 est un beau commentaire du 7^. Le Seigneur promet solennellement que la aouvelle
Is. LIV, 9-14.
tericordia Rempiterna mÎRertuB eum tui, dixit rederaptor tuus, Dominus.
9. Sicut ia diebus Noe istud mihi est , cui juravi ne inducerem aquas Noe ultra supra terram; sic juiavi ut non irascar tibi , et non increpem te.
10. Montes enim commovebuntur, et colles contremiscent ; misericordia autem mea non recedet a te, et fœdus pacis meae non movebitur, dixit miserator tuus, Dominus.
11. Paupercula, tempestate convulsa ftbsque ulla consolatione, ecce ego sternam per ordinem lapides tuos , et fundabo te in sapphiris ;
12. et ponam jaspidem propugnacula tua, et portas tuas in lapides sculptos, et omnes terminos tuos in lapides desiderabiles ;
13. universos filios tuos doetos a Domino, et multitudinem pacis filiis tuis.
14. Et in juBtitia fundaberis ; recède procul a calumnia, quia non timebis; et a pavore, quia non appropinquabit tibi.
tant, mais j'ai en pitîA de toi par wif miséricorde éternelle, dit le Seigneur qui t'a rachetée.
9. J'ai fait pour toi comme aux jours de Noé, auquel j'avais juré de ne plus répandre sur la teiTe les eaux du déluge; j'ai juré de même de ne plus m'irritei contre toi, et de ne plus te faire de reproches.
10. Car les montagnes seront ébranlées, et les collines trembleront; mais ma miséricorde ne se retirera point de toi, et mon alliance de paix ne sera pas ébranlée, dit le Seigneur, qui a compassion de toi.
11. Pauvre petite, qui as été battue de la tempête sans aucune consolation, voici que je placerai moi-même tes pierres dans leur rang, et je te donnerai des fondements de saphirs ;
12. je bâtirai tes remparts de jaspe, et tes portes de pierres sculptées, et toute ton enceinte sera de pierres choisies ;
13. tous tes enfants seront instruits par le Seigneur, et il y aura abondance de paix pour tes fils.
14. Tu seras fondée sur la justice; éloigne- toi de l'oppression, car tu n'auras plus peur, et de la frayeur, car elle ne s'approchera plus de toi.
alliance qu'il contractera avec son peuple ne sera jamais rompue. — Sicut in diebvs Xoe. Comparaison empruntée à l'histoire primitive du monde, pour confirmer la promesse qui vient d'être faite. Dieu avait alors attesté à Noé que le déluge ne recommencerait jamais (cf. Gen.vm, 21; ix, 11); 11 certifie de même en cet endroit qu'il n'abandonnera pas l'Israël Idéal (sic juravi ut von...), c.-à-d. l'Église du Clirlst. — Montes enim... (vers. 10). Alors môme que ce qu'il y a de plus solide au monde serait ébranlé , qu'une catastrophe épouvantable bouleverserait la terre, le divin amour ne cesserait pas de se manifester (misericordia autem...), ni l'alliance d'exister (et fœdus..). Cf. Ps. XLV, 3-4; Jer. xxxi, 37, etc. — Paupercula. Terme de commisération et de tendresse. Ce vers. 11 et le suivant décrivent en un magnifique langage les splendeurs de la nouvelle Slon. ri. Tob. xiii, 16-17; Apoc. xxi, 18-21. — Tempestate convulsa... Allusion aux grandes cal£3iités qui précédèrent et qui suivirent la ruine de Jérusalem par les Chaldéens. — Sternam per ordinem. Hébr. : Je garnirai tes pierres d'antimoine. Métaphore extraordinaire et fort expressive. L'antimoine est une poudre noire dont les femmes de l'Orient se teignent les paupières pour rendre leurs yeux plus brillants (cf. IV Reg. IX, 30, et la note) ; cette poudre reliera en guise de ciment les pierres des murs de Jérusalem, et mettra leur beauté eo relief. — Fundabo... :
des saphirs pour fondements. — Jaspidem... « Pierre dure et opaque, de la nature de l'agate, k Plutôt le rubis, d'après l'hébreu. — Lapides sculptos. L'hébreu désigne probablement l'escarboucle ; autre nom du rubis. — Terminos... lapides desiderabiles. Hébr. : Toute ton enceinte, de pierres précieuses. — Filios.- doetos... C.-à-d. instruits directement par le Seigneur. « C'est, en effet, ce que Jésus-Christ a daigné faire à notre égard, et c'est ce dont on vit l'exécution de son temps. * (Calmet, h. l.) Cf. Joan. vi, 45. Jérémie, XXXI, 34, mentionne aussi ce trait pour caractériser l'ère messianique. Les connaissances religieuses sont beaucoup plus répandues dans l'Église chrétienne que dans l'ancienne synagogue , et 11 y a moins d'intermédiaires entre Dieu et nous, moins de prophètes. Mais cela ne se réalisera complètement que dans la Jérusalem céleste, à laquelle s'applique finalement tout ce passage. — iluUitvdinem pacis. Le résumé d tous les biens.
4° La future Slon sera à l'abri de tous les maux. LIV, 14-17.
14-17. Injustitia fundaberis. Elle sera affermie par la Justice, par la fldéllté à son Dieu. Cf. I, 27. — Recède a calumnia. Cet impératif dit avec beaucoup plus de force que le futur que la nouvelle Jérusalem n'aura rien à redouter de la part de ses ennemis. — Accola vtniet... D'après la Vulgate, II «'agit des païens, qui a^-
Is. I.IV, 15 — LV, 3.
15. Il te viendra des habitants qui n'étaient point avec moi, et celui qui autrefois t'était étranger se joindra h toi.
16. C'est moi qui ai créé l'ouvrier qui souffle les charbons au feu et qui forme l'instrument pour son travail ; c'est moi aussi qui ai créé le meurtrier qui ne pense qu'à détruire.
17. Toute arme préparée contre toi manquera le but ; et toute langue qui te résistera devant le tribunal tu la jugeras. Tel est l'héritage des serviteurs du Seigneur, et leur justice est auprès de moi, dit le Seigneur.
15. Kct'e accola veiiiet qui non erat mecum, advena quondam tuus adjungetur libi.
16. Ecce ego creavi fabrura sufflantem in igné prunas, et proferentem vas in opuB suum; et ego creavi interfectorem ad disperdendum.
17. Omne vas qnod fictum est contra te non dirigetur ; et omnera linguam resistentem tibi in judicio judic.^bis. Haec est hereditas servorum Domini ; et justitia eorum apud me, dicit Dominus.
CHAPITRE LV
1. Vous tous qui avez soif, venez aux eau.\, et vous qui n'avez pas d'argent, hâtez -vous, achetez et mangez; venez, achetez sans argent et sans aucun échange le vin et le lait.
2. Pourquoi employez - vous votre argent à ce qui ne peut nourrir, et votre travail à ce qui ne peut rassasier? Écoutez-moi bien, et mangez ce qui est bon, et votre âmese délecterade mets savoureux.
Prêtez l'oreille, et venez à moi
1. Omnes sitientes, venite ad aquas ; et qui non habetis argentum , properate, emite, et comedite; venite, emite absque argento et absque ulla commutatione vinum et lac.
2. Quare appenditis argentum non in panibus, et laborem vestrum non in saturitate? Audite, audientes me, et comedite bonum, et delectabitur in crassitudine anima vestra.
Inclinate aurem vestram, et venite
qulèrent le droit de cité à Jérusalem en se con- Tertissant au vrai Dieu. Cf. Ps. lxxxvi, 4-7. De nombreux commentateurs donnent cet autre sens à l'hébreu : SI l'on forme une ligue (contre toi), cela ne viendra pas de moi ; quiconque se liguera contre toi tombera sons toL C.-à-d. que le Seigneur prendrait Immédiatement la défense des Israélites si quelqu'un voulait les attaquer. — Ecce... creavi.,. (vers. 16). Motif pour lequel Jérusalem sera invincible : elle a pour maître et protecteur le Dieu tout - puissant, duquel dépendent toutes les créatures. — Faln-nm su/flantein... Petite description très pittoresque, foyez VAtl. archéoL, pi. xlvi, fig, 6, 8, 10, 11.
— Proferentem vas... D'après le contexte: qui produit une arme par son travail. Cet artisan symbolise tous les ennemis de Slon, de l'Église.
— Inter/eciorem... Hébr. : le dévastateur. Ainsi donc, les adversaires les plus acharnés de la nation sainte dépendent de Jéhovah et n'ont d'autre pouvoir que celui qu'il leur accorde. — Omne vas qnod fictum... (vers. 17). Aucune arme fabriquée contre Jérusalem ne réussira (comme dit l'hébreu, au lieu de non dirigetur). Tonte tentative de violence extérieure, de persécution sanglante, dirigée contre elle, échouera misérablement. — Omnem linguam resistentem... Il en sera de même des attaques conduites par la fausse BClence, la fausse éloquence, eto, — Ilaee est hèrediUM... Conclusion vigoureuse. Les membres du
peuple théocratique (servorum Domini) auront part à tout jamais aux bénédictions promises dans ce discours. — Junlitia eorum... Dieu connaît intimement et protégera leurs droits.
§ VII. — Septième discours: la voie qui conduit au salut. LV, 1-13.
Sien vient d'être transformée pour le peuple de Dieu en une métropole définitive, éternelle, et tous les hommes sont appelés à y avoir droit de cité. Le prophète indique maintenant aux futurs habitants de ce délicieux séjour quelle voie Us doivent suivre pour y parvenir : c'est la vole de la conversion.
1» Le salut est accessible à tous. LV, 1-5.
Chap. LV. — 1-5. Omnes sitientes... En avant de ces mots l'hébreu place un cri de pitié (hoïl oh 1 ) que pousse le Seigneur en voyant l'indifférence des hommes à l'égard des bieus célestes qu'il leur a promis. La comparaison du festin offert gratuitement à quiconque se présentera pour y participer est tout évangélique. Cf. Matth. xxn, 1 et ss. ; Luc. xiv, 15 et ss. — Venite ad agiMM ; à l'unique source où ils pourront vraiment étancber leur soif. Cf. Joan. vu , 38. — Properate, emite, comedite... L'invitation est extrêmement pressante. — L'expression absque ulla commutatlone est synonyme de absque argento, et fait allusion aux ventes sous forme d'échange. — Quare appenditis... (vers. 2). Ditu
478 Is. LV, 4-10.
ad me ; audile, et vivet anima vestra; et feriain vobiscum pactiim sempitcrnum, raisericordiaB David fidèles.
4. Ecce testera populis dedi eum, ducem ac praeceptorem gentibus.
5. Ecce gentem quain nesciebas vocabis, et gentes quse te non cognoverunt ad te current, propter Dominum Deum tuum, et Sanctum Israël, quia glorificavit te.
6. Qu;erite Dominum dum inveniri potest; invocate eum dum prope est.
7. Deielinquat impius viam suam, et vir iniquus cogitationes suas, et Tevertatur ad Dominum, et miserebitur ejus; et ad Deum nostrum, quoniam multus est ad ignoscendum.
8. Non enim cogitationes me», cogitationes vestrfe ; neque viœ vestrse, vise mefe, dicit Dorainus.
9. Quia sicut exaltantur caeli a terra, sic exaltatae sunt vise mese a viis vestris, et cogitationes mese a cogitationibus vestris.
10. Et quomodo descendit imber et nix de cselo, et illuc ultra non revertitur, sed inebriat terram , et infundit eam, et germinare eam facit, et dat semen serenti , et panem comedenti ;
écoutez- moi, et votre âiiie vivra; et je conclurai avec vous une alliance éternelle, pour rendre stable la miséricorde promise à David.
4. Voici que je l'ai donné comme témoin aux peuples, comme maître et comme chef aux nations.
5. Tu appelleras une nation que tu ne connaissais pas , et les peuples qui ne te connaissaient pas accourront à toi, à cause du Seigneur ton Dieu et du Saint d'Israël , qui t'a glorifié.
6. Cherchez le Seigneur pendant_qu'on peut le trouver; invoquez -le pendant qu'il est proche.
7. Que l'impie abandonne sa voie et l'homme d'iniquité ses pensées, et qu'il revienne au Seigneur, car il aura pitié de lui ; et à notre Dieu, parce qu'il est large pour pardonner.
8. Car mes pensées ne sont pas vos pensées, et mes voies ne sont pas vos voies, dit le Seigneur.
9. Mais autant les cieux sont élevés au-dessus de la terre, autant mes voies sont élevées au-dessus de vos voies, et mes pensées au-dessus de vos pensées.
10. Et comme la pluie et la neige descendent du ciel et n'y retournent plus, mais qu'elles abreuvent la terre, la fécondent et la font germer, et qu'elle donne la semence au semeur, et le pain à celui qui mange;
reproche aux hommes d'aller chercher, à grand prix d'argent, la satisfaction de leurs désirs là où ils ne sauraient 8e rassasier. — Non in panibus, Hébr. : pour ce qui n'est pas da pain, c.-à-d. qui ne peut apaiser la faim. — In cras- Httidine. Les parties grasses de la viande sont regardées comme très succulentes par les Orientaux. Cf. XXV, 6, etc. — Audite, et vivet... Il suffit d'accepter riirvitatlon et de venir au festin, pour Jouir des biens promis si généreusement. — Pactum sempiternum. Cette nouvelle et étemelle alliance est mentionnée Jusqu'à sept fois dans la seconde partie du livre d'Isaïe. — Misericordias DaiHd fidèles. Locution tout hébraïque, concise et vigoureuse. Elle désigne les promesses magnifiques que Dieu avait faites à David, et qu'il se proposait d'exécuter fidèlement. Elles se rf'-sumaient dans celle qui concernait le Messie. Cf. II Reg. vn, 11-16; Ps. lxxxvtii, 20-38; Act. xin, 24. — Ecce testem... (vers. 4). Le roi David, auquel ces mots peuvent se rapporter tout d'abord, fut Jusqu'à un certain point, par ses cantiques, le témoin de Dieu auprès des païens ; mais 11 est évident que c'est sjjécialement le Messie qui a rendu à Jéhovah ce témoignage, et que le prol'Iiètel'a surtout en vne.Comp. Apoc. i, 5, où Jésus est appelé par enliit Jean « le témoin Adèle >'. —
Ecce gentem quam rum.^ (vers. 6). David aussi a réalisé ce trait jusqu'à un certain point (cf. II Reg. XXII, 44; Ps. xvii, 44); mais le Christ seul l'a pleinement accompli par la conversion des païens. — Ouvrent : avec un saint empressement. Cf. n, 2 et 88.
20 Dieu sera fidèle à ses promesses s'il voit que les cœurs sont bien convertis. LV, 6-13.
6-9. Isaïe presse ses concitoyens de raetti'e à profit les grâces de Jéhovah. — Dum inveiiiri potest : car le temps de la miséricorde peut passer. Cf. Ps. XXXI, C; Am. vm, 11-12, etc. — Derelinquat... Conditions auxquelles Dieu se laissera trouver : faire disparaître le péché et revenir à ce Père miséricordieux, — Non enim rogitation«8... Vers. 8-9, raison pour laquelle il faut nécessairement changer de sentiments et de conduite pour obtenir le pardon et la grâce : sans ce changement, on ne serait point à l'unisson avec Dieu.— Sicut exaUantur. . . sic... Énorme distance de part et d'antre.
10-18. Les promesses divines sont Infaillibles. — Et quomodo descendit... Comparaison admirable, pour attester la sincérité de ces promesses ; une fois lancées, elles doivent s'exécuter. — Illuc... non revertitur. La pluie et la neige ue remontent pas dana l'atmosphère sons leur forme
1 1 . ainsi ma parole qui sort de ma bouche ne retournera pas à moi sans fruit; mais elle fera tout ce que je veux, et elle produira les effets pour lesquels je l'ai cnvoyôo.
12. Car vous sortirez avec joie, et vous serez conduits en paix; les montagnes et les collines chanteront devant vous des louanges et tous les arbres du pays battront des mains.
13. Au lieu des broussailles le sapin s'élèvera, le myrte croîtra au lieu de l'ortie, et le Seigneur sera nommé comme un signe éternel qui ne sera pas enlevé.
I8. LV, tï-13. /iVj
M. sic erit vcrbum meum ipiod egredictur de ore meo, non revert etur ad me vacuum; sed facict qusecumqne volai, et prosperabitur in his ad quse misi illud.
12. Quia in Isetitia cgrediemini, et in pace dedufemini ; montes et colles cantabunt coram vobis laudem, et omnia ligna regionis plaudent manu.
13. Pro saliuuca asccndet abies, etpro urtica crescet myrtiis, et erit Dominue nominatus in signum «"ternum quod non auferetur.
primitive, mal8 seulement sous forme de vapeur. I renient en vue les Gentils, représentés par lus — Jntbriat terram... comedenti. Petit tableau qui décrit gracleusemeiit les heureux effets de la pluie. Cf. Ps. cm, 10 et ss., etc. — Sic... verbum meum (vers. 11). La parole de Dieu ressemble à nn messager qui De doit pas revenir auprès de son maître sans avoir accompli tous les ordres qu'il lui avait confiés. — Quia in lasti- Ua... (vers. 12). Le Seigneur cite la prome.-ise principale qu'il avait en vue en faisant l'assertion solennelle qui précède ; U pensait surtout à la fin de l'exil et à l'âge d'or messianique, dont le retour des Juifs en Palestine était le type. Pour des descriptions analogues , voyez XXXV, 1 et ss.; xli, 18-19, etc. — M 071 tes... cantabunt . . . Comme d'ordinaire en pareil Bas, la nature est associée au bonheur de l'humanité régénérée. Cf. XLiv , 23 , etc. — Ligna. , . plaudent inanu. Trait encoie plus expressif. Cf. Ps.
icni, 8. — Pro saliunca...
Hébr. : au lieu de l'épine naîtra le cyprès. La Palestine entière BCra transformée en un parc délicieux. — Erit Domimis nominatus... Hébr. : Ce sera pour Jéhovah un monument , nn signe étemel, qui ne sera pas détruit. « Monument éternel de son amour, de sa puissance et de sa sagesse. »
S VIII. — Huitième discours :
le saVut est également ojfer/ aux païens. LVI, 1 - 8.
Le septième discours s'a- Komeau de myrte,
dressait aux Israélites d'une maniiVe pins spi^nalo; celui-ci a particuliè. 1 étrangers et par li-s eiiiinqiir
Ib. LVI, 1-G.
CHAPITRE LVI
1. H sec dicit Dominus : Cuetodite judicium, et facite justitiam, quia juxta est salus mea ut veniat, et justitia mea ut reveletur.
2. Beatus vir qui facit hoc, et filius hominis qui apprehendet istud, custodiens sabbatum ne polluât illud, custodiens manus suas ne faciat omne malum.
3. Et non dicat filius advense, qui adhseret Domino, dicens : Separatione dividet me Dominus a populo suo; et non dicat eunuchus : Ecce ego lignum aridum.
Quia hsec dicit Dominus eunuchis
Qui custodierint eabbata mea, et elegerint quœ ego volui , et tenuerint f œdus meum,
5. dabo eis in domo mea et in mûris tneis locum , et nomeu melius a filiis et filiabus; noraen sempiternum dabo eis, quod non peribit.
6. Et filios advenœ, qui adhèrent Domino, ut colant eura, et diligant nomen ejus, ut sint ei in seivos; omnem custodientem sabbatum ne polluât illud, et tenentem f œdus meum ,
1. Voici ce que dit le Seigneur : fîardez l'éqnité, et pratiquez la justice, car mon salut ne tardera pas à venir, et mu justice à être manifestée.
2. Heureux l'homme qui fait cela, et le fils de l'homme qui s'y applique, qui observe le sabbat pour ne pas le violer, qui veille sur ses mains pour ne faire aucun mal.
3. Que le fils de l'étranger, qui s'est attaché au Seigneur, ne dise pas : Le Seigneur me divisera et me séparera de son peuple ; et que l'ennuque ne dise pas : Je suis un arbre desséché.
4. Car voici ce que le Seigneur dit auj ennuques : A ceux qui garderont mes sabbats, qui choisiront ce qui me plaît, et qui persévéreront dans mon alliance,
5. je donnerai dans ma maison et dans mes murs une place, et un nom meilleur que des fils et des filles; je leur donnerai un nom éternel, qui ne périra pas.
6. Et les fils de l'étranger qui s'attachent au Seigneur pour le servir, pour aimer son nom, pour être ses serviteurs, tous ceux qui observeront mes sabbats pour ne pas les profaner et qui observeront mon alliance.
1» Éloge de ceux qui observent avec fidélité les lois divines et surtout le sabbat. LVI, 1-2.
Chap. LVI. — 1-2. Ces lignes servent d'introduction à l'oracle qui suit (vers. 3 et ss.). — Custodtte judicium... justitiam. C.-à-d. tons les ordres du Seigneur. Cette obéissance est une condition essentielle du salut que Dieu tient en réserve (quia juxta est...). — Oustodiens sabbatum. Ce précepte est mentionné à parc, à cause de l'importance caractéristique qu'il avait pour le peuple de Dieu. Cf. Ex. xx, 11, 20-21; xxxi, 13-ir, etc.
2° Personne n'est exclu du salut; tous ceux qui pratiquent la vertu y participeront. LVI, 3-8.
3 - 7. Les étrangers et les eunuques pourront faire partie de la nation sainte. — Filius adverue, qui adhseret...: les étrangers qui s'étalent convertis an judaïsme, et qui accomplissaient au moins partiellement la loi de Moïse. Cf. Deut. xxm , 7-8. — Non dicat. . . : Separatione. . . Us parlent comme s'ils craignaient de se voir enlever, aux heureux temps qui ont été prédits plus haut, le privilège d'appai-tenir au peuple du Messie. — Non dicat eunuchus. La législation Israélite, très sévère pour eux, ne permettait pas de les affilier à la nation sainte. Cf. Deut.
XXIII, 1. — Ego lignum aridum. Leur plainte diffère de celle des étrangers et se rattache A leur douloureux état : ne pouvant pas avoir d'enfants, ils mourront sans espoir de perpétuer leur nom , comme un arbre qui se dessèche. — Quia hse« dicit... Réponse tout aimable du Seigneur à ces deux cris d'angoisse, et d'abord à celui des eunuques (vers. 4-5). — Qui custodierint..., et elegerint... Condition générale, qui suffira pour que l'on fasse partie du véritable Israël. — In domo mea : dans le temple. In mûris... : dan» l'enceinte de Jérusalem. Les eunuques eux-mêmes auront leur place comme des Intimes dans ces lieux consacrés. — Locum. Hébr. : yad ; un monument qui perpétuera leur souvenir. Comp. II Reg. xvni, 18, où l'on apprend qu'Absalom s'érigea un monument de ce genre parce qu'il n'avait pas de postérité. — Nomen melius a flUls... Grande consolation pour ces infortunés. « Ils auront un partage plus heureux que celui des familles les plus bénies, et leur gloire sera Immortelle. Allusion manifeste h la gloire de la virginité dans l'Église. » (Le Hir, l. c, p. 163.) Cf. Sap. in, 13-14; Matlh. xix, 11-12.— Et fiHos advenx. Réponse à la plainte des étrangeis (vers. 6-7). — Ut colant..., et diligant... De nomean, la condition à laquelU Dieu rattache les grûcrs
Is. LVT, 7 — LVII, 1.
7. je lea amènerai sur rua montagne sainte, et je les réjouirai dans ma mai- Bon de prière; leurs holocaustec et leurs victimes me seront agréables sur mon autel, car ma maison sera appelée une maison de prière pour tous les peuples.
8. Voici ce que dit le Seigneur Dieu, qui rassemble les dispersés d'Israël : Je lui réunirai encore ceux qui se joindront à lui.
9. Bêtes des champs, bêtes des forêts, venez toutes pour dévorer.
10. Ses sentinelles sont toutes aveugles, elles sont toutes dans l'ignorance ; ce sont des chiens muets, qui ne peuvent aboyer, qui voient des choses vaines, qui dorment et aiment à rêver.
11. Et ces chiens impudents ne peuvent se rassasier ; les pasteurs eux - mêmes n'ont aucune intelligence ; chacun se détourne pour suivre sa voie ; chacun va à son avarice, depuis le plus grand jusqu'au plus petit.
12. Venez, prenons du vin, remplissons-nous-en jusqu'à l'ivresse; et ce sera demain comme aujourd'hui, et encore beaucoup plus.
7. a'3ducam eos in montem sanctum meum, et Isetilicabo eos in domo orationis meœ ; holocausta eorum et victimaa eornm placebunt mihi super altari meo, quia ddmus mea domus orationis vocabitur cunctis populis.
8. Ait Dominus Deus, qui congregat disperses Israël : Adhuc congregabo ad eum congregatos ejus.
9. Omnes bestise agri, venite ad devorandum , universse bestise saltus.
10. Speculatores ejus ceeci omnes, nescierunt universi ; canes muti non valentes latrare, videntes vana, dormientes, et amantes somnia.
11. Et canes impudentissimi, nescierunt saturitatem; ipsi pastores ign'oraverunt intelligentiam ; omnes in viam suam declinaverunt ; unusquisque ad avaritiam suam, a summo usque ad novissimum.
12. Venite, sumamus vinura, et impleamur ebrietate ; et erit sicut hodie, sic et cras, et multo amplius.
CHAPITRE LVII
1. Le juste périt, et personne n'y fait réflexion dans son cœur ; les hommes de
1. Justus périt, et non est qui recogitet in corde suc ; et viri misericordiae
qu'il Va promettre. Comp. le vers. 4. S'ils la remplissent, les étrangers aussi jouiront des mêmes faveurs que les Israélites proprement dits. — Domux mea domus orationis... Passage rendu célèbre par la citation qu'en fit Notre - Seigneur Jésus -Christ, lorsqu'il chassa les vendeurs du temple. Cf. Matth. xxi, 13.
8. Tous les peuples seront agrégés à Israël. — Ait Dominus... Dans l'hébreu : Oracle (n"um; expression rare et solennelle) d'Adonaï. .. Formule majestueuse pour introduire la révélation qui suit. — Adhiic congregabo... Croissance sans fin du peuple de Dieu, par les adhésions perpétuelles qui lui arriveront du paganisme. On a dit avec beaucoup de vérité que l'on sent passer dans tout ce chapitre « un souffle du Nouveau Testament D.
I IX. — Neuvième discours : de nombreux Israélites ne parviendront point au salut. LVI, 9 — LVII, 21.
« Un changement soudain dans le style nous avertit que nous entnms dans une nouvelle prophétie, » qui est aussi terrible que les trois précédentes étaient suaves.
1« Isaïe reproche sévèrement aux chefs d'Israël leur insouciance criminelle, leur luxe et leurs débauches. LYI, 9 — LVII, 2.
Comment. — V.
9-12. Invectives contre les vices de ces mauvais pasteurs. — Omnes bestise agri. Sous cette métaphore, les nations païennes sont Invitées à venir exterminer Israël, qui est comparé, de son côté, à un troupeau de brebis sans défense. Comp. Jer. XII, 9 ; Ëz. xxxvni, 8, etc. — Speculatores ejus... Les gardiens d'Israël, ce sont ses chefs, et tout spécialement les prophètes , d'après le contexte. Quoique chargés de protéger les brebis, ils les abandonnent aux bêtes fauves. La description est faite »vec une grande vigueur. — Canes muti...: par opposition aux chiens fidèles, qui avertissent le troupeau du danger par leurs aboiements. — Dormientes : Indolents et paresseux. — Impudentissimi, nescierunt... (vers. 11 ). Hébr. : voraces, insatiables. — Unusquisque ad avaritiam... Ils n'ont d'autre préoccupation que leurs propres Intérêts. — Venite, sumamus... (vers. 12). Dans l'hébreu, c'est l'un de ces faux pasteurs qui Invite tous les autres : Venez, Je vais chercher du vin, et nous boirons des llqueura enivrantes (sékar, au Heu de ebrietate). — Sieut hodie, sic... L'ignoble fête recommencera le lendemain, et sera plus Ignoble encore (et mu/to amplius).
Chap. LVII. — 1 - 2. En de telles circonstances, la mort est une bénédiction pour les justes. — Non est qui recoyitet... n Le sort des justes daua
Is. LVII, 2-6.
colliguntur, quia non est qui intelligat; a facie enim malitise collectus est justus.
2. Veniat pax, requiescat in cubili 6U0 qui ambulavit in directione sua.
3. Vos autem accedite hue, filii auguratricis, semen adulteri et fornicarisel
4. Super quem lusistis? super quem dilatastis os, et ejecistis linguam? Numquid non vos filii scelesti, semen mendax,
5. qui consolamini in diis subter omiie lignum frondosum ; immolantes parvulos in torrentibus, subter eminentes petras ?
6. lu partibus ton-entis pars tua, hœc est sors tua ; et ipsis effudisti libamen , obtulisti sacrificium. Numquid super bis non indignabor ?
miséricorde sont enlevés, parce qu'il n'y a personne qui comprenne ; car c'est pour être délivré de la malice que le juste a été enlevé.
2. Que la paix vienne ; que celui qui a marché dans la droiture se repose dans son lit.
3. Mais vous, approchez ici, fils de sorcière, race d'un adultère et d'une prostituée.
4. De qui vous êtes- vous joués? contre qui avez -vous ouvert une large bouche, et tiré la langue? N'étes-vous pas des scélérats, une race bâtarde,
6. vous qui cherchez votre consolation dans vos dieux sous tout arbre touffu, qui sacrifiez vos petits enfants dans les torrents, sous les roches avancées?
6. C'est dans les pierres du torrent qu'est ton partage, voilà ton lot; tu leur as versé des libations, offert des sacrifices. Est-ce que je ne m'indignerai pas de ces choses?
un pareil temps forme un parfait contraste avec la vie que mènent ces chefs Indignes. Pendant que ceux-ci passent leur temps en festins, ceuxlà meurent, et nul ne comprend la menace que renferme cette mort prématurée ; nul ne se dit qu'Us étalent les colonnes de l'édifice social, qu'eux disparus, 11 va crouler, et que si Dieu les retire, c'est pour les épargner et les soustraire au jugement que la corruption régnante ne peut manquer d'attirer, k Cf. IV Reg. xxix, 22 ; Sap. ni, 1 et ss. ; IV, 7 et ss. — Viri misericordise : les hommes pieux, comme dit le texte original. — Colliffunlur est un euphémisme qui désigne la mort. — A fade enim malitise.^ Leur disparition du milieu de ce monde pervers, à l'heure où les châtiments divins vont éclater, est une vraie faveur d'en haut. — Veniat pax. Hébr. : Il (le Juste) entrera dans la paix (par sa bienheureuse mort). — Requiescat in cubili... Hébr. : U reposera sur sa couche (funèbre). — Qui ambulavit in directione... Hébraïsme : celui qui aura suivi la voie droite de la vertu.
2« Menaces sévères, dirigées contre la masse corrompue et Infidèle des Juifs. LVn, 3-13.
3-10. Les divers crimes d'Israël. — Vos autem... (Jontraste très accentué. Vous, les méchante; par opposition aux bons. — A ccedite hue : pour entendre leur sentence terrible. — Filii auguratricis,... fornicariae, Ticres particulièrement (gnomtoietix pour les membres de la nation sainte. Cf. Matth. xn, 39, et xvi, 4. Cette enchanteresse, cette courtisane, c'est Jérusalem livrée à la magie et à ridoiâtrie. — Super quem liisistiat L'accusation commence (vers, i), nette, serrée, Irréfutable. Elle reproche d'abord aux Juifs de s'être moqués effrontément de Dieu et de ses serviteurs fidèles. Remarquez les traits dramatiques dilalaisUa..., ejecistis. — Numquid
non vos... Le crime d'idolâtrie, longuement décrit. — Qui consolamini in diis... (vers. 5). Hébr. : Vous qui vous échauffez (allusion à l'ardeur des passions idolâtriques) auprès des téréblnthes , sons tout arbre vert. Voyez la note de I, 29, et comp. III Reg. xiv, 23 ; Jer. n, 20 ; Ez. VI, 13, etc. — Immolantes parvulos. Pratique infâme, relativement fréquente. Cf. IV Reg. xxm, 10; Jer. vn, 31; Ez. xvi, 21, etc. — In torrentibus : dans les lits desséchés des torrents, et en d'autres lieux également sanvages {subter petras...; hébr. : sous les fissures des rochers, c.-à-d. dans les grottes naturelles). — In partibus torrentis... ( vers. 6 ). Hébr. : C'est dans les
Détyle honoré dans un temple. ( D'après ane monnaie grecque.)
cailloux des torrents qu'est ta part. Isale désigne ainsi le culte très ancien des bétyles, ou de certaines pierres polies, que l'on frottait d'huile. Voyez l'Atl. archM., pi. cxvii, flg. 1. — Ecee... sors tua. Quelle honte pour Israël, qui avait reçu Dieu comme héritage spécial I Cf. Ps. xv, fi; Lxxn, 18 ; cxvm, 57 ; Jer. x, 16, etc. — Numquid super his...T Cri d'Indignation qui s'échappe
IB. LVTl, 7-13.
7. Tn as mis ton lit snr une montagne liante et élevée, et tn v es montée pour immoler des victimes.
8. Tu as placé derrière la porte, derrière les poteaux, ton mémorial. Près de moi, tu t'es découverte et tu as reçu un adultère, tu as élargi ton lit; tu as conclu une alliance avec eux , et tu as aimé ouvertement leur couche.
9. Tu t'es parfumée pour plaire au roi , et tu as multiplié tes aromates. Tu as envoyé tes ambassadem-s au loin, et tu t'es abaissée jusqu'au séjour des moi-ts.
10. Tu t'es fatiguée de la longueur de ta route, et tu n'as pas dit : Je me reposerai. Tu as trouvé de quoi vivre avec tes mains; c'est pourquoi tu n'as pas prié.
11. Qui as-tu redouté, qui as-tu craint, pour me mentir, pour m'effacer de ta mémoire, poui' ne pas rentrer dans ton cœur? Parce que je me suis tu et que je semblais ne pas voir, tu m'as oublié.
12. Je vais proclamer ta justice, et tes œuvres ne te serviront de rien.
13. Quand tu crieras, que tous ceux que tu as assemblés te délivrent î Le vent les emportera tous, un souffle les enlèvera. Mais celui qui a confiance en moi aura la terre pour héritage et possédera ma montagne sainte.
du cœur de Jéhovah au souvenir de cette Ingratitude. — Super montem. . . ( vers. 7 ). Le culte des hauts lieux, non moins fréquent que celui des bols sacrés. Cf. IV Reg. xvi, 4 ; Jer. ii, 20 ; Ps. IV, 13, etc. — Posuisti cuMle. Sur cette métaphore énergique, voyez la note de i, 21. — Et pogt ostium... (vers. 8). Les Idoles remplissant les malsons. — Juxta me discooperuisti, La description devient d'une énergique crudité. — Peplgisti.,, fœdus : oubliant la sainte alliance contractée avec Jéhovah. — Manu aperta. C.-à-d. ouvertement, sans pudeur. L'hébreu paraît signifler : Tu choisis une place ( pour eux, sur la couche d'ignominie).— Ornasti te régi... (vers. 9). Hébr. : Tu es allée auprès du roi avec de l'huile ; c.-à-d., lui portant comme présent les meilleurs produits du pays (cf. xxx, 6; Os. xii, 2, etc.). Le prophète reproche maintenant aux Juifs l'esprit antlthéocratlque qui les avait poussés si souvent à rechercher l'alliance des rois païens. Cf. XXX, 6, et XXXI , 1 ; ly Reg. xvi, 4, etc. — Mialsti legatos... Comp. xxx, 2 et ss. — Eumlliata es usque... Métaphore tout à fait plastique pour dépeindre le servllisme éhonté dont Israël fit preuve plus d'une fols pour acheter l'alliance des païens. Cf. Ez. xvi, 28-29. — In multitudine vise... (vers. 10). Suite du même tableau : fatigues qu'a endurées Israël pour parvenir ù ses Ans déshonorantes; U a multiplié les démniches «ans w lasser. — VUam manus (tue... 0.-à-d.
7. Super montem excelsum et sublimem posuisti cubile tuum, et illue ascendisti ut immolares hostias.
8. Et post ostium, et rétro postem, posuisti memoriale tuum. Quia juxta me discooperuisti, et suscepisti adulterum; dilatasti cubile tuum, et pepigisti cum eis fœdus ; dilexisti stratum eorum manu aperta.
9. Et ornasti te régi unguento, et multiplicasti pigmenta tua. Misisti legatos tuoB procul, et humiliata es usque ad inferos.
10. In multitudine vise tuse laborasti ; non dixisti : Quiescam. Vitam manus tuœ invenisti ; propterea non rogasti.
11. Pro quo sollicita timuisti, quia mentita es, et mei non esrecordata, neque cogitasti in corde tuo? Quia ego tacens et quasi non vidons, et mei oblita es.
12. Ego annuntiabo justitiam tuam, et opéra tua non proderunt tibi.
13. Cum clama veris, libèrent te congregati tui; et omnes eos auferet ventus, tollet aura. Qui autem fiduciam habet mei, hereditabit terram, et possidebit montem sanctum meum.
tu as trouvé de la vigueur dans ta main poir continuer d'agir ainsi. — Propterea won rogasti. Comptant sur le secours des hommes, tu as cessé de prier ton Dieu. Variante dans l'hébreu : C'est pourquoi tu n'as pas été dans l'abattemen h. L'espoir soutenait son courage, en dépit de toutes les déceptions.
11-13. Le châtiment viendra pour les coupables; les bons seront épargnés. — Pro quo... timuisti... J De qui donc la nation sainte avaitelle peur, pour abandonner ainsi Jéhovah et le traiter avec perfidie {quia mentita es)'i Elle redoutait de simples mortels, aussi faibles qu'ellemême. — Ego tacens et quasi... Le Seigneur n'ayant pas Immédiatement puni les coupables, ceux - ci ont abusé de sa longanimité pour multiplier leurs crimes. — Ego annuntiabo... (. vers. 12 ). Puisque son silence miséricordieux a produit de tels résultats, le Seigneur va essayer d'une autre manière de faire. — Juntitiam tuam. Expression très ironique, puisque Israël n'a pas d'autre justice que ses crimes. — Cum clamaveris (vers. 13) : sous le couo des châtiments,-pour demander du secours. — Covgregati tui : les peuples païens auxquels les Juifs se sont conflés. Selon d'autres, les Idoles. — Eos auferet ventus... Sarcasme amer : il suffira d'un coup de vent, d'une brise légère, pour disperser ces fragiles appuis. Cf. xm, 29. — Qui autem fiduciam... Antithèse : espoir «t consola-
Is. LVn, 14-21.
14. Et dicam : Viam facite, prsebete iter ; declinate de semita, auferte offendicula de via populi mei.
15. Quia haec dicit Excelsus, et Sublimis, habitans œternitatem, et sanctum nomen ejus, in excelso et in sancto habitans, et cum contrito et humili spiritu, ut vivificet spiritum humilium, et vivificet cor contritorum.
16. Non enim in sempiternum litigabo, neque usque ad finem irascar, quia spiritus a facie mea egredietur, et flatus ego faciam.
17. Propter iniquitatem avaritiae ejus iratus sum, et percussi eum. Abscondi a te faciem meam , et indignatus sum ; et abiit vagus in via cordis sui.
18. Vias ejus vidi, et sanavi eum; et reduxi eum, et reddidi consolationes ipsi, et lugentibus ejus.
19. Creavi fructura labiorum pacem ; pacem ei qui longe est et qui prope, dixit Dominus, et sanavi eum.
20. Impii autem quasi mare fervens, quod quiescere non potest, et redundant fluctus ejus in conculcationem et lutum.
Non est pax impiis, dicit Dominus Deus
14. Et je dirai : Faites place, laissez le chemin libre, détournez -vous du sentier, ôtez les obstacles de la voie de mon peuple.
15. Voici ce que dit le Très -Haut, le Dieu sublime, qui habite l'éternité, dont le nom est saint, qui réside dans le lieu saint et élevé, et avec l'esprit contrit et humble, pour ranimer l'esprit des humbles et pour ranimer les cœurs contrits.
16. Car je ne disputerai pas éternellement, et ma colère ne durera pas toujours, parce que l'esprit est sorti de moi, et que j'ai créé les âmes.
17. A cause de son avarice coupable je me suis irrité contre lui, et je l'ai frappé. Je t'ai caché ma face et je me suis indigné, et il s'en est allé vagabond sur le chemin de son cœur.
18. J'ai vu ses voies, et je l'ai guéri; je l'ai ramené et je l'ai consolé, lui et ceux qui pleuraient avec lui.
19. J'ai créé la paix, qui est le fruit des lèvres; la paix pour celui qui est loin et pour celui qui est près, dit le Seigneur, et je l'ai guéri.
20. Mais les impies sont comme une mer agitée qui ne peut se calmer, et dont les flots se soulèvent pour produire la vase et le limon.
21. Il n'y a point de paix pour les impies, dit le Seigneur Dieu.
Mon pour les bons, qui jouiront d'un saint bonheur en Palestine et à Sien : hereditabit... et possidebit... Transition à la description qui suit.
3» Promesses de paix et de bonheur pour ceux qui seront demeurés fidèles au Seigneur. LVII, 14-21.
14-19. « Dieu sauvera les restes de son peuple par une miséricorde qu'ils ne méritaient point, i — Et dlcam. D'après l'hébreu : On dira. — Viam facite,... iter. Dans l'hébreu, d'une manière encore plus vivante : Frayez, frayez, préparez la voie. Ce trait rappelle xl, 3 (cf. lu, 10), et se rapporte à la fin de la captivité. — Auferte offendicula. Obstacles que le Seigneur lui - même avait placés sor le chemin. Cf. Jer. vi, 21; Thren. ni, 9-11. — Hsec didt Excelsus... Accumulation solennelle de titres, selon la coutume d'Isaïe dans c«tte stconde partie, pour mettre en relief la puissance et la bonté infinies du Dieu rédempteur. Le trait final, et cum contrito..., mis en contraste avec les mots in excelso... habitans, est d'une admirable délicatesse. Ce Dieu si grand, si parfait, si saint, daigne vivre tout auprès des aflllgés, pour les secourir (ut vivificet...). — Non... in sempiternum... (vers. 16). Le Seigneur ne veut pas sans cesse Juger et punir ses créatures , quoiqu'elles soient ^i coupables, car elles seraient promptement
anéanties par le souffle de sa colère (quia spiritus...; pins clairement dans l'hébreu : Car les esprits tomberont en défaillance devant moi , et les âmes que j'ai faites). — Propter iniquitatem avaritise... (vers. 17). Ce péché, que les prophètes reprochent souvent aux Juifs, est cité comme l'un des motifs de l'exil. Cf. v, 2.? ; lvi, 11-12 ; Pb. cxvm, 36; Jer. vi, 13; Ez. xxxiii, 11, etc. — Abiit vagus... Hébr. : Rebelle, il a suivi la vole de son propre cœur. Vole très mauvaise, puisque c'était celle des passions. — Sanavi, reduxi , reddidi ( vers. 18 ). Cîes verbes sont an futur dans l'hébreu : Je le guérirai, et je le conduirai (par des voles meilleures), et je le consolerai. Promesses très suaves. — Creavi fructum labiorum. L'hébreu arrête la phrase après ces mots, et en commence une nouvelle avec pacem : Je mettrai la louange ( d'action de grâces) sur ses lèvres. Paix, paix à celui qui est loin et à celui qui est près (o.-à-d. aux païens et aux Juifs; cf. Eph. ii, 17, etc.).
20-21. Malheur aux impies, car il n'y aura pasdepalx pour eux. — Impii autew...« Contraste émouvant. » C'est comme un coup de foudre qui éclate soudain sur les méchants. — La coinfiaraison quasi mare fervens est aussi très remarquable. Cf. Judas, 13. L'âme des impies, en proie ik des passions mnltiples, ressemble à uu
I8. LVIIT, 1-4.
-iSi
CHAPITRE LVIII
1. Crie, ne t'arrête pas, fais retentir ta voix comme une trompette, et annonce ■k mon peuple ses crimes, et à la maison de Jacob ses péchés.
2. Car ils me cherchent chaque jour, et ils veulent connaître mes voies, comme un peuple qui aurait pratiqué la justice, et qui n'aurait pas abandonné la loi de son Dieu. Ils me demandent des arrêts de justice, ils veulent s'approcher de Dieu.
3. Pourquoi avons- nous jeûné, et ne l'avez-vous pas regardé ? pourquoi avonsnous humilié nos âmes et ne l'avez-vous pas su? C'est que au jour de votre jeûne on trouve votre volonté propre, et que vous pressez tous vos débiteurs.
4. Vous jeûnez Tponr faire des procès et des querelles, et vous frappez du poing sans pitié. Ne jeûnez plus comme vous l'avez fait jusqu'à ce' jour, pour faire entendre eu haut vos cris.
1. Clama, ne cesses, quasi tuba exalta vocem tuam , et annuntia populo meo scelera eorum, et domui Jacob peccata eoruni.
2. Me etenim de die in diem quserunt, et scire vias meas volunt, quasi gens quae justitiam fecerit, et judicium Dei sui non dereliquerit. Rogant me judicia ju8titiae, appropinquare Deo volunt.
3. Quare jejiinavimus, etnon aspexisti ; humilia vimus animas nostras, et nescisti ? Ecce in die jejunii vestri invenitur voluntas vestra, et omnes debitores vestroH repetitis.
4. Ecce ad lites et contentiones jeju natis, et percutitis pugno impie. Nolite jejunare sicut usque ad hanc diem, ut audiatur in excelso clamor vester.
ocOean toujours agité, dont les flots soulèvent des Immondices de tout genre, et les déposent sur le rivage. — Non est pax... Même refrain que plus haut ( xtvni , 22 ) , avec cette légère différence que le prophète dit ici, d'après l'hébreu, « mon Dieu, » au lieu de Dominus Deus.
Skction III. — La gloire et la félicité
DK LA CÉLESTE JÉRUSALEM. LVIII, 1 — LXVI
Le point de départ historique est toujours le même, c.-à-d. la captivité de Babylone et sa fin ; mais c'est surtout la Jérusalem messianique qui est à l'horizon du prophète, et davantage encore la Jérusalem céleste , avec ses splendeurs Impérissables.
f I. — Premier discours : la vraie et la fausse sainteté. LVIII, 1-14.
Ce discours est encore consacré en grande partie à la réprimande sévère. Sans doute Israël iibserve certaines pratiques du culte divin, et notamment le jeûne; mais c'est là, de sa part, quelque chose de tout à fait extéi leur, qui n'améliore pas sa vie morale. Qu'il se renouvelle dans l'intime de son âme, et le salut annoncé Viendra sans retard.
1" Jéhovah fait dire aux Juifs qu'il réprouve leur culte purement matériel. LVIII, 1-5.
Chap. LVIII. — 1. Introduction. — Clama. L'hébreu est très expressif : Crie de la gorge, c.-à-d. d'une vois retentissante, comme le dit la comparaison qui suit : quasi tuba... Il faut que le peuple soit averti de ses crimes : annitnUa populo...
2-5. Le faux jeûne. — Me... quœrunt... Description très flne de la conduite des contemporains d'Isaïe. Comme plus tard les pharisiens ils manifestaient au dehors du zèle pour Dieu et pour la religion, mais Us n'allaient pas plus loin, croyant que leurs actes extérieurs de dé votion excusaient tout le reste. — Scire vias... . connaître les volontés divines. — Judicia justi tlse : le châtiment de leurs ennemis et la réalisation intégrale des promesses glorieuses que le Seigneur avait faites en faveur d'Israël. — Appropinquare Deo... Nuance dans l'hébreu : Ils veulent que Dieu s'approche (d'eux, pour les bénir). — Quare jejunavimus...? Voici (verset 3») qu'ils se plaignent eux-mêmes de ce que leurs jeûnes rigoureux ne leur attirent aucune faveur spéciale. La loi mosaïque n'Imposait qu'un seul jeûne par an, au grand Jour de l'Expiation (cf. Lev. xxni, 27); mais la piété pubUque et privée ne tarda pas à en Introduire un assez grand nombre, auxquels Isaïe fait Ici allusion. Cf. Jud. XX, 26; I Reg. vii, 6; II Reg. i, 12; III Reg. XXI, 12; Joël, i, 14; Zach. vm, 19, etc. — SiimiHavimus animas. . . Autre expression , en quelque sorte technique dans le Pentateuque, pour désigner le Jeûne. Cf. Lev. xvi, 29, 31 ; xxiii, 27, 32 ; Num. xxix, 7, etc. — Et nescisti. Dieu a paru ne pas faire attention à leurs i)énitences et n'en a tenu aucun compte. — Ecee in die... Réponse de Jéhovah (vers. 3'>-6) à la plainte de son peuple. Cf. Zach. vii, 5-6. Elle abonde en détails dramatiques, peints sur le vif, et relève avec une Ironie très mordante les contradictions qui régnaient entre lea pratiques
Is. LVIII, 5-10.
5. Numquid taie est jejunium qiiod elegi, per diem affiigerc homioem animam suam? nuraquid contorquere quasi circulum caput suum, et saccum et cinerem Bternere? numquid istud vocabis jejunium, et diem acceptabilem Domino?
6. Nonce hoc est magis jejunium quod elegi ? Dissolve colligationes impietatis, solve fascicules deprimentes , dimitte eos qui confracti sunt liberos, et omne onus dirumpe ;
7. frange esurienti panem tuum, et egenos vagosque indue in domum tuam ; cum videris nudum, operi eum, et caroem tuam ne despexeris.
8. Tuac erumpet quasi mane lumen tuum, et sanitas tua citius orietur, et anteibit faciem tuam justifia tua, etglofia Domini colliget te.
9. Tune in vocabis, et Dominus exaudiet; clamabis, et dicet : Ecce adsum.
Si abstuleris de medio tui catenam, et desieris extendere digitum, et loqui quod uon prodest;
10. cum effuderis esurienti animam tuam, et animam afflictam repleveris, orietur in tenebris lux tua, et tenebrœ tuœ erunt sicut mendies.
5. Ebt-ce là le jeûne que ]e demande, qui fait qu'un homme afflige son âme pendant un jour, lui fait tourner la tête comme un cercle, et se coucher sur le sac et la cendre? Est-ce là ce que tu appelles un jeûne, et un jour agréable au Seigneur?
6. Le jeûne que j'approuve n'est -il pas plutôt celui-ci? Détache les chaînes de l'impiété, décharge les fardeaux accablants, renvoie libres ceux qui sont opprimés, et brise tout fardeau ;
7. partage ton pain avec celui qui a faim, et fais entrer dans ta maison les pauvres et ceux qui n'ont pas d'asile; lorsque tu verras un homme nu, eou\Tele, et ne méprise pas ta propre chair.
8. ^lors ta lumière éclatera comme l'aurore, et ta santé reviendra bientôt ; ta justice mai'chera devant toi, et la gloire du Seigneur te protégera.
9. Alors tu invoqueras, et le Seigneur t'exaucera ; tu crieras , et il dira : Me voici. Si tu éloignes la chaîne du milieu de toi , si tu cesses d'étendie le doigt et de dire ce qui n'est pas utile ;
10. si tu répands ton âme sur l'affamé, et si tu rassasies l'âme affligée, ta lumière se lèvera dans les ténèbres, et tes ténèbres seront comme le midi.
religieuses d'Israël et sa conduite morale. — Yoluntas vestra. Même aux ]oui-8 de jeûne, ils croyaient pouvoir se livrer à tous leurs mauvais penchants. — Omnes debitores. . . Dureté envers leurs débiteurs. L'hébreu erprime une autre pensée : Vous pressez tous vos travaux ; c.-à-d. qu'ils traitaient sans pitié leurs ouvriers. — Percutitis ptigno... (vers. 4). La colère les emportait jusque-là, même quand ils jeûnaient. — Nolite jejunare.„ Variante dans l'hébreu : Vous ne jeûnez pas maintenant de telle sorte que votre voix soit entendue en haut (in excelso, dans le divin séjour). — Numquid taie... (verset 5). Dieu réprouve absolument de telles inconséquences. — Contorquere quasi circulum. Hébr. : comme un jonc. Us affectaient de marcher tout courbés, de se revêtir de cilices, de coucher sur la cendre ; mais leurs passions demeuraient aussi actives qu'aux jours ordinaires.
2» Le vrai culte tel que Dieu le désire. LVIII, 6-14.
6-7. Description du jeûne agréable au Seigneur. — Nonne hoe ( pronom très accentué )... magis... Belle antithèse avec le tableau du faux Jeûne. A cet acte de pénitence, pour le rendre plus méritoire, 11 faut associer les œuvres de miséricorde. — Dissolve colligationes..,, fasciculos... Métaphores très pittoresques : les chaînes imposées aux innocents par des juges iniques, le? liens qui retenaient cruellement les esclaves. — Frange esurienti... Allusion aux pains géné-
ralement très minces de l'Orient; on ne les coupe pas, mais on les rompt avec les doigts. — Egenos vayosque. . . : tous les malheureux qui sont sans asile. — Carnem tuam... c.-à-d. tes propres frères. « Tout homme est votre chair » (saint Jérôme).
8-12. Grâces de choix accordées par le Seigneur à quiconque pratique ce vrai jeûne. — Erumpet qxiasi marte... Image très élégante. La lumière du bonheur et du salut. — Colliget te : te servira, pour ainsi dire, d'arrière-garde, t'aocompagncra pour te défendre. — Invocabis, et... exaudiet : tandis que Dieu se refuse à exaucer les prières des faux jeûneurs (vers. 2-4). — Ecce adsum. Hébr. : Me voici I « Maturam munlflcentlam ei promptitudinem dantls Dei déclarât lUud : Ecce adsum » (saint Cyrille, cité par Knabenbauer, h. l.) — Si abstuleris... Encore les conditions du vi-al jeûne (vers. Q'-IO). — Catenam,. D'après l'hébreu : le joug, c.-à-d. l'oppression. — Extendere digitum. Greste de mépris. — Loqui quod non... Hébr.: proférer l'iniquité. — Effuderis... animam fuawi. Selon l'interprétation la plus probable, donner ce qui soutient la vie, les aliments. Suivant saint Jérôme et d'autres, ajouter l'affection, los bonnes paroles à l'aumône matérielle. — Animam afflictam repleveris. Hébr. : si tu rassasies l'âme humiliée (par la misère, la souffrance). — Orietur... lux tua. Image analogue à celle du vers. 8. — Iti tenebri» : parmi Jes ténèbres du maUienr. -
Ts. LVTTI, 11 — LTX, 1.
11. Le Seigneur ta doiuiera toujours thi rupos; il remplira ton âme de splendeurs, et il délivrera tes os; et tu deviendras comme un jardin arrosé, et comme une fontaine dont les eaux ne tarissent pas.
12. Les déserts séculaires seront rebâtis par toi, tu relèveras les fondements des générations anciennes, et tu seras appelé le réparateur des haies, et celui qui rétablit les chemins et les rend sûrs.
13. Si tu éloignes ton pied du sabbat, pour ue pas faire ta volonté en mon saint jour; si tu appelles le sabbat tes délices, et le jour saint et glorieux du Seigneur; si tu l'honores en ne suivant pas tes voies, en ne faisant pas ta volonté, et en ne disant pas des paroles vaines :
14. alors tu te réjouiras dans le Seigneur, je t'élèverai au-dessus des hauteurs de la terre, et je te donnerai pour nourriture l'héritage de Jacob ton père ; car la bouche du Seigneur a parlé.
11. Et renuiem tibi dubit Doniiuus semper, et implebit splendoribus animam tuam , et ossa tua liberabit ; et erig quasi hortusîrriguus, et eicut fons aquarum cujus non déficient aqusa.
12. Et œdificabuntur in te déserta sseculorum, fundamenta generationis et generationis suscitabis ; et vocaberis œdificator sepium, avertens semitas in quietem.
13. Si avertens a sabbato pedem tuum, facere voluntatem tuam in die sancto meo, et vocaveris sabbatum delicatum, et sanctum Domini gloriosum, et glorificaveris eum dum non facis vias tuas, et non invenitur voluntas tua, ut loquaris sermonem ;
14. tune delectaberis super Domino; et sustoUam te super altitudines terrse , et cibabo te hereditate Jacob, patria.
tui ; 08 enim Domini locutum est.
CHAPITRE LIX
1. La main du Seigneur n'est pas raccourcie de manière à ne pouvoir plus sauver, et son oreille n'est pas devenue dure de manière à ne pouvoir plus entendre.
1. Ecce non est abbreviata manus Domini, ut salvare nequeat; neque aggravata est auris ejus, ut non exaudiat.
lUquiKin tlbl (labit... (vers. 11). Hébr. : Le Seigneur te conduira sans cesse. — Implebit aplendoribus.,. Hébr. :il rassasiera ton -âme dans les lieux arides (dans l'affliction). — Oasa tua liberabit. D'après l'hébreu : H donnera de la souplesse à tes 08. — Quasi hortus. . . , /ons. . , Gracieuses figures. Cf. XLTV, 3 - 4 , etc. — JSdificabuntur in te... (vers. 12). Dieu permettra que ces nommes pieux reconstruisent Jérusalem et les autres villes ruinées de la Palestine. — JEdiflcator aepium. Hébreu : réparateur de brèches. — Avertens... in quietem. Hébr. : Celui qui restaure les routes, qui rend le pays habitable.
13-14. Grâces semblables pour ceux qui observeront fidèlement le sabbat. Cf. lvi, 2, 6; Jer. XVII, 19 et sa.; Ez. xx, 12-13, etc. Du jeûne, le prophète passe naturellement à cette obligation si grave et si sainte. — Averterli... pedem est une locution très pittoresque : s'abstenir de tonte démarche capable de violer le sabbat. — Faeere voluntatem... C.-ù-d. si tu évites ( « si averterls » ) de faire ta volonté. — Vocaberis... delicatUTn. Hébr. : Si tu appelles le sabbat un délice ( et non point un jour ennuyeux et pénible; cf. Nnm. vin, 6).— Ut loquaris sermonem. Ne pas profiter de cette Journée de
repos pour s'épancher en de vains discours. — Tum delectaberis... Après les conditions (vers. 13), la récompense (vers. 14). D'abord nne sainte allégresse , que Dieu accordera en échange de la joie qu'on aura prise dans son sabbat. — SustoUam te super... Littéralement dans l'hébreu : Je te ferai chevaucher sur les hauteurs dn pays; « pour prendre triomphalement possession de la Palestine, avec ses collines et ses forteresses. » Cf. Lxv, 9 ; Deut. xxxii, 13, etc. — Os enim Domini. . . Sorte de serment divin , pour sceller ces magnifiques promesses. Cf. i, 20; xxi, 17; XL, 5, etc.
§ II. — Second discours : la nouvelle Alliance aura pour base la conversion d'Israël. LIX, 1-21.
C'est à peu près le même thème qn'an chapitre qui précède. Le prophète continue de démontrer aux Juifs que leurs péchés retardaient leur rédemption, parce qu'ils établissaient comme un luur de séparation entre Jéhovah et son peuple.
1« Le mur de séparation entre Israël et son Dieu. LIX, 1-8.
Chap. LIX. — 1-2. Le Seigneur possède toute la puissance nécessaire pour sauver Iob Juifs, maig
Ifi. LIX, 2-8.
'i. Sed iniquitates vestrœ divisenint inter vos et Deum vestrum ; et pecnata vestra absconderunt faciem ejus a vobis ne exaudiret.
3. Manus enîm vestrœ pollutse Bunt sanguine, et digiti vestri iniquitate; labia vestra locuta sunt mendacium, et lingua vestra iniquitatem fatur.
4. Non est qui invocet justitiam, neque est qui judicet vere; sed confidunt in nihilo, et loquuntur vanitates; conceperunt laborem, et pepererunt iniquitatem.
5. Ova aspidum ruperunt, et telas aranese texuerunt. Qui comederit de ovis eorum morietur ; et quod conf otum est , erumpet in regulum.
6. Telae eorum non erunt in vestimentum, neque operientur operibus suis ; opéra eorum opéra inutilia, et opus iniquitatis in manibus eorum.
7. Pedes eorum ad malum currunt, et festinant ut effundant sanguinem innocentem ; cogitationes eorum cogitationes inutiles, vastitas et contritio in viis eorum.
8. Viam pacis nescierunt, et non est judicium in gressibus eorum; semitse eorum incurvatae sunt eis, omnis qui calcat in eis ignorât pacem.
2. Mais ce sont vos iniquités qui ont mis une séparation entre vous et votre Dieu, et ce sont vos péchés qui lui ont fait cacher sa face pour ue plus vous exaucer.
3. Car vos mains sont souillées de sang, et vos doigts d'iniquité ; vos lèvres ont proféré le mensonge, et votre langue dit l'iniquité.
4. Personne n'invoque la justice, el personne ne juge selon la rérité ; maie ils se confient dans le néant et disent des vanités ; ils conçoivent l'affliction , et ils enfantent l'iniquité.
6. Ils ont fait éclore des œufs d'aspics, et ils ont tissé des toiles d'araignées. Celui qui mangera de ces œufs en mourra, et de ceux qu'on fait couver il sortira un basilic.
6. Leurs toiles ne serviront pas de vêtement, et ils ne se couvriront pas de leur ouvi-age ; car leurs œuvres sont des œuvres inutiles , et une œuvre d'iniquité est dans leurs mains.
7. Leurs pieds courent au mal, et ils se hâtent pour répandre le sang innocent ; leurs pensées sont des pensées inutiles ; le ravage et la ruine sont sur leurs voies.
8. Ils ne connaissent pas le chemin de la paix, et il n'j' a point de justice sui leurs pas ; leurs sentiers sont tortueux ; quiconque y marche ne connaît point la paix.
ceux-ci sont trop coupables pour mériter les bénédictions divines. — Non est abbreviata. . . Même figure que ci -dessus, l, 2. Cf. Num. xi, 23.
— Neqiie aggravata... Si Dieu n'a rien perdu de son pouvoir, 11 possède également toute sa bonté soit pour entendre les prières, soit pour les exaucer. — Sed iniquitates vestrm... Telle est la vraie raison pour laquelle les Israélites n'ont pas été bénis du Seigneur. Cf. xLviii, 2-4.
3-8. Douloureux tableau de la misère morale d'Israël. — Manus... vestrse pollutse... Cf. i, 15. « Ces mains qu'ils tendaient vers Dieu pendant leurs prières. » — Labia vestra..., lingtiM... Leurs paroles ne sont pas moins criminelles que leurs œuvres. — Non est qui invocet..'. (vers. 4). Le prophète cesse de s'adresser directement à ses concitoyens. « La remontrance devient une dénonciation. » L'hébreu parait signifier : Nul ne cite en jugement (n'Intente un procès) avec justice. — Neque... qui fadicet vere. Les juges ne valent pas mieux que les plaideurs. — Conceperunt... et pepererunt... Même métaphore que dans Job, xv, 31. C'est le mal d'abord simpleraent projeté, puis accompli. Cf. Ps. vn, 15, etc.
— Ova aspidum... (vers. 6). Hébr. ; Us couvent
des œufs de basilic, c.-à-d. des plans très pernicieux. — Néant comiilet de leurs œuvres • telas aranese... Comp. le vers. 6. — Qui comederit. . . morietur. . . Participer à leurs actes pervers , c'est comme se nourrir de poison. — Qu^d conf otum est... Hébr. : Si l'on en brise un (do ces œufs), Il en sort une vipère. C.-à-d. que si l'on s'oppose à l'exécution des desseins des irapies , on est blessé ; de sorte qu'ils font le mal en toute hypothèse. — Opéra inutilia , et... iniquitatis. Hébr. : des œuvres de malice et des œuvres de violence. — Pedes eorum... sanguinem (vers. 7). Ils sont étonnamment actifs pour commettre l'iniquité. Comp. Prov i, 16; passage dont nous avons Ici l'écho. Saint Paul, Rom. m, 15-17, cite ce verset et une partie du suivant pour démontrer la corruption foncière du genre humain. — Cogitationes eorum... Tout est corrompu en eux ; leurs mauvaises actions proviennent de leurs pensées mauvaises. — Vastitas et contritio... Terrible résultat de leur conduite : le ravage et la mine. — Viam pacis... ( vers. 8 ). Cest la malice en tous sens et à tous les points de vue.
la. LIX. 9-16.
9. C CM pour cela que l'équité «'est éloignée de uous, et que la justice ne ixuis atteint pas. Nous attendions la lumière, et voici les ténèbres ; la clarté, et nous marchons dans l'obscurité.
10. Nous tâtonnons comme des aveugles le long des murs, nous marchons à tâtons comme ceux qui n'ont pas d'yeux ; nous nous heurtons en plein midi comme dans les ténèbres, nous sommes dans l'obscurité comme les morts.
11. Nous rugissons tous comme des ours, nous soupirons et nous gémissons comme des colombes ; nous attendions le jugement, et il n'est pas venu; le salut, et il est loin de nous.
12. Car nos iniquités se sont multipliées devant vous, et nos péchés témoignent contre nous, parce que nos crimes nous sont présents, et nous connaissons nos iniquités :
13. nous avons péché et nous avons menti contre le Seigneur; nous nous sommes détournés pour ne pas marcher à la suite de notre Dieu, pour proférer la calomnie et la violence; nous avons conçu et fait sortir de notre cœur des paroles de mensonge.
14. Et la justice s'est retournée en arrière, et la justice se tient éloignée, parce que la vérité a été renversée sur la place publique, et que l'équité n'y a pu entrer.
15. La vérité a été en oubli, et celui qui s'est retiré du mal a été dépouillé. Le Seigneur l'a vu , et ses yeux ont été blessés de ce qu'il n'y avait plus de justice.
Il a vu qu'il n'y a pas d'homme
9. Propter hoc elongatum eet judicium a nobis, et non apprehcndet nos justitia. Expectavimus lucem, et ecce tenebrœ ; splendorem , et in tenebris ambulavimus.
10. Palpavimus sicut cseci parietem, et quasi absque oculis attrectavimus ; impegimus meridie quasi in tenebris, in caliginosis quasi mortui.
11. Rugiemus quasi ursi omnes, et quasi columbse méditantes gememus ; expectavimus judicium, et non est; salutem, et elongata est a nobis.
12. Multiplicatae sunt enim iniquitates nostrse coram te, et peccata nostra responderuiit nobis, quia scelera nostra nobiscum, et iniquitates nostras cognovimus :
13. peccare et mentiri contra Dominum, et aversi sumus ne iremus post tergum Dei nostri, ut loqueremur calumniam et transgressionem ; concepimus et locuti sumus de corde verba mendacii.
14. Et conversum est retrorsum judicium, et justitia longe stetit, quia corniit in platea veritas, et sequitas non potuit ingredi.
15. Et faota est veritas in oblivionera, et qui recessit a malo praedse patuit. Et vidit Dominus, et malum apparuit in oculis ejus, quia non est judicium.
Et vidit quia non est vir, et apo
t" Itumble confession d'Israël, qui reconnaît qie Dieu l'a justement puni. LIX, 9-16».
9-15». Le peiiple prend tout à coup la parole et exprime, dans un langage choisi, d'admirables sentiments. — Propter hoc. ; à cause de lous ces crimes. — Elongatum... judicium... juiiitia. C.-à-d. le salut, la délivrance de l'exil.
— Palpavimus sicut ceeci... Trait dramatique, qnl est une réminiscence de Deiit. xxviir, 29.
— In caliginosis quasi. . . llébr. : Au milieu de l'abondance nous ressemblions à des morts. Ils mouraient de misère tandis que les nations païennes étalent plongées dans la richesse. — Rngiemus quajii ursi (vers. 11). Cf. II Reg. XVII. 8 ; Prov. xvii, 12, etc. Les écrivains classiques mentionnent aussi les gémissements de l'ours. Voyez Horace, Epod., xv, 5. Sur ceux de la colombe, cf. xxxviii, 14; Bz. vii, 16; MIch. II, 8, etc. — MuUiplicatse... coram te (,veis. 12). Circonstance aggravante : Us ont
offensé Dieu sous ses propres regards. — Peccata... responderunt... C.-à-d. tétùoignent contre nous, d'après l'hébreu. — Peccare et mentiri... Ils signalent k leur tour (vers. 13-15) leurs principaux péchés , montrant ainsi le vif regret qu'ils en éprouvent. — Conversum est... judicium. Comme aux vers. 9 et 11 : Dieu n'a pu les délivrer à cause de tant de crimes. — Corruit... non potuit ingredi. Autres personnifications très expressives.
3» Le Seigneur punira sévèrement les coupables, mais il daignera contracter une nouvelle alliance avec la partie survivante et repentante de la nation. LIX, 16»- 21.
16'>-19. La divine vengeance. — Vidit Dominas. V. a vu le triste état de choses qui vient d'être décrit, et i! en a éprouvé une très vive horreur (et maluin apparuit...). — Non fxt vir... D'après le contexte, personne pour sauver '.e malheureux Israël ( qui occurrat ; hébr., qui
la. LTX, 17-21.
rialus est, qufa non eet qui occuirat; et salvavit siLi brachium suum, et justitia ejus ipsa confii-mavit eum.
17. Indutus est justitia ut lorica, et galea salutis in capite ejus; indutus est vestimentis ultionis, et opertus est quasi pallio zeli.
18. Sicut ad vindictam quasi ad retributionem indignationis hostibus suis, et vicissitudinem inimicis suis ; insulis vicem reddet.
19. Et timebunt qui ab occidente nomen Domini, et qui ab ortu solis gloliam ejus, cum venerit quasi fluvius ▼iolentus quem spiritus Domini cogit;
20. et venerit Sien redemptor, et eis qui redeunt ab iniquitate in Jacob, dicit Dominus.
21. Hoc fœdus meum cum eis, dicit Dominus : Spiritus meus qui est in te, et verba mea quae posui in ore tuo, non recèdent de ore tuo, et de ore seminis tui, et de ore seminis seminis tui, dicit Dominus, amodo et usque in sempiternum.
et il a été éto?iné que personne n'inter vînt ; alors son bras l'a sauvé, et sa propre justice l'a soutenu.
17. Il s'est revêtu delà justice comme d'une cuirasse , et il a mis sur sa tête le casque du salut; il s'est revêtu de la vengeance comme d'un vêtement, et il s'est couvert de sa colère comme d'un manteau.
18. Il se vengera, il punira dans sa colère ses ennemis, il rendra à ses adversaires ce qu'ils méritent; il rendra la pareille aux îles.
19. Ceux de l'occident craindront le nom du Seigneur et ceux de l'orient révéreront sa gloire, lorsqu'il viendra comme un fleuve impétueux qu'agite le souffle de Dieu ;
20. lorsqu'un rédempteur sera venu à Sion, et à ceux de Jacob qui abandonneront l'iniquité, dit le Seigneur.
21. Voici l'alliance que je ferai avec eux, dit le Seigneur : Mon esprit qui est en toi, et mes paroles que j'ai mises dane ta bouche ne sortiront pas de ta bouche, ni de la bouche de tes enfants, ni de la bouche des enfants de tes enfants, dit le Seigneur, dès maintenant jusque dans l'éternité.
Intercède), de sorte que Dieu doit se charger lui seul de la délivrance, et tout d'abord du châtiment, comme acte préliminaire. — Aporiatus est. Hébr. : il s'étonne. Anthropomorphisme. — Salvavit siM brachium... Cf. Lxiii, 5. Son bras lui snfiSt ; pour l'œuvre qu'il a en vue il n'a pas besoin d'tm secours étranger. Comme plus haut (xLJi, 13), Isaïe compare ici Jéhovah à un guerrier dont la valeur est Irrésistible. — Juslitia... confirmavit eum. Sa Justice, ou sa sainteté lui sert d'appui. — Indutus est... (verset 17). Description des différentes parties de son armure, qui correspondent à autant de ses attributs infinis. Saint Paul a imité ce passage k deux reprises; cf. Eph. vi, 14-17, et I Thess. v, 8. — Pallio zeli. Une brûlante Jalousie contre ses ennemis et en faveur de son peuple sert à Dieu de ohlamyde ou de manteau de gnerre. — Sicut ad vindictam... (vers. 18). La phrase hébraïque est plus claire : Telles les actions, telle la rétribution ; la fureur à ses adversaires , la pareille à ses ennemis ; il rendra la pareille aux îles. — Et tUnebunt. . . ( vers. 19 ). Heureux effet que ce châtiment exemplaire produira sur ceux qia j auront échappa; de toutos parts (.qui ab
occidente... , ab orlu) les païens se convertiront au vrai Dieu. — Quasi fluvius violentv^. Littéralement dans l'hébreu : comme un fleuve resserré, c.-à-d. gêné dans son cours, et devenant impétueux. Cf. xxx, 27-28.
20-21. Le salut pour les exilés d'Israôl. Le langage devient très doux, plein de tendresse. — Redemptor. Ce libérateur n'est autre que le Messie, comme le dit formellement saint Paul, Rom. xr, 26. — Eis qui redeunt ab iniquitate : car « les promesses messianiques ne s'adressent qu'à un peuple converti et régénéré ». — Hoe (pronom fortement souligné) fœdua meutn. .. L'hébreu dit avec plus de vigueur encore : Et mol , voici mon alliance avec eux. — Spiritus meus qui. ..in te... Cette sublime promesse s'adresse à l'Israël idéal, qui Jouira à perpétuité, comme son chef, des dons de l'Esprit saint (cf. XI, 2 ; xm, 1) et des révélations divines (verba mea quae posui...), de manière à être constamment « le centre religieux du sein duquel les paroles de vérité se répandront dans tontes les directions ». — Amodo et in sempiternum. L'Église du Christ n'aura pas de fln, et la nouveliu Alliance ne cessera Jamais d'exister.
CHAPITRE LX
1. Lève -toi, sois éclairée, Jérusalem, car ta lumière est venue, et la gloire du Seigneur s'est levée sur toi.
2. Car les ténèbres couvriront la terre, et l'obscurité les peuples ; mais sur toi se lèvera le Seigneur, et l'on verra sa gloire en toi.
3. Les nations marcheront à ta lumière, et les rois à la splendeur de ton aurore.
4. Lève les yeux et regarde autour de toi : tous ceux-ci sont assemblés, ils viennent à toi ; tes fils viendront de loin, et tes filles surgiront de tous côtés.
5. Alors tu verras et tu seras dans l'abondance, ton cœur s'étonnera et se dilatera, lorsque les richesses de la mer se tourneront vers toi, et que la force des nations viendra à toi.
Tu seras couverte d'une foule de
1. Surge, illuminare, Jérusalem, quia venit lumen tuum, et gloria Domini super te orta est.
2. Quia ecce tenebrœ operient terrara , et caligo populos; super te autem orietur Dominus, et gloria ejus in te videbitur.
3. Et ambulabunt gentes in lumine tuo, et reges in splendore ortus tui.
4. Leva in circuitu oculos tuos , et vide : omnes isti congregati sunt, venerunt tibi ; filii tui de longe venient, et filiae tuae de latere surgent.
5. Tune videbis, et afflues, et mirabitur et dilatabitur cor tuum, quando conversa fuerit ad te multitudo maris, fortitudo gentium venerit tibi.
Inundatio camelorum operiet te
S III. — Troisième discours : la gloire de la nouvelle Jérusalem. LX, 1-22.
Morceau magnifique par son lyrisme et par ees idées élevées. Cest « le tableau le plus brillant et le plus complet » qu'Isaïe « ait tracé de la gloire ûnale de Jérusalem i>. Il forme une antithèse frappante avec le chap. xlvii , également très lyrique, qui a décrit la chute ignominieuse de Babylone. II expose les résultats de la nouvelle alliance qui vient d'être prédite (lix, 21). « Le soleil de justice, Jésus - Christ , se lève sur Jérusalem... A la vue de sa lumière, tous les peuples accourent à la cité sainte ; rois et sujets lui apportent leurs présents. Jérusalem acquiert une magnlflcence incomparable, ses rich"^ .;ls sont sans bornes, mais sa piété, sa sainteté et sa fidélité la rendent plus belle et plus enviable encore. » (Man. bibl., t. II, n. 968). Ce discours est entièrement messianique.
1" Empressement avec lequel les rois et les peuples accourront à Jérusalem lorsque Dieu l'aura couronnée de splendeur. LX ,1-9.
Chap. LX. — 1-3. La brillante lumière dont Jouit maintenant la cité sainte attire à elle le monde entier. — Surge. Même image qu'au chap, LU , 1 - 2. La Jérusalem de l'exil est comparée à une pauvre femme épuisée, désolée, qui gît étendue à terre. — Uluminare : car elle était plongée dans les ténèbres du malheur. Le mot Jérusalem manque dans l'hébreu ; il a été ajouté par les LXX, la Vnlgate et le chaldéen, pour rendre la pensée plus nette. — Gloria Domini super te... C'est Jéhovah lui-même qui illumine Sion, en devenant pour elle <t un soleil de Justice ». Cf. Mal. nr, S. — TeMbrae operient^ Phé-
nomène analogue à celui qui s'était autrefois passé en Egypte : tout le pays était plongé dans les ténèbres, tandis que les lieux habités par la nation sainte étalent merveilleusement éclairés. Cf. Ex. X , 21 - 23 ; Sap. xvii , 1 et ss. ; xviii , 1 et sa.
— Et amlmlabunt gentes... (vers. 3). C'est encore la réalisation, si fréquemment marquée par IsaTe, de l'oracle ii, 2-6. Jérusalem a été transformée en un phare lumineux, vers lequel se dirigent tous les peuples , heureux de sortir de leurs profondes ténèbres. Au lieu de m lumine. .., In splendore..., l'hébreu porte : vers ta lumière , vers la splendeur qui se lève sur toi.
4-9. Jérusalem recevra les riches offrandes des païens, qui lui amèneront en même temps ceux de ses fils qu'ils avaient faits captifs. — Leva... venerunt tibi. Répétition de xlix, 18. — De latere surgent. C.-à-d. des extrémités de la terre. D'après les LXX et le chaldéen : Tes filles seront portées sur les épaules (voyez la note de xux, 22); ce qui revient presque à l'hébreu : Tes flUes sont portées sur le cOté. Dans l'Orient biblique, les enfants sont souvent placés « à cheval sur l'os de la hanche » de leur mère , qui les soutient en passant le bras autour d'eux. Trait délicat : les flis marchent pour revenir à Jérusalem; les filles, plus faibles, sont portées.
— Tune videbis... (vers. 5). Doux et gracieux spectacle que Sion aura alors sous les yeux. — Afflues. Hébr. : Tu seras radieuse. — Et mira' bitur... Hébr.: Ton cœur bondira (de bonheur) et sera dilaté. — Multitudo maiHs. Hébr.: l'abondance de la mer, c.-à-d. les produits des contrées maritimes de l'ouest. — Fortitudo gcvtium. Plutôt, d'après l'hébreu, la richesse des nations. Pour la pensée, comp. xvm, 7 ; xiz , 21-23 ; zzix
l8. LX, 7-12.
dromedarii Mudian et Epha; omnes de Saba venient, aurum et thus déférentes, et laudem Domino annuntiantes.
7. Omne pecus Cedar congregabitur tibi ; arietes Nabajoth ministrabunt tibi : offerentur super placabili altari raeo, et domum majestatis meae glorificabo.
8. Qui sunt isti, qui ut nubes volant, o; quasi columbae ad fenestras suas?
9. Me enim insulse expectant, et naves maris in principio , ut adducam filios tuos de longe; argentum eorum, et aurum eorum cum eis, nomini Domini Dei tui, et Sancto Israël, quia glorificavjt te.
10. Et sedificabunt filii peregrinorura muros tuos, et reges eorum ministrabunt tibi; in indignatione enim mea percussi te, et in reconciliatione mea misertus sum tui.
11. Et aperientur portae tuse jugiter; die ac nocte non claudentur, ut afferatur ad te fortitudo gentium, et reges earum adducantur.
12. Gens enim et regnum quod non servi erit tibi peribit, et gentes solitudine vastabuntur.
chameaux, des dromadaires de Madian et d'Epha; tous viendront de Saba, apportant de l'or et de l'encens, et publiant les louanges du Seigneur.
7. Tous les troupeaux de Cédar se rassembleront pour toi ; les béliers de Nabajoth seront à ton service : on les offrira sur mon autel qui me sera agréable , et je remplirai de gloire la maison de ma majesté.
8. Quels sont ceux-ci qui volent comme des nuées, et comme des colombes vers leurs colombiers?
9. Car les îles m'attendent ^ et les vaisseaux de la mer sont prêts depuis longtemps pour ramener tes enfants de loin, avec leur argent et leur or, pour le consacrer au nom du Seigneur ton Dieu, et du Saint d'Israël qui t'a glorifiée.
10. Les fils des étrangers bâtiront tes murs , et leurs rois seront tes serviteurs ; car je t'ai frappée dans mon indignation, et dans ma miséricorde je me suis réconcilié avec toi.
11. Tes portes seront toujours ouvertes ; elles ne seront fermées ni jour ni nuit, afin qu'on t'apporte la richesse des nations, et qu'on t'amène leurs rois.
12. Car le peuple et le royaume qui ne te serviront pas périront, et ses nations seront transformées en désert.
18 ; XLV, 14 ; xljx , 23. — Inundatio cameLorum... DéTeloppement dramatique, admirable, des vers. 4-5. Les peuples de l'orient (vers. 6-7j, puis ceux de l'occident (vers. 8-9) accourent à l'envi au sanctuaire du vrai Dieu pour lui rendre leurs hommages. La « multitude des chameaux » représente les caravanes que ces animaux du désert accompagnent toujours en grand nombre. — Madian et Epha. Deux peuples issus d'Abraham par Cétura. Cf. G-en. xxiv, 2-4. Ils étaient domiciliés au nord - ouest de l'Arabie , sur les bords du golfe Élanltique {AU. géogr., pi. i, ni, v), et 8'occupalent beaucoup de commerce. — De Saha. Hébr. : de S'bâ\ c-à-d. de l'Arabie heureuse, où abondaient l'or et les parfums (aurum et thus„ ). Ce verset 6 est appliqué par la liturgie à la visite faite par les Mages à l'Enfant- Dieu de Bethléem, et il est certain qu'il reçut alors un commencement de réalisation. — Laudem Domino... Mieux : publiant la louange de Jéhovah (« Dominl )'). Voilà donc ces peap'es convertis. — Cedar, Nabajoth (vers. 7). Autres tribus arabes, qui provenaient d'Abraham par Agar. Cf. 6en. xxi, 16, et txiv, 13. Comme elles étaient demeurées pastorales, ce sont leurs troupeaux qu'elles offrent en présent. — Offerentur super placabili... Hébr.: Ils monteront (ils seront Immolés) sur mon autel et me seront agréables. — Qui sunt isti... (vers. 8). Viïion d'uu autre genre ,que contemple et décr''
le priphète : sous ses yeux émerveillés, la Méditerranée se couvre de navires à voiles, qui conduisent en Palestine les peuples de l'occident et leurs trésors. — Quasi coîumbse...: avec autant de célérité que les pigeons en mettent à rentrer au colombier (ad fenestras...). — Me enim insulse... (vers. 9). Motif de ce saint empressement des nations occidentales. — Naves maris in principio. Hébr.: Les vaisseaux de TarHë (voyez la note de II, 16) sont en tête. — Ut addwsam filios...: les Israélites retenus captifs dans ces réglons lointaines. Comp. le vers. 4. — Argentum... et aurum eorum : l'argent et l'or des païens de l'occident,
2° La cité sainte sera rebâtie aveo une étonnante splendeur. LX, 10-14.
Comp. le passage semblable uv
— Pilii peregrinorum. Les païens conveni?. aideront à reconstruire Jérusalem, qui avait été détruite au jour de la divine colère (.in indignatione enim...). Cf. xlix , 17 ; Lvr, 4-7. — Renés eorum ministrabunt... Comp. xlix, 23, où ce même détail a été signalé sous une autre fornu-.
— Aperientur porlse... (vers. 11) :au grand larj-'c, nuit et jour, afin de laisser entrer les foules 'lul se présenteront sans cesse. — Fortitudo... Hcbr.: la richesse des nations, comme au vers. 5'". — O-'-ns enim... (vers. 12), Les peuples païens ne pourront prospérer qu'à la condition d'être étroJ-
I tement unis à Israël. — Oloria Libani... (ven, 13
fe^ijiiïil
le. LX, 13-19.
13. Gloria Libani ad te veniet, abies, et buxus, et pinus simul ad ornandum locum sanctificationis mese ; et locum pedum meorum glorificabo.
14. Et venient ad te curvi filii eorum qui humilia venint te, et adorabunt vestigia pedum tuorum omnes qui detrahebant tibi, et vocabunt te Civitatem Domini , Sion Sancti Israël.
15. Pro eo quod fuisti derelicta et odio habita, et non erat qui per te transiret, ponamte in superbjam saeculorum, gaudium in generatioaem et generationem;
16. et suges lac gentium, et mamilla regum lactaberis ; et scies quia ego Dominus salvans te, et redemptor tuus, Fortis Jacob.
17. Pro sere afferam aurum, et çro ferro afferam argentum, et pro lignis œs, et pro lapidibus ferrum ; et ponam visitationem tuam pacem, et prajpositos tuos justitiam.
18. Non audietur ultra iniquitas in terra tua, vastitas et contritio in terminis tuis; et occupabit salus muros tuos, et portas tuas laudatio.
Non erit tibi amplius sol ad lu
13. La gloire du Liban viendra à toi, le sapin , le buis et le pin tous ensemble, pour orner le lieu de mon sanctuaire, et je glorifierai l'endroit où reposent mes pieds.
14. Les fils de ceux qui t'ont humiliée viendront à toi en s'inclinant, et tous ceux qui te décriaient adoreront les traces de tes pas , et ils t'appelleront la cité du Seigneur, la Sion du Saint d'Israël.
1 5. Parce que tu as été abandonnée et en butte à la haine, et qu'il n'y avait personne qui passât par toi, je ferai de toi l'orgueil des siècles, et un sujet de joie de génération en génération ;
16. et tu suceras le lait des nations, tu seras allaitée à la mamelle des rois ; et tu sauras que je suis le Seigneur qui te sauve, et le Fort de Jacob qui te rachète.
17. Au lieu d'airain je ferai venir de l'or, et de l'argent au lieu de fer, et de l'airain au lieu de bois, et du fer au lieu de pierres ; et je ferai régner sur toi la paix, et la justice te gouvernera.
18. On n'entendra plus parler de violence sur ton territoire, ni de destruction et de ruine dans tes frontières ; le salut environnera tes murailles, et la louange tes portes.
Tu n'auras plus le soleil pour
Le prophète mentionne quelques-uns des arbres qui serviront alors d'ornement à Jérusalem et qui feront d'elle un jardin d'Eden. La gloire du Liban, ce sont ses cèdres b1 souvent célébrés.
— Ahlea, buxus, pirms. Sur ces trois arbres, voyez XLi, 19, et la note. — Locum sanctificationis mem. Hébr. ; le lieu de mon sanctuaire , c- à - d. la nouvelle 3t mystique Sion. — Locum pedum meorum... C'est la même pensée. Allusion à l'srche d'alliance, que les écrivains sacrés nomment parfois le marchepied du Très -Haut. Cf. I Par. xxvui, 2 ; Ps. xovm, 5 ; Ez. XLm, 7, etc.
— Venient... curvi (vers. '14) : dans l'attitude de la soumission et du profond respect. Cf. zlix , 23 , etc. — Adorabunt vesligia pedum... Hébr. : Ils se prosterneront à la plante de tes pieds. Image encore plus expressive que la précédente. Tout cela s'est accompli et continue de s'accomplir relativement à l'Église du Christ. — Cimtatem Domini. Nom très glorieux : ville fondée par Jéhovah, M appartenant en propre et lui servant de résidence.
3» La gloire, la richesse et la sainteté de la nouvelle Sion. LX, 15-18.
15-18. Derelicta et odio... Cf. u, 1 ; wv, 1 et ss. Sion sera de nouveau traitée selon sa dignité, c.-à-d. comme l'épouse blen-aliuée du Seigneur. Elle n'avait été délaissée qu'en apparence et seulement pour un temps. — Non erat qui per
te... : à l'époque de l'exil , lorsqu'elle était presque sans habitants. A son humiliation momentanée vont succéder une gloire et un bonheur éternels : in auperbiam. . . , gaudium... — Suges lac..., et inamilla... (vers. 16). Locutions très gracieuses (cf. XLix, 23; Deut. xxxiii, 19), qui nous montrent encore Jérusalem traitée avec une vraie tendresse par les païens , et se nourrissant de ce qu'ils ont de meilleur. — Quia ego... salvans... Répétition de xixx, 20. — Pro are... aurum (vers. 17). Richesse des matériaux qui serviront k rebâtir la ville de Jéhovah. C'est l'Image des bénédictions sans nombre que le Seigneur se plaira à répandre sur elle. — Visitalionevi . . . pisepositos... C.-à-d. que Jérusalem sera gardée, gouvernée, par la paix et la justice mêmes personnifiées. — Non audietur... iniquitas... (vers. 18). D'après l'hébreu : la violence. Par conséquent, plus de ravages ni de ruines sur ce sol sacré (vastitas et cont7i,tio..,). — Occupabit salus... Hébr.: Ta appelleras tes murs salut, et tes portes louange. Encore des symboles de sainteté, de bonheur et de paix.
4° Le roi et les habitants de la nouvelle Sion. LX, 19-22.
19-22. Non erit... sol... Même image que plus haut, XXX, Î6 (voyez la note). — Domintis in luccm...: l'astre splendlde qu'ont mentionné di?ià les vers. 1-3. Aussi bien, cette lumière toute
IB. LX, 20 — LXI
l'éclairer pendant le jour, et la clarté de la lune ne luira plus sur toi ; mais le Seigneur sera pour toi une lumière éternelle, et ton Dieu sera ta gloire.
20. Ton soleil ne se couchera plus, et ta lune ne sera plus diminuée, car le Seigneur sera ta lumière éternelle, et les jours de ton deuil seront finis.
21. Tout ton peuple sera un peuple de justes; ils posséderont le pays pour toujours; c'est le rejeton que j'ai planté, l'œuvre de ma main pour me glorifier.
22. Mille sortiront du moindre d'entre eux, et du plus petit une nation puissante. Moi, le Seigneur, je ferai tout à coup ces choses en leur temps.
cendum^per diera , nec splendor lunae illuminabit to; sed erit tibi Dominus in lucem sempiternam, et Deus tuus in gloriam tuam.
20. Non occidet ultra sol tuus, et luna tua non minuetur, quia erit tibi Dominus in lucem sempiternam, et complebuntur dies luctus tui.
21. Populus autem tuus omnes justi; in perpetuum hereditabunt terram, germen plantationis mese, opus manus meae ad glorificandum.
22. Minimus erit in mille, et parvulus in gentem fortissimam. Ego Dominus, in tempore ejus subito faciam istu''.
CHAPITRE LXI
1. L'esprit du Seigneur est sur moi, parce que le Seigneur m'a donné son onction ; il m'a envoyé pour annoncer sa parole aux doux, pour guérir ceux qui ont le cœur brisé, pour prêcher la grâce aux captifs, et la liberté aux prisonniers ;
2. pour publier l'année de la réconciliation du Seigneur, et le jour de la vengeance de notre Dieu, pour consoler tous ceux qui pleurent,
1. Spiritus Domini super me, eo qnod unxerit Dominus me ; ad annuntiandum mansuetis misit me, ut mederer contritis corde, et praedicarem captivis indulgentiam, et clausis apertionem;
2. ut prsedicarem annum placabilem Domino, et diem ultionis Deo nostro; ut consolarer omnes lugentes;
divine ne cessera- 1- elle Jamais de Inire : non oeddet (vers. 20). Cf. Apoc. xxi, 22. — Complebuntur dies luctun... Les Jours de grand deuil, tels que ceux de l'exil, ne reviendront jamais plus pour la Jérusalem idéale. — Populus... omnes jusH (vers. 21). Cf. rv, 3; xxvi, 2. Par Balte, possession à jamais heureuse de la terre sainte : in perpetuum hereditabunt... — Oermen plantationis... Hébraïsme : le rejeton que j'ai planté (et qui sera, pour ce motif, toujours florissant). — Ad gloriflcandum. Pour procurer sans cesse la gloire de Dieu. Noble but de la nation sainte. — Minimus... in mille (vers. 22). Croissance extraordinairement rapide du nouveau peuple. Celui qui n'avait pas d'enfants ou qui n'en possédait qu'un petit nombre se verra bientôt à la tête d'une famille considérable. Cf. XLVin , 1 5. — Ego Dominus. Le sceau divin est apposé sur cet oracle. — In tempore ejus. Mieux : « In tempère sue, » au temps voulu : d'abord après la fln de l'exil, davantage à l'époque du Messie, davantage encore dans la Jérusalem céleste.
§ IV. — Quatrième discours : le Christ, auteur et médiateur de cette gloire, LXI, 1-11.
Le serviteur de Jéhovah prend de nouveau la parole (cf. xlix, 1 et ss.; l, 4 et ss.) pour riécrire en un langage très suave et très délicat Li mission toute cong«lante qui lui a été confli'* relativement à Ston,
l» Le rôle du Christ consolateur et rédempteur. LXI, 1-3.
Chap. LXI. — 1-3. Il vient soulager toutes les afHiotlons, remédier à tons les maux. Notre- Selgneur Jésus - Christ s'est directement appliqué ces lignes dans une circonstance célèbre. Voyez Luc. IV, 16 et ss. — Spiritus... super me... C'est pour la troisième fols que nous lisons dans Isaïe que le Messie a reçu la plénitude de l'Esprit de Dieu. Cf. XI, 2, et xui, 1. — Eo quod unxerit... Expression métaphorique , pour signifier que le serviteur de Jéhovah a été muni d'une fonction sacrée, et qu'il a reçu toute sorte de grâces ce lestes pour l'accomplir. Comme l'indique son noin le plus connu, 11 est l'oint de Dieu par excellence, le Maslah ou Messie. Cf. Ps. xliv, 8, et le commentaire. — Ad annuntiandum,. En hébreu : Vbaséer, expression que les LXX traduisent fort bien par E0aYYe).i<Ta(T6at , annoncer la bonne nouvelle ou l'évangile. Voyez la note de XL, 9. — Ut mederer. Hébr.: pour bander. Cf. I, 6, Les pauvres cœurs blessés ont besoin d'un» ligature, et aucune main n'est plus capable de la poser que celle du Christ. — Captivis indulgentiam. Hébr. : pour proclamer la liberté aux captifs. Locution empruntée à Lev. xxv, 10. — Apertionem : l'ouverture des prisons dans lesquelles ils étalent enfermés. Cf. xlii, 7 ; xux, 9; Li, 14. — Annum placabilem (vers. 2) : une année de grâce de bénédictions spéciales. Alla-
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3. ut ponerem lugontibus Sion, et darem eis coronam pro cinere, oleum gaudii pro liictu, pallium laudis pro spiritu mœroris ; et vocabuntur in ea fortes justitiae, plantatio Domini ad glorificandum.
4. Et aedificabunt déserta a sseculo, et ruinas antiquas érigent, et instaurabunt civitates désertas, dissipatas in generationem et generationem.
5. Et stabunt alieni , et pascent pecora vestra ; et filii peregrinorum agricolse et vinitores vestri erunt.
6. Vos autem sacerdotes Domini vocabimini; Ministri Dei nostri, dicetnr vobis ; fortitudinem gentium comedetis, et in gloria earum superbietis.
7. Pro confusione Testra duplici et robore, laudabunt partem suam ; propter hoc in terra sua duplicia possidebuut, laetitia sempiterna erit eis.
8. Quia ego Dominus diligens judicium, et odio habens rapinam in holocausto ; et dabo opus eorum in veritale, j et fœdus perpetuum feriam eis. \
3. pour accorder et pour donner à ceux de Sion qui pleurent une couronne au lieu de la cendre, l'huile de joie au lieu du deuil, un vêtement de louange au lieu d'un esprit affligé; et il y aura en elle des hommes puissants en justice, une plantation du Seigneur pour le glorifier.
4. Ils rempliront d'édifices les déserts séculaires, ils relèveront les anciennes ruines, et ils rétabliront les villes abandonnées, dévastées pendant plusieurs générations.
5. Des étrangers seront là et feront paître vos troupeaux, et les fils des étrangers seront vos laboureurs et vos vignerons.
6. Mais vous, vous serez appelés les prêtres du Seigneur; on vous nommera les ministres de notre Dieu ; vous mangerez la richesse des nations, et vous vous glorifierez de leur gloire.
7. Au lieu de la double confusion dont vous rougissiez, ils loueront leur partage, et ils posséderont ainsi le double dans leur pays, et leur joie sera éternelle.
8. Car je suis le Seigneur qui aime la justice, et qui hais la rapine dans l'holocauste; j'établirai leur œuvre dans la vérité, et je contracterai avec eux une alliance éternelle.
8ion à l'année jubilaire et à ses privilèges multiples ; cf. Lev. xxv, 8 et ss. — Dlem ultionis : par opposition à l'année de grâce. — Lugentibvs Sion (vers. 3). Dans ce discours, tous les hommes sans exception sont présents à la pensée dn serviteur de Jéhovah ; mais Sion l'occupe naturellement davantage. — Coronam pro cinere : une gracieuse couronne (comp. le vers. 10) au lieu de la cendre que l'on se mettait sur la tête en signe de deuil. Cf. m, 26 ; xLvn, 1 ; n Reg. xrn, 19, etc.; l'Atl. arch., pi. xxvi, flg. 8; pi. xxviii, fig. 7. — Oleum gaxjLdii : les onctions d'huile parfumée, avant ou pendant les festins. Cf. Ps. xxn, 5; xuv, 8; Luc. vu, 46, etc. — Pallium laudis. Vêtement de luxe qu'on ne portait qu'en de Joyeuses occasions. Cf. Bar. v, 1. — Fortes fustiliae. D'après l'hébreu : téréblnthes de la Justice. La Vulgate a bien rendu la pensée. Les mots plantatio... ad glorificandum continuent la métaphore. Comp. Lx, 21*", où nous les avons déjà rencontrés.
2» Israiil, réinstallé dans la Palestine, redeviendra le premier des peuples. LXI, 4-9.
4-9. ^dificabunt déserta... Cf. lfv, 3, et LViii, 12. C'est « le premier acte du grand drame de la régénération d'Israël ». Fin de l'exil , et rétablissement des Juifs dans leur ancien domaine. — Dissipatas tn generationem. . . Plutôt : « a generatione in. .., » renversées depuis très longtemps. — Stabunt... Second acte du drame : la
conversion des païens (alieni) et leur union étroite avec Israël, de manière à ne former qu'un seul et même peuple. Cela est exprimé en ud beau langage métaphorique ; pascent... et agricolx... La priorité est ainsi laissée aux Juifs, conformément aux antiques promesses ; les païens ne jouent ici qu'un rôle secondaire. Cf. XLv, 14 ; Rom. XV, 27, etc. Ailleurs Israélites et Gentils sont mis sur la même ligne ( cf. xix , 24 ; lvi , 5-7; Lxvi, 21); cela dépend du point de vu^ auquel se place l'écrivain sacré. — Vos autem sacerdofes... ( vers. 6 ). Réalisation de cette parole (Ex. XIX, 6) : Vous serez pour mol un royaume de prêtres et une nation sainte. Les étroites barrières du sacerdoce levitique sont brisées à Jamais. — Fortitudinem gentium. Hébr. : la richesse des nations. Cf. lx, 8, 11. — Pro confusione... duplici (vers. 7). L'hébreu est plus clair : Au lieu de votre opprobre, vous aurez une double part <de bonheur et de gloire); au lieu de l'igiiominie, ils se réjouiront de leur part. Voyez la note de xl, 2»>, et Zach. ix, 12. — In terra... duplicia : un héritage deux fois plus considérable qu'auparavant. — Quia ego Dominus... (vers. 8 ). Le Seigneur daigne attester lui-même qu'il c.t sera véritablement ainsi. Le droit des Israélite ! a été violemment lésé; .Téhovah, qui hait l'injustice, leur donnera des compensations pour leurs souffrances. — Odio habens rapinair> . . . Rien de plus odieux, en effet, que de B'aj'pro-
ÎB. LXT, 9-11.^
9. T.eur postérité sera connue [wirmi les nations, et leur race au milieu des peuples ; tous ceux qui les verront connaîtront qu'ils sont la race que le Seigneur a bénie.
10. Je me réjouirai avec effusion dans le Seigneur, et mon âme sera ravie d'allégresse en mon Dieu ; car il m'a revêtu des vêtements du salut, et il m'a entouré des ornements de la justice, comme un époux orné d'une couronne, et comme une épouse parée de ses bijoux.
11. Car comme la terre fait éclore son germe, et comme un jardin fait pousser sa semence, ainsi le Seigneur Dieu fera germer la justice et la louange en présence de toutes les nations.
9. El scient in gentiliussemen connu, et germen eorum in medio populorum; omnes qui vidcrint eos cognoscent illos, quia isti sunt semen cui benedixit Dominus.
10. Gaudens gaudebo in Domino, et exultabit anima mea in Deo meo, quia induit me vestimentis salutis, et indumento justitise circumdedit me, quasi sponsum decoratum corona, et quasi sponsam ornatam monilibus suis.
11. Sicut enim terra profert germen 8uum7 et sicut hortus semen suum germinat, sic Dominus Deus germinabit justitiam et laudem coram universis gentibus.
prier une portion quelconque d'une chose sacrée ; le Seigneur, lui, n'enlèvera rien & aes divines promesses, mais 11 les accomplira intégralement. Ces mots de la Vulgate peuvent signifier anssl que Dieu hait les sacrifices dont la matière provient de la violence et du vol (aaint Jérôme préfère cette opinion ).
Les LXX, le syriaque et le chaldéen ont lu 'avlah , iniquité, an lieu de 'ôlah, holocauste, ce qui donne le sens suivant : Je hais la rapine avec rinlqulté; c.-à-d. : Je hais la façon Inique dont Israël a été dépouillé de son territoire par les païens. Cette Interprétation , adoptée par la plupart des hébraisants contemporains, nous plaît beaucoup mieux que celle de saint Jérôme, qui a aussi de nombreux adhérents. — Dabo opus...in veritate. C.-A- d.:
Je leur donnerai fidèlement la compensation sur laquelle ils comptent. Comp. le vers. 7. — Fœdus perpetumn. Réitération de cette importante prophétie.
Cf. LV, 3. — Et scient in gentibus... ( vers. 9 ). La race Israélite sera connue des païens sous un aspect très honorable.
Cette pensée est répétée trois fois de suite, d'une manièru iolennelle.
3« Joie qu'éprouve le serviteur de Jéhovah à prédire ces grâces. LXI, 10-11.
10-11. Gaudens gaudebo. Hébraïsme, pour marquer \in bonheur très intense. — Indvit me vestitmntis... Images semblables à celles de lix, 17. — Sponsum decoratum corona. Cette coutume a été déjà mentionnée pir le sacré Cantique , Comment. — V.
iir, 11 (voyez la note, et VAtl. arch., pi. xxv, flg. 1 , 2 , 3 ). L'hébreu ajoute une idée capitale ;
Polrayrénienne parée de Wjoui. (D'après un ba»-rt;llef. )
littéralement : comme un époux qui remplit les fonctions de prêtre avec une couronne ( (oç v\j|jlçiov lepaTÊVOnévov ffTe^âvw, traduit fort bien
h. LXTI, 1-6.
CHAPITRE LXll
1. Propter Sion non tacebo, et propter Jérusalem non quiescam, donec egrediatur ut splendor justus ejus, et ealvator 6 jus ut lampas accendatur.
2. Et videbunt gentes justum tuum, et cuncti reges inclytum tuum ; et vocabitur tibi nomen novum, quod os Domini nominabit.
3. Et eris corona gloriae in manu Domini, et diadema regni in manu Dei tui.
4. Non vocaberis ultra Derelicta, et terra tua non vocabitur amplius Desolaîa ; sed vocaberis Voluntas mea in ea , et terra tua Inhabitata, quia complacuit Domino in te, et terra tua inhabitabitur.
5. Habitabit enim juvenis cum virgine , et habitabunt in te filii tui ; et gaudebit sponsus super sponsam, et gaudebit super te Deus tuus.
Super muros tuos, Jérusalem, con
1. A cause de Sion je ne me tairai point, et à cause de Jérusalem je ne prendrai pas de repos, jusqu'à ce que son juste paraisse comme une vive lumière, et son sauveur comme une lampe allumée.
2. Les nations verront ton juste, et tous les rois ton prince illustre, et on t'appellera d'un nom nouveau, que la bouche du Seigneur désignera.
3. Tu seras une couronne de gloire dans la main du Seigneur, et un diadème royal dans la main de ton Dieu.
4. On ne t'appellera plus Délaissée, et ta terre ne sera plus appelée Désolée ; mais tu seras appelée : Ma volonté e.->t en elle, et ta terre : Habitée, car le Seigneur a mis son plaisir en toi, et ta terre sera habitée.
5. Car le jeune homme habitera avec la vierge , et tes enfants habiteront en toi; l'époux trouvera sa joie dans son épouse, et ton Dieu se réjouira en toi.
Sur tes murs, Jérusalem, j'ai placé
Aquila). Le Messie sera donc revêtu de la dignité sacerdotale, comme le dit si nettement le Ps. cix, 4. — Sicut enim terra... (vers. 11). Fruits abondants de perfection que produiront les Israélites régénérés; ils ne seront plus une terre stérile, une vigne Inféconde.
J V. — Cinquième discours : le zf:le ardent dw Christ pour le perfectionnement de Sion. LXII, 1-12.
On ne saurait dire d'une manière certaine si ce discours est prononcé par le serviteur de .Téhovah , comme le quatrième , ou par le prophète , ou par le Seigneur lui-même. Ce troisième sentiment, conforme à la tradition Juive, nous paraît le plus vraisemblable.
1" Le Seigneur ne prendra pas de repos Jusqu'à ce que la rédemption de sa chère cité soit une œuvre entièrement accomplie. LXII, 1-6.
Chap. LXII. — 1 - 6. Propter Sion. Pour l'amf lur de Sion ; ou bien , à cause des promesses qui lui ont été faites. — Non tacebo. Comparez xui, 14, où le Seigneur tient ce langage : J'ai longtemps gardé le silence. Je me suis tu, je me suis contenu. Désormais il ne veut plus se contenir, mais il prononcera bientôt la parole vivifiante qui sauvera son peuple. — Donec... justus ejus et salvator. . . L'hébreu emploie l'abstrait : sa Justice, son salut*, c.-à-d. la sainteté et la délivrance de Sion. De même les LXX , le syriaque et le chaldéen. — Ut splendor, ut lampas (hébr. : uuc torche). Sur ces images, voyez Lvni, 8;
LDt, 9, etc. — Videbunt... justum..., inclytum... (vers. 2). L'hébreu a encore l'abstrait : ta justice, ta gloire (la sainteté et la splendeur de la nouvelle Jénisalem). — Vocabitur... nomen novum. Nom admirable, qui correspondra à l'état transfiguré de Sion; aussi viendra- 1- il directement de Dieu iquod os Domini...'). — Eris corona... in manu... (vers. 3). Image gracieuse, qui met admirablement en relief la gloire de la cité idéale : le Seigneur tiendra cette couronne dans sa main pour en montrer la beauté, la richesse à tous les hommes. — Non^.. ultra derelicta. Cf. lit, 1-6, et le commentaire; lx, 16, etc. — Voluntas mea in ea. C'est là sans doute le nom annoncé plus haut (vers. 2'»). D'après l'hébreu : Eef^-bah, mon amour (est) en elle. Comp. Os. n, 19. — El terra tua Inhabitala. Hébr.: Et (on appellera) ta terre : Mariée. C'est toujours la métaphore du mariage pour représenter une union très Intime.— Quia complacuit..., et terra... Explication de ces deux noms (vers. 4«-6). — Habitabit enim... Il faut sous-entendre avant ces mots la particule « sicut ï : Car, de même qu'un Jeune homme se marie avec une vierge, (ainsi) tes flls se marieront avec toi, et de même que l'époux se réjouit au sujet de l'épouse, (ainsi) ton Dieu se réjouira à ton sujet.
2° Les sentinelles de Jérusalem reçoivent la mission de rappeler constamment à Dieu ses promesses. Jusqu'à ce qu'il les ait accomplie». LXII, 6-9.
'j- 7. Nécessité d'attirer la réilemptlon par
Ts. LXIT, 7-12.
des gardes; ils ne se tairont jamais, ni le jour ni la nuit. Vous qui vous souvenez du Seigneur, ne vous taisez pas,
7. et ne lui donnez pas de repos, jusqu'à ce qu'il affermisse Jérusalem, et qu'il la rende glorieuse sur la terre.
8. Le Seigneur a juré par sa droite, et par son bras puissant : Je ne donnerai plus ton blé pour nourriture à tes ennemis, et les fils des étrangers ne boiront plus ton vin, produit de ton travail.
9. Mais ceux qui auront recueilli le blé le mangeront, et loueront le Seigneur, et ceux qui auront récolté le vin le boiront dans m,es saints parvis.
10. Franchissez, franchissez les portes, préparez la voie au peuple, aplanissez le chemin, ôtez les pierres, élevez l'étendard pom- les peuples.
11. Voici ce que le Seigiieur a fait entendre aux extrémités de la terre :
Dites à la fille de Sion : Ton sauveur vient, il porte avec lui sa récompense et son salaire le précède.
12. Et on les appellera peuple saint, rachetés du Seigneur ; et toi , on t'appeN lera Ville recherchée, non délaissée.
stitui custodes ; tota die et tota nocto in perpetuum non tacebunt. Qui reminiscimini Domini, ne taceatis,
7. et ne detis silentium ei, doneo stabiliat et donec ponat Jérusalem laudem in terra.
8. Juravit Dominus in dextera sua, et in brachio fortitudinis suse : Si dedero triticura tuum ultra cibum inimicis tuis, et si biberint filii alieni vinum tuum in que laborasti.
9. Quia qui congregant illud coraedent, et laudabunt Dominum ; et qui comportant illud bibent in atriis sanctis meis.
10. Transite, transite per portas, prseparate viam populo, planum facite iter, eligite lapides, et elevate signum ad populos.
11. Ecce Dominus auditum fecit in extremis teiTse : Dicite filise Sion : Ecce salvator tuus venit; ecce merces ejus cum eo , et opus ejus coram illo.
12. Et vocabunt eos populus sanctus, rfedempti a Domino ; tu autem vocabeiis Qusesita civitas, et non derelicta.
d'ardentes prières. — Super muros tuos : ces murs aimés, que Jéhovah a sans cesse sous les yeux. Cf. xLix , 16. — Custodes. Très vraisemblablement les prophètes ; cf. xxi , 6 ; Ln , 8 , etc. Des anges, d'après le ïargum et divers Interprètes ; cf. Zach. I, 12. — Non taœb-unt. On a cité précédemment, li, 9-10, un exemple de leurs ardentes prières. Notez les mots si accentués : tota die... tota nocte in perpetuum. — Qui reminiscimlni, . . Plutôt : Vous qui faites souvenir le Seigneur ( de ses promesses ). — Ne detis silentium.. C.-à-d. ne lui donnez pas un instant de repos , de répit. — ira laudem : un sujet de louange, à cause des merveilles que Dieu aura opérées en faveur de Sion.
8-9. Jéhovah, touché de ces prières, jure qu'il protégera toujours son peuple. — Juravit... in dextera sua. Anthropomorphisme d'une éner- ■) gie particulière : le Seigneur jure solennellement par sa droite toute - puissante. — Si dedero... et ni... La formule accoutumée du serment chez les Hébreux. C.-à-d. : Qu'il m'arrive malheur si... — Tritictim tuum... inimicis.... Après son rétablissement miraculeux, Jériisalem ne verra plus «on territoire pillé et ravagé par ses ennemis. Cf. Beut. xxviii, 30 et ss. ; xxx, 9, etc. Promesse -idéale, qui s'applique beaucoup plus à l'Église du Christ qu'à Jérusalem , et qui n'aura sa pleine réalisation qu'à la fln des temps. — Qui congregant illud : ceux qui récoltent le blé. qui comportant illud : 'ceux qui récoltent la viu. — In lUriiti aanctia. La loi ordonnait
expressément de consommer une partie des récoltes dans les parvis du temple, avec les lévites et les pauvres, en des repas d'action de grâces. Cf. Dent, xrv, 22-27.
3» Le salut est proche ; que tous se préparent à quitter Babylone et à rentrer dans la cité sainte. LXII, 10-12.
10-12. Transite... Exhortation très pressante, comme dans les passages analogues, xlviii, 20, et ui, 11-12. Elle s'adresse tout d'abord aux Jxilfs exilés en Chaldée. — Per portas : par les portes de Babylone et des autres villes de la captivité. — Prseparate viam... Cf. xl, 3, et la note; Lvn, 14. — Planum,... iter. Dans l'hébreu, avec une répétition dramatique : Frayez, frayez la voie. — Eligite lapides. Mieux : Enlevez les pierres. — Signum ad populos. Ce signal aura pour but d'inviter les païens à venir escorter les Israélites jusqu'en Palestine. Cf. xi, 10-12; XLIX, 22. — Auditum. . . in extremis terrae. Le Seigneur veut que la terre entière soit avertie, parce que le salut de Sion la concerne d'une façon très intime. — Salvator tuus. Selon la Vulgate, le Messie en personne, comme aux vers. I et 2. L'hébreu emploie encore l'abstrait : ton salut. — Ecce merces... coram illo. Répétition de XL, 10». — Vocabwit eos populus... (vers. 12). D'après l'hébreu : On les appellera : Peuple saint, rachetés du Seigneur. — Tu autem vocàberis... Comp. le vers. 4. — Qusesita : cherchée avec amour, en vue d'une union permanente. Cl'. Jer. XXX, 17.
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CHAPITRE LXIII
1. Qiiis est iste, qui venit de Edom, tiacÙB vestibus de Bosra? Iste formosus in stola sua, gradiens in multitudine fortitudiuis suse. Ego qui loquor justitiam, et propugnator sum ad salvandum.
2.Quareergo rubrum est indumentum tuum, et vestimenta tua sicut calcantiuoi in torculari ?
3. Torcular calcavi solus, et de gentibu8 non est vir mecum ; calcavi eoB in
1 . Quel est celui qui vient d'Edom, de BoBra , avec ses vêtements teints ? Il est beau dans sa robe, et il s'avance avec une force toute - puissante. Je suis celuî qui parle la justice, et je viens pour défendre et pour sauver.
2. Pourquoi donc votre robe est- elle rouge, et pourquoi vos vêtements sontils comme les habits de ceux qui foulent dans la cuve?
3 J'ai été seul à fouler au pressoir, et nul homme d'entre les peuples n'était
I VI. — Sixième discours : terrible châtiment des ennemis de Slon. LXIII, 1-6.
Ce discours est le ping petit de tous ceux qui composent la seconde partie du livre d'Isaïe, mais c'est aussi l'un des plus beaux et des plus dramatiques. Il vient d'une manière très naturelle à la suite de ceux qui avalent prédit la délivrance de Slon. Il consiste en nn dialogue captivant, qui a Heu entre le prophète et un guerrier qui revient victorieux du combat. Ce héros n'est autre que le Messie. Comp. le vers. 4 et Lxn, 2. L'application que la liturgie fait de ces six versets à la passion de Notre- Seigneur Jésus - Christ est simplement accommodatice , car le sang dont le serviteur de Jéhovah est ici tout inondé n'est pas le sien, mais celui de ses ennemis.
1° Préambule. LXIII, 1-2.
Chap. LXIII.— 1-2. Quls est lste..J Isaïe, dans son extase, volt venir de l'Idumée un personnage mystérieux, dont la démarche et le costume attirent vivement son attention. — De Edom. Cette contrée représente ici, comme au chapitre xxxiT, 6 ( voyez le commentaire ) , tous les ennemis de Jéhovah et de son peuple dans le cours des siècles. Sa haine violente et perpétuelle contre les Israélites explique ce choix emblématique. — Tinctis veslibus. Hébr. : des vêtements écartâtes. Couleur adoptée depuis très longtemps pour l'uniforme des soldats. Cf. Nah. n, 4. Le vers. 3»> nous dira pourquoi la tunique et le manteau du mystérieux héros étalent rouges. — De Bosra. Sur cette vUIe, voyez la note de xxxiv, 6. — Formosus in stola... C.-à-d. magniflluement vêtu. — Gradiens. Démarche majestueuse ; d'après l'hébreu : se balançant de côté et d'autre en marchant. Cest la « contenance flère et assurée d'un vainqueur ». (Le Hlr. ) — Ego qui... Le guerrier prend le premier la parole, répondant à la pensée du prophète, et il décrit sa nature par deux traits rapides, mais signiflcatlfs. — Premier trait : loquor justitiam. Ses Jugements sont toujours conformes à la parfaite justice. — Second trait : proptugnator... ad $alvandum. Hébr. : Je suis puissant pour sauver.
n est capable d'exécuter ses desseins de rédemp tlon malgré l'opposition de ses ennemis. — Quare ergo...î Le prophète ose maintenant le questionner en termes directs au sujet de la couleur de ses vêtements, qui l'étonné de plus en plus, car ce n'est ni la pourpre des rois, ni l'écarlate ordinaire de la chlamyde des soldats. On dln.lt, lui dit -11, que vous venez de fouler le pressoir. Le mot 'âdôm, rouge. Joue évidemment Ici avec 'Edôm.
Edom foulé aux pieds et écrasé comme
' ^^^M^^\^^^^^\uïï7/7/////^////////zzzzg:
Fres8oir à raieins. (Peinture égyptieooe. )
le raisin sous le pressoir. — Torcular caicat;*.» Le héros emploie à son tour, dans sa réponse, l'image r,ui vient de lui être suggérée, et qui apparaît, d'ailleurs, en plusieurs autres endroits de la Bible, pour dépeindre des actes de valeur (cf. Joël, III, 16; Thren. i, 15; Apoc. xiv, 18 et 88.). Oui, il a foulé le raisin aans le pressoir à la façon antique (.AU. arch., pi. xxxvi, flg. 8), en descendant lui -môme dans la cuve. La vendange était considérable, et 11 était seal jjorr pressurer; voilà pourquoi ses vêtements sont .«i rouges. — De geyitilus non '.if... Personne 'pai'uii
avec moi ; je les ai foulés dans ma fureur, et je les ai écrasés dans ma colère, et leur sang a rejailli sur ma robe, et j'ai taché tous mes vêtements.
4. Car le jour de la vengeance était dans mon . cœur, l'année de ma rédemption est venue.
5. J'ai regardé autour de moi , et il n'y avait personne pour m'aider; j'ai cherché, et je n'ai pas trouvé de secours ; alors mon bras m'a sauvé, et ma colère même m'est venue en aide.
6. J'ai foulé les peuples dans ma fureur; je les ai enivrés dans mon indignation, et j'ai renversé leur force à terre.
7. Je me souviendrai des miséricordes du Seigneur ; je louerai le Seigneur pour tout ce qu'il nous a fait, pour tous ses bienfaits envers la maison d'Israël , bienfaits qu'il a répandus sur elle selon sa bonté et selon la multitude de ses miséricordes.
8. Il avait dit : Ils sont vraiment mon peuple, des fils qui ne renient point leur père, et il est devenu leur sauveur.
9. Dans toutes leurs afflictions il ne s'est point lassé, et l'ange de sa face les
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furore meo, et conculcavi eos in ira mea ; et aspersus est sanguis eorum super vestimenta mea, et omnia indumenta mea inquinavi.
4. Dies enim ultionis in corde meo, annus redemptionis meœ venit.
5. Circumspexi, et non erat auxiliator; qusesivi, et non fuit qui adjuvaret; et salvavit mihi b]-achium meum , et indignatio mea ipsa auxiliata est mihi.
6. Et conculcavi populos in furore meo, et inebriavi eos in indignatione mea, et detraxi in terram virtutem. eorum.
7. Miserationum Domini recordabor, laudem Domini super omnibus quse reddidit nobis Dominus, et super multitudinem bonorum domui Israël, quse largitus est eis secundum indulgentiam suam, et secundum multitudinem misericordiarum suarum.
8. Et dixit : Venimtamen populus meuB est, filii non negantes; et factus est eis salvator.
9. In omni tribulatione eorum non est tribulatus, et angélus faciei ejus sal
les nations ne lui est venu en aide, et rien d'étonnant à cela, puisque les païens étaient les adversaires jurés du vrai Dieu et de son Christ. — Sanguis eorum. Hébr. : leur Jus. Expression qui continue la métaphore. — i>ies enim ultionis... (vers. 4). Voyez lxi, 2 et la note. — Circumspexi, el non erat... (vers. 5). Le héros revient sur ce détail pour marquer la difficulté de l'entreprise et pour relever l'étendue de son triomphe. Cf. ux, 16, passage que ce verset reproduit presque identiquement. — Et inebriavi eos. . . ( vers. 6 ) : en leur faisant boire à la coupe de sa colère. Cf. xxix, 9-10; li, 21 et Bs. Le Targum et beaucoup de manuscrits hébreux expriment une autre pensée : Je les ai mis en pièces. — Detraxi. . . virtutem. . . Hébr. : J'ai répandu à terre leur Jus (comme au verset S*»; leur sève vitale, leur sang). L'oracle se termine brusquement par ce trait. Il s'est réa- Jlsé durant tout le cours de l'histoire de l'Égllbe, par les Jugements de Dieu contre ses ennemis ; 11 s'accomplira plus Intégralement encore à la fln des temps. Cf. Apoo. xix - xx.
!> VII. — Septième discours : prière d'Israël captif et miséralle, pour demander à Dieu sa délivrance. LXIII, 7 — LXIV, 12.
Plus haut (Lxn, 6-7) le Seigneur a pressé les Juifs d'implorer leur rédemption, promettant solennellement de les exaucer. Voici qu'ils se mettent, en effet, à le remercier de ses nombreux bienfaits, à lui demander pardon de leurs fautes, st à solliciter humblement son se-
cours. Les suppliants soiit censés vivre sur la terre d'exil, car c'est là toujours la base de cette seconde partie.
1° Action de grâces pour les anciens bienfaits de Jéhovah. LXIII, 7-9.
7-9. Touchant début. C'est ainsi que divers psaumes « entrelacent la supplication et la louange ». Voyez en particulier le Ps. Lxxxvin, 2 et ss. — Miserationum... recordabor. Hébr. : Je publierai. Beau prélude ( vers. 7 ) , avec une accumulation très expressive de synonymes. — Et dixit : V&rumtamen. . . ( vers. 8 ). Hébr. : Et il avait dit : Il est certainement mon peuple... Les suppliants citent avec reconnaissance, quoique ce détail soit maintenant pour eux très humiliant, la glorieuse parole que le Seigneur avait prononcée à leur sujet, lorsque fut contractée l'alliance théocratique. Cf. Ex. m , 7, 10 ; xix , 6-6, etc. — Filii non vegantes. Hébr. : des fils qui ne tromperont pas; c.-à-d. des enfants qui ne seront pas ingrats , infidèles. Israël se montra souvent indigne de cet éloge. Cf. i, 2 ; xxx, 9, etc. — In omni tribulatione... (vers. 9). Késumé très expressif de toutes les souffrances des Hébreux depuis la sortie d'Egypte et de la bonté compatissante de Jéhovah. — Non est tribulatus. L'hébreu a deux leçons pour ces trois mots: celle du k'tib, ou du texte, que la Vulgatea suivie avec les autres versions anciennes ; celle du q'ri, ou de la marge, qui a le pronom lô, « ^ lui, » au lien de la négation lô'. Cette dernière donne un bien meilleur sens et est très généralement adoptée de nos jours : Dans toutes leurs
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vavit eo8. lu dilectione sua et in iiidulgentia sua ipse redemit eos , et poFtavit eo8, et elevavit eos cunctis diebus saeculi.
10. Ipsi autem ad iiacundiam provocaverunt, et afflixerunt spiritum Sancti «.jus; et convereus est eis in inimicum, et ipse debellavit eos.
11. Et recordatus est dierum sseculi Moysi, et populi sui. Ubi est qui eduxit eos de mari cnm pastoribus gregis sui ? ubi est qui posuit in medio ejus spiritum Sancti sui ;
12. qui eduxit ad dexteram Moysen, brachio majestatis suse ; qui scidit aquas ante eos, ut faceret sibi nomen sempiternum ;
13. qui eduxit eos per abyssos, quasi equum in deserto non impingentem?
14. Quasi animal in campo descendens, spiritus Domini ductor ejus fuit.
Sic adduxisti populum tuum, ut faceres tibi nomen gloriae.
15. Attende de caelo, et vide de habitaculo sancto tuo, et gloriae tuse. Ubi est zelus tuas, et fortitudo tua, multi-
a sauvés. Dans son amour et dans sa miséricorde, il les a rachetés lui-même, il les a portés et il les a soutenus tous les jours du temps passé.
10. Mais ils ont provoqué sa colère, ils ont affigé l'esprit de son Saint; et il est devenu leur ennemi, et il les a luimême combattus.
11. Puis il s'est souvenu des anciene jours de Moïse et de son peuple. Où est celui qui les a tirés de la mer avec les pasteurs de son troupeau? où est celui qui a mis au milieu d'eux l'esprit de sou Saint ;
12. qui a pris Moïse par la droite, et l'a soutenu par le bras de sa majesté ; qui a fendu les eaux devant eux pour s'acquérir un nom éternel ;
13. qui les a conduits à travers les abîmes, comme un cheval qu'on mène au désert sans qu'il bronche?
14. Comme un animal qui descend dans la vallée, l'esprit du Seigneur les a conduits. C'est ainsi que vous avez conduit votre peuple, pour vous faire un nom glorieux.
15. Regaidez du ciel, et voyez de votre demeure sainte et du trône de votre gloire. Oii sont maintenant votre zèle et
détresses 11 fut dans la détresse. Cf. Jud. x, 36 ; Ps. cv, 44-46, etc. D'ailleui-s, les commentateurs de la Vulgate la ramènent à ce sens , en traduisant : Il ne s'est point laSsé, rebuté d'eux. — Anyelus /aciei fjus. L'ange qui guidait et protégeait les Hébreux au nom de Jéhovah. Cf. Ex. xxiii, 20 et ss.; xxxni, 2; Kum. xx, 16; Jud. II, 5, etc. — Diebus saeculi. Hébraïsme : aux temps anciens, au début de l'histoire d'Israël. De même au vers. 11.
2° L'ingratitude et le châtiment des Juifs. LXIII, 10-14.
10-14. /psi autem. Contraste douloureux avec la conduite si aimable du Seigneur. — Ad iracundiam provocaverunt. Hébr. : ils ont été rebelles. — Afflixerunt spiritum Sancti... Hébr. : l'esprit de sa sainteté. Expression qui est particulièrement délicate en cet endroit, puisqu'il s'agit de péchés très graves, en opposition directe avec la sainteté dlnne. — Conwrnis... in inlmieum. L'histoire des pérégrinations à travers le désert, celle des Juges et des Rois est un perpétuel commentah-e de ce détail, comme du précédent. — Et recordatus est... populi sui. D'après l'hébreu, qui est beaucoup plus clair : Et son peuple s'est souvenu des anciens jours de Moïse. C.-à-d. que, sous les coups des châtiments divins, les Israélites se rappelaient le bonheur dont ils avalent joui sous Moïse, au temps de leur fidélité, et qu'ils revenaient alore & de meilleurs sentiments. — ITbi est qui...f ,S.:rie de questlong oui se poursuit jusqu'à la fin
du vers. 13, relevant les principaux bienfaits du Seigneur envers son peuple, depuis la sortie d'Egypte jusqu'à l'entrée dans la Terre promise.
— Cum pastoribus gregis : Moïse et Âaron. Cf. Ps. Lxxvii, 21. — Posuit... spiritum Sancti sui (hébr.: l'esprit de sa sainteté). Dieu fut constamment avec les Hébreux tandis qu'ils erraient à travers le désert. Son Esprit agis-ait au milieu d'Israël par Moïse, Aaron, les soixante -dix anciens , etc. Cf. Num. xi , 17, 25 ; Neh. ix , 20, etc.
— Qui edttxit ad dexteram.^ Hébr. : Qui dirigea son bras majestueux à la droite de Moïse, c.-à-d. qui prêta sa divine puissance et son merveilleux secours à Moïse. — Quasi equum... won impingentem, ( vers. 13 ). Comparaison expressive : comme un coursier vigoureux que n'arrête aucun obstacle. — Quasi animal in campo... Autre belle comparaison : comme un troupeau qui, de» montagnes arides, descend dans une vallée fertile. — Ductor ejus fuit. Hébr. : Il l'a conduit au repos. Même expression au Dentéronome, XII, 9, et Jos. I, 13, eta, pour désigner l'Installation des Israélites dans la Terre promise.
3» La prière proprement dite. LXIII, 15 ^ LXIV, 12.
Page admirable sous tous rapports.
15-19. Les Juifs supplient Jéhovah, qui et aussi leur père, d'avoir pitié de leur misère. — Attende. Hébr. : Regarde. Apostrophe hardie. Cf. Deut. XXVI, 16; Ps. lxxix, 16*, etc. — Zelus tuus : la jalousie qu'il éprouve contre les oppresseurs de son peuple. Cf. ix, ï, etc. — For-
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votre force? où est la tendresse de vos entrailles et de vos miséricordes? Elles 86 contieunent envers moi.
lô. Car c'est vous qui êtes notre père ; Abraham ne nous connaît point, et Israël ignoi'e qui nous sommes ; mais vous, Seigneur, vous êtes notre père, notre libérateur, vous dont le nom est éternel.
17. Pourquoi, Seigneur, nous avez-vous fait errer loin de vos voies? pourquoi avez - vous endurci notre cœur de sorte qu'il cessât de vous craindre? Revenez à cause de vos serviteurs, à cause des tribus de votre héritage.
18. Ils se sont rendus maîtres de votre peuple saint, comme s'il n'était rien; nos ennemis ont foulé aux pieds votre sanctuaire.
19. Nous sommes devenus comme au commencement, lorsque vous n'étiez pas notre roi, et que votre nom n'était pas invoqué sur nous.
tudo visceram tuorum et miserationum tuarum? Super me continueruut se.
16. Tu enira pater noster ; et Abraham nescivit nos, et Israël ignora vit nos ; tu, Domine, pater noster, redemptor noster, a sseculo nomen tuum.
17. Quare errare nos fecisti, Domino, de viis tuis ; indurasti cor nostrum ne timeremus te? Convertere propter serves tuos , tribus hereditatis tu«e.
18. Quasi nihilum possederunt populum sanctum tuum ; hostes nostri conculcavenmt sanctificationem tuam.
19. Facti sumus quasi in principio, cum non dominareris nostri, neque invocaretur nomen tuum super nos.
CHAPITRE LXIV
1. Oh! si vous déchiriez les cîenx, et si vous descendiez, devant vous les montagnes s'écouleraient.
2. Elles fondraient comme brûlées par le feu, les eaux deviendraient embrasées, afin que votre nom fût connu à vos ennemis, et que les nations tremblassent devant votre face.
1. TTtTnam dirumperes cselos, et desceaderes! a facie tua montes defluerent.
2. Sicut exustio ignis tabescerent, aquae ardèrent igni, ut notum fieret nomen tuum iniraicis tuis, a facie tua gentes turbarentur.
titudo tua. Hébr, : tes actions d'éclat. — Multitudo viscerum... A la lettre dans l'hébreu : le frémissement de tes entrailles. Métaphore qui marque une très vive sympathie. Cf. xvi, 11 ; Jer. XXXI, 20, etc. — Tu enim pater... (vers. 16). Les suppliants ne désespèrent pas d'attendrir Jéhovah en leur faveur, puisqu'ils sont vraiment ses enfants. Cf. Ex. rv, 22-23; Deut, xxxii, 6; Jer. m, 4, 9, etc. — Abraham neseivit... Leurs pères selon la chair, Abraham et Jacob, les ont abandonnés, puisqu'ils n'ont pas empêché, pai' leur Intercession, la ruine de fondre sur eux; mais le Seigneur les sauvera sans doute (<m Domine,..). — Redemptor... , a sseculo nomen... L'hébreu coupe autrement la phrase, et rend la pensée d'une manière plus énergique : Notre rédempteur, (tel) a été ton nom de tout temps. — QxMre errare nos... (vers. 17). La prière devient de plus en plus pressante et saintement hardie; Ils ne craignent point d'attribuer à Dieu, en un certain sens, la responsabilité de leur égarement moral, puisqu'il ne l'avait pas empêché. — Convertere. Reviens I II s'était éloigné d!eux ; qu'il daigne revenir, ponr l'amour de ■^ns qu'il s'était si étroitement unis : propter
servos..., tributs hereditatis... — Quasi nihilum... C.-à-d. que leurs ennemis les avaient traités avec le plus profond mépris. L'hébreu signifie, d'après la traduction la plus probable : Ton peuple saint n'a possédé le pays que fort peu de temps. Sans doute, Israël avait occupé la Palestine pendant de longs siècles; mais l'exil et ses souffrances faisaient paraître ce temps comme relativement peu de chose. — Sanctificationem tuam. Hébr. : ton sanctuaire. Jérusalem et le temple. — Facti... quasi in principio (vers. 19). Après tant de malheurs, ils se trouvaient dans une situation aussi humble et désolée qu'aux premiers jours de leur histoire, avant la conclusion de leur glorieuse alliance avec Jéhovah (.cum non dominareHs...).
Chap. LXI'V. — 1-4. Autre soupir, plus ardent encore, pour obtenir que le Seigneur vienne les délivrer. Dans la Bible hébraïque, le vers. 1 a été faussement rattaché au chap. Lxm. — Utinam dirumperes... Locution d'une grande énergie. Ce que les suppliants demandent, ce n'est plus un regard de pitié, de tendresse paternelle (cf. Lxin, IB et ES.), c'est nne apparition proprement dite du Seigneur, apparitiou soudaine
l8. LXIV, 3-9.
3. Cum feceris mirahilia, non sustinebimus. Descendisti , et a facie tua montes defluxerunt.
4. A sœculo non audierunt, neqne auribus perceperunt, oculus non vidit, Deus, absque te, quae prœparasti expectantibus te.
5. Occurristi laetanti, et facienti justitiam; in viis tuis recordabuntur tui.
Ecce tu iratus es, et peccavimus. In ipsis fuimus semper, et salvabimur.
6. Et facti sumus ut immundue omnes nos, et quasi pannus menstruatse universse justitise nostrae; et cecidimus quasi folium universi, et iniquitates nostrae quasi ventus abstulerunt nos.
7. Non est qui invocet nomen tuum, qui consurgat, et teneat te. Abscondisti faciem tuam a nobis, et allisisti nos in manu iniquitatis nostrœ.
8. Et nunc, Domine, pater noster es tu , nos vero lutum ; et fictor noster tu , et opéra manuum tuarum omnes nos.
9. Ne irascaris, Domine, satis, et ne ultra memineris iniquitatis nostrae ; ecce, respice, populus tuus omnes nos.
3. Lorsque vous ferez éclater vos merveilles, nous ne pourrons les supporter.
Vous êtes descendu, et les montagnes se sont écoulées devant vous.
4. Jamais on n'a entendu, l'oreille n'a pas ouï, et l'œil n'a pas vu, hors vous seul, ô Dieu, ce que vous avez préparé pour ceux qui vous attendent.
5. Vous êtes allé au-devant de celui qui se réjouit et qui pratique la justice ; ils se souviendront de vous dans voj voies. Vous vous êtes irrité, parce que nous avons péché. Nous avons toujours été dans le péché , mais nous serons sauvés.
6. Nous sommes tous devenus comme un homme impur, et toutes les œuvres de notre justice sont comme un linge souillé ; nous sommes tous tombés comme une feuille, et nos iniquités nous ont emportés comme le vent.
7. Il n'y a personne qui invoque votre nom , qui se lève et qui s'attache à vous. Vous avez détourné de nous votre visage, et vous nous avez brisés sous le poids de notre iniquité.
8. Cependant, Seigneur, vous êtes notre père, et nous sommes de l'argile; c'est vous qui nous avez formés, et nous sommes tous l'œuvre de vos mams.
9. Ne vous irritez pas sans mesure, Seigneur! et ne vous souvenez plus de notre iniquité; regardez, nous sommes tous votre peuple.
à travers la voûte des deux. — A fade tvM montes... C€ détail et les suivante (vers. 2-3), qui décrivent de graves bouleverBements dans la nature, font habituellement partie des théopbanles bibliques. Cf. Ex. xix, 18; Jud. v, 4-5; Hab. in , 6 , etc. — gt notum fieret. . . La puissance et la perfection de Dieu manifestées par ses Jugements. Cf. ixiu, 12'» et l*"". — Oum /eceris». non sustinebirmba... Nuance dans l'hébreu : Lorsque tu fis des prodiges que nous a'attendions pas, tu descendis, et les montagnes... Nouvelle allusion aux prodiges de l'Exode (xx, 19, etc.), dont les Juifs souhaitent ardemment la réitération. — A sasculo non audierunt... (vers. 4). Sentiment de parfaite confiance en Jéhovah, qui a seul démontré par des actes qu'il est le vrai Dieu. D'après l'hébreu : Jamais on n'a appris ni entendu dire, et l'œil n'a Jamais vu un Dieu autre que toi qui agisse pour ceux qui se confient en lui. Voyez l'application que fait saint Paul de ce passage à la sagesse divine , I Cor. ii , 9.
6-12. Les Juifs se reconnaissent Indignes de la faveur de Jéhovah ; mais ils comptent sur son cœur de père, que la vue de leur infortune ne peut manquer d'attendrir. — Oceurriati hr-
InnU et facienti... Dieu prévient des marques de sa bienveillance ceux qui pratiquent Joyeusement et généreusement la Justice. — In vlis tuia recordabuntur... Ainsi -aidés par lui, ils pratiquent sa volonté en chantant constamment ses louanges. Toute suave harmonie entre le Seljrneur et les bons. Malheureusement , Israël n'en a pas toujours goûté les doucenrs, à cause des maux que loi ont attirés ses péchés : Ecce iratus es...; in ipsis (dans le péché)... semper. — Les mots et salvabimur ne peuvent guère s'expliquer que BOUS une forme interrogatlve : Comment serions-nous sauvés en de teUes conditions ? — Et facti «VLmus... (vers. 6-7). Expression extraordlnalrement énergique pour décrire leur état de péché, et aussi leur châtiment (cccidi- WMS quasA folium..., quasi ventus...). -■ AVisisti nos in munu... Leurs crimes se sont chargés de les punir. — Et nunc, Domiru... (vers. 8). Après s'être profondément humiliés, les suppliants se redressent pour s'adresser avec plus d'énergie que jamais au cœur paternel du Seigneur. Cf. Lxni, 16. — Nos... lulum, et fictor... Trait d'une frappante délicatesse. « Le potier consentira-t-il focilement à briser nn vase sur lequel 11 a exercé toute son habileté? » Cf. Job, x, 8-9; Ps. on,
Is. LXIV, 10 - LXV, 4. ,
10. La ville de votre Saint a été changée en désert, Sion est devenue déserte, Jérusalem est désolée.
11. Le temple de notre sanctification et de notre gloire, où nos pères vous ont loué, a été entièrement consumé, et toutes nos splendeurs ne sont plus que des ruines.
12. Après cela, Seigneur, vous contiendrez-vous encore? vous tairez -vous, l't no'ip oflR'"ftre7,-vr«i9 à l'excès?
10. Civitas tJancti tui facta est déserta, Sion dese^ita facta est, Jérusalem desolata est.
11. Domus sanctificationis nostr» et gloriae nostrœ , ubi laudaverunt te patres nostri, facta est in exustionem ignis, et omnia desiderabilia nostra versa sunt in ruinas.
12. Numquid super his continebis te , Domine; taccbia et affliges nos vehementer ?
CHAPITRE LXV
1. Ceux qui auparavant ne m'interrogeaient pas m'ont recherché , ceux qui ne me cherchaient pas m'ont trouvé. J'ai dit à une nation qui n'invoquait pas mon nom : Me voici, me voici 1
2. J'ai étendu mes mains tout le jour vers un peuple incrédule, qui marche dans une voie qui n'est pas bonne, en suivant ses pensées.
3. C'est un peuple qui, en face, provoque constamment ma colère, qui immole des victimes dans les jardins, et qui sacrifie sur des briques ;
4. qui habite dans les sépulcres, et qui dort dans les temples des idoles, qui mange de la chair de pourceau, et qui met dans ses vases une liqueur profane ;
1. Quaesierunt me qui ante non înterrogabant, invenerunt qui non quaesieruiit me. Dixi : Ecce ego, ecce ego, ad gentemqusB non invocabat nomen meum.
2. Expandi manus meas tota die ad populum incredulum, qui graditur in via non bona post cogitationes suas.
3. Populus qui ad iracundiam provocat me ante faciem meam semper; qui immolant in hortis, et sacrificant super lateres ;
4. qui habitant in sepulcris, et in delubris idolorum dormiunt; qui comedunt carnem suillam, et jus profanum in vasis eorum ;
13-14; Sap. i, 14, etc. — Ne irascaris.. satis (▼ers. 9). Hébr. : Ne t'irrite pas à l'extrême. — Civitas Sancti tui. Hébr. : tes villes saintes, c.-à-d. tontes les villes de la Palestine. Autre motlï pour exciter la pitié divine {vers. 10-12) : la ruine des cités, spécialement de Jérusalem, et celle du temple (.domus sanctificalionis...). — Facta in exustUmem. . . Cf. II Par. xxxn , 19 ; Jer. Ln, 13. — Numquid... continebis te...? Ce trait final est digne de l'ensemble de la prière. Devant un pareil tableau (super his) Dieu pourrait -il demeurer impassible, inactif, et continuer d'af- Jfger son peuple déjà si malheureux?
fr VIII. — Huitième discours : réponse du Seigneur à la p^-ière d'Israël. LXV, 1-25.
Mélange de menaces et de promesses, car Dieu parle tour à tour aux Israélites endurcis dans te mal et au petit nombre des sauvés.
1« Les pécheurs obstinés seront sévèrement punis. LXV, 1-7.
Chap. LXV. — 1-7. Qusesierunt... qui antea... Saint Paul , Rom. x , 20 - 21 , applique le vers. 1 à la conversion des Gentils et le vers. 2 à l'incrédulité des Juifs, et telle est bien l'antithèse qu'ils expriment. — Dixi : Ecce ego, ecce... Langage d'une exquise amsUllité. Dieu s'est laissé
chercher et trouver par les païens de bonne volonté. — Expandi manus... (vers. 2). Douloureux contraste : le Seigneur daignant implorei son propre peuple et n'en étant pas exaucé. — Graditur... post cogitationes... Israël se livrait à tous ses désirs corrompus. — Populus qui... (vers. 3 - 6*). Énumération des principaux crimes des Juifs. — Provocat... ante faciem... Hardiesse sacrilège. — Immolant... Détails sur leur idolâtrie vraiment efiErénée. — In h07-tis : dans les bols sacrés. Cf. i, 29; lvii, 6, etc. — Super lateres : sur les toits recouverts de briques. Cf. IV Reg. xxm, 12; Jer. xix, 13; Sbph. i, 5, etc. Selon d'autres : sur des autels de briques; ce qui était Interdit par la loi (cf. Ex. xx, 4; XXVII, 1, etc.). — Habitant in sepulcris (vers. 4). On venait consulter les morts dans les vastes sépulcres de l'Orient. — In delubris idolorum... Autre pratique idolâtrlque, que saint Jérôme décrit comme il suit, en commentant ce passage : « Ubi stratis pellibus hostiarum dormlre solitl erant, ut somnlis futnra cognoscerent. Quod in fano Bsculapii usque hodie error célébrât cthnJ» oorura. » L'hébreu dit simplement : Ils passent la nuit dans des cachettes. — Oomedunt carnem suillam. D'après le contexte, après avoir oiïert ce^fca viande aux idtles. C'était donc un doubla
Ip. LXV, 5-11.
5. qm dîcunt : Recède a me, non apprcpinques mihi, quia immundus es.
Isti fumus erunt in furore meo, ignis ardens tota die.
6. Ecce scriptum est coram rae ; non tacebo , sed reddam , et retribuatn in sinum eorum.
7. Iniquitates vestras, et iniquitates patrum vestrorum simul, dicit Dominus, qui sacrificaverunt super montes , et super colles exprobraverunt mihi; et reraetiar opus eorum primum in sinu eorum.
8. Hsec dicit Dominus : Quomodo si inveniatur granum in botro, et dicatur : Ne dissipes illud, quoniam benedictio est ; sic faciam propter servos meos , ut non disperdam totum.
9. Et educam de Jacob semen , et de Juda possidentem montes meos ; et hereditabunt eam electi mei, et servi mei habitabunt ibi.
10. Et erunt campestria in caulas gregum , et vallis Achor in cubile armentorum, populo meo qui requisierunt me.
11. Et vos qui dereliquistis Dominum, qui obliti estis montem sanctum meum, qui ponitis Fortunae mensam, et libatis Buper eam,
5. qui dit : Retire- toi de moi, ne t'ap. proche pas de moi, car tu n'es pas pur. Ils deviendront une fumée dans ma fureur, un feu qui brûlera toujours.
6. Cela est écrit devant moi; je ne me tairai plus, mais je le leur rendrai, et je le verserai dans leur sein.
7. Je punirai vos iniquités, dit le Seigneur, et en même temps les iniquités de vos pères, qui ont sacrifié sur les montagnes et qui m'ont outragé sur les collines; je verserai dans leur sein une peine proportionnée à leurs œuvres.
8. Voici ce que dit le Seigneur : Comme lorsqu'on trouve un grain dans une grappe, et que l'on dit : Ne le détruis pas, car c'est une bénédiction, ainsi agirai-je en faveur de mes serviteurs, et je n'exterminerai pas tout.
9. Je ferai sortir de Jacob une postérité, et de Juda le possesseur de mes montagnes ; et mes élus en hériteront, et mes serviteurs y habiteront.
10. Les campagnes serviront de parcs aux troupeaux, et la vallée d'Achor servira de gîte aux bœufs, pour ceux de mon peuple qui m'auront recherché.
11 Mais vous, qui avez abandonné le Seigneur, qui avez oublié ma montagne sainte, qui dressez une table pour la Fortune, et qui y ofifrez des libations,
crline, puisqu'elle était déjà interdite par la loi. Cf. Lev. XI, 7 ; Deut. xiv, 8, etc. — Jus profanum : du bouillon préparé avec des viandes immondes. — Qui dicunt : Recède... (vers. 6). C'est le comble de l'apostasie. Ces renégats osaient se regarder comme parfaitement purs , et Ils traitaient d'Impurs les serviteurs fidèles de Jéhovah, dont ils évitaient avec soin le contact. Cf. Lxvi, 17, etc. Au lien de immundus es, l'hébreu dit : Car Je suis saint. C'est la même pensée. — Isti fumun... in farore... Hébr. : comme une fumée dans mes narines. Ils excitent vivement l'indignation divine. — Ecce scriptum est... ( vers. 6 ). Ces crimes horribles sont tous consignés dans le livre où Dieu prend note, pour ainsi dire, des actions des hommes. Sur cette métaphore, voyez IV, 3 ; Ps. lt, 9 ; Dan. vii, 10, etc. — Non taceho,... reddam... La vengeance éclate en paroles , avant de passer dans les actes. Le langage est brûlant d'indignation. — In sinum eorum. Figure empruntée aux plis que l'ample tunique des Orientaux forme sur leur poitrine. Cf. Luc. VI, 38, etc. — Iniquitates vestras et... patrum. Le Seigneur punira tout en même ten.ps, les péchés anciens et les fautes récentes. — Qui... super montes. Le culte des hauts Meux. Cf. Lvn, 7, etc.
2° Un faible reste sera sauvé dans Israël. ■XV, 8-10.
Nous avons rencontré cette promesse
à travers le livre entier d'Isale. — Quomodo si... granum.^ D'après l'hébreu : Lorsqu'il y a du jus dans une grappe. Une grappe de raisin, au temps de la vendange , n'est que peu de chose , et cependant elle a du prix aux yeux des vignerons. — Sic faciam. . . Application de la comparaison. Tout n'est donc pas absolument perdu pour Israël. — Et educam... (vers. 9-10). Développement de cette consolante promesse. Les mots montes meos représentent la Palestine entière, où dominent les parties montueuses (cf. viu, 8 ; xrv, 25, etc.); electi mei, le reste qui aura été ainsi sauvé. — Oampestria. Dans l'hébreu : Sa- TÔn; la plaine si fertile qui longe les rives de la Méditerranée, vers Jalfa (cf. xxxtx, 9, et VAtl. géogr., pi. vn). — Achor. Vallée située dans le voisinage de Jéricho. C!f. Jos. vn, 23-24. Ces deux localités, dont l'une était à l'ouest et l'autre à l'est, figurent ici toute la Terre sainte. — In caulas..., in cubile. Le pays redeviendra surtout agricole, par conséquent pacifique et heureux.
3» Chacun recevra selon ses œuvres. LXV, 11-16.
11-13. Les prévaricateurs sont de nouveau menacés du châtiment. — Et vos <iui... Contraste avec les vers. 8-10; la menace recommence, très vigdureuse. — Obliti... montem ."-anclum... Us avaient cessé de preçdre part aux cérémonies du temple. -^ Qui ponitis... Dieu leur reproche encore leur honteuse Idolâtrie. CJouip.
Is. LXV, 12-18.
12. je vonB compterai avec le glaive, et vous périrez tous dans le carnage; car j'ai appelé, et vous n'avez pas répondu; j'ai parlé, et vous n'avez pas entendu; vous avez fait le mal devant mes yeux , et vous avez choisi ce que je ne voulais pas.
13. C'est pourquoi voici ce que dit le Seigneur Dieu : Mes serviteurs mangeront, et vous aurez faim ; mes serviteurs boiront, et vous aurez soif;
14. mes serviteurs se réjouiront, et vous serez confondus; mes serviteurs me loueront dans l'allégresse de leur cœur, et vous crierez dans la douleur de votre cœur, et vous hurlerez dans le déchirement de votre esprit ;
16. et vous laisserez votre nom à mes élus en imprécation ; le Seigneur Dieu vous fera périr, et il donnera à ses serviteurs un autre nom.
16. Celui qui sera béni en ce nom sur la terre sera béni du Dieu de vérité, et celui qui jurera sur la terre jurera au nom du Dieu de vérité; caries anciennes angoisses seront mises en oubli, et elles seront cachées à mes yeux.
17. Car je vais créer de nouveaux cieux et une terre nouvelle, et les choses anciennes s'effaceront de la mémoire, et elles ne reviendront plus à l'esprit.
18. Mais vous vous réjouirez et vous serez éternellement dans l'allégresse à
12. numerabo vos in gladio, et omnes in csede corruetis; pro eo quod vocavi, et non respondistis ; locutus sum, et non audistis ; et faciebatis malum in oculis meis, et quse nolui elegistis.
13. Propter hoc hsec dicit DominuB Deus : Ecce servi mei comedent, et vos esurietis ; ecce servi mei bibent, et vos sitietis ;
14. ecce servi mei Ijetabuntur, et vos confundemini ; ecce servi mei laudabunt prfe exultatione cordis , et vos clamabitis prae dolore cordis, et prse contritione spiritus ululabitis ;
15. et dimittetis nomen vestrum in juramentum electis meis; et interficiet te Dominus Deus, et servoa suos vocabit nomine alio ;
16. in quo qui benedictus est super teiTam benedicetur in Deo amen, et qui jurât in terra jurabit in Deo amen; quia oblivioni traditse sunt angustiœ priores, et quia absconditaî sunt ab oculis meis.
17. Ecce enim ego creo cselos novos, et terram novam; et non erunt in memoria priora, et non ascendent super cor.
18. Sed gaudebitis et exultabitis usque in sempiternum in his quse ego creo,
les vers. S^-S*. — Fortunm menaam. Hébr.: Une table pour Oad. Allusion aux « lectlsternla », ou repas qu'on offrait aux Idoles. Cf. Jer. vu, 18; IJar. VI, 27 ; Dan. xiv, 2 ; Hérodote, i, 181, etc. 6ad désigne en réalité la Fortune, ou la divinité qui était censée procurer le bonheur. Ce nom se retrouve dans le mot Baalgad (cf. Jos. xi, 17; su, 7), et sur plusieurs inscriptions phéniciennes. — Libatla super eam. Hébr. : Vous remplissez la coupe pour M'ni, c.-à-d. pour le Destin. Dieu syrien selon les uns, babylonien suivant les antres. — Numerabo... in gladio (vers. 12). Pas un n'échappera ; ils seront comptés avant d'être livrés à la mort. — Pro eo quod vocan... Il y a dans ces mots un accent de profonle tristesse.
13-16. Contraste entre le sort des Israélites fidèles et celui des apostats. Il se compose de cinq antithèses spéciales, arrangées en gradation ascendante (deux au vers. 13, deux au vers. 14, une au vers. 15 ). Le tout est très vigoureusement écrit.— Nomen... in juramentum (vers. 16). Le nom des impies sera inséré dans des formules de malédiction : Qu'il vous soit fait comme à tel ou tel. Cf. Nura. v, 21 ; Ps. ci, 9, etc. — Vocabit nomine alio : d"un nom plus glorieux encore que uslui d'Israël, Cf. lxii, î 4 —In qw^... benedi-
ctus... (vers. 16). On peut traduire l'hébreu avec plus de clarté : De sorte que celui qui voudra être béni (littéral. : celui qui se bénira, qui sa souhaitera des bénédictions) voudra être béni par le Dieu 'âm.en, et celui qui jure... Le Dieu 'âmen est le Dieu de la vérité, de la fidélité. Cf. Apoc. III, 14. — Quia oblivioni... Transition à la pensée des vers. 17 et ss. Les angustix priores sont les souffrances de l'exil.
4« Un bonheur parfait est promis aux vrais serviteurs de Dieu. LXV, 17- 25.
17-25. Les nouveaux cieux et la nouvelle terre. Description de l'âge d'or messianique, comme en plusieurs autres passages (cf. xi, 6-9 ; XXX, 23-26; XLUI, 19 et ss.). La nature sera alors transformée et régénérée comme les hommes. Le regard ravi d'Isaïe contemple dans un même horizon toutes les voies divines relatives au salut du monde, non seulement jusqu'à la fin des temps, mais pendant l'éternité entière. — Oselos novos et terram... Sorte de transfiguration de l'univers. Cf. Li, 6, 16; Rom. vm, 21 ; Il Petr. m, 13. Tout sera digne du nouvel ordre de choses établi par Dieu et son Christ. C'est l'idée générale, et le prophète l'a placée en tête comme un sommaire admirable. — Non erunt in memoria... On oubliera totalement les choses anciennes (priora).
Is. LXV, 19-24.
quia ecce ego creo Jérusalem exultatio- DerUi et populum ejuB gaudium.
19. Et exultabo in Jérusalem, et gauiebo in populo meo, et non audietur in eo ultra vox fletus et vox clamoris.
20. Non erit ibi amplius infans dierum, et senex qui non impleat dies suos, quoniam puer centum annorum morietur, et peccator centum annorum maleiictus erit.
21. Et sedificabunt domos, et habitabunt ; et plantabunt vineas, et comedent fructus earum.
22. Non aediôcabunt, et alius habitabit; non plantabunt, et alius comedet; Becundura enim dies ligni erunt dies populi mei, et opéra manuum eorum invcterabunt.
23. Electi mei non laborabunt frustra, neque generabunt in conturbatione, quia semen benedictorum Domini est, et nepotes eorum cum eis.
24. Eritque antequam clament, ego exaudiam; adhuc illis loquentibus ego andiam.
cause des choses que je vais créer, car je vais faire de Jérusalem une ville d'allégresse, et de son peuple un peuple de joie.
19. Je mettrai mon allégresse dans Jérusalem, et ma joie dans mon peuple, et on n'y entendra plus le bruit des pleure ni le bruit des cris.
20. On n'y verra plus d'enfant qui ne vive que peu de jours, ni de vieillard qui n'accomplisse le temps de sa vie ; car l'enfant mourra à cent ans, et le pécheur de cent ans sera maudit.
21. Ils bâtiront des maisons, et ils les habiteront ; ils planteront des vignes, et ils en mangeront le fruit.
22. Ils ne bâtiront pas des maisons qu'un autre habitera, ils ne planteront pas pour qu'un autre mange le fruit; car les jours de mon peuple seront comme les jours des arbres, et les œuvres de leurs mains seront de longue durée.
23. Mes élus ne travailleront point en vain, et ils n'engendreront pas pour le trouble ; car ils seront une race bénie du Seigneur, ut leurs petits enfants seront avec eux.
24. Avant qu'ils crient, je les exaucerai, et lorsqu'ils parleront encore, je les aurai écoutés.
tant les nouvelles auront de splendeur. — Qaudébitis... Allégresse sans fln dans la Jérusalem idéale (vers. 18-19), soit Ici-bas, soit dans le ciel, et le Seigneur lui-même partagera la félicité de ses amis : exultabo.^ et gaudebo... — Non erit... infans dierum (vers. 20). C. -à-d. un enfant mourant au bout de quelques jours. La « longévité patriarcale " reparaîtra : puer centum annorum... Cf. Zach. vin, 4. — Peccator centum... Jérusalem sera tellement bénie, que si, par impossible, il se trouvait alors en elle quelque pécheur, 11 vivrait cent ans, lui aussi, avant de voir ses Jours tranchés par la malédiction divine. — JEdificahunt... et habitahunt... Cf. Lxn, 8-9; Am. IX, 14. Les Justes Jouiront en sécurité de leurs possessions (vers. 21-23). — Secundum dies ligni ( vers. 22'' ). Comme les arbres qui vivent le plus longtemps. — Opéra. . . inveteralunt. Hébr. : Et mes élus consumeront les œuvres de leurs mains. — Neque generabunt in eonturbatioiœ (vers. 23). D'après l'hébreu : « In conturbationem, » pour le trouble. Les parents n'auront pas la douleur de voir leurs enfants mourir d'une façon prématurée, ou exposés à l'adrersité ; le bonheur sera la destinée de tous. — Nepotes... cum eie est un délicieux détail : les familles demeureront Intactes , complètes ; les différentes générations et les divers âges y seront constamment groupés. Cf. Job, xxi, 8. — Antenuam clament... (vers. 24). DoMce Intimité des
relations avec Dieu : l'on n'aura qu'à demander une chose pour l'obtenir. — Lupus et agnus... Trait final (vers. 25). Le monde des animaux sera associé, lui aussi, au bonheur de l'humanité sanctifiée et divinement perfectionnée. Comp. xi, 6-9, et le commentaire. — Serpentl pulvis... Allusion Indirecte à Gen. in, 14. Le serpent, maudit par Dieu, devra s'en tenir à la nourriture qui lui a été assignée après la chute d'Adam et d'Eve ; mais 11 cessera d'être nuisible. — Non nocebunt.,. Écho de xi, 8. — « Nous avons déjà dit dans quel sens 11 faut entendre ces descriptions pompeuses du règne du Messie. Ce sont des images qu'il ne faut pas prendre à la lettre, mais qu'il ne faut pas prendre non plus pour des hyperboles, puisque ces Images sont loin d'égaler la réalité des biens promis. Ces biens sont des biens spirituels déjà départis dans une abondante mesure à l'Église militante, mais dont elle ne jouira complètement que dans le ciel, et là, la béatitude du corps sera parfaite, comme celle de l'âme. Ce que dit Isaïe de la longue durée de la vie humaine dans le royaume de Dieu a servi de texte aux millénaires pour bâtir leurs vaines conjectures sur le règne temporel du Messie. La source de leur erreur a été l'içnorance du caractère typique des prophéties. L'idée dn prophète est celle d'un retour à l'Innocence patriarcale, ou plutôt à l'innocence primitive beaucoup plus parfaite; il annonce doue
I8. LXV, 25 — l.XVT, 3^
2.". Le loup et l'agneau paîtront enbtiiiblc, le lion et le bœuf mangeront de la paille, et la poussière sera la nourriture du serpent. Ils ne nuiront pas et ne tueront pas sur toute ma montagne lainte, dit le Seigneur.
25. Lupus et agnus pascentur simul, leo et bo8 comedent paleas, et serpenti pulvis panis ejus. Non nocebunt, neque occident in omni monte sancto meo, dicit Dorainus.
CHAPITRE LXVI
1 . Vmn ce que dit le Seigneur : Le Bel est mon trône, et la terre l'escabeau de mes pieds. Quelle est cette maison que TOUS me bâtirez, et quel est ce lieu de mon repos?
2. C'est ma main qui a fait tout cela, st toutes ces choses ont été créées, dit le Seigneur; mais qui regarderai -je, sinon le pauvre, et celui qui a le cœur brisé, et qui craint mes paroles?
3. Celui qui immole un bœuf est comme celui qui tuerait un homme ; celui qui sacrifie un agneau est comme celui qui assommerait un chien ; celui qui présente une offrande est comme celui qui offrirait le sang d'un pourceau, et celui qui se souvient de l'encens est comme celui qui révérerait une idole.
Ils ont pris plaisir et se sont habitués à toutes ces choses, et leur âme a fait ses délices de ces abominations.
1. Hsec dicit Dominus : Cœlum sede mea, terra autem scabellum pedum meorum. Quse est ista domus quam aediticabitis mihi? et quia est iste locus quietis mese?
2. Omnia hœc manus mea fecit, et factasunt universa ista, dicit Dominus; ad quem autem respiciam , nisi ad pauperculum et contritum spiritu, et trementem sermones meos?
3. Qui immolât bovem, quasi qui interficiat virum; qui mactat pecus, quasi qui excerebret canem; qui offert oblationem, quasi qui sanguinem suillum offerat ; qui recordatur thuris , quasi qui benedicat idolo. Hsec omnia elegerunt in viis suis, et in abominationibus suis anima eorum delectata est.
une plénitude de vie spirituelle dont la vie naturelle des anciens temps a été la Sgnre. » ( Le Hir, l. c, p. 164.)
I IX. — Neuvième discours : la céleste Jérusalem et son éternelle splendeur; le jugement et la damnation éternelle dea impies. LXVI, 1-24.
Digne conclusion des prophéties d'Isaïe. Dieu continue de répondre à la prière de son peuple, et développe à peu près les mêmes pensées qu'au chap. LXV : contraste entre l'ancienne théocratie et la nouvelle, entre les bons qui seront récompensés et les méchants qui seront punis.
1« Le culte hypocrite est sévèrement Jugé et condamné. LXVI, 1-6.
Chap. LXVI. — 1-2. Jéhovah, qui a créé le Ciel et la terre, n'a pas besoin d'une maison bâtie en son honneur par les hommes. — Cœlum sedes,.., terra autem... L'univers entier lui appartient et est fa demeure. Cf. Ps. xi, 4, et cni, 19 ; Matth. V, 34, et xxin, 22, etc. Saint Etienne, Act. vu, 48 -.50, et saint Paul, Act. xvii, 24, ont cité ce passage. — Q,uœ est ixta domus...? Paroles pleines de dédain : A quoi bon? Quel besoin ai -je de eela? — Quam xdiflcabitis... Isaïe a sans doute en vue le second temple, que les Juifs devaient Mtlr il Jérusalem après l'exil , pour remplacer
celui de Salomoo, détruit par les Chaldéens. Cet édifice sacré était nécessaire pour le culte, et Jéhovah lui-même en exigeait la construction (cf. XLiv, 28; Esdr. i, 1 et ss.; Agg. i, 2 et S8.), de même qu'il exigeait des sacrifices (comp. les vers. 3-4) : ce qu'il réprouve par ce langage sévère, c'est la confiance aveugle, superstitieuse, que les Juifs mettaient dans leur temple et dans les cérémonies qui s'y accomplissaient, comme s'ils eussent été dispensés par là même de toute vertu. Cf. Jer. vn, 1 et ss. Il proteste contre ce formalisme déshonorant pour lui. — Om,nia haet (vers. 2) : le ciel et la terre, avec tout ce qu'ils renferment. Cf. xl, 26, etc. — Nisi ad paupereulum (hébr. : l'affligé) et contritum... Tels sont les cœurs où 11 se plaît à habiter. Cf. lvii, 15. — Trementem sei rttones... : o.-à-d. celui qui obéit aux volontés divines avec un filial respect.
3-4. Le Seigneur ne désire pas davantage les sacrifices des pécheurs ; il couvrira ces hypocrites de confusion. Cf. i, U-16, etc. — Qui immolât..., guasi qui interficiat... Série de rapprochements très saisissants, pour montrer avec plus de force que le culte purement extérieur est Insupportable au Seigneur et peut même devenir très criminel. — Excerebret canem. Hébr, : comme celui qnl romprait le cou à un chien. Cet animal était légalement impur, et il
ilO
ÎH. LXVI, 4.9.
4. Unde et ego eli.s^am iliiisioiics eoruac , et quse timebaut adducara eis ; quia vocavi, et non erat qui responderet; locutus sum, et non audierunt ; feceruntque malum in oculis meis, et quae nolui elegerunt,
5. Audite verbum Domini, qui tremitis ad verbum ejus. Dixerunt fi'atres vestri odientes vos, et abjicientes propter nomen meum : Glorificetur Dominus, et videbimus in laetitia vestra; ipsi autem confundentur.
6. Vox populi de civitate, vox de templo, vox Domini reddentis retributionem inimicis suis.
7. Antequam parturiret peperit ; antequam veniret partus ejus, peperit masculum.
8. Quis audivit unquam taie ? et quis vidit huic simile ? Numquid parturiet terra in die una, aut parietur gens siraul , quia parturivit et peperit Sien filios
BUGS?
9. Numquid ego qui alios parère facio , ipse non pariam ? dicit Dominus ; si ego qui generationem ceteris tribuo, sterilis ero? ait Dominus Deus tuus.
4. Moi aupfii , je prendrai plaisir \ me moquer d'eux, et je ferai venir sur eux ce qu'ils craignaient; car j'ai appelé, et personne n'a répondu; j'ai parlé, et ils n'ont pas entendu; mais ils ont fait le mal devant mes yeux , et ils ont choisi ce que je ne voulais pas.
5. Ecoutez la parole du Seigneur, vous qui l'écoutez avec tremblement. Vos frères qui vous haïssent et qui vous rejettent à cause de mon nom ont dit :
Que le Seigneur montre sa gloire, et nous verrons votre joie ; mais ils seront eux-mêmes confondus.
6. Voix du peuple qui retentit de la ville, voix qui vient du temple, voix du Seigneur qui rend à ses ennemis ce qu'ils méritent.
7. Avant d'être en travail elle a enfanté ; avant le temps de l'enfantement, elle a mis au monde un enfant mâle.
8. Qui a jamais entendu pareille chose? qui a jamais rien vu de semblable? La terre produit- elle son fruit en un seul jour, un peuple est-il engendré en même temps ? Car Sion , à peine en travail , a enfanté tous ses fils.
9. Moi qui fais enfanter les autres, n'enfanterai - je pas aussi? dit le Seigneur ; moi qui donne aux autres la fécondité, demeurerai - je stérile? dit le Seigneur ton Dieu.
a toujours été en Orient l'objet d'un méprla particulier. — Sanguinem guillum.Yoyez la note de Lxv, 4. — Qui recordatur. Hébr. : mazkir ; expression technique pour désigner les quelques grains d'encens qu'on brûlait sur l'autel des holocaustes en même temps que les sacrifices non sanglants. Cf. Lev. n, 2, etc. — Et ego eligam.^ ivers. 4). 4 La loi des rétributions divines.» Le Baigneur aussi fera son choix, pour le plus grand malheur de ces Impies. — Jllusiones. . . Hébr. : leurs Infertunes. — Quia vocavi, et non... Reproche amer, mais trop légitime. Cf. locv, 2, 12. 6-6. Jéhovah bénira, au contraire, tous ceux qui le respectent et lui oljélssent. — Audite. . . qui tremitls... Comp. le vers. 2'» et la note. Transition abrupte. — Fratres vestri, odientes... Ces mots désignent les mauvais Israélites, dont la conduite vient d'être sévèrement blâmée (vers. 1-4). Ils détestaient et méprisaient leurs frères fldèles an Seigneur. Cf. lxv, 5. Dieu cite leurs sarcasmes blasphématoires : Glorificetur..., et videbimun... C.-à-d., lorsque votre Maître aura été glorifié, nous verrons quelle Joie rejaillira de ià sur vous. — Tpsi autem confundentur. Réponse de Jéhovah à leur défi. — Vox populi..., VU.T... (vers. 6). Cette triple répétition produit un effet saisissant. Cf. xiii, 4 ; xvu, 12-13. Isaïe coutumple en e:iprit l'approche clu iurroment f/i'i.
vient d'annoncer. — De civitate, de templo. Jérusalem et le t«mple ont été reconstruits ; le Seigneur sort du temple pour aller se venger de ses ennemis, et le peuple sort de la ville pour être témoin de cette terrible scène. Légère variante dans l'hébreu: Voix éclatante (sortant) de la ville, voix (sortant) du temple, voix du Seigneur... C'est donc une seule et même voix, celle du Dieu vengeur.
2° Slon deviendra la mère de nombreux enfants, que Jéhovah traitera avec une exquise tendresse. LXVI, 7-14.
7-9. Le miraculeux enfantement de Jérusalem.— Antequam parturiret... Hébr.: Avant d'éprouver les douleurs de l'enfantement, elle a enfanté. Sur cette merveilleuse maternité, voye» X'jx, 17 et ss., et uv, 1. — Peperit masculum Circonstance qui rehausse encore le bonheiiif de Slon. Les Arabes ont ce proverbe : Plus doui que la naissance d'un flls. Cf. Joan. xvi, 21. — Quis auAivit...? Le vers. 8 fait ressortir élc quemment tout ce qu'il y a d'admirable dans ce phénomène. Notez surtout les deux détail8i«âie una et gens simul. Le christianisme a pleinement réalisé tout cela. — Ntimquidego... (vers. 9). Mais en réalité ces merveilles n'ont rien de bien sui-prenant, puisque c'est le Seigneur qui les a produites. Variante dans l'hébreu : Ou-
fs. LXVI, 10-16.
10. R(^jouîssez-vous avec Jérusalem, et soyez dans l'allégresse avec elle, vous tous qui l'aimez ; joignez votre joie à la sienne, vous tous qui pleurez sur elle;
11. afin que vous suciez et que vous tiriez de ses mamelles le lait de ses consolations, et que vous savouriez avec délices la plénitude de sa gloire.
12. Car voici ce que dit le Seigneur : Je ferai couler sur elle comme un fleuve de paix, et la gloire des nations comme un torrent qui déborde ; vous sucerez son lait, on vous portera à la mamelle, et on vous caressera sur les genoux.
13. Comme quelqu'un que sa mère caresse, ainsi je vous consolerai, et vous serez consolés dans Jérusalem.
14. Vous le verrez, et votre cœur sera dans la joie, et vos os reprendront de la vigueur comme l'herbe ; et le Seigneur fera connaître sa main puissante à ses serviteurs, et il s'irritera contre ses ennemis.
15. Car le Seigneur viendra dans un feu, et son char sera comme un tourbillon , pour répandre son indignation , sa fureur et ses menaces en flammes de feu;
16. car c'est par le feu que le Seigneur jugera, et par son glaive qu'il châtiera toute chair; et ceux que le Seigneur tuera seront nombreux.
10. Lfetaminî oura Jérusalem, et exulta te in ea , omnes qui diligitis eam ; gaudete cum ea gaudio universi, qui lugetis super eam ;
1 1 . ut sugatis et repleamiui ab ubere consolationis ejus, ut mulgeatis et deliciis affluatis ab omnimoda gloria ejus.
12. Quia hœc dicit Dominus : Ecce ego declinabo super eam quasi fluvium pacis, et quasi torrentem inundantem gloriam gentium, quam sugetis ; ad ubera portabimini , et super genua blandientur vobis.
13. Quomodo si cui mater blandiatur, ita ego consolabor vos, et in Jérusalem consolabimini.
14. Videbitis, et gaudebit cor vestrum ; et ossa vestra quasi herba germinabunt ; et cognoscetur manus Domini servis ejus, et indignabitur inimicis suis.
15. Quia ecce Dominus in igné veniet, et quasi turbo quadrigse ejus, reddere in indignatione furorem suum, et increpationem suam in flamma ignis ;
16. quia in igné Dominus dijudicabit, et in gladio suo ad omnem carnem ; et multiplicabuntur interfecti a Domino.
vrlrals-)e le sein ei ne ferais -Je pas enfanter? a dit Jéhovah. Ferais -je enfanter et empêcherais-je de naître? a dit ton Dieu. C. -à-d. : II n'est pas possible que le Seigneur, après avoir tout organisé pour le rétablissement de son peuple , laisse avorter miséi'ablemnt son dessein.
10-14. Dieu comblera de ses faveurs paternelles les flls qu'il aura ainsi donnés à Sibn. — Lsetamlni cum Jérusalem. La réalisation du plan divin apparaît tellement prochaine à Isaïe, qu'il invite tous les amis de Jérusalem à partager la Joie de leur chère cité ; ils mériteront par là d'avoir part aux bénédictions que Jéhovah répandra sur elle iut sugatis..., vers. 11 ; continuation de la métaphore des vers. 7 et ss.). — Quia hwc dicit... Transition à un magnifique tableau des saintes délices dont on jouira dans la Jérusalem céleste (vers. 12-14). De nouveau l'âge d'or messianique ; .puis le bonheur parfait du ciel. — A.d ubera portabimini. Hébr. : Vous serez portés sur le côté. Cf. lx, 4, et le commentaire. — Super genna... Autre trait d'une grande suavité.— Quornodo si... mater... (vers. 13). Même délicieuse image qu'au chap. xljx, 15. — Ossa... quasi herba... (vers. 14). D'après le Ps. XXXI , 3 , et Prov. xvii , 22 , la douleur dessèche toi os; ia joie les rafraîchit, au contraire, et les
fait revivre. — Servis ejiis, inimicis... Le contraste qui retentit tout le long de ce chapitre.
3» Tous les peuples seront réunis à Sion pour y être jugés. LXVI, 15-24.
15-17. Le Seigneur s'élancera contre ses ennemis et les traitera avec une juste sévérité. Cette première partie du tableau est tracée vigoureusement par le prophète. — Ecce... in igné... Description de l'apparition divine (vers. 15) avec les Images accoutumées. Cf. xxix , 6 ; xxx , 27 - 28 ; LXVI, 1-2, etc. — Quadriga ejus. Sur ce char mystérieux, voyez le Ps. xvii, 11, et la note; Hab. ni, 8. — Quia in igné... (vers. 16). Le châtiment, sous la double figure de l'Incendie et du carnage. Cf. xxxiv, 6-10. — Qiiisanctiflcabantur...{.^eTS. 17), Nouvelle énumération des principaux crimes contre lesquels Dieu déchaînera ainsi sa colère. Cf. Lxv, 3-4. Les premiers mots signifient, d'après l'hébreu : Ceux qui se sanctifient et se purifient. Allusion aux cérémonies d'initiation et aux ablutions par lesquelles on se préparait à participer aux mystères du paganisme. — In hortis. Voyez la note de lxv, 3. — Post januam intrinsecus. Selon les LXX : dans les parvis. L'hébreu porte à la lettre : Derrière un qui est au milieu. Expression assez obscure, que l'on a appliquée tantôt à l'idole placée au centre du sanctuaire, et autour de laquelle se rangeaient len adorateur»
17. Qui eanctificabantur et mundos se pntabant ia hortis post januam intriulecus, qui comedel>ant carnem suillam, »t abominationem , et murem , simul consumentur, dicit Dominus.
18. Ego autem opéra eorum et cogitationes eorum venio ut congregem, cum omnibus gentibus et linguis; et venient, et videbunt gloriam meam.
19. Et ponam in eis signum, et mittam ex eis qui salvati fuerint, ad gentes in mare , in Af ricam , et Lydiam , tendentes sagittam; in Italiara et Graeciam, ad insulas longe, ad eos qui non audierunt de me, et non vider unt gloriam meam.
Et annuntiabunt gloriam meam gentibus;
17. Ceux qui se sanctifiaient et qui croyaient se puritier dans les jardins, la porte fermée, qui mangeaient de la chair de porc, des choses abominables et de»
souris, périront tous ensemble, dit le Seigneur.
18. Mais moi, je viens recueillir leui-s œuvres et leurs pensées , et les assembler avec toutes les nations et toutes les langues ; ils viendront , et ils verront ma gloire.
19. Je mettrai un signe parmi eux, et j'enverrai de ceux d'entre eux qui auront été sauvés vers les nations, du côté de la msr, dans l'Afrique et la Lydie, chez ceux qui sont armés de flèches, dans l'Italie et la Grèce, dans les îles lointaines, vers ceux qui n'ont jamais entendu parler de moi, et qui n'ont pas vu ma gloire. Ils annonceront ma gloire aux gentils;
tantôt au prêtre qui dirigeait la cérémonie. Ce second sentiment paraît plus probable. — Carnem suillam. Voyez la note de ixv, 4. — Abominationem. Expression générale, qtil reprélente d'autres mets Impurs selon la loi. — Mureyn. Spécialement la gerboise, qui est encore
Lm gerboise.
nn aliment très goûté des Orientaux. Voyes YAtl. l'hist. nat., pi. xciv, fig. 1 ; pi. xcv, flg. 6.
'8-21. Le Seigneur prend de nouveau la parole, ponr proclamer ses desseins soit de ven-
Igeance, soit de bénédiction. — Ego autem opéra...
■ La vengeance (vers. 18). Cf. Joël, ni, 2; Soph. m, 8; Zach. xrv, 2. Avec une majestueuse solennité dans l'hébreu : Mais mol , leurs œuvres et leurs pensées (sous -entendu : Je connais); le temps est venu de rassembler toutes les nations... — Linguis est synonyme de gerttilius. Cf. Q-en. X, 20, 21; Dan. ni, 4, 7; Zach. vn , 23, etc. — Vu//'hio't aloriam... : sa gloire en tant que juge
souverain, irrésistible. — Et ponam... (vers. 19 et 68.). Les desseins de bénédiction. — Signum, D'après quelques interprètes, un signal destiné à appeler les païens. Mieux , suivant d'autres commentateurs, les miracles qui doivent accompagner l'Inauguration de la théocratie sous sa nouvelle forme, aux temps messianiques. La même expression, « ponerw signum, B désigne précisément dans la Bible les prodiges remarquables qui avalent accompagné l'iDstitution de l'ancienne Alliance (cf. Ex. x, 2; Pa.
LXxxTin, 43, et ov, 27, etc.). — Ponam in eis : parmi les nations que le Seigneur avait rassemblées (vere. 18) pour le jugement. — Ex eis qui soi-, vati. C.-à-d. que Dieu choisira, parmi les bons qui auront échappé au châtiment, des apôtres qu'il enverra par toute la terre prêcher la rédemption.
€ Toute la suite», est si évidente pour la vocation des Qentils , que saint Paul & peine aurait pu en parler d'une -=-^-. manière plus précise. » (Calmet, h. l.) — Ad gentes. Le Jugement dont 11 a été question plus haut ne saurait être celui de la fin des temps , puisqu'il y a encore des peuples à convertir. IsaTo en cite quelques-uns par manière d'exemple. — In mare. Hébr. : à Tartli, à l'extrême occident. Voyez la note de n, 16. — In Africam <■! Lydiam. Hébr. : à Pul et à Lud. Le premier '1 ces noms propres ne se rencontre pas ailleurs ; on croit généralement que sa vraie forme état Put (les LXX ont 'i>o-'jB), comme dans Jéré' mie , XLvi , 9 , et dans Ézéchlel , xxrn , 10 , e XXX, 5. Il représente, et Lud aussi, un peuple africain situé non loin de l'Egypte (Atl. géogr., pL I, ni). — Tendentes sagittam. Jérémie donna au-ssi ce trait comme caracli;ri!-tif;ue des Ludiin.
Tb. LXYT, 20-23.
20. et ils amèneront tous vos frères du milieu rie toutes les nations, comme un présent pour le Seigneur, sur des chevaux , sur des chars , sur des litières , sur des mulets et sur des chariots, h ma uiontague sainte de Jérusalem , dit le Seigneur ; comme lorsque les enfants d'Israël apportent une offrande au temple du Seigneur dans un vase pur.
21. Et j'en choisirai parmi eux pour prêtres et lévites, dit le Seigneur.
22. Car comme les cieux nouveaux et la terre nouvelle que je vais créer subsisteront toujours devant moi, dit le Seigneur, ainsi subsisteront votre race et votre nom.
23. Et de mois eu mois, et de sabbat en sabbat, toute chair viendra se prosterner devant moi, dit le Seigneur.
20. et adducent oranes fratres vestroa de cunctis gentibus donum Domino, in equis, et in quadrigis, et in lecticis, et lu mulis, et in canucis, ad montem sauctum meum Jérusalem, dicit Domi nus, quoinodo si inférant filii Israël munus iu vase mundo in domum Domini.
21. Et assumam ex eis in sacerdotes et lôvitas, dicit Dominus.
Quia sicut caeli novi , et terri
nova, quse ego facio stare coram me, dicit Dominus, sic stabit semen vestrum et nomen vestrum.
23. Et erit mensis ex mense, et sabbatum ex sabbato ; veniet omnis caro ut adoret coram facie mea, dicit Dominus.
— ItaUam et Orœciam. D'après l'hébrou : Tubal ^t Tâvân, c. -à-d. les Tibaréuiens, sur la rive orientale de la mer Noire, et les Ioniens (Allas géogr.,\. c). Cf.Gen. x, 2, i. — Ad insuLas louje: les îles et les côtes les plus lointaines de la Méditerranée. — Adducent... fratres veatros (vers. 20). Pensée analogue à celle de xiv , 2 ; XLV, 22, etc. — Donum.
Hébr. : minhah; le mot qui sert d'ordinaire à indiquer les sacrifices non sanglante.
Les Israélites régénérés se ront offerts au Seigneur, par les païens convertis, comme une oblatlon fort agréable
— In equis, in quadrigis...
Ils seront reconduits avec honneur à Jérusalem , non pas à pied, à la façon des prisonniers de guerre, maispar tous les moyens de transport alors en usage. Au lieu de i7i carrucis, l'hébreu a : sur des dromadaires.
Voyez, pour ces divers détails, V Atlas archéol. , pi. lxxvi , flg. 7-13; pi. Lxxvii, fig.
1-2, 4; pi. Lxxviii, flg. 1, 8-8. — Qaomodo si... fllti Israël . . . Port belle comparaison, pour montrer combien le Seigneur sera touché d-* cette offrande : elle resse. i lera aux sacrifices offerts daiu le temple par Israël lui-même. — AssuTnam ex
dis... (vers. 2). Voici que les convertis du paganisme peuvent devenir prêtres à leur tour ; privilège qui avait été réservé Jusqu'alors ft une seule tribu du peuple saint. A la loi nou- ■elle convenait un sacerdoce nouveau, qui ne lût Comment. — V,
pas plus enserré qu'elle par des limites étroitis. Cf. Hebr. vu, 12.
22-24. Éternité soit du bonheur des justes, soit dos supplices des méchants. — Slcul caeli
Dromadaire monté. (Orient iiiodirne.)
novl... "Voyez la note de lxv, 17. Le nouvel ordre de choses ne disparaîtra pas comme l'ancien; 11 sera stable à tout Jamais. — Evlt mensis er mense. . . Le nouveau culte ( vers. 23 ). D'apr^-:^ l'hébreu : A chaque nouvelle lune et à cha(iuc
Is. LXVI, 24.
24. Kt egiedientur, et videlunt cadavera viiorum qui praevaiicati sunt in me : verrais eorum non raorietur, et iguis eorum non extinguetur; et erunt usque ad satietatem vieionis omni carni.
24. Et ils sortiront, et ils verront 1"S cadavres de ceux qui se sont révoltés con1;c moi : leur ver ne mourra pas, et leur feu ne s'éteindra pas, et leur vuf sera un objet de dégoût pour toute chair.
Eabbat, toute chair (l'humanité entière) viendra se prosterner... Cf. Mal. i, 11. Les solennités de la nouvelle Alliance sont « figurées par les sabbats et les néoménies de l'ancienne loi ». - Et e'jredientur... Le sort des Impies, opposé à celui des Justes (vers. 24). Nous avons ici l'éciuivalent du refrain « Non e.«t pax Impiis » (cf. XLvni, 22, et Lvu, 21 ). Les couleurs du tableau sont empruntées à la Jérusalem terrestre et à son histoire. Les habitants de la cité sainte sortent en masse pour voir, dans les vallées voisines, le carnage terrible que Dieu aura fait de ses ennemis : videlnmt cadavera... — Verrais eorum : les vers <iui dévoreront les cadavres. Ignis eorum : le fen qui les consumera. Le Targum paraphrase ainsi la seconde moitié de ce verset : Leurs âmes
ne mourront point, et leur feu ne s'éteindra point, et les Impies seront jugés dans la géhenne. Cf. Judith, XVI, 17; Eccli. vu, 17, et les notes. L'usage que le divin Maiire a fait de ces lignes en précise plus parfaitement encore le sens, et montre qu'elles contiennent une preuve de premier ordre en faveur de la résurrection des corps et de l'éternité des peines de l'enfer. Cf. Marc, ix , 43-50. — Erunt. . . ad satietatem. Hébr. : ils seront un objet d'horreur. Conclusion effrayante du « livre de la consolation ». Mais a c'est à dessein que le prophète achève son œuvre par des paroles de jugement, car celui-là seul qui les prend à cœur aura part à la consolation »,
LA PROPHÉTIE DE JÉUÉMIE
1« Le prophète. — La forme hébraïcjue de son nom était IrmHjànu,j par abréviation Irm'yah. Les LXX en ont fait 'lepept'ai; , et de cette forme grecque dérivent celles du latin (Itala: ffieremias; Vulgate : /erewias), et des dilférentes langues modernes. Sa signification est incertaine. Suivant les uns, il viendrait de la racine râmah , jeter, renverser; ce qui donnerait ce sens : Jéhovah renverse (son peuple). Selon les autres, plus probablement, il dériverait du verbe rûm , être élevé, et signifierait : Jéhovah est élevé, exalté '; ou bien à l'actif: Jéhovah exalte.
Jérémie nous fait connaître lui-même, dans le livre de ses oracles, de nombreuses particularités de sa vie. A vrai dire, nul prophète n'a mêlé autant que lui le récit de sa propre histoire à celle des événements contemporains. Il naquit à Anatlioth '^, bourgade de la tribu de Benjamin, et appartenait à la race sacerdotale^. Son père, Helcias, ne différerait pas, d'après plusieurs interprètes anciens'' et modernes, du célèbre grand prêtre de même nom qui découvrit, pendant le règne de Josias, l'exemplaire authentique des livres de la Loi ^. Ge sentiment paraît peu vraisemblable. Pourquoi Jérémie n'aurait- il pas donné à son père son titre de pontife suprême, s'il l'avait possédé en réalité? Du reste, les grands prêtres juifs avaient leur résidence à Jérusalem.
Jérémie commença son ministère à un âge relativement peu avancé", la treizième année du gouvernement de Josias ^, et il le continua, parmi des diillcultés et des contradictions de tout genre, jusqu'aux premiers temps de la captivité babylonienne. Il prophétisa donc pendant les dix-huit dernières années de Josias (628-610), et pendant les règnes entiers de Joachaz (seulement trois mois, en 610), de Joakim (610-595), de Jéchoniar», ou Joachin (seulement trois mois, en 599), de Sédécias (599-588). Après la prise de Jérusalem par les Chaldéens, autorisé par Nabuchodonosor à se retirer où il voudrait, il demeura sur le tirritoiie de Juda, consolant et fortifiant ceux de ses compatriotes qui y étaient restés comme lui*. Lorsque Godolias, qui gouvernait le pays au nom du conquérant, eut été assassiné, le prophète se vit emmené de force en Egypte par une troupe de Juifs indociles et rebelles à tous ses avis". Il eut beaucoup à souf-
' MsreiopKTjxôi; 'laoi, « élévation de Jéhovah, » comme le traduisait Origène.
- Aujourd'hui Anâta, à cinq quarts d'heure su nord -est de Jérusalem. Voy. V Atlas géogr.,
pi VII, XII.
^ Cf. I, 1.
•* Paruii lesquels on compte Clément d'Alexan-
drie et saint Jérôme, s Cf. IV Reg. XXII, 8.
^ Cf. I, 6-7; voyez le commentaire. ' Cf. I, 2; XXV, 3. L'an 628 avant J.-U. * Cf. xxxix, U; XL, 1 , etr., '•' Chap. XI t.
LA PROPHÉTIE PK JÉRÉMIE
frir (Je leur part, car ils ne pouvaient endurer les reproches qu'il adressait à leur conduite criminelle '. Suivant une tradition juive, adoptée |);ir les anciens écrivains ecclésiastiques -, ces mipérables l'auraient cruellement lajjidé àTaphnis. Son ministère avait duré pemlimt environ cincjuante ans, et il était alors luimême âgé d'au moins soixanfo-dix ans ^.
Son caractère, de même que les principaux faits de sa vie, se reflète lumineusement dans ses écrits. Jérémie était très doux par nature, timide même et réservé, d'une vive impressionnabilité, d'une rare délicatesse, tout à fait aimant; et c'est à ce coeur sensible et tendre que fut confiée l'une des missions les plus terribles qu'un homme ait jamais reçues de Dieu, puisqu'il a été nommé à bon droit « le prophète de la justice divine ». A peine eut-il à prédire çà et là quelque nouvelle consolante; son rôle consista presque toujours à lancer menace sur menace, à dénoncer sans fin ni trêve les crimes de son peuple, à montrer du doigt le châtiment désormais inévitable et la catastrophe finale de plus en plus rapprochée. Et ce rôle lui valut de la part de tous, et presque constamment, les risées, le mépris, la haine, les persécutions cruelles, de sorte qu'il a pu se représenter lui-même a comme un agneau qu'on mène à la boucherie' ». Mais il demeura admirablement vaillant en face du devoir, quelque rude qu'en fût l'accomplissement. Muni pour cela de grâces spéciales, il se montra ferme « comme une ville forte, comme une colonne de fer et un mur d'airain, contre les rois de Juda, contre ses chefs, contre ses prêtres et contre le peuple du pays= ». Rien ne réussit à l'effrayer. En somme, belle et attachante nature^.
2° L'organisme du livre. — Entre un court prologue (i, 1-49) et une conclusion historique également très concise (lu, 1-34), nous trouvons trois parties, dont deux se rapportent au peuple théocratique et une aux nations païennes.
La première (il, 4-xxxiii, 26) se compose de dix sections, qui corresjtondent à autant de discours prophétiques, dans lesquels Jérémie répète, sans se lasser, que Dieu a décrété d'une manière irrévocable la ruine de l'État juif. 1» ii, 4-iii, 5: la fidélité de Jéhovah, l'infidélité et l'ingratitude du peuple ; 2" m, 6-vi , 30 : ce peuple impénitent subira toute sorte d'épreuves, en attendant qu'il soit totalement réprouvé ; o» vu, 1-x, 25 : à la vaine et superstitieuse confiance qu'inspirent aux Juifs le temple de Jérusalem, les sacrifices et la circoncision, le prophète oppose la vraie voie du salut; 4° xi, 1-xiil, 27 ; Juda a violé honteusement et criminellement la sainte alliance; 5° xiv, 1-xvii, 27 : pas de pardon à espérer du Seigneur en de telles conditions; 6o xviii, 1-xx, 18 : la réprobation prochaine de Juda est confirmée par divers symboles; 1° xxi, 1-xxiv, 10: les jugements divins contre les mauvais pasteurs; 8» xxv, 1-xxix, 32 : la captivité de soixante-dix ans est nettement annoncée; 9» xxx, 1-xxxi, 40: la délivrance et le rétablissement futur du peuple de Dieu; 10° xxxii, 1-xxxiii, 26 : encore des paroles de consolation, relatives à l'heureux avenir d'Israël.
La seconde partie (xxxiv, 1-xlv, 5) contient une narration, en partie historique, en partie prophétique, des derniers événements du royaume de Juda. Deux sections : 1° Jérémie s'efforce en vain de convertir ses compatriotes avant que la ruine soit entièrement consommée (xxxiv, 1-xxxviii, 2Sh 2° réalisation intégrale de ses ofacles (xxxix, 1-XLV, 5).
' Chap. XLU-xuv.
- Cf. Tercullien, Scorp., 8 ; saint Jérôme, adv. Jovin., n, 37 ; le Martyrologe romain, au 1" mat, etc. Saint Paul fait peut-être allusion au martyre de Jérémie dans l'épître aux Hébreux, xi, 87, par l'expression 'i lapidati sunt ».
' Sur la rie et le ministère' de Jéréaiie ,
voyez le Man. bibl., t. II, nn. 976 et 978-98*.
^ XI, 19. Comparez xv, 10, où il tient ce langage : « Malheur h moi, ma mère, de ce que tu m'as fait naître homme de dispute et de querelle pour tout le paysl... Tous me maudlsëent.i
« Voy. le Alan, bibl., t. II, n. 977.
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La troisième partie (xLvi, 1-li, ('4) est consacrée tout entière à de« propliétii.'s dirigées contre les Gentils (l'Egypte, les Philistins, les Moabites, les Ammonites, les Iduméens, les Syriens de Damas, les Cédarènes, le royaume d'Azor, Babylone et les Chaldéens) *.
Ce seul énoncé suffit pour montrer qu'il règne un ordre très réel dans le livre des prophéties de Jérémie, quoi qu'on ait prétendu en sens contraire. L'arrangement a eu lieu parfois d'après la chronologie, mais beaucoup plus souvent d'après l'enchaînement logique des faits , on le voit clairement par les ^'ates que le prophète a lui-même placées en tête d'un certain nombre de ses oracks ^.
3" L'authenticité et la composition du livre. — « Les prophéties de Jérémie ont un cachet si personnel, que la plupart d'entre elles sont universellement regardées comme authentiques '. » On s'est borné, dans notre siècle, à conteste» l'authenticité de quelques passages, notamment des chap. x, 1-16, xxx-xxxi, xxxin qu'on a attribués « au prophète imaginaire appelé le second Isaïe ^ » , et det chap. L-Li, que l'on rejette comme composés après coup, parce qu'ils prédisent avec trop de vérité les détails de la chute de Babylone. Citer ces arguments, c'est les réfuter ^.
Le livre nous fournit lui-même d'intéressants détails sur son origine. D'après xxxvi, 1 et ss., Jérémie reçut de Dieu, la quatrième année du règne de Joakim, l'ordre de mettre par écrit les oracles qui lui avaient été révélés depuis le début de son ministère; il les dicta aussitôt à Baruch, son secrétaire. Mais le roi ayant déchiré et brûlé le manuscrit dans un mouvement de colère, Jérémie composa un autre volume, beaucoup plus complet que le premier. Telle est la base du livre de Jérémie, tel que nous le possédons aujourd'hui. Nous apprenons ailleurs, XXX, 2, que le Seigneur lui ordonna aussi d'écrire les promesses consolantes qu'il lui avait faites touchant le rétablissement et le glorieux avenir d'Israël. Les oracles ou les épisodes postérieurs à la quatrième année de Joakim furent ajoutés par le prophète, lors de la rédaction définitive. On regarde les passages suivants comme remontant au delà de cette date : i, 1-xx, 18; xxv-xxvii; xlvi, 1-li, 58. Les chap. XL-XLV, LU, comptent parmi les parties les plus récentes.
4« L'écrivain. — On a souvent exagéré les défauts du style de Jérémie. Sans doute il est généralement simple et familier, peu varié, sans ornements, monotone, parfois négligé; mais cela tient aux sujets mêmes que le prophète avait à traiter, car il n'y a rien de plus monotone que les larmes, les soupirs et les plaintes, et quand on est en deuil on ne songe point à se parer. Il manque souvent de concision, pour le même motif. Mais notre prophète ne manque ni d'ni t ni de force dans son langage, ses oracles contre les païens " renferment de vraies beautés littéraires; sa simplicité est noble; il a du pittoresque, de la grandeur, beaucoup d'images neuves '. « Il est certainement le plus grand poète de la désolation et du chagrin, parce que c'est lui qui a ressenti le plus vivement la peine ; » « il excelle à peindre les sentiments tendres et pathétiques. » Si sa diction n'est
' Ponr l'analyse détaillée, voyez le commentaire et notre Biblia sacra, p. 848-904. Voyez aussi Comely, Historica et critica Introd., t. Il, pars ir, p. 375 et ss.
^ XXI , 1 : Tempore Sedeclse ; xxiv, 1 : Post translationem Jechonise ; xxv, 1 : Anno quarto Toaklm ; xxvi , 1 : In prlnclplo .-egnl Joakim ; XXVIII, 1 : Anno quarto Sedeolae; xxrx, 2 : Post translationem Jechonias; xxxn, 1 : Anno declmo ^edeciae ; xxxv, 1 : In dlebu» Joakim. Etc. Ces
exemples démontrent que l'ordre chronologique est rarement suivi.
3 Man. Uhliq., t. II, n. 988.
* Voyez l(!s pages 268 et 269 de ce volume.
^ Sur la composition du chap. ui, voyez le commentaire.
^ Chap. XLVi-Li.
' Jérémie passe fréquemment d'une image à l'autre, avec une telle rapidité, que le lecteur a de la difficulté à le suivie.
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pas toujours très pure, et s'iJ emploie ç;i et là des expressions araméennes, coin est en conformité avec son époque, qui était loin d'être l'âge d'or de la langue hébraïque.
Parmi ses particularités comme écrivain, on remarque, d'une part, des répétitions assez nombreuses, et, de l'autre, des citations très fréquentes, empruntées à ceux des saints Livres qui avaient paru avant le sien. Voici la liste des principales répétitions ' : ii, 28, et xr, 13; v, 9, 29, et ix, 9; vi, 13-15, et viii, 10-12; vii~ 14, et XXVI, 6; x, 12-16, et li, 15-19; xi, 20, et xx, 12; xv, 2, et xuii, 11 ; XVI, 14-15, et xxm, 7-8; xvii, 25, et xxir, 4; xxiii, 19-20, et xxx, 23-24; xxx, 11, et xLvi, 28; xxxi, 35-30, et xxxiii, 25-26. Quant aux citations, nous nous bornerons à relever ici les suivantes '■' : pour le Deutéronome, comparez .Ter. ii, G, et Deut. XXXII, 10; Jer. v, 15, et Deut. xxviii, 49; Jer. vu, 33, et Deut. xxviii, 20; Jer. XI, 3, et Deut. xxvii, 26; Jer. xi, 4, et Deut. iv, 20; Jer. xi, 5, et Deut. vu, 12-13; Jer. xxii, 8-9, et Deut. xxix, 24-26; Jer. xxiii, 17, et Deut. xxix, 18; Jer. xxxiv, 13-14, et Deut. xv, 12, etc.; pour les autres livres, comparez Is. iv, 2, et XI, 1, avec Jer. xxiii, 5-6, et xxxiii, 15; Is. xiii et xlvii, avec Jer. l et li; Is. xv, avec Jer. xlviii; Is. xl, 19-20, avec Jer. x, 3-5; Is. XLii, 16, avec Jer. xxxi, 9; Os. VIII, 13, avec Jer. xiv, 10, etc., etc.
5" La prophétie de Jérémie a une importance très grande au point de vue historique, puisqu'elle complète d'une façon notable les renseignements fournis par le IV*^ livre des Rois et le Ile des Paralipomènes sur l'histoire des dernières années du royaume de Juda. Non seulement elle raconte des événements nouveaux, mais elle nous fait lire en quelque sorte dans l'âme du peuple juif et de ses chefs, dont elle retrace admirablement l'état moral. Mais elle est surtout importante sous lé rapport christologicjue ^ : en elfet, elle décrit tour à tour le bonheur des jours du Messie (m, 14-18; xxiii, 3-8; xxx, 8 et ss.), la nouvelle alliance qui sera contractée entre Dieu et son peuple (xxxi, 31 et ss.), la personne même du Messie, fils de David (xxiii, 5; xxxiii, 14-15; voyez aussi xxxi, 22, et le commentaire, et comparez xxxi , 15, avec IMatth. ii, 17). Bien plus, dans sa vie, dans son ministère, dans sa mort, Jérémie, ce noble prédicateur de la vérité, indignement et injustement persécuté par son propre peuple, est le « type le plus parfait » de l'Homme de douleurs*.
6° Le livre de Jérémie dans la version des Septante. — Il nous faut dire un mot de la divergence notable qui existe entre le texte hébreu de Jérémie, suivi d'assez près par la Vulgate, et la traduction grecque d'Alexandrie. Cette dernière piend habituellement de grandes libertés avec les saints Livres, mais nulle paît les dissemblances ne sont aussi nombreuses qu'ici. Sans doute, quanta la substance, l'écrit du prophète est parfaitement le même dans les LXX et dans l'hébreu; mais les différences abondent pou.*' le fond comme pour la forme. Celle qui frappe le plus, parce qu'elle donne au livre de Jérémie un aspect extérieur tout autre que celui auquel on est accoutumé par l'hébreu et par la Vulgate, consiste en ce que les Septante ont placé les oracles contre les nations païennes,
* Le commentaire indiquera d'autres passages, encore plus nombreux, dans lesquels c'est une même image ou une même expression qui est répétée. Voyez, par e.xciiiple, vii,:j4 ; .\vi, 9 ; xxv, 10 ; XXXIII, 11.
^ Nous renvoyons également au commenUiire pour les autres.
^ Cf. L. Ileinke, die messianischen Welssagungen, t. UX, p. 411-602.
* t Praeflgurat Dominum Salvatoreni, » S. Jérôme , in Jer. xvj, 2. Il n'est pas sans intérêt de se rappeler ici que les Juifs contemporains de Jésus crurent à dl^'erses reprises qu'il était Jérémie ressuscité. Cf. Matth. xvi , 14; Jean, i, 21. Sur la profonde estime que le prophète, d'abord si impopulaire, inspira plus tard à ses coreligionnaires, voyez Eccli. XLIV, 8-9 ; II Mach. n^ 1, et XV. K IS.
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c'est-à-dire les chapitres XLvr-n, iniinécliateinent à la suite de xxv, 13, et qu'ils
ont en outre changé l'ordre de ces oracles, conformément au tableau ci -joint.
Les Seiitaiite. L'hébreu (et la Vulg.).
XXV, 14-18. Prophétie contre Élam xlix, 34-39.
XXVI, 1-28. ~ contre l'Egypte XLVi, 1-28.
XXVI, 1- XX VIII, 64. — contre Babylone. . . . l, 1-li, 64.
XXIX, 1-7. — contre les Philistins. . xlvii, 1-7.
XXIX, 8-23. — contre riduniée . . . . xlix, 8-23.
XXX, 1-5. — contre les Ammonites, xlix, 1-5. XXX, 6-11. — contre les Arabes . . . xlix, 28-33.
XXX, 12-16. — contre Damas xlix, 23-27.
XXXI, 1-44. — contre Moab XLViii,1-47.
LU, 1-34 LU
Pour ce qui regarde le fond, les LXX omettent des passages entiers, en nombre relativement considérable. Voici les principales de ces omissions : viii, 10-12; X, 5-8, 10; xi, 7-8; xvii, 1-4; xxvii, 13-14, 19-22; xxix, 16-20; xxx, 10-11 ; xxxiii, 14-261; xxxiv, 11; xxxix, 4-13'-'; li, 44-49; lu, 2-3,15, 28-30. Il en est d'autres, beaucoup plus fréquentes, qui ne consistent que dans le retranchement d'une petite phrase, d'un mot ou deux : c'est ainsi que la formule N''um Y^hôvah (Vulg. : « Dixit Dominus »), qu'on lit plus de cent soixante-dix fois dans le texte hébreu, apparaît à peine cent fois dans la traduction des LXX. Ces derniers abrègent aussi habituellement les noms divins, disant simplement, par exemple, o Dieu » ou « le Seigneur ». là où l'hébreu porte : le Seigneur des armées, le Seigneur Dieu, Dieu d'Israël, etc. ^. Par contre, ils font parfois de petites additions à l'hébreu'', mais guère plus que dans les autres écrits bibliques. C'est donc surtout par leurs omissions^, et par leur changement d'ordre à partir du chap. XXV, qu'ils se distinguent ici.
A quoi faut-il attribuer ces divergences extraordinaires, dont s'étonnait déjà Origène? Deux opinions principales se sont formées à ce sujet. D'après divers critiques, il aurait existé autrefois en hébreu deux recensions distinctes du livre de .Térémie : l'une babylonienne ou palestinienne, conforme au texte hébreu actuel; l'autre égyptienne, qui aurait servi de base à la traduction des LXX. Suivant d'autres exégètes, les variations de tout genre que nous avons notées seraient en grande partie imputables au traducteur, qui se serait accjuitté de sa tâche d'une manière souvent arbitraire. Ce sentiment, qui était celui de saint Jérôme, est aujourd'hui le plus commun et le plus vraisemblable. Parfois la version des Septante est préférable au texte; mais ce cas est relativement rare, et c'est presque toujours l'hébreu, auquel se conforment du reste la plupart des traductions anciennes, qui mérite la préférence ^.
' L'oracle relatif à l'éternelle durée de la nouvelle Alliance. C'est la plus longue et la plus grave des omissions.
Autre omission importante.
* Ils suppriment de même les titres ajoutés aux noms d'hommes : « Jérémie. » au lieu de
« Jérémie le prophète » ; « Hananias, » au lieu de « Hananias le prophète », etc.
* Le commentaire signalera les principales.
^ Le livre de Jérémie est plus court d'un huitième environ dans la traduction des LXX.
* Sur cette question assez compliquée voyez
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7" Commentateurs catholiques. — Thcodoret de Cyr, In Jeremise prophetîam intèrpretatio; S. Éphrem, In Jeremiam explanatio ; S. Jérôme, Commentariorum in Jeremiam lihri VI (mais le savant docteur s'arrête malheureusement à Jer. XXXII, 44); Maldonat, Commentarium in Jeremiam (Lyon, 1609); Corneille de la Pierre et Calmet dans leurs grands ouvrages; J. K. Mayer, Die mcssianisclien Weissagungen des Jeremias (Vienne, 1863); B. Neteler, Die Gliedei^ng des Bûches Jeremias (Munster, 1870); A. Scholz, Commentar zum Bûche des Propheten Jeremias (Wurzbourg, 188*3); L. A. Schneedorfer, Dos Weissagungsbuch des Jeremias (Prague, 1883); J. Knabenbauer, Commentarius in Jeremiam prophetam (Paris, 1889).
Cornely, Introductio in utrlu8qv£ Testam. liln-os ' plus bas, rend compte de toutes les variantes des sacros, t. D , p. n, p. 367-373. Le P. Knaben- | LXX qui ont quelque Importance. bauer, dans rencelleut commentaire qui est cité I
JÉRÉMIE
CTTAPITRE I
1. Paroles de Jérémie, fils d'Helcias, !un des prêtres qui étaient à Anathoth, dans la terre de Benjamin.
2. La parole du Seigneur lui fut adressée au temps de Josias, fils d'Amon, roi de Juda, la treizième année de son règne.
3. Elle lui fut encore adressée au temps de Joakim, fils de Josias, roi de Juda, jusqu'à la fin de la onzième année de Sédécias, fils de Josias, roi de Juda, jusqu'au temps de la transmigration de Jérusalem, au cinquième mois.
La parole du Seigneur me fut adressée en ces termes
6. Avant que je t'eusse formé dans les entrailles de ta mère, je t'ai connu;
1. Verba Jeremise, filii Helcîœ, de sacerdotibus qui fuerunt in Anathoth, iu terra Benjamin.
2. Quod factum est verbum Domini ad eum in diebus Josiœ, filii Amon, régis Juda, in tertio decimo anno regni ejus.
3. Et factum est in diebus Joakim, filii Josiae, régis Juda, usque ad consummationem undecimi anni Sedeciae, filii Josiae, régis Juda, usque ad transmigrationem Jérusalem, in mense quinto.
Et factum est Verbum Domini ad .'[j8, dicens
6. Priusquam te foriiiarem in utero novi te; et antequam exires de vulva
Titre du livre. I, 1-3.
Chap. I. — 1-3. Ce titre est très complet : après avoir désigné l'auteur du livre (vers. 1), 11 note le début du ministère prophétique de Jérémie (vers. 2), dont il signale ensuite la durée (vers. 3).
— Verha a ici le sens spécial de « prophéties ». Jérémie emploie très fréquemment ce mot. Comp. les vers. 2, 4, 11, 13, etc. — Jeremise. Sur la forme hébraïque et la signiflcatlon de ce nom, sur Helcias, sur Anathoth, et sur les dates des divers règnes que mentionnent les vers. 2 et 3 , voyez rintroduct. , p. 515. — Jn tertio dedino anno. •Toslas, qui était monté sur le trône à l'âge de huit ans, n'était alors que dans sa vingt et unième année ; il avait commencé ses réformes religieuses quelque temps auparavant. Cf. II Par. xxxiv, 1-7.
— In diebus Joakim ( vers. 3 ). Entre Josias et ce prince , Joachaz régna pendant trois mois ; entre Joakim et Sédécias, Joakln ou Jéchonias régna pendant trois mois et dix Jours (cf. II Par.
X xxvi, 1-11) : Jérémie omet à dessein ces deux r ^gnes dans son énumération , à cause de leur brièveté. — Undecimi anni. . . : l'an 688 avant J.-C. — Ad transmigi alionem... O.-à-d. jusqu'à lu déportation mentionnée à la fin de cet écrit,
LU, 15. Le ministère de Jérémie se continua au delà de cette date (cf. xl-xlv); mais 11 ne concerna qu'une minime partie du peuple, et n'eut plus la môme Importance qu'auparavant. — In mense quinte : le mois ofi Jérusalem fut incendiée par les Chaldéens ; elle était tombée en leur pouvoir dès le quatrième mois. Cf. xxxix, 2, et LII, 12.
PROLOGUE
Consécration prophétique do Jérémie.
1» La vocation et la consécration de Jérémie comme prophète du Seigneur. I, 4-10.
Dès l'ouverture de son livre, l'auteur légitime son mandat et fournit, pour ainsi dire, ses lettres de créance.
4-8. Dlen révèle à Jérémie la mission qu'il lui destine. — Et factum est... Le divin appel a lieu sous la forme d'un dialogue entre Jéhovah et son élu. Le Seigneur notifie solennellement à Jérémie le choix qu'il a fait de lui depuis longtemps, pour en faire son prophète. Il y a une belle gradation ascendante dans les pensées. — PHv^quam in utero... C'est le premier degi-ô, la
.ÏKn. r, 6-10.
Baiictificavi te, et pio])lietaiii in geiilibiis dedi te.
6. Et dixi : A, a, a, Domine Deus, ecce nescio loqui, quia puer ego sura.
7. Et dixit Dominus ad me : Noli diceie : Puer sura ; quoniam ad omnia quse mittam te ibis, et universa qusecumque mandavero tibi loqueris.
8. Ne timeas a facie eorura, quia tecum ego sura ut eruam te, dicit Dominus.
9. Et raisit Dominus raanum suara, et tetigit os meum, et dixit Dominus ad me : Ecce dedi verba mea in ore tuo ;
10. ecce constitui te hodie super gentes et super régna, ut evellas, et de- Btruas, et disperdas, et dissipes, et aedifices, et plantes.
avant que tu fusses sorti de son sein, je t'ai sanctifie, et je t'ai établi prophète parmi les nations.
6. Je répondis : Ah, ah, ah, Seigneur Dieu, je ne sais point parler, car je suis un enfant.
7. Et le Seigneur me dit : Ne dis pas : Je suis un enfant; car tu iras partout où je t'enverrai, et tu diras tout ce que que je te comraanderai.
8. Ne les crains pas , car je suis avec toi pour te délivrer, dit le Seigneur.
9. Alors le Seigneur étendit sa raain et toucha raa bouche, et le Seigneur rae dit : Voici que je mets mes paroles dans ta bouche;
10. voici que je t'établis aujourd'hui sur les nations et sur les royaumes, pour que tu arraches et que tu détruises, et pour que tu perdes, et pour que tu dissipes, et pour que tu bâtisses, et pour que tu plantes.
prédestination étemelle. Novi te : connaissance spéciale, tout intime. — Hancllficavi te Second degré i la sanctification , la préparation directe. L'appel est promul^é d'une manière abrupte, niais il s'adressait à une âme que Dieu avait dé]à munie des qualités nécessaires, en vue de son grand rôle. D'après la a communia doctorum senientia » (Tirin , h. t.), appuyée sur ce passage, Jérémie aurait été purifié de la tache originelle dès le sein de sa mère, comme le Précurseur. — Et prophetam... Troisième degré : l'indication très nette du ministère confié au Jeune homme. Les mots tu gentihus forment un trait distinctif et caractéristique de la mission de Jérémie : il ne fut pas seulement envoyé à son peuple, mais aussi aux païens. Relativement k ces derniers, « son œuvre consista en partie à leur faire boire la coupe de la colère divine (cf. xxv, 15 et es.); mais il fut aussi pour eux le prophète d'un avenir brillant» et consolant (cf. XLVin, 47; XLtx, 39, etc.). — El dixi... (vers. 6). Humble réponse de l'élu, qui comprit sur-le-champ les difficultés et les périls de cette sublime mais délicate mission, et qui en fut tout effrayé. — A, a, a. Hébr.: hahâh, hélas! Cf. Jos. vu, 7, etc. — Nescio loqui. Objection Identique à colle de Moïse (Ex. iv, 10 ; cf. la. Ti, 5). Un prophète devait pouvoir parler aisément, afln de communiquer les divins messages. — Quia puer... Hébr. : na'ar, jeune homme ; expression assez élastique, qui peut fort bien désigner l'âge de vingt ans et au delà. D'ailleurs Jérémie, « dans la conscience très vive qu'il avait de sa faiblesse, était naturellement porté à employer un terme qui le rajeunissait encore. » Cf. III Reg. m, 4, etc. D'après les LXX : v£w- T£po;. Je suis trop Jeune. — Dixit Dominus... (vers. 7). Dieu encourage gracieusement son envoyé. Sans doute Jérémie est faible, Inexpérimenté, mais tl n'aur» pas autre chose à faire que
d'exécuter les ordres de son maître (ad omnia quse...); or celui-ci, en confiant un rôle, ne manque pas d'accorder les grâces nécessaires pour le remplir. Les mots universa... loqueris répondent directement à l'objection de Jérémie (vers. 6) : Dieu lui mettra lui-même sur les lèvres tout ce qu'il devra dire. — Ne timeas... (vers. 8). Le jeune prophète se fera nécessairement des ennemis, lorsqu'il menacera les pécheurs au nom de Jéhovah ; mais 11 sera l'objet d'une protection particulière, qui le délivrera de tout péril.
9- 10. La consécration de Jérémie. Elle consiste, comme celle d'Isaïe (cf. Is. vi, 4), en un acte symbolique (vers. 9*) et en quelques paroles qui expliquent cet acte (vers. 9'>-10). — Misit... et tetigit... Jérémie reçut ainsi le pouvoir de parler au nom du Seigneur : Ecce... verba mea. Le langage d'un prophète Inspiré est le langage de Dieu lui - même. — Constitui te. Hébr. : Je t'ai préposé. Ce verset renferme de très Intéressants détails sur la nature du rôle confié ù Jérémie. Sa juridiction prophétique s'étendra bien au delà de son peuple (super gentes ; cf. vers, t^) ; mais les Juifs sont compris parmi les « royaumes » auxquels il portera les ordres de son Dieu. — Ut evellas..., et dissipes. Côté négatif, vraiment terrible, de son ministère, décrit par quatre verbes synonymes. Les deux premiers forment une assonance dans l'hébreu : n'tôê, n'fô?. Le côté positif est représenté par deux verbes seulement : xdiflces et plantes. « Toute la suite du livre est un commentaire de ces paroles : à travers la terreur et les ténèbres, il passe à la gloire et aux bénédictions de la Nouvelle Alliance. » Assurément, ce n'est pas Jérémie qui détruira et qui rebâtira, qui arrachera pour replanter eneuite ; mais les prophètes sont censés accomplir ce qu'Us :iiinoncent. Cf. Is. yi, 10 ; Ez. xun, î, etc.
.ÎKn. î, 11-16.
11. La parole du Seij^ncur me fut adressée en ces ternies : Que vois -tu, Jérémie? Je lépondis : Je vois une branche qui veille.
12. Et le Seigneur me dit : Tu as bien vu, car je veillerai sur ma parole pour l'accomplir.
13. La parole du Seigneur me fut adressée une seconde fois en ces termes : Que vois -tu? Je répondis : Je vois une chaudière bouillante, qui vient du côté de l'aquilon.
14. Et le Seigneur me dit ; C'est de l'aquilon que le malheur fondra sur tous les habitants du pays ;
15. car voici que je vais appeler tous les peuples des royaumes de l'aquilon, dit le Seigneur; et ils viendront, et ils établiront chacun leur siège à l'entrée des portes de Jérusalem, et tout autour de ses murailles, et dans toutes les villes de J uda ;
16. et je prononcerai mes jugements contre eux, à cause de toute la malice
11. Et faotuni est verbum Domiiii ad me, dicens : Quid tu vides, Jeremia? Et dixi : Virgam vigilantem ego video.
12. Et dixit Dominus ad me : Bene vidisti ; quia vigilabo ego super verbo meo, ut faciara illud.
13. Et factura esî verbum Domini secundo ad me, dicens : Quid tu vides? Et dixi : OUam succensam ego video, et faciem ejus a facie aquilonis.
14. Et dixit Dominus ad me : Ab aqnilone pandetur raalum super omnes habitatores terrte;
15. quia ecce ego convocabo omnes cognationes regaorum aquilonis , ait Dominus ; et venient, et ponent unusquisque solium suum in introitu portarura Jérusalem, et super omnes muros ejus in circuitu, et super universas urbes Juda;
16. et loquar judicia mea eu m eis super omnem malitiam eorum qui dere-
2» Visions et paroles encourageantes. I, 11-19.
11-12. Première vision : la baguette d'aïuaiidier. — Et factum eut... Formule «le transition et d'introduction fréquente dans Jcrémie. Cf. vers, i, 13, etc. — Quid tu vides...? Paroles destinées à exciter l'attention du voyant. Cf. Am. vn, 8, et vm, 2 ; Zach. iv, 2 ; v, 2, etc. — Virgam vigilantem. Hébr. : une verge d'amandier. Le mot êâqed, employé Ici, n'est pas le nom habituel de l'amandier, mais une dénomination poétique, qui signifie littéralement : Celui qui est éveillé. Ainsi s'explique la traduction de la Vulgate. L'amandier sort du sommeil de l'hiver longtemps avant les autres plantes, et il fleurit parfois en Palestine dès le mois de janvier; c'est pourquoi il est choisi en cet endroit comme « l'emblème de la vigilance et de l'activité ». Cf. Pline, Hist. nat., xvi, 25. — Quia vigilabo (hébr. : Sôqed)... Application terrible du symbole : Dieu va sortir de son calme et de sa patience, pour frapper sans pltté les Juifs coupables.
13-16. Deuxième vision : la chaudière d'eau bouillante. Cette vision complète la première et en détermine nettement le sens, car elle annonce avec une parfaite clarté les malheurs réservés à la nation théocratique. — OUam. L'hébreu sîr désigne habituellement une chaudière de métal , d'assez grandes dimensions. Cf. I Reg. ii, 14; IV Reg. IV, 38 (Atl. archéol., pi. xx, flg. 2, 11). — Succensam. Littéralement, d'après l'hébreu : sur laquelle on souffle. En réalité, c'est sur le feu que l'on soufflait pour le rendre plus ardent; l'eau de la chaudière était donc bouillante. — Faciem ejus (le côté situé en face du prophète) a facie. .. Manière de dire que cette chaudière était penchée dans la direction du sud, de sorte
que son contenu brûlanf allait se réjiandre sur le royaume de Juda. — Et dixit Dominus... Interprétation de la seconde vis'.on, d'abord en termes généraux (vers. 14), puis avec quelques détails (vers. 15-16). — Pandetur. Ci' yerhe fait
Chaudière assyrienne. (Bas-relief de Ninive.)
image. A la lettre : scia ouvert. — Cognationes... aquilonis. Les Chaldéens, que ces mots représentent d'une façon évidente d'après tout l'ensemble du livre de Jérémie (cf. iv, 6 ; vt, 1, 22 ; X, 22 ; XXV, 9, etc.), habitaient en réalité à l'est de la Palestine ; mais le prophète mentionne le nord, parce qu'Us devaient nécessairement envahir en premier Heu les réglons septentrionales rie la Terre sainte avant d'atteindre Juda et Jérusalem. Voyez VAtl. géogr., pi. vu et viii. — Prvent... solium... Les chefs des nations multiples qui compos.aient l'armée chaldéenne viendront siéger en maîtres aux portes de la capitale juive , et ils imposeront
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liqueniut me, et libaveiuut diis alieni.s, et adoraverunt opiis manuum Buarum.
17. Tu ergo, accinge lumbos tuoR, et Burge, et loquere ad eos omnia qn.-E ego praicipio tibi. Ne formides a facie eorum. nec enim tiraeje te faciam vultiiin eorum.
18. Ego quippe dedi te hodie in civitatem munitam , et in columnam ferream, et in murum aereura, super omnem terram, regibus Juda, priiicipibus ejuK, et sacerdotibus, et populo terrse.
19. Et bellabunt adversum te, et non praevalebunt, quia ego tecum siim , ait Dominus, nt liberem te.
j d(^ «eux <|ui m'ont abandonné, qui ont oirert. des libations aux dieux Airangeis, et q\ii ont adurc l'œuvre de leurs mains,
17. Toi donc, ceins tes reins, et lèvetoi , et dis-leur tout ce que je t'ordonne Ne redoute pas de paraître devant eux, car je ferai que tu ne craignes pas leui présence.
18. Car je t'établis aujourd'hui comnie une ville forte, comme une colonne de fer et un mur d'airain sur tout le pays, à l'égard des rois de Juda, de ses princes, de ses prêtres et de son peuple.
19. Ils combattront contre toi, mais ils n'auront pas l'avantage, car je suis avec toi pour te dclivrer, dit le Seigneur.
La parole du Seigneur me fut adressée en ces termes
2. Va, et crie aux oreilles de Jérusalem; dis -lui : Voici ce que dit le Seigneur : Je me suis souvenu de toi, ayant
des lois à tout le pays. — Loquar jitdida... (vers. 16). En permettant cette humiliation et ces maux , le Seigneur se vengera de l'idolâtrie de son peuple apostat (cum ein : avec les Juifs). Au lieu de libaverurit, lisez d'après l'hébreu : ils ont offert de l'encens. Les mots adwaverunt opus... relèvent le côté Insensé du culte des idoles. 17-19. Le Seigneur encourage son prophète par quelques bonnes paroles. — Accinge lumbos. . . Quand ils sont sur le i>oint de se mettre en route jQ au travail , les Orientaux retroussent et maintiennent au moyen de leur ceinture les pans de leur robe flottante, qui gêneraient leurs mouvements. Cf. Ex. xii, 11; III Reg. xviii, 46 ; IV Reg. IV, 29; IX, 1, etc. (Atl. archéol., pi. i, flg. 10). Cette locution métaphorique signifie donc : Prépare-toi à agir vigoureusement. Cf. Job, xxxvin, 3; Luc. XII, 35, etc. — Loquere... omnia : tout sans exception, même les menaces et les terribles oracles. — Ne formides a fade... Cf. vers. 8. Motif de cette conflaiice : nec e)iiin timere... Dieu protégera et rassurera sans cesse son envoyé. L'hébreu dit avec une variante : De peur que je ne te fasse trembler devant eux. Si Jérémle manquait de courage dans l'exercice de son ministère, le Seigneur l'abandonnerait en plein péril ; c'est donc là ane menace glissée h travers les promesses. — Dedi te.... in cioitutem... ( vers. 18 ). Beau langage fleuré, pour exprimer que Jérémle î<>ra muni de forces divines, qui le rendront inébranlable. « Une \-llle forie résiste aux attaques de l'ennemi ; l'orage est Impuissant à briser une colonne de fer ; dei murs d'airain bravent les coups «les assaillant.!. » — Super omnem terram : J'après le contexte, sur tout le territoire de Juda. — Regibus..,, principibus . sacerdotibus. Doulou-
rease énumératlnn. Tontes les classes de la société Juive se lèveront contre le prophète, mais en vain : bellahv.nt..., et non prsevalebunt (vers. 19>. La vie entière de Jérémle se chargera de commenter cette promesse.
PREMIÈRE PARTIE
Discours prophétiques qui répètent, coup sur coup, que la ruine de l'État juif a été irrévocablement arrêtée. II, 1 — XXXIII, 26.
SEcnoN I. — Premier discours : la fidélitA DU Seïonbur opposée a l'ingratitude et a l'infidélité du peuplb. II, 1 — m, 5.
Ce discours, qui date vraisemblablement dn règne de Joslas, exprime des Idées générales, qui sont développées et spécialisées dans les di.'^cours suivants. Les critiques sont d'accord pour admettre que c'est par lui que fut inauguré le ministère prophétique de Jérémle.
1» L'amour réciproque de Jéhovah et de son peuple. II , 1-3.
Chap. II. — 1-3. Etfactum est... Courte Introduction que nous retrouverons, sous une forme ou sous une autre, en tête de tous les discours. Cf. m, 6; vTi, 1 ; xi, 1, etc. — Vade. C'est pans doute à Anailioth (cf. i, l) que Jérémie reçut cet ordre; Dieu lui enjoint d'aller commencer son ministère à Jérusalem. — Recordatus... miserans adolescentiam,... JUeux, d'après l'hébreu : Je me suis souvenu pour toi (pour t'en savoir gré et t'en récompenser) de l'amour de ta Jeunesse — Degponsati(mi.<f tufe. La métaphore du mar'ago, employée si fréquemment dans la Bible pour désigner les relations étroites qui existaient enti* Jéhovah et les Hébreux. Of . Ez. x vi, 8; Os. u, »0, etc .
Jer. îî. 3^7.
compasBion de ta jeunesse; je me suis souvenu de tou amour pour moi , lorsijue tu m'étais fiancée, quand tu me suivis au désert, dans une terre où l'on ne eème pas.
3. Israël a été consacré au Seigneur, il est les prémices de ses fruits : tous ceux qui le dévorent sont coupables ; les maux viendront sur eux, dit le Seigneur.
4. Ecoutez la parole du Seigneur, maison de Jacob, et toutes les familles de la maison d'Israël.
5. Voici ce que dit le Seigneur : Quelle iniquité vos pères ont-ils trouvée en moi pour s'éloigner de moi, et pour aller après la vanité, et devenir vains eux-mêmes?
6. Et ils n'ont pas dit : Où est le Seigneur qui nous a fait monter de la terre d'Egypte, qui nous a conduits par le désert, à travers une terre' inhabitée et inaccessible, une teire où l'on a soif, image de la mort, une terre par où aucun homme n'a passé, et où aucun homme n'a habité?
7. Je vous ai fait entrer dans une teire fertile, pour que vous en mangiez les fruits et les meilleurs produits ; et
tiam tuani , ot caritatem desponsationis tuae, quando secuta es me in deserto, in terra qn«e non seminatur.
3. Sanctus Israël Domino, priniit:»' frugum ejus; omnes qui dévorant eum delinquunt, mala veulent super eos dicit Dominus.
4. Audite verbum Domini, dora us Jacob et omnes cognationes domus Israël,
6. Hsec dicit Dominus : Quid inveneruut patres vestri in me iniqnitatis, quia elongaverunt a me, et arabulaverunt post vanitatem, et vani facti sunt?
6. Et non dixerunt : Ubi est Dominus qui ascendere nos fecit de terra ^gypti ; qui traduxit nos per desertum, per terram inhabitabilem et inviam, per terrara sitis, et imaginera mortis, per terram in qua non ambulavit vir, neque habi ta vit homo?
7. Et induxi vos in terram carmeli , ut comederetis fructum ejus et optima illius ; et ingressi contaminastis terram meam ,
Cette intime alliance avait été contractée en face du Sinaï (comp. Bx. xxiv, 8) ; la nation théocratiquo, semblable alors à une jeune épouse très aimante, avait tout abandonné sans la moindre hésitation, pour suivre au loin son céleste Époux.
— In deserto. Allusion à la longue et pénible marche à travers le désert de l'Arabie Pétrée. Cf. Deut. xxxn , 10. Le trait in terra in qua... met en relief le caractère sauvage de ce désert.
— Sanctus Israël... En cet heureux temps, Israël était « sainteté au Seigneur » (ainsi porte l'héoreu), c.-à-d. un peuple saint et parfait. Cf. Ex. XXVIII, 36. — Pnmitix frugum... Pensée analogue à la précédente. De même que les prémices des récoltes étalent réservées à Jéhovah , ainsi la nation théocratlque lui appartenait comme son bien propre. Cf. Lev. xxiii, 10; Os. ix, 10, etc. — Qui dévorant eum... (vers. 3). Continuation de la métaphore des prémices. Quiconque oserait toucher au peuple saint se rendrait coupable de sacrilège, et s'attirerait les vengeances du ciel ( delinquunt ; mala. . . ). Cf. Lev. xxil , 10, 16. L histoire d'Israël montre aves quel soin Jaloux le Seigneur protégea constamment son peuple.
2» Facilité déplorable avec laquelle les Juifs ',9 livrèrent à l'Idolâtrie. II, 4-8.
4-8. Le vers. 4 sert de transition à ce douloureux contraste. — Les glorieux noms de Jacob et (\'Israel sont à eux seuls un grave reproche, dès là ua'ils s'adressent à une race dégénérée.
— Qiaa inveiierunt. . .f Dieu daigne plaider sa propre cause, et montrer qu'on ne saurait le rendre responsable de l'Indigne conduite de son
épouse mystique. II a été, lui, constamment fidèle. — Patres vestri : leurs pères déjà si coupables, et dont ils se montraient les dignes enfants.
— Vanitatem. Les écrivains sacrés désignent souvent ainsi les faux dieux, qui n'étaient qu'un pur néant. Cf. Deut. xxxii, 21 ; III Reg. xvi, 13 ; I Cor. viii, 4, etc. — Vani facti sunt. Semblables à ceux qu'Us adoraient. Cf. Ps. cxiii, deuxième partie, 8; I Rom. i, 21-23, etc. — Et non dixerunt... (vers. 6). Raisonnement par lequel les Hébreux auraient dû se maintenir dans la fidélité. Le prophète signale avec vigueur les bienfaits divins qui avaient accompagné la sortie d'Egypte et l'installation dans la Terre promise.
— Per terrain inhahita'bilem..,'Lè désert de Pharan est dépeint sous de vives couleurs, avec des hyperboles orientales, qui rappellent les privations et les périls que les Hébreux y rencontrèrent. Cf. Deut. vni, 16, et xxxii, 10, etc. — Et induxi vos... (vers. 7). La Palestine et ses délices sont opposées aux horreurs du désert. Le mot carmeli n'est point ici un nom propre ; 11 désigne un terrain fertile et bien cultivé. Cf. Is. X. 18, et xxxn, 15. — Ingressi eontaminastin.^ Très grave reproche, surtout à la suite de la double description qui précède. A peine installés dans ce nouvel Éden, les Israélites l'avaient souillé par leur Idolâtrie. Cf. Jud. ii, 17-21 ; Ps. lxxvii, 62-58, etc. Les raots hereditatem meam sont synonymes de terram meam. Cf. Is. viir, 8, etc.
— Sacerdotea... (vers. 8). Les guides soit splrituilg, soit temporels du peuple n'avaient rien fait pour retenir leurs frères ; Ils s'étalent nièmr lancés plus avant que les autres dons le mal. —
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et hereditatem oicam posuistis in aboininationem.
8. SacerdJes non dixenint : Ubi est Dominus? Et tenentes legem nescierunt me, et pastores praevaricati sunt in me; et prophetse piophetaverunt in Baal , et idola secuti sunt.
9. Propferea adhuc judicio contendam vobiscum, ait Dominus, et cum filiis vestris disceptabo.
10. Transite ad insulas Cethim, et videte; et in Cedar raittite, et considerate veliementer; et videte si factura est hujuscemodi ,
11. si mut a-it gens deos suos, etcerte ipsi non sunt dii ; populus vero meus mutavit gloriam suam in idolum.
12. Obstupescite , caeli, super hoc; et portse eju«, desolamini vehemeuter, dicit Dominus.
13. Duo enim mala fecit populus meus : me dereliquerunt fontem aquae vivae, et fodeiunt sibi cisternas, cisternas dissipatas, quae continere non valent aquas.
après y être entrés, vous avez souillé ma terre, et vous avez fait de mon héntage une abomination.
8. Les prêtres n'ont pas dit : Où est le Seigneur? Les dépositaires de la loi ne m'ont pas connu ; les pasteurs ont prévariqué envers moi ; les prophètes ont prophétisé au nom de Baal, et ils ont suivi les idoles.
2. C'est jiourquoi j'entrerai encore en jugement avec vous, dit le Seigneur, et je contesterai avec vos enfants.
10. Passez aux îles de Céthim, et regardez; envoyez à Cédar,.et considérez avec soin, et voyez s'il s'y est fait quelque chose de semblable :
11. s'il est une nation qui ait changé ses dieux, quoiqu'ils ne soient point des dieux; et cependant mon peuple a changé sa gloire contre une idole.
12. Cieux, soyez étonnés de cela; portes du ciel , soyez inconsolables , dit le Seigneur.
13. Car mon peuple a fait deux maux : ils m'ont abandonné, moi qui suis une source d'eau vive , et ils se sont creusé des citernes, des citernes crevassées, qui ne peuvent retenir l'eau.
Par toitritefi lege,m 11 faut entendre encore les ministres 8.icrés, qui étalent chargés d'interpréter la loi et d'en Inculquer les préceptes à toute la nation. Cf. Deut. xxxui, 10. — Pastorea : les rois et les autres chefs clvUs. — Prophetse... in Baal... Les Hébreux se livrèrent de très bonne heure au culte de cette divinité phénicienne. Cf. Jud. u, 11, 13, etc. Sur les prophètes de Baal, qui furent très nombreux en Palestine à certaines époques, voyez III Reg. xvin, 19; xxri, 6, etc. — Idola seciiti... Hébr.: Et derrière ceux qui ne pouvaient pas (leur être utiles) Us allèrent. De même au vers. 1 1. Locution très expressive pour désigner les faux dieux. Cf. I Reg. xii, 21; Is. XLrv, 9, etc. (dans le texte hébreu).
3» Cette apostasie d'Israël est un fait inouï dans l'histoire des peuples. II, 9-13.
9-13. Jamais aucune nation païenne n'a ainsi abandonné ses dieu.\. Antithèse trio frappante, pnatentoe avec beaucoup d'éloquence. — ProptiTÉO adhuc... Introduction (vers. 9) ù ce nouvel argument. Jéhovah se propose de faire ressortir davantage la noirceur du crime d'Israël, et, s'il le faut, il discutera sur ce point non seulement avec la génération actuelle (voW.srum), mais avec toutes celles de l'avenir {cum /iliis vestrisX — Transite..., et videte... ; mittite... Les Juifs sont invités en termes très pressants à se rendre compte par eux - mêmes du fait en question. — Ad imsiUas Cethim (hébr., Kittim) : en Chypre (cf. Num. XXIV, 24; Is. x.viu, 1, etc.) et dans foute l'Europe méridionale, aux rivages découpés ni frengés, gui font retsemblcr la contrée à des
îles. Voyez VAtl. géogr., pi. i, xvir. De môme que la Chypre représente Ici les régions situées à l'ouest de Juda, de même Cedar, peuple à demi barbare (cf. Ps. cxix, 5), domicilié au nord -ouest de l'Arabie, figure tous les païens de l'est. — On pourrait donc chercher à travers tous les districts de l'occident et de l'orient, sans trouver une apostasie comparable à celle d'Israol : «i mutavit gens... ( vers. 11). Et pourtant ce n'étalent que (le vaincs idoles {certe ipsi...) ; les païens avalent donc une raison de plus pour les abandonner, tandis que les Hébreux ont quitté le vrai Dieu d'une façon Indigne. — Gloriam suam, mutaveruiit... Circonstance aggravante. Le Seigneur était l'honneur de son peuple, qu'il avait placé à la tête des nations. Lf. Ps. cv, 20, et Rom. i, 13. — Obstupescite, caeli... (vers. 12). Adjuration dramatique : la nation entière est invitée à manifester l'horreur que lui Inspire une telle conduite. Cf. Deut. xxxn, 1 ; Is. i, 2, etc. — Portx ejus. Saint Jérôme a lu b''arâv, tandis qu'il y & éa'aru dans le texte : « exhorrescite. » — Desolamini. Littéralement dans l'hébreu : Soyez desséchés. — Duo enim mala... (vers. 13) : « une double folie, un double crime. » — Premier crime : me dereliquerunt... Les mots /ontem afjuse vlvse défignent des eaux courantes, fiaiches et intarissables, doublement appréciées en Orient. Image qui symbolise très bien le vrai Dieu et ses grâce.^ toujours nouvelles. — Second crime : foderunt... cisternas... Ces citernes, creusées dans le roc ou construites en maçonnerie , ne recevaient que l'eau fade et stagnarte des pluies; elles cou-
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14. Numquid Kervus est Israël, aut veiiiaculusV Quare ergo factus eet in prsedam ?
16. Super cuni riigierunt leoues, et dederunt vocein suaiu ; posuerunt tenam ejus in solitudinem, civitates ejus exustse Bunt, et non est qui habitet in eis.
16. Filii quoque Mempheos et Tapîmes constupraverunt te usque ad verticem.
17. Nuniquid non istud factum est tibi quia dereliquisti Dominum Deum tuum, eo tempoie quo ducebat te per viam ?
18. Et nunc quid tibi vis in via .ffigypti, ut bibas aquam turbidam? et quid tibi cum via Assyi-iorum, ut bibas uquam fluminis?
19. Arguet te malitia tua, et aversio tua increpabit te. Scito et vide quia malum et amarum est reliqnisse te Dominum Deum tuum, et non esse timo-
14. Israël est -il un esclave, ou »d enfant d'esclave? Pourquoi donc est- ij devenu une proie?
15. Les lions ont rugi contre lui, ils ont poussé leurs cris; on a réduit son pays en désert, ses villes ont été brûlées, et il n'y a personne qui y demeure.
16. Les enfants mêmes de Memphis et de Taphnès t'ont souillée des pied»
jusqu'à la tête.
17. Et cela ne t'est-il pas arrivé parce que tu as abandonné le Seigneur ton Dieu, lorsqu'il te conduisait par le chemin ?
18. Et maintenant qu'as-tu à faire sur le chemin de l'Egypte, pour boire de l'eau bourbeuse? et qu'as -tu à faire sur le chemin des Assyriens, pour boire l'eau du fleuve?
19. Ta malice t'accusera, et ton aj)08tasie te châtiera. Sache et vois que c'est >me chose mauvaise et amore d'avoir abandonné le Seigneur ton Dieu, et de
viennent fort bien aussi pour figurer les faux dieux , surtout avec le détail si expressif disslpatas (crevassées, à demi rainées, et laissant échaiiper l'eau de qualité inférieure qu'elles contiennent). Voyez V Atlas archéol., pi. xxxvn, flg. 7, 10.
4» Le Seigneur a tiré une juste vengeance-de ces ingrats. II, 14-19.
14-16. Israël traité par les païens comme un esclave. — Numq2iid...f Kxclaraation de douloureux étonnement, qui s'échappe du cœur du prophète. Servus (hébr. , 'ébed) était le nom générique des esclaves ; on appelait vernaculus (hébr., y'iad baït) quiconque était né d'esclaves dans la maison du maître. Israël n'était ni l'un ni l'autre, lui, le premier -né de Jéhovah, le fils de la maison (cf. Ex. IV, 22); pourquoi donc l'avait-on humilié et maltraité (factus in prmdam)'i — Super «Mm... leones : métaphore pour désigner des ennemis puissants et cruels ; cf. Is. v, 29 ; Mlch. v, 7, etc. Le lion rugit lorsqu'il s'élance sur sa proie; cf. Jud. XIV, 5 ; Ps. cm, 21 ; Am. ni, 4, 8, etc.
— Posuerunt terrain... Le langage figuré fait place tout à coup au simple exposé des faîts, à la manière accoutumée de Jérémie. Le royaume schismatlque des dix tribus avait été totalement dévasté et ruiné; celui de Juda avait déjà subi plusieurs invasions très désastreuses. — Mejnpheos et Taphnes (vers. 16). Hébr. : Nof et Tahpanès.Gea deux villes Importantes de l'Egypte représenten» Ici le pays tout entier. Le nom hébreu de la première est une contraction de Mennéfer, dont les Grecs ont fait Memphis ; on voit sur la rive occidentale du Nil, à l'entrée du Delta, les ruines de cette célèbre caiiitale de la basse Egypte iÂ il. géogr., pi. iv et v ; cf. Is. xix, 13). La seconde, nommée Daphné en grec, était située beaucoup plus au nord -est, non loin de U mer et sur le bras pélusiaque du fleuve.
— Constupraverunt te... «s la lettre dans l'hé-
breu : te brouteront le crâne. 11 y a là deux images réunies, pour exprimer un ravage aussi complet que possible. Raser totalement la tcte de quelqu'un était considéré comme un outrage insigne (cf. XL"sai, 5; Is. m, 17, etc.); d'autre part, les ennemis d'Israël sont comparés à des pasteurs qui ruineront le pays tout entier, en faisant paître parcout leurs troupeaux.
17-19. Motif de cette humiliation et de ces souffrances. — Quia dereliquisti... Voilà la vraie cause des malheurs d'Israël, clairement indiquée.
— Tempore qun... Allusion aux marches et contremarches à travers le désert de l'Arabie Pétrée. Comp. le vers. 6. Dès cette lointaine époque, les Hébreux avalent plusieurs fols offensé grièvement le Seijneur (cf. Ex. xxxn, 1 ; Kum. xiv, 1; xxv, 1-3, etc.). — Et nunc, quid... (vers. 18). A côté de ces fautes déjà anciennes, Dieu en signale une auti'e, plus récente, qui avait consisté à nouer des relations Intimes avec les iiaïens, spécialement avec l'Egypte et l'Assyrie, ce qui était ab.-olument opposé à l'esprit théocratlque. Cf. IV Reg. XV, 19-20; xvi, 7-8; Is. xxx, 1-3, etc. — Bibas aquam turbidam. Hébr.: les eaux du Sihôr, c.-à-d. du Noir; nom poétique du Nil, dont les eaux sont troubles et boueuses au temps de son Inondation. Boire l'eau du Nil, ou celle de l'Euphrate 'fluminis, le fleuve par excellence; cf. Is. vui, 7, etc.), est une locution figurée, qui signifie : chercher du secours auprès des Égyptiens et des Assyriens, profiter de toutes leurs ressources. Oomme si la fontaine d'eau vive qui coulait à Jérusalem (vers. 13 ) ne suffisait pas aux Juifs! — Arguet te... (vers, 19). Les péchés d'Israël se chargeront de le punir; les alliances étrangères ne lui procureront que déception et amertume. — Aversio tua. L'hébreu emploie le pluriel: l'action réitérée d'abandonner Jéliovali.
— Scito et i^de... Grave avertissement, qui fait appel à rexp^Hence de la nation. — Malum «t
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n'avoir plue ma crainte devant les yeux, dit le Seigneur, le Dieu des années.
20. Dès le commencement tu as brisé mon joug, tu as rompu mes liens, et tu as dit : Je ne servirai pas. Car sur toute colline élevée et sous tout arbre touffu tu t'es prostituée comme une femme impudique.
21. Et moi je t'avais plantée comme une vigne de choix, tout à fait de bon plant ; comment donc es-tu devenue pour moi un plant bâtard, ô vigne étrangère ?
22. Quand tu te laverais avec du nitre, et que tu emploierais avec profusion l'herbe de boritli, tu demeurerais souillée devant moi dans ton iniquité, dit le Seigneur Dieu.
23. Comment dis -tu : Je ne suis pas souillée, je ne suis point allée après les Baal? Vois les traces de tes pas dans la vallée, reconnais ce que tu as i&xi.Juda est un coursier léger qui dévore la route.
24. C'est une ânesse sauvage accoutumée au désert, qui, dans le désir ardent de sa passion, aspire l'air; rien ne l'ar-
rem mei apud te, dicit Dominus, Deua exercituum.
20. A sœculo confregisti jugum rueum, rupisti vincula mea, et dixisti : Non serviara. In omni enim colle sublimi, et sub omni ligno frondoso, tu prosternebaris meretrix.
21. Ego autem planta vi te vineam electara, omne semen verum; quomodo ergo conversa es raihi in pravum, vinea aliéna?
22. Si laveris te nitro, et multiplicaveris tibi herbam borith, maculata es in iniquitate tua coram me, dicit Dominus Deus.
23. Quomodo dicis : Non sum polluta, post Baalim non ambulavi? Vide vias tuas in convalle, scito quid feceris. Cui*- Bor levis explicans vias suas.
24. Onager assuetus in solitudine, iu desiderio animée suse attraxit ventum amoris sui ; nullus avertet eam. Omnes
ttinarum. Mal en soi, et funeste dans ses conséquences.
6» Caractère invétéré, profond, impudent, de l'Idolâtrie des Juifs. 11,20- 28.
Passage remarquable, qui met la culpabilité d'Israël dans un relief saisissant.
20-25. Israël a toujours été Infldële à son Dieu et livré an culte des Idoles. — A sseeulo : dès les temps les plus reculés. Les Hébreux n'adoraient-ils pas le veau d'or, tandis que le Seigneur écrivait pour eux la loi sur le Sinaï? — Confregisti jugum..., vincula : le joug et les liens sacrés des commandements divins. L'hébreu a une variante assez notable, que suivent le syriaque, le chaldéen, Aquila et Théodotion : J'ai brisé ton Joug, j'ai rompu tes liens. Dieu rappellerait ainsi aux Juifs le bienfait signalé par lequel il avait mis fin à leur dur esclavage. Mais on croit généralement que les massorètes ont modifié le texte ; la Vulgate donne un meilleur sens. — Non seroiam. Langage d'une hardiesse sacrilège; Israël l'avait souvent proféré par ses actes. — Prosternebaris meretrix. Encore la métaphore du mariage, pour décrire l'infldéllté des Hébreux (voyez la note du vers. 2). Combien de fols ne s'étaient- Us pas prosternés devant les Idoles I — In omni eolle... , sub omni ligna : lieux particulièrement ohers aux adorateurs des faux dieux. Cf. Deut. XII, 2 ; Ez. VI, 13 ; Os. iv, 13, etc. — Ego autem... (vers. 21). Ce trait montre à quel point Israël a dégénéré. — Vineam electam. Hébr. : éôreq ; plant de choix (cf. &en. xux, Il ; Is. v, 2, et la note), qui devait produire nécessairement d'excellents fruits. — Semen verum : et pas une branche bâtarde de sauvageon. — In pravum , vlnea... Hébr. : (Comment as-tu été changée pour moi) en sarments dégénérés d'une vigne étran-
gère? — Si laveris te... (vers. 23). Autre image énergique. Israël est tellement souillé, que rien ne saurait le purifier. Nitro ( hébr. , néfer ) : le natron ou carbonate de soude, alcali minéral qui abonde en plusieurs endroits de l'Egypte. Serbam borith (saint Jérôme a conservé le nom hébreu) : la potasse , ou alcali végétal que fournissent les cendres des plantes, surtout celles du Salsola - kali, sorte d'herbe qui croît sur les bords de la Méditerranée et de la mer Morte (Atlas d'hisl. nat., pi. xviii, flg. 6). — Maculata es.. Hébr. : Ton Iniquité est sordide devant moi. — Quowado dicis.» (vers. 23). Cri d'étonnement indigné. Quoique corrompu jusqu'à la moelle, Israël ose prétendre qu'il est juste et saint. — Post Baalim. Ce nom désigne Ici toutes les Idoles; du reste, Baal était adoré sous des formes multiples. — Vide vias... Les traces de l'Idolâtrie des Juifs étaient partout visibles, mais spécialement dans la trop célèbre vallée d'Hlnnom (in convalle ; l'hébreu emploie l'article ), au sud de Jérusalem, où le dieu Moloch était fêté par des rites cruels. Cf. vu, 30 et ss.; xix, 2, 6 ; IV Reg. xxni, 10, etc. (Atl. géogr., pi. xiv). — Cursor levis explicans... Hébr.: Une chamelle agile entrelaçant ses voles, c.-à-d. s'élançant dans toutes les directions, allant et revenant sur ses pas lorsque la passion la presse. Comparaison d'une force singulière : c'est ainsi que pour Israël « l'idolâtrie était devenue comme un instinct animal, une frénésie sauvage ». — Onager assuetus (vers. 24). Autre « type d'une nature indomptée », et de désirs ardents, sans contrôle. Cf. Gen. XVI, 12; Job, XXXIX, 5. — Attraxit ventum amoris... L'hébreu coupe autrement la phrase : Il aspire le vent ; qui l'empêchera (d'assouv'ir) sa passion ? — Omnes lui quxrunt... Les faux dieux
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qui quferunt eam non déficient; in men Btmis ejus iuveaient eam.
25. Prohibe pedem tuum a nuditate, et guttur tuum a siti. Et dixisti : De- BiJeravi, nequuquam faciaoi; adamavi quippe aliènes, et post eos ambulabo.
26. Quomodo confuuditur fur quando dejjrelienditur, sic confusi sunt domus Israël, ipsi et reges eorum, principes, et sacerdotes, et prophetse eorum,
27. diceiites ligne : Pater meus es tu ; et lapidi : Tu me genuisti. Verterunt ad me tergum et non faciem, et in terapore afflictionis suœ dicent : Surge, et libéra nos.
28. Ubi sunt dii tui quos fecisti tibi? Surgant, et libèrent te in tempore afflictionis tuse ; secundum nuraerum qnippe civitatum tuarum erant dii tui, Judal
29. Quid vultis mecum judicio contendere? Omnes dereliquistis me, dicit Dorainus.
.30. Frustra percussi filios vestros, disciplinam non receporunt ; dévora vit gladius vester prophetas vestros : quasi leo vastator generatio vestra.
rêtera. Tous ceux qui la cherchent n'auront pas à se fatiguer; il^; la trouveront dans son mois.
25. Epargne à ton pied la nudité, et la soif à ta gorge. Mais tu as dit : J'ai perdu l'espérance, je n'en ferai rien ; car j'aime les étrangers, et je veux aller après eux.
26. Comme un voleur est confus lorsqu'il est surpris, ainsi la maison d'Israël, ses rois, ses princes, ses prêtres et ses prophètes ont été confus,
27. eux qui disent au bois : Tu cmon père ; et à la pien-e : Tu m'as donné la vie. Ils m'ont tourné le dos et non le visage, et au temps de leur affliction ils diront : Levez-vous et délivrez-nous.
28. Où sont tes dieux que tu t'es faits? Qu'ils se lèvent et qu'ils te délivrent au temps de ton affliction ; car tes dieux étaient aussi nombreux que tes villes, ô Juda !
29. Pourquoi voulez -vous entrer en jugement avec moi? Vous m'avez tous abandonné, dit le Seigneur.
30. C'est en vain que j'ai frappé vos enfants, ils n'ont point reçu la correction ; votre glaive a dévoré vos prophètes : votre race est comme un lion destructeur.
n'ont pas besoin d"aglr pour attirer le peuple théocratique , qui va de lui-même au -devant d'eux. — Prohibe pedem... (vers. 25). C.-à-d. : prends pitié de toi-même, et cesse de t'exposer à toute sorte d'inconvénients pour courir après les Idoles. Cf. Os. II, 6-7. Selon d'autres, ces mots contiendraient une menace d'exil : Cesse tes pratiques infâmes , autrement tu seras entraînée en captivité, les pieds nus et binilée de soif. La première interprétation est préférable. — Deuperari. Plutôt : « Desperatum est. >' C'est inutile 1 Israiil refuse d'écouter ce sage conseil, et annonce qu'il continuera de se livrer à ses honteux penchants : adamavi t/uippe...
26-28. L'idolâtrie n'a pourtant apporté que des souffrances aux Israélites. — Quomodo... fur... Trait dram.ilique. Les Juifs aussi ont été couverts d'ignominie par leur conduite dépravée. L'énumération ipai et reges... montre d'une manière tristement éloquente que la nation tout entière se livrait au culte des Idoles. — Dleeiites ligno : Pater... (vers. 17). Dégradation et folie singulières pour le peuple de Jéhovah. Ce qui ne l'empêcbalt pas, à l'heure du péril, de revenir à son Dieu et d'imiilorer son secours : Surge et libéra... — Ubi sunt... Réponse énergique du Seigneur à leur prière (vers. 28). — Secandnm 7iuinerum... 81 les idoles étalent impuissantes, ce n'est point parce qu'elles étaient trop peu nombreuses, puisque chaque cité avait, pour ainsi dire, les siennes. Cf. Eï xvi 24; Os. viii,.ll;
X, 1. Malgré la vigueur et le sarcasme du reproche, on sent qu'une vive tendresse se cacha sous l'apostrophe pathétique Jjida , qui termine l'alinéa : c'est un press;int apiiel ,iu cœur du peuple
6o On ne saurait alléguer aucune excuse d'une telle conduite. II, 29-37.
29-37. A qui la faute? Certainement pas à Jéhovah, qui a mis tout en œuvre pour convertir son peuple, mais sans obtenir le résultat souhaité. — Quid... judicio contenderef Plaider aveo Dieu, pour démontrer leur Innocence. Omnes (mot très accentué) dcreH^utseis...; leuraposta'sle générale, voilà ce qui sera démontré. — Frustra percussi... Dieu a vainement tenté de les retirer du mal , en les avertissant par des coups réitérés ; Us n'en ont été que plus coupables, portant l'audace jusqu'à égorger les prophètes qui venaient à eux pour les sauver : devoravlt gladius... (belle métaphore). Les exemples de cette cruauté sacrilège no manquent pas dans l'histoire juive ; cf. III Reg. xviii, 4, 13; IV Reg. xxi, 16; Matth. xxiii, 35, etc. — Quasi leo... generatio vestra. Comparaison expressive. L'hébreu rattache les deux derniers mots à la phrase suivante : i O vous ) génération présente , voyez... — Videte vi-rbum... : ils sont invités à écouter sérieusement. — Nu 'iquid solitude... Les Hébreux n'ont, manqué de rien au service du Seigneur; il n'a pas été pour eux comme un désert aride où l'on ne trouve pas de nourriture ni « une terre de pro-
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31. Coflfiidérez la parole du Seiguour : Suis -je devenu pour Israël un désert ou une terre de ténèbres? Pourquoi donc mon peuple a-t-il dit : Nous nous retirons, nous ne viendrons plus à vous?
32. Une jeune tille oublie -t- elle sa parure, ou une épouse l'écharpe qui orne son sein? Et cependant mon peuple m'a oublié durant des jours sans nombre.
33. Pourquoi essayes-tu de justifier ta conduite pour rentrer en grâces avec moi, toi qui as enseigné le mal à tes propres voies,
34. et puisqu'on a trouvé sur le bord de ta robe le sang des âmes pauvres et innocentes? Je les ai trouvées, non dans les fosses, mais dans tous les lieux dont j'ai parlé plus haut.
35. Et tu as dit : Je suis sans péché, je suis innocente ; que votre fureur s'éloigne donc de moi. Voici que je vais entrer en jugement avec toi, puisque tu dis : Je n'ai point péché.
36. Que tu es devenue méprisable en reprenant tes voies ! Tu seras confondue par !'Eg3'pte, comme tu l'as été par l'Assyrie.
37. Car de là aussi tu sortiras, tenant tes mains sur ta tête, car le Seigneur brisera l'objet de ta confiance, et tu n'en retireras aucun avantage.
31. Videte verbum Domini : Nuiuquid Bolitudo factus sum Tsraeli, aut terra serotina? Quare ergo dixit populus meus : Recessiraus, non veuiemus ultra ad te?
32. Numquid obliviscetur virgo ornamenti sui, aut sponsa fasciae pectoralis suse? Populus vero meus oblitus est mei diebus innnmeris.
33. Quid niteris bonam ostendere viam tuam, ad quœrendam dilectionem, qua»
insuper et malitias tuas docuisti viaa tuas ,
34. et in alis tuis inventus est sanguis animarum pauperum et innocentum ?
Non in fossis inveni eos, sed in omnibus quse supra memoravi.
35. Et dixisti : Absque peocato et innocens ego sum, et propterea avertatur furor tuus a me. Ecce ego judicio contendam tecum, eo quod dixeris : Non peccavi.
36. Quam vilis facta es nimis , iterans vias tuas! Et ab ^Egypto confunderis, sicut confusa es ab Assur.
37. Nam et ab ista egredieris, et manus tuse erunt super caput tuum, quoniam obtrivit Dominus confidentiara tuam, et nihil habebis prosperum in ea.
fondes ténèbres » (ainsi dit l'hébreu ; Vulg., serotina>, remplie de mille dangers. — Recesi<imus... L'hébreu signifle : Nous sommes nos maîtres 1 Affreux langage, qui n'était que trop conforme à la réalité des faits.— Numquid obliviscetur...? Encore un rapprochement très significatif, pour stigmatiser la conduite d'Israël. — Pasciss pectoralis. L'hébreu qiSsurim désigne une ceinture de prix. Cf. la. m, 10, et la note. — Populus vero... Détail très pathétique. Jéhovah moins aimé qu'une frivole parure ! — Quid niteris... ad quserendam... (vers. 33.) Plus clairement dans l'hébreu : Comme tu prépares bien ta route pour chercher l'amour I O.-à-d. : avec quel empressement tu cours après les faux dieux 1 — Insuper... malilia!^... Hébr. : Tu as enseigné le crime à ta voie. — In alis tuis (vers. 34) : sur les pans de tes vêtements ; car l'hébreu a aussi ce sens , qui convient seul ici. — Sanguis animarum. . . La violence homicide, ajoutée à l'idolâtrie. — Non in fossis... C'est ouvertement, point en secret, qu'il Immolait les victimes innocentes. D'après l'hébreu : Tu ne les as pas trouvés faisant efEractlon. La loi mosaïque permettait de tuer sur place quiconque était saisi en flagrant délit de vol avec effraction (cf. Ex. xxii, 2) ; le Seigneur dit ironiquement aux Juifs idolâtres que leurs victimes étalent loin de se crouver dans oe cas. Cf. IV Reg.
XXI, 16. — Sed in omnibus (les mots qvse... memoravi sont une addition de la Vulgate). Passage un peu obscur. D'après le contexte : Tu ne les égorgeais que pour suivre tes penchants idolâtriques, qu'ils gênaient. — M dixisti: Absque... (vers. 35). Les coupables continuent de nier effrontément leur crime, espérant par là éloigner d'eux le châtiment (propterea avertatur...); mais lis n'en seront, au contraire, que plus grièvement punis (.ecce... contendam...). — Quam vilis... (vers. 36). L'hébreu a une autre leçon : Ponrquoi tant marcher? Ces mots et les suivants, iterans vias..., font allusion aux « coquetteries » politiques d'Israël, qui le portaient à rechercher l'alliance tantôt de l'Egypte, tantôt de l'Assyrie. Voyez le vers. 18. — .46 JSgypto confunderis... Cela eut lieu sous le règne de Sédécias, lorsque les Égyptiens, après être accourus au secours de .Jérusalem, que les Chaldéens assiégeaient, rebroussèrent chemin sans coup férir. Cf. xxxvii, rj. — Sicut... ab Assur: notamment sous Achaz. Cf. I Par. XXVIII, 21. — i?' ab luta egredieris... (vers. 37). Les ambassadeurs juifs reviendront d'Egypte sans avoir rien obtenu. — Manus. . . super caput... Le geste de l'affliction et de la détresse. Cf. II Reg. xin, 19. — Obtrivit... confldeiiliam. L'abstrait pour le concret : ceux eu qui tu te """«ais.
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CHAPITRE III
1. Vulgo dicitur: Si dimiserit vir uxorem suam, et recedens ab eo, duxerit virum alterum, numquid revertetur ad eara ultra? numquid non polluta et contaminata erit mulier illa ? Tu autem fornicata es cum amatoribus multis ; tamen revertere ad me, dicit Domdnus, et ego Buscipiam te.
2. Leva oculos tuos in directum, et vide ubi non prostrata sis. In viis sedebas, expectans eos quasi latro in solitudine, et poUuisti teiTam in fornicationibus tuis, et in malitiis tuis.
3. Quam ob rem prohibitae sunt stillae plumrum, et eerotinus imber non fuit.
Frons mulieris meretricis facta est tibi, noluisti erubescere.
4. Ergo saltem amodo voca me : Pater meus, dux virginitatis meae tu es ;
numquid irasceris in perpetuum
1. On dit d'ordinaire : Si un homme répudie sa femme, et que celle-ci, après l'avoir quitté, en épouse un autre, son mari la reprendra - 1 - il encore? Cette femme n'est-elle pas impure et souillée? Mais toi, tu as fait le mal avec de nombreux amants, et néanmoins reviens à moi , dit le Seigneur, et je te recevrai.
2. Lève les yeux en haut, et vois où tu ne t'es point prostituée. Tu étais assise sur les chemins, les attendant comme un voleur, et tu as souillé le pays par tes fornications et par tes méchancetés.
3. C'est pour cela que les eaux des pluies ont été retenues, et que la pluie de l'arrière-saison a manqué. Tu as pris le front d'une femme débauchée, tu' n'as pas voulu rougir.
4. Appelle -moi donc au moins maintenant, dis -moi : Vous êtes mon père, vous êtes le guide de ma virginité ;
serez -vous à jamais irrité , et votre
7" Espoir de pardon, malgré tout. III, 1-5.
Tel est du moins le sens général de ce passage d'après la Vulgate ( voyez surtout les vers. 1>>, 4 et 5"). L'hébreu exprime une pensée différente : Dieu s'étonne de ce que les Juifs supposent qu'ils pourront obtenir aisément leur pardon , sans améliorer foncièrement leur conduite.
Chap. III. — 1-5. Vulgo dicitur. L'hébreu a simplement : Disant ; ce qui signifie : On dit. — 8i dimiserit vir... On suppose une femme séparée de son mari par le divorce, remariée, de nouveau divorcée, et désireuse de retourner auprès de son premier époux. Or la loi Interdisait formellement cette nouvelle union (cf. Deut. xxiv, 1-4), pour empêcher l'odieuse promiscuité qui aurait pu se glisser BOUS le voile du mariage. Or, bien qu'Israël soit dans un cas autrement grave que cette temme (fomieata... cum... v.ullis). Dieu consent à reprendre son épouse infidèle, à la seule condition qu'elle revienne à lui (tamen revertere). f rait admirable de miséricorde et de bonté. L'héoreu n'a pas les mots et ego suscipiam te, et 11 présente sous une autre forme les deux lignes qui précèdent : Est-ce que cette terre (la Palestine; au lieu de mulier Ula de la Vulgate) ne serait pas souillée? Et toi, tu t'es prostituée à de nombreux amants , et tu reviendrais à mol I On le volt, l'idée est toute différente. Le retour à son premier mari d'une femme divorcée profanerait en quelque sorte la Terre sainte , parce que la loi mosaïque condamnait un tel acte; combien est plus difilcile encore le retour d'Israël à Jéhovah après ses crimes multiples I —
Leva oculos... (vers. 2). Développement dramatique du trait « fomlcata... oum... multis ». Les excès idolâtriques d'Israël sont de nouveau décrits en termes très hardis. — In directum. Hébr. : vers les hauteurs. Cf. ii, 20, et la note. — In viis sedebas : pour attendre et séduire les passants. Cf. Gen. xxxvin, 14; Prov. vii, 12, etc.
— Quasi latro. Hébr. : comme un Arabe. La Vulgate donne très bien le sens, car les Bédouins du désert se sont toujours livrés plus ou moins au brigandage. Cf. Dlod. de Sicile, n, 48 ; Pline, Eist. nat., vi, 28, etc. Leur ardeur à piller les voyageurs figure celle des Juifs à adorer les Idoles.
— Quam ob rem prohibitae... ( vers. 3 ) : conformément aux antiques menaces du Seigneur (cf. Deut. XI, 17; xxviir, 23-24, etc.). — Serotinus imber. Il s'agit de la pluie du printemps, par opposition à celle d'automne, qui portait le nom de première pluie (cf. Jao. T, 6). Celle - cl aidait la semence à germer, celle-là favorisait la maturité de la récolte. — Frona... meretricis. Trait d'une vigueur extraordinaire. — SaUem amodo . (vers. 4). Hébr. : Maintenant, n'est-ce pas, tu cries vers mol : Mon père ! Courte, mais expre.* sive prière qu'Israël est censé adresser à son cileste Époux. — Dux virginitatia... Plutôt, d'aprè.î l'hébreu : Guide de ma Jeunesse; locution qui équivaut très probablement à Époux de ma jeu nesse. Cf. n, 2; Prov. ii, 17. — Num<iuid iro:- 8ceri3...f Appel à la compassion divine. Mais le Seigneur ne peut accepter cet appeL Dans s» réponse, 11 oppose les actions criminelles des Juifs Il leurs belles paroles : locuta es.^ — Fecisti... et
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colère durera-t-elle toujours? Voilà comment tu as parlé, et tu as commis le mal autant que tu as pu.
6. Le Seigneur me dit, au temps du roi Josias : As -tu vu ce qu'a fait la rebelle Israël? Elle s'en est allée sur toute montagne élevée et sous tout arbre touffu , et là elle s'est prostituée.
7. Et après qu'elle eut fait tous ces crimes , j'ai dit : Reviens à moi ; et elle n'est pas revenue.
8. Et la perfide Juda, sa sœur, a vu que j'avais répudié la rebelle Israël, et que je lui avais donné l'acte de divorce ; or la perfide Juda, sa sœur, n'a pas eu de crainte, mais elle s'en est allée, et elle s'est prostituée, elle aussi ;
9. elle a souillé le pays par le débordement de sa prostitution, et elle a commis l'adultère avec la pierre et le bois.
10. Et après tout cela, la perfide Juda, sa sœur, n'est point revenue à moi de tout son cœur, mais d'une manière mensongère, dit le Seigneur.
Et le Seigneur me dit : La rebelle
aut perseverabis in finem? Ecce locut»
es, et fecieti mala, et potuisti.
6. Et dixit Dorainus ad me in diebus Josiae régis : Nuraquid vidisti quœ fecerit aversatrix Israël? Abiit sibimet super omnem montem excelsum, et sub omni ligno fi-oiidoso, et fornicata est ibî.
7. Et dixi. cum fccisset haec omnia ; Ad me revertare ; et non est reversa.
8. Et vidit prœvaricatrix soror ejus, Juda, quia pro eo quod mœchata esset aversatrix Israël, dimisissera eam, et dedissem ei libellum repudii; et non timuit prœvaricatrix Juda, soror ejus, sed abiit, et fornicata est etiara ipsa;
9. et facilitate fornicationis suse contaniinavit terra m, et mœchata est cum lapide et ligno.
10. Et in omnibus bis non est reverse ad me prœvaricatrix soror ejus, Juda, in toto corde suo, sed in mendacio, ait Dominus.
Et dixit Dominus ad me : Justifi
potuiati. C- à - d. : tn as comnils le mal autant que tu as pu. Pas de pardon possible sans une conversion réelle.
Section II. — Second discours : ce peuple
IMPENITENT SUBIRA DBS ÉPREUVES DE TOUT GENRE, EN ATTENDANT QU'lL SOIT TOUT A FAIT RÉPROUVÉ. III, 6 — VI, 30.
Quoique ce soit là l'Idée dominante du discours, on y trouve beaucoup plus de promesses consolantes que dans le précédent ; il ouvre même des horizons très brillants aux Juifs, pourvu qu'ils se convertissent : malheureusement cette conversion n'aura pas lieu , de là des menaces sévères.
§ I. — Dieu propose aux citoyens de Juda l'exemple des tribus schismatique». III, 6 —
1" Juda ne s'est pas laissé instruire par le sort du royaume d'Israël. III, 6-10.
6». Introduction à ce second discours. Cf. ii, 1. La date est marquée en termes très généraux : in diebus Josise...
6* -10. Le châtiment d'Israël n'a servi de rien à Juda. — Aversatrix Israël. Littéralement dans l'hébreu : Israël l'apostasie. Expression très forte : Israël personnifiait en quelque sorte l'apostasie, tant il avait abandonné son Dieu. Le nom d'Is- 'aël désigne dans tout ce paragraphe les dix crlbus schismatiques du nord, par opposition au royaume de Juda. — Abiit sibimet (ce pronom est très accentué) : il suivit librement le cours de ses passions égoïstes. — Super... montem..., sub... ligna... Voyez ii, 20», et la note.— Et dixi... revertere. Invita ';lon toute suave, mais Inutile : n-on e«t reversa. L'hébreu coupe autrement la
phrase, ce qui modifie le sens : Et J'ai dit (en mol -même) : Après avoir fait toutes ces choses, elle reviendra à mol. C.-à-d. : elle se lassera de pécher et se convertira. — Prsevaricatrix soror (vers. 7*>). L'hébreu emploie encore l'abstrait : la perfidie. Remarquez la dlftérence des noms donnés à IsraCl et à Juda. Israël avait complètement apostasie; Juda était demeuré fidèle A Dieu Jusqu'à un certain point, mais, en s'effor^ çant de sauvegarder les apparences, 11 agissait d'une manière déloyale et perfide. — Dimisissem eam, et dedissem... Ce renvoi et ce divorce consistèrent dans la ruine du royaume du nord et dans la déportation de ses habitants ; faits qui remontaient alors à un siècle environ. — Libellum repudii. Voyez Is. l, 1, et le commentaire. — Non timuit... Ce terrible exemple ne fit point réfiéchlr Juda sur sa propre conduite et sur la vraisemblance qu'un malheur semblable allait l'atteindre aussi. — Facilitate fornicationis.. (vers. 9). Il continua de se livrer à l'idolâtrl» sans la moindre retenue. — Cum lapide et ligno : les matières qui servaient le plus ordinairement à fabriquer les Idoles. — In omnibus his (vers. U): malgré le châtiment exemplaire d'Israël. Juda est appelé trois fols coup sur coup prsevaricatrix soror. — Non est reversa. La réforme religieuse si courageusement entreprise par Josias (cf. II Par. xxxTV, 3 et ss.) n'avait pas produit de résultats durables, car la conversion d'un grand nombre de ses sujets n'avait été qu'apparente ou superficlelle.
2« Quoique si coupables, les tribus du nord seront rétablies en Palestine si elles se convertissent. III, 11-17.
Juda est maintenant excité au repentir
Jeb. TTl, 12- IG.
cavit auîmam suam aversatrix Israël, romparatione prjevaricatricis Judae.
12. Vade, et clama sermoiies istos contra aquilonem, et dices : Revertere, aversatrix Israël, ait Dorainus, et non avertara faciem meam a vobis, quia Sanctus ego sura, dicit Dominus, et non irascar in perpetuum.
13. Verumtamen scito iniqnitatem tnam, quia in Domiuum Deum tuum pifBvaricata es, et dispersisti vias tuas alienis sub omni ligne frondoso, et vocem meam non audisti, ait Dominus.
14. Convertimiui , filii reverteutes, dicit Dominus. quia ego vir vester ; et assuraam vos unum de civitate, et duos de cognatione, et introducam vos in Sion.
15. Et dabo vobis pastores juxta cor meum, et pascent vos scientia et doctrina.
10. Gumque multiplie iti fueritis, et creveritis in terra, in diebus illis, ait Dominus, non dicent ultra : Arca testaluenti Domini; neque ascendet super
Israël a paru juste, en oomparaÎRon de la perfide Juda.
12. Va, et crie ces discours du côté de l'aquilon, et dis : Reviens, rebelle Israol, dit le Seigneur, et je ne détournerai point de vous mon visage ; car je suis saint, dit le Seigneur, et ma colère ne dure pas éternellement.
13. Cependant reconnais ton iniquité, car tu as péché envers le Seigneur ton Dieu, et tu as dirigé çà et là tes pas vers les étrangers sous tout arbre touffu, et tu n'as pas écouté ma voix , dit le Seigneur.
14. Convertissez-vous, enfants rebelles, dit le Seigneur, car je suis votre époux, et je vous prendrai, un d'une ville et deux d'une famille, et je vous introduirai dans Sion.
15. Et je vous donnerai des pasteurs selon mon cœur, qui vous paîtront avec science et doctrine.
16. Et lorsque vous serez multipliés, et que vous vous serez accrus dans le pays, en ces joure-lh, dit le Seigneur, on ne dira plus : L'arche de l'alliance
par la description du saint que le Seigneur accordera à Israël lorsqu'il aura été 'épuré par le malheur. — JustiUcavit... comparalione... Manière de dire que le royaume d'Israël était, en un sens, moins criminel que celui de Juda. Celuici avait reçu des grâces plus nombreuses, car il possédait le vrai sanctuaire, le vrai sacerdoce, la vraie royauté ; en outre, 11 aurait d(l se laisser instruire par l'exemple d'Israël (cf. vers. 6 et ss.).
— Clama... contra aquilonem : du côté du nord, parce que c'est en A>syrie et en Médie, au nordest de la Palestine, que les membres des dix tribus avaient été déportés pour la plupart. Cf. IV Reg. XTII, 6, 23 ; VAtl. géogr., pi. vin. — Revei-tere. C'est la note dominante de ce paragraphe ; comp. les vers. 7, 14, 22, et rv, 1. Dieu n'exige que cette conversion sincère pour pardonner entièrement : Tton avertam... — Quia sanctus ego... La sainteté de Dieu est donnée Ici comme le fondement de son Inflnle miséricorde.
— Verumtamen scito... (vers. 13). Mieux : Reconnais ouvertement ton iniquité, (reconnais) que tu as prévariqné./. Nécessité, pour la nation coupable, d'avouer humblement ses fautes, si elle /eut en obtenir le pardpn. — Dispersisti vias est un hébralsme : Tu as dirigé tes pas dans tous les sens, allant à la recherche de tous les dieux étrangers (.alienis). Cf. n, 3, 25. — FilH revertentes (vers. 14). D'après l'hébreu : Fils apostats.
— Ego vir vester. Deux métaphores coup sur coup, à la mardère de Jérémie : les Israélites sont représentés successivement comme les flls de Jéhovnli et comme son épouse. — Assumam...nnum..., duos... Trait gracieux. Dieu i Individualise, pour ainsi dire, son offre » aimable; alors même que
les exilés des dix tribus ne se convertiraient pas en masse , quiconque Implorera isolément son pardon l'obtiendra, et jouira des faveurs qui vont être mentionnées aussitôt. — De cti>ttate , de cognatione. Par « cognatio » (hébr., mispâhah) on entendait une famille dans le sens très large de cette expression ; tous les descendants d'un ancêtre commun en faisaient partie : ainsi conçue, elle était beaucoup plus considérable qu'une cité ordinaire. — Introducam... in Sion. Beau début d'une admirable nomenclature des grâces offertes aux convertis (vers. 14'»- 17). Après la fusion des deux royaumes (vers. 18), Jérusalem redeviendra l'unique capitale de la théocratie. — Dal)o vobis paaior es. C.-à-d. de bons et saints rois, comme David. Cf. n, 8, et la note; I Reg. xm, 14 ; Is. i, 26, etc. — Pascent... scientia... Hébr. : avec science et avec Intelligence. — Cumquf, multiplicati... (vers. 16). Autre sicne de la bienveillance céleste : le peuple s'accroitra en d'abondantes proportions. Cf. xxxi, 27; Dcut. xxvni, 3-4 ; Is. xxviii, 6 ; Ez. vi , 37, etc. — In terra : dans la Terre promise, après l'heureux retour qui a été promis plus haut (vers. 14'>). — In diebus illii'. Cette date marque tout d'abord la fin de la captivité, mais aussi, d'après le contexte, l'ère messianique, qui seule a vu la réalisation de toutes ces promesses dans leur signiflcatlon totale et Méale. Cf. xxxi, 1 ; xxxin, 18, etc. — ^071 dicent: Arca... Malgré son caractère symbolique, qui faisait d'elle le centre du culte Juif, l'arche devait disparaître, car elle n'était qu'une figure de la divine présence, tandis que plus tard Dieu se proposait d'habiter vlsiblepient au milieu de son peuple.— Nef^u^ a«cen-
.Ter TÎT, 17 22.
au Soigneur; elle ne vietirliM plut^ iï lu ^icnsLO, on ne s'en souviendra plus, on ne la visitera plus, et on n'en fera point une autre.
17. En ce temps-là on appellera Jéruealciu le trône du Seigneur; toutes les nations fi£ rassembleront à Jérusalem au nom du Seigneur, et elles ne suivront plus les égarements de leur cœur très mauvais.
18. En ces jours, la maison de Juda ira à la maison d'Israël, et elles viendront ensemble de la terre de l'aquilon à la terre que j'ai donnée à vos pères.
19. Et moi j'avais dit : Comment te mettrai-je parmi mes enfants, et te donnerai-je une terre désirable, le magnifique héritage des armées des nations? Et j'ai dit : Tu m'appelleras ton père, et tu ne cesseras jamais de me suivre.
20. Mais comme une femme qui dédaigne celui qui l'aime, ainsi la maison de Jacob m'a dédaigné, dit le Seigneur.
21. Une voix a été entendue dans les chemins, les pleurs et les hurlements des enfants d'Israël, parce qu'ils ont rendu leur voie criminelle, et qu'ils ont oublié le Seigneur leur Dieu.
Convertissez- vous, enfants rebelles
cor, neque recordaTjunlur illius, nec visilabitur, ncc fiet ultra.
17. In tempore illo vocabunt Jérusalem solium Doraini ; et congregabuntur ad eam omnes gentes in nomine Domini in Jérusalem, et non ambulabunt post pravitatem cordis sui pessimi.
18. In diebus illis ibit domus Juda ad domum Israël, et venient simul de terra aquilonis ad terram quam dedi patribus vestris.
19. Ego autem dixi : Quomodo ponam te in filios, et tribuam tibi terram desi^ derabilem, hereditatem prœclaram exercituum gentium? Et dixi : Patrem vocabis me, et post me ingredi non cessabis.
20. Sed quomodo si contemnat mulier amatorem smim, sic contempsit me domus Israël, dicit Dominus.
21. Vox in viis audila est, ploratus et ululatus filiorum Israël, quoniam iniquam fecerunt viam suam, obliti suiit Domini Dei sui.
Convertimini , filii revertentes, et
det super cor (hébraïstuc , qui équivaut à veque rccorâabuntiir...), nec... Les expressions sont accumulées pour prédire avec plus de force l'abolition complète de l'ancien culte. — Nec visitabitur. Plutôt, d'après l'hébreu : On ne la regrettera pas. On cessera de s'en occuper. — Solium Domini (vers. 17). La cité sainte deviendra ellemême dans son ensemble le trône du Seigneur, qnl se manifestera de mille manières à ses habitants. — Congregabuntur ad eam... Toutes les nations païennes accourront moralement, par leur conversion au vrai Dieu, dans la capitale juive. Cf. Ts. n, 2 et ss. Catholicité de la religion nouvelle. — Non... post prarAtalein... La sainteté des sujets du nouveau royaume. On le voit, nous avons ici un magnifique résumé des grâces apportées par le Messie ; aussi a-t-on appelé h bon droit ce passage a une des perles de la révélation de l'Ancien Testament ».
3° Promesses de salut, soit pour Israël, soit iiour .Juda. Ht, 18-25,
18-20. L'ancien royaume unique sera rétabli après l'exil. — In diehus illis. La date est répétée d'i;ne manière solennelle. Comp. les vers. 16 et 17. — Ibit... Juda ad... Israël. Heureuse et perpétuelle réunion, après de longs siècles de haine et de rivalité. Isaïe, xi, 12-13, l'avait déjà prédite. Cf. Ez. xxxvii, 16, 19. — De terra aquilonis... : les lointaines contrées du nord-est et de l'est, ou les habitants des deux royaumes avaient été déiiortés. Cf. vers. 12, et'T, 13..— Ego au- '<""'... Dieu expose en termes émus ce qu'il fera
pour sa nation bien-aimée, lorsqu'elle sera revenue à lui. — Quomodo n'est point ici une interrogation , mais une exclamation : Oh I quelle situation honorable je vais vous donner parmi mes autres enfants! Filios désigne les hommes en général, qui sont tous flls de Dieu par la création; mais Israël était un flls à part, extraordlnairement privilégié,— fleredi«aternpî-a-cto-ar»... La contrée réservée aux Juifs par le Seigneur l'emportera en splendeurs de tout genre sur celles des autres nations. Cf. Deut. xxxii, 8-14; Ea XX, 6, 16, etc. Littéralement dans l'hébreu : Ui héritage de la beauté des beautés (fbi i/Wot^ des nations. Saint Jérôme et d'autres anciens traducteurs ont lu fbâ'ôi au lieu de ?i6'of, de là le mot exercituum, — Et dixi : Patrem... C'est encore Dieu qui parle ; il résume délicatement les devoirs d'Israël. — Sed quomodo si... (vers. 20). Douloureux retour sur l'ingratitude du peuple, au moyen de la métaphore accoutumée.
21 -25. Les Juifs confessent humblement leurs fautes. — Vox in viis. . . D'après l'hébreu : Une voix se fait entendre sur les lieux élevés. Les hauteurs conviennent parfaitement pour des lamentations publiques, qui retentissent ainsi plus au loin. Cf. vu, 29 ; Is. xv, 2, etc. — Ploratus...: des gémissements arrachés par le repentir {quoviam iniqiiam...). — Convertimini... (vers. 22). Suave réponse par laquelle le Seigneur encourage la pénitence de son peuple. Il y a dans l'hébreu un jeu de mots très expressif : iabu... Sobâbini (Vulg., revertentes)... m'àubii^éliem (Vulg., atfr-
Jer. TII, 23 — TV, 3.
bauabo aversîones vestras. Ecce nos venimus ad te ; tu enim es Dominus Deiis noster.
23. Vere mendaces erant colles et multitude moiitium ; vere in Domino Deo Dostro salue Israël.
24. Confusio comedit laborem patrum nostrorum ab adolesceutia nostra, grèges eorum, et armenta eorum, filios eorum, et filias eorum.
25. Dormiemus in confusione nostra, et operiet nos ignominia nostra, quoniam Domino Deo nostro peccavimus nos, et patres nostri, ab adolescentia nostra ueque ad diem banc, et non audivimus vocem Domini Dei nostri.
et je guérirai vos infidélités. Voici que nous revenons à vous; car vous êtes le Seigneur notre Dieu.
23. En vérité les collines et la multitude des montagnes n'étaient que mensonge ; le salut d'Israël est vraiment dans le Seigneur notre Dieu.
24. Dès notre jeunesse les idoles ont dévoré le fruit des travaux de nos pères, leurs troupeaux de brebis et de bœu£s, leurs fils et leurs filles.
25. Nous dormirons dans notre confusion, et notre honte nous couvrira, parce que nous avons péché . contre le Seigneur notre Dieu , nous et nos pères , depuis notre jeunesse jusqu'à ce jour, et que nous n'avons point entendu la voix du Seigneur notre Dieu.
CIIAPITHE IV
1. Si reverteris, Israël, ait Dominus, | ad me convertere; si abstuleris oiïendi- ] cula tua a facie mea, non commovebe- j ris.
2. Et jurabis : Vivit Dominus! in veritate, et in jiidicio, et in justitia; et henedicent eum gentes, ipsumque laudabunt.
Car ainsi parle le Seigneur aux
sionea. .). C- à - d. : Tournez - vous, flls liétoiiniés (rebelles), )e guérirai vos détournements. — Ec<x nos... Israël reprend la parole et accepte avec reconnaissance cette oflre aimable de pardon. « Le tableau est émouvant; cris de repentir de la parc de la nation, triste va-et-vient sur les collines, formule d'absolution, rentrée en grâce. »
— Vere (adverbe soullgfné) mendaces... (vers. 23). Les Juifs reconnaissent que le culte des Idoles, dont les hauts lieux étaient le théâtre habituel (cf. n, 20, etc.), a trompé complètement leurs espérances ; c'est en Jéhovah seul qu'ils ont trouvé le salut : vere in Domino. . . — Mvltitudo montium. Hébr. : Tumulte sur les montagnes. Le tumulte bruyant des fêtes Idolâtriques. — Con- /uaio (vers. 24). Les saints Livres désignent souvent Baal par ce mot (hébr.: hoSeÇ), et c'est probablement Ici le cas. Cf. xi, 13 ; Os. ix , 10, etc.
— Ldborem : le fruit du travail. L'idolâtrie avait tout enlevé aux Hébreux, soit à cause des Justes représailles du Seigneur, qu'elle ofiFensait gravement, soit parce que ces adorateurs effrénés des faux dieux Immolaient Jusqu'à leurs enfants (ftlios,..). — DormiemuK... (vers. 2S). Mieux: Nous nous coucherons (à terre). Ils s'humilieront profondément, sous l'impulsion d'un vif repentir. Cf. II Eeg. XII, 16; xiii, 31, etc.
4<> Nécessité d'un renouvellement moral très Blncère. IV, 1-4.
CuAP. IV. — 1-2. Allocution à Israël. Après
avoir parlé simultanément aux deux royaumes (m, 18-26), le prophète les interpelle de nouveau l'un après l'autre, comme au début de ce discours (cf. m, e^-10, 11-17). — Si reverteris... convertere. C'est deux fols le même mot en hébreu : 'In {âSub... {âSub. IsraCl ne peut se convertir qu'en revenant à JéhoTah. — OffenâAeuXa tua. Hébr. : tes abominations ; c. - à - d. les Idoles. Cf. III Reg. XI, 6, 7 ; IV Reg. xxiii, 13, etc. — Nun comiuoveberis. Hébr. : tu ne seras plus errant. Il n'y aura plus d'exU pour te châtier. — JurcLbis... (vers. 2). Les mots vlvit Dominus étalent la formule habituelle du serment chez les Hébreux. Après leur conversion, les Jnlfs ne Jureront plus au nom des Idoles, mais en celui de Jéhovah, car ils n'adhéreront qu'à lui seul. Cf. Deut. X, 80-21; Ps. lxxii, 11; Is. xrx, 18, etc. Et Ils agiront ainsi en toute sincérité : tn veritate... ( la locution in judiclo est synonyme de « en vérité »). — Bcnedicent eum. . . Hébr. : les nations seront bénies en lui. Allusion à Gen. xn, S ; xvin, 18, etc. Réconciliés avec le Seigneur, les Israélites lui conduiront les nations païennes, de sorte que le peuple de Dieu sera catholique, universel.
3-4. Allocution à Juda. Le ton en est plus sévère, parce que ce royaume était plus coupable. Cf. m, 11, et le commentaire. — Viro Jtida. Le divin message s'adresse individuellement à chacun des habitants du royaume. — Novatc. novah.
Jrr. IV, 4-7.
hommes de JiiHa et de Jérusalem : Préparez-vous une terre nouvelle, et ne semez pas sur les épines.
4. Soyez circoncis pour le Seigneur, et enlevez les prépuces de vos cœurs, hommes de .Tuda et habitants de Jérusalem, de peur que mon indignation n'éclate et ne s'embrase comme un feu, et que personne ne puisse l'éteindre, à cause de la malignité de vos pensées.
5. Annoncez dans Juda et faites entendre dans Jérusalem ; parlez et sonnez de la trompette dans le pays, criez à haute voix, et dites : Rassemblez -vous, et entrons dans les villes fortes.
6. Levez l'étendard dans Sion, fortifiez-vous, ne vous arrêtez pas, car je ferai venir de l'aquilon le malheur et une grande ruine.
7. Le lion s'élance de sa tanière, le brigand des nations s'est levé : il est sorti dé son lieu pour réduire ton pays en désert; tes villes seront détruites, et elles resteront sans habitant.
et Jérusalem : Novate vobis novale, et nolite serere super spiuas.
4. Circumcidimini Domino, et auferte prie])utia cordium vestroruni, viri Juda, et habitatores Jérusalem, ne forte egrediatur ut ignis indignatio mea, et succendatur, et non sit qui extinguat, propter malitiam cogitationum vestrarum.
6. Annuntiate in Juda, et in Jérusalem auditum facite, loqnimini, et canite tuba in teiTa, clamate fortiter, et dicite : Congregamini, et ingrediamur civitates munitas.
6. Levate signum in Sion, confortamini, nolite stare, quia malum ego adduco ab aquilone, et contritionem magnam.
7. Ascendit leo de cubili suo, et prœdo gentium se levavit : egressus est de loco suo ut ponat terram tuam in solitudinem; civitates tuse vastabuntur, rémanentes absque habita tore.
Belle image pour représenter la conversion, et la vie nouvelle qui doit la suivre : défricher soigneusement leur champ moral, en arracher les épines et les plantes nuisibles avant de l'ensemencer de nouveau ; autrement la semence serait perdue. Cf. Os. x, 12. — Cii-cumcidimini... Autre métaphore pour exprimer la même pensée : enlever tout ce qu'il peut y avoir de profane et
des synonymes; il faut que tous les habitants du pays prennent une pronîpte fuite. — Conyregamivi , et ingrediamur...: se réunir, afin de partir tous ensemble ; puis se réfugier dans les places fortes du pays. — Levate... Au lieu de in Sion, l'hébreu dit : du côté de Sion. Il s'agit donc de drapeaux (signum est collectif) qui serviront & indiquer la route la plus sûre et la plus
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de mauvais dans leur conduite. — Ne forte... Grave menace pour quiconque refuserait de se convertir.
5 II. — Les JuifR . evdurcis dans le péché, seront bientôt en proie à toutes sortes de maux. IV, 5-31.
1« Troi.s symboles, pour décrire la ruine prochaine du royaume de Juda. IV, 6-18.
S -6. Introduction : cri d'alarme très dramatique.— Annuntiatr.... au(2t?M;;i... Ordre extrêmement pressant, comme le mouti-e l'accumulation
rapide pour aller à Sion. — Confortaminl. Hébr.: Fuyez (ainsi traduisent les LXX et le chaldéei). Selon d'autres : Sauvez vos biens. — Quia... addiico. Notez l'emploi du temps présent : la punition est imminente. — Malum... ab aquilone : par l'intermédiaire des Chaldéens. Cf. i, 1.5, et le commentaire. — Ccmtritionem magnam: la deS" trnctlon sera complète.
7-10. Premier symbole : le lion qui ravaee. — Ascendit leo. Lion d'une force estraordinaîro qui dévastera des nations er.tières (prœdo çen tium). — De cubili... Hébr.: de son fourré. Tel
^.•JR
Jer. IV, 8-14.
8. Super hoc accingite vos ciliciis, {ilangite, et ululate, quia non est aversa ira fnroris Domini a nobis.
9. Et erit in die illa, dicit Dominus : Peribit cor régis, et cor principum; et obstupescent sacerdotes, et prophetse consternabuntur.
10. Et dixi : Heu! heu! heu! Donnine Deus; ergone decepisti populum istum et Jérusalem, dicens : Pax erit vobis ; et ecce pervenit gladius usque ad animam?
11. In terapore illo dicetur populo huic et Jérusalem : Ventus urens in viis qufe sunt in deserto vise filiîe populi mei , non ad ventilandum et ad purgandum.
12. Spiritus plenus ex his veniet mihi, et nunc ego loquar judicia mea cnm eis.
13. Ecce quasi nubes ascendet, et quasi tempestas currus ejus, velociores aqnilis equi illius. Vae nobis, quoniam va.statî suraus !
Et je dis : Hélas! hélas! hélas
Seigneur Dieu ; vous avez donc trompé ce peuple et Jérusalem, en disant : Vous aurez la'paix; et voici que le glaive va les percer jusqu'à l'âme.
11. En ce temps-là, on dira à ce peuple et à Jérusalem : Un vent brûlant souffle dans lés routes du désert, dans la route de la fille de mon peuple, non pour vanner et pour nettoyer.
12. Un vent violent me vient de là, et maintenant je prononcerai mes jugements contre eux.
13. Voici, il montera comme les nuées, et ses chars seront comme la tempête, ses chevaux plus agiles que les aigles Malheur à nous, car nous sommes dévastés !
Purifie ton cœur du mal, Jérusa
est le repaire habituel des lions. — Se levavit. A la lettre dans l'hébreu : Il a levé le camp. Selon sa coutume, Jérémie abandonne sa métaphore pour passer brusquement à une autre figure. Celle-ci est empruntée au langage militaire, et se rapproche davantage de la réalité des faits : elle nous montre des guerriers qui se mettent en marche pour envahir le pays ennemi (.terrain tuam, la contrée de Juda). — Accingite vos... (vers. 8). Signe de deuil et de désolation. Cf. Is. XV, 3 ; Joël, i, 13 ; Jon. m, 5-6, etc. — Quia non... aversa. .. Si la colère du Seigneur, excitée par les crimes du peuple, était tout à fait apaisée, on pourrait espérer que le fléau serait seulement transitoire ; mais le repentir n'a pas été sérieux, et le châtiment ira jusqu'au bout — Peribit cor... Les personnes ou les classes dirigeantes seront frappées d'hébétement, et deviendront incapables (le sauver le royaume. Le cœur est mis Ici pour l'intelligence et la volonté réunies, conformément à la psychologie des Hébreux. — Prophétie : les faux prophètes , évidemment. — Et dixi... (vers. 10). Jérémie se plaint à Dieu, avec une sainte liberté, de la rigueur de cette sentence, qui semblait contredire les promesses de salut contenues dans les oracles antérieurs ipaac erit..., et ecce... Au lieu du triplé heul de laVulgate, l'hébreu a un unique 'Ahâh, comme plus haut (i, 6). — Oladius usque ad anlmain. Blessure nécessairement mortelle.
11-13. Second symbole : le vent brûlant. — In tcmpore illo : à l'époque où le lion sortira de •son repaire pour s'élancer sur Juda (vers. 7 et 9). — TAcetur... Ce sont les fuyards accourus du noi-J
du royaume qui apporteront la nouvelle de l'invasion étrangère. — Ventits urens. A la lettre dans l'hébren : un ient clair, c. -à-d. un vent qui balaye les nuages du ciel. Le simoun, qui vient du désert arabique, et qui dessèche tout de son souffle brûlant. — In viis... vise... Hébr.: (venant) des hauteurs du désert sur le chemin de la fille de mon peuple. — Non ad ventilandum... Les Orientanx ont de tout temps utilisé la brise pour vanner leur blé ; mais le simoun n'est bon que pour détruire , et ne peut rendre aucun service. — Spirltiisp!enusexhis...(.yers. 12). Ces mots sont diversement interprétés : Cest un vent violent qui vient de là (de ces hauteurs) jusqu'à mol; ou bien : C'est un vent plus impétueux que ceux-là, c.-à-d., que les brises qui favorisent l'opération du vannage. — Veniet mihi. C'est Dieu qui parle : ce vent terrible soufflera pour lui, pour exécuter ses desseins de vengeance.
— Nunc (adverbe très accentué)... loquar. Après avoir si longtemps supporté avec patience lea crimes de Juda, le Seigneur va enfin se manifester comme un juge impitoyable. — Ecce... ascendet (vers. 13). Le sujet n'est pas mentionné ; mais on devine aisément qu'il s'agit des exécuteurs des jugements de Dieu. « Ses troupes se meuvent en larges niasses, comme des nuages sombres et menaçants. » — Qiiasi t' mpestan : se précipitant avec une extrême rapidité. — Velociores aquilis. L'agilité avec laquelle l'aigle fond sur sa proie est proverbiale. Cf. Deut. xxvin, 49.
— Vae nobis... Cris d'angoisse du prophète, on du peuple, an moment du désastre.
Troisième symbole: les gardes. Le prc
Jek. IV, 15-22.
lem, afin d'être sauvée; jusques à quand les pensées nuisibles demeureront -elles eu toi?
lô. Car une voix de Dan l'annonce, et fait connaître l'idole depuis la monta j^ne d'Ephraïni.
16. Dites aux nations : Voici qu'on a appris à Jérusalem qu'il vient des gardiens d'une terre éloignée, qui feront eiiter.dre leurs cris contre les villes de Juda.
17. Comme les gardiens des champs, ils l'entoureront en cercle, parce qu'elle a excité ma colère, dit le Seigneur.
18. Tes voies et tes pensées t'ont attiré cela; c'est là le fruit de ta, malice, car elle est ainère et elle t'a atteint au cieur.
19. Mes entrailles, mes entrailles sont percées de douleur, mon cœur est troublé au dedans de moi ; je ne puis me taire, car j'ai entendu le bruit de la trompette, le cri du combat.
20. On annonce ruine sur ruine, tout le pays a été ravagé, mes tentes ont été abattues tout à coup, et mes pavillons renversés.
21. Jusques à quand verrai- je des fuyards , et entendrai - je le bruit de la trompette?
Car mon peuple est fou , et ne m'a
lem, utealvafias; usqueqno morabuntur in te cogitationes noxiœ?
16. Vox enim annuntiantis a Dan, et notum facientis idolura de monte Ephraim.
16. Dicite gentibus : Ecce auditum est in Jérusalem custodes venire lie terra longinqua, et dare super civitates Juda vocem suam.
17. Quasi custodes agrorum facti sunt super eam in gyro, quia me ad iracundiam provocavit, dicit Dominus.
18. Vise tnae et cogitationes tuœ fecerunt hsec tibi ; ista malitia tua, quia amara, quia tetigit cor tuum.
19. Ventrem meum, ventrem meum doleo, sensus cordis mei turbati sunt in me ; non tacebo, quoniara vocera buccinse audivit anima mea, clamorem prgelii.
20. Contritio super contritionem vocata est, et vastata est omnis terra, repente vastata sunt tabernacula mea, subito pelles meœ.
Quia stultus populus meus me
mier symbole était emprunté au règne animal, le second aux pliénomènes atmospliériques ; le troisième est tiré de la vie humaine. C'est celui qui fait le plus appel à la conscience du peuple, lui montrant que ses fautes sont la vraie cause des malheurs qui le menacent, et qu'une prompte fct solide conversion peut seule le sauver.— Lava u malitia... Petite exhortation à la pénitence. — Tox... annuntiantis... Lo temps presse, car vnici que la nouvelle de l'invasion chaldéenne arrive de la frontière septentrionale de la Palestine : o Dan. Cf. Deut. xxxiv, 1 ; .Tud. xviit, 7. etc.; VAtl. géogr., pi. vu.— Notum... idolum. Hébr. : annonçant l'affliction. Le mot 'âven désigne parfois les idoles; ce qui explique la traduction de saint Jérôme. — De monte Ephraim. Ce massif célèbre formait la limite du royaume de Juda dans la direction dn nord. L'ennemi arrive à pas de géant ; à peine a - 1 - ou annoncé sa présence à Dan, qu'il s'est avancé déjà jusqu'à l'entrée de Juda. — Diclle gentibus (vers. 16) : car il faut que l'exemple de Jérusalem serve de leçon aux païens. — Custodes. Euphémisme débordant d'ironie. Habituellement les gardiens ont la mission do protéger, de défendre ; ceux dont parle Ici le prophète traqueront les Juifs comme on lait \me bête fauve, les cernant dans un coin pour les massacrer. — Quasi custodes agrorum.
Sur les gardiens des champs .en Palestine, voyez Job, xxvii, 18 ; Is. I, 8, et les notes. — Quia me ad iracundiam... Hébr. : parce qu'elle s'est révoltée contre moi. — Vise tuse et cogitationes... (vers. 18). Jérusalem ne peut donc accuser qu'ellemême de ses malheurs. Comp. le vers. 14. — Ista malitia... G.- k- à. -.tel est le résultat de ta malice.
— Quia amara,... tetigit... Sentir que l'on est la propre cause de ses maux en redouble l'amertume, et en fait pénétrer l'aiguillon Jusqu'au plus Intime du cœur.
2» Le prophète déplore de toute son âme la raine de sa patrie. IV, 19-26.
19-26. Passage tout à fait émouvant. Jérémie contemple comme réalisées les souffrances qu'il vient de prédire; transporté d'avance par l'Esprit révélateur au milieu de ces scènes de désolation, il les dépeint sous les plus vives couleurs.
— Ventrem... doleo. Dans l'hébreu, avec une concision énergique : Mes entrailles 1 mes entrailles 1 II ressent lui-même très violemment les douleurs qu'il décrit. Cf. Is. xvi, 9-11 ;'xxi, 3-4. etc. — Sensus cordis .. in me. Hébr.: des crampes dans les cavités de mon cœur, mon cœur bat.
— Vocem Intccinse... C'est le clairon ennemi qui retentit sur le sol de Juda, et qui met le prophète dans cette affreuse augois^se. — Contritio ■super... (vers. 20). Hébr. : Op orie (on annonce)
Jer. IV. 23-28.
non coguovit. Filiî ineipientes sunt et vecordes ; sapientes Bunt ut faciant mala, bene autem facere nescierunt.
23. Aspexi terrain , et ecce vaciia erat et nihili; et caelos, et non erat lux in eis.
24. Vidi montes, et ecce movebantur ; et omnes colles conturbati sunt.
25. Intuitus sum, et non erat homo; et omne volatile cseli recessit.
26. Aspexi, et ecce Carmelus desertus, et omnes iirbes ejus destructse sunt a facie Domini, et a facie irse furoris ejus.
27. Haec enim dicit Dominus : Déserta erit oranis terra, sed tamen consummationera non faciara.
28. Lugebit terra, et mœrebnnt cseli desuper, eo quod locutus sum. Cogitavi,
point connu. Ce sont des enfants inscneés et sans intelligence; ils Bont sagee pour faire le mal , et ils ne savent pas faire le bien.
23. J'ai regardé la terre, et voici qu'elle était vide et comme un néant; les cieux, et ils étaient sans lumière.
24. J'ai vu les montagnes, et voici qu'elles tremblaient ; et toutes les collines étaient ébranU'es.
25. J'ai regardé, et il n'y avait pas d'hommes; et tous les oiseaux du cieJ s'étaient retirés.
2(j. J'ai regardé, et voici que le Carmel est un désert, et que toutes ses villes ont été détruites devant la face du Seigneur, et par le souffle de sa colère.
27. Car voici ce que dit le Seigneur : Toute la terre sera déserte, mais je ne ferai pas une entière destruction.
28. La terre sera en deuil, et les cieux en haut se désoleront, parce que j'ai
mine sur ruine. — Tabernacula. . . pelles. La partie supérieure dos tentes était souvent formée de peaux d'animaux. Ici le mot t tentes » est employé dans le sens général d'habitations. Le
Soldat assyncu euuuaul de la trumpette.
( Bas-relief de Ninive.)
pays entier est envahi et dévasté. — Uaqtieqao... /ugientem (vers. 2). Les LXX et la Vulgate ont lu nâs, t-»ndis que la vraie leçon de l'hébreu est nés, étendard. Peine profonde pour un noble cœur de voir flotter le drapeau de l'ennemi sur le territoire de la patrie. — Quia stuUus... (vers. 22). Dieu réjiond à la question de son prophète (vers. 2U : toutes ces calamités provenaient de la folie morale, c.-à-d. des crimes de Jnda. Mordant sarcasme dans le trait : nupientes... ut faciant mala. — Aspexi terram... Après cette courte interruption, la description des malheurs du peuple recommence plus désolante que Jamais
(vers. 23-26). Le verbe râhifi , j'ai vn (Vulg. : astpexi, vidi, intuitus sum) est répété d'une manière saisissante en tête de chaque tableau. Ce que Jérénile contemple, c'est l'état du pays après le passage des Chaldéens^ les vers. 19-21 ont peint l'invasion même. — Vacua... et nihili.JlebT.: tôhu vâbôhu. Semblable au chaos primitif. Cf. (îen. 1 , 2 , et le commentaire. — Non erat lux. Autre image de la ruine la plus affreuse. — Montes... movebantur (vers. 24). Ces masses puissantés s'agitaient deçà delà, ébranlées sur lenr base. Hyperbole orientale. — Non erat homo (vers. 25). La plus complète solitude règne partout; les oiseaux eux-mêmes ont disparu de la contrée. — Carmelus... (vers. 26). Le mont Carmel, si fertile, est devenu» le désert » par excellence, comme dit l'hébreu avec une grande énergie. — A facie Domini : l'auteur principal de cette destruction.
3° Le décret de vengeance. IV, 27-31.
27- 28. La sentence prononcée par le Selgnenr ' a un caractère Irrévocable, néanmoins Dieu ne veut pas anéantir totalement son peuple. — Gonsummationem non faciam. Réserve importante. Cf. m, 14. « Ninive et Babylone tombent pour toujours (cf. Li, 61); les Assyriens, les Perses, les Grecs, les Romains, disparaissent d'une manière absolue : 11 n'en est pas de même des Juifs. » C'est qu'ils avaient reçu, en vue du Messie, la promesse de durer à Jamais. Cf. Lev. xxvi, 44, etc. — Sauf cette réserve, le châtiment sera aussi complet que possible : lufiebit terra... — Mœrebunt cseli. Hébr. : les deux seront noirs. Ils se couvriront de sombres nuages, manifestant ainsi leur sympathie pour la terre désolée. — Cogitavi, et von... C'est après de mûres réflexions, pour ainsi dire, que Dieu s'est déterminé à punir son peuple coupable, et 11 accomplira Jusqu'-V bout sa résolution (nec aversug,..).
Jer. IV, 29 — V, ±
parlé. J'ai formé mou dessein , et je ne m'en suiB pas repenti, et je pe le rétracterai pas
29. Toute ]a, ville am eu fuite, au bruit des cavaliers et de ceux qui lancent les flèches ; ils se retirent au.K lieux escarpés, et ils montent sur les rochers; toutes les villes sont at)andonnées, et il n'y a plus d'homme qui les habite.
Mais toi, dévastée, que feras -tu
Quand tu te revêtirais de pourpre, quand tu te parerais de bijoux d'or, et que tu te peindrais les yeux avec du fard, tu travaillerais en vain à t'embellir ; tes amants te méprisent , ils en veulent à ta vie.
31. Car j'entends une voix comme d'une femme en travail, des cris d'angoisse comme d'une femme qui enfante; c'est la voix de la fille de Sion mourante, et qui étend les mains : Malheur à moi, car mon âme m'abandonne à cause de ceux qui ont été tués.
et non pœiiitiiit me, nec aversus suin ab eo.
29. A voce equitis et mittentis sagittam fugit omnis civitas ; ingressi eunt ardua, et ascenderunt rupes; universsB urbes derelictœ sunt, et non habitat in eis homo.
Tu autem, vastata, quid faciès
Cum vestieris te coccino, cum ornata fueris monili aureo, et pinxeris stibio oculos tuos, frustra componeris; contempserunt te amatores tui, animam tuam quaerent.
31. Vocem enim quasi parturientis audivi, angustias ut puerperae ; vox tilise Sion intermorientis, expandentisque manus suas : Vse mihi, quia defecit anima mea propter interfectos !
CHAPITRE V
1. Parcourez les rues de Jérusalem, voyez et considérez, et cherchez dans ses places si vous trouverez un homme pratiquant la justice et cherchant la vérité, et je pardonnerai à la ville.
2. Même quand ils disent : Vive le Seigneur, c'est faussement qu'ils jurent.
1. Circuite vias Jérusalem, et aspicite, et considerate, et quaerite in plateis ejus an inveuiatis virum facientem judicium, et quserentem fidem ; et propitius ero ei.
Quod si etiam, Vivit Do minus
dixerint, et hoc falso jurabunt.
S9-31. Suite de la description des malheurs de Juda. — Equitis et mittentis... Les cavaliers et les archers étaient très nombreux dans les armées assyriennes et chalciéennes. — Ingressi... ardua (l'hébreu désigne probablement les bols)... rupes : pour y chercher un refuge contre les envahisseurs cruels. — Tu autem, vastata... (vers. 30). Le prophète interpelle Jérusalem, et lui montre l'Inutilité des moyens tout humains qu'elle prendra, en ce moment suprême, pour essayer d'obtenir du secours. Il la compare à une femme qui se pare de ce qu'elle a de plus beau, en vue de plaire. — Monili aureo. Hébr. : d'ornements d'or. — Pinxeris stibio... Littéralement dans l'hébreu : Quand tu agrandirais tes yeux avec de l'antimoine. De temps Immémorial les femmes de l'Orient se sont peint le tour des yeux avec de l'antimoine, pour les faire paraître plus larges et plus brillants. Cf. IV Reg. ix, 30, etc.; VAU. archéol., pi. vir, flg. 2, 4, 6, 8-10. — ^imafares tui : les peuples avec lesquels les Juifs avalent intrigué pour obtenir leur alliance. ^ Vocem... parturientis... (vers. 31) : les cris de douleur poussés par Jérusalem dans sa détresse.
Ce dernier trait de la description est admirable et extrêmement pathétique. On croirait assister aux flerniers moments de la malheureuse cité.
— Puerperœ. Hébr. : d'une femme qui enfante pour la première fols. Les souffrances et le péril sont plus grands dans ce cas. — Propter interfectos. Hébr. : ( Mon âme tombe en défaillance ) devant les meurtriers. La malheureuse tombe épuisée devant eux, sans pouvoir faire un effort pour leur échapper.
§ III. — Tout est corrompu dans le royauv. de Judà. V, 1-31.
Le prophète revient maintenant aux cause; de la ruine.
1» Le mal triomphe dans Jérusalem. V, 1-6.
Chap. V. — 1-6. Manque complet de fidélité, de loyauté, dans les relations mutuelles des citoyens. Danp ce passage, Jérémie parle tantôt au nom du Seigneur, tantôt en son propre nom.
— Circuite vias... Dieu délie les Juifs de trouver dans Jérusalem nn seul homme vraiment honnête, promettant à tous, si on réussit à le découvrir, un pardon complet. Cf. Q«n. xvuj 23
Jer. V, 3 6.
'ù. Domine, oculi tui lespiciunt fidem ; peicussi^ti eos, et non doluerunt ; attrivisti eos, et renuerunt accipere disciplinam; induraveiunt faciès suas supra petiam, et noluerunt reverti.
4. Ego autem dixi : Forsitan pauperes sunt et stnlti, ignorantes viam Doraini, judicium Dei sui.
6. Ibo igitur ad optimafes, et loquar eis; ipsi enim coguoverunt viam Domini, judicium Dei sui; et ecce magis hi simul confregerunt jugum, ruperunt vincula.
6. Idcirco percussit eos leo de silva, lupus ad vesperam vastavit eos, pardus vigilans super civitates eorum; omnis qui egressus fuerit ex eis capietur, quia multiplicatae sunt pr^evaricationes eorum, confortatfe sunt aversiones eorum.
3. Seigneur, vos j'eux regardent la vérité; vous les avez frappés, et ils n'ont rien senti ; vous les avez brisés de coups, et ils n'ont pas voulu recevoir l'instruction; ils ont rendu leur front plus dur que la pierre, et ils n'ont pas voulu revenir à vouf:.
4. Et moi je disais : Il n'y a peut-être que les pau\Tes qui sont sans sagesse, qui ignorent la. voie du Seigneur et la loi de leur Dieu.
6. J'irai donc auprès des grands, et je leur parlerai ; car eux ils connaissent la voie du Seigneur et la loi de leur Dieu ; mais voici que tous ensemble ils ont encore plus brisé le joug et rompu les liens.
6. C'est pourquoi le lion de la forê.t les a frap])és, le loup au soir les a détruits, le léopard est aux aguets devant leurs villes; tous ceux qui en sortiront seront pris, car leurs iniquités se sont multipliées, et leurs désobéissances se Bont accumulées.
et SB. Hyperbole éloquente, qui met en relief l'iniquité de Juda. Les synonymes sont accumulés à dessein (a^piclU, conslderate...), pour marquer des recherches très diligentes. — Fidem : la
Leiiparil en embuàradr. ( Hcène de la Talestine
vérité mise en actes, la probité avec le prochain. — PropUlus.. ei. C.-à-d. à Jérusalem, comme le dit expressément l'iiébreu. — Quoâ si... VUrit... Ih osent employer l<t lormule du serment le plus
sacré pour tromper leurs frères. — OriUi tui...
(vers. 3). L'hébreu emploie un tour interroga-
tif qui rend la pensée plus vigoureuse : Tes yeux
ne sont -ils pas attentifs à la fidélité? Dieu, qui est la vérité et la fidélité
-'"« mêmes, désire ardemment que
/^ son peuple pratique ces vertus.
— Percussisti. . . et non... Les châtiments, lancés coup sur ci)up contre les coupables , n'ont pas réussi à les améliorer. Leur endurcissement obstiné est signalé quatre fois de suite dans ce verset ; notez surtout la métaphore énergique :
supra petram. Cf. i, 18. — Kijo autem dixi. Pensée intime (vers. 4-5) qu'avait nourrie le prophète : les classes inférieures sont d'ordinaire moins intelligentes ( pauperes ... et Hulli... ) , et manquent de lumière pour Fe conduire sagement (i^»ora?îfes...);mais peutêtre y aura -t- 11 plus de pro- 1)ité chez les grands, qui sont plus instruits (iho igitur...).
Hélas 1 c'est le contraire qui a fieu : ecce magis hi. . . — Jugum, vincula : le Jong et les liens de la loi divine. — Idcirco percussit... (yeis. 6). Le douloureux refrain de Jérémle :
une telle race ue mérite aucune
pitié, et 11 faut la punir encore. — Leo de silva.
Of. IV, 7, et la note. — Lupus ad vesperam.
Hébr. : le loup du désert. — Pardus vigi/ans.
Animal ru.sé, redoutable , qui attenH lonj^uement
Jer. V, 7-16.
î. Coiument pourrais je u; [luidoiinei?
Tes enfants m'ont, abandonné, et \h jurent par ceux qui ne sont pas des dieux. Je les ai rassasiés, et ils sont devenus adultères, et ils se sont livrés à leurs passions dans la maison de la prostituée.
8. Ils sont devenus comme des chevaux emportés par l'amour ; chacun hennissait après la femme de son prochain.
9. Est-ce que je ne punirai pas ces excès, dit le Seigneur, et ne me vengerai-je pas d'une telle nation?
10. Montez sur ses murailles, et renversez-les, mais ne détruisez pas entièrement; enlevez ses rejetons, car ils ne sont point au Seigneur.
11. Car la maison d'Israël et la maison de Juda m'ont été gravement infidèles, dit le Seigneur.
12. Ils ont renié le Seigneur, et ils ont dit : Ce n'est pas lui, et il ne nous arrivera aucun mal; nous ne verrons ni le glaive, ni la famine.
13. Les prophètes ont prophétisé eu l'air, et n'ont pas reçu. de réponse divine. Voici donc ce qui leur arrivera.
14. Ainsi parle le Seigneur, le Dieu des armées : Parce que vous avez parlé ainsi, je ferai que mes paroles soient du feu dans ta bouche, et ce peuple sera du bois, et le feu les dévorera.
Voici que je ferai venir de loin
7. Su()er quo pro[)itiu8 tibi e&cc pc»tero? Pilii tui dereliquerunt me, et jurant in liis qui non sunt dii. Saturavi eos, et mœchati sunt, et in domo mèretricis luxuriabantur.
8. Equi amatores et emissarii facti sunt; unusquisque ud uxorem proximi sui hinniebat.
9. Numquid super his non visitabo, dicit Dominus, et in gente tali non uîciscetur anima mea?
10. Ascendite muros ejus, et dissipate, consummationem autem nolite facere ; auferte propagines ejus, quia non sunt Doraiiii.
11. Prsevaricatione enim prsevaricata est in me domus Israël , et domus Juda, ait Dominus.
12. Negaverunt Dominum, et dixerunt : Non est ipse , neque veniet super nos malum ; gladium et famem non videbimus.
13. Prophetse fuerunt in ventum locuti, et responsum non fuit eis. Haec ergo evenient illis.
14. Haec dicit Dominus, Deus exercituum : Quia locuti estis verbum istud, ecce ego do verba mea in ore tuo iu ignem, et populum istum in ligna, et vorabit eos.
Ecce ego adducam super vos gen
sa proie, s'élance sur elle avec une effrayante agilité, et la déchire cruellement (.AU. d'hist. nat., 1)1. xcix, flg. 2, 3, 7). Cf. Os. XIII, 7; Hab. l, 6.
7-9. L'idolâtrie, et le manque de fidélité dans les relations conjugales, qui en était la triste conséquence. — Svper QUO propitius...? Quel motif le Seigneur aurait -11 de pardonner? On dirait qu'il cherche Ici à « imposer silence à sa compassion y> paternelle. — Saturavi eos. Les Juifs «ont donc des ingrats , qui outragent leur bienfaiteur. Variante dans l'hébreu : J'ai reçu leurs serments (de fidélité). — Mœchati sunt. Sur c«tte image, voyez ii, 2, 20, etc. — Equi amatores. Hébr. : des étalons bien nourris, qui courent <;à et là. Figure très hardie, analogue à celles du chap. II, 23'>-24. — Numquid super his... ( vers. 9 ). La justice et la sainteté divines réclament une prompte vengeance.
2" Une nation puissante et cruelle ravagera ce pays Impie. V, 10-18.
10-14. Autre crime des habitants de Juda qui appelle un châtiment sévère : leur Incrédulité envers Jéhovah et ses prophètes. — Ascendite muros... Jérémie s'adresse aux exécuteurs de la céleste vengeance , les pressant d'accomplir leur œuvre, l^ contrée vouée à la ruine est compa-
rée à une vigne dont on renverse d'abord les murs protecteurs, et que l'on saccage ensuite (.auferte propayines...). Cf. Is. v, 1-7. — Con siimmationem autem... Même restriction consolante qu'au chap. iv, vers. 27. La vigne mystique ne sera pas entièrement détruite. — Negaverunt Dominum (vers. 12). On nous fait entendre le langage sacrilège de ces incrédules : Nou est ipse... D'après le contexte : Ce n'est pas Dieu qui parle par la bouche des prophètes, quand ils nous annoncent de prochains malheurs. — In ventum locuti (vers. 13). Hébr. : les prophètes (ne) sont (que) du vent.— Sfsponsum non fuit... Hébr.: Personne ne parle en eux. C.-à-d. : ils inventent eux-mêmes leurs oracles.— Eseceryo evenient... Ces mots font encore partie du langage des esprits forts. Hébr. : Qu'il leur soit fait ainsi I Que les maux dont ils nous menacent retombent sur eux. — Exe dicit... (vers. 14). Jérémie oppose les paroles du Seigneur à celles de ces blasphémateurs. — Do verba mea... Les oracles que Dieu inspirera à son messager seront coranie un feu dévorant, qui consumera les coupables Cf. Is. I, 31 ; X, 17, etc.
15-18. Invasion du royaume par des ennemis auxquels rien ne pourra résister. — Gente^n ro-
Jeb. V, 16-21
tcm de longinquo, domue leraol, ait DomiDus, genteru robustam, gentem antiquam, gentem cujus ignorabis linguam, nec intelliges quid loqiiatur.
Pbaretra ejus quasi sepulcrum patens ; universi fortes
17. Et comedet segetes tuas et panem tuum, devorabit Hlios tuos et filias tuas, comedet gregem tuum et armenfa tua, comedet vineam tuam et ficum tuara, et conteret urbes munitas tuas, in quibus tu habes fiduciam, gladio.
18. Verumtamen in diebua illis, ait Dominas, non faciam vos in consummationem.
19. Quod si dixeritis : Quare fecit nobis Dominus Deus noster hsec omnia?
dices ad eos : Sicut dereliquistis me, et servistis deo alieno in terra vestra, sic servietis alienis in terra non vestra.
20. Annuntiate hoc domui Jacob, ot auditum facite in Juda, dicentes :
21. Audi, popule stulte, qui non habes cor; qui habentes oculos, non videtis ; et aures, et non auditis.
22. Me ergo non timebitis, ait Dominus, et a facie mea non dolebitis; qui posui arenam terminum mari, prseceptum serapiternum quod non prœteribit ; et commovebuntur, et non poterunt ; et intumescent fluctua ejus, et non transibunt illud?
un peuple contre voue, maison d'Israël, dit le Seigneur, un peuple puissant, un peuple ancien, un peuple dont tu ne connaîtras pas la langue , de sorte que tu ne comprendras pas ce qu'il dira.
16. Son carquois sera comme un sépulcre ouvert; ils sont tous des héros.
17. Il mangera tes moissons et ton pain, il dévorera tes fils et tes filles; il mangera tes moutons et tes bœufs ; il dévorera tes vignes et tes figuiers, et il détruira par le glaive tes villes fortet", dans lesquelles tu te confies.
18. Et pourtant en ces jours mêmes, dit le Seigneur, je ne vous exterminerai pas entièrement.
19. Que si vous dites : Pourquoi le Seigneur notre Dieu nous a-t-il fait tout cela? tu leur diras : Comme vous m'avez abandonné pour servir un dieu étranger dans votre pays , ainsi vous servirez des étrangers dans un pays qui n'est pas le vôtre.
20. Annoncez ceci à la maison de Jacob, faites -le entendre dans Juda, et dites :
2). Ecoute, peuple insensé, qui n'as pas de coeur; vous qui avez des yeux et qui ne voyez point; des oreilles, et qui n'entendez pas.
22. Ne me craindrez - vous donc pas, dit le Seigneur, et ne serez -vous pas saisis et effrayés devant ma face? C'est moi qui ai mis le sable pour borne à la mer, loi éternelle qu'elle ne violera pas ; ses vagues s'agiteront, et elles seront impuissantes ; elles s'élèveront furieuses, et elles ne pourront franchir cette limite-
bustam... Le portrait des Chaldéens, airxqnels ce passage se rapporte oertainement (cf. i, 15; VI , 22 , etc. ), est tracé de main de maître. — Cujus ignorabis... Il sera par conséquent Impos- Blble d'Implorer leur pitié et de les attendrir. Cf. Is. xxvm, 11-12. — Pkaretra... sepulcrum. Image hardie : chaque flèche est avide de donner Il mort. — Et comedet.. (vers. 12). Énumératlon terrible des maux que les envahisseurs causeront an pays. Cependant nous retrouvons à la fin (vers. 18) la promesse consolante du début (vers. 10») : non... in consummationem.
3« Ces malheurs atteindront Infailliblement les Juifs Incrédules et endurcis. V, 19-31.
19 - 24. A quel point Juda a méprisé son Dieu. — Quod si dixeritis... Le prophète prévient une objection qu'auraient pu faire ses coreligionnaires : Qvare/ectt...T Les mots Domiiius... noster sont très fortement accentués. S'il est vraiment notre Dieu, pourquoi nous inflige- 1- 11 tant de
maux {hsee omnià)1 — Réponse du Seigneur : Sicut dereliquistis me... Ce sont eux, en réalité, qui ont abandonné Jéhovah, pour servir des dieux étrangers. Leur punition sera conforme è leur crime ; sic servietis alienis... Prédiction très claire de l'exil. — Annuntiate hoc... Transition à une vérité Importante, que Jérémie est chargé de rappeler à son peuple oublieux : le Dieu que les Juifs ont méprisé à ce point n'est autre ceper-'-int que le Créateur suprême, dont la bouté s'étaii, toujours montrée si prompte à les combler de biens (vers. 20-24). — Me... non timebitis... (vers. 22). Folle et aveuglement de c«nx qui outragent un Dieu puissant à ce point. — Non dolebitis 1 Hébr. : Ne tremblerez- vous pas devant mol? — Posui arenam... Déull si simple, et pourtant saisissant lorsqu'on y réfléchit : c'est par quelques grains de sable que le Créateur arrête l'océan , cet être qui paraît Indomptable. Cf. Job, XXXVI 8-10; Ps. cm, 9. — CowwoM-
Jer. V, 23-28.
23. Mais le cœur de ce peuple est devenu incrédule et rebelle; ils se sont retirés et s'en sont allés.
Ils n'ont pas dit en eux-mêmes
Craignons le Seigneur notre Dieu, qui nous donne en son temps la pluie de la première et de l'arrière-saison, et qui nous conserve l'abondance d« la moisson annuelle.
25. Vos iniquités ont détourné ces choses , et vos péchés ont écarté de vous les biens,
26. parce qu'il s'est trouvé parmi mon peuple des impies qui dressent des pièges comme les oiseleurs, et qui tendent des filets et des lacets pour prendre les hommes.
27. Comme une cage est remplie d'oiseaux, ainsi leurs maisons sont pleines de fraude : c'est ainsi qu'ils deviennent grands et riches.
28. Ils sont devenus gras et replets, et ils violent affreusement mes préceptes. Ils ne défendent pas la cause de la veuve, ils
2.3. Populo autem h nie factum est cor incredulum ot e.xasperans; recesserunt, et abierunt.
Et non dixerunt in corde suc
Metuamus Dominum Deum nostrum, qui dat nobis pluviam temporaneani et serotinam in tempore suo, plenitudinem annuœ messis custodientem nobis.
25. Iniquitates vestrœ declinaverunt hœc, et peccata vestra prohibuerunt bonum a vobis,
26. quia inventi sunt in populo meo impii insidiantes quasi aucupes, laqueos poneutes et pedicas ad capiendos viros.
27. Sicut decipula plena avibus, sic domus eorum plen» dolo : ideo magnificati sunt et ditati.
28. Incrassati sunt et impinguati, et prseterierunt sermones meos pessime.
Causam viduae non judicaverunt, cau-
buntur. Les vagues ont beau s'élancer avec fureur contre cette barrière, elles ne réussissent pas jt la briser (non poterunt). — l'opu'o aulcm... Cvers. 23). Contraste désolant : l'océan obéit, et le peuple de Dieu se révolte. — Cor incredulum... Hébr. : un cœur indocile et rebelle. — Et non dixei~unt... (vers. 24). Autre fait qui ne condamne jias moins la conduite des Juifs : la
avalent lieu la plupart des récoltes. Cf. Ex. xxm, 16; xx.\iv, 22; Num. xxviii, 26; Deut. XVI, 9.
25 - 28. Les Juifs se sont laissé envahir par la corruption sous toutes ses formes. — Declinaverunt hsec. Leurs iniquités ont arrêté le cours des bienfaits divins. — Inventi... insidiantes... Belle comparaison empruntée à la chasse (vers. 20).
Cages d'oiseleur. (Peiutiue égyptienne.)
bienveillance du Seigneur à leur égard ne devrait pas moins les Instruire que sa puissance. — Jl/etuamv^. . . Dans le sens de vénérer et servir. — Qui dat... pluviam. Ce détail est assez fréquemment cité dans les saints Livres comme une preuve de la divine bonté. Cf. Ps. cxlvi, 8; Act. xiv, 17, etc. — Temporaneam et serotinam. Sur ces deux espèces de pluie, voyez ni, 13, et le commentaire. — Plenitudinem. . . m^asis... C.-à-d. que le retour régulier de la pluie produit fidèlement et régulièrement les récoltes. Légère variante dans l'hébreu : ( Dieu qui nous réserve ) les semaines destinées à la moisson. Jérémle nomme .linsl les sopt semaines qui s'écoulaient de la 1 âiiut) È. la Pentecôte, et durant lesquelles Comment. — V.
Voyez l'Atl. arehéol., pi. xxxix, flg, 4, 10; pi. xl-, fig. 1, 3, 4, 6; Atl. d'hlst. nat., pi. lxiu, flg. 1. — Decipula (vers. 27). La cage dans laquelle les oiseleurs plaçaient les oiseaux qu'ils avaient pris au piège (Atl. d'hist. nat., pi. lxiii, flg. 3). — Plenm dolo : remplies de richesses frauduleusement acquises. — Incrassati... sunt et impinguati (vers. 28). Métaphores énergiques. En Orient, l'embonpoint est regardé d'ordinaire comme un signe d'opulence. Cf. Deut. xxxii, 15 ; Ps. xc, 14 ; Prov. xxviii , 25. — Prseterierunt sermones. . . L'hébreu slgnlûe plutôt : Ils dépassent tonte mesure dans le mal. Pas de limites à leurs iniquités. — Causam viduœ... Quelques exemple* de leurs criantes injustices. En face d'une telk'
AQ
JiiB. V, 20 — VI, 4.
Bam pupilli non direxerunt, et judicium paupenim non jndicaverunt.
29. Numquid super bis non visitabo, dicit Dorainus, aut super ■ gentem hujusceniodi non ulciscetur anima mea?
Stupor et tnirabilia facta sunt in terra
31. propbetae prophetabant mendacium , et sacerdotes applaudebant manibus suis, et populus meus dilexit talia. Quid igitur fiet in novissimo ejus?
ne soutiennent pas la cause de l'orphelin, et ils ne font pas justice aux pauvres,
2'J. Est-ce que je ne punirai pas ces « choses, dit le Seigneur, et ne me ven- S gérai -je pas d'une nation pareille? «
30. Des choses étranges et étonnante-s ont eu lieu dans ce pays :
31. les prophètes prophétisaient le mensonge, et les prêtres applaudissaient de leurs mains, et mon peuple prenait plaisir à cela. Qu'arrivera -t- il donc au temps de sa fin?
Sanctificate super eam bellum ; con
1. Fortifiez- vous, enfants de Benjamin, au milieu de Jérusalem; sonnez de la trompette à ïhécua, et levez l'étendard Bur Bethacarem, car on voit venir du côté de l'aquilon le malheur et une grande ruine.
2. J'ai comparé la fille de Sion à une femme belle et délicate.
3. Vers elle viendront les pasteurs avec leurs troupeaux, ils dresseront leurs tentes autour d'elle, et chacun fera paître ceux qui seront sous sa charge.
Préparez la guerre contre elle
conduite, la Justice de Dieu ne pourra plus se contenir : Numquid super his... (vers. 29).
30-31. La malice spéciale des prophètes et des prêtres. — Stupor et mirahUia. Transition à ce détail particiilièrement affreux : des choses stupéfiantes, abominables, ee passent dans le pays. — Propheiae. Les faux prophètes et leur conduite sacrilège... — Sacerdutes applaudebant. Les prêtres, au lieu de s'opposer à ces abus crimmels, les encouragent par une Indigne connivence. Nuance dans l'hébreu : Les prêtres dominent sous letirs mains, c.-à-d. sous leur direction (des faux prophètes). C'est au fond le même sens. — Popwlus... dilexit... Le comble de la perversité. Auss-l, quid... fiet..J Le châtiment éclatera bientôt.
§ IV. — Jérusalem sera assiégée et saccagée. VI, 1-30.
Récapltnlatlon des pensées dominantes de ce long discours : exhortation au repentir, annonce des vengeances divines, description des crimes de Juda.
1« Prédiction de la ruine prochaine de Jérusalem. VI, 1-8.
Chap. VI, — 1 - 8. Une année ennemie vient du nord et assiège la capitale juive. Tableau très dramatique. — Confortamii'i : pour prendre la fuite, comme le dit l'hébreu (Fuyez... du milieu de Jérusalem). Cf. rv, 6. Comme cette cité était située sur le territoire de Benjamin, ses babl-
I tants sont appelés ici filii Benjamin, et on les presse de fuir, parce que le? remparts de la ville ne sauraient les sauver. — In Thecua. Bourgade située, d'après saint JérOme, à douze milles romains au sud de Jérusalem, à environ deux heures de Bethléem (Atl. géogr., pi. vii, xn). Cf. Jos. XV, 9, etc. Il est fait mention d'elle, soit pour montrer que l'ennemi viendra dn nord , soit à cause du Jeu de mots que produit son nom avec le verbe ^iq'u (Vulg. : clangite). — Buccina, vexillum : deux signaux d'alarme. — Bethacarem. Ce vlUage était entre Jérusalem et Thécua, peut-être au mont des Francs, ou DJébel Furéïdis. Voyez VAtl. géogr., pi. xvi. - Motif de cette fuite: quia malum...; la ruine de Jérusalem, d'après le contexte. — Speciosx et delicatae... (yers. 2). Sion est comparée à une femme délicate, qui ne pourra pas résister à ses vigoureux ennemis. Hébr. : La belle et la délicate, Je l'anéantis, la flUe de Sion. — Ad eam... pastores (vers. 3). Comparaison non moins significative. Les Chaldéens sont figurés par ces pasteurs et leurs troupeaux, qui dévoreront tout anx ejn'rons de Jérusalem.— Pascet... eos qui... Plutôt: a ea quse. » Chacun ravagera ce qui sera à sa portée, auprès de lui (sub ynanu sua). — Saretiftcate... bellum (vers. 4). Sur cette locution, voyez Is. xin, 3, et le commentaire; Jcel, m, 9, etc. L'image disparaît tout à coup, et nous entendons les assaillants qui s'excitent mutuelle-
Soldais assjriens "coupant les arbres en paj'g eniicmis. (Bas-relief de Ninive.)
Jei{. VI, 5-10.
siugite, et ascendamus in meridie; vie nobis, quia déclina vit dies, quia longiores factae sunt umbrœ vesperi!
5. Surgite, et ascendamus in nocte, et disbipeiuus domos ejus.
6. Quia liœc dicit Domiaus exercituum : Cœdite lignum ejns, et fundite circa Jérusalem aggeiem. Hfec est civitas visitationis, omnis calumnia in medio ejus.
7. Sicut frigidara fecit cisterna aquam euam, sic frigidam fecit raalitiam suam. Iniquitas et vastita^ audietur in ea, coram me semper infirmitas et plaga.
8. Enidire, Jérusalem, ne forte recédât anima mea a te, ne forte ponam te desertam , terram inhabitabilem.
H*c dicit Dominus exercituum
Usque ad racemum coUigent quasi in vinea reliquias Israël, Couverte manum tuam quasi vindemiator ad cartallura.
10. Cui loquar, et quem contestabor ut audiat? Ecce incircumcisse aures eorum, et audire non possunt ; ecce verbum Domini factum est eis in opprobrium, et non suscipient illud.
levez -vous, et montons en pleiu midi; malheur à nous, car le jour baisse, et les ombres du soir se sont allongées.
5. Levez -vous et montons pendant la nuit, et renversons ses maisons.
6. Car voici ce que dit le Seigneur des armées : Abattez ses arbres, et dressez un retranchement autour de Jérusalem. C'est la ville du châtiment, toutes sortes de calomnies sont au milieu d'elle.
7. Comme la citerne rafraîchit son eau, ainsi elle a rafraîchi sa malice. On n'entend parler en elle que d'injustice et de ruine, sans cesse devant moi j« vois la douleur et les plaies.
8. Instruis-toi, Jérusalem, de peur que je ne me retire de toi, et que je ne te réduise en un désert, en une terre inhabitée.
9. Voici ce que dit le Seigneur des armées : Comme on cueille dans une vigne jusqu'à la dernière grappe, ainsi recueillera -t- on les restes d'Israël. Portez-y de nouveau la main, comme le vendangeur à son panier.
10. A qui parlerai-je, et qui conjurerai-je de m'écouter? Leurs oreilles sont incirconcises, et ils ne peuvent écouter; la parole du Seigneur est devenue pour eux un opprobre, et ils ne la reçoivent plus.
ment à combattre avec courage. — In meridie : en plein midi, malgré la chaleur brûlante, tant leur ardeur belliqueuse les presse. — Vie nobis... Exclamation de douleur. Le crépuscule arrive avant qu'ils aient pu s'emparer de la ville ; la conquête ne sera complète que pendant la nuit. , — Quia hiec dicit. . . ( vers. 6 ). Ils agissent aa nom de Jéhovah, qui leur a donné l'ordre formel de détraire Jérusalem. — Csedite lignum : pour construire leurs retranchements et leurs machines de guerre avec les arbres ainsi coupés ( Atlas archéoL, pi. lxxxv, flg. 1; pi. xc, flg. 7). — Civ'tas visitât i onls : la visite divine en mauvaise part; par c<jn8équent, une ville dont la destruction a été irrévocablement décrétée. — Omnia ealumnia. Hébr. : toute sorte d'opjiression. — Sicut frigidam,... (vers. 7). Très forte image pour peindre l'étendue de la malice de Jérusalem : de même que l'eau demeure fraîche dans une citerne, ainsi l'impiété se maintient dans Sion. D'autres traduisent ainsi l'hébreu : Comme une fontaine fait Jaillir ses eaux, ainsi elle fait jaillir sa malice. — Iniquitas... audietur... Mieux vaudrait le temps présent : On n'entend en elle que violence... Ce trait et le suivant (coram me...) continuent de mettre en relief la perversité des habitants de Jérusalem. — Infirmitas et plaga. HéUr. : la douleur et les coups. Les coups portés
par les oppresseurs Iniques et les cris de douleui des opprimés. — Eiiidire... (vers. 8). Que la cité coupable se laisse instruire, pendant qu'il en est temps encore; autrement le Seigneur l'oubliera, l'abandonnera (ne... recédât...), et la châtiera comme elle le mérite (ne... ponam...).
2» Le prophète revient sur les raisons de ce décret do vengeance. VI, 9-21.
9-16. Jéhovah traitera les Juifs sans merci, attendu qu'ils ont repoussé toute invitation à la pénitence. — Usque ad racemum... Hébr. : On grappillera comme une vigne les restes d'Israël. Manière figurée de dire que l'ennemi ne fera pas de quartier. — Couverte manum... Cette apostrophe s'adresse aux Chaldéens, que Dieu presse de rendre leur oeuvre de destruction aussi complète que possible. — Cartallum : le panier dont se servent les vendangeurs ( Atl. archéoL, pi. XXXVI, flg. 6, 7). L'hébreu désigne plutôt li's sarments de la vigne. — Cui loquar.^ (vers. 10). Jérémle voudrait avertir encore ses compatriotes du sort qui les menace, mais Ils refusent de l'écouter. — Indrcumdisœ aures : recouvertes d'une peau qui les empêche d'entendre. Cf. Act. VII, 51. — In opprobrium. Ils tournaient en dérision les avertissements du Seigneur. — Idclrco /urore... (vers. 11). De t<;lles indignités soulèvent une sainte colère dans le cœur du prophète, qui
Jktî VT. 11-17.
11. C'est poirrqooi je sais plein de la fureiu- du Seigneur, je me suis fatigué à la contenir. Versez -la sur le petit enfant qui est dans la rue, et sur rassemblée des jeunes gens ; car l'homme sera pris avec la femme, le vieillard avec celui qui est plein de jours.
12. Leurs maisons passeront à des étrangers, leurs champs et leurs femmes aussi ; car j'étendrai ma main sur les habitants du pays, dit le Seigneur.
13. Car depuis le plus petit jusqu'au plus grand, tous se livrent à l'avarice, et depuis le prophète jusqu'au prêtre tous s'appliquent ii la fraude.
14. Ils soignaient d'une manière honteuse les plaies de la fille de mon peuple, en disant : La paix, la paix, lorsqu'il n'y avait point de paix.
15. Ils ont été confus, parce qu'ils ont fait des choses abominables ; puis alors la confusion même n'a pu les confondre, et ils n'ont pas su rougir. C'est pourquoi ils tomberont parmi les mourants; ils seront renversés au temps de leur punition, dit le Seigneur.
Voici ce que dit le Seigneur
Tenez-vous sur les chemins et regardez, et demandez quels sont les anciens sentiers, quelle est la bonne voie, et marchez-y, et vous trouverez le rafraîchissement de vos âmes. Mais ils ont dit :
Nous n'y marcherons pas.
17. J'ai établi des sentinelles auprès de vous : Ecoutez le son de la trompette. Et ils ont dit : Nous ne l'écouterons pas.
11. Idcirco furore Doniini plenus sum, laboravi sustinens. Efïunde super parvulum foris, et super consilium juvenum simul ; vir enim cum muliere capietur, senex cum pleno dierum.
12. Et transibunt domus eorum ad alteros, agri et uxores pariter ; qnia extendam manum meam super habitantes tervam , dicit Dominus.
13. A minore qnippe usque ad majorem, omnes avaritiae student; et a propheta usque ad sacerdotem cuncti faciunt dolum.
14. Et curabant contritionem filiae populi mei cum ignominia, diccntes :
Pax, pax! et non erat pax.
15. Gonfusi sunt, quia abominationem fecerunt; quin potins confusione non sunt confusi, et erubescere nescie runt. Quam ob rem cadent inter ruentes; in tempore visitationis snee corruent, dicit Dominus.
16. Haec dicit Dominus : State super vias, et videte, et interrogate de semitis antiquis quse sit via bona, et ambulat" in ea; et invenietis refrigerium animabus vestris. Et dixerunt : Non ambulabimus.
17. Et constitui super vos speculatores : Audite vocem tubse. Et dixerunt : Non audiemus.
ne peut plus contenir son zèle (laboravi...), et excite lui-même Jéhovah à punir, sans distinction d'âges ou de conditions, ce peuple incorrigible. — Parvulum foris: les enfants qui jouent dans les rues. Super consilium...: les joyeuses réunions de jeunes gens. Les femmes aussi et les vieillards : vir... cum muliere... — Et transibunt... (vers. 12) : conformément à l'antique menace du Seigneur, Deut. xx\^II, 30, dont nous entendons ici l'écho. — A. minore quippe... (vers. 13). Que tous soient punis, puisque tous sont coupables.
— Avaritlœ : le désir immodéré du gain; c'est pour cela que le ch&tituent consistera en partie dans la perte de ces bleus mal acquis (cf. vers. 12).
— Dolum : la fraude, en vue de s'enrichir plus proraptement. — Curabant... cum ignominia (vers. 14). Hébr.: Ils pansent à la légère la plaie... Les prophètes et les prêtres ne faisaient rien pour remédier à l'état moral si déplorable de la nation ; au contraire. Ils l'aggravaient, en multltlpllant les vaines promesses : dicentes, Pax... — Con/usl sunt... (vers. 16). Honte que leur méri-
tait cette conduite ; mais lis ne savaient plus rougir, ajoute douloureusement le piyphète. Dieu recourra donc à un châtiment auquel ils seront plus sensibles : cadent Inter ruentes; ils périront avec la masse du peuple.
16-21. Nécessité d'une vraie conversion pour arrêter la colère du Seigneur ; des sacrifices purement extérieurs sont insuffisants. — State super ^Âas... : pour interroger les voyageurs et les passants sur ce qu'ils ont de mieux à faire dans leur situation si périlleuse. — Semitis antiquis : les sentiers que suivaient leurs ancêtres, spécialement les patriarches, aux meilleures époques de l'histoire d'Israël. — Dixerunt : Non... Refus impie. Ils préfèrent leur voie large, quoiqu'elle conduise à la mine. — Et constitui... (vers. 17). Miséricordieux jusqu'au bout, le Seigneur leur donne ^es prophètes (specuUitores , des vigies morales), t>our les avertir. — Vocem tubse : les voix prophétiques , qui sonnaient bruyamment l'alarme. — Ideo audite (vers. 18). En faoe d'un tel endurcissement, Dieu annonce
Jer. VI, 18-23.
18. Ide.) audite, geates; et cognosce, congregatio , (]uanta ego faciam eis.
19. Audi, terra : Ecce ego adducam mala super popalum istum, fructum cogitationum ejus, quia verba mea non audierunt, et legem meam projecerunt.
20. Ut quid mihi thus de Saba affertis, et calamum suave olentem de terra longinqua? Holo'cautomata vestra non Bunt accepta, et victimae vestrse non placuernnt mihi.
Propterea haec dicit Dominas
Ecce ego dabo in populum istum ruinas ; et ruent in eis patres et filii simul, vicinus et proximus peribunt.
22. Haec dicit Dominas : Ecce populus venit de terra aquilonis, et gens magna consurget a finibus terrœ.
23. Sagittam et scntum arripiet ; crudelis est et non miserebitur; vox ejus quasi mare sonabit; et super eqaos ascendent, prseparati quasi vir ad prselium adversnm te, filia Sion.
18. C'est pourquoi écoutez, nations; et sache, assemblée des peuples, tout ce que je leur ferai.
19. Ecoute, tene : Je vais amener des malheurs sur ce peuple, le fruit de leurs pensées, parce qu'ils n'ont pas écouté toa parole, et qu'ils ont rejeté ma loi.
20. Pourquoi m'apportez - vous l'encens de Saba, et le roseau au suave parfum, qui vient d'un pays lointain? Vos holocaustes ne me sont point agréables, et vos victimes ne me plaisent pas.
21. C'est pourquoi voici ce que dit le Seigneur : Je mettrai devant ce peuple des pierres de ruines; les pères et les fils tomberont ensemble sur elles, le voisin et l'ami périront.
22. Voici ce que dit le Seigneur : Un peuple vient du pays de l'aquilon, et une grande nation s'élève des extrémités de la terre.
23. Il saisira la flèche et le bouclier ; il est cruel et impitoyable: sa voix i-etentira comme la mer ; ils monteront sur des chevaux , prêts à combattre comme un seul homme contre toi , fille de Sion.
à toute la terre, avec une grande solennité, ses desseins de vengeauce. — Congregatio : l'ansemble de tous les peuples. — Les mots fructwn cogitatiomim..., qui servent d'apposition à mala, Indiquent que les Juifs seront les premiers et principaux auteurs de leurs propres calamités. — Ut quid mihi.^ (vers. 2u). C'est en vain que les coupables essayaient d'apaiser le Seigneur par des hommages purement extérieurs. Sur cette pensée, familière aux écrivains sacrés, voyez Ps. XLix, 8 et ss.; Ib. i, 11, et la pote ; Am. v, 21, etc. — Thiis de Saba ( hébr. : S'bâ' ). L'Arabie Heureuse a toujours été célèbre pour ses aromates et ses encens f « thus Sabaeum, » Virgile). — Calâmum suave... : le roseau aromatique, que l'on faisait venir de l'Inde (de terra longinqua). Cf. Ex. XXX, 23, et la note; AU. d'hist. nat., pi. m, flg. 5; pi. rv, flg. 4. — Ecce... in ruinas fvers. 21). Dans l'hébreu, avec une métaphore énergique : .Je mettrai devant ce peuple des pierres d'achoppement contre lesquelles se heurteront les pères et les flls... Ces pierres figurent les Chaldéens. — Patres et filii, vicinus etproativius : tous les Juifs sans exception.
3» L'hivaslon. VI, 22-30.
22-26. Avec quelle rigueur l'ennemi traitera les habitants de Juda. — De terra aquilonis. Toujours la direction du nord ; cf. vers, l*» ; i, 14 ; IV, 13; V, 1.5, etc. — Oens magna... Cette nouvelle description n'est pas moins belle que les précé.lentes. — Sagittam et scutum. Hébr.: l'arc et le Javelot. Cf. v, IG. — Oradelis est. Même trait dans Habacuc, i, 6 et ss. — Vox... quasi mare. Le bruit d'une foule nombieuse a beau-
coup d'analogie avec celui des vagues , entendu à distance. — Les mots adversum te, fllia Sion...,
Boucliers assyriens.
renvoyés à la fin du tableau, produisent un effet saisissant. — Andirimufi... (vers. 24). Jéremie exprime, au nom de ses concitoyens, la douleur et l'eftrol ressentis par eux à la nouvelle de l'in-
Jf.u. VI. 24-30.
24. Nous avons appris sa renommée, et nos mains ont perdu leur force; l'affliction nous saisit, et la douleur comme >me femme en travail.
2ô. Ne sortez pas dans les champs et n'allez pas sur les chemins, car là est le glaive de l'ennemi, et l'épouvante est en tout lieu.
26. Fille de mon peuple, revêts-toi d'un ci lice et couvre-toi de cendre; prends le deuil comme pour un fils unique, gémis amèrement, car le dévastateur viendra tout à coup sur nous.
27. Je t'ai établi' sur mon peuple comme un essayeur habile, tu connaîtras et tu sonderas leur voie.
28. Ce sont tous de grands rebelles, aux démarches frauduleuses; ce n'est que de l'airain et du fer, ils sont tous corrompus.
29. Le souiBet s'est usé, le plomb s'est consumé dans le feu ; en vain le fondeur les a mis dans le four, leurs malices n'ont point été consumées.
30. Appelez -les argent de rebut, car le Seigneur les a rejetés.
24. Audivimus famam ejus, dissolutae Bunt maïuis nostrœ ; tribulatio apprehendit nos, dolores ut parturientera.
25. Nolite exire ad agros, et in via ne ambuletis , quoniam gladius inimici , paver in circuitu.
26. Filia populi mei, accingere cilicio, et conspergere cinere; luctum unigeniti fac tibi, planctum araarum, quia repente veniet vastator super nos.
27. Probatorem dedi te in populo raeo robustum; et scies, et probabis viam eorum.
28. Omnes isti principes déclinantes , ambulantes fraudulenter ; ses et ferrum , universi corrupti sunt.
29. Defecit sufflatorium, in igné consumptum est plumbum ; fi-ustra conflavit conflator, malitise enim eorum non sunt consumptse.
30. Argentum reprobum vocate eos, quia Dominus projecit illos.
vaslon. Passage tragique. — Dissolutse... inanua. La terreur violente enlève toute force et rend incapable de résistance. — Nolite exire... (vers. 25). Sortir en dehors des remparts protecteurs serait s'exposer à une mort certaine. Cf. Jud. v, 6. — Pavor in circuitu. Belle personniflcatlon, chère à notre prophète ; cf. xx, 3, 10 ; xlvi, 5 ; xliv, 29.
— Filia populi (vers. 26). La ruine est tellement certaine, que Jérémie engage d'avance Jérusalem à manifester tous les signes d'un deuil extrême. — Conspergere cinere. Plus fortement dans l'hébreu : Revêts -toi de cendre. Cf. xxv, 34; Ez.
xxvii, 30, etc.; l'Atlas archéol., pi. XXVI, flg. 8 ; pi. XXVII, fig. I.
— Luctum unigeniti. Douleur proverbiale. Cf. Am. vm, 1.0; Zach. XII, 10, etc.
27-30. Le peuple théooratlque ressemble à un métal grossier dont ou ne peut rien extraire de bon ; c'est pour cela qu'il sera mis en pièces. — Probatorem dedi... C'est à Jérémie que Dieu adresse ces mots ; 11 le compare à un ouvrier chargé d'examiner les métaux précieux et de constater leur valeur réelle. — Le mot mib^âr, que la Vulgate traduit par rolustum, pourrait bien désigner ici, comme plus haut (i, 18), une Ville fortiflée ; dans ce cas , Dieu promettrait de nouveau à son messager de le défendre contre res ennemis. — Principes déclinantes. Hébr. :
(Ils sont tous) rebelles parmi les rebelles. — ^s et ferrum : des métaux vulgaires , par opposition à l'or et à l'argent. — Defecit sufflatorium (vers. 29). Hébr. : Le soufflet est haletant. C'est la môme pensée : 11 s'est usé, tant l'oifèvre l'a manié activement durant son travail. Voyez VAtl. archéol., pi. xlvi, flg. 6,8. — Consumptum...
Soufflet de forge dans i'aatiiiue Egypte.
plumbum. On mêlait du plomb à l'argent et à l'or dans le creuset, afln d'accélérer la séparation des scories. Dans le cas actuel, le plomb s'est consumé tout entier sans produire aucun résultat, parce que le métal, qui représente Juda, ne contenait rien de bou. — Malitise... consumptse. Hébr. : les méchancetés ne se sont pas détachées (les scories sont demeurées entières). — Argentum reprobum (vers. 30). Hébr.: argent de rebut. Conclusion terrible du discours.
Jkr. \]\, )-l\
V^erbura quod factum est ad Jerenùam a Domino, dicens
2. Sta in porta domus Domini, et prsedica ibi verbum istud, et die : Audite verbura Domini, omnis Juda, qui ingredimiui per portas bas ut adoretis Dominum.
'à. Hsec dicit Dominus exercituura, Deus Israël, Bsaas facile vias vestras, et studia vestra, et habitabo vobiscum in loco isto.
4. Nolite confidere in verbis mendacii, diceutes : Templum Domini, templum Domini, templum Domini est!
5. Quoniam si bene direxeritis vias vestras, et studia vestra, si feceritis judicium inter virum et proximum ejus,
6. advenge, et pupille, et viduse non feceritis calumniam, nec sanguinem innocentera efiEuderitis in loco hoc, et post deos alienos non ambulaveritis in malum vobismetipsis,
7. habitabo vobiscum in loco isto, in terra quam dedi patribus vestris,a sseculo et usque in sseculum.
8. Ecce vos confiditis vobis in sermonibus mendacii, qui non proderunt vobis :
Parole que le Seigneur adressa à Jérémie en ces termes
2. Tiens -toi à la porte de la maison du Seigneur, et là proclame cette parole, et dis : Ecoutez la parole du Seigneur, vous tous, habitants de Juda, qui entrez par ces portes pour adorer le Seigneur. -
3. Voici ce que dit le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Redressez vos voies et vos penchants, et j'habiterai avec vous dans ce lieu.
4. Ne vous fiez pas à des paroles de mensonge, en disant ; C'est ici le temple du Seigneur, le temple du Seigneur, le temple du Seigneur!
6. Car si vous dirigez bien vos voies et vos penchants, si vous rendez justicss à l'un comme à l'autre,
6. si vous ne faites pas violence à l'étranger, à l'orphelin et à la veuve, si vous ne répandez pas en ce lieu le sang innocent, et si vous n'allez pas après les dieux étrangers , pour votre malheur,
7. je demeurerai avec vous de siècle en siècle dans ce lieu, sur cette terre que j'ai donnée à vos pères,
8. Mais voici que vous vous fiez à des paroles de mensonge, qui ne vous serviront de rien :
voler, tuer, commettre l'adultère
BkcTIOX III. — VaUTE et StrPERSTTriEUSE CON- FIANCE QtJE LES JOIFS METTENT DAN8 LE TEMPLE ET LES SACRIFICES LITDROIQtTES ; LE VRAI CHEMIN DU SALUT. VII , 1 — X , 25.
I I. — Mélange impie du culte de Jéhovah et du culte des faux dieux. VIT, 1 — VIII, 3.
10 Cenx pour lesquels le temple de Jérusalem est un légitime sujet de conflance. VII ,1-7.
Chap. VII. — 1. Formule d'Introduction. Cf. II, 1, et m, 6.
2-7. A quelles conditions Dieu sauvera son peuple. — In porta... Le temple avait plusieurs entrées (cf. II Par. iv, 9) ; on ignore de laquelle il s'agit ici. — Omnis Juda. On a pensé que le Seigneur donna cet ordre à Jérémie à l'occasion de quelque grande solennité religieuse; une partie notable du peuple aurait donc été rassemblée à Jérusalem et dans le temple. — Bonas fadte vias... C'est le résumé du discours tout entier. — Habitabo vobiscwTn... Hébr.: Je vous ferai habiter dans ce lien. S'ils consentent à devenir meilleurs, Dieu retirera ses menaces et conser-
vera aux Juifs <T leur existence nationale ». Cf. Deut. vir, 12-15. — Nolite confidere... (vers. 4). A la stricte observation des volontés divines, qtû ■eur méritera cette grande récompense, le prophète est chargé d'opposer l'accomplissement purement extérieur et matériel des rites sacrée, dont Us ne sauraient retirer aucun fruit. — Templum Domini... Ces mots sont répétés par trois fols d'une manière emphatique et dramatique, pour mieux relever le caractère frivole et superstitieux de la conflance que l'on avait dans le temple et les cérémonies religieuses. — Quoniam ai bene... Vers. 5-6 : abrégé des conditions auxquelles Dieu fera miséricorde à son peuple et le maintiendra sur son territoire. — Habitabo vobiscum^.. (vers. 7). Hébr. : Je vous ferai habiter...; comme au vers. S*.
2» Ceux qui ont une conflance Insensée dans le temple. Vir, 8-15.
8-11. n ne suffit pas d'aller au sanctuaire pour obtenir le pardon de ses péchés. — Furari, occidere... Énumératlon (vers. 9) entièrement opposée k ceUe des vers. 5^-6. — Venisti», et sfe-
Jer. vit, 10-16.
jurer faussement, sacrifier à Baal, aller après des dieux étrangers qui vous étaient inconnus;
10. puis vous venez vous présenter devant moi, dans cette maison où mon nom a été invoqué, et vous dites : Nous sommes délivrés, quoique nous ayons commis toutes ces abominations.
11. Est-elle donc devenue une caverne de voleurs, cette maison où mon nom a été invoqué sous vos yeux ? Moi, moi qui suis, j'ai vu, dit le Seigneur.
12. Allez à mon sanctuaire, à Silo, où mon nom a résidé depuis le commencement, et voyez comment je l'ai traité à cause de la méchanceté de mon peuple Israël.
13. Et maintenant, parce que vous avez fait toutes ces choses, dit le Seigneur; parce que je vous ai parlé dès le matin sans que vous ayez entendu, parce que je vous ai appelés sans que vous ayez répondu,
14. je traiterai cette maison, où mon nom a été invoqué et en laquelle vous mettez votre confiance, et ce lieu que j'ai donné à vous et à vos pères, comme j'ai traité Silo;
15. et je vous rejetterai loin de ma face, comme j'ai rejeté tous vos frères, toute la race d'Ephraïm.
Toi donc, n'intercède pas pour ce
mendaciter, libare Baalîm. et ire posi deoR aliènes quos ignoratis;
10. et venistis, et stetistis coram me, in domo hac in qua invocatum est nomen meum, et dixistis : Liberati sumus, eo quod fecerimns omnes abominationes istas.
11. Numquid ergo spelunca latronum facta est domus ista, in qua invocatum est nomen meum in oculis vestris?
Ego, ego sum; ego vidi, dicit Dominus.
12. Ite ad locum meum in Silo, ubi habitavit nomen meum a principio, et videte quje fecerim ei propter malitiara populi mei Israël.
13. Et nunc, quia fecistis omnia opéra hfec, dicit Dominus; et locutus sum ad vos, mane consurgens, et loquens, et non audistis; et vocavi vos, et non respondistis,
14. faciam domui huic, in qua invocatum est nomen meum, et in qua vos habetis fiduciam, et loco quem dedi vobia et patribus vestris , sicut feci Silo ;
15. et projiciam vos a facie mea, sicut projeci omnes fratres vestros, uuiversum semen Ephraim.
Tu ergo, noli orare pro populo
tinUn... (vers. 10). La hardiesse effrontée de ces pécheurs est parfaitement dépeinte. — Liberati aumus. Comme s'il suffisait de quelques cérémonies extérieures pour effacer des crimes si énormes. — Eo quoâ /ecerimus... L'hébreu slgnide plutôt : pour que nous fassions... C.-à-d., de telle sorte que nous puissions nous livrer de nouveau librement et impunément à nos désirs mauvais. — Numquid... spelunca... (vers. 11). Langage d'une rare énergie, que Notre - Seigneur Jésus- Christ emprunta dans une circonstance solennelle, pour reprocher aussi à ses contemporains la manière indigne dont ils profanaient le temple. Cf. Matth. XXI, 13. Les grottes naturelles sont nombreuses parmi les collines calcaires de la Palestine, et elles servent parfois de refuge aux bandits. SI un acte de religion accompli dans le temple sans le moindre repentir avait suffi pour laver les plus grands forfaits, la maison de Dieu aurait été moralement un abri pour le crime. — Domvs... in qua invocatum... Trait destiné à mettre en relief la sainteté du temple : des prières ferventes y étaient montées vers le ciel depuis des siècles. — Ego, ego... La triple répétition du pronom est grosse de châtiments.
12-16. Lo temple, que l'on profane ainsi, sera détruit comme le sanctuaire de Silo. — In Silo. Sur câ lieu, où l'arche était demeurée quelque
temps, voyez Jos. xvin, 1; I Reg. i, 1-3, et IV, 3; Ps. Lxxvn, 60 et ss. (.Atl. géogr., pi. vii et xu). — Vbi... nomen meum. Le nom du Seigneur représente son essence. — Q«» fecerim... Silo existait encore à l'époque de Jérémie (cf. XLi, 6); mais ce n'était qu'une bourgade sans importance, qui depuis tomba si complètement en ruines, qu'on n'a retrouvé son emplacement que de nos jours, à SéTloûn. — Et nunc... (vers. 13). Le sanctuaire de Jérusalem, quoique autrement considérable, est menacé d'un sort pareil, à cause de l'Impiété des habitants de Jnda. — Mane consurgens. Anthropomorphisme très expressif : comme un homme qui se lève de grand matin, pour se livrer avec entrain à un travail pressant. Jérémie emploie assez souvent cette formule; cf. vers. 26; xxv, 4; xxvi, 6; xxDC, 19, etc. — Projiciam... a fade... (vers. 26): loin de la Terre sainte, où Dieu manifestait sa présence plus visiblement que partout ailleurs. Cf. IV Reg. XVII, 18, 20, 23, etc. — Semen Ephraim. C.-à - d. les habitants du royaume des dix tribus.
3» Que Jérémie n'essaye pas d'obtenir par ses prières le pardon de si grands coupables. VII, 18-20.
16-20. Noli orare... Autre manière de mettre en relief la gravité des crimes de Juda^ Jérémie
Jer. vit, 17-23.
Luc, nec assumas jiro eis laudem et orationem, et non obsistas mihi, qnia non exaiifiiam te.
17. Nonne \'ides quid isti faciunt in civitr.,tibus Juda, et in plateis Jérusalem?
18. Filii colligunt ligna, et patres succendunt ignem, et mulieres conspergunt adipem, ut faciant placentas reginœ cseli, et libent diis alienis, et me ad iracundiam provocent.
19. Numquid me ad iracundiam provocant? dicit Dominus ; nonne semetipsos, in confusioneni vTiltus sui?
Ideo hsec dicit Dominus Deus
Ecce furor meus et indignatio mea conflatur super locum istum, super viros, et super jumenta, et super lignum regionis, et super fi-uges terrae ; et succendetur, et non extinguetur.
21. Hœc dicit Dominus exercituum, Deus It-rael : Holocautomata vestra addite victimis vestris, et comedite carnes ;
22. quia non Bum locutus cum" patribus vestris, et non prsecepi eis, in die qua eduxi eos de terra .ffigypti, de verbo holocautomatum et victimarum ;
sed hoc verbura prsecepi eis, di
peuple, n'entreprends pour eux ni supplication ni prière, et ne t'oppose point à moi , car je ne t'exaucerai pas.
17. Ne vois -tu pas ce qu'ils font dans les villes de Juda et dans les places publiques de Jérusalem?
18. Les enfants ramassent le bois, les pères allument le feu, et les femmes pétrissent de la graisse pour faire des gâteaux à la reine du ciel, pour faire des libations à des dieux étrangers, et pour exciter ma colère.
19. Est-ce moi qu'ils irritent? dit lo Seigneur; n'est-ce pas eux-mêmes, pour la confusion de leur visage?
20. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur Dieu : Voici que ma fureur et mon indignation s'embrasent contre ce lieu, contre les hommes, et contre les animaux, et contre les arbres des champs, et contre les fruits de la terre; et elle brûlera, et ne s'éteindra pas.
21. Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël ; Ajoutez vos holocaustes à vos victimes, et mangez-en les chairs ;
22. car je n'ai point parlé à vos pères, et je ne leur ai donné aucun ordre, le jour où je les ai tirés du pays d'Egypte, au sujet des holocaustes et des victimes;
mais voici l'ordre que je leur ai
se disposait sans doute à intercéder pour ses concitoyens, comme autrefois Moïse (cf. Ex. xxxn, 10). — Loitden». L'hébreu désigne un cri perçant, c.-à-d. une supplication pressante. — Non obsistas. Très forte Image : se placer en qnelque sorte entre Dieu et le coupable, pour empêcher la vengeance d'éclater. Mais 11 faut que la justice suive son cours : non exaudiam... — Nonne vides... Motif (vers. 17-18) pour lequel le Seigneur se montre si sévère envers les Juifs : Us se livrent impudemment et universellement à l'idolâtrie. Les détails dramatiques du vers. 18 mettent sous nos yeux des familles entières se livrant au culte des faux dieux. Cf. Ez. vrn, 1 et 8S. — Colliguiit ligna: pour le bûcher qui consumera les offrandes. — Conspergunt adipem. Hébr. : elles pétrissent la pâte. — Placentaa. « Des gâteaux de ce genre, composés de farine et de miel, de forme ronde comme celle de la pleine lune, et appelés pour ce motif « selenae » ou lunes, étaient offerts à Diane par les Athéniens et à Hécate par les Siciliens. » — Reginse cseli : la lune, qui était l'objet d'un culte spécial chez les anciens peuples de l'Orient. Cf. xliv, 18 et ss. — Numq^iid me... Le double résultat de cette conduite (vers. 19-20) : elle excite la .iolère du Seigneur, elle amènera bientôt la ruine de Juda. — Indignatio... conflatur. Hébr, : sera
versée (comme une pluie d'orage). — Super loeum... viros... ^numération éloquente, mais terrible. Rien absolument ne sera épargné, car la nature même sera associée au châtiment de l'homme.
i" Vaine confiance des Juifs dans leurs sacrifices. VII, 21-28.
31-28. Inutilité des sacrifices liturgiques, s'ils sont offerts avec de mauvaises dispositions. (Test au fond la même pensée qu'aux vers. 4 et ss. — Holocautomata... addite... Exhortation ironique : multipliez vos offrandes autant que vous le voudrez; c'est eu pure perte. — Comedite... Dans certains sacrifices, divers membres des victimes revenaient au donateur, qui les consommait religieusement avec sa famille et ses amis. Cf. Lev. VI, 11 et ss. Mangez, devra dire le prophète; ce ne sont que des viandes vulgaires (cames). — Non aum locutus... ( vers. 22 ). Dès l'origine de la théocratie. Dieu avait formellement exigé des sacrifices multiples, et de longs passages du Peutateuque en déterminent les rites; mais ce langage hyperbolique avait pour but de redire très fortement aux Juifs que le Seigneur exigeait avant tout la perfection morale, et que les sacrifices extérieurs n'étalent rien sans elle. Cf. I Reg. XV, 22 ; Is. I, 11, etc. En réalité, sur le point de contracter l'alliance du SInaï, Dieu ne demanda
Jer. Vît. 24 -no.
lionne ; Kcoutez ma voix, et je sciai votre Dieu, et vous serez mon peuple; et marchez dans toutes les voies que je vous ai prescrites, afin que vous soyez heureux.
2i. Et ils n'ont pas écouté, et ils n'ont pas prêté l'oreille; mais ils ont suivi leurs désirs et la dépravation de leur mauvais cœur; ils ont été en arrière et non en avant,
25. depuis le jour où leurs pères sont sortis du pays d'Egypte jusqu'à ce jour. Et je vous ai envoyé tous mes serviteurs, les prophètes, jour par jour, les envoyant de grand matin ;
26. et ils ne m'ont pas écouté, et ils n'ont pas prêté l'oreille; mais ils ont raidi leur cou, et ils ont fait le mal plus que leurs pères.
27. Tu leur diras toutes ces choses, et ils ne t'écouteront pas ; tu les appelleras, et ils ne te répondront pas. ■
28. Alors tu leur diras : C'est ici le peuple qui n'a pas écouté la voix du Seigneur son Dieu, et qui n'a pas reçu ses instructions. La foi a disparu, et elle est bannie de leur bouche.
29. Coupe tes cheveux et jette -les; pousse tes cris vers le ciel , car le Seigneur a rejeté et abandonné la génération qui a excité sa fureur ;
30. car les enfants de Juda ont fait ce qui est mal à mes yeux, dit le Seigneur. Ils ont placé leurs abominations dans la maison où mon nom a été invoqué, afin de la souiller;
cens : Audite vocem racam, et ero vobis Deus, et vos eritis mihi populus ; et ambulatc in omni via quam mandavi vobis, ut bene sit vobis.
24. Et non audierunt, nec inclinaverunt aurem suam ; sed abierunt in voluntatibus et in pravitate cordis sui mali; factique sunt retrorsnm, et non in ante ,
25. a die qua egressi sunt patres eorum de terra .ffigypti usque ad diem hanc. Et misi ad vos omnes servos meos prophetas per diem, consurgens diluculo, et mittens ;
26. et non audierunt me, nec inclinaverunt aurem suam ; sed induraverunt cervicem suam, et pejus operati sunt quam patres eorum.
27. Et loqueris ad eos omnia verba hœc, et non audient te; et vocabis eos, et non respondebunt tibi.
28. Et dices ad eos : Hjbc est gens quœ non audivit vocem Doniini Dei sui, nec recepit disciplinam. Periit fides, et ablata est de ore eorum.
29. Tonde capillum tuum, et projice; et sume in directum planctum, quia projecit Dominus et reliquit generationem f uroris sui ;
30. quia fecerunt filii Juda malum in oculis meis, dicit Dominus. Posuerunt offendicula sua in domo in qua invocatum est nomen meum, ut polluèrent eam:
tout d'abord aiix Hébreux que de l'écouter et de lui obéir, et ils acceptèrent cette condition sans hésiter. — Sed hoc... prœcepi (vers. 23). Les mots aiidite... populus sout une citation libre de l'Exode, xrx, 5 ; les suivants, ambulate... vobis sont un écho de Deut. v, "3. — Et non audierunt ( vers. 24 ). La perpétuelle désobéissance d'Israël , dont l'histoire sainte présente ù tout instant des preuves. — Betrorsum, et non... ante. Mouvement rétrograde qui les conduisait à l'idolâtrie et à toute sorte de vices. — Misi... prophetas (vers. 25). Jéhovah oppose sa conduite à celle des Hébreux : 11 a tout fait pour les ramener à lui, mais Ils se sont odieusement endurcis dans le mal. — Induraverunt cervicem (vers. 26). Métaphore fréquente dans les saints Livres pour dépeindre l'endurcissement moral; cf. xix, 16; IV Reg. xvn, 4; Neh. ix, 16-17; Prov. xxix, 1, etc. — Loquerlu... et non... (vers. 27). Jérémle ne sera pas plus heureux que les prophètes ses devanciers. Du moins 11 aura pour mission de constater en quelque sorte officiellement le crime des Juifs : dicea. . . : Hœc est gens. . . ( vers. 28 ). Yoili\ bien leur note caractéristique : Ils sont
par antonomase la nation désobéissante envers Dieu. — Periit fides : la fidélité promise au Soigneur.
5» Les prochaines et redoutables vengeances de Jéhovah. VII, 29-34.
29-34. Le théâtre des forfaits de Juda sera aussi celui de son châtiment. — Tonde capillum... Dans l'hébreu, le verbe est au féminin; l'ordre s'adresse donc à Jérusalem persoimlflée (cf. VI, 2, 14; VIII, 11, etc.). Elle devra couper ses cheveux en signe de deuil. Le substantif hébreu nézer, traduit par capillum dans la Vulgate, a tout d'abord le sens de couronne ; ce qui a fait croire à quelques exégètes qu'il y a ici une allusion à la ruine de la monarchie Juive. Mais ce mot désigne souvent aussi la chevelure, et le contexte (« tonde ») Indique à n'en pas douter que tel est le cas ici. — In directum. Hébr.: sur les hauts lieux. Cf. m, 2, et la note. — Quia fecarunt... (vers. 30). Le Seigneur ne se lasse pas de mentionner les raisons pour lesquelles 11 traitera son peuple avec une si grande sévérité. — Offendicula sua. Hébr. : leurs abominations , c- à - d. leurs idoles. — In domo in qua... Les rois Implss
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31. et ils ont bâti des hauts lieux àTopheth, dans la vallée du tils d'Ennom, pour y consumer dans le feu leurs iils et leurs tilles, ce que je n'ai point ordonné, et qui ne m'est pas venu à la pensée.
32. C'est pourquoi , voici que les jours viennent, dit le Seigneur, où l'on ne dira plus Topheth, ni vallée du fils d'Ennom, mais vallée du carnage, et on ensevelira les morts h Topheth , parce qu'il n'y aura plus de place ailleurs.
33. Et les cadavies de ce peuple seront la pâture des oiseaux du ciel et des bêtes de la terre, et il n'y aura personne pour les chasser.
34. Et je ferai cesser, dans les villes de Juda et dans les places publiques de Jérusalem, les cris de joie et les cris d'allégresse, la voix de l'époux et la voix de l'épouse ; car le pays sera désolé.
31. et œdificaverunt excelsa Tophetli, quaB est in valle filii Eunom, ut inceiiderent filios suos et filias suas igni, quœ non prsecepi, nec cogitavi in corde meo.
32. Ideo ecce dies venient, dicit Dominus, et non dicetur amplius Topheth, et vallis filii Ennom, sed vallis iiiterfectionis; et sepelieut in Topheth, eo quod non sit locus.
33. Et erit morticinura populi hujus in cibos volucribus c.-eli et bestiis terra;, et non erit qui abigat.
34. Et quiescere faciam de urbibus Juda, et de plateis Jérusalem, vocem gaudii et vocem Isetitise, vocem sponsi et vocem sponsœ ; in desolationem enim erit terra.
CHAPITRE VIII
1. Eu ce temps -là, dit le Seigneur, on tirera de leurs sépulcres les os des rois de Juda, les os des princes, les os des prêtres, les os des prophètes, et les os des habitants de Jérusalem,
2. et on les exposera au soleil, k la lune et à toute la milice du ciel , qu'ils ont aimés, qu'ils ont honorés, qu'ils ont suivis, qu'ils ont recherchés, et qu'ils ont adorés. On ne les recueillera pas et on ne les ensevelira pas; ils seront sur la terre comme du fumier.
Et tous ceux qui seront restés de
1. In illo tempore, ait Dominus, ejicient ossa regum Juda, et ossa principum ejus, et ossa sacerdotum, et ossa prophetarum , et ossa eorum qui habitaverunt Jérusalem, de sepulcris suis ;
2. et expandent ea ad solem, et lunam, et omnem militiam caeli, quae dilexerunt, et quibus servierunt, et post quse ambulaverunt , et quae quaesierunt, et adoraverunt. Non coUigentur, et non sepelientur, in sterquilinium super faciera terrse erunt.
Et eligent magis mortem quam \i
Amon et Manassès n'ayaient pas craint de profaner ainsi le temple. Cf. IV Reg. xxi, 5 ; II Par. XXVIII, 2. — Mdiflcaverunt excelsa (vers. 31) : de petits monticules artificiels sur lesquels on érigeait des autels idolâtrlquos. — Topheth était une localité située vers l'extrémité orientale de la vallée A' Ennom (hébr., /7 innom). Voyez \'Atl. giogr. , pi. xiv, et la note de Jos. xv, 8. — Ut incendcreiil... Hori'ibles sacrifices, que l'on offrait au dieu Moloch. Cf. Lev. xviii, 21; xx, 2-5; IV Reg. XVI, 3 ; x.xi, 6. — Ideo ecce... (vers. 32). hw punition sera digne du crime. — VnUis interfectionia : h cause du carnage affreux qui aura Heu en cet endroit infâme. — Sepelievt... Autre manière dont Topheth sera profané et souillé. — Et erit morticiv n m... (vers. .S3). Horrible tableau. Beaucoup de o;ulavres denieuroront sans sépulture, et on ser.i contraint de les abandonner aux b?tes du oiel et des cbamps. Ce passage est
presque littéralement emprunté à Deut. xxvm , 26. — Quiescere faeiani. . . ( vers. 34 ). Cessation de toute joie dans le pays. Jérémle revient souvent sur cette pensée, et dans les mêmes termes ; cf. XVI, 9; XXV, 10; xxxiii, 11, etc. Les réjouissances qui accompagnaient les noces ont toujours été très grandes en Palestine ; cf. Jud. xrv, 10 et 88.; I Mach. ix, 39, etc.
Chap. VIII. — 1-3. Complément de la vengeance divine : les ossements des morts seront déterrés et pollués. — In illo tempore : au temi* où auront lieu toutes les choses affreuses qui viennent d'être décrites, c.-à-d. à l'époque d€ la prise de Jérusalem par les Chaldéens. — Ejieieiit ossa... Les morts eux-mêmes ne reposeront point en paix dans leurs s(''pulcres. C'est dans l'espoir d'y trouver dos trésors et des objets da prix que l'ennemi ouvrira ainsi les tombeaux. — Osaa principum... Les ossements les nlus respeo-
Jer. VIII, 4-7.
tam omnes qui rtsidni fuerint de cogtiatione hac pessima, in universis locis quas derelicta stmt, ad quai ejeci eos, dicit Dominus exercituum.
4. Et dices ad eos : Hsec dicit Dominus : Numqiiid qui cadit non resurget?
et qui aversus est non revertetur?
5. Qnare ergo aversus est populus iste in Jérusalem aversione coutentiosa? Apprehenderunt mendaciura, et uoluerunt reverti.
6. Atteudi, et auscultavi : nemo quod bonum est loquitur ; nullus est qui agat pœnitentiam super peccato suo,-dicen8:
Quid feci? Omnes conversi sunt ad cur- Bum suum , quasi equus impetu vadens ad prselium.
7. Milvus in caelo cognovit tempus Buum; turtur, et hirundo, et ciconia, custodierunt tempus adveiitus sui ; po-
cette race très méchante, dans tous les lieux où je les aurai chassés, dit le Seigneur des armées, en quelque lieu qu'ils soient, préférerunt la mort à la v^a.
4. Tu leur diras : Ainsi parle le Seigneur : Est-ce que celui qui est tombé ne se relève pas? et celui qui s'est détourné ne revient -il pas?
6. Pourquoi donc ce peuple de Jérusalem s'est- il détourné de moi avec une aversion opiniâtre? Ils se sont attachés au mensonge, et ils ne veulent pas revenir.
6. J'ai été attentif et j'ai écouté : il n'y en a pas un qui parle comme il devi-ait; il n'y en a pas un qui fasse pénitence de son péché, en disant : Qu'ai-je fait? Ils reprennent tous leur course,.
comme un cheval qui s'élance au combat.
7. Le milan connaît dans le ciel sa saison; la tourterelle, l'hirondelle et la cigogne observent le temps de leur arri-
tables n'échapperont point à ce port, particulièrement cruel aux yetix des Orientaux.— Expanclent... ad sotém... (vers. 2). Les astres contempleront ainsi l'ignominie de ceux qui leur avaient
La grue de Palcsiice (Grue cir.crra).
autrefois offert un culte sacrilège. Notez la longue ' série des synonymes en gradation ascendante qui signalent ce culte honteux : dilexerunt,... servleruvt... — Et eligent... (vers. 3). Les vivants ! si-ront encore plus à plaindre que les mores. Nous
entendons Ici des échos de Lev. xxvi, 36-39, et de Deut. xxvin, 65-67. — Cognatione hac pessima. C'est son propre peuple que Jéhovah désigne^ ainsi I
§ II. — Étonnante obstinations
des Juifs dans le mal. VIII, \
IX
1» Cet endurcissement est un fait entièrement inouï. Vllf, 4-1.3.
4-13. Qui cadit..., qui aversus... Deux exemples familiers, ' pour démontrer qu'il serait aisé \ aux Juifs de se convertir, s'ils ' le voulaient slncèremctit : quand on est tombé, on se relève; quand on s'est égaré , on se j remet sur la bonne vole. — Aversione eonientiosa. Hébr. ; par un égarement perpétuel. — ' Meiulacium : probablement les i Idoles, comme souvent ailleurs.]
— Attendi , et auscuUaviy (vers. 6). Bel anthropomor-
^^ phisme, qui nous montre le Sei-
gneur attendant tout anxieux le retour de son peuple. — Kemo quod bonum... Hébr. : Ils ne parlent pas avec droiture.
— Conversi.... ad eursum...
Image énergique pour décrire leur course effrénée vers It;
mai; rien n'est plus iTnpétueux que le cheval de guerre s'élançant au combat. Cf. .lob, xxxrx, 24 et ss. — Milvus... rogTtovit...(\ers. 71. Comparaisons qui f appellent ceUes d'Isaïe, i, 3, et qui condamnent sévèrement la conduite de la D:Uiou
Jer. VIII, 8-12.
vée; mais mon peuple n'a pas connu le jugement du Seigneur.
8. Comment dites- vous : Nous sommes sages, et la loi du Seigneur est avec nous? La plume meusongére des scribes n'a vraiment écrit que le mensonge.
9. Les sages sont confondus, ils sont épouvantés, ils sont pris ; car ils ont rejeté la parole du Seigneur, et ils n'ont plus aucune sagesse.
10. C'est pourquoi je donnerai leurs femmes à des étrangers, et leurs champs à à\mtres héritiers, parce que, depuis le plus petit jusqu'au plus grand, ils se livrent tous à l'avarice; depuis le prophète jusqu'au prêtre ils font tous le mensonge.
11. Et ils entreprenaient à leur confusion de guérir la blessure de la fille de mon peuple, en disant : La paix, la paix, lorsqu'il n'y avait point de paix.
12. Ils sont confus, parce qu'ils ont commis des abominations, ou plutôt la
pulus autera meus non cognovit judicium Domiui.
8. Quoniodo dicitis : Saj)iente8 nos Bumus, et lex Domini nobiscum e.st?
Vere mendacium operatus est stylus mendax scribarum.
9. Confusi sunt sapientes, perterriti et capti sunt ; verbum enim Domini projecerunt, et sapieutia nulla est in eis.
10. Propterea dabo mulieres eorum exteris, agros eorum heredibus, quia a minimo usque ad maximum, omnes avaritiam sequuntur ; a propheta usqne ad sacerdotem, cuncti faciunt mendacium.
11. Et sanabant contritionem filiœ pcpuli mei ad ignominiam, dicentes : Pax, pax, cum non esset pax.
12. Confusi sunt, quia abominationem fecerunt ; quinimo confusione non sunt
théocratique : les oiseaux voyageurs suivent fidèlement les lois que leur trace la nature pour leurs migrations, tandis que les Juifs semblent Ignorer les lois ijudicium) de Jéhovah. Au lieu du milan , l'hébreu mentionne la cigogne ( hâsldah; voyez Job, xxxix, 16, et la note), qui arrive
et superbe : Ils possèdent la loi écrite, 11 est vrai, mais ils ne la pratiquent point. — Vere mendacium... Cette réplique du prophète contient pour eux un sanglant reproche : les scribes, ou Interprètes autorisés de la loi, ne se servent de leur style (de leur plume, dirions -nous aujourd'hui)
Scribes occupés & écrire. ( Peinture égyptienne.)
en Palestine vers la fln de mars, y réside environ six semaines, et va s'établir dans l'Europe du nord. — Turtur. Le retour de ce gracieux oiseau est signalé, Cant. ii, 12, comme un signe du i)rlntemp8. — Hirundo. Vraisemblablement l'espèce d'hirondelle nommée « Cypselus » (hébr., KÛr; Atl. d'Mst. nat., pi. Lxix, fig. 6). — Cieonia. Hébr.: la grue {Atl.à'hist.nat., pi. lxv, flg. 6). — Sapitnlet nos... (vers. 8). Allégation prétentieuse
que pour tromper le peuple sur ses devoirs. C'est sous le règne de Josias que les scribes apparaissent pour la première fois comme une classe organisée; cf. II Par. XXXIV, \5. — Confusi... sapientes. La punition de ces faux sages (vers. 9). — Propterea dabo... Les vers. 10 - 12 sont presque une répétition littérale de vi, 12-16. — Heredibus est synonyme de exteris, et désigne non pas des héritiers proprement dits, mais des ennemis qui
Jer. VIII, 13-18.
confiisi, et erubescere nescierunt. Idcirco cadent inter corruentes ; in tempore visitationis suœ corrueiit, dicit Domiuus.
13. Congregans congregabo eos, ait Dominus ; non est uva in vitibus, et non Bunt ficus in ficulnea; folium defluxit, et dedi eis quœ prsetergressa sunt.
14. Quaie sedemus ? Convenite , et ingrediamur civitatem munitam, et sileamus ibi, quia Dominus Deus noster si 1ère nos fecit, et potiim dédit nobis aquam fellis ; pecca^àmus enim Domino.
16. Expectavimus pacem, et non erat bonum; tempus medelae, et ecce formido.
16. A Dan auditus est fiemitus equorum ejas ; a voce hinnituum pugnatorum ejus commota est omuis terra; et venerunt, et dévora verunt teiram et plenitudinem ejus , urbem et habita tores ejus.
17. Quia ecce ego mittam vobis serpentes regulos , quibus non est incantatio, et mordebunt vos, ait Dominus.
Dolor meus super dolorem, in me cor meum mœrens
confusion même n'a pu les confondre, et ils n'ont pas su rougir. C'est pourquoi ils tomberont avec les mourants, ils tomberont au temps de leur châtiment, dit le Seigneur.
13. Je les réunirai tous, dit le Seigneur; il n'y a pas de raisin sur les vignes, ni de figues sur le figuier; les feuilles sont tombées, et ce que je leur avais donné leur a échappé.
14. Pourquoi restons-nous assis? Rassemblez-vous, et entrons dans les villes fortes, et demeurons- y en silence, car le Seigneur notre Dieu nous a réduits au silence, et il nous a donné à boire de l'eau de fiel, parce que nous avons péché contre le Seigneur.
15. Nous attendions la paix, et il n'est venu rien de bon ; la guérison, et voici la frayeur.
16. Depuis Dan on entend le frémissement de ses coursiers ; tout le pays est ébranlé par les hennissements de ses chevaux de guerre ; ils sont venus, et ils ont dévoré le pays et ce qu'il renferme, la ville et ses habitants.
17. Car j'enverrai contre vous des serpents, des basilics, contre lesquels il n'y aura pas d'enchantement, et ils vous mordront, dit le Seigneur.
18. Ma douleur est au-dessus de toute douleur; mon cœur est languissant au dedans de moi.
s'empareront du territoire juif par la force. — Congregans congregabo (vers. 13). La i)erte des coupables est prochaine et ceitaine. — Non est uva... Motif du châtiment : ils ressemblent à des arbres stériles, que l'on arrache et que l'on Jette au feu. — Dedl eis quœ. . . D'après la Yulgate : Ce que je leur avals donné luur a échappé. Le sens est plus clair dans l'hébreu : Et Je (leur) donnerai (des gens qui) les envahiront. Nouvelle prédiction de l'Invasion chaldéenne.
2" Le Seigneur va frapper de rudes coups.
vm, 14 -ir.
14-16. Les habitants de Juda délibèrent sur ce qu'ils doivent faU"e en cette circonstance critique. — Quare sedemus... Pourquoi demeurent- Ils tranquillement assis tandis que le danger apiiroche, au lieu de prendre des mesures pour lui échapper? Ils so disposent à suivre le conseil donné antérieurement par Jérémle dv, 6), et à se réfugier dans les places fortes : convenite. . . Mais au fond ils sont sans espoir, comme ils l'ajoutent d'après l'hébreu : (Entrons dans les forteresses) pour y périr (Vulg. : et sileamus ibi; le silence de la mort), car le Seigneur noire Dieu nous a fait périr (c.-à-d., nous destine à la mort; Vuig., siîere... fecit). — Aquam fellis.
Hébr. : des eaux de rô'è; plante vénéneuse, qui représente le pavot suivant les uns, la ciguë selon les autres, etc. Cf. Deut. xxix, 18. — Peccavimus enim. Confession trop tardive, et sans repentir. — Expectavimus pacem... (vers. 16) : en conformité avec les vaines promesses des fanx prophètes. Comp. le vers. 11.
16-17. L'invasion ennemie. — A Dan. Sur la frontière septentrionale de ia Palestine. Cf. rv, 15, et la note. — Aiuiiius et fremitus... Encore une brève et belle description de l'armée envahissante. Au lieu de pugnatorum ejus, l'hébreu dit : ses robustes ; désignation poétique des chevaux de guerre. — Serpentes regulos. L'ennemi est maintenant comparé à la petite vipère très dangereuse qu'on nomme le basilic. — Quibus non... incanlatio. Cf. Eccl. x, 11, etc. L'art de charmer les serpents subsiste encore dans les contrées bibliques.
3» Jérémle déplore amèrement le sort de son peuple. VIII, 18-22.
18-22. Lamentations douloureuses. — Dolor... super dolorem. L'hébreu signifie : Je voudrais soulager ma douleur. — Ecce vox... Causes do cette poignante tristesse (vers. 19-20). Le prophète contemple déjà ses compatriotes en exil
Jrr. VTTI, 19 - TX. 3.
19. Voici que la voix de l;i lille de raon })eu|)le retentil d'une terre lointaine : Le Seigneur n'eat-il pas dans Sion? Son roi n'est -il plus en elle? Pourquoi donc m'ont -ils irrité par leurs images sculp tées et par leurs dieux étrangers ?
20. La moisson est passée, l'été est fini, et nous n'avons pas été sauvés.
2L A cause de la plaie de la fille de mon peuple je suis brisé et attristé; l'épouvante m'a saisi.
22. N'y a-t-il pas de baume en 6alaad? ne s'y trouve- 1- il pas de médecin? Pourquoi donc la blessure de la fille de mon peuple n'a- 1- elle pas été pansée?
19. Ecce vox clainoris filiae populi mei de terra longinqua : Numquiti Dominus non est in Sion? aut rex ejus non est in ea? Quare ergo me ad iracundiam concitaverunt in sculptilibus suis , et in vanitatibus alienis?
20. Transiit raessis, finita est œstas, et nos salvati non sumus.
21. Super contritione filiae populi mei contritus sum, et contristatus ; stupoT obtinuit me.
22. Numquid résina non est in Galaad? aut medicus non est ibi? Quare igitur non est obducla cicatrix filise populi mei?
CHAPITRE IX
1. Qui donnera de l'eau à ma tête, et à mes yeux une fontaine de larmes, pour que je pleure jour et nuit les morts de la fille de mon peuple?
2. Qui me donnera dans le désert un abri de voyageurs,et j'abandonnerai mon peuple, et je me retirerai du milieu d'eux ? Car ils sont tous adultères ; c'est une troupe de prévaricateurs.
3. Ils se servent de leur langue comme d'un arc, pour lancer le mensonge et non la vérité. Ils se sont fortifiés sur la
1. Quis cfabit capitf meo aquam, et oculis meis foutem lacrymarum , et plorabo die ac nocte iuterfectos filite populi mei?
2. Quis dabit me in solitudine diversorium viatorum, et derelinquam populum meum et recedam ab eis? quia omnes adulteri sunt, cœtus prsevaricatorum,
3. Et extenderunt linguam siiara quasi arcum mendacii, et non veritatis. Confortati sunt in terra , quia de malo ad
(de lerra longinqua), et 11 entend leurs plaintes désespérées : Numquid non... in Sionf — Quare ergo me... Réponse du Seigneur à ces cris de désolation : H a châtié, mais on l'y avait contraint.— Tianaiit messis... Encore la plainte du peuple. Cette locution est proverbiale, pour dire que les Juifs n'ont désormais aucune chance de salut, pas plus que les agriculteurs n'en possèdent de faire une riche récolte, lorsque le temps de la moisson est passé. — Saper contritione... (vers. 21). .Jerémlc reprend à son tour sa lamentation. — Contristatus. D'après l'hébreu : Je suis noir; c.-à-d vêtu de deuil. — Numquid rcsina non... (vers. 22). Le ^ori était une gomme aromatique, exsudée probablement par le Balauite d'Egypte ou Fau.x • bauraier de Galaad, plante de la famille des Olacinéos (Atl. d'hist. nut., pi. xix, flg. 4 ; pi. XX, flg. 1 ). Cf. Gen. xxxvir, 25. Galaad était un district montagneux situé à l'est dn Jourdain (Atkts géogr., pi. vu). Lo sens de la question est celui-ci : Tout espoir de salut est-Il periiu pour Juda? — Quare... non... oî)ducta...f Hébr.: Pourquoi n'y a-t-il pas de guérisoi» pour la flUe de mou peuple?
Comment. — V.
4» Continuant sa lamentation, le prophète décrit quelques-uns des crimes de son peuple. IX, 1-9.
Chap. IX. — 1-C. Plaintes sur la malice des Juifs, spécialement sur la méchanceté de leurs langues. — Quis dabit... aquam? Jérémie voudrait se fondre entièrement en larmes, tant les malheurs de sa nation sont affreux. — Quis... diversoriu7n...? Hébr.: Qui me donnera dans le désert un abri de voyageurs? « Le lieu le plus désolé, pourvu qu'il lui fournisse un abri suffisant, est l'objet des ardents désirs du prophète,)» car ce serait pour lui une consolation de pouvoir échapper ainsi au douloureux spectacle qu'il a constamment sous les yeux à Jérusalem. Ce passage fait allusion aux khans ou caravansérails, construits çà et là en Orient le long des routes pour servir de refuges aux voyageurs. Cf. Gen. XLll, 27; Ex. IV, 24, etc.; VAtl. arcli., pi. ucxvi, ûg. 2. — Omnes adulteri.... Une grande dépravation morale régnait alors dans Juda, con-^équence naturelle de l'idolâtrie. — Extenderunt... quasi arcum... (vers. 3). Métaphore qui exprime trte bien les maux causés par les méchanle.'S
Jkr. TX, 4-11.
mahim egressi sunt, et me non cognoveruiit, dicit Dominus.
4. Unusqnisque se a proximo suo custodiat, et in omni fratre suo non habeat Sdiiciara, quia omnis frater supplantans suiiplantabit, et omnis amicus fraudukiiier incedet.
5. Et vir fiatrera suum deridebit, et veritatem non loquentur; docuerunt eiiiin linguam suam loqui mendacium ; ut inique agerent laboraverunt.
6. Habitatio tua in medio doli. In dolo renuerunt scire me, dicit Dominus.
7. Propterea haec dicit Dominus exercitiium : Ecce ego conflabo, et probabo eoB ; qnid enim aliud faciam a facie fiiiae populi mei?
8. Sagitta vulnerans lingua eonira, dolum locuta est. In ore suo" pacem cuni amico suo loquitur, et occulte ponit ei insidias.
9. Numquid super his non visitabo, dicit Dominus, aut in gente hujusmodi non ulciscetur anima mea?
10. Super montes assumam fletum ac lamentum, et super speciosa deserti plancuim, quoniam incensa sunt, eo quod non sit vir pertransiens, et non audierunt vocem possidentis; a volucre cseli usque ad pecora transmigraverunt et recesserunt.
Et dabo Jérusalem in acervos
teiTe, car ils passent d'un crime h un autre, et ils ne me connaissent pas, dit le Seigneur.
4. Que chacun se garde de son prochain, et que nul ne se fie à son frère; parce que le frère ne pense qu'à perdre son frère , et que tout ami marche avec fourberie.
5. Chacun se rit de son frère, et ils ne disent pas la vérité ; car ils ont instruit leur langue à dire le mensonge ; ils se sont étudiés à faire le mal.
6. Ta demeure est au milieu de la fourberie. C'est par fourberie qu'ils ont refusé de me connaître, dit le Seigneur.
7. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur des armées : Voici, je les ferai passer par le feu et je les éprouverai; car quelle autre chose puis -je faire è l'égard de la fille de mon peuple?
8. Leur langue est une flèche qui blesse ; elle parle pour tromper. De leur bouche ils parlent de paix avec leur ami, et ils lui tendent des pièges en secret.
9. Ne punirai -je pas ces choses, dit le Seigneur, et ne me vengerai -je pas d'une telle nation?
10. Sur les montagnes je pleurerai et me lamenterai ; sur les beautés du désert je gémirai, parce que tout a été brûlé, parce que personne n'y passe plus et qu'on n'y entend plus la voix de celui qui les possédait; depuis i^oiseau du ciel jusqu'aux troupeaux, tout a émigré et s'est retiré.
Je ferai de Jérusalem des raoa
langucs. — De malo ad malum... Tl n'est pas une de leurs démarches qui ne soit mauvaise; ils vont sans cesse de méchanceté en méchanceté. — Viiiisquixqiie... a proximo... (vers. i). La malice est parvenue à un tel degré d'lntci;8l;6, qu'il n'est plus possible de se fler même aux parents et aux amis les plus Intimes. Cf. Mich. vu, 6-6. Le trait omnis /rater... supplantant (hébr., ya"qob) contient une allusion évidente à l'histolre du patriarche Jacob. Cf. Gen. xxv, 26 ; XXVII, 36, etc. — Et irir... (vers. 5). Hébraïsnie : ebacun se moque de son prochain. — Ut inique... laboraverunt. Détail qui marque une malice très profonde : se donner de la peine pour faire le mal. — Habitaiio... (vers. 6). Jérénile s'adresse Individuellement à chacun de ses concitoyens. Même pensée qu'au vers. 4 : n'ayez confiance en personne , car la fourberie vous entoure de toutes parts.
7- 9. La punition ne saurait manquer. — Conflabo et probabo. Ce sont deux opérations distinctes : jeter le métal au creuset, et constater, liou:^ l'action du feu, s'il est réellement pur.
Ici le creuset consistera dans l'affliction. Cf. Is. XLViii, 10 ; Zach. xiii, 9, etc. — Quid enim (nllud manque dans l'hébreu )... Que faire à ce peui'le obstiné dans le mal. sinon le châtier? — Sagiita vulnerana... (vers. 8). Même genre de péché et même image qu'au vers. 3. Cf. Ps. lfv, 22. — Numquid super his... (vers. 9). Répétition de v, 9. Dieu justifle, pour ainsi dire, à ses propres yeux la conduite sévère qu'il va être obligé de tenir à l'égard de Juda.
6° Détails plus complets sur la vengeance que Jéhoviih tirera bientôt de sa nation rebelle. IX, 10-22.
10-12. Le pays sera entièrement dévasté. — Super montes. C.-à-d., an sujet des montagnes, au sujet des pâturages du désert (Vulg. , speciosa deserti), qui seront ravagés par l'ennemi. Par dései't 11 faut entendre les lieux inhabiti^s et non cultivés, mais remplis d'herbages au piiiitemps, qui occupent une partie notable des régions méridionales de Juda. — Eo quod non sit... Les habitants du pays ont péri ou ont été emmenés en exil. — Non audierunt. Les animaux
Jer. ÎX, 12-18.
CMux i]ei sable H un repaire de dragons ; je cliangerai les villes de Juda en un désert, et personne n'y habitera plus.
12. Quel est l'homme sage qui comprenne ceci, et à qui la parole de la Louche du Seigneur soit révélée, afin qu'il annonce pourquoi le pays a été détruit et brûlé comme un désert, où personne ne passe?
13. Et le Seigneur dit : C'est parce qu'ils ont abandonné la loi que je leur ai donnée, et parce qu'ils n'ont point écouté ma voix, et qu'ils ne l'ont pas suivie ;
14. mais qu'ils ont suivi la dépravation de leur cœur, et les Baais, selon qu'ils l'avaient appris de leurs pères.
15. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Voici, je nourrirai ce peuple d'absinthe, et je lui ferai boire de l'eau de fiel.
16. Je les disperserai parmi des nations que n'ont connues ni eux ni leurs pères, et j'enverrai derrière eux le glaive, jusqu'à ce qu'ils soient exterminés.
17. Ainsi parle le Seigneur des armées , le Dieu d'Israël : Cherchez, et appelez les pleureuses, et qu'elles viennent ; envoyez vers celles qui sont habiles, et qu'elles accourent;
18. qu'elles se hâtent de dire sur nous une complainte ; que nos yeux répandent des larmes, et que nos paupières se fondent en eaux.
areuïb, et cubilia draconum ; et civitiitos Juda dabo in desolationem, eo quod non sit habitator.
12. Quis est vir sapiens qui intelligat boc, et ad quem verbum oris Domini fiât, ut annuntiet istud, quare perierit terra , et exusta sit quasi desertum , eo quod non sit qui pertranseat?
13. Et dixit Dominus : Quia dereliquerunt legera meam quam dedi eis, et non audierunt vocem meam , et non arabulaverunt in ea ;
14. et abierunt post pravitatem cordis sui , post Baalim , quod didicerunt a patribus suis.
15. Idcirco hœc dicit Dominus exercituum, Dens Israël : Ecce ego cibabo populum istum absinthio, et potum dabo eis aquam fellis.
16. Et dispergam eos in gentibus quas non noverunt ipsi et patres eorum ; et mittam post eos gladium, donec consumantur.
17. Heec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Conte mplamini, et vocate lamentatrices, et veniant ; et ad eas quse sapientes sunt mittite , et properent ;
18. festinent, et assumant super nos lamentum; deducant oculi nostri lacrymas, et palpebrse nostrae defluant aquis.
eux-mêmes ont disparu : on n'entend plus la voix des troupeaux (ainsi dit l'hébreu, au lieu de vocem possidentis). — A volucre... Hyperbole destinée à mieux relever l'étendue de la désolation. — Dabo Jérusalem... (vers. 11). Le sort de la cité sainte sera Identique à celui qu'Isaïe avait prédit à Babylone et à Édom. Cf. Is. xiii, 21-22; XXXI V, 9 et 68. — Acervos... dra,cor,um. Hébr. : un monceau (de ruines), repaire des chacals. — Quis... sapiens... (vers. 12). Défi porté aux faux sages et aux faux prophètes de Juda. Personne ne comprend la raison de ces malheurs, tant l'aveuglement spirituel est général.
13-16. Le peuple sera déporté dans un pays lointain. — Quia dereliquerunt. . . Ce sont les considérants (vers. 13-14) de cette partie de la sentence. — Baalim : tous les faux dieux, comme plus haut (il, 8, 23). — Quod didicerunt... : car la malice du peuple est invétérée. — Cibabo..., potum dabo... (vers. 15). Figures des rudes prlvatlDDs occasionnées par la guerre et la captivité, rt Parmi les différentes sortes d'absinthe que produit la Palestine, la plus commune est l'ArtemUla judalca, dont la tige rameuse atteint ' iivironuD mètre de haut. Ses feuilles sont blan-
châtres à la face supérieure, blanches par -dessous; les fleurs, petites et Jaunes. Toutes ses parties sont très amères. » (Atl. d'hist. nat., pi. xxrv, flg. 2, 6.) — AqvMm fellis. Hébr. : defc eaux empoisonnées. Cf. viii, 14, et le commentaire. — Dispergam, eos... (vers. 16). Accomplissement de l'antique oracle Lev. xxvi, 33, auquel ce passage est en partie emprunté. — Donec consumai itur : non pas tous d'une manière absolue (cf. IV, 27, etc.), mais du moins tous les coupables.
17-22. Effrayante mortalité parmi le peuple. — Contemplamini. L'hébreu signifie plutôt : Comprenez. Que les Juifs fassent attention à l'ordre qui va leur être donné, et qu'ils s'y conforment fidèlement. — Vocate lamentatrices. On nommait ainsi les femmes qui faisaient métier de pleurer sur les morts, et qui, « les cheveux épars, la poitrine dénudée, Invitaient en chantant les passants à se lamenter » (saint Jérôme). C!f. EcoL XII, 5 ; Marc, v, 38, etc. (Atl. archêol., pi. XXVI, flg. 6, 9, U ; pi. XXVII, flg. 1, 5, 7, etc.). Dans toutes les villes et bourgades de la Palestine, on en trouve encore de très habiles à pousser ces lamentations, en partie traditionnelles, en
Jer. IX, 19-25.
19. Quia vox lamentatioiiis audita est de Sion : Quomodo vastati suraus, et confusi vehementer! quia dereliquimus terram, quoniam dejecta sunt tabernacula nostra.
20. Audite ergo, muUeres, verbum Domini, et assumant aures vestrse sermonem oris ejus ; et docete filias vestras lamentum, et uaaquseque proximam suam planctum ,
21. quia ascendit mors per fenestras nostras, ingressa est domos nostras, disperdere païA'ulos deforis, juvenes de plateis.
22. Loquere : Hsec dicit Dominas ; Et cadet morticinum hominis quasi Btercus super facieni regionis, et quasi fœnum post teigum raetentis, et non est qui colligat.
23. Hœc dicit Dominus : Non glorietur sapiens in sapientia sua, et non glorietur fortis in fortitudine sua, et non glorietur dives in divitiis suis ;
24. sed iu hoc glorietur, qui gloriatur, scire et nosse me, quia ego sum Dominus qui facio misericordiam , et judicium, et justitiam in terra; hsec enim placent mihi, ait Dominus.
Ecce dies veuiunt, dicit Dominus
l'j. Car des crie lugubres se font entendre de Sion : Comme nous avons été ravagés et couverte de confusion! car nous abandonnons notre pays, et nos habitations ont été renversées.
20. Écoutez donc, femmes, la parole du Seigneur, et que vos oreilles saisissent la parole de sa voix; apprenez à vos tilles des chante lugubres, et enseignezvous les unes aux autres des complaintes ,
21. parce que la mort est montée par nos fenêtres, et qu'elle est entrée dans nos maisons, pour exterminer les enfants dans les rues, et les jeunes gens dans les places publiques.
Dis : Ainsi parle le Seigneur
Les cadavres des hommes tomberont sur la face de la terre comme du fumier, et comme les javelles derrière le moissonneur," et il n'y aura personne pour les relever.
23. Voici ce que dit le Seigneur : Que le sage ne se glorifie pas dans sa sagesse, que le fort ne se glorifie pas dans sa force, et que le riche ne se glorifie pas dans ses richesses ;
24. mais que celui qui se glorifie, se glorifie de me connaître, et de savoir que je suis le Seigneur qui exerce la miséricorde, et l'équité, et la justice sur la terre ; car c'est là ce qui me plaît, dit le Seigneur.
partie Improvisées, qui fout l'éloge du défunt
— Quia vox... (vers. 19). Ce sont les habitants de Jérusalem qui font entendre ces plaintes du lieu de leur lointain exil, où le prophète les contemple par anticipation (.dereliquimvs terram).
— Audite..., mulierea (vers. 20). Toutes les femmes de Juda devront apprendre à pleurer sur les morts, car bientôt la mortalité sera tellement grande dans le pays, que les pleureuses à gages ne suffiront pas. — Docete : puisque ces lamentations étalent un art véritable, et que « les cris et les mélodies dont elles se composaient étaient habilement adaptés aux chagrins dont elles étalent l'expression ». — Quia ascendit mors... (vers. 21). Personnification très dramatique, pour dire que la mort exercera ses ravages au dedans et au dehors : elle pénétrera dans les maisons comme les voleurs, sous forme de maladies, de famine, etc.; elle saisira violemment les jeunes gens dans les rues au mUleu de leurs jeux. — Loquere (vers. 22). Ordre très brusque du Seigneur à son prophète ; 11 met ce dernier trait de la description en un relief saisissant. — Quasi slereaa... : parce que les cadavres demeureront sans sépulture. — Quasi
fœnum... Hébr. : comme une gerbe derrière le moissonneur. D'ordinaire, après que le moissonneur a déposé à terre les poignées d'épis qu'il vient de couper, un autre ouvrier les ramasse et en forme des gerbes, qui sont entassées, puis emportées (AU. archéol., pi. xxxiv, flg. 3, 4,7; pi. XXXV, flg. 4); mais ici les Javelles pourrissent sur place.
5 III. — Le ehemin du salut. IX, 23 — X, 91,
l" Â elle seule, la circoncision est incapable de sauver les Juifs. IX, '23-28.
23-24. La fausse gloire et la vraie gloire. — Non glorietur... Les biens terrestres étant si Instables (Jérémle signale les trois principaux par manière d'exemple : sapientia, fortitudine, divitiis'), c'est une grande vanité que de mettre en eux sa confiance et sa gloire. — Sed in hoe (pronom très accentué)..., scire... La seule gloire sérieuse et durable, et l'unique moyen de salut. Cf. I Cor. I, 30; II Cor. x, 17.
26-26. Inutilité de la circoncision, si elle n'est pas accompagnée d'une vertu sincère. — Visitaio. Bn mauvaise part, pour punir bévèremenU
Jeu. IX, 26 - X, 4.
le Seigneur, où je visiterai tous ceux qui Bont circoncis,
26. l'Égyte, et Juda, et Édom, et les enfants d'Ammon, et Moah, et tous ceux qui se rasent les cheveux et qui habitent le désert ; car toutes les nations sont inoirconcises , mais toute la maison d'Israël est incirooncise de cœur.
et visitabo super omnera qui circumcisum babet prcsputium,
26. super ^gyptum, et suptr Juda, et super Edom, et super filios Ammon, et super Moab, et super omnes qui attonsi 8unt iu comam, habitantes in deserto ; quia omnes gentes habent prœ putium, omnis autem domus ibiAel iucircumcisi sunt corde.
CHAPITRE X
1. Ecoutez la parole que le Seigneur a prononcée sur vous, maison d'Israël.
2. Voici ce que dit le Seigneur : Ne soyez pas les disciples des voies des natious, et ne craignez pas les signes du ciel que craignent les nations,
3. car les lois des peuples ne sont que vanité. La main de l'ouvrier coupe un arbre dans la forêt avec la hache ;
4. il en fait une œuvre décorée d'or et d'argent ; il la fixe avec des clous et des marteaux, afin qu'elle ne tombe pas en pièces ;
1. Audite verbum quod locutus t:.t Dominus super vos, doraus Israël.
2. Haec dicit Dominus : Juxta vias gentium nolite discere , et a signis csbU nolite metiiere quae timent geiites,
quia leges populorum vanse sunt
Quia lignum de saltu praecidit opus manus artificis in ascia ;
4. argento et auro decoravit illud; clavis et malleis compegit, ut non dissolvatur ;
— Circumeisum.. prseputium. A la lettre dans l'hébreu : Quiconque est circoncis dans l'incirconcision ; c.-à-d. les Juifs qui, tout en portant la marque extérieure de la circoncision, ne valaient pas mieux , en réalité , que les païens. Comparez le raisonnement semblable de
saint Paul, Rom. ii, 25-29. — Super ^gyptum , et... Juda. Le peuple de Dieu est cité d'une manière humiliante parmi les nations païennes. — Attonai^. comam. Uébr.: Ceux qui sont rasés an coin (de la chevelure, vers les tempes). Cette coutume, suivie par divers peuples de la gentllité (notamment par les Cédarènes, d'après xlix , 28 et 32 ; cf.
Hérodote, m, 8), était formellement Interdite aux Hébreux, « à cause de son affinité avec l'idolâtrie. » Cf. Lev, xix, 27.
2» Caractère insensé de ridolâtrie. X, 1-16.
Chap. X. — 1-5. Le néant complet des idoles.
— Audite... Le vers. 1 sert de transition et d'introduction. — Juxta ffias gentium... Les Juifs sont exhortés en termes pressants à ne pas se laisser entraîner aux usages pervers des Gentils.
— A signis exil. Ces mots désignent, ainsi qu'il ressort du verbe metucre, les phénomènes extraordinaires du ciel (éclipses, météores, comètes, etc.), qui, aux yeux des païens, présageaient toujours quelque calamité nationale. — Leges populorum. C.-à-d., d'après le détail qui précède, les oputuines, les croyanoei des nations Idolâtres.—
Lignum de saltu (yen. S*>). Pour donner plus de force à son exhortation, Jérémie démontre le néant des Idoles par la manière dont elles sont fabriquées. Tout ce passage est Imité d'Isaïe, XL, 18-30, et xuv, 12 et as. — In ascia. Le sens
Sémites portant les coins de 1« barbe rasés. ( Moniiin. égyptiens.)
de l'hébreu n'est pas absolument certain : peutêtre le ciseau des sculpteurs. (Atlas arehéoL, pi. XLVii, flg. 3.) — Argento... decoravit: en recouvi-ant d'un précieux métal le bols ou la pierre qui formait d'ordinaire le fond de la statue. Cf. Is. XXX, 22; XL, 19; XLrv, 12-13. — Clavis. . . compegit : pour empêcher l'idole de tomber. Trait Ironique. Cf. Is. xl, 20 ; xli, 7. — In simllitudinem palmse (vers. 6). C.-ù-d.«comme un de ces piliers raldes et sans élégance que l'on peut voir dans l'architecture orientale, et auxquels les faux dieux pouvaient fort bien être oomparéi. avec leurs bi-as et leurs jnalns collés
Jer. X, 5-12.
5. In Bimilitudinem palmae fabricata 8unt, et non loquentur; portata tollentur, quia incedere non valent. Nolite ergo timere ea, quia nec maie possunt facere nec bene.
6. Non est similis tui, Domine; magnus es tu, et magnum nomen tuum in fortitudine.
7. Quis non timebit te, o rex gentium? tuum est enim decus; inter cunctos sapientes gentium, et in universis regnis eorum, nuUus est similis tiii.
8. Pariter insipientes et fatui probabuntur ; doctrina vauitatis eomm lignum est.
9. Argeutum involutum de Tharsis affertur, et aurnm de Ophaz ; opus artificis et manus serarii, hyaciiithus et purpura indumentum eorum : opus artificum universa hœc.
10. Dominus autem Deus verus est, ipse Deus vivons, et rex sempiternus.
Ab indignatione ejus commovebitur terra; et non sustinebunt gentes comminationem ejus.
11. Sic ergo dicetis eie : Dii qui c«los et terram non fecerunt pereant de terra, et de his quse sub cselo sunt !
Qui facit terram in fortitudine
5. Ces statues sont fabriquées à la ressemblance d'un tronc de palmier, et elles ne parlent pas; on les lève et on les porte, parce qu'elles ne peuvent marcher. Ne les craignez donc pas, car elles ne peuvent faire ni bien ni mal.
6. Nul n'est semblable à vous, Seigneur ; vous êtes grand, et votre nom est grand en puissance.
7. Qui ne vous ciaindra, ô roi des nations? car la gloire vous appartient; parmi tous les sages des nations, et dans tous leurs royaumes, nul n'est semblable à vous.
8. On les convaincra tous qu'ils sont fous et insensés ; leur doctrine de vanité est un morceau de bois.
9. On ap[)orte le meilleur argent di' Tharsis , et l'or d'Ophaz ; l'ouvrier et la main de l'orfèvre les mettent en œuvre ; l'hyacinthe et la pourpre leur servent de vêtements : tout cela est l'œuvre des artisans.
10. Mais le Seigneur est le vrai Dieu, il est le Dieu vivant et le roi éternel. Son indignation fait trembler la teixe, et les nations ne supportent pas ses menaces.
Cest Dieu qui a créé la terre par
à leurs flancs, avec leurs jarobes et leurs pieds Blmplement ébauchés. » Voyez VAtl. arch., pi. lui , fig. 4; pi. xc, flg. 8; pi. cxi, fig. 4, etc.Quelqucs commentateurs traduisent ainsi l'hébreu : Ils sont comme des piliers dans un champ de concombres. Ce serait une allusion Ironique aux épouvanta ils dont on se sert pour chasser les oiseaux des Jardins (et. Bar. vi, 70) ; mais ce sen- . tlment est peu garanti.
6-16. Comparaison entre le vrai Dieu et les idoles, pour mieux démontrer encore l'Inanité de ces dernières. — Non est simlHs... Brusque et émouvante apostrophe (vers. 6-7;. — Rex gentium. Les autres dieux ne sont que des divinités nationales, circonscrites à telle ou telle localité; Jéhovah domine sur l'univers entier. — Tuum... decus. La phrase n'e^t pas achevée dans l'hébreu : Cest à toi qu'appartient... « Le royaume, » ajoute le Targum. — Doetnva vanitatia... (vers. 8^). Hébraïsme qui revient à dire que tout ce qu'on raconte des idoles est pure vanité et frivolité, puisqu'après tout elles ne sont elles-mêmes qu'un morceau de bols mort. — Argentum involutuin (vers. 9). Hébr . de l'argent en lames. L'écrivain sacré revient sur la fabrication des Idoles, pour Compléter co qu'il a dé)f> dit de leur néant. -- ZJe Thtmtie. Uébr. : furiii; Tarlessus, eo Us-
pagne , vers l'embouchure du Guadalquivlr ( A II,
géogr., pi. i). — De Ophaz (hùhr., 'Ufâz). Cette contrée n'est mentionnée qu'ici et Dan. x, 5. D'après de nombreux critiques, elle ne différerait pas de celle d'Oiihlr; d'autres la regrardent comme une région distincte, qu'ils placent près du fleuve Hyphasis, dans l'Inde. — HyacintJnis et purpura. Deux sortes de pourpre : la violette et la rouge. — Opus artlficum... hmc Le prophète insiste avec dédain sur ce détail significatif. — Dominus autem. . . ( vers. 10 ). Le contraste est présenté et développé d'une manière saisissante. — Sic ergo dicetis... (vers. 11). Langage que les Israélites devront tenir aux païens (eis) parmi lesquels ils seront prochainement exilés. Dans la Bible hébiaïque, ce verset e.-^t écrit en chaldéen, Jérémie ayant voulu dicter d'avance à ses compatriotes les termes mêmes de la réponse qu'ils auraient à faire à leurs vainqueurs. Ce n'est nullement, comme on l'a parfols prétendu, une glose tardivement insérée dans le texte, quoique ce soit une sorte de parenthèse, après laquelle recommence la description de U toute - puissance du vrai Dieu (qui facit..., vers. 12). — Ad vocem suam (vers. IS) : le tonnerre, qui ébranle l'atmosidière et; am^nc la pluie, et. Job, xxxvii:, 35-26, eto. La Bible l'ap-
Jkr. X, 13-19.
Fîi pnispance, qui a préparé le monde par sa sagesse, et qui a étendu les cieux par son intelligence.
13. A sa voix il met une masse d'eau dans le ciel, et il élève les nuées des extrémités de la terre ; il fait fondre en pluie les éclairs, et il fait sortir les vents de ses trésors.
14. Tout homme devient insensé par sa science, tout artiste est couvert de honte par sa statue ; car ce qu'il a fondu est une fausseté et un corps sans âme.
16. Ce sont des choses vaines et une œuvre dont on doit rire; elles périront lorsque viendra leur châtiment.
16. Celui qui est la part de Jacob ne leur ressemble pas, car c'est lui qui a tout créé, et Israël est le sceptre de son héritage; son nom est le Dieu des armées.
17. Ramasse à terre ton ignominie ; toi qui habites en plein siège ;
18. car ainsi paile le Seigneur : Voici que, cette fois, je jetterai au loin les habitants de ce pays, et je les affligerai de telle sorte que pas un ne m'échappera.
Malheur à moi, à cause de ma
sua, prœparat orbem in sapitmtia sua, et prudentia sua extendit caelos.
13. Ad vocem suam dat multitudinera aquarum in cselo, et élevât nebulas ab extremitatibus terrœ; fulgm-a in pluviam facit, et educit ventura de thesauris suis.
14. Stultus factus est omnis homo a scientia , confusus est artifex omnis in sculptili; quoniam falsum est quod confla-vit, et non est spiritus in eis.
15. Vaua sunt, et opus risu dignum; in tempore visitationis suse peribunt.
Vae mihi super coutritione mea
pelle poétiquement la voix du Seigneur; cf. Ps. xxviii, 3-9, etc. — Stultus /actus. . . (vers. 14-151. Conclusion toute naturelle de ce qui vient d'être dit soit des idoles, soit de Jéhovah. Comp. le vers. 8. i^e langage est très énergique.— Non
Z» Des conquérants venus du nord maltraiteront la nation théocracique, infidèle à son Dieu. X, 17-25.
17-22. L'invasion et le ravage. La description de la folie des idolâtres (vers. 1-16) n'a été qu'une
Prisonnière rte fmerre, dr.nt pTusfenrs portent de petits psaupts (Bns-reliet ««""yrlen.)
est...8imilis .. (vers. 16). Autre antithèse frappante entre les Idoles et le vrai Dieu , qui a daigné se faire la glorieuse part des Juifs (pars Jacob} et qui se les est réservOs eux-mêmes comme son héritage. Au lieu do virga hereditatis, il faudrait : la tribu, c.-à-d. le peuple de son liérltage • 1. P«. Lxxni, 2; Is. lxiii, 17).
« Idée subsidiaire i>; le prophète revient maintenant à son terrible refmiu. — Con/usionem tuam. Dans l'hébreu : ton paquet ; quelques objets de première nécessité, réunis en toute hâte au moment du départ pour l'exil. On voit souvent sur les monuments assyriens les captifs munis de ces paquets (Atlas archéol., pi. i flg. »;
Jer. X, 20-25.
pessima ptaga mea. Ego autem dixi :
Plane haic infiirnitas mea est, et portabo illaru.
20. Taberriaculum meum vastatum est, omnes funiculi mei dirupti sunt; filii mei exierunt a me, et non subsistunt. Non est qui extendat ultra tentorium meum , et erigat pelles meas.
21. Quia stulte egerunt pastores, et Dominum non quœsieinint; propterea non intellexerunt, et omnis grex eorum dispersus est.
22. Vox auditionis ecce venit, et commotio magna de terra aquilonis, ut ponat civitates Juda solitudinem , et habitaculura draconura.
i3. Scio, Domine, quia non est hominif> via ejus, nec viri est ut ambulet, et dirfgat gressus suos.
24. Corripe me, Domine, verumtamen in judicio, et non in furore tuo, ne forte ad nihilum redigas me.
25. Effunde indiguationem tuam supe.' gentes quse non cognoverunt te, et Buper provincias quse nomen tuum non invocaverunt, quia comederunt Jacob, et devoravcrunt eum, et consumpserant illum, et decus ejus dissipaverunt.
ruine et de ma plaie maligne. Mais j'ai dit : C'est de moi que vient mon malheur, et je le supporterai.
20. Ma tente a été détruite, tous mes cordages ont été rompus; mes enfants sont sortis de mon enceinte, et ne sont plus. Il n'y a plus personne pour dresser ma tente, ni pour relever mes pavillons.
21. Car les pasteurs ont agi d'une manière insensée, et ils n'ont pas cherché le Seigneur; c'est pourquoi ils ont été sans intelligence, et tout leur troupeau a été dispersé.
22. Voici qu'une rumeur se fait entendre, et un grand tumulte qui vient de la terre de l'aquilon, pour réduire les villes de Juda en un désert et en un repaire de dragons.
23. Seigneur, je sais que la voie de l'homme n'est pas en son pouvoir, et que l'homme ne peut point marcher et diriger ses pas par lui-même.
24. Châtiez-moi, Seigneur, mais avec justice, et non dans votre fureur, de peur que vous ne me réduisiez au néant.
25. Répandez votre indignation sur les nations qui ne vous connaissent pas, et sur les provinces qui n'ont point invoqué votre nom, car elles ont dévoré Jacob, elles l'ont consumé entièrement, et ont détruit toute sa gloire.
pi. Lxxvin, flg. 7 ; \i\. xc, fig. 6). — Quse habi- Uis... Hébr. : toi qui es assise dans le siège, c.-à-d. qui es une ville cernée et assiégée. — Projleiam... in hne vice (vera 18). « Cette fois, » par opposition aux Invasions précédentes, qui n'avalent été que transitoires et avaient laissé le royaume debout. — Ita ut inveniantur : afin qu'on les atteigne et qu'on les fasse prisonniers. L'hébreu emploie l'actif, et ne termine pas la phrase : Afin qu'Us trouvent (le malheur, ajoute le Targum ). La Vulgntc fournit un sens excellent. — Vae mihi... Lamentation pathétique de Jérusalem après sa ruine (vers. 19-22). Elle s'excite dès le début k supporter patiemment ses maux : portabo. . . — Tabemaculum... Tableau détaUlé des ravages opérés par les Cbaldéens. — Funiculi : les cordes qui servent à fixer la couverture de la tente. Cf. Is. liv , 2 , etc. ; l'Atlas arehéol., pi. xi, flg. 1-4, 6, 8. — Quia 8tuUe.^ (vers. 21). La cause de tous ces malheurs. Poslores : les chefs civils de l'État Juif (cf. ii, 8; III, 15, etc.). — Non intellexerunt, Hébr.: ils n'ont pas prospéré. — Vox avxlitionla. . . ( vers. 22 ). Hébraïsme qui signifie : Une voix se fait entendre. Cette voix s'écrie : Ecce venit 1 L'ennemi approche et envahira bientôt le territoire de Juda, renversant tout sur son pa-ssage ( commotio magna). Sur l'expression de terra aqviUmit, voyez i, 14,
et la note. — Habltoculum draconum. Hébr. : un repaire de chacals. Cf. ix, 11.
23-25. Humble confession de Jérusalem, qui Implore la miséricorde divine. — Scio, Domine. Elle est censée adresser cette prière au Seigneur lorsqu'elle apprend que les Chaldéens s'avancent contre elle. — Non est... via.„ Chaque homme dépend absolument de Dieu pour la direction Bolt générale, soit particulière, des événements de sa vie. Vérité qui s'applique non seulement aux hommes ordinaires (howinis; hébr., 'ârfdwi), mais aussi aux riches et aux puissants (vlri; hébr., 'iS). Cf. Prov. xvr, 9. — La locution diriçat greseus marque la réussite, le succès. — Corripe me... (vers. 24). La cité coupable accepte le châtiment qu'elle a la conscience d'avoir si bien mérité ; elle se contente de demander à Dieu qu'il lui soit infligé in judicio, c.-à-d. avec mesure (« ad normam veri et Justl »), et non in Jurore; car la divine colère, si elle ne se contenait pas, briserait et anéantirait tout. Cf. Ps. vi, 2, et la note; xlvi, 28, etc. — Effuvde indignationem (vers. 25). Coiup. le Ps. Lxxvni, 6-7, où la même pensée est exprimée presque dans les mêmes termes. Jérusalem suggère délicatement an Seigneur l'idée de substituer les païens à Juda, s'il faut que sa colère éclate. Geux-IA ne l'ont- 11s pas beaucoup plus gravement offensé (nowien
Jer. XI. 1-7.
fi69
CHAPITRE XI
1. Parole que le Seigneur adressa à Jéréiuie, en ces termes :
2. Écoutez les paroles de cette alliance, et parlez aux hommes de Juda et aux habitants de Jérusalem,
3. et dites -leur : Voici ce que dit le Seigneur, le Dieu d'Israël : Maudit soit l'homme qui n'écoutera point les paroles de cette alliance,
4. que j'ai prescrite à vos pères le jour où je les tirai de la terre d'Egy;pte, de la fournaise de fer, en disant : Écoutez ma voix, et faites tout ce que je vous ordonne, et vous serez mon peuple et je serai votre Dieu ;
6. afin que j'accomplisse le serment que j'ai fait à vos pères, de leur donner une terre où coulent le lait et le miel , comme vous le voyez aujourd'hui. Je répondis et je dis : Qu'il en soit ainsi, Seigneur.
6. Et le Seigneur me dit : Crie toutes ces paroles dans les villes de Juda, et hors de Jérusalem, en disant : Écoutez les paroles de cette alliance et observez - les ,
7. car j'ai conjuré vos pères avec instance, depuis le jour où je les ai tirés de la terre d'Egypte jusqu'à aujourd'hui; 3e les ai conjurés en me levant dès le matin, et je leur ai dit : Écoutez ma voix.
Verf)ura quodfactum est a Domino ad Jeremiam, dicens
2. Audite verba pacti hujus , et loquimini ad viros Juda, et habitatores Jérusalem ,
3. et dices ad eos : Hsec dicit Dominus Deus Israël : Maledictus vir qui noî» audierit verba pacti hujus
4. quod prsecepi patribus vestris, in die qua eduxi eos de terra ^gypti, de fornace ferrea , dicens : Audite vocem meam, et facite omnia quœ prœcipio vbbis, et eritis mihi in populum, et ego ero vobis'in Deum ;
6. ut suscitera juramentum quod juravi patribus vestris, daturura me eis terram fluentera lacté et melle, sicut est dies haec. Et respondi, et dixi : Amen, Domine.
6. Et dixit Dominus ad me : Vociferare omnia verba hœc in civitatibus Juda et foris Jérusalem, dicens : Audite verba pacti hujus, et facite illa,
7. quia contestans contestatus sum patres vestros, in die qua eduxi eos de terra ^gypti, usque ad diem hanc; mane consurgeus contestatus sum, et dixi : Audite vocem meam.
(uum non...; eomederunt...) 7 L'espoir se fait Jour dans cette demande : l'orgueil des païens sera humilié et le peuple de Dieu rétabli.
«aCTION IV. — QUATRIÈMB DISCOURS : JtTDA A HONTEUSEMENT VIOLÉ LA SAINTE ALUANCS.
XT, 1 — XIII, 27.
5 1. — Quiconque est infidèle à cette alliance est maudit. XI, 1-17.
I» Les principales conditions de l'alliance. XI, 1-8.
Chap. XI. — 1. Petite Introduction à ce nouveau discours. Cf. Il, 1 ; m, 6 ; vn, 1, etc.
2-6. Les Juifs ont autrefois Juré d'observer i'alllance contractée avec Jéhovah. — Audite... Court exorde (vers. 2 - 3), et appel à l'attention. — Verba pacti hujvs. Ces mots font allusion au renouvellement de l'alliance du Sinaï, qui avait eu lieu naguère à Jérusalem, durant la dix-hultlème année du règne de Joslas. Cf. IV Reg. xxin, 1- 3. — Loquimini. Diou adresse cet ordre a, Jérémie et à ses antres prophètes (les LXX
et le syriaque emploient le singulier : Parle). — ilaUdictus vir... Écho de Deut. xxvii, 26, et des autres malédictions qui avaient retenti lorsque la loi fut solennellement promulguée sur le mont Garizim. — De fornace ferrea ( vers. 4 ). Autre emprunt au Deutéronome, iv, 20. Cette métaphore désigne l'Egypte, où les Hébreux avaient eu beaucoup à souffrir, — Audite... et facite... C'était la très simple et unique condition de l'alliance : obéir aux ordres de Jéhovah. Avantage Immense et glorieux promis en échange : eritis... in populum... — Ut suscitem jurameninm ( vers. 6 ) : la promesse de donner la Palestine aux descendants des patrlai'ches. Cf. Deut. vu, 12-13, etc. — Terram fluentem... Image qui marque une fertilité extraordinaire; cf. Ex. in, 8, 17; XIII, 6, etc. — Respondi... : Amen. Le peuple avait Juré au Seigneur une inviolable fidélité. Cf. Deut. XXVII, 14, etc.
6-8. Comment Us ont violé cette alliance sacrée. — Voeiferare... in civitatibus... On conclut assez généralement de ce passage, et avec beaucoup de vrftisemblanoe, que Jérémie accouipagniv
Jer. XI, 8-14.
8. Et non audierunl , nec inclinaverunt aurem suam, eed abierunt unuBquisque in pravitate cordis sui mali ; et induxi super eos omnia verba pacti hujus quod piœcepi ut facerent, et non feceiunt.
9. Et dixit Dominas ad me : Inventa est conjuratio in viris Juda et in habitatoribus Jérusalem.
10. Reversi Bunt ad iniquitates patrum suorum priores, qui noluerunt audire verba mea. Et hi ergo abierunt post deos alienos, ut servirent eis; initum fecerunt domus Israël et domus Juda pactum meum, quod pepigi cum patribus eorum.
Quam ob rem hœc dicit Dominus
Ecce ego inducam super eos mala de quibus exire non poterunt ; et clamabunt ad me, et non exaudiam eos.
12. Et ibunt civitates Juda et habitatores Jérusalem, et clamabunt ad deos quibus libant, et non salvabunt eos in tempore alBictionis eorum.
13. Secundum numerum enim civitatum tuarum erant dii tui, Juda; et secundum numerum viarum Jérusalem, posuisti aras confusionis, aras ad libandum Baalim.
14. Tu ergo noli orare pro populo hoc, et ne assumas pro eis laudem et orationem, quia non exaudiam in tempore clamons eorum ad me, in tempore afflictionis eorum.
8. Et ils n'ont point écouté, et ils n'ont pas prêté l'oreille, mais chacun a suivi la dépravation de son mauvais cœur; et j'ai accompli sur eux toutes les paroles de cette alliance, que je leur avais ordonné d'observer et qu'ils n'ont point observée.
9. Et le Seigneur me dit : Il y a une conj uration chez les hommes de Juda et chez les habitants de Jérusalem.
10. Ils sont retournés aux anciennes iniquités de leurs pères, qui n'ont pas voulu écouter mes paroles. Ceux-ci ont couru aussi après des dieux, étrangers, pour les servir; la maison d'Israël et la maison de Juda ont rompu l'alliance que j'avais conclue avec leurs pères.
11. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur : Voici que je ferai venir sur eux des maux dont ils ne pourront sortir ; et ils crieront vers moi, et je ne les exaucerai pas.
12. Et les villes de Juda et les habitants de Jérusalem iront crier vers les dieux auxquels ils font des libations, et ils ne les sauveront point au temps de leur affliction.
13. Car tu as eu autant de dieux que de villes, ô Juda; et dans chacune des rues de Jérusalem vous avez placé des autels de confusion, des autels pour faire des libations à Baal.
14. Toi donc, n'intercède pas pour ce peuple, et n'entreprends pour eux ni supplication ni prière , car je ne les écouterai pas au temps où ils crieront vers moi, au temps de lem* affliction.
Josias & Béthel et dans les autres villes du nord lorsque ce prince alla y renverser l'Idolâtrie. Cf. IV Reg. xxiii, 16 et 88. — Cuntestans rontestatus... Le Seigneur ne s'était pas lassé de rappeler aux Israélites la nécessité d'une parfaite obéissance. Mais, non audierunt... (vers. 8). Do là des châtiments sévères : induoei super eos...; Ils avalent vu se réaliser contre eux les "malédictions formulées par le texte même de l'alliance.
2» Les habitants actuels de Juda n'ont pas été plus fldèles que leurs pères au contrat du Slnaï; aussi seront- ils punis à leur tour. XI, 9-X7,
9-13. L'idolâtrie effrénée des Juifs leur attirera de grandes calamités. — Inventa... conjuratio. Expression énergique pour désigner la défection et l'apostasie universelles : tous les citoyens de Juda ont, pour ainsi dire, conspiré contre le Seigneur en se livrant à l'idolâtrie. — Ad iniquitutes... priores. Dans l'hébreu, cet adjectif retombe plutôt sur le mot pati-um : les Iniquités de leurs premiers ancêtres. Allusion »ux pratiques Idolâtriqucs auxquelles les Hébreux
s'étalent livrés au pied même du Slnaï, dans le désert de Pharan, et dès leur installation dans la Terre promise. — Et hi ergo. Le pronom est très fortement accentué : les contemporains de Jérémle, ces dignes enfants de tels pères. — ' Domns Israël et... Juda. Les deux royaumes, qui ne se sont que trop bien ressemblés sous le rapport de l'idolâtrie, seront mis de pair sous celui du châtiment iquam ob rem..., vers. 11 ). — Et ilmnt civitates... Les vers. 12-13 expriment une pensée presque identique à celle de n, 27-28; c'est la peinture dramatique d'une idolâtrie effrénée. — Qwtlws lihant. Hébr. : auxquels Ils brûlent de l'encens. — Posuisti aras confusionis. Hébr.: Tu as érigé des autels à l'ignominie, C.-à-d. à Baal. Cf. m, 24, et la note.
14-17. La beauté Idéale du peuple théocratiqne est mise en contraste avec sa laideur morale, qui attirera sur lui les divines vengeances. — Tu ergo noli... Cf. vn, 16. Inutile de prier pour la prospérité temporelle de ces grands coupablw, car le Seigneur est bien décidé à les punir. — Qiiid est hoc.^ (veM, 1»). D«n8 l'hébreu , qui e>i
'i.'SS'^^M^^^^^
^KB. XI, 15-19.
15. Quid est, quod dilectus meus in domo mea fecit ecelera multa? Numquid carnes sanctae auferent a te raalitias tuas, iu quibus gloriata es?
16. Olivam uberem, pulchram, £ructiferam, epeciosam, vocavit Dominus nonien tuura ; ad vocem loquelse, grandis exarsit ignis in ea, et combusta sunt fruteta ejus.
17. Et Dominus exercituum qui plantavit te looutus est super te malum, pro malis domus Israël et domus Juda , quse fecerunt sibi ad irritandum me, libantee Baalim.
18. Tu autem, Domine, demonstrasti mihi, et cognovi; tunc ostendieti mihi studia eorum.
19. Et ego quasi agnus mansuetus, qui portatnr ad victimam; et non cognovi quia cogitaverunt super me coneilia, dicentos : Mittamus lignum in panem ejus, et eradamus eum de terra viveutium, et nomen ejus non meraoretur ampliuB.
15. D'où vient que mon bien -aimé a commis des crimes nombreux dans ma maison? Les chairs saintes des victimes enlèveront- elles tes malices, dans lesquelles tu te glorifies?
16. Olivier fertile, beau, chargé de fruits, gracieux, tel est le nom que le Seigneur t'a donné ; au bruit de sa parole un grand feu s'est mis dans cet arbre, et ses branches ont été brûlées.
17. Le Seigneur des armées, qui t'avait planté, a prononcé V arrêt de malheur contre toi, à cause des maux que la maison d'Israël et la maison de Juda ont commis pour m'irriter, en faisant des libations à Baal.
18. Mais vous, Seigneur, vous m'avez instruit, et j'ai connu; vous m'avez découvert leui"8 desseins.
19. Et moi j'étais comme un agnea plein de douceur, qu'on porte à la bo chérie, et je ne connaissais pas les pr jets qu'ils avaient formés contre moi, en disant : Mettons du bois dans son pain, exterminons -le delà terre des vivants, et qu'on ne se souvienne pluB <1' son nom.
ez
d'ailleurs assez obscur en cet endroit et dlvereement traduit, la phrase est coupée d'une autre maaière : Que fait mon bien-almé dans ma mal- Bonî y est -il pour commettre l'iniquité? Est-ce que des cris (c- à - d. des prières ; selon d'autres : Est-ce que des vœux?) et la :hair sacrée (les Bacrlflces) éloigneront de toi ta malice î Alors tu pourrais jubiler. Le blen-atmé du Sefi,'aeur c'est Jada; mais les Juifs sont devenus si odieux à Jéhovah par leur Idolfttrle, qiic lorsqu'ils pénètrent dans son temple pour lui offrir des priërea et des sacrifices, 11 les regarde oomme des Intrus et refuse de les exaucer. Cf. vu, 10, 21; Is. i, 11-15. — Olivam uberem (hébr., verdoyant)... BeUe comparaison. L'olivier, qui est une de« principales richesses de la Palestine, représente fort bien le peuple de Dieu, comblé de grâces multiples, et si admirable à différentes époques de son histoire. Cf. Os. xiv, 7. — Ad vocem loquela. Plutôt, d'après l'hébreu : au bruit d'un grand tumulte (la Vulgate a rattaché grandia à ignlsl. La foudre éclate but le magnifique olivier mystique et l'embrase; chose facile, car le bols huileux de l'olivier prend fen et se consume avec une étonnante rapidité. — Dominus... qui ylantavlt... (vers. 17). Ces mots sont soulignés : quoique Dieu se complût dans cet arbre, qu'il avait lui-même planté et cultivé avec soin. Il sera obligé de le détruire.
§ II. — ConjuraMcn contre Jérémie et contre Jéhovah. XI, 18 — XII, 17.
1« Complot des' habitants d'Anatbotta contre Jérémie. XI, 18-23.
M. (Mlense trame ourdie poor <ui donner
la mort. — Demonirasli mihi. C'est donc pur une révélation spéciale que le prophète contint ce complot. Il la reçut au moment môme où \a conspiration avait Heu itunc ostencJisti...'). — Et ego... (vers. 19). Il n'avait cependant rien fait | pour s'attirer la haine de ses concitoyens. Une ' | comparaison très touchante met son innocence f en relief : quasi agmia mansuetu^. Hébr. : familier, a-à-d. élevé dans la maison. Aujourd'hui encore, comme au temps des anciens Hébreux, i on rencontre souvent dans les tentes arabes ce [ gracieux favori. Cf. II Reg. xii, 3. — Qui... ad 1 vietimam, « Un semblable agneau, accoutuiié à être manié, caressé, porté, se laissera tranquillement conduire à la boucherie, sans faire !■ moindre résistance. » ( Calmet , h. l.) — Mittamus lignum... A la lettre dans l'hébreu : Détruisons l'arbre avec son pain, c.-à - d. avec son fruit ; locution proverbiale qui marque une destruction complète, ainsi que l'exprime si énergiquement la suite du verset (eradavtus eum...). Les LXX ont une leçon toute semblable U celle de la Vulgate; aussi les Pères ont- ils souvent « expliqué ce passage de Jésus -Christ mis en croix. Les Juifs ont dit : Mettons le bols dans son pain ; attachons son corps, dont il a dit : Ceci est le pain descendu du ciel, attachons -le au bols de la croix... Mais on ne donne pas cette explication comme littérale i*. (Calmet, h. l.) Voyez Knabeiibauer. Comment, in Jeremiam proph., p. 169-17/. Du moins, les exégètes croyants sont d'accord pour admettre que Jérémie, dans tout ce passage, est un type du Sauveur, également traM et persécuté par les sirns. Le chaldéen traduit ; JotoDC du poison dau3 sou pain ; Intei-prétatlon
Jer. XT, 20 - XII, 3.
20. Mais V0U8, Seigneur des armées, qui jugez justement, et qui soudez les reins et les cœurs, faites -moi voir votre vengeance sur eux; car je vous ai confié ma cause.
21. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur aux habitants d'Anathoth, qui en veulent à ma vie, et qui disent : Ne prophétise pas au nom du Seigneur, ou tu mourras de notre main;
22. c'est pourquoi ainsi parle le Seigneur des armées : Je les châtierai ; les jeunes gens mourront par le glaive, leurs fils et leurs filles mourront de faim.
23. Et il ne restera rien d'eux, car je ferai venir le malheur sur les habitants d'Anathoth, l'année où je les châtierai.
20. Tu autem, Domine Sabaoth, c[ui judicas juste, et probas renés et corda, videam ultionem tuam ex eis ; tibi enim revelavi causam meam.
21. Propterea hœc dicit Dominus ad viros Anathoth, qui quœrunt animam meam, et dicunt : Non prophetabis in nomine Domini, et non morieris in manibus nostris;
22. propterea haec dici j Dominus exercituum : Ecce ego visitabo super eos : juvenes morientur in gladio, fiîii eorum et filise eorum morientur in famé.
23. Et reliquiîfi non erunt ex eis; inducam enim malum super viros Anathoth, annum visitationis eorum.
CHAPITRE XII
1. Seigneur, vous êtes vraiment juste, quoique je dispute avec vous ; cependant je vous dirai des choses justes : Pour quoi la voie des méchants est - elle prospère? Pourquoi tous les prévaricateurs et les impies sont -ils heureux?
2. Vous les avez plantés, et ils ont pris racine ; ils croissent et portent du fi-uit; vous êtes près de leur bouche, et loin de leurs reins.
Et tu, Domine, nosti me, vidisti
qui aide à comprendre le sens des deux versions grecque et latine. — Tu autem... (vers. 20). Le prophète fait appel à la protection et & ia justice de son Dieu contre ses ennemis cruels. — Prohas renés. Métaphore, qui désigne les pensées les plus secrètes. — Videam ultionem... Prière qu'il faut expliquer comme les imprécations analogues des Psaumes. Cf. Ps. v, 11, et ie commentaire. - Tihi enim revelavi. . . Hébr. : Car sur toi J'ai roulé ma cause. C.-à-d. Je te l'ai entièrement confiée. Cf. Ps. xxi, 9; Prov. xvi, 3.
21-23. Vengeance spéciale que Dieu tirera des habitants d'Anathoth. — La sentence est précédée d'une introduction très solennelle : propterea hsec didt^. (vers. 21-22*). — Dicunt : Non prophetabis. Ces hommes sans foi voulaient empêcher Jérémie de remplir son ministère sacré, le menaçant de mort s'il refusait de leur obéir.
— Juvenes. Hébr. : bahûrim, les jeunes soldats.
— Filii... et fllise... Les enfants de tout âge, par opposition aux jeunes gens. — Reliqwise non erunt : du moins, parmi la partie coupable de la population (ex eis), car nous apprenons, Esdr. II, 23, et Neli. vii, 27, que cent vingt-huit hommes d'Anathoth revinrent de Babylone après l'exil.
— Annum visitationis. Formule qui revient à dire : lorsque je les châtierai. Cela eut lieu du-
rant le siège de Jérusalem. Le village d'Anathoth, situé tout auprès de Jérusalem (note de 1 , 1 ) , eut naturellement beaucoup à souffrir alors.
2» Plainte du prophète, au sujet de la prospérité des Impies. XII, 1-6.
Chap. XII. — 1-4. « Griefs de Jérémie contre le gouvernement divin. » — Juatu^ quidem. . . Importante réserve que fait d'avance le prophète, en proposant familièrement à Dieu sa dif Acuité : Alors même que Je voudrais vous accuser (si disputem...), Je devrais commencer par reconnaître votre parfaite justice. — Justa loquar... Hébr.: Je veux parler justice avec toi, c.-à-d. t'adresser la parole au sujet de tes jugements. Jérémie admet donc, sans hésiter, que Dieu est absolnment Juste d'une manière générale, mais 11 éprouve quelque peine à mettre ce divin attribut d'accord avec la fréquente prospérité des impies: Quare via...f Sur ce problème délicat, qui retentit à travers toute la Bible, voyez surtout le livre de Job, et les Ps. xxxvi et Lxxn. — Plantasti eos... (vers. 2). Petite description très vivante du bonheur temporel des méchants. Ils ressemblent à un arbre que Dlen lui-même a solidement planté dans un sol fertile, et qui se couvre de fruits perpétuels. — Prope... ori.t»
r,ii
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me, el piobasti cor meum tecum; congrega eos quasi gregcm ad victiraara, et eaiictifica eos in die occiBionis.
4. Uisquequo lugebit terra, et herba omnis regionis siccabitur, propter malitiara habitantium in ea? Consumptura est animal, et volucre, quoniam dixenint : Non videbit novissima nostra.
5. Si cum peditibus currens laborasti, quomodo contendere poteris cum equis?
Cum autem in terra pacis securus fueris, quid faciès in superbia Jordanie?
6. Nam et fratres tui, et domus patris tui, etiam ipsi pugnaverunt adversum te, et clamaverunt post te plena voce. Ne credas eis, cum locuti fuerint tibibona.
7. Reliqui domum meam, dimisi hereditatem meam ; dedi dilectam animam meam in manu inimicorum ejus.
8. Facta est mihi hereditas mea quasi leo in silva ; dédit contra me vocem, ideo odivi eam.
Numquid avis discolor hereditas
s(}z, vous m'avez vu, et vous avez éprouv/ que mon cœur est à vous; rassemblez les comme un troupeau pour la boucherie, et préparez -les pour le jour du carnage. _
4. Jusques à quand la terre sera-t-eUe «■ eu deuil, et toute l'herbe des champs sera « t-elle desséchée, à cause de la méchanceté des habitants? Les bêtes et les oiseaux ont péri , parce qu'ils ont dit : Il ne verra pas notre fin.
6. Si tu t'es fatigué à suivre des piétons, comment pourras -tu lutter avec des chevaux? Après avoir été en sûreté dans une terre de paix, que feras -tr dans l'orgueil du Jourdain?
6. Car tes frères eux-mêmes et la maison de ton père combattent contre toi , et ils crient à pleine voix derrière toi. Ne les crois pas lorsqu'ils te parleront avec douceur.
7. J'ai quitté ma maison, j'ai abandonné mon héritage; j'ai exposé l'âme qui m'était chère entre les mains de ses ennemis.
8. Mon héritage est devenu pour moi comme un lion de la forêt ; il a poussé des cris contre moi, c'est pourquoi je l'ai haï.
Mon héritage est-il pour moi un oi
Ce qui BigniQe : i Toi qui sondes les cœurs et les reins (cf. xi, 20), tu n'as pas l'air de sonder les leurs, et tu semblés ajouter fol à leurs paroles mensongères. » Cf. Is. xxix, 13. — Et fw... noati me (vers. 3). Contraste entre l'Innocence de Jérérale et leur conduite criminelle. Et cependant, c'est le prophète qui est châtié; aussi conjuret-il le Seigneur de laisser un libre cours à sa Justice envers eux : Cangrega eos... Langage d'une grande vigueur. Hébr. : Sépare - les ; ou : Arrache -les (comme des brebis qu'on enlève violemment du troupeau pour les égorger). Sanctiflea eos a le sens de : Dévoue -les. — Usquequo lugebit^. (vers. 4). Tandis que les Impies prospèrent, le pays entier est désolé à cause de leur malice ; les récoltes se dessèchent sur pied , les animaux périssent, etc. Tableau pathétique. — Non videbit... Parole Ironique de ces pécheurs auxquels tout réussit : Jérémie a beau nous prophétiser de grands malheurs; ses menaces ne se réaliseront point, et il ne verra pas notre ruina 5-6. Réponse du Seigneur à cette plainte : 11 laissera subsister pendant quelque temps encore la situation qui scandalise Jérémie. — Si cwm peditlbue. . . Locution proverbiale dont Dieu se sert pour signifier au prophète qu'U n'est pas au bout de ses épreuves : s'il est fatigué alors qu'il n'avait à courir qu'avec des piétons, que ^era-ce lorsqu'il devra le faire avec des cavaliers ? — Qy-vk... in Urra pads... Autre expression prover-
biale, pour Insister sur la même pensée : SI tu n'es en sécurité que lorsque tout est tranquille dans Juda, que devlendras-tu quand tu te ti-ouveras parmi les Jungles du Jourdain, peuplées d'animaux féroces (car ce sont les bêtes fauves qui sont désignées par superbia Jordanis ; cf. xux, 19 ; L, 44, etc.)? — Fratres tui, et domus... (vers. 6). Les parents et les amis les plus intimes de Jérémie lui deviendront alors hostiles, de sorte qu'il devra se défier d'eux s'ils lui tiennent un langage aimable et pacifique ( cum locuti. . . boTia).
3» Les nations païennes conspireront contre ces Juifs ingrats. XII, 7-13.
7-13. Solution de la difficulté soulevée par le prophète (vers. 1-2) : les coupables n'échapperont pas au châtiment. — Reliqui... C'est le Seigneur qui parle, et qui décrit, non sans douleur, le rude traitement qu'il a dû Infliger à son peuple infidèle. Les mots domum meam représentent Ici, non pas le temple, mais tout le territoire de Juda. — Dilectam animam meam. Hébr.: l'amour de mon âme ; o.-à-d. sa nation chérie. Expression gracieuse et délicate. Cf. xi, 15. — Faxta... quasi leo... Cette métaphore dit éuergiquement que, non contents de ne plus obéir à Dieu, les Juifs s'étalent révoltés contre lui d'une façon v;olente. — Ideo odiîH... C' inséquence bien légitime do leurs iniquités. — Avis discolor (vers. 9). Hébr. : un oiseau de proie bigarré. « Les oltscaux ont, dit
Jer. XII, lO-U.
Scan bigarré? RHl-il-nn oiseau peint partout? Venez, rasBemblez- vous toutes, bêtes des champs, accourez pour dévorer.
10. De nombreux pasteurs ont détruit ma vigne; ils ont foulé aux pieds ma propriété, ils ont changé ma part délicieuse en une affreuse solitude.
11. Ils l'ont dévastée, et elle est en deuil à cause de moi ; tout le pays est dans une extrême désolation, parce qu'il n'y a personne qui ait le cœur attentif.
12. Par toutes les routes du désert arrivent les dévastateurs, car le glaive du Seigneur dévorera le pays d'une extrémité à l'autre ; il n'y a de paix pour aucune chair.
13. Ils ont semé du froment, et ils ont moissonné des épines; ils ont reçu un héritage, et ils n'en tireront rien; vous serez confondus par vos récoltes, à cause de la colère et de la fureur du Seigneur.
Ainsi parle le Seigneur contre tous
uiea luihi? numquid avis tincta per iùtum ? Venite, congvegaraini, omnes bestise terrse, properate ad devorandum.
10. Pastores multi demoliti suiit vineam raeara, conculcaverunt partorti meam ; dederunt portionem meam desiderabilem in desertum solitudinis.
11. Posuerunt eam in dissipationem , luxitque super me; desolatione desolata est omnis terra, quia nuUus est qui recogitet corde.
12. Super omnes vias deserti venerunt vastatores, quia gladius Domini devorabit ab extremo terr8e usque ad extremum ejus ; non est pax universœ carni.
13. Seminaverunt triticura, et spinas messuerunt; hereditatera acceperunt, et non eis proderit; confundemini a fructibus vestris, propter iram furoris Domini.
Hsec dicit Domînus adversum ora
on, l'habitude d'environner et d'attaquer ceux qui portent un plumage plus éclatant ou plus bigarré que les autres. Israël a été au milieu des peuples de la terre semblable à un être de ce genre, exotique et étrange. Cette qualité de peuple à part, qui eût fait de lui le roi de tous les autres s'il "^ ^" — ~^ fût demeuré Adèle à son Dieu, l'a désigné par le fait de sa révolte à la haine et au mépris universels. »
D'autres traduisent ainsi l'hébreu : Un oiseau de proie, une hyène. Le mot §'bûa' a quelquefois ce sens, mais probablement pas ici. L'hyène est un carnassier fréquent en Palestine. — Avis tincta per totum. Hébr. : Les oiseaux de proie sont tout autour de lui ( pour l'attaquer ). — Venite, œngregamini.,. Toutes les bêtes fauves, c. -à-d., toutes les nations païennes, sont invitées à venir dévorer les Juifs. — Pastores multi... (vers. 10) : les rois païens. Sur l'Image de la vigne comme emblème du peuple tbéocratlque , voyez ii, 2, et le commentaire. — Partem..., portionem... : cette même vigne, qui était la propriété particulière du Seigneur. — Lvxllque (vers. 11). Le pays tout entier pleure, désolé, devant Dieu (super me). — Nullus... qui recogitet... Si les Juifs avalent pris à cœur les nombreuses leçons que Jéhovah leur avait données, ils se seraient convertis et auraient échappé à toutes ces calamités. — Super... vias deserti (vers. 12). Hébr. : Sur tous les lieux élevés du désert. Cf. ni, 2. Ces hauts lieux seront spécialement ctiâtiés, pour avoir servi de théâtre il riuofâtrie. — Univers» earni, Hébraïsme, pour
dire qu'il n'y aura d'exception pour personne lorsque ces maux éclateront. — Seminaverunt... (vers. 13). Comment les Juifs seront désappointés dans toutes leurs démarches ; rien ne réussira entre leurs mains. — Hereditatem, a-ceepei-unt.
l/kjéne.
Hébr.: ils se bont fatigués, et ils n'ont en aucun profit. La môme pensée est répétée sous foniio d'apostrophe directe : confundemini a fructibus...
4» Dieu aura cependant pitié de son peuple, dont il détruira les ennemis. XII, 14-17.
14-17. Le salut est promis soit aux Juifs, soit aux païens. — Vicinos... peasmios. Cette épithète ne convenait que trop bien aux divers peuples limitrophes du royaume de Juda, car en toute circonstance Ils avalent volontiers profité des malheui-d îles Juifs pour s'agrandir à leurs dé-
Jr.R. XTI, 15 — XTII, 3.
lies vioin'jb lutjuo [jiisoiraos, qui tangunt hereditatem quam distribui populo mec Israël : Ecce ego evellam eos de terra sua, et domum Jnda evellam de medio eorum.
15. Et cum evulsero eos, convertar, et miserebor eorum, et reducam eos, virum ad hereditatem saam, et virum in terrara suam.
16. Et erit : si eruditi didicerint vias populi mei, ut jurent in nomine meo, Vivit Dominus! sicut docuerunt populum meum jurare in Baal, aedificabuntur in medio populi mei.
17. Quod si non audierint, evellam gentem illam evulsione et perditione, ait Dominus.
meo voisins très méchants , qui touchent i\ l'héritage que j'ai distribué à mon peuple d'Israël : Voici, je les arracherai de leur pays, et j'aiTacherai la maison de Juda du milieu d'eux.
15. Et lorsque je les aurai arrachés, je me tournerai, et j'aurai pitié d'eux, et je les ramènerai chacun à son héritage et chacun à sa terre.
16. Alors s'ils s'instruisent et s'ils apprennent les voies de mon peuple, s'ils jurent par mon nom en disant : Vive le Seigneur ! comme ils ont appris à mon peuple à jurer par Baal, ils seront établis an milieu de mon peuple.
17. Mais s'ils n'écoutent pas, je détruirai cette nation -là jusqu'à la racine, et je la perdrai, dit le Seigneur.
Et factus est sermo Domini ad me secundo, dicens
1. Voici ce que le Seigneur m'a dit : Va, et achète -toi une ceinture de lin, et tu la placeras sur tes reins, et tu ne la mettras pas dans l'eau.
2. J'achetai la ceinture selon la parole du Seigneur, et je me la mis sur les reins.
3. Et la parole du Seigneur me fut adressée une seconde fois, en ces termes :
pens : qui tangunt... — Evellam eos... Tons ces méchants voisins subiront la déportation, et Juda partagera leur sort ( et domum Juda. . . ). Mais cette menace n'est pas plus tôt proférée, que Dieu fait entendre une miséricordieuse promesse, annonçant que l'exil prendra fin pour tous, lorsque tous se seront convertis : miserebor. . . et reducam... (vers. 15). Virmn ad hereditatem est un hébraïsme : cliacun à son héritage, et chacun dans son pays. Le retour des Moabites et des Ammonites est formellement noté vers la fin du livre de Jérémle. Cf. xlviu, 47, et xlix, 6. Ce passage est messianique, puisqu'il parle de la conversion des païens au vrai Dieu, laquelle n'a eu lieu que par le Christ et son Église. — SI eruditi... (vers. 16). Hébr. : S'ils apprennent avec soin les voles de mon peuple. C.-à-d., si les Gentils adoptent la religion des Juifs et le culte de Jéhovah {xLt jurent...; cf. rv, 2, et la note). — Sicut docuerunt... Talion qui est ici tout gracieux : après avoir égaré les Israélites en les portant à l'Idolâtrie, les païens seront à leur toar sédultH pur eux, mais noblement, et conduits à Jéhovah. — ..JSdiflcabuntur.^ : ils seront solidement établis au milieu de la nation sainte. — Si non audierurit.. (vers. 17). Menace de complète extermination pour ceux qui n'accepteraient pas et- imiyen de salut.
III
L'orgueil de Juda sera humilii, Xlir, 1-27.
1« La ceinture pourrie. XIII, 1-11.
Chap. XIII. — 1-7. Sur l'ordre de Dieu, Jérémle va déposer une ceinture neuve auprès de la rive de l'Euphrate. Action symbolique bien capable d'impressionner les Juifs par son application terrible. Eut -elle lieu en réalité, ou seulement en vision? En faveur du second sentiment on allègue la distance considérable qui sépare Jérusalem de l'Euphrate, distance que Jérémle aurait eu à franchir quatre fols. Mais le prophète dit formellement (vere. 6) que «des Jours nombreux» s'écoulèrent entre ses deux voyages, et tout, dans son récit, parle en faveur d'une réalité objective. L'interprétation littérale est tout ensemble la plus plausible et la plus commune. — Posside (hébr.: achète). Dieu donne à son prophète trolç ordres consécutifs; nous avons Ici, vers. l'>-2, le premier ordre et son accomplissement. — Lumbars lineum : la ceinture que les Oric ntaux portent par-dessus leur tunique, pour en .'■errer, et au besoin pour en relever les plis. Voyez VAtl. arch., pi. I, flg. 10, II, etc. Le lin formait la matière des vêtements des préiies ; cf. I.ev. xvi, 4. — Pones... super lumbos... Par la manière IntimÇ 'ont elle adhère an corps, la ceinture symbcU-
Jer. XTTÎ, 4-12.
4. Pronds la coint'iro i(ue tu as ac)ie(ée et i]ui est sur tes reins; puis lève-toi, et va vers l'Euphrate, et cache -la dans le trou d'une pierre.
6. J'allai et je la cachai près de l'Euphrate, comme le Seigneur me l'avait ordonné.
6. Et après des jours nombreux, le Seigneur me dit : Lève -toi et va vers l'Euphrate, et là [prends la ceinture que je t'ai ordonné d'y cacher.
7. J'allai vers l'Euphrate, je creusai, et je tirai la ceinture du lieu où je l'avais cachée, et voici que la ceinture était si pourrie, qu'elle n'était plus propre à aucun usage.
8. Alors la parole du Seigneur m© fut adressée en ces termes :
9. Voici ce que dit le Seigneur : C'est ainsi que je ferai pourrir l'orgueil de Juda, et l'orgueil immense de Jérusalem,
10. et tout ce peuple très méchant, qui ne veut pas écouter mes paroles , qui marche dans la dépravation de son cœur et qui va après des dieux étrangers pour les servir et les adorer ; et ils deviendront comme cette ceinture, qui n'est plus propre à aucun usage.
11. Car comme une ceinture adhère aux reins d'un homme, ainsi j'avais uni étroitement à moi toute la maison d'Israël et toute la maison de Juda , dit le Seigneur, afin qu'elles fussent mon peuple et mon nom, ma louange et ma gloire, et elles n'ont pas écouté.
Tu leur diras donc cette parole
Ainsi parle le Seigneur, le Dieu d'Israël : Toute bouteille sera remplie de vin. Et
I. Toile lunibar« quod possedisti, quod est circa lurabos tuos ; et surgens vade ad Euphraten, et absconde ibi illud in foraraine petrse.
6. Et abii, et abscondi illud in Euphrale, sicut prseceperat mihi Dominus.
6. Et factura est post dies plurimos, dixit Dominus ad me : Surge, vade ad Euphraten, et toile inde lumbare quod prsecepi tibi ut absconderes illud ibi.
7. Et abii ad Euphraten , et f odi , et tuli lumbare de loco ubi absconderam illud ; et ecce computruerat lumbare, ita ut nulli usui aptum esset.
Et factum est verbum Domini ad me, dicens
9. Hsec dicit Dominus : Sic putreacere faciam superbiam Juda, et superbiam Jérusalem multam,
10. populum istum pessimum qui nolunt audire verba mea, et ambulant in pravitate cordis sui, abieruntque post deos ahenos, ut servirent eis et adorarent eos ; et erunt sicut lumbare istud , quod nulli usui aptum est.
II. Sicut enim adhseret lumbare ad lumbos viri, sic agglutinavi mihi omnem domum Israël, et omnem domum Juda, dicit Dominus, ut essent mihi in populum, et in nomen, et in laudem, et in gloriam ; et non audierunt.
Dices ergoad eossermonem istum
Hsec dicit Dominus, Deus Israël : Omnis laguncula implebitur vino. Et dicent ad
sait fort bien l'union étroite qui existait entre Jéhovah et son peuple. Conjp. le vers. 11. — In aquam von infères. Les souillures que ce vêtement, longtemps porté sans être lavé, devait «ontracter nécessairement, devaient figurer la corruption morale des Juifs, dont elle était l'emblème. — Et foetus est. . . Le second ordre , et son exécution (vers. 3-6). — Vade ad Euphraten. Le fleuve qui traverse Babylone et la contrée du prochain exil est naturellement choisi pour que la ceinture pourrisse sur ses bords. — In foramine petrse. . . ; Assure qui était pins ou moins envahie par les eaux. « Comme 11 n'y a pas de rochers en Babylonle, l'endroit oii Jérémie cacha la ceinture doit avoir été dans la partie supérieure du fleuve, avant qu'il ne pénètre dans les plaines d'alluvion où 11 coule durant lo reste de son cours. » — Et factum est... Le troisième ordre et son accomplissement (vers. 6-7).— Post dies plurimos. Ce temps considérable figure les soixante -dix années de l'exil. — Ecce compu-
COMMENT. — V
truerat. Image, d'après le vers. 10, de la destruction partielle de la nation juive pendant la captivité.
8-11. Dieu explique à Jérémie le sens de ce symbole. — Putrescere... superbiam... Locution très énergique. L'orgueil criminel de Juda sera réduit à une Ignoble pourriture ; la nation théocratlque, précieuse comme une ceinture magnifiquement ornée, perdra toute sa beauté. — Populwn istum (pronom dédaigneux, vers. 10) pesnimum... Indication des principales fautes qui vaudront aux Juifs cette grrave punition. — In populum, et in nomen... (vers. 11). Énumératior très éloquente des privilèges de Juda; sa culpa bilité n'en était que plus grande.
2» Les bouteilles brisées. XIII, 12-14.
12 - 14. C'est la même prédiction sous une autre forme : Jérusalem sera bientôt détruite. — Laguncula ( l'hébreu désigne une amphore de verre ; Atl. archéol., pi. xx, fig. 6) implebitur. Térité i\ évidente, qu'elle excitera la risée du peuple : »t
Jer. XTIl, 13-19.
te : Nminiuid igaoïamus quia omuii) laguncula implebitur vino?
13. Et dices ad eos : Haec dicit Dominus : Ecce ego implebo omnes habitatores terrœ hujus, et reges qui sedent de stirpe David super thronum ejus, et sacerdotes, et prophetas, et omnes habitatores Jérusalem, ebrietate.
14. Et dispergam eos virum a fratre suo, et patres et filios pariter, ait Domilus. Non parcam, et non concedam, ne- ^ue miserebor, ut non disperdam eos.
15. Audite, et auribus percipite; nolite elevari, quia Dominus locutus est.
16. Date Domino Deo vestro gloriam antequam contenebrescat , et antequam offendaut pedes vestri ad montes caligiuosos. Expectabitis lucem, et ponet eam in umbram mortis , et in caliginem.
17. Quod si hoc non audieritis, in abscondito plorabit anima mea a facie superbise ; ploraus plorabit, et deducet oculus meus lacrymam, quia captus est grex Domini.
18. Die régi et dominatrioi : Humiliaraini, sedete, quoniam descendit de capite vestro coroua glorise vestrae.
19. Civitates austri clausse sunt, et non est qui apenat. Translata est omnis Juda transmigratione perfecta.
ils te diront : Est-ce que nous ignorons que toute bouteille sera remplie de vin?
13. Et tu leur diras : Ainsi parle le Seigneur : Voici, je remplirai d'ivresse tous les habitants de ce pays, et les roia de la race de David qui sont assis sur son trône, et les prêtres, et les prophètes, et tous les habitants de Jérusalem.
14. Et je les disperserai, séparant le frère d'avec le frère, et aussi les enfants d'avec les pères, dit le Seigneur. Je n'épargnerai pas, je n'aurai pas d'indulgence ni de miséricorde, mais je les perdrai.,
15. Écoutez et prêtez l'oreille; ne vous élevez pas, car le Seigneur a parlé.
16. Rendez gloire au Seigneur votre Dieu, avant que les ténèbres arrivent, et avant que vos pieds se heurtent contre les montagnes sombres. Vous attendrez la lumière, et il la changera en une ombre de mort et en obscurité.
17. Que si vous n'écoutez pas cela,' mon âme pleurera en secret sur votre orgueil; mes yeux pleureront et se fondront en larmes, parce que le troupeau du Seigneur sera pris.
18. Dis au roi et à la reine ; Humiliez-vous, asseyez -vous à terre, car la couronne de votre gloire est tombée de ' votre tête.
19. Les villes du midi sont fermées, et il n'y a personne qui les ouvre. Tout j Juda a été transporté, la déportation est j complète.
dicenl... : Numquid,..t Mais sous sa simplicité apparente elle cachera un redoutable mystère : Ecce ego implebo... (vers. 13). Tous les habitants de Juda devront boire à la coupe de la colère divine ; ils se querelleront alors comme des gens Ivres et ne pourront pas résister à l'ennemi commun. Des faciione et des divisions éclatèrent parmi les Juifs et facilitèrent beaucoup la ruine. — Dispergam eos. Plus fortement dans l'hébreu : Je les briserai les uns contre les autres. — Non parcam, et non... Accumulation significative de synonymes : pas de pardon , ni de pitié.
S" Exhortation à la conversion , mais en vain. XIII, 16-27.
15-17. Jérémie exhorte ses compatriotes à faire pénitence. — Nolile elevari. Qu'ils éloignent d'eux leur orgueil si coupable (cf. vers. 9). — Date... Deo... gloriam. Locution hébraïque qui a le sens spécial de confesse/" ses fautes. Cf. Jos. vu, 19 ; Mal. II, 2, etc. — Antequam contenebrescoft... Ici, comme souvent ailleurs, les ténèbres sont la figure de grandes calamités. — Ad montes caliginogoi>. Hébr. : les montagnes du crépuscule. Même effrayante Image. On éprouve une double diiflculté à traverser un pays montagneux
lorsque l'air y est obscur. — Quod si... non] audieritis (vers. 17). Si les Juifs rnfusent de sel convertir, Jérémie cessera de leur adresser de] vaines remontrances, et 11 s'en ira pleurer danaj la solitude sur leurs crimes et leure malheurs. — Quia captus est. Prétérit prophétique : pour] le prophète divinement éclairé, l'exil est déjà) un fait accompli. Grande délicatesse dans le nom . de grex Domini donné à Juda. Cf. vers. 20*.
18-27. Le Seigneur décrit au prophète les pro j chaînes vengeances qu'il tirera de son peuple] rebelle. — Die régi. Jérémie reçoit l'ordre dej prédire spécialement au roi et à sa mère les] malheurs qui menacent la nation. L'équivalent j hébreu de dominatrici, g'bîrah, désigne ordinairement la reine mère, personnage qui a tou-j jours exercé une Influence notable dans les cours' orientales, et qui est, pour ce motif, assez souvent mentionné dans la Bible (cf. III Reg. xv, 13 ; IV Reg. x, 13, etc.). Il n'est pas possible de dire avec certitude de quel roi et de quelle reine , il est question en cet endroit : peut-être seralt-J ce de Jéchonias et de sa mère (cf. xxix, S),| comme l'a pétisé saint Jérôme; mais il est pos-ï sible que le langage soit général et que Dlea4
Jrr. XTIT, 20-27.
20. TjOvoz vos 3'f'iix, ot voye/. , voiih qui venez de l'aquilon : où est le troupeau qui t'avait été donné, ton troupeau si excellent?
21. Que diras -tu lorsqu'il te visitera? Car c'est toi - même qui les as instruits contre toi, et qui leur as appris à devenir tes maîtres. Les douleurs ne te saisirontelles pas, comme une femme en travail?
22. Si tu dis dans ton cœur : Pourquoi cela m'est -il arrivé? C'est à cause de la multitude de tes iniquités que ta honte a été découverte, et que tes pieds ont été souillés.
23. Si un Ethiopien peut changer sa peau, ou un léopard ses taches variées, vous aussi vous poumez faire le bien , après n'avoir appris que le mal.
24. Je les disperserai comme la paille que le vent emporte dans le désert.
25. C'est là ton sort, et la part que je te mesure, dit le Seigneur, parce que tu m'as oublié, et que tu as mis ta confiance dans le mensonge.
26. C'est pour cela que j'ai relevé tes vêtements sur ton visage, et on a vu ta honte ,
27. tes adultères, tes débordements, le crime de tes fornications. Sur les collines, dans les champs, j'ai vu tes abominations. Malheur à toi , Jérusalem !
Ne deviendras -tu pas pure en me suivant? Jusques à quand encore?
20. Levalo oculop vestr',: et videie qui venitis ab aquilone : ubi est grex qui datus est tibi, pocus inclytum tuum?
21. Quid dices cum visitaverit te? Tu enim docuisti eos adversum te, et erndisti in caput tuum. Numquid non dolores appréhendent te, quasi mulierera parturientem?
Quod si dixeris in corde tuo
Quare venerunt mihi haec? Propter multitudinem iniquilatis tuse revelata sunt verecundiora tua, pollutse sunt plant»
tuae.
23. Si mutare potest ^thiops pellem suam, aut pardus varietates suas, et vos poteritis benefacere, cum didiceritis malum.
24. Et disseminabo eos quasi stipulant qusB vento raptatur in deserto.
25. Haec sors tua, parsque mensurae tuse a me, dicit Dominus, quia oblita es mei, et confisa es in raendacio.
26. Unde et ego nudavi femora tua contra faciem tuam, et apparuit ignominia tua,
27. adulteria tua, et hinnitus tuus, scelus fornicationis tuae. Super colles in agro vidi abominationes tuas. Vse tibi, Jérusalem! Non mundaberis post mo?
usquequo adhuc?
n'ait pas eu en vue un roi particulier. — Seâete : & terre, dans la poussière, par contraste avec leur trône glorieux. Cf. Jon. m, 6. — Descendit... corona. Prédiction très nette du renversement de la royauté théocratlque. — Civitates austri... (vers. 19). Avant de s'emparer de Jérusalem, l'ennemi devait, pour assurer sa tranquillité, ruiner d'abord les autres villes de Juda, qui étalent pour la plupart au sud de la capitale (A.tl. géogr., pi. vu). — Levate oculos... (vers. 20). L'hébreu emploie le singulier : Lève tes yeux et vols... C'est à Jérusalem que s'adresse maintenant le divin langage. — Qui venitis... Hébr. : Ceux qui viennent du septentrion. Cf. i, 14, et la note. — UM est grex... Dieu demande à Jérusalem dévastée , abandonnée, ce qu'elle a fait de ses habitants si nombreux. — Docuisti eos (les ennemis) adversum... Allusion Ironique aux a coquetteries ï des Juifs avec les nations païennes, dont ils recherchaient l'alliance; ils les avaient ainsi habituées d'avance à. leur imposer des conditions et des chaînes. — Quod si dixeris.., (vevB. 22). Rien do plus juste et de plus mérité que les souffi-ances par lesquelles Jérusalem devra passer : propter multitudinem. . . — Revelata sunt... Hébr. : les pans do ta robe ont été relevés. Expression qui marque rhumlllatlon la plus profonde. Jérusalem sera traitée comme la der-
nière des esclaves, obligée de travailler rudement et de s'en aller nu-pieds en exil (pollutse... plantée...). Cf. Is. XLVii, 2; Ez. xxui, ?9, etc. — Si mutare... (vers. 23). Deux comparaisons pour montrer à quel point Juda est Incorrigible; il est aussi difacile de le convertir que de changer les lois de la nature. — jEthiops : au teint presque noir. — Pardus. On trouvait autrefois le léopard en Palestine (cf. Cant. iv, 8); il exista encore dans le Liban et les montagnes syriennes.
— Quasi stipiilam (vers. 24) : comme la balle très légère qui enveloppe les graines des céréales.
— Quœ vento... in deserto. Hébr. : qui est emportée par le vent du désert. Le vent d'est, qui traverse le désert arabique; cf. iv, 11. — Base sors... (vers. 26). H règne une grande solennité dans ce passage. Mensurœ... a me : la part que je te mesurerai moi - même. — In mendaclo : les Idoles mensongères. — Unde et ego... (vers. 26). De nouveau, la description du châtiment sous une figure très hardie; cf. vers. 22''. Hébr. : Je relèverai tes pans sur ton visage. — Adulteria... et hinnitun. Images de l'idolâtrie; cf. n, 23-24, et le commentaire. — No'n mundaberis.,. Avec un tour interrogatif dans l'hébreu : Ne veux-tu pas être purifiée? — Vsqueqva adhuc t Aposiopèse très éloquente.
Jer. XIV, 1-7.
CHAPITRE XI
1. Quod factum est verbum Domini ad Jeremiam, de sermonibus siccitatis.
2. Luxit Judaea, et portse ejus corruerunt, et obscuratse sunt in terra, et clamor Jérusalem ascendit.
3. Majores miserunt minores sues ad aquam; venerunt ad hauriendum, non invenerunt aquam, reporta verun t vasa sua vacua; eonfusi sunt et afflicti, et operuerunt capita sua.
4. Propter terrœ vastitatem, quia non venit pluvia in terram, eonfusi sunt agricolae, operuerunt capita sua.
6. Nam et cerva in agro peperit, et reliquit, quia non erat herba.
6. Et onagri steterunt in rupibus, traxerunt ventum quasi dracones , defeceruut oculi eorum, quia non erat herba.
7. Si iniquitates nostrae responderint nobis, Domine, fac propter nomen tuum ; quoniam multae sunt aversiones nostrae, tibi peccavimus.
1. Parole du Seigneur qai fui adressée à Jérémie, à l'occasion de la sécheresse.
2. La Judée est en deuil; ses portes sont tombées , elles sont à terre dans les ténèbres, et le cri de Jérusalem s'est élevé.
3. Les grands ont envoyé les petits chercher de l'eau ; ils sont venus pour ^^ puiser, ils n'ont pas trouvé d'eau, ils ont remporté leurs vases vides ; ils ont été confus et affligés , et ils se sont couvert la tête.
4. A cause de la stérilité de la terre, parce qu'il ne vient pas de pluie dans le pays , les laboureurs ont été confus et se sont couvert la tête.
5. La biche même dans la campagne a mis bas et a abandonné son faon, parce qu'il n'y a pas d'herbe.
6. Les ânes sauvages se tiennent sur les rochers, ils aspirent l'air comme les dragons, leurs yeux sont languissants, parce qu'il n'y a pas d'herbe.
7. Si nos iniquités témoignent contre nous , Seigneur, agissez à cause de votre nom; car nos révoltes sont nombreuses, nous avons péché contre vous.
StcnoN V. — Cinquième discours : lk SEioNEtB
NB PARDO.VNEBA PAS A SON PEUPLE 1NJ3RAT.
XIV, 1 — XVII
J I. — Dieu rejette deux fois de suite la prière que Jérémie lui cidreasait pour les Juifs. XIV, 1 — XV, 9.
!• Première prière, à l'occaBlon d'une sécheresse qui dévastait la contrée. XIV, 1 - 9.
Chap. XIV. — 1. Incroduction historique. — De sermonibus^ est une traduction serylle de l'hébreu, pour signlfler : Au sujet des sécheresses. Le pluriel semble Indiquer qu'il y avait eu plusieurs sécheresses consécutives et prolongées. D'après le contexte, ce fléau avait été occasionné par les crimes de Juda ; le Seigneur en avait depuis longtemps menacé son peuple, en cas de désobéissance à la loi (cf. Lev. rxvi, 19 et 88.: Deut. xi, 17, et xxvm, 23).
2 - 8. Description des maux produits par la sécheresse. Passage émouvant , dramatique. — Luxit Judaea. Hébr. : Juda. Le royaume tout entier. — Porta:. Désignation poétique des villes , dont les portes étaient la partie la plus fréquentée, selon la coutume orientale. — Obscuratse... In terra. Littéralement dans l'hébreu : Elles sont noires jusqu'à terre; c.-à-d. que les portes per- Ëainlflées gisent sur Is sol , en vêtements de
deuil. — Majores... minores. Les riches, les grande, et leurs serviteurs. — Venerunt ad hauriendum. Hébr. : lis sont venus auprès des citernes. — Operuerunt capita... : en signe d'affliction très profonde. Cf. II Reg. xv, 30, et XIX, 5. — Propter terne vastitatem (vers. 4). Hébr. : à cause du sol crevassé (fendillé par la sécheresse). — Cwifusi... agricoUe : toutes les récoltes étant compromises. — Et cerva... (vers. 6). La biche est cependant célèbre pour son amour maternel ; mais le manque d'herbages la met dans l'impossibilité de nourrir son faon. — Onagri... traxerunt... (vers. 6) : pour aspirer un peu d'air frais ; mais la sécheresse est telle, que, même sur les rochers élevés, tout est brûlant. — Dracones. PlntOt : les chacals. Cf. ix, 10; X, 13, etc.
7- 9. Le prophète Implore la pitié du Seigneur au nom de tous les Juifs. — Si iniquitates... Ils reconnaissent d'abord humblement qu'ils ont tout à fait mérité leur malheur. — Responderint nobis. Ilébr. : Si nos iniquités réponden contre nous. — Fac propter nomen... C.-à-d., soyez -nous iiroplce, par ce nom qui est synonyme de miséricorde et de bonté. — Aversiones nostrae : nos Inadélités, nos apostasies. — Expectatio..., Salvator... (vers. 8). Deux titres qui font appel à toute la bienveillance du Seigneur.
Jer. XIV, 8-14.
8. Attente d'Israël, son sauveur au temps de la tribulation, pourquoi seriezvous coiume un étranger dans le pays, ou comme un voyageur qui y entre pour y demeurer ^ett^e temps?
9. Pourquoi seriez -vous comme un homme vagabond, ou comme un héros qui ne peut pas sauver? Mais vous. Seigneur, vous êtes parmi nous, et votre nom a été invoqué sur nous ; ne nous abandonnez pas.
10. Ainsi parle le Seigneur à ce peuple qui aime à remuer ses pieds , qui ne reste pas en repos, et qui ne plaît pas au Seigneur : Maintenant il va se souvenir de leurs iniquités, et il visitera leurs péchés.
11. Et le Seigneur me dit : Ne prie pas en faveur de ce peuple.
12. Lorequ'ils jeûneront, je n'exaucerai pas leurs prières; et s'ils m'oflErent des holocaustes et des sacrifices, je ne les recevrai point, car je veux les exterminer par le glaive, et par la famine, et par la peste.
13. Alors je dis : Ah, ah, ah, Seigneur Dieu, les prophètes leur disent : Vous ne verrez pas le glaive, et la famine ne sera point parmi vous ; mais Dieu vous donnera dans ce lieu une paix véritable.
14. Et le Seigneur me dit : Les prophètes prophétisent faussement en mon nom; je ne les ai pas envoyés, je ne leur ai pas donné d'ordres, et je ne leur ai point parlé. Ce sont des visions mensongères, des divinations, des fourberies et les séductions de leur cœur qu'ils vous prophétisent.
8. Expectatio Israël, salvator ejus in tempore tribulationis , quare quasi colonus futurus es in terra, et quasi viator declinans ad mauendum?
9. Quare futurus es velut vir vaguB, ut fortis qui non potest salvare ? Tu autem in nobis es, Domine, et nomen tuum invocatum est super nos; ne derelinquas nos.
10. Haec dicit Dorainus populo huic, qui dilexit movere pedes suos, et non quievit, et Domino non placuit : Nunc recordabitur iniquitatum eorum , et visitabit peccata eorum.
11. Et dixit Dominus ad me : Noli orare pro puuulo isto in bonum.
12. Cum jejunaverint, non exaudiam preces eorum ; et si obtulerint holocautomata et victinuis, non suscipiam ea, quoniam gladio, et famé, et peste, con- 8umam eos.
13. Et dixi : A a a, Domine Deus, prophetae dicunt eis : Non videbitis gladium, et famés non erit in vobis; sed pacem veram dabit vobis in loco isto.
14. Et dixit Dominus ad me : Falso prophetœ vaticinantur in nomine meo ; non misi eos, et non prjecepi eis, neque locutus sum ad eos. Visionem mendacem, et divinationem , et fraudulentiam et seductionem cordis sui, prophetant vobis.
— Quare quasi œlonus... Si Jéhovah n'avait pas pitié de son peuple, 11 ressemblerait d'une part à un étranger qui ne s'intéresse point au pays qu'il n'habite que pour un temps, d'autre part à un voyageur qui ne fait que passer la nuit (ainsi porte l'hébreu au lieu de manenduvi) en une localité; or 11 était, au contraire, le vrai propriétaire de la Palestine. — Quare futurus... (vers. 9). C'est à la toute - puissance divine que Jérémle fait maintenant appel. Au lieu de vir vagua l'hébreu dit : un homme stupéfait ( hors de lui, sans idées). — Tu autem in nobis... Touchante conclusion, qui décrit, par mode de contraste, les relations réelles, extrêmement intimes, du Seigneur avec la nation juive.
2» Dieu refuse d'écouter la prière de Jérémle. XiV, 10-18.
10-12. Le refus. — Dileaeit movere pedes... : pour courir après les faux dieux. Cf. il, 23, 31, etc. Non quievit : pas de repos dans ces folles démarches. — Nunc (adverbe très accentué) recordabitur... «lOhuvaU â't^l montré patient;
mais l'heure de ses vengeances est maintenant venue. — Noli orare... (vers. 11). Ce serait inutile, puisque Dieu est décldt à châtier, comme le dit si énergiquement le vers. 12. — Ciun jejunaverint... obtulerint... Yoyez vu, 21-22, et le commentaire. — Oladio, famé et peste : les trois principaux genres de mort qui enlevèrent un si grand nombre de Juifs pendant le siège de Jérusalem. Us étaient depuis longtemps prédits; cf. Lev. XXVI, 25-26.
13-18. Ce sont surtout les faux prophètes qui ont excité la colère de Jéhovah contre son peuple. — Et dixi... Sans se laisser découragea par le refus du Seigneur, Jérémle excuse de son mieux ses compatriotes, en alléguant qu'ils étaient de pauvres victimes, égarées par les prophètes de mensonge. — A, a, a. Hébr. : 'aftaft / Cf. i, 6. — Pacem veram. C.-à-d. une paix sflre et solide, que rien ne saurait troubler. — £'al80 prophétie... (vers. 14). Dieu n'accepte pas l'excuse propdst'e ; ces prophètes étalent vislbleiuéiit de faux prophèteB, et 1« peuple aurull dft d« \k.~
Jeb. XIV, 15-21.
15. Idcirco haec dicit Dominus de prophetis qui prophetant in nomine meo, qnos ego non misi, dicentes : Gladius et famés non erit in terra hac : In gladio et famé consumentur prophetse illi.
16. Et populi quibus prophetant erunt projecti in viis Jérusalem prae famé et gladio, et non erit qui sepeliat eos : ipsi et uxores eorum, filii et filiae eorum; et effundam super eos malum suam.
Et dices ad eos verbum istud
Deducant oculi mei lacrymam per noctem et diem, et non taceant, quoniam contritione magna contrita est virgo, filia populi mei, plaga pessima vehementer.
18. Si egressus fuero ad agi'os, ecce occisi gladio; et si introiero in civitatem, ecce attenuati famé. Propheta quoque et sacerdos abierunt in terram quam ignorabant.
19. Numquid projiciens abjeci«ti Judam? aut Sion abominata est anima tua?
Quare ergo percussisti nos ita ut nulla Bit sanitas ? Expectavimus pacem, et non est bonum ; et tempus curationis , et ecce turbatio.
20. Cogno\'imu8, Domine, imfiietates nostras , iniquitates patrum nostrorum , quia peccavimus tibi.
21. Ne des nos in opprobrium, propter nomen tuum, neque facias nobis contumeliam solii gloriae tuae; recordare.
15. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur touchant les prophètes qui prophétisent en mon nom, quoique je ne les aie point envoyés, et qui disent : Le glaive et la famine ne viendront pas dans ce pays : Ces prophètes périront par le glaive et par la famine.
16. Et ceux à qui ils prophétisent seront jetés dans les rues de Jérusalem par la famine et par le glaive, et il n'y aura personne pour les ensevelir : eux et leurs femmes, leurs fils et leurs filles; et je ferai retomber sur eux leur méchanceté.
17. Tu leur diras cette parole : Que mes yeux versent des larmes jour et nuit et qu'ils ne se taisent point, parce que la vierge, fille de mon peuple, a été brisée par une grande ruine, sa plaie est tout à fait mauvaise.
18. Si je sors dans les champs, voici des hommes transpercés par le glaive, et si j'entre dans la ville, j'en vois d'autres que consume la famine. Le prophète même et le prêtre sont allés dans une terre qu'ils ne connaissaient pas.
19. Avez- vous entièrement rejeté Juda ? ou Sion est -elle devenue l'horreur de votre âme? Pourquoi donc nous avezvouB frappés de telle sorte que nous ne puissions guérir? Nous attendions la paix, et il ne vient rien de bon ; la guérison, et c'est le trouble.
20. Seigneur, nous reconnaissons nos impiétés et l'iniquité de nos pères, car nous avons péché contre vous.
21. Ne nous livrez pas à l'opprobre, à cause de votre nom, et ne couvrez pas de confusion à cause de nous le trône de
se laisser égarer par eux. — Visionem mendacem..., seductioneni,...: quatre synonymes énergiquenient accumulés. — Idcirco hase. Sentence proférée soit contre ces prophètes impies (vers. 15), soit contre la masse de leurs adhérents (vers. 16-18).— Projecti in viis... (vers. 16). Mortalité elïrayante, et privation de sépulture. Cf. vu, 33 ; vin, 1-2, etc. — Ipsi et uxores... filiae... Personne ne sera exempté du châtiment, puisque tous ont été si coupables. Cf. vu, 18. — Malum suum : leur raalicc, qui retombera sur eux pour les punir. — Deducant ocuH... (vers. 17). Si les menaces du prophète laissent ses conjpatrlotes Insensibles, peut-être seront -ils touchés & la vue des larmes qu'il répandra sur leurs prochains malheurs. — Qvaniam contritione... La description des maux de Jérusalem reprend Ici et se poursuit Jusqu'à la fin du vers. 18. — SI egrealus... Partout des cadavres apr6.s la prise de la cité. — Propheta ijuoqve... Ceux qui «urvlvront
seront emmenés captifs dans un pays lointain. Les prophètes et les prêtres sont nommés pour représenter toute la nation, dont ils étaient les chefs spirituels.
3" Autre prière de Jérémle, pour obtenir le Balut de Juda. XIV, 19-22.
19-22. Sainte Insistance du prophète, qui espère toucher le cœur de Dieu. — Projicievs aljecisti est un héhraïsme : As -tu complètement rejeté? — Expectavimus... turbatio. Ce passage est une répétition pure et simple de vtii, 16. — Cognavimus impietfttes... Humble aveu : les crimes des Juifs sont aussi anciens que nombreux. Néanmoins le suppliant allègue deux motifs par lesquels Il espère obtenir leur pardon. D'abord l'honueur de Jéhovah, qui est intéressé à ce que son peuple ne soit pas trop humilié : ne des. . . propter nomen... (ver«. 21). Hébr. : Ne méprise pas, il (Miise de ton nom, ne déshonore pas le trôn» «le u gloire. Ce trOne, c'est le temple, où le Sel-
Jkr. XIV, 22 — XV, 5.
votre gloire ; n'oubliez pas, ne ronijiez point l'alliance que vous avez faite avec nous.
22. Parmi les idoles des nations en est-il qui fassent pleuvoir, ou qui puissent donner les eaux du ciel? N'est-ce pas vous qui êtes le Seigneur notre Dieu, celui que nous attendons? C'est vous qui avez fait toutes ces choses.
ne irritura facias fœdus tuum nobiscuni.
22. Numquid sunt in sculptilibus gentiuni qui pluant, aut cœli possunt dare imbres ? nonne tu es Dominus Deus noster, quem expectavinius ? Tu enim fecisti omnia haec.
CHAPITRE XV
1. Le Seigneur me dit encore : Quand Moïse et Samuel se présenteraient devant moi, mon âme n'est pas tournée vers ce peuple ; chasse-les de devant ma face, et qu'ils se retirent.
2. Que s'ils te disent : Où irons-nous? tu leur diras : Ainsi parle le Seigneur : A la mort, ceux qui sont pour la mort; et au glaive ceux qui sont|)Our le glaive ; et à la famine ceux qui sont pour la famine ; et à la captivité ceux qui sont pour la captivité.
3. J'enverrai contre eux quatre sortes de Jléaux, dit le Seigneur : le glaive pour tuer, les chiens pour déchirer, les oiseaux du ciel et les bêtes de la terre pour dévorer et mettre en pièces.
4. Et je les livrerai à la fureur de tous les royaumes de la ten-e, à cause de Manassé, fils d'Ezéchias, roi de Juda, pour tout ce qu'il a fait dans Jérusalem.
Qui aura pitié de toi, Jérusalem
1. Et dixit Dominus ad me : Si steterlt Moyses et Samuel corara me, non est anima mea ad populum istum ; ejice illos a facie mea, et egrediantur.
2. Quod si dixerint ad te : Quo egrediemur? dices ad eos : Haec dicit Dominus : Qui ad mortem, ad mortem; et qui ad gladium, ad gladium; et qui ad famem, ad famem ; et qui ad captivitatem, ad captivitatem.
3. Et visitabo super eos quatuor species, dicit Dominus : gladium ad occisionera, et canes ad lacerandum, et volatiUa casli et bestias terrsead devorandum et dissipandum.
4. Et dabo eos in fe«rorem universis regnis terrae, propter Manassen, filium Ezechise, régis Juda, super omnibus quse fecit in Jérusalem.
Quis enin> miserebitur tui, Jerusa
gneur trônait, pour ainsi dire, sur l'arche ; cf. Ex. ïxv, 22, etc. — Numquid sunt... (vers. 22). Les Juifs n'ont que Jéhovah pour les aider dans leur détresse, car leurs vaines idoles ne peuvent leur être d'aucun secours. — Qui pluant... Ce bienfait divin est l'objet d'une mention particulière à cause de la sécheresse qui sévissait alors (vers. 1).
4» Dieu Insiste de son côté dans son refus. XV, 1-9.
Chap. XV. — 1-4. Nouveau tableau des calamités qui atteindront prochainement le peuple Ingrat. — Steterit... coram me. Cette locution désigne la prière, que l'on faisait le plus souvent debout chez les Hébreux et chez la plupart des anciens peuples de l'Orient. Voyez l'Atl. archéol., pi. XCTI, flg. 6, 6; pi. cviil, flg. 4, 5, 9, etc. — Moyses et Samuel. Deux personnages bien capables, par leur sainteté, leur ferveur, de calmer rindlgnatioD divine. L'histoire d'Israël contient plus d'une preuve de la puissance de leur intercession; cf. Ex. XVII, 11; XXXII, 11-14; Num. XIV, 13 et ss.; I Reg. vu, 9, et xii, 23 ; Ps. xcviil, 6. Mala actuellement Dieu refaseralt de les entendre
s'ils priaient pour les Juifs : non est anima m,ea... (locution très expressive). — Ejice illos... Le Seigneur parle comme si les coupables étaient, en cet Instant même, réunis dans le temple pour l'Invoquer (cf. xiv, 12), et il ordonne à Jérômie de les éloigner, car leur vue lui est odieuse. — Quo egrediemur? Où aller et que faire, si Dieu les chasse ainsi de sa présence ? — Réponse terrible du Seigneur : qui ad mortem... Chacun d'eux aura le sort qui lui a été destiné, et ce sort, c'est la mort pour tous, quoique sous des formes diverses : ainsi le veut la Justice Impitoyable de Jéhovah. — Visitabo (vers. 3). Mieux, d'après l'hébreu : Je préposerai sur eux. — Quatuor speeies : quatre espèces d'agents destructeurs, dont deux s'attaqueront aux vivants (gladium... et canes) et deux aux morts (volatilia... et be^ stias...). — Dabo... in fervorem (vers. 4). Hébr.: Je les rendrai un objet d'effroi. Écho de Dent, xxviii, 25. — Propter Manassen. Ce prince avait été l'un des rois les plus criminels de Juda. Cf. IV Reg. XXI, 3-7.
6-9. Le second refus de Jéhovah a été si énergique, que le prophète, désolé, n'aee plus insjs-
Jer. XV, 6-11.
lein , aut quis contristabitur pro te? aut quis ibit ad rogandum pro pacetua?
6. Tu reliquisti me, dicit Dominus, retrorsum abiisti ; et extendam manum raeam super te, et interticiam te; laboravi rogans.
7. Et dispergam eos ventilabro in portis terrae ; interfeci et disperdidi populum meum, et tamen a viis suis non sunt reversi.
8. Multiplicatae sunt mihi viduse ejus super arenam maris; induxi eis super matrem adolescentis vastatorem meridie; misi super civitates repente terrorem.
9. Infirmata est quae peperit septem, defecit anima ejus; occidit ei sol cum adhuc esset dies; confusa est, et erubuit; et residuos ejus in gladium dabo in conppectu iniraicorum eorum, ait Dominus.
10. Vœ mihi, mater mea ! quare genuisti me, virum rixse, virum discordiae in universa terra? Non fœneravi, nec fœneravit mihi quisquam ; omnes maledicunt mihi.
11. Dicit Dominus : Si non reliquiœ tuae in bonum, si non occurri tibi in
ou qui s'attristera sur toi ? ou qui ira prier pour ta paix ?
6. Tu m'as abandonné, dit le Seigneur, tu es allée en arrière; aussi j'étendrai ma main sur toi et je te détruirai ; je Buis las de te supplier.
7. Je les disperserai avec le van aux portes du pays ; j'ai tué et j'ai détruit mon peuple, et néanmoins ils ne sont pas revenus de leurs voies.
8. J'ai multiplié ses veuves au delà du sable de la mer; j'ai fait venir contre eux un ennemi qui a tué en plein midi le jeune homme et sa mère; j'ai envoyé soudain la terreur sur les villes.
9. Celle qui avait enfanté sept fils a été sans force, son âme a défailli; le soleil s'est couché pour elle, lorsqu'il était encore jour ; elle est couverte de confusion et de honte, et ceux qui lui restent, je les livrerai au glaive à la vue de leurs ennemis, dit le Seigneur.
10. Malheur à moi, ma mère! Pourquoi m'as-tu enfanté, pour être un homme de contradiction, un homme de discorde dans tout le pays ? Je n'ai pas prêté d'argent, et personne ne m'en a prêté; et cependant tous me maudissent.
11. Le Seigneur dit : Je te jure que ta fin sera bonne, et que je t'assisterai
ter; il se contente de décrire encore, avec une profonde tristesse, les maux qui menacent sa chère patrie. — Quia mi8erebUur...î Trait pathétique : Jérusalem, écrasée par le malhear, ne recevi-a pas la moindre marque de sympathie. — A.d rogandum pro pace... C.-à-d. : Qui ira prendre de tes nouvelles ? Allusion à l'antique coutume de visiter les malades et les afHigés pour leur porter quelque consolation. — Tu reliquisH... (vers. 6). La vraie cause des maux de Juda est sans cesse indiquée; Dien a été souverainement Juste en le châtiant. — Laboravi rogans. Hébr. : Je suis las de me repentir, c.-à-d. d'avoir pitié d'une nation si constamment Ingrate. Cf. Gîen. VI, 6, etc. — Dispergam eos (vers. 7). L'exil, après la prise de Jérusalem. — In portit terrae : aux frontières du pays. — Multiplicatx... viduse (vers. 8). Condition particulièrement triste des femmes, auxquelles la guerre enlèvera leurs maris et leurs fils. Super arenam... est une hyperbole it l'orientale, pour dire que le nombre des morts sera très considérable. -^ Super matrem adolescentis. Les Jeunes gens les plus vigoureux seront Incapables de défendre leurs mères durant ces jours affreux. — Meriàie : à l'improviste , alors qu'on Jouit de la plus grande sécurité. — Super civitates... terrorem. Hébr.: J'ai fait tomber soudain sur elle (sur la mère) l'angoisse et les terreurs. — Quae peperit septem (vers. 9). Chiffre rond , qui équivaut à € beaucoup ». Lk nit;re de nombreux enfants pouvait se cruire
mieux protégée ; qu'elle se détrompe, car elle aura, au contraire, plus à souffrir. — Occidit ei sol... Métaphore très poétique, qui marque une mort prématurée (cMWi adhuc... dies). Cf. Am. vm, 9. — Confusa est: humiliée et désolée de s'être vu ravir tous ses enfants.
§ II. — Double plainte du prophète et consolatio)! que lui donne le Seigneur. XV, 10-21.
10 Première plainte et première consolation. XV, 10-14.
Jérémie gémit de voir sa prière repoussée
— Vm mihi... Exclamation pathétinue. Le prophète met dans ces quelques lignes tout son cœur si aimant. Cf. iv, 10; vm, 21 ; xii, 1, etc.
— Mater, quare genuisti...? Il préférerait n'être pas né, plutôt que d'avoir à remplir un rftle si douloureux. — Virum discordiae. Obligé d'adresser de pei-pétuels reproches à ses concitoyens, il était par là même constamment en guerre avec eux tous. — Non /œneravi... « Les relations entre prêteurs et débiteurs étalent dans l'antiquité la source la plus féconde des procès et des querelles. » Le sens est donc : il n'existe entre mes frères et mol aucune cause spéciale de discorde ; Je ne suis ni créancier exigeant, ni mauvais débiteur, et pourtant tous me maudissent.
11 - 14. La consolation divine. — Dicit Dominus. Formule très rare, qui n'apparaît qu'ici et XLVi, 26. D'ordinaire, le prophète emploie en pareil cas la phrase : Ainsi dit le Selgfueur. —
Ji:r. XV, 12-17.
AU temjiH de ratllictioii, et au temps de la tribulatiou, contre rennenii.
12. Est-ce que le fer et l'airain s'allieront avec le fer qui vient de l'aquilon ?
13. Je livrerai gratuitement au pillage tes richesses et tes trésors, à cause de tous tes péchés, sur tout ton territoire.
14. Je ferai venir tes ennemis d'un pays que tu ne connais pas; car le feu de ma fureur s'est allumé, et il brûlera sur vous.
15. Vous savez tout, Seigneur, souvenez-vous de moi, et visitez-moi, et protégez-moi contre ceux qui me persécutent ; ne me défendez pas dans votre patience; sachez que j'ai supporté l'opprobre à cause de vous.
16. J'ai trouvé vos paroles, et je m'en suis nourri ; et votre parole est devenue la joie et l'allégresse de mon cœur, car votre nom a été invoqué sur moi. Seigneur, Dieu des armées.
17. Je ne me suis point assis dans l'assemblée des rieurs, et je ne me suis glorifié qu'à cause de votre main ; je me suis assis solitaire, parce que vous m'avez rempli de menaces.
tenipore afiflictionis, et iii tempore tribulationis adversus inimicum.
Numquid fœderabitur ferrum fcrro ab aquilone, et aes
13. Divitias tuas et thesauros tuos in direptionem dabo gratis, in omnibus peccatis tuis, et in omnibus terminis tuis.
14. Etadducam inimicostuos de terra quam nescis, quia ignis succensus est in furore meo, super vos ardebit.
15. Tu scis. Domine, recordare mei, et visita me, et tuere me ab his qui persequuntur me; noli in patientia tua suscipeie me ; scito quoniam sustinui propter te opprobrium.
16. Inventi sunt sermones tui, et comedi eos; et factum est mihi verbum tuum in gaudium et in Isetitiam cordis mei, quoniam invocatum eat nomen tuum super me, Domine, Deus exercituum.
17. Non sedi in concilio ludentiuni, et gloriatus sum a facie manus tuse ; soins sedebam, quoniam comminatione replesti me.
Si non... Vrai seipment, sons une forme abrégée. Dieu promet solennellement à Jérémle la victoire finale sur ses adversaires. — 8i non occurri... inimicum. Hébr. : Certainement je forcerai l'ennemi de te supplier au temps du malheur et de l'angoisse. Â plusieurs reprises, les ennemis de Jérémie furent contraints d'implorer son secours ; cf. XXI, 1-2; XXX vu, 3; xlh, 2. — Numquid fœderabitur... ses (vers. 12). Passage obscur, qui a été diversement Interprété, a Le fer d'aquilon peut signifier les Cbaldéens, et l'airain, les Juifs. n n'y aura Jamais de paix et d'union véritable entre ces deux peuples. Nabuchodonosor est un ennemi irréconciliable, qui ne cessera point de vous faire la guerre, qu'il ne vous ait exterminés. i> (Calmet, h. I.) Mais le savant commentatour lorrain ajoute à bon droit qu' « on ne voit pas bien quelle liaison a ( cette interprétation ) avec ce qui précède et avec ce qui suit ». La vraie traduction de l'hébreu est celle-ci : Le fer brisera - 1 - 11 le fer du septentrion et l'airain ? « Le fer » nous paraît représenter la prière que Jérémie adressait h Dieu en faveur de ses concitoyens; « le fer du septentrion et l'airain, » c'est le décret inébranlable par lequel Jéhovah lancera les Cbaldéens contre les Juifs pour les punir. Cf. VI, 1; xni, 20. Voyez d'autres explioatioDS dans Knabenbauer, h. l. — IHvitiaa... grati» (vers. 13) : pour rien, comme un vil objet dont on se défait sans exiger quoi que ce soit pn échantfe. — Adducam inlmlcoi... (vers. 14).
Petite variante dans l'hébreu : Je te ferai passer dans un pays que tu ne connais pas. Cf. xiv, 18. D'après les LXX, le chaldéen et le syriaque : Je te ferai servir... — Quia ignis... Écho de Deut. xxxii, 22.
2» Nouvelle plainte et nouvelle consolation. XV, 15-21.
16-18. Jérémie se plaint encore familièrement à Dieu du rôle pénible qu'il lui a confié. — Tu sois. Appel pathétique il la science Infinie de Jéhovah. Le Seigneur connaissait toutes les difficultés et tous les soucis de son envoyé. — Visita me: en manifestant sa puissance et sa bonté. — Noli in patientia... Dieu s'était montré étonnamment patient envers les Juifs Impies qui menaçaient la vie du prophète, et celui-ci le conjure de ne pas le laisser « enlever », comme s'exprime l'hébreu ( Vulg. : suseipere ), c- à - d. mettre à mort, par ses ennemis. — Saiio quoniam... Par ces mots, Jérémie rappelle humblement tout ce qu'il a fait et souffert pour Dieu. — Inventi... sermones... (vers. 16). Le prophète ne s'est point ingéré de lui-même dans ses délicates et périlleuses fonctions ; 11 a « trouvé » les oracles sans les chercher, car ils se sont Imposés i lui. — Oomtdi eos. Bien qu'il prévît qu'ils mettraient le trouble dans sa vie, 11 les a reçus avec joie, comme l'Indique cette figure expressive. Cf. Bz. Il, 8; m, 1-3. — Invocatum... nomen tuum... : par la consécration prophétique de Jérémie. — Non sedi... (wrs. 17). Gravité av^
Jer. XV, 18 — XVI, 3.
18. Quare factue est dolor meus perpetuus, et plaga mea desperabilis renuit curari? Factaest mihi quasi mendacium aquarum intidelium.
Propter hoc haec dicit Dominus
Si converteris, convertam te, et ante faciem meam stabis ; et si separaveris pretiosum a vili , quasi os meum eris ; convertentur ipsi ad te, et tu non converteris ad eos.
20. Et dabo te populo huic in murum sereum , f ortem ; et bellabunt adversum te, et non prœvalebunt, quia ego tecura sum ut salvem te, et eruam te, dicit Dominus.
21. Et liberabo te de manu pessimorum, et rediraam te de manu fortium.
18. Pourquoi ma douleur est -elle devenue perpétuelle ? et jwurquoi ma plaie désespérée refuse -t-elle de se guérir?
Elle est pour moi comme le mensonge des eaux trompeuses.
19. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur : Si tu te tournes, je te tournerai, et tu te tiendras devant moi ; et si tu sépares ce qui est précieux de ce qui est vil, tu seras comme ma bouche; ce seront eux qui se tourneront vers toi , -ce n'est pas toi qui te tourneras vers eux.
20. Et je te rendrai pour ce peuple comme un mur d'airain, inébranlable; ils te feront la guerre, et ils ne te vaincront pas, car je suis avec toi pour te sauver et pour te délivrer, dit le Sei gneur.
21. Et je te délivrerai de la main des méchants, et je te préserverai de la main des forts.
La parole du Seigneur me fut adressée en ces termes
2. Tu ne prendras pas de femme, et tu n'auras pas de fils ni de filles en ce lieu.
3. Car ainsi parle le Seigneur sur les fils et les filles qui naîtront en ce lieu,
laquelle 11 avait rempli ses hautes fonctions : depuis qu'il en avait été investi, sa vie avait pris un caractère extraordlnalrement sérieux. — Gloriatus... a /acie.„ La phrase est autrement coupée dans l'hébreu : (Je ne me suis point assis dans les assemblées des moqueurs) pour m'y réjouir; à cause de ta main Cc.-à-d. de ta puissance) Je me suis assis solitaire. — Comminatione replesU... Hébr.: Tu m'as rempli de fureur. Le prophète partageait l'indignation de son Maître contre les impies. Mais 11 se désole de voir l'inutilité de ses travaux et de ses peines : Quare... dolor... (vers. 18). — Quasi mejidacium aquarum... Hébr. : Serais -tu pour mol comme des eaux trompeuses auxquelles on ne peut se fier ? Cette métaphore fait allusion aux torrents de l'Orient, qui, pleins d'eau en hiver et au pilntemps, sont tout à fait k sec en été. Cf. Job, vi, 1 5. Dieu tromperait -U les légitimes espérances de son sers-iteur?
19-21. Jéhovah console une seconde fols Jérémle. — SI œnverteris. C.-à-d., si tu reviens de tes doutes à mon égard et de ton Inquiétude exagérée. — Conrertam te, et... stabis... Hébraïsme : Tu te tiendras de nouveau en ma présence, tu Jouiras de toute ma faveur en accoraplissant le ministère que Je t'ai confié. Se tenir
debout devant quelqu'un , c'est être son vicegérant; cf. I Reg. XVI, 21-22; IIl Reg. xvii, 1; IV Reg. m, 14, etc. — Si separaveris... .^1 Jérémie sépare dans son propre cœur les scories d'avec le pur métal, s'il cesse de nourrir des sentiments de défiance envers Dieu. — Quasi os meum. Grand honneur que d'être l'organe de Dieu luimême, et grand bonheur que de pouvoir lui ramener son peuple apostat (convertentur ipsi,.).
— Dabo te .. Les vers. 20-21 réitèrent et confirment les promesses que Jérémie avait reçues du Seigneur dès le début de son ministère. Cf. i, 18-19.
— De manu /or tium (vers. 21'»). Hébr.: de la main des terribles, c.-à-d. des despotes, des tyrans.
5 ITL — Dieu ordonne à Jérémie de manifester far sa conduite et par ses paroles toute l'éttndue des maux qui menacent Juda, XVI, 1 — XVII, 4.
1" Divers ordres divins dont l'exécution figurera la mine prochaine de la nation Juive. XVr, 1-9.
Chap. XVI. — 1-4. Premier ordre : il est interdit au prophète de se marier. — Non accipies... Le célibat étant très rare chez les Hébreux, cet ordre éuit par là même plus remarquable. Dieu en expose aussitôt le symbole (vers. 3-4):
Jeu. XVI, 4-10.
iiur leurs mères qui les ont enfantés, et biir leurs pères qui les ont engendrés dans ce pays :
4. Ils mourront de diverses maladies ; ils ne seront ni pleures, ni ensevelis; ils seront comme du fumier sur la face de la terre ; ils seront consumés par le glaive et par la famine, et leurs cadavres seront la pâture des oiseaux du ciel et des bêtes de la terre.
5. Car ainsi parle le Seigneur : N'entre pas dans une maison de festin , et n'y va pas pour pleurer ou pour les consoler; car j'ai retiré ma paix de ce peuple, dit le Seignenr, ma bonté et mes miséricordes.
6. Grands et petits mourront dans ce pays ; ils ne seront ni ensevelis ni pleures; on ne se fera pas d'incisions, et on ne se rasera pas pour eux.
7. On ne rompra pas le pain parmi eux à celui qui pleure un mort, pour I3 consoler, et on ne lui donnera pas à boire la coupe de consolation au sujet de son père et de sa mère.
8. N'entre pas dans une maison de festin pour t'asseoir avec eux, et pour manger et pour boire;
9. car ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Voici que je ferai cesser dans ce lieu, sous vos yeux et de vos jours, les cris de joie et les cris d'allégresse, les chants de l'époux et les chants de l'épouse.
10. Et lorsque tu annonceras toutes ces paroles à ce peuple et qu'ils te diront : Pourquoi le Seigneur a-t-il prononcé contre nous tous ces grands maux? quelle
et super matres eorum, qnse genuerunt eos, et super patres eorum. de quorum stirpe sunt nati in terra liac :
4. Mortibus «egrotationum morientur; non plangentur, et non sepelientur; in sterquilinium super faciem terras erunt; et gladio et faîne consumenttir, et erit cadaver eorum in escam volatilibus cœli et bestiis terra.
5. Haec enim dicit Dominus : Ne ingrediaris domum convivii, neque vadas ad plangendum, neque consoleris eos, quia abstuli pacem meam a populo isto, dicit Dominus, misericordiam et miserationes.
6. Et morientur grandes et i)arvi in terra ista; non sepelientur neque plangentur; et non se incident, neque càlvitium fiet pro eis.
7. Et non frangent inter eos lugenti panem ad consolandum super mortuo, et non dabunt eis potum calicis ad consolandum super pâtre suo et matre.
8. Et domum convivii non ingrediaris ut sedeas cum eis, et comedas, et bibas ;
9. quia haec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Ecce ego auferam de loco isto, in oculis vestris et in diebus vestris, vocem gaudii, et vocem Isetitia;, vocem sponsi, et vocem sponsae.
10. Et cum annuntiaveris populo huic omnia verba haec, et dixerint tibi :
Quare locutus est Dominus super nos omne malum grande istud ? quae iniqui-
les temps deviendront si malheureux pour les Juifs, qu'il sera préférable de n'avoir ni femme ul enfants. Cf. Matth. xxiv, 19; I Cor. vii, 26. — Mortibus aegrotationum. Hébraïsme : emportés par des maladies de divers genres. — In aterquiHnium : privés de sépulture. Cf. vin, 33 ; IX, 22, etc.
6-7. Second ordre divin : « s'abstenir des marques accoutumées de respect envers les morts. » — Domum convivii. Hébr.: la maison où l'on pousse des cris. 11 s'agit sans doute des banquets qui accompagnaient les funérailles et où l'on maolfestait une douleur bruyante. — Morientur graudes... (vers. 6). Explication de l'ordre ; la mortalité sera si grande, que l'on devra négliger les rites funèbres accoutumés. — Non se incident, neque... Deux pratiques d'origine païenne, qui avaient été interdites par la loi. Cf. T;ev. xix, 28, et XXI, 6; Dent, xnr, 1. Elles étalent d'un f régulent usage chez les Juifs i l'époque des prn- ^hècw ; ot m, 39 ; xij. S ; Ig. xxu, 12 ; Bï. vii,
18 ; Am. viii, 10 ; Mlch. i, 16. — Non /rangent... (vers. 7). Autre coutume, mais tout excellente : les amis des personnes en deuil leur apportaient des mets délicats, et les pressaient de manger pour reprendre des forces. Cf. III Reg. m, 35, et XII, 16-17; Prov. xxxi, 6.
8-9. Troisième ordre : éviter également les réunions joyeuses. — Domum convivii. Cette fois la traduction est très exacte (voyez la note du vers. 6). — Ecce... auferam... (vers, 9). Explication de l'ordre : bientôt ( %n oculis vestris... ) toute occasion de joie aura disparu. — Vocem gaudii... Voyez vu, 34, et la note.
2» Les causes des malheurs de Juda. XVI, 10-16.
10-16. Les vers. 10 et 11 sont presque une reproduction de v, 10. Les trois questions du peuple Ç quare..., quae... et gttod.„) révèlent son complet endurcissement; chargé de tant de crimes, il ne se croit pas coupable. Mais le Seigneur lui d"'"jlle nettement ■» malice vers. 11-lî. — S*d
.Tkr. XVT, 11-18.
eat notro inir|iiitn? et ijnel est le |KH;lié que nous avons commis contre le Soigneur notre Dieu?
11. Tu leur diras : C'est parce que vos pères m'ont abandonné , dit le Seigneur, parce qu'ils sont allés après les dieux étrangers, qu'ils les ont servis et adorés, et qu'ils m'ont abandonné et n'ont point observé ma loi.
12. Mais vous, vous avez fait encore plus mal que vos pères ; car chacun de vous suit la corruption de son mauvais cœur pour ne point m'écouter.
13. Je vous chasserai de ce pays dans une terre que vous ne connaissez pas, vous et vos pères, et vous servirez là, jour et nuit, des dieux étrangers qui ne vous donneront aucun repos.
14. C'est pourquoi voici que les jours viennent, dit le Seigneur, où l'on ne dira plus : Vive le Seigneur qui a tiré les enfants d'Israël du pays d'Egypte,
15. mais : Vive le Seigneur qui a tiré les enfants d'Israël de la terre de l'aquilon, et de tous les pays où je les aurai chassés , et je les ramènerai dans ce pays que j'ai donné à leurs pères.
16. Voici qne j'enverrai des pêcheurs nombreux, dit le Seigneur, et ils les pécheront ; et ensuite je leur enverrai des chasseurs nombreux, et ils les chasseront de toutes les montagnes, et de toutes les collines, et des cavernes des rochers.
17. Car mes yeux sont sur toutes leurs voies ; elles ne me sont pas cachées , et leur iniquité ne s'est pas dérobée à mes regards.
18. Je leur rendrai d'abord le double de leurs iniquités et de leurs péchés, parce qu'ils ont souillé ma terre par les
tas nostm? et qnod peocatum nostrura, <]uod pcccavimns I.'omino J>eo uostroV
11. Dices ad eos : Quia derei^querunt me paires vestri , ait Dominus ; et abierunt post deos aliènes, et servierunt eis, et adora verunt eos, et me dereliqiierunt, et legem meam non custodierunt.
12. Sfcd et vos pejus operati estis, quam patres vestri ; ccce enim ambulat unusquisque post pravitatem cordis sui mali , ut me non audiat
13. Et ejiciam vos de terra hac in ten-am quam ignoratis, vos et patres vestri; et servietis ibi diis alienis, die ac nocte, qui non dabunt vobis requiem.
14. Propterea ecce dies veniunt, dicit Dominus, et non dicetur ultra : Vivit Dominus qui eduxit filios Israël de terra ^gypti,
16. sed : Vivit Dominus qui eduxit filios Israël de terra aquilonis, et de universis terris ad qiias ejeci eos, et reducam eos in terram suam, quam dedi patribus eorum,
16. Ecce ego mittam piscatores multos, dicit Dominus, et piscabuntur eos; et post hsec mittam eis multos venatores, et venabuntur eos de omni monte, et de omni colle, et de cavernis petrarum.
17. Quia oculi mei super omnes vias eorum ; nonsunt abscouditse a facie mea, et non fuit occultata iniquitas eorum ab oculis meis.
18. Et reddam primum duplices iniquitates, et peccata eorum, quia contaminaverunt terram meam in morticinis
et vos pejus... Quoique les générations anijérieures eussent été si rebelles, la génération contemporaine les a dépassées. Cf. vu, 26. — Terram quam ignoratis ( vers. 13 ). Les Juifs connaissaient de nom la Chaldée, mais point d'une manière expérimentale, pour y être allés et l'avoir habitée. — Qui non dabunt... Hébr. : Je ne vous donnerai pas de miséricorde. — Et pourtant le Seigneur passe tout à coup, par une transition solennelle (ecce dies.,., vers. 14), à une gracieuse promesse de salut, qui brille comme un rayon lumineux dans la nuit des menaces terribles : non dicetur ultra... Quoique si magnifique, la délivrance que Dieu avait autrefois accordée en Egypte à son peuple ne sera rien, pour ainsi dire, si on la compare à celle par laquelle il les arrachera au despotisme babylonien.
3° Dos pêcheurs et des chasseurs nombreux
viendront tendre des pièges aux malheureux Juifs. XVI, 16-21.
16-18. Encore la menace, et ses motifs. — Piscatores, venatores. Deux figures saisissantes, pour décrire avec plus de force le traitement cruel que les Chaldéens infligeront aux habitants de Juda. Cf. Am. iv, 2; Hab. i, 15, etc. — De... monte,... de cavernis. En temps d'invasion, les Hébreux avalent souvent cherché nn refuge sur leurs montagnes et dans leurs cavernes. Cf. Jud. VI, 2; I Reg. XIII, 6; xxii, 1, etc. — Duplices iniqnitates (vers. 18). C.-à-d. une double rétribution pour leurs crimes. — In morticinis idolorum... Le prophète nomme ainsi soit les animaux Impurs que l'on offrait en sacrifice aux faux dieux, soit peut-être les idoles elles-mêmes, à bon droit comparées à des cadavres immondes,
Jer. XVI, 19 — XVIT, 3.
i(io]'>rum Buornin, et nboiuiiiatiouibub suis impleveiunt hereditatem meam.
19. Domine, fortitudo mea, et robur meum, et refugium meum in die tribulationis, ad te gentes venient ab extremis terrse, et dicent : Vere mendacium possederunt patres nostri, vanitatem quse eis non profuit.
Numquid faciet sibi homo deos, et ipsi non sunt dii
21. Idcirco ecce ego osteudam eis per vicem hanc, ostendameis manum meam, et virtutem meam, et scient quia nomen milii Dominus.
cadavreH d<! leurs idoloR, et fjii'ils ont rempli mon héritage de leurs abominations.
19. Seigneur, qui êtes ma force et mon appui, et mon refuge an jour de la tribulation, les nations viendront à vous des extrémités de la terre, et elles diront : En vérité, nos pères n'ont possédé que le mensonge, qu'un néant qui leur a été inutile.
20. L'homme se ferait -il des dieux, qui ne sont pas des dieux?
21. C'est pourquoi voici que je leur montrerai, cette fois, je leur montrerai ma main et ma puissance, et ils sauront que mon nom est le Seigneur.
CHAPITRE XVII
1. Peccatum Juda scriptum est stylo ferreo in ungue adamautino, exaratum super latitudinem cordis eorum, et in cornibus ararum eorum.
2. Cum recordati fuerint filii eorum ararum suarum, et lucorum suorum, lignoruraque frondentium, in montibus excelsis ,
3. sacrificantes in agro; fortitudinem tuam, et omnes thesauros tuos in direptionem dabo, excelsa tua propter peccata in universis finibus tuia.
1. Le péché de Juda est écrit avec un stjdet de fer et une pointe de diamant; il est gravé sur la table de leur cœur et sur les cornes de leurs autels.
2. Puisque leurs enfants se souviennent de leurs autels, de leurs bois sacrés et de leurs arbres toutfus sur les hautes montagnes,
3. et des sacrifices qu'ils offraient dans les champs, je livrerai au pillage ta puissance, tous tes trésors et tes hauts lieux, à cause des péchés que tu aa commis sur tout ton territoire.
19-21. Nécessité du châtiment et les henrenx résultats qu'il produira. — Pieux soupir du prophète vers son Dieu, pour introduire de nouveau cette pensée toute consolante : Jéhovah se réconciliera avec son peuple et le ramènera en Palestine ; à cette vue, les païens se convertiront euxmêmes au vrai Dieu Cad te gerdes...) — Vere mendacium... Les Juifs, améliorés par le malheur, reconnaîtront l'Insanité de l'Idolâtrie. — Idcirco... per vicem havc (vers. 21 ).« Cette foi?, » par opposition aux pardons antérieurs, trop généreusement accordés. Il faut que ce peuple soit frappé (ostendam... vianum); sans cela il ne fera que s'enfoncer dans le mal.
4" L'obstination des Juifs à adorer les faux dieux leur vaudra une punition exemplaire. XVII, 1-4.
Chap. XVII. — 1-4. Cest, à la manière de notre prophète, une variation sur le thème qui retentit à travers son livre entier. — Scriptum... stylo... : gravé profondément , comme avec un ctseau de fer sur une plaque de marbre. Cf. Ex. XXXII, 16; Job, XIX, 24. — In ungue adamautino. Les sculpteurs se servaient déjà d'une fine pointe de diamant pour tailler les matières très dures. Cf. PUne, Hist. nat., xxxvn, 15. — Super
latitudinem eordis... Le péché avait envahi toute la surface comme toutes les profondeurs de leur être moraL — In cornibus ararum... Les autels Idolâtriques que les Juifs avaient érigés de toutes parts (cf. zi, 13) proclamaient très hautement aussi leur apostasie. Ces autels étaient munis de cornes aux quatre coins , comme ceux de Jéhovah. Cf. Ex. xxvn, 2 ; Lev. iv, 7, etc.; \'Atl. archiol., pi. xcviii, flg. 6; pi. oiv, flg. 2. — Cum recordati... (vers. 2). Les enfants Juifs, familiarisés de bonne heure avec l'idolâtrie, grâte au mauvais exemple de leurs parents, s'y livraient Gux-mêraes avec une ardeur frénétique. Variante dans l'hébreu, où œ verset forme à lui seul une phrase Indépendante : De même qu'Us se souviennent de leurs enfants, (ainsi se souviennentils) de leurs autels et de leurs 'aSérim, qui sont près des arbres verts sur les collines élevées. Tout ce qui rappelait aux Juifs les pratiques idolâtriques leur était donc aussi cher que lo souvenir de leurs enfants. — Lucorum. Hébr. : les 'aSérim, grossières images de bols, représentant Astarté. Cf. Jud. ii, 13, etc. — Lignorum frondenlium. Les grands arbres au feuillage verdoyant abritaient souvent les cérémonies Idolâtriques. — Sacriflcanteê in agro (vers. 3). L'hé-
.Un. XVÎT, 4-10.
4. Tu (leiiionreraK seule, (lèpouilice de l'héritage que je t'ai donne, et je t'aasujettirai à tes ennemis dans un pays que tu ne connais pas, car tu as allumé le feu de ma colère, et il brûlera éternellement.
5. Ainsi parle le Seigneur : Maudit BoitThomme qui se confie dans l'homme, qui se fait un bras de chair, et dont le cœur se retire du Seigneur.
6. Il sera comme les bruyères dans le désert, et il ne verra pas arriver le bonheur ; mais il habitera au désert dans la sécheresse, dans une terre de sel et inhabitable.
7. Béni soit l'homme qui se confie dans le Seigneur, et dont le Seigneur est l'espérance.
8. Il sera comme un arbre transplanté près des eaux, qui étend ses racines vers l'humidité, et qui ne craint pas la chalem- lorsqu'elle est venue. Son feuillage sera toujours vert ; il ne sera point en peine au temps de la sécheresse, et il ne cessera jamais de porter du fi'uit.
9. Le cœur de tous les hommes est mauvais et impénétrable ; qui pourra le connaître?
10. Moi, le Seigneur, je sonde le cœur, et j'éprouve les reins ; je rends à chacun selon sa voie et selon le fruit de ses pensées.
4. Et n;liii<|iieris sola ab lier(;dilale tua, quara dedi tibi, et servire te l'aciam inimicis tuis in terra quam ignoras, quoniam ignem succendisti in furore meo, usque in eeternum ardebit.
5. Haec dicit Dominus : Maledictus homo qui confidit in homine, et ponit carnem brachium suum, et a Domino recedit cor ejus.
6. Erit enim quasi myricse in deserto, et non videbit cum venerit bonum ; sed habitabit in siccitate in deserto, in terra salsuginis et iuhabitabili.
7. Benedictus vir qui confidit in Domino, et erit Dominus fiducia ej'is.
8. Et erit quasi lignum quod transplantatur super aquas,quod ad humorem mittit radiées suas, et non timebit cum venerit aestus. Et erit folium ejus viride, et in tempore siccitatis non erit sollicitum, nec aliquando desinet facere fructum.
9. Pravum est cor omnium, et inscrutabile; quis cognoscet illud?
10. Ego Dominus scrutans cor, et probans renés; qui do unicuique juxta viam suam, et juxta fructum adinventionum suanira.
breu commence ici une nouvelle proposition et présente une autre variante très considérable : O ma montagne dans les champs, je livrerai au pillage... C'est Jérusalem que le Seigneur interpelle 80U8 ce nom symbolique, qu'il lui donne, moins à cause de sa situation matérielle et de la colline de Sion sur laquelle elle est bâtie, que pour exprimer la domination morale qu'elle exer- (lil sur le pays entier. Cf. Mich. iv, 2, etc. — iielingueris sola... (vers. 4). L'hébreu exprime une autre pensée : Tu devras abandonner ton héritage que je t'ai donné, c.-à-d. la Palestine. — Servire te faciam... Répétition de xv, 14, avec de légères variantes. — In seternum ardebit : du moins, jusqu'à ce que ce que les impies aient été consumés par ce feu redoutable.
{ IV. — Les causes soit de l'exil, soit de la délivrance. XVII, 5-27.
]o a Cause cachée de la ruine de Juda : la conflance en l'homme et aux moyens humains, au lieu de la confiance en Jéhovah seul. » XVII, 6-13.
fi -8. La confiance dans les hommes conduit à la ruine, mais la conSance en Dieu produit la sécurité. Antithèse saisissante. — Qui... carnem brachium... C.-à-d. celui qui prend la faiblesse humaine pour appui. Cf. Is. xxxi, 3. —
Erit enim... (vers. 6). Langage figuré pour exprimer la même vérité. Le mot 'ar'âr, que la Vulgate traduit par myricx, n'est employé qu'en cet endroit et Ps. cii (Vulg., ci), 18. La plupart des hébraïsants modernes lui donnent le sens de misérable, dénué de tout, qu'il a certainement an Ps. en (Vulg., « humilium »). Il semblerait que le contexte exige ici une plante, et c'est aussi un nom de plante que nous trouvons dans plusieurs autres versions anciennes (LXX : àypco- (AuptxY), bruyère sauvage ; chald., le chardon scolyme ; Symmaque, un arbre sans fruit). Il s'agit donc vraisemblablement d'un végétal Infécond, et la bruyère remplit cette condition, « Deux sortes seulement de bruyères croissent en Palestine : l'une (Erlca vagans) dans les plaines qui bordent la mer, mais en petite quantité ; l'autre (Erloa orientalls) sur le Liban. » — Benedictus mr... Tableau des bénédictions réservées à l'homme qui ne se confle qu'en Dieu (vers. 7-8). La comparaison et erit quasi lignum, opposée à celle du vers. 6 , est évidemment Imitée du Ps. i, vers. 3. — Non erit sollicitum. Hébr. : 11 ne verra pas lorsque viendra la sécheresse.
9-13. Le Seigneur sait découvrir et châtier les mauvais desseins des impies, mais il est la protection des bons. -" Pravum est cor... Hébr.: La cœur est faux par -dessus tout, ol il est per-
Jek. XVIT, 11-18.
11: Perdix fovit qiifp non jicjieiit; fecit divitias, et non in judicio; in diniidio dierum suorum derelinquet eas, et in novissimo suo erit insipiens.
12. Solium glorise altitudinis a principio, locus sanctificationiB nostrse.
13. Expectatio Israël, Domine, omnes qui te derelinquunt confundentur ; recédantes a te in terra scribentur, quoniam dereliquerunt venam aquarumviventium, Dominum.
14. Sana me, Domine, et sanabor; salvum me fac, et salvus ero, quoniam lans mea tu es.
Ecee ipsi dicunt ad me : Ubi est verbum Domini? veniat
16. Et ego non sum turbatus, te pastorem sequens , et diem horainis non desideravi, tu scis : quod egressum est de labiis meis, rectum, in conspectu tuo fuit.
17. Non sis tu mihi formidini, spes mea tu in die afliictionis.
18. Confundantur qui me persequuntur, et non confundar ego; paveant illi, et non paveam ego ; indue super eos diem
11. La perdrix couve aeti u-iiIh qu'elle n'a pas pondus; tel e«< celui qui acquiert des richesses par l'injustice ; au milieu de ses jours il devra les quitter, et à sa fin il ne sera qu'un insensé.
12. Il est un trône de gloire élevé dès le commencement, c'est le lieu de notre sanctification.
13. Seigneur, qui êtes l'attente d'Israël, tous ceux qui vous abandonnent seront confondus ; ceux qui se retirent de vous seront écrits sur la terie, parce qu'ils ont abandonné le Seigneur, la source des eaux vives.
14. Guérissez -moi, Seigneur, et je serai guéri ; sauvez-moi, et je serai sauvé, car vous êtes ma gloire.
15. Voici qu'ils me disent : Où est la parole du Seigneur? Qu'elle s'accomplisse.
16. Et moi je n'ai pas été troublé en vous suivant comme mon pasteur, et je n'ai pas désiré le jour de l'homme, vous le savez : ce qui est sorti de mes lèvres a été droit devant vous.
17. Ne soyez pas pour moi un sujet d'effroi, vous qui êtes mon espérance au M jour de l'affliction. S
18. Que ceux qui me persécutent soient confondus, et que je ne sois pas confondu moi-même; qu'ils aient peur, et m
vers. — Ego... scrutans... Dlen pénètre jusqu'au plus Intime de cet abime mystérieux. Cf. xi , 20. — Perdix fovit... (vers. 1 1 ). Croyance populaire des .inciens (cf. saint Épiph., Physiol., ix) ; Jérémle la cite pour en faire i;ne application morale très
La perdrix sur les monuments assyriens.
frappante. — Fecit divilias... n Les richesses lllégitiuiement acquises sont une possession aussi précaire et transitoire » que les œufs accaparés par la perdrix en question. Leur propriétaire inique s'en volt souvent privé par un événement subit et inattendu. — Solium gloriae (vers. 12). S'adressant à Dlen, le prophète lui donne coup sur coup quatre titres magnifiques (trois seuleiiK-nt d'après la Vulg.ite), qui expriment la plus
parfaite conSance : Trône de gloire, élévation dès le commencement, lieu de notre sanctuaire (Vulg., sanctiflcationis...), attente d'Israël. — In terra scribentur. Ils disparaîtront auesl facilement qSe des caractères écrits sur le sable. — Sur la métaphore venam aquarum, voyez u, 13, etc.
2» Jérémle Implore pour Ini-méme le secours de Jéhovah contre les Julfg Incrédules et raUIeurs. XVII, 14-18.
14-18. « Le prophète donne Ici l'exemple de la confiance en Jéhovah, en face de ces moqueurs qui se confieL o dans la chair » : sana me , Domine ... — Ipsi dicunt... (vers. 16) : avec l'aocent de l'ironie et du Bcepticisnie. Ct, Ps. xu, 4; Is. V, 19, etc. — Ubi... ver* bum...* C.-à-d. : quand donc tes prophéties s'accompliront-elles ? — Ego non...
turbatus (vers. 16). Sécurité entière et calme parfait de Jérémle, malgré tout, car 11 compte sur son divin pasteur (te... sequens). Nuance dans l'hébreu : Pour moi, Je n'ai pas refusé d'être pasteur ; c.-à-d,, de rempUr ma mission difficile et délicate. — Diem hominis. Hébr.: le jour du malheur. Par ce nom le prophète désigne la ruine de Jérusalem. — Quod... de labiis... Il n'a proféré en toute circonstanco que ce que Dieu lui inspirait. — Non Bis... foi mt-
Je::. XV U. 10-25.
qne je n'aie pas peur; faites venir sur eux le jour an malheur, et brisez -les d'un double brisement.
19. Ainsi m'a parlé le Seigneur : Va, et tiens -toi h la porte des enfants du peuple, par laquelle entrent et sortent les rois de Juda, et à toutes les portes de Jérusalem ;
20. et tu leur diras : Ecoutez la parole du Seigneur, rois de Juda, et tout Juda, et vous tous habitants de Jérusalem, qui entrez par ces portes.
Voici ce que dit le Seigneur
Gardez vos âmes, et ne portez pas de fardeau le jour du sabbat, et n'en introduisez point par les portes de Jérusalem,
22. et ne faites pas sortir de fardeaux hors de vos maisons le jour du sabbat; ne faites aucun travail, et sanctifiez le jour du sabbat comme je l'ai ordonné à vos pères.
23. Mais ils n'ont pas écouté, et ils n'ont pas prêté l'oreille, mais ils ont raidi leur cou pour ne pas m'écouter, et pour ne pas recevoir d'instruction.
24. Et voici : Si vous m'écoutez, dit le Seigneur, et si vous n'introduisez pas de fardeaux par les portes de cette ville le jour du sabbat, et si vous sanctitiez le jour du sabbat sans y faire aucun travail,
26. alors entreront par les portes de cette ville des rois et des princes, assis sur le trône de David, montés sur des chars et sur des chevaux, eux et leurs princes, les hommes de Juda et les habitants de Jérusalem, et cette ville sera habitée à jamais.
afflictionifi, et duplici contriti me contere
eos.
19. Hœc dicit Dominus ad me : N'ade, et sta in porta filiorum populi, per quam ingrediuntur reges Juda, et egrediuntur, et in cuiictis portis Jérusalem ;
20. et dices ad eos : Audite verbuni Domini, reges Juda, et omnis Juda, cunctique habitatores .Jérusalem, qui ingredimini per portas istas.
21. Hœc dicit Dominus : Custoditè animas vestras, et nolite portare pondéra in die sabbati , nec inferatis per portas Jérusalem ,
22. et nolite ejicere onera de domibus vestris, in die sabbati, et omne opus non facietis; sanctificate diem sabbati, sicut prsecepi patribus vestris,
23. Et non audierunt, nec inclina verunt aurem suam ; sed induraverunt cervicem suam, ne audirent me, et ne acciperent disciplinam.
24. Et erit : Si audieritis me, dicit Dominus, ut non inferatis onera per portas civitatis hujus in die sabbati, et si sanctificaveritis diem sabbati, ne faciatis in eo omne opus,
25. ingredientur per portas civitatis hujus reges et principes, sedentes super solium David, et ascendentes in curribus et equis, ipsi et principes eorum, viri Juda, et habitatores Jérusalem, et habitabitur civitas hsec in sempiternum.
dini (vers. 17). Prière pour que le Seigneur ne l'abandonne pas sans défense entre les mains de ses ennemis ; puis imprécations contre ces hommes Impies et cniels (vers. 18). — Duplici contritioiie : d'une destruction totale.
3« Si l'on obéissait à, la loi divine, on pourrait encore obtenir le salut. XVII, 19-27.
19-20. Introduction solennelle. — Les mots fUiorum populi représentent vraisemblablement la masse laïque du peuple, par opposition aux prêtres et aux lévites. Cf. II Par. xxxv, 5. La porte des flls du peuple était, croit -on, une de celles par lesquelles passait la foule pour entrer dans les cours du temple.
21 - 23. De la sanctification du sabbat. On voit, par ce passage et d'autres semblables , que cette grave observance était assez fréquemment négligée. Cf. Is. LVI, 2. 6: Lvm, 13; Ez. sx, 18; Am. VIII, 5, etc. — Portare pondéra... Il résulte de ce trait et des suivants, que les habitants de la campagne ne se menaient pas pour apporter dans la ville, en plein sabbat, les produits de Comment. — \'.
leurs champs, afin de les vendre, et que les citadins conduisaient aussi leurs marchandises sur le marché (.ejicere onera..,). — Non audierunt... (vers. 23). Passage à peu près Identique à VII, 28.
24-27. Promesses et menaces, selon que l'on sera fidèle ou infidèle à accomplir cette Importante prescription. — Ingredientur per portas... (vers. 25). a La prospérité, la perpétuelle durée et un profond esprit de religion seront les trois traits caractéristiques de l'État juif, si les habitants consentent à sanctifier le sabbat. » — Ascendentes in currilms... La description du prophète nous met sous les yeux une procession triomphale, formée du roi, des princes et de tous les habitants du pays. Cf. II Par. xx, 27-28. — Ventent de civitatibii.'i... (vers. 26). Intéressante énumératlon des principaux districts dont se composait le royaume de Juda. — Campestri- 6ms. Hébr. : la S'/élah, ou la plaine fertile qui s'étendait entre la Méditerranée et le massif montagneux du centre (.montuosis). Voyez l'Atl.
Ji;r. XVII, 2G — XVIIT, 6.
26. Et venient. de civitatibus Juda, et de circuitu Jérusalem, et de terra Benjamin, et de campestribus, et de montuosis, et ab austro, portantes holocau- 8tum, et victimam, et sacrificium, et thus, et infèrent oblationem in domum Domini.
27. Si autem non audieritis me, ut sanctificetis diem sabbati, et ne portetis onus, et ne inferatis per portas Jérusalem in die sabbati, succendara ignem in portis ejus, et devorabit domos Jérusalem, et non extinguetur.
26. lis viendront des villes de Juda, et des environs de Jérusalem, et de la terre de Benjamin, et des plaines, et des montagnes, et du midi, portant des holocaustes et des victimes, des sacrifices et de l'encens, et ils les of&'iront dans la maison du Seigneur.
27. Mais si vous ne m'écoutez pas , et si vous ne sanctifiez pas le jour du sabbat, en ne portant point de fardeaux et en n'en faisant point entrer par les portes de Jérusalem le jour du sabbat, je mettrai le feu à ses portes, et il dévorera les maisons de Jérusalem, et il ne s'éteindra
Et factum est verbum Domini ad me, dicens
6. Numquid sicut figulus iste, non potero vobis facere, domus Israël? ait Do-
1. Parole qui fut adressée à Jérémie par le Seigneur, en ces termes :
2. Lève-toi, et descends dans la maison du potier, et là tu entendras mes paroles.
3. Et je descendis à la maison du potier, et voici, il travaillait sur sa roue.
4. Et le vase qu'il faisait de ses mains avec l'argile fut manqué; et il se mit à en faire un autre vase , comme il jjlut à ses yeux de le faire.
Et la parole du Seigneur me fut adressée en ces termes
6. Ne pourrai- je pas agir envers vous comme ce potier, maison d'Israël? dit le
géogr., pi. vu. — Ab austro. Hébr. : le Néyeb, ou la partie la plus méridionale de la contrée. — Eolocaustum et victimam : les sacrifices sanglants. Sacrificium (hébr., minhah) et thus : les sacrifices non sanglants (cf. Lev. ii, 1- 2). — Infèrent ohTationem. Hébr. : Ils apporteront la louange. — Si autem non... (vers. 27). Terrible menace contre ceux qui continueraient de violer le saint jour du sabbat.
SeCTIOS VI. — SiXiÈMB DISCOURS : LA RÉPROBA- TION D'ISRAKL EST CONFIRMÉE PAR DES SYMBOLES.
XVIII, 1 — XX
La situation s'est aggravée depuis le discours qui précède ; non seulement Jérémle ne prie plus pour ses concitoyens, mais il demande à Dieu de frapper ces coupables incoiTigibles.
J I. — Premier symbole : l'argile entre les malus du potier. XVIII, 1-23.
1» Juda est dans la main du Seigneur ce qu'est l'argile dans celle du potier. XVIIT, 1-10. Chap. XVIII. — 1. Formule d'introduction. 2-4; Jérémle chez le potier. — In domum figuli.
L'hébreu emploie l'article : dans la maison du potier. Il s'agit donc probablement d'un potier déterminé. Les potiers exerçaient pour la plupart leur métier dans la vallée d'Hinnom ; de là l'expression descende. — Super rotam (vers 3). Hébr. : sur les deux roues. Locution très exacte, car il y a la roue Inférieure, que. le potier fait tourner avec ses pieds, et la roue supérieure, sur. laquelle est l'argile qu'il manie. Voyez VAO, archéol., pi. XLViii, flg. 6 ; pi. xlix, flg. 1; pi. ex, ag. 10. — Dissipatum est... (vers. 4): par suite d'un accident quelconque. De la même masse de terre le potier fabrique immédiatement un autre objet : conversusque (hébraïsme) fedt...
5 - 10. Dieu explique à Jérémie la signification symbolique de cet acte. — Numquid sicvl... Le Seigneur est souvent comparé à un potier dans les saints Livres ; cf. Job, x, 9, et xxxni, 6 ; Is. xxDC, 6, et XLV, 9, etc. Ici la comparaison porte sur la puissance absolue qu'il exerce envers Israël , puissance semblable à celle dont Jouit le potier par rapport à l'argile qui sert h ses travaux. — Repente loquar... Vers. 7-8, premier cas à l'appui de la divine théorie : celui d'un peuple contre
Jer. XVIII, 7-15.
iniiiufi; ecçe siciit liitum in manu figuli, sic vos in manu mea, domus Israël.
7. Eepeute ioquar adversum gentem et adversus regnum, ut eradicem, et destruam, et disperdara illud;
8. si pœnitentiam egerit gens illa u malo Buo, quod locutus sum adversus eam, agam et ego pœnitentiam super malo quod cogitavi ut facerem ei.
9. Et subito Ioquar de gente et de regno, ut aedificem et plantera illud;
10. si fecerit malum in oculis meis, ut non audiat vocem meam , pœnitentiam agam super bono quod locutus sum ut facerem ei.
11. Nuuc ergo die viro Juda, et habi-, tatoribus Jérusalem , dicens : Hsec dicit Dominus : Ecce ego iingo contra vos malum, et ■cogito contra vos cogitationem ; revertatur unusquisque a via sua mala, et dirigite vias vestras et studia vestra.
12. Qui dixerunt : Desperavimus ; post cogitationes enim nostras ibimus, et unusquisque pravitatem cordis sui mali facieraus.
13. Ideo hsec dicit Dominus : Interrogate gentes; quis audivit talia honibilia, quae fecit nimis virgo Israël?
14. Numquid deficiet de petra agri nix Libani? aut evelli possunt aquse erumpentes fiigidse, et defluentes?
15. Quia oblitus est mei populus meus, frustra libantes, et irapingentes in viis Buis, in semitis sseculi, ut ambularent per eas in itinere non trito,
Seigneur; car comme l'argile est dans la main du potier, ainsi vous êtes dans ma main , maison d'Israël.
7. Soudain je parlerai contre un peuple et contre un royaume, pour l'arracher, et pour le détruire, et pour le perdre;
8. si cette nation fait pénitence de sa méchanceté pour laquelle je l'avais condamnée, moi aussi je me repentirai du mal que j'avais résolu de lui faire.
9. Et soudain je parlerai en faveur d'un peuple et d'un royaume, pour le bâtir et pour le planter ;
10. s'il fait ce qui est mal à mes yeux et n'écoute pas ma voix, je me repentirai du bien que j'avais résolu de lui faire.
11. Maintenant donc parle aux habitants de Juda et de .Jérusalem en ces termes : Voici ce que dit le Seigneur : Je prépare contre vous un malheur, et je forme contre vous des projets; que chacun revienne de sa voie mauvaise; rendez droites vos voies et vos intentions.
12. Et ils ont dit : Nous n'avons plus d'espoir; nous suivrons nos pensées, et nous agirons chacun selon la dépravalioa de son cœur.
13. C'est pourquoi, ainsi parle le Seigneur : Interrogez les nations ; qui a entendu des choses aussi horribles que celles qu'a commises la vierge d'Israël?
14. La neige du Liban disparaîtrat-elle des rochers des champs? ou peut-on faire tarir les eaux qui s'élancent fraîches et courantes?
15. Cependant mon peuple m'a oublié, faisant de vaines libations, trébuchant dans ses voies, dans les sentiers du siècle, et y marchant par un chemin qui n'était pas battu.
lequel Jéhovah a prononcé une sentence de mine, mais qui se repent à temps et obtient >son pardon. Les mots ut eradicem, et dtstruam... rappellent le passage i, 10. — Agam... pœnitentiam... L'anthropomorphisme accoutumé, pour dire que Dieu retirera son décret de ruine. — Bi svbito Ioquar... Yen. 9-10, second cas, qui est l'antithèse complète du premier.
2° Les Juifs périront à cause de leur malice obstinée. XVIII, 11-17.
11-12. Invités à ee repentir, Ils ont toujours refusé le pardon qui leur était offert. — Nunc ergn. . . Le symbole du potier va être appliqué à .luda d'une manière directe. — Ecck... flngo. L'hébreu eiiii)1oie le verbe yâsar, qui désigne le travail du potier. — Cot/ito... cogitaliontm .* des desseins de vengeance et de châti-
ment. — QM dixerunt (vers, 12). Réponse des Juifs à l'apostrophe qui vient de leur être adressée (revertatur... et dirigite...). Ils refusent nettement de réformer leur conduite, sous prétexte qu'il est désormais trop tard : desperavimus. Cf. II, 25, et la note. Bien plus, Us prennent l'affreuse résolution de s'enfoncer encore plus avant dans le mal : post cogitatUmes... 13-17. Combien cette obstination leur coûtera cher. — Jnterrogate gentes... Passage analogue à II, 10-11; l'Ingratitude des .lulfs y est peinte dans toute sa noirceur. — Qv.>8 audivit... Petite nuance de construction dans l'hébreu : Qui a entendu de pareilles choses? La vierge d'Israël a commis des crimes tout à fait horriblL-g, — Numquid deflciet... Deux comparaisons (vers. 14) qui établissent un contraste frappant entre U
JF.n. XVÎTT, 16-21.
Ifi. pniir réflnîre leur pays à In déKo- Iftlifiii et. h un opprobre pteinel : qiiiootKine y passera sera stupéfait et branlera la tète.
17. Comme un vent brûlant, je les disperserai devant l'ennemi ; je leur tournerai le dos et non le visage, au jour de leur perte.
18. Et ils ont dit : Venez, et formons des desseins contre Jérémie ; car la loi ne périra pas faute de prêtre, ni le conseil faute de sage, ni la parole faute de pro])hète; venez, frappons -le avec la langue, et ne prenons pas garde à tous ses discours.
19. Jetez les yeux sur moi, Seigneur, et écoutez la voix de mes adversaires.
20. Est-ce qu'on rend le mal pour le bien, puisqu'ils creusent une fosse pour m'ôter la vie? Souvenez-vous que je me suis tenu devant vous , pour vous parler en leur faveur, et pour détourner d'eux votre indignation.
21. C'est pourquoi livrez leurs enfants à la famine, et faites-les passer au fil de
16. ut fieret terra oorimi in desolationem, et in hibiluni sompiternr.ni : oninis qui pr.eterierit per eam obstupcBcet, et mnvebit caput suum.
17. Sicut ventus urens dis^ergam eos coram inimico; dorsura, et non faciera ostendam eis in die perditionis eorum.
18. Et dixerunt : Venite, et cogitemus contra Jeremiam cogitationes- non enim peribit lex a sacerdote, neque consiliura a sapiente, nec sermo a propheta ; venite, et percutiamus eum lingua, et non attendamus ad universos sermones ejus.
19. Attende, Domine, ad me, et audi vocem adversariorum meorum.
20. Numquid redditur pro bono malum, quia foderunt foveam animse meae?
Recordare quod steterim in conspectu tuo, ut bquerer pro eis bonum, et averterem indignationem tuam ab eis.
21. Propterea da filios eorum in famem, et deduc eos in manus gladii ; fiant
iiatore, « constante dans ses opérations » et ses phénomènes, et les Juifs, Infidèles à leur Dieu Cf. VIII, 7. La neige n'abandonne jamais certains points du Liban ; les eaux fraîches et courantes ne cessent pas de s'élancer des sources. — Frustra W6an«es(vers.l6). Hébr. :
offrant de l'encens à la vanité, c.-à-d. aux Idoles. — Impin- ,-^"
gentes in vlis. Au moral : tout leur était une occasion de chute, de péché. — In semitis sa'cuU. Ils ont quitté la voie droite et sainte de leurs première pères, pour suivre des chemins nouveaux (non trito), qui les ont conduits à l'égarement. — Ut fleret terra...
(vers. 16). Résultat funeste de leur infliiélité. — In sibilum...
Trait dramatique : on sifflera d'étonnement à la vue d'un spectacle si terrible. — Venfw.< urevs. Hébr. : le qâdim ou vent d'est, habituellement trè» violent. Cf. Job, xxvii, 21, etc.
i" Ou conspire de nouveau contre Jérémie, qui Implore la protection du Seigneur contre ses ennemis. XVIII, 18-23.
18. La conspiration. — Dixerunt : quelques meneurs, que les paroles précédentes du prophète avalent particulièrement In-ltés. — Cogilemus... eogUatinnes. Ils emploient ses propres paroles. Oomp. levers. 11*. — Non enim peribit... A enleudre Jérémie, les prêtres, les sages et les prophètes de Juda étaient dans l'erreur et trompaient
le peuple ; chose Impossible, d'après ces hommes méchants, qui demandent que l'on punisse sévèrement l'auteur de ce faux bruit. — Percutiamua... Hngua : en le dénonçant et en l'accusant auprès du roi.
Une vue des neiges du Llhmi
19-23. Prière pressante de Jérémie. — Attende... Il emprunte à ses ennemis leur dernière parole (« non attendamus. . . , » vers. 18»>) pour en faire le premier mot de sa prière. Il dépeint ensuite énerglquement leur Ingratitude : nttwtquid redditur. .. (vers. 20). — Recordare quod steterim... Cf. xiv, 7, 21. Le prophète s'était fait de toute son âme lenr Intercesseur auprès da Dieu.— Propterea da... Il lance contre ces Impies
Jer. XVIII, 22 - XTX, 2.
uxores eorum absque lilieris et vidii.e, et viii earum interficiantur morte; juvenes eorum confodiantur gladio in prae-
22. audiatur clamor de domibus eorum ; adduces enim super eos latronem repente, quia foderunt foveam ut caperent me, et laqueos absconderunt pedibu8 meiB.
23. Tu autem, Domine, scis omne consilium eorum adversum me in mortem ; ne propitieris iniquitati eorum, et peccatum eorum a facie tua non deleatur; fiant corruentes in conspectu tuo, in tempore fiiroris tui abutere eis.
l'épée; que leurs femmes perdent leurs enfants et deviennent veuves, et que leurs maris soient mis à mort ; que leurs jeunes gens soient percés par le glaive dans le combat;
22. qu'on entende des cris sortir de leurs maisons ; car vous ferez fondre soudain sur eux le brigand, parce qu'ils ont creusé une fosse pour me prendre, et qu'ils ont caché des filets sous mes pieds.
23. Maie vous, Seigneur, vous connaissez tous leurs desseins de mort contre moi ; ne leur pardonnez pas leur iniquité, et que leur péché ne s'efface pas de devant vous ; qu'ils tombent en votre présence ; au temps de votre fureur traitez-les sévèreraenti
CHAPITRE XIX
1. Haec dicit Dominus : Vade, et accipe lagunculam figuli testeam a senioribus populi, et a senioribus sacerdotum,
2. et egi'edere ad vallem filii Ennom, quœ est juxta introitum portae fictilis; et praedicabis ibi verba quse ego loquar ad te.
1. Ainsi parle le Seigneur : Va, et reçois des anciens du peuple et des anciens des prêtres un vase de teiTe fait par un potier,
2. et sors dans la vallée du fils d'Ennom, qui est à l'entrée de la porte d'argile, et là tu publieras les paroles que je te dirai.
les plus terribles anathèmes (vers. 21-23), qui ne sont, après tout, que le résumé des menaces qu'il avait déjà proférées contre eux au nom du Seigneur. Cf. xv, 2, 8-9; xvi, 4, 9, etc. Compa-
Vases d'argile
rez aussi les Ps. lxxviii et cviu. — Abutere eis (vers. 23'>). Hébr. : Agis contre eux.
i II. — Second symbole : l'amphore brisée. XIX, 1 — XX, 18.
1» L'acte symbolique et son effrayante slgnlacation. XIX, 1-13.
Chap. XIX. — 1-9. Première partie de l'ordre dlTin. Ce symbole a une grande ressemblance
avec celui du chap. xvni ; il présente cependant une différence sensible. Là 11 était surtout question de la puissance qu'a le Seigneur, comme le potier, de modifier son œuvre à tout instant, et de transformer à son gré les destinées des nations ; ici « la leçon principale est que, dans l'histoire d'un peuple , il peut venir un temps où son obstination persistante dans le mal demande que le changement produit dans son sort prenne la forme de -la ruine totale , de la destruction ».
— Lagunculam. Le mot hébreu baqbuq est une onomatopée, car il imite « le bruit du liquide qui sort d'un vase » à long col. — A senioribus... C'étaient les représentants du peuple sous le rapport soit civil , soit religieux. Cf.
Num. XI, 16 : Jos. vu, 6 ; IV Reg. xix, 2, etc. Leur présence auprès de Jérémie dans le cas actuel donnait une solennicé imposante h son acte. — Ad vallem... Ennom (vers. 2). Voyez la note de VII, 31. — Portae Jlctilis. Le nom hébreu harsut (de la racine hères, tesson) ne se rencontre qu'ici; il provenait sans doute des nombreux fragments de poterie qui étalent épars près de U porte en question. Quant 4 cette porte . c'était
Jf.r. XTX, 3 10
3. Et tu diras : F^coutcz la [tarole du Soigneur, lois de Juda et liatiitauts de Jorusalem ; ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Voici, je vais amener une telle affliction sur ce lieu, que les oreilles tinteront à quiconque en entendra parler,
4. car ils m'ont abandonné et ils ont rendu ce lieu profane, en y sacrifiant à des dieux étrangers, qui leur étaient inconnus, ainsi qu'à leurs pères et aux rois de Juda, et ils ont rempli ce lieu du sang des innocents;
5. et ils ont btàti des hauts lieux à Baal pour brûler leurs enfants dans le feu, comme un holocauste à Baal : ce que je n'ai point ordonné ni prescrit, et qui ne m'est pas venu ta la pensée.
6. C'est pourquoi voici que les jours viennent, dit le Seigneur, oià ce lieu ne sera plus appelé Topheth, ni la vallée du fils d'Ennom, mais la vallée du carnage.
7. Je renverserai en ce lieu le conseil de Juda et de Jérusalem, et je les perdrai par le glaive à la vue de leurs ennemis, et par la main de ceux qui en veulent à leur vie ; et je donnerai leurs cadavres en pâture aux oiseaux du ciel et aux bêtes de la terre.
8. Je ferai de cette ville un objet d'étonnement et de raillerie; quiconque y passera sera stupéfait, et sifflera sur toutes ses plaies.
9. Je les nourrirai de la chair de leurs fils et de la chair de leurs filles ; l'ami mangera la chair de son ami pendant le siège, dans l'extrémité où les réduiront leurs ennemis et ceux qui en veulent à leur vie.
10. Tu briseras alors le vase sous les yeux des hommes qui iront avec toi,
évidemment une de celles qui, d'après Néhémie, ni, 14-15, conduisaient de Uintérieurdela ville dans la vallée d'Hinnom (Atl. çéogr., pi. xiv). — IHces: Audite... Petit discours menaçant (vers. 3) par lequel Jérémie devait e.xpliquer à ses concitoyens cette première partie de l'action symbolique. — Reges Juda. La dynastie tout entière est interpellée ; de là l'emploi du pluriel. — La locution tinniant aures est provorbia'e pour marquer une nouvelle effrayante. Cf. I Rcg. m, 11; III Reg. XXI, 12. — Eo quod dereliquertnt... Les causes du châtiment sont décrites en quelques lignes (vers. 4-6) : la principale était l'idolâtrie. — Alienum /ecrritit... Les Juifs, par leurs œuvres mauvaises, avaient fait de Jérusalem, cette cité sainte, un lieu profane et vulgaire. — Libaverutit. Hébr. : il8 ont brûlé de l 'encens. De mùuio en beaucoup
3. Et dices : Auditt; verbuni Domini, reges Juda, et habitatores Jérusalem ; hfec dicit Dorainus exercituum, Deus Israël : Ecce ego inducara afflictionera super locum istum, ita ut omnis qui audierit illam tinniant aures ejus,
4. eo quod dereliquerint me, et alienum fecerint locum istum, et libaverunt in eo diis alienis, quos nescierunt, ipsi et patres eorum, et reges Juda, et repleverunt locum istum sanguine innocentum ;
5. et œdificaverunt excelsa Baalim, ad comburendos filios suos igni in holocaustum Baalim : quae non praecepi, nec locutus sum , uec ascendcruut in cor meum.
6. Propterea ecce dies veniunt, dioit Dominus, et non vocabitur amplius locus iste ïopheth, et vallis filii Ennom, sed vallis occisionis.
7. Et dissipabo consilium Juda et Jérusalem in loco isto; et subvertam eos gladio in conspectu inimicorum suorum, et in manu quasrentium animas eorum ; et dabo cadavera eorum escam volatilibus cseli et bestiis terrœ.
8. Et ponam civitatem hanc in stuporem , et in sibilum ; omnis qui prœterierit per eam obstupescet, et sibilabit super uuiversa plaga ejus.
9. Et cibaboeos carnibus filiorura suorum et carnibus tiiiarura suarum ; et unusquisque carnem amici sui comedet in obsidione, et in angustia in qua concludent eos inimici eorum, et qui quserunt animas eorum.
10. Et conteres lagnnculam in oculis virorum qui ibunt tecum.
d'autres endroits de ce livre. — Sanguine innO' centiim. H avait surtout coulé sous le règne du cruel Manassès. Cf. IV Reg. xxi, 16. — Et aedificaverunt... Ce vers. 5 et le suivant reproduisent presque identiquement va, 31-32 (voyez le commentaire). — Propterea ecce... La sentence, assez longuement développée (vers. 6-9). — Dissipabo consilium (vers. 7). Hébr. : Je viderai, c.-à-d. je rendrai vain. Le verbe bâquq a été choisi k dessein, à cause de sa ressemblance avec le nom de ianiphore (note du vers. 1). — Cibabo eoe... (vers. 9). Écho de Deut. xxviii, 53 (voyez le commeniuire). Ces horreurs affreuses se réalisèrent pendant le siège de Jérusalem ; cf. Thren. IV, 10.
10-13. Seconde partie de l'ordre divin et de l'acte symbolique. — Conteres lagunculam. L<»
coo
Jer. xrx, n - XX, 2.
11. ef. (lices ad eos : Haec dicit Dominu8 exercituum : Sic coûteram populum istum, et civitatem istam, sicut conteritur vas figuli, quod non potest ultra inetaurari; et in Topheth sepelientur, eo quod non sit alius locus ad sepeliendum.
12. Sic faciam loco huic, ait Dominus, et habitatoribus ejus, et ponam civitatem istam sicut Topheth.
13. Et erunt domus Jérusalem, et domus regum Juda, sicut locus Topheth, immundae ; omnes domus in quarum domatibus sacrificaverunt omni militiae c»li, etlibaverunt libamina diis alienis.
14. Venit autem Jeremias de Tophetli, quo miserat eum Dominus ad prophetandum, et stetit in atrio domus Domini, et dixit ad omnem populum :
15. Hsec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Ecce ego inducam super civitatem hanc, et super omnes urbes ejus, universa mala quse locutus sum adversum eam, quoniam induraverunt cervicem suam ut non audirent sermones
1 1 . et tu leur diras : Voici ce que dit le Seigneur des armées : Je briserai ce peuple et cette ville, comme on brise un vase de potier, sans qu'il puisse être rétabli ; et les morts seront enterrés à Topheth, parce qu'il n'y aura plus d'autre lieu pour enterrer.
12. C'est ainsi que je traiterai ce lieu et ses habitants, dit le Seigneur, et je rendrai cette ville semblable à Topheth.
13. Et les maisons de Jérusalem et les maisons des rois de Juda seront impures comme ce lieu de Topheth ; toutes ces maisons sur les terrasses desquelles ils ont sacrifié à toute la milice du ciel, et où ils ont fait des libations à des dieux étrangers.
14. Jérémie revint de Topheth, où le Seigneur l'avait envoyé prophétiser, et il se tint dans le parvis de la maison du Seigneur, et il dit à tout le peuple :
15. Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Voici, je ferai venir sur cette ville et sur toutes les villes qui en dépendent tous les maux que j'ai prédits contre elle, parce qu'ils ont raidi leur cou pour ne pas écouter mes paroles.
Et Phassur frappa le prophète Jé
3>inbole devient de pliis en plus significatif. « Les habitants de la Palestine ont encore cette même coutume de briser une amphore, lorsqu'ils désirent exprimer la haine profonde que quelqu'un leur inspire. Ils viennent derrière lui ou à ses côtés et mettent le vase en pièces, souhaitant ainsi à leur ennemi une ruine sans espoir. y> — Non potest... instaurari (vers. 11). Lorsqu'un objet quelconque a été manqué sur le tour du potier, celui-ci peut emjjloyer l'argUe à un autre usage (cf. XVIII, 4 ) ; mais on ne peut absolument rien faire des fragments d'un vase après sa cuisson. — Civitatem... sicut Topheth ( vers. 12 ). La ville entière sera souillée par les cadavres , comme Topheth l'a été par les pratiques Idolâtriques. — Domatibus (vers. 13 ). Les toits plats des maitfons avalent également servi de théâtre à l'Idolâtrie. Cf. IV Reg. XXIII, 12 ; Soph. i, 5, etc.
2» Jérémie et le prêtre Phassur. XIX, 14 — XX, 6.
Introduction à cet Incident. — In atrio
domua. . . : dans un des parvis du temple , et devant nn auditoire beaucoup plus considérable que celui de Topheth (ad cunnem populum). — Emc dicit... Sommaire très net de toutes les menaces que Jérémie avait lancées au nom de Dieu contre le royaume de Juda.
Chap. XX. — 1-2. Voies de fait du prêtre Phassur envers le prophète. — Phassur. Hébr.: PaShur. Il eera de nouveau mentionné plus bas, XXXVIII , 1 ; passage qui nous montrera son flls associé aux pires ennemis de Jérémie. — Fi- Zitw Enimer. Fils dans le sens large de descendant, car cet Emmer (hébr., '/mmer) était le chef d'une des vingt-quatre classes sacerdotales organisées par David. Cf. I Par. xxiv, 14; Esdr. n, 38. — Qjti constitutus... princeps. L'hébreu emploie une expression particulière : pâkîd nâgld ; o.-à-d., vraisemblablement : député chef, ou vice -gérant du grand prêtre. — Percussit. Oe mot désigne la flagellation, qui consistait en quarante coupa de fouet. Cf. Deut. xxv, 3. PLm-
.Ter. XX. 3-ft.
rémie, et ]e mit dans les ceps qui t'-taieiit k la porte supérieure de Benjamin, dans la maisoa du Seigneur.
3. Le lendemain, au point du jonr, Phassur fit sortir Jérémie des ceps, et Jérémie lui dit : Le Seigneur ne t'appelle plus Phassur, mais frayeur de toutes parts.
4. Car ainsi parle le Seigneur : Voici, je te livrerai à la frayeur, toi et tous tes amis ; ils périront par le glaive de leurs ennemis, et tes yeux le verront, et je livrerai tout Juda entre les mains du roi de Babylone, et il les transportera à Babylone, et les frappera du glaive.
5. Je livrerai toutes les richesses de cette ville, tout le fruit de son travail, et tout ce qu'elle a de précieux, et je livrerai tous les trésors des rois de Juda aux mains de leurs ennemis; et ils les pilleront, ils s'en empareront et ils les porteront à Babylone.
6. Et toi, Phassur, et tous ceux qui demeurent dans ta maison, vous irez en captivité; tu iras à Babylone, et tu y mourras , et tu y seras enseveli , toi et tous tes amis à qui tu as prophétisé le mensonge.
7. Vous m'avez séduit. Seigneur, et j'ai été séduit; vous avez été plus fort que moi , et vous avez vaincu ; je suis devenu un objet de lisée tout le jour, tous m'insultent.
8. Car il y a déjà longtemps que je parle, que je crie contre l'iniquité, et que je prédis la ruine; et la parole du Seigneur est devenue pour moi un sujet d'opprobre et de risée tout le jour.
phetam, et misit eiini in nervuni tinod erat in porta Benjamin superiori, in domo Doniini.
3. Cumque illuxisset in crastinura, eduxit Phassur Jeremiam de nervo, et dixit ad enm Jeremias : Non Phassur vocavit Duminus noraen tuum, sed pavorem undique.
4. Quia hœc dicit Dominus : Ecce ega dabo te in pavorem, te et omnes amices tuos; et corruent gladio inimicorum suorum, et oculi tui videbunt; et omnem Judam dabo in manum régis Babylonis, et traducet eos in Babylonera, et percutiet eos gladio.
_ 5. Et dabo universarn substantiara civitatid hujus, et omnem laborem ejus, omneque pretium, et cunctos thesauros regum Juda dabo in manu inimicorum eorum; et diripient eos, et tollent, et ducent in Babylonem.
6. ïu autem, Phassur, et omnes habitatores doraus tuse, ibitis in captivifatem ; et in Babylorem venies, et ibi morieris, ibique sepelieris tu, et omnes amici tùi, quibus prophetasti mendacium.
7. Seduxisti me. Domine, et seductus sum; fortior me fuisti, et invaluisti; factus sum in derisum tota die, omnes subsannant me.
8. Quia jam olim loquor, vociferans iniquitatem, et vastitatem clamito; et factus est mihi sermo Doniini iu opprobrium , et in derisum tota die.
Bur était Indigné d'entendre de pareilles menaces retentir dans l'Intérieur même du temple. — Jeremiam prophetam. C'est la première fois que Jérémie prend ce glorieux titre, et il le fait, c'est évident, pour protester contre l'outrage sacrilège dont il était l'objet. — In nervum. Instrument de supplice qui consistait en deux pièces de boia auxquelles le patient était attaché par le cou, les bras et les pieds, dans une situation courbée, très pénible. Cf. Job, xiii, 27. — In porta Benjamin... Cette porte du temple (non de la ville ; cf. xxxvii, 13, etc.) avait été bâtie par Joatham. Cf. IV Reg. XV, 38.
3-6. Prophétie contre Phassur. — Non Phassur..., sed pavorem,... Jeu de mots à la manière de l'Orient. Pasjfur dérive peut-être de deux mots qui signifient : Joie tout autour. — Quia hwc dicit... Le prophète explique et développe (vers. 4-6) cette énigme effrayante : le pays entier sera frappé et pillé par les Chaldéens; Phassur lui-même sera déporté à Babylone, où
11 mourra. Sons le règne de Sédécias, d'après XXIX, 25-26, les fonctions de pâkld nâgîd étaient exercées par Sophonie, et non plus par Phassur ; II est probable que ce dernier avait été conduit on exil avec Jéchonias. Cf. xxix, 2.
3<> Jérémie se plaint amèrement à Dieu dr rôle pénible qu'il lui fait remplir. XX , 7-18.
II règne une très vive émotion dans ce pa* sage; le prophète, à la façon des saints, use envers Dieu d'une grande liberté de langage.
7-13. La plainte, suivie du triomphe de la fol. — Seduxisti me. Jéhovah l'avait, pour ainsi dire, « pris au piège, i/ lorsqu'il lui avait Imposé sa difiicile et périlleuse mission ; Il ne lui avait pas été possible de résister aux ordres divins. Cf. i, 9, 17; Am. in, 8. — Jam oHm loquor (vers. 8). Dans l'hébreu, aveo plus d'énergie : Chaque fois que je crie, je crie la violence et l'oppression (Vulg., iniquitatem et vastitatem). Les riches opprimaient alors fréquemment les classes inférieures (cf. V, 26-28 ; VII, 9 ; ix, 4, etc). et Jérô-
.Ter. XX, 9-16.
9. Et dixi : Non recordabor ejiis, neque loquar ultra in iwmine illius ; et factue est in corde meo quasi ignis exaestuans, clauBusque in ossibus meis, et defeci, ferre non sustinens.
10. Audivi enim contumelias mnltorum, et terroreua in circuitu : Persequimini , et persequamur eum ; ab omnibus viris qui erant pacifici mei, et custodientes latus meurn : Si quo modo decipiatur, et prsevaleamus ad versus eum, et consequamur ultionem ex eo.
11. Dominus autem mecum est, quasi bellator fortis ; idcirco qui persequuntur me cadent, et infirmi erunt ; confundentur vehementer, quia non intellexerunt opprobrium sempiternum quod nunquam delebitur.
12. Et tu, Domine exercituum, probator justi, qui vides renés et cor, videam, quseso, ultionem tuam ex eis; tibi enim revelavi causam raeam.
13. Cantate Domino, laudate Dominum, quia libéra vit animam pauperis de manu malorum.
Maledicta dies in qua natus sum
dies in qua peperit me mater mea, non Bit benedicta !
15. Maledictus virqui annuntiavit pah-i meo, dicens : Natus est tibi puer nasculus, et quasi gaudio laetificavit mm!
9. Et j'ai dit : Je ne me souviendrai plus de lui, et je ne parlerai plus en son nom; mais il s'est allumé dans mon cœur comme un feu brûlant, qui s'est renfermé dans mes os, et j'ai défailli, ne pouvant le supporter.
10. Car j'ai entendu les injures d'un grand nombre, et la frayeur de toutes parts : Persécutez-le, et persécutons -le. Tous les hommes qui étaient en paix avec moi, et qui étaient sans cesse à mes côtés, s'mtrediaent: Si on peut le tromper de quelque manière, ayons l'avantage sur lui, et tirons vengeance de lui.
11. Mais le Seigneur est avec moi comme un guerrier puissant ; c'est pourquoi ceux qui me persécutent tomberont et seront sans force ; ils seront couverts de confusion, parce qu'ils n'ont pas compris l'opprobre étemel qui ne s'effacera jamais. J
12. Et vous. Seigneur des armées, qui 9 éprouvez le juste, qui voyez les reins et
le cœur, faites -moi voir, je vous prie, votre vengeance sur eux ; car c'est à vous que j'ai remis ma cause.
13. Chantez au Seigneur, louez le Seigneur, parce qu'il a délivré l'âme du pauvre de la main des méchants.
14. Maudit soit le jour où je suis né! que le jour où ma mère m'a enfanté ne soit point béni!
15. Maudit soit l'homme qui porta cette nouvelle à mon père, en disant : Il t'est né un enfant mâle, et qui crut le combler de joie!
oie devait Bans cesse protester contre ces Infaliies, ce qui lui attirait de perpétuels outrages [ et factus est. ..). — ZHarl ; Noti recordabor. . . (vers. 9). D'après l'iiébreu : Je ne ferai plus /nention de lui (du Seigneur). Résolution qu'inspiraient à la faiblesse humaine ces affreuses souffrances ; mais il n'était pas possible au prophète de la tenir : factus... quasi ignis...; la parole de Dieu était un feu dévorant, qu'il ne pouvait garder dans son sein, et 11 lui fallait malgré toat emplir son mandat. — De/eci , ferre. . . Hébr. : Je me suis efforcé de la contenir, mais je n'ai pas pu. — Audivi enim... (vers. 10). Jérémle revient sur les persécutions dont 11 était incessamment l'objet. — Persequimini, et persequamur. Hébr. : Accusez - le , et nous l'accuserons. Le récit nous fait entendre deux groupes des adversaires du prophète, qui s'excitent mutuellement à le tourmenter. — Pacifici mei. Hébr. : les hommes de ma paix. C.-à-d., ses amis et connaissances, qu'il saluait par la formule accoutumé*) • La patî soit avec vous 1 — Custudientes latas...: pout épier sa conduite et l'accuser en- ■ulte. Of. Pb "-xxiv, 15, et xxxvii, 17. — Si...
decipiatur... Odieux langage que tenaient ces amis hypocrites : Peut-être se laissera - 1 - il entraîner à quelque acte compromettant, qui noua l)ermettra de le faire condamner. — Domina» autem... (vers. 11). Tout à coup Jérémle reprend courage, en se souvenant que Dieu ne saurait l'abandonner, et la fol lui montre que ce seront, au contraire, ses ennemis qui périront. — dm,' fiiiidentwr... quia... Variante dans l'hébreu : Ils seront tout à fait confondus, car ils ne réussiront pas ; ce sera une honte étemelle, qui ne sera point oubliée.— Et tu, Domine (vers 12). Pensée presque identique à xi, 20. — Cantate Domino... (vers. 13). Joyeux cantique d'action de grâces anticipée.
14-18. Jérémle mandit le jour de sa naissance. Après s'être élevé tout à coup du découragement à l'espérance, porté sur les ailes de la fol, H retombe d'une manière non moins brusque dans une sorte de désespoir, à la vue des difBculté» de son ministère. Phénomène physiologique dont les exemples sont quotidiens, et qui n'a rien d'étonnant dans une âme impressionnable comme celle de Jérémie. — Maledicta diea... Tout ce
Jer. XX, 16 — XX î, *l.
fi03
Ifi. Que cet hommo devienne comme les villes que le Seigneur a détruites par un arrêt iiTévocable ; qu'il entende des cris le matin et des hurlements à midi ;
17. parce qu'il ne m'a pas tué avant ma naissance, de sorte que ma mère serait devenue mon sépulcre, et que son sein m'aurait gardé à jamais!
18. Pourquoi suis-je sorti du sein maternel, pour voir le travail et la douleur, et pour consumer mes jours dans la honte?
16. Sit liomo ille ut sunt civitafee qiius subvertit Ltominus, et non pœnituii eiua ; audiat clamorem mane, et ululatum in tempore meridiano ;
17. qui non me interfecit a vulva, ut fieret mihi mater mea sepulcrum, et vulva ejus conceptus aeternus!
18. Quare de vulva egressus sum, ut viderem laborem et dolorem, et consumerentur in confusione dies mei?
CHAPITRE XXI
1. Parole qui fut adressée à Jérémie par le Seigneur, lorsque le roi Sédécias lui envoya Phassur, fils de Melchias, et Sophonias, fils de Maasias, prêtre, pour lui dire :
2. Consulte pour nous le Seigneur, car Nabuchodonosor , roi de Babylone, combat contre nous; peut-être le Seigneur agira-t-il envers nous selon toutes ses merveilles, et l'ennemi se retirera.
1. Verbum quod factura est ad Jeremiam a Domino, quando misit ad eum rex Sedecias Phassur, filium Melchias, et Sophoniam, filium Maasiae, sacerdotem, dicens :
2. Interroga pro nobis Dominum, quia Nabuchodonosor, rex Babylonis, prseliatur adversum nos ; si forte faciat Dominus nobiscum secundum omnia mirabilia sua, et recédât a nobis.
passage abonde en rémlnlBcences du livre de Job, m, 1 et 88.; mais Jérémie a ses particularités de détail. C'est, de part et d'autre, le langage hyperbolique de la douleur. — Natus... maseulus (vers. 16). Nouvelle extrêmement heureuse. — Et quasi gaudio... Il y a un contraste tacite entre la Joie du père et le douloureux sort qui attendait l'enfant. — Clvitates quas subvertit... (vers. 18) : Sodome, Gomorrhe et les autres villes maudites de la Pentapole. — Clamorem, vlulatum : les bruyants cris de guerre poussée par les soldats au moment de la bataille. — Ut fieret... sepulcrum (vers. 17). Gradation, comme au passage parallèle de Job : s'il devait être conçu, pourquoi n'est -il pas mort avant de naître, puisque sa vie entière devait se passer dans la douleur (ut viderem lahorem..., vers. 18)?
Section VII. — Septième discours : lbs jugements DIVINS CONTRE LES UAUYAIS PASTEURS.
XXI, 1 — XXIT, 10.
Ce discours nous transporte au règne de Sédécias. Cf. XXI, 1. Il contient une longue réponse à une question proposée à Jérémie par ce prince : réponse triste et douloureuse, parce que JuJa, dirigé par de mauvais rois, de mauvais prêtres et de mauvais prophètes, était mûr pour la ruine. Oii et \h , pourtant , quelques rayons d'espérance (surtout au chap. xxm, 1-8).
§ I. — Jérusalem sera prise d'assaut par Us Chaldéens. X'^ , 1-14.
Pensées générales qnl servent d'introduction au discours.
1» L'occasion historique. XXI, 1-2.
Chap. XXI. — 1-2. Misit ad eum... Sedecias : de même que le saint roi Ézéchias, en un temps de grande détresse, avait envoyé consulter Isaïe. Cf. IV Reg. XIX, 2 ; Is. xxxvn, 1 et ss. — Phassur,... Melchise. Personnage distinct de celui qui avait jeté Jérémie en prison. Cf. xx, 1. Melchias, dont il descendait (filium dans le sens large), était, sous David, le chef de la cinquième classe sacerdotale. Cf. I Par. xxiv, 9. — Sophoniam. Cet autre messager du roi sera mentionné plus bas à diverses reprises (xxrx, 26; xxxvn, 3; Lii, 24). Le dernier de ces passages lui attribue le titre de second prêtre, qui semble l'avoir placé immédiatement après le grand prêtre. — Interroga pro noMs... (vers. 3). Le roi, plein d'anxiété, désirait avoir une révélation du ciel concernant l'avenir du royaume. — Nabiichodonosor. La forme hébraïque que ce nom fameux reçoit habituellement dans le livre de Jérémie, N'InOcadré's^ar, est plus exacte que celle que lui donnent beaucoup d'autres écrivains sacrés (N'bukadné'?sar ), car la prononciation chaldéenne était Neio - kudarri - -a^r ; c- à • d. (le dieu) Nébo protège la couronne. — Prxllatur adversum... Les
.Ter. XXT. 3-9.
li. Et dixit JeremiaB ad eos : Sic dicetis Sedecifft :
Haec dicit DominuR, Dens Israël
Ecce ego couvertara vasa belli, qua; in maiiibus vestris sunt, et quibus vos pugnatis advei-sum regem Babylonis, et Ohaldaeos, qui obsident vos in circuitu murorum; et congregabo ea in medio civitatis hujus.
5. Et debellabo ego vos in manu extenta, et in brachio forti, et in furore, et in indignatione, et in ira grandi.
6. Et percutiam habitatores civitatis hujns, homines et bestise pestilentia magna morientur.
7. Et post haec ait Dotoinus : Dabo Sedeciam, regem Juda, et servos ejus, et populum ejus, et qui derelicti sunt in civitate hac a peste, et gladio , et famé, in manu Nabuchodonosor, régis Babylonis, et in manu inimicorum eorum, et in manu quserentium animara eorum; et percutiet eos in ore gladii, et non l'ectetur, neque parcet, nec miserebitur.
8. Et ad populum hune dices : Haec dicit Dominus : Ecce ego do coram vobis viam vitae, et viam mortis.
9. Qui habitaverit in urbe hac morietur gladio, et famé, et peste; qui autem egressus fuerit, et transfugerit ad Chaldaeos, qui obsident vos, vivet, et erit ei anima sua quasi spolium.
Et Jcrérnie îeui- dit : Vous direz à Sédécias
4. Ainsi parle le Seigneur, le Dieu d'Israël : Voici, je retournerai contre vous les armes qui sont dans vos mains , et avec lesquelles vous combattez contre le roi de Babylone, et contre les Chaldéens qui vous assiègent tout autour de vos murs, et je les réunirai au milieu de cette ville.
5. Puis je vous combattrai moi-même, la main étendue et avec un bras fort, ^i et avec furem-, et avec indignation, et S avec une grande colère, a\
6. Et je frapperai les habitants de cette ville, les hommes et les bêtes mourront d'une grande peste. ,
7. Le Seigneur dit ensuite : Je livrerai Sédécias, roi de Juda, et ses serviteurs, et son peuple, et ceux qui auront échappé dans cette \'ille à la peste, au glaive et à la famine, entre les mains de Nabuchodonosor, roi de Babylone, entre les mains de leurs ennemis, et entre les mains de ceux qui en veulent ^ à leur vie, et il les frappera du tranchant M du glaive, et il ne se laissera pas fléchir, ■ et il ne pardonnera pas, et il n'aura [)a3
de compassion.
8. Et tu diras à ce peuple : Ainsi parle le Seigneur : Voici que je mets devant vous le chemin de la vie et le chemin de la mort.
9. Celui qui demeurera dans cette ville mourra par le glaive, par la famine et par la peste ; mais celui qui en sortira et qui se rendra aux Chaldéens qui vous assiègent vivra, et son âme sera pour lui comme un butin.
ClialJéens assiégeaient alors Jérusalem pour la seconde fois. Coinp. le vers. 4, et IV Reg. xxv, 1. — Omnia -mirabUia sua. On voit par ce détail que Sédécias espérait une délivrance miraculeuse , analogue à celle que Dieu avait opérée au temps d'Ézéchlas. Ct, IV Eeg. xix, 6-7, 35-36.
2° Au lieu de secourir les Juifs, le Seigneur combatti'a lui-même contre eux avec les Chaldéens. XXI, 3-7.
3-8. La peste décimera les habitants de Jéinsalem pendant le slùge. — Ecce... concertam {vana belli est un bébralsme : les Instruments 4e guerre). 81 les assiégés essayent de lutter en pleine campagne contre les Chaldéens pour les forcer de se retirer, ils seront refoulés dans la ville. — La locution in manu extenta (vers. 5) marque une puissance irrésistible, tantôt pour i<auver (cf. Ex. xvi, 6, etc.), tantôt pour châtier, (t l't'si ii'i le cas. — .Synonymes accumulés pour
renforcer l'Idée : in furore..., ivdigvatione..., ira.
— Percutiam... pestilentia (vers. 6). La i)este était regardée comme l'un des tléaux qui venaient le plus directement de Dieu. Cf. II Reg. xxrv, 14.
7. Cruauté des vainqueurs après le siège. — Dabj Sedeciam... et servos... Personne n'échappera aux funestes conséquences de la défaite, car ceux qui avaient été épargaés par la jioste seront livrés à des ennemis sans pitié. Cf. IV Reg.
3» Bon conseil donné an peuple et au roi p ir le Seigneur. XXI, 8-14.
Le chemin de la vie et celui de la mort
— Ad populvm... dice». L'oracle est coupé par Dieu lui-même en deux petites sections distinctes. Comp. le vers. 11. — Do coram vobis... Dans sa bonté, 11 leur donne le choix entre la vie et la mort : pour échapper à l'effrayante mortalité qui régnera dans la ville assiégée, iU B'auront
Jkr. XXI, 10 — xxri, 2.
10. Car j'ai dirigé mes regards sur cette ville, pour faire du mal et non pas du bien, dit le Seigneur; elle sera livrée entre les mains du roi de Babylone, et il la brûlera par le feu.
11. Tu diras aussi à la maison du roi de Juda : Ecoutez la parole du Seigneur,
12. maison de David. Voici ce que dit le Seigneur : Kendez la justice dès le matin, et arrachez des mains du calomniateur celui qui est opprimé par violence, de peur que mon indignation ne s'allume comme un feu, et qu'elle ne s'embrase sans qu'on puisse l'éteindre, à cause de la malice de vos penchants.
13. Voici que je viens k toi, habitante de la vallée forte et champêtre, dit le Seigneur ; à vous qui dites : Qui pourra nous frapper? et qui entrera dans nos maisons?
14. Je vous visiterai selon le fruit de vos œuvres, dit le Seigneur; et j'allumerai du feu dans son bois, et il dévorera tout autour d'elle.
10. Posui euim faciem meam super civitatem hanc in maltim, et non in bonum, ait Dominus; in manu régis Baby- Idnis dabitur, et exuret eara igni.
1 1 . Et domui régis Juda : Audite verbum Demi ni,
domuR David. Ilaec dicit Dominus
Judicate mane judicium, et eruite vi oppressum de manu calumniantis, ne forte egrediatur ut ignis indignatio mea, et succendatur, et non sit qui exstinguat, propter malitiam studiorum vestrorum.
13. Ecce ego ad te, habitatricem vallis solidse atque campestris, ait Dominus; qui dicitis : Quis percutiet nos? et quis ingredietur doraos nostras?
14. Et visitabo super vos juxta fructum studiorum vestrorum , dicit Dominus; et succendam ignem in saltu ejus, et devorabit omnia in circuitu ejus.
CHAPITRE XXII
1. Ainsi parle le Seigneur : Descends dans la maison du roi de Juda, et là tu prononceras cette parole,
2. et tu diras : Ecoute la parole du Seigneur, roi de Juda, qui es assis sur
1. Hfec dicit Dominus : Descende in domum régis Juda, et loqueris ibi verbum hoc,
2. et dices : Audi verbum Domini, rex Juda, qui sedes super solium David ;
qu'à se rendre pacifiquement aux Chaldéeus. Jérémle réitérera plusieurs fols ce conseil ; cf. xxvn, 11 ; xxxvin, 1 et ss., 17 et ss. — Anima... quasi spolium. Image qui montre avec quelle difficulté on parviendra à sauver sa vie : on devra l'arracher à la façon d'une proie. — Posui enim faciem... (vers. 10). Toute résistance serait Inutile, puisque Jéhovah est décidé à punir Jérusalem et à la livrer aux Chaldéens.
11-12. Message spécial pour la maison royale (.domui régis). — Haec didt... Malgré tout, le mal n'est p.as absolument sans remède, car on pourrait encore apaiser la colère divine en revenant sincèrement au bien. — Jwdicote : le premier devoir des rois et des princes. Mane : avec zèle et empressement. — De manu calummianlis. Hébr. : de la main de l'oppresseur. — ^e forte eoredlatuT... Reproduction littérale de rv, 4«>.
13-14. Slon n'est point une citadelle Inexpugnable. — Ecce ego... Vigoureuse apostrophe. Après les conseils paternels conteims aux vers. 8 et ss., la menace reprend, effrayante. — Vallla lolidw... Hébr.: habitante de la vallée, rocher ds la plaine; o.-à-d. vlUe très forte. C'est à Jé-
nisalem que s'adressent ces titres. Elle est nommée vallée parce qu'elle est entourée de collines (cf. Ps. cxxiv, 2; Is. xxa. 1, et la note; Soph. I, 11); rocher de la plaine, à cause du haut plateau duquel elle émerge. Voyez l'Atlas géogr., pi. xrv, XV, XVIII. — Dicitis : Quis... Les esprits forts de Jérusalem provoquaient audacieusement par ces réflexions l'indignation suprême du Seigneur. — In aaltu (vers. ïi^). Métaphore pour représenter la ■ splendeur et la richesse de la capitale Juive. Cf. Is. x, 34, etc. Sur la réalisation de cette menace, voyez ui, 13; IV Reg. xxv, 9, etc.
§ II. — Malédictions lancées contre plusieurs m.auvais rois de Juda. XXII, 1 — XXIII, 8.
1« Option donnée & la maison royale. XXII, 1-9.
Chap. XXII. — 1-2. Introduction. — Descende. On avait à descendre pour aller du temple à la maison royale. Cf. xxvi , 10, et xxxvi, 12; II Par. XXIII, 20. — Audite. Appel à l'attention la plus sérieuse. — l'ortan Istas : les portes du palais. Le roi était peut-être occupé en cet Insiaut m6me à rendre la Justice sous le portique, entouré
Jer. XXII, 3-10.
tu et servi tui, et populus tuus, qui ingredimini per portas istas.
3. Haec dicit Dominus : Facile judiàum et justitiam, et libérale vi oppres- Bum de manu calumniatoris ; et advenam, et pupillum, et viduam, nolite contristare, neque opprimatis inique, et sanguinem innocentem ne effundatis in loco isto.
4. Si enim facientes feceritis veibum istud, ingredientur per portas domus hujus reges sedentes de génère David super throaum ejus, et ascendentes currus et equos, ipsi, et servi, et populus eorum.
5. Quod si non audieritis verha haec : In memetipso juravi, dicit Dominus, quia iu solitudiuem erit domus haec.
6. Quia haec dicit Dominus super domum régis Juda : Galaad, tu mihi caput Libani, si non posuero te solitudinem, urbes inhabitabiles !
7. Et sanctificabo super te interficientem virum, et arma ejus; et succident electas cedros tuas, et praecipitabunt in ignem.
8. Et pertransibunt gentes multae per civitatem hanc, et dicet unusquisque proximo suo : Quare fecit Dominus sic civitati huic grandi?
9. Et respondebunt : Eo quod dereliquerint pactum Domini Dei sui, et adoraverint deos aliènes, et servierint eis.
Nolite flere mortuum, neque Iu
le trône de David ; toi et tes serviteur», et ton peuple, qui entrez par ces poites.
3. Voici ce que dit le Seigneur : Pratiquez la justice et l'équité, et délivrez de la main du calomniateur celui qui est opprimé par violence ; n'affligez pas l'étranger, l'orphelin et la veuve, et ne lea opprimez pas injustement, et ne répandez point en ce lieu le sang innocent.
4. Car si vous agissez selon cette parole, il entrera par les portes de cette maison des rois de la race de David, qui s'assiéront sur son trône, et qui monteront sur des chars et sur des chevaux, eux et leurs serviteurs, et leur peuple.
5. Que si vous n'écoutez pas ces paroles, Je jure par moi-même, dit le Seigneur, que cette maison deviendra un désert.
6. Car ainsi parle le Seigneur sur la maison du roi de Juda : Galaad , qui es pour moi comme le sommet du Liban, je jure que je te réduirai en un désert, et que tes villes seront inhabitables.
7. Je consacrerai contre toi l'homme qui tue et ses armes; ils abattront tes cèdres de choix, et les précipiteront dans le feu.
8. Des nations nombreuses passeront par cette ville, et elles se diront l'une à l'autre : Pourquoi le Seigneur a-t-il ainsi traité cette grande ville?
9. Et on répondra : Parce qu'ils ont abandonné l'alliance du Seigneur leur Dieu, et qu'ils ont adoré et servi des dieux étrangers.
Ne pleurez point celui qui est
de ses ministres et d'une foule nombreuse (.servi tui, et populus...).
3-4. On peut encore obtenir le salut, mais à eoudltlon que le roi et les princes royaux seront fidèles à accomplir leurs devoirs. Avertissement semblable à celui de xxi, 11-12. — Advenam, pupillum , vkluam. Trois catégories de personnes faibles et sans défense, qui étaient souvent opprimées par les puissants de ce monde. — Si enim facientes... (vers. 4). En récompense d'une telle conduite, la famille royale sera singulièrement bénie de Dieu à tout jamais. Comp. XVII, 26, dont ce passage est une répétition.
5-9. Deuxième partie de l'alternative : de graves châtiments atteindront ceux qui refuseraient d'obéir. Menace analogue à celle de xxi, 13-14. — Elle est précédée ici d'un serment solennel : in memetipso juravi... Cf. Deut. xxxii, 40-42. An lieu de in soUtudiném, lisez d'après l'hébreu : en ruine. — Galaad, tu mihi... Vhrianto dans l'hébreu : Tu es pour moi comme Galaad, comme un sommet du Liban. C'est là im bvl éloge adressé à la maison de David : elle
a pour le cœur de Dieu des charmes semblables h ceux que présentent la riche et gracieuse contrée de Galaad, les magnifiques sommets du Liban. Ces deux districts palestiniens sont fréquemment vantés dans la Bible pour leurs beautés naturelles (Atl. géogr., pi. vu, xii, xiii). — &'i non posuero... Formule hébraïque, qui revient à celle-ci : Je jure que je te ruinerai sans pitié.
— Sanctificabo (vers. 7). C.-à-d. : Je mettrai en réserve pour la guerre sainte. Cf. vi, 4 ; Is. xiii, 3, etc. — Interflcientem... L'hébreu est plus clair : (Je consacrerai contre toi) des destructeurs, chacun avec ses armes. — Succident. . . cedron. Continuation de la métaphore du vers. 6 ; les cèdres, cet ornement principal du Liban, figurent ici les princes et les grands ofliclers de la cour.
— Pertransibunt génies... (vers. 8-9). Réminiscence de Deut. XXIX, 24 et ss. Cf. III Reg. ix, 8-9.
2» Malheur à Sellnm. XXII, 10-12.
10-12. Après cette alternative donnée an prince alors régnant, le prophète annonce les malheurs qui atteindront bientôt plusJem-s des
Jkr. XXII, 11-16.
mort, et ne vous lamentez pas sur lui; pleurez celui qui sort, car il ne reviendra plus, et il ne reverra pas le pays de sa naissance.
11. Car voici ce que dit le- Seigneur à Sellum, fils de Josias, roi de Juda, qui a régné à la place de Josias son père, et qui est sorti de ce lieu : Il ne reviendra pas ici ,
12. mais il mourra dans le lieu ci je l'ai transporté, et il ne verra plus ce pays.
13. Malheur à celui qui bâtit sa maison par l'injustice, et ses chambres par l'iniquité ; qui opprime son prochain sans sujet, et ne lui donne pas son salaire;
14. qui dit : Je me bâtirai une maison vaste et des chambres spacieuses; qui y ouvre des fenêtres et y. fait des lambris de cèdre, et les peint en rouge!
16. Est-ce que tu régneras , parce que tu te compares au cèdre? Ton père n'at - il pas mangé et bu en pratiquant la justice et l'équité? tout ne lui a-t-il pas réussi ?
16. Il a jugé la cause du pauvre et de l'indigent, et s'en est bien trouvé; et n'est-ce point parce qu'il m'a connu? dit le Seigneur.
geatis super eum fletu ; plangite enni qui egreditur, quia non rcvertctin* ultra, ucc videbit terram nativitatis suse.
11. Quia hœc dicit Dominus ad Sellum, filium Josiœ, regem Juda, qui regnavit pro Josia, pâtre suo, qui egressus est de loco isto : Non revertetur hue ampliua ;
12. sed in loco ad quem transtuli eum, ibi morietur, et terram istam non videbit amplius.
13. Vse qui sedificat domum suam in injustitia, et cœnacula sua non in judicio; amicum suum oppriraet fi-ustra, et mercedem ejus non reddet ei;
14. qui dicit : ^dificabo mihi domum latam , et cœnacula spatiosa ; qui aperit sibi fenestras et facit laquearia cedrina, pingitque sinopide!
15. Nuniquid regnabis quoniam confers te cedro? Pater tuiis numquid non comedit et bibit, et fecit judicium et justitiam tune eum bene erat ei?
16. Judicavit causara pauperis et egeni in bonum suum ; numquid non ideo quia cognovit me? dicit Dominus.
derniers rois de Juda. Il commence par Sellum. — Nolite flcre... Le mort qu'il ne faut pas pleurer, c'est Josias, qui avait été tué naguère sur le chauip de bataille de Mageddo (cf. II Par. XXXV, 20-28). On continua pendant longtemps de se lamenter sur la perte de cet excellent roi (cf. Zach. XII, 11), et Jéiéraie lui-même, d'après le passage des Paralipomènes qui vient d'être cité, avait composé une élégie que l'on chantait souvent. — Plangite eum qui... Celui qui sortait alors du pays, c'était Joachaz (note du vers. 11), qui, à peine installé sur le trône, fut emmené captif en Egypte par le pharaon Néchao. E était beaucoup plus à plaindre que son père Josias, dont la fin avait été si glorieuse; voilà pourquoi il fallait le pleurer.— Quia hsec dicit... Le prophète va expliquer (vers. 11-12) son oracle énigmatique. — Sellum (hébr., Sallum) avait été le premier nom de Joachaz avant son intronisation. Cf. I Par. m, 15. Ce fait n'a rien de bien extraordinaire, car il se reproduisit pouideux autres fils de Josias : Éliaclm, devenu roi, s'appela Joakim, et Mathanias fut nommé Sédéclas (IV Reg. xxin, 34, et xxiv, 17). — Non revertetur... Sellum mourut en Egypte. Cf. IV Reg. xxin, 30-35. — Terram... non videhit... L'oracle Insiste avec vigueur sur cette circonstance du châtiment. Comp. les vers. l(fl> et 11"».
3" Malheur à Joakim. XXII, 13-23.
13-17. Les considérants de la sentence. Plus coupable, ce prince sera traité avec plus de sévérité. — F«e qui wdtjicat... « Jcaklm vécut dans
la splendeur tandis que la nation était plongée dans la misère ; il s'amusa à bâtir des palais , tandis que le pays était écrasé par de lourdes taxes » destinées à payer le tribut qui était dû aux Égyptiens. Cf. IV Reg. xxin, 33. — Cœnaeula sua. Hébr. : ses chambres hautes. Les étages supérieurs étaient alors beaucoup plus difficiles & construire, parce qu'on n'avait que des moyen» très primitifs pour élever dans les airs les lourds matériaux qui servaient d'ordinaire à construire les palais. — Amicum suum. Hébraïsrae; c. ù-d., son prochain. — Frustra. Gratuitement, sans payer les ouvriers, après avoir exigé d'eux les plus rudes corvées. C'était insulter doublement à la misère publique. — Qui dicit : JBdtfîcabo... (vers. 14). Petit monologue dramatique. Nous entendons le roi égoïste et cruel, qui formule devant nous ses plans superbes. Le prophète reprend presque aussitôt la description : qui aperit. . . — Laquearia cedrina : lambris très riches. Cf. III Reg. vi, 9, et vu, 3. — Pinglt... sinopide. Maint édifice antique de l'Orient porte encore des traces de cette couleur, alors très goûtée. — Numquid regnabis... (vers. 15). Apostrophe justement indignée. Ce roi sans cœur espère- 1- 11 que ses constructions l'aideront à régner plus longtemps ? — Quoniam confers te... Hébr. : parce que tu luttes au moyen des cèdres. C.-à-d. : Tu essayes de dépasser tes ancêtres non pas sous le rapport des qualités morales, mais seulement par des bâtiments somptueux. — Comedlt et bibit. Litote expressive, pour signifier
Jkr. XXII, 17-22.
lY. Tui vero oculi et cor ad avaritiam, et ad sanguiuem innocentera fundendum, et ad calumniam, et ad curBum mali operis.
18. Propterea hœc dicit Dominus ad Joakim, tilium Jof-ise, regem Juda :
Non plangent eum : Vae, frater! et va;, soror! Non concrepabunt ei : Vae, domine! et vae, inclyte!
19. Sepultura asini sepelietur, putrefactiis et projectus extra portas Jérusalem.
20. Ascende Libanum , et clama ; et in Basan da vocem tuam, et clama ad transeuntes, quia contriti sunt omnes amatores tui.
21. Locutus sum ad te in abundantia tua, et dixisti : Non audiara ; hsec est via tua ab adolescentia tua, quia non audisti vocem meam.
22. Omnes pastores tuos pascet venins, et amatores tui in captivitatem
17. Mais tes yeux et ton cœur sont tout à l'avarice, et à répandre le sang innocent, et à la calomnie., et à courir après le mal.
18. C'est pourquoi voici ce que dit le Seigneur à Joakim, fils de Josias, roi de Juda : On ne le pleurera pas en disant: Hélas, mon frère! hélas, ma sœur! On ne le plaindra pas en criant : Hélas , seigneur ! hélas , pnnce illustre !
19. Il aura la sépulture d'un âne; on le jettera tout pourri* hors des portes de Jérusalem.
20. Monte sur le Liban, et crie; fais retentir ta voix en Basan, et crie à ceux qui passent, car tous ceux qui t'aimaient ont été brisés.
21. Je t'ai parlé au temps de ton abondance, et tu as dit : Je n'écouterai pas; telle a été ta conduite depuis ta jeunesse, car tu n'as pas écouté ma voix.
22. Tous tes pasteurs se repaîtront de vent, et ceux qui t'aimaient iront en
que Josias avait mené nne vie heureuse et prospère. Cf. Eccl. II, 24 ; ni, 13, etc. Les mots suivants, fedt judicviim..., contiennent un bel éloge de ce même prince, montrant la manière consciencieuse dont il remplissait ses devoirs royaux ; aussi fut-il récompensé du ciel : ient eraX et. — Numquid non ideo... (vers. le'). Hébr.: N'est-ce pas là me connaître? Pratiquer la vertu, c'est faire voir à tous que l'on possède la vraie connaissance de Dieu. — Tui vero ocuZi... (vers. 17). Contraste entre le père si saint et son mauvais ais. Pour satisfaire son avarice insatiable, Joakim, Indépendamment des rudes corvées qu'il Imposait à ses snjete, condamnait à mort les innocents et s'emparait de leurs richesses. — Ad calumniam, et ad cursum... Hébr. : Pour exercer l'oppression et la violence.
18-19. La sentence. — Ad Joakim. Le nom du prince coupable n'avait pas encore été prononcé. — Non plangent... Ce despote cruel sera privé de sépulture, et personne ne viendra chanter auprès de ses restes mortels les lamentations accoutumées. — Vse. L'hébreu emploie quatre fois dans ce verset l'interjection hoï, hélas ! Joakim ne sera pleuré ni par les membres de sa famille (»«, frater... aoror ; ce second trait est ajouté parce que Jérémle cite Ici une formule générale de lamentation), ni par ses sujets (vas, domine). — Vse, inclyte. Hébr.: Hélas I sa majesté. — Sepultura asini. Ce détail est le plus Infamant de tous. D'ordinaire en Orient, lorsqu'un animal domestique périt, on traîne son cadavre hors de la vUle, où il se putréfie, à moins qu'il ne soit dévoré par les chiens et les chacals. — L'histoire ne mentionne pas en termes exprès raccompllssement de cette prophétie ; mais 11 est de toute évidence que Jérémie ne l'aurait pas Insérée dans son livre, au temps de Sédéclas (cf. xxi, 1 ), si sa réa-
lisation n'avait pas été un fait avéré. IV Rcg. XXIV, 6, nous apprenons que Joakim dormit «avec ses pères ^ ; mais, dans le cas présent, cette formule signifie simplement qu'il mourut, et ne désigne pas la sépulture, car elle est aussi appliquée à Achaz, qui périt sur le champ de bataille (cf. III Reg. xxn, 14). Nous savons encore, d'après II Par. XXXVI, 6, que Nabuchodonosor lia Joakim « avec des chaînes d'airain, pour le conduire à Babylone ». H est donc à supposer qu'il ne tarda pas à mourir en prison, et que les Chaldéens tral tèrent son cadavre comme si c'eût été la vile dépouille d'un animal.
20-23. Juda est réprouvé à cause des crimes auxquels 11 se laisse entraîner par ses mauvais chefs. — Ascende. Ce verbe et le suivant sont au féminin dans l'hébreu (comp. le vers. 23 e quae scdes »). La nation Juive, de nouveau comparée à nne femme (cf. xxi, 13, etc.), est Invitée à gravir, en poussant des cris d'angoisse, les principales hauteurs au pied desquelles les Chaldéens devaient bientôt passer, lorsqu'ils marcheraient sur Jérusalem. Libanum : au nordouest de la Palestine. Basan: au nord -est (cf. Ps. Lxvii, 16-17). Au lieu de ad transeuntea, l'hébreu dit : 'Ah&rim; nom des montagnes situées au sud -est, sur l'ancien territoire de Moab (cf. Dent, xxxu, 49). Voyez YAtl. géogr., pi. vn. — Amatores Hii : les Égyptiens et les actres peuples voisins, désireux de s'aUler avec Juda contre Nabuchodonosor, l'ennemi commun. Cf. xxvîi, 3. — Locutus sum (vers. 21). Les avertissement* n'avalent pas manqué au peuple coupable; sa faute n'en était que plus griève. In abundantia...: au temps de sa prospérité. — Non av^iam. Refus audacieux et obstiné d'obéir. — Ah adolescentia... : depuis la sortie d'Égypt* et les pérégrinations des Hébreux à travers le désert. Cf n, 2 ; Ba. xvi, 8, etc. — Poêtore» itws
Jer. XXII, 23-28.
ra|itivit^ ; et alors tu seras confondue, et lu rougiras de toute ta méchanceté.
23. Toi qui es assise sur le Liban, et qui fais ton nid dans les cèdres, corame îu as gémi lorsque tu as été atteinte de douleurs semblables à celles d'une femme en travail!
24. Je jure par ma vie, dit le Seigneur, que quand Jéchonias, fils de Joakim, roi de Juda, serait un anneau à ma main droite, je l'en arracherai,
25. et je te livrerai entre les mains de ceux qui en veulent à ta vie, entre les mains de ceux dont tu redoutes le visage, entre les mains de Nabuchodonosor, roi de Babylone,et entre les mains des Chaldéens ;
26. et je t'enverrai, toi et ta mère, qui t'a enfanté, dans une terre étrangère où vous n'êtes pas nés, et vous y mourrez.
27. Et ce pays vers lequel ils élèvent leur âme, désireux d'y revenir, ils n'y reviendront pas.
28. Est-il donc un vase d'argile brisé, cet Jiomme, ce Jéchonias? est -il un vase auquel on ne prend aucun plaisir?
Pourquoi ont- ils été rejetés, lui et sa race, et lancés dans un pays qu'ils ne connaissaient pas?
ibunt; et tune confunderis, et erub<ihccs ab omni malitia tua.
23. Quae sedes in Libano , et nidificas in cedris, quomodo congemuisti cum venissent tibi dolores, quasi dolores parturientis !
24. Vivo ego, dicit Dominus, quia si fuerit Jéchonias, filius Joakim, régis Juda, annulus in manu dextera mea , inde evellam eum,
25. et dabo te in manu quaerentium animara tuara, et in manu quorum tu formidas faciem, et in manu Nabuchodonosor, régis Babylonis, et in manu Chaldseorum ;
26. et mittam te, et matrem tuam quœ genuit te, in terram alienam, in qua nati non estis, ibique moriemini.
27. Et in terram ad quam ipsi levant animam suam ut revertantur illuc, non revertentur.
28. Numquid vas fictile atque contritum, vir iste Jéchonias? numquid vas absque omni voluptate ? Quare abjecti sunt ipse et semen ejus, et projecti in terram quam ignoraverunt ?
paacet... (vers. 22). Le prophète joue sur les mots et sur la pensée : les habitants de Juda ont eu une confiance tout humaine en leurs chefs ; ceux-ci, loin de pouvoir secourir leurs sujets, seront eux-mêmes emportés en exil par le vent du malheur. — Quse sedes... (vers. 23). Hébr. : Habitante du Liban. Cette expression symbolique et la suivante {et nidificas...) décrivent d'une manière pittoresque l'arrogante sécurité de Juda.
— Quomodo congenniisti. . . Mieux vaudrait le futur : Comme tu gémiras lorsque les douleurs te viendront... I
4« Malheur à Jéchonias. XXII, 24-30.
24-28. A ce prince aussi est réservée une destinée terrible. — Vivo ego... Serment divin pour accentuer l'oracle. Comp. le vers. 6. — Jéchonias. En hébreu, Konyâhu, abréviation de T'konyûhu, « Jéhovah établira. » Cf. xxiv, 1; sxvii, 20; xxvni, 4, etc., dans le texte primitif. Jéchonias portait aussi le nom de T'hoyâqln (cf. lii, 31 ; Vulg., Joachin). Même remarque à faire sur ce double nom que pour Sellum (note du vers. 11).
— Annulus in dextra... Objet très cher, dont on ne se sépare qu'avec peine. Et pourtant, Jéchonias fût -11 un bijou de ce genre, Jéhovah l'arracherait de son doigt avec horreur. On ne pouvait peindre avec plus de force l'esprit antithéocratlqne de Jéchonias. Cf. IV Reg. xxiv, 9 ; Ez. xix, 5-9. — Dabo te... (vers. 25). Ce roi si coupable sera puni par une déportation perpétuelle à Baoylone. Pour l'accomplissement de l'oracle, voyez
Eeg. ixiv, It-'ir. — Mittam te (vers. 26). Comment. — V.
L'hébreu dit avec plus de force : Je te jetterai. — Matrem tvam. Nohesta, d'après IV Reg. xxviii, 9. C'est vraisemblablement parce qu'elle exerçait une grande influence sur son flls , qu'elle est mentionnée en cet endroit. Cf. xni.
Anneau d'or. (Antique Egypte.)
18, et la note. — Ad quam levant aidma,m (vers. 27). Expression pathétique, qui dénote des désirs très ardents. Le pays en question est celui de Juda. — Numquid... ( vers. 28 ). Le prophète s'étonne et gémit de ce fait douloureux. Jéchonias est -11 donc un objet sans valeur (vas fictile...) pour être ainsi traité par Dieu? — Fas absque voluptate : un objet dans la possession duquel on ne trovve aucun plaisir.
ùlb
Jee. XXII. 29 — XXIII, 5.
CHAPITRE XXIII
1. Vœ pastoribus qui disperd unt et dilacerant gregem pascuae mese, dicit Dominus.
2. Ideo haec dicit Dominus, Deus Israël, ad pastores qui pascunt populum meum : Vos dispersistis gregem meum, et ejecistis eos, et non visitastis eos ; ecce ego visitabo super vos malitiam etudiorum vestrorum, ait Dominus.
3. Et ego congregabo reliquias gregis mei, de omnibus terris ad quas ejecero eos illuc ; et convertam eos ad rura sua, et crescent et multiplicabuntur.
4. Et Buscitabo super eos pastores, et pascent eos; non formidabunt ultra, et non pavebunt, et nullus quseretur ex numéro, dicit Dominus.
5. Ecce dies veniunt, dicit Dominus, et BUScitabo David germen justum; et
1. Malheur aux pasteurs qui font périr et qui déchirent les brebis de mon pâturage, dit le Seigneur.
2. C'est pourquoi voici ce que dit le Seigneur, le Dieu d'Israël, aux pasteurs qui paissent mon peuple : Vous avez dispersé mes brebis, vous les avez chassées, et vous ne les avez pas visitées ; et moi je vous visiterai pour punir le dérèglement de vos penchants, dit le Seigneur.
3. Je rassemblerai le reste de mes brebis, de tous les pays où je les aurai chassées ; j e les ramènerai à leurs champs, et elles croîtront et se multiplieront.
4. Et j'établirai sur elles des pasteura qui les feront paître ; elles ne seront plus dans la crainte et l'épouvante, et il ne s'en perdra pas une seule, dit le Seigneur.
5. Voici, les jours viennent, dit le Seigneur, et je susciterai à David un
29 - 30. Extirpation totale de la race de Jéchonias. — Terra, terra... Répétition très solennelle. 11 faut que la contrée gouvernée par ce prince entende encore une terrible menace à son sujet. — Scribe. L'hébreu a le pluriel : Écrivez. L'ordre B'adresse donc aux secrétfiires royaux. — Sterilem : sans enfants. Jéchonlas eut cependant plusieurs flls (cf. I Par. m, 17); mais le sens de l'oracle est précisé par le contexte : nec... erit... qui sedeat... Aucun des enfants de ce monarque Impie ne devait lui succéder sur le trône; ce qui eut lien, puisque Sédéclas, le roi unique qui régna après lui, était son oncle.
3» Les mauvais et les bons pasteurs. XXni, 1-8.
Chap. XXIII. — 1-4. Malheur aux mauvais pasteurs qui détruisent le troupeau de Jéhovah ; Dieu les remplacera un Jour par des pasteuKa fidèles, sous lesquels le troupeau mystique prospérera. — Vse pastoribus... Aux menaces individuelles qui précèdent (xxii, 10 et ss.), Jérémie en ajoute d'autres, qui concernent d'une manière générale tous les mauvais chefs de la nation. — Qui... dilacerant. Hébr. : qui dispersent. Le bon pasteur groupe, au contraire, ses brebis autour cl* lui, pour les mieux défendre. — 2\on visita-
stis,... visitabo (vers. 2"). C!e verbe est pris coup sur coup en deux acceptions différentes : visiter en bonne et en mauvaise part. — Congregabo reliquias... (vers. 3). Au milieu même de son Indignation, Dieu n'oublie pas ses anciennes promesses : la masse du peuple périra, mais 11 y aura un reste, duquel la nation théocratlque renaîtra un Jour, plus florissante que Jamais. Cf. Is. x, 22 ; Soph. n, 9, etc. Il n'est pas rare que les prophètes, après avoir annoncé les souffrances de l'exil, prédisent aussi le retour des captifs, et qu'ils passent de là au parfait rétablissement de la théocratie sous une forme supérieure. Cf. Os. II, 15 et 68.; XI, 11; Zach. n, 4, etc. — Suscitabo... pastores (vers. 4) : des pasteurs zélés, fidèles, qui veilleront avec le plus grand soin sur le troupeau. — Nullus quxretur... Ainsi gardées, les brebis ne courront aucun risque d'être enlevées par les bêtes fauves ou par les voleurs. Ce vers. 4 convient surtout aux temps messianiques ; on peut cependant, avec quelques exégètes catholiques, placer le début de son accomplissement à l'époque du retour de l'exil, lorsque les Juifs eurent de si excellents pasteurs pour les réinstaller en Palestine.
Dieu enverra à son peuple le meUleur
Jer. XXIII, 6-10.
Gll
germe juste ; un roi régnera et sera sage, et il pratiquera l'équité et la justice daus le pays.
6. En ces jours-là Juda sera sauvé, et Israël habitera en sécurité ; et voici le nom dont on l'appellera : Le Seigneur notre juste.
7. C'est poui'quoi les jours viennent, dit le Seigneur, où on ne dira plus : V^ive le Seigneur qui a tiré les enfants d'Israël du pays d'Egypte,
8. mais : Vive le Seigneur qui a tiré (ît ramené la race de la maison d'Israël de la terre de l'aquilon, et de tous lœ pays où je les avais chassés, et ils habiteront dans leur pays.
9. Aux prophètes. Mon cœur s'est brisé au dedans de moi, tous mes os ont tremblé ; je suis devenu comme un homme ivre, et comme un homme rempli de vin, en face du Seigneur et en face de ses paroles saintes.
10. Car le pays est rempli d'adultères, le pays pleure à cause de la malédiction , les champs du désert se sont desséchés ;
regnabit rex, et sapiens erit, et faciet judicium et justitiam in terra.
6. In diebus illis salvabitur Juda, et Israël habitabit confidenter; et hoc est nomen quod vocabunt eum : Dominus justus noster.
7. Propter hoc ecce dies veniunt, dicit Dominus, et non dicent ultra : Vivit Dominus qui eduxit filios Israël de terra iEgypti,
8. sed : Vivit Dominus qui eduxit et adduxit semen domus Israël de terra aquilonis, et de cunctis terris ad quas ejeceram eosilluc, et habitabunt in terra sua.
9. Ad prophetas. Contritum est cor meum in medio mei, contremuerunt omnia ossa mea; factus sum quasi vir ebrius, et quasi homo madidus a vino, a facie Domini, et a facie verborum sanctorum ejus.
10. Quia adulteris repleta est terra, quia a facie maledictionis luxit terra, arefacta sunt arva deserti; factus est
des pasteurs, le Messie. Promesse admirable. Les passages dans lesquels Jérémle mentionne directement, la personne du Christ sont assez rares ; celui - ci est un des plus beaux et des plus Importants. Cf. XXX, 9; xxxiii, 15-18. — Ecce dies... Locution par laquelle notre prophète aime à attirer l'attention sur un fait capital. Cf. vers. 7; xxx, 3; xxxi, 27, 31, 38; xxxm, 14. Quoique les Jours présents soient si tristes, 11 en viendra certainement de plus heureux. — Suseitabo David...: conformément à la promesse faite autrefois à ce prince. Cf. II Reg. vu, 14 et ss. — Germen, Dans l'hébreu, fcmah, expression célèbre dans la Bible pour désigner le Messie, en tant que flls de David. Cf. xxxvni, 15 ; Is. rv, 2 ; Zach. ni, 8, et vi, 12 (d'après le texte primitif). — Regnabit rex : h tout Jamais , d'une manière tout Idéale. Cf. Luc. i, 32-33, etc. — Sapiens erit. L'hébreu signifie plutôt : il prospérera. — Éloge de sa parfaite justice, comme en tant d'autres passages des saints Livres : /aclet judicium... Cf. Ps. lxxi, 1 et ss.; I?. ix, 6-7 ; xi, S et ss., etc. — Salvabitur Juda... (vers. 6). Heureux résultats de sa royauté, opposés aux désastres produits par les mauvais pasteurs. — lîomen quod vocabunt. L'hébreu emploie le singulier : « vocabit eum , » et les LXX suppléent le mot xypco?, a le Seigneur, » comme sujet de ce verbe; mais c'est plutôt une expression collective, et la traduction de la Vulgate est pri'. férable. Le pronom eum désigne évidemment le germe, le Messie. — Dominus justus noster. Variante dans l'hébreu : Jéhovah notre Justice. D'après la Vulgate, ce nom prouve clairement la divinité du itessie ; cela n'est pas aussi certain lulvant la leçon du texte original, Oiir
nous retrouverons plua loin (xxxm, 16; voyez la note) cette même appellation attribuée à la ville de Jérusalem. Cf. Knabenbauer, h. h, p. 290 et 291. — Propter hoc ecce... Les vers. 7 et 8 sont à peu près identiques à xvi, 14-15. Voyc le commentaire.
§ III. — Oracle contre les /aux prophètes. XXIII, 9-40.
C'étaient eux qui, avec les chefs civils, avalent fait le plus de mal au peuple de Juda ; 11 est Juste qu'ils soient l'objet de châtiments spéciaux.
1» Description de leur honteuse conduite. XXIII, 9-16,
9 - 10. Introduction : Jérémle est désolé à la vue de la corruption morale qui a envahi toute la contrée. — Ad prophetas. Sorte de titre analogue à ceux de xxi , 1 ; xlvi, 2 ; XLvnr, 1, etc. L'hébreu peut signifier aussi : Au sujet des prophètes. Ces faux prophètes étalent alors nombreux dans le royaume, comme on le volt par les livres de Jérémle et d'Ézéchlel.— Contritum est... Langage très ému, qui témoigne de la tendre affection du prophète pour son peuple. Sur le trait contremuerunt ossa..., voyez Ps. vi, 3, et la note. — Quasi vir ebriv^. Les menaces effrayantes qu'il doit proclamer lui donnent, pour ainsi dire, le vertige. Cf. xxv, 16; Is. xix, 14; XXIX, 9. — A /acie Domini... Hébr. : à cause du Seigneur, et à cause des paroles de sa sainteté. Ces paroles ne sont autres que les divins décrets de vengeance. — Adulteris : a au propre et au figuré. B Cf. V, 7-8 ; ix, 2 ; xxix, 21-23. Au figuré cette expression représente l'idolâtrie. — Luxit ierra : car elle subit le contre-coup de la colère
Jek. XXIII, 11-17.
cursus eoium malus, et fortitudo eorum dissimilis.
11. Propheta namque et sacerdos polluti sunt, et in domo mea inveni malum eorum , ait Dominus.
12. Idcirco via eorum erit quasi lubricum in tenebris; impellentur enim et corruent in ea ; afferam enim super eos mala, annum visitationis eorum, ait Dominus.
13. Et in prophétie Samariae vidi £atuitatem ; prophetabant in Baal, et decipiebant populum meum Israël.
14. Et in prophetis Jérusalem vidi similitudinem adulterantium, et iter mendacii ; et conforta verunt manus pessimorura, ut non converteretur unusquisque a malitia sua; facti sunt mihi omnes ut Sodoma, et habitatores ejus quasi Gomorrha.
15. Propterea hsec dicit Dominus exercituum ad prophetas : Ecce ego cibabo eos absiuthio, et potabo eos felle ; a prophetis enim Jérusalem egressa est pollutio super omnem terram.
Dicunt his qui blasphémant me
Locutus est Dominus : Pax erit vobis ; et omni qui ambulat in pravitate cordis
ils s'élancent vers le mal , et leur force n^est plus la même.
11. Car le prophète et le prêtre sont corrompus, et dans ma maison j'ai trouvé leur malice, dit le Seigneur.-
12. C'est pourquoi leur voie sera comme un chemin glissant dans les ténèbres; on les poussera, et ils y tomberont ; car je ferai venir des maux sur eiix, l'année où je les visiterai, dit le Seigneur.
13. J'ai vu de l'extravagance dans les prophètes de Samarie ; ils prophétisaient par Baal, et ils égaraient mon peuple d'Israël.
14. Et d^ns les prophètes de Jérusalem j'ai vu la ressemblance de l'adultère et la voie du mensonge ; ils ont fortifié les mains des méchants, afin qu'aucun ne se convertît de sa méchanceté; ils sont tous devenus pour moi comme Sodome, et les habitants de Jérusalem comme Gomorrhe.
15. C'est pourquoi voici ce que le Sei- , gneur des armées dit aux prophètes : Je les nourrirai d'absinthe, et je les abreuverai de fiel, car c'est par les prophètes de Jérusalem que la con-uption s'est répandue sur toute la terre.
16. Ainsi parle le Seigneur des armées : Is 'écoutez point les paroles des prophètes qui vous prophétisent et qui vous trompent ; ils profèrent les visions de leur cœur, et non ce qui vient de la bouche du Seigneur.
17. Ils disent à ceux qui me blasphèment : Le Seigneur a dit : Vous aurez la paix ; et ils disent à tous ceux qui
divine. Cf. xiv, 1 et 88.; Dent, xxviii, 22 et ss., etc. — Fortitudo... di8similia. Hébr.: Leur force n'est pas droite; c.-à-d. qu'Us concentrent toute leur vigueur dans le mal.
11-15. Les mœurs et la punition des faux prophètes.— Propheta... et sacerdos. Ces deux classes sont associées dans le châtiment, comme elles l'étaient dans la dépravation. — In domo mea inveni... Le temple même était devenu le théâtre de l'idolâtrie, grâce à la connivence honteuse des prêtres. Cf. xxxii, 34 ; Bz. viu, 10, etc. — Via... quasi lubricum ( vers. 12 ). Réminiscence probable du Ps. xxxrv, 6 (voyez la note). — Iniprilenlur : par une force toute-puissante, à laquelle 11g essayeront en vain de résister. — In prophetis Bamariee... (vers. 13) : les prophètes du royaume Bchismatique d'Israël, qui avait Samarie poui capitale. — Fatuitatem. A la lettre dans l'hébreu : de la fadeur; c.-à-d. de la sottise et de l'extravagance sous le rapport moral. — Et in prophetis Jérusalem... (ver». 14). Les faux pro-
phètes de Samarie étalent des Idolâtres, qui ne dissimulaient nullement leurs tendances et leurs croyances ; ceux de Jérusalem étaient, en un sens, beaucoup plus coupables, puisqu'ils se prétendaient inspirés par Jéhovah. — Similitndinem adulterantium. Hébr.: (Dans les prophètes... J'ai vu) des choses horribles ; lis sont adultères. Cf. vers. 2. — Confortaverunt... Ils encourageaient directement le mal et rassuraient les coupables. — Facti. . . ut Sodoma : type de la corruption la plus Infâme. — Cibabo eos... (vers. 16). Menace à peu près Identique à celle de ix, 15, qui s'adressait à tout le peuple Juif.
2« Avec quel soin on doit éviter ces hommes pervers. XXIII, 16-22.
16-22. Bon conseil donné aux habitants de Jérusalem et de Juda au sujet des faux prophètes. — Nolite audire... Ne pas croire leurs oracles mensongers. — Vistonem cordis sui : des visions qu'ils fabriquaient de toutes pièces. — Dicunt... Jérémle Cite (vers. 17) quelques exemples
Jkr. XXIII, 18-27.
marchent dans la corruption de leur cœur : Il ne vous arrivera aucun mal.
18. Mais qui d'entre eux a assisté au conseil du Seigneur? qui l'a vu et qui a entendu sa parole? qui a considéré sa parole et l'a entendue?
19. Voici que le tourbillon de la colère du Seigneur va venir, et la tempête déchaînée tombera sur la tête des impies.
20. La fureur du Seigneur ne se relâchera pas, jusqu'à ce qu'elle exécute et qu'elle accomplisse la pensée de son cœur; aux derniers jours vous comprendrez son dessein.
21. Je n'envoyais pas ces prophètes, et ils couraient d'eux-mêmes ; je ne leur parlais pas, et ils prophétisaient.
22. S'ils s'étaient conformés à mes desseins, et s'ils avaient fait connaître mes paroles à mon peuple, je les aurais retirés de leur voie mauvaise et de leurs pensées perverses.
23. Ne suis -je Dieu que de près, dit le Seigneur, et ne suis -je pas Dieu de loin ?
24. Si quelqu'un se cache dans des lieux secrets, ne le verrai-je pas? dit le Seigneur. Est-ce que je ne remplis pas le ciel et le terre? dit le Seigneur.
25. J'ai entendu ce qu'ont dit les prophètes qui prédisent le mensonge en mon nom, et qui disent : J'ai eu un songe, j'ai eu un songe.
26. Jusques à quand cette imagination sera -t- elle dans le cœur des prophètes qui prédisent le mensonge, et qui prophétisent les séductions de leur cœur ;
27. qui veulent faire que mon peuple oublie mon nom, à cause de leurs songes
sui dixeruDt : Non veniet super vos malum.
18. Quis enim affuit in consilio Domini, et vidit, et audivit sermonem ejus? quis considéra vit verbum illius , et audivit?
19. Ecce turbo Dominicae indignationis egredietur, et tempestas erumpens super caput impiorum veniet.
20. Non revertetur furor Domini, ueque dum faciat et nsque dura compleat cogitationem cordis sui ; in novissimis diebus intelligetis consilium ejus.
21. Non mittebam prophetas, et ipsi currebant ; non loquebar ad eos , et ipsi prophetabant.
22. Si stetissent in consilio meo, et nota fecissent verba mea populo meo, avertissem utique eos a via sua mala et a cogitationibus suis pessimis.
23. Putasne Deus e vicino ego sum, dicit Dominus, et non Deus de longe?
24. Si occultabitur vir in absconditis, et ego non videbo eum? dicit Dominus.
Numquid non cœlum et terram ego impleo? dicit Dominus.
25. Audivi qujB dixerunt prophetae prophetantes in nomîne meo mendacium, atque dicentes : Somniavl, somniavi.
26. Usquequo istud est in corde prophetarum vaticinantium mendacium, et prophetantium seductiones cordis sui ;
27. qui volunt facere ut obliviscatur populus meus nominis mei, propter som-
tle leur langage Impudent, et montre aussitôt (vers. 18) qu'il ne vient certainement pas du Seigneur, qui ne révèle pas ses secrets à de tels hommes. — Ecce turbo... (vers. 19). Métaphore énergique pour dépeindre la colère divine (cf. Is. XXX, 27; XLii, 25, etc.), qui ne n'apaisera qu'après le châtiment de ceux qui l'ont provoquée (non revertetur..., vers. 20 ; comp. le passage analogue d'Isaïe, Lv, 10-11). — In novissimis diebus. Hébr. : à la fin des Jours. C.-à-d., après l'achèvement de la période qui doit précéder celle du Messie; par conséquent, aux Jours messianiques. Alors on comprendra que, dans le plan divin, le ch.ltiment des pécheurs avait fait partie de l'établissement du nouvel ordre de choses. En effet, le salut devait s'appuyer ou sur leur conversion, ou sur leur ruine. — Non mittebam... (vers. 21). ▲udace avec laquelle les faux prophètes remplissaient leur prétendu rôle. Elle est décrite en termes très pittoresques (currebant). — Aver-
tissem... eos... (vers. 22). D'après l'hébreu : Ils les auraient détournés (les Juifs) de leur vole mauvaise. De même les LXX et le syriaque.
3» Leur hypocrisie révoltante. XXIII, 23-32.
23-29. Les fausses prophéties et la vraie révélation divine. — Putasne... e vicino... t C.-à-d.: Ne suis-Je Dieu que de près? La science de Jéhovah n'est pas limitée comme celle des hommes ; aussi connaît -il tout ce que font les faux prophètes. — La formule dicit Dominus (hébr., n"um T'hôvah; cf. Ps. cix, 1, et la note) revient fréquemment Jusqu'à la fin de ce chapitre ; elle oppose d'une manière vigoureuse la vraie parole du Seigneur aux oracles mensongers des faux prophètes. — Numquid non cselum...f Présent en tous lieux , Dieu est témoin de tout. Cf. III Reg. vin, 27 ; Ps. cxxxvni, 7-12 ; Am. ix, 2-3, etc. — Dicentes : 'So^nniavl... (vers. 25'>). Langage par lequel ces prophètes hypocrites attiraient l'attention de la foule, et la g;ronpalent autour d'eux
Jee. XXIIT, 28-35.
nia eorum quje narrât nnusquisque ad proximum suum, eicut obliti sunt patres eorum nominis mei propter Baal?
28. Propheta qui habet somnium, narret Bomnium ; et qui habet sermonera meum, loquatur Bermonem meum vere.
Quid paleis ad triticum? dicit Dominus.
29. Numquid non verba mea sunt quasi ignis, dicit Dominus, et quasi malleus conterens petram?
30. Propterea ecce ego ad prophetas, ait Dominus, qui furantur verba mea nnusquisque a proximo suo.
31. Ecce ego ad prophetas, ait Dominus, qui assumunt linguas suas, et aiunt : Dicit Dominas.
32. Ecce ego ad prophetas somniantes mendacium, ait Dominus, qui narraverunt ea, et seduxerunt populum meum in mendacio suo et in miraculis suis, cum ego non misissem eos, nec mandassem eis, qui nihil profuerunt populo huic, dicit Dominus.
33. Si igitur interrogaverit te populus iste, vel propheta, aut sacerdos, dicens : Quod est onus Domini? dices ad eos :
Vos estis onus; projiciam quippe vos, dicit Dominus.
34. Et propheta, et sacerdos, et populus qui dicit : Onus Domini, visitabo super virum illum et super domum ejus.
35. Hsec dicetis nnusquisque ad proximum, et ad fi'atrem suum : Quid respondit Dominus? et quid locutus est Dominus?
que chacun d'eux raconte à son prochain, comme leurs pères ont oublié mon nom à cause de Baal?
28. Que le prophète qui a eu un songe raconte ce songe, et que celui qui a entendu ma parole rapporte fidèlement ma jtarole. Qu'y a-t-il de commun entre la paille et le blé? dit le Seigneur.
29. Mes paroles ne sont- elles pas comme du feu, dit le Seigneur, et commo un marteau qui brise la pierre?
30. C'est pourquoi voici que je viens aux prophètes, dit le Seigneur, qui dérobent mes paroles chacun à son prochain.
31. Voici que je viens aux prophètes, dit le Seigneur, qui se servent de leur langue, et qui disept : Ainsi parle le Seigneur.
Voici que je viens aux prophètes
qui ont des visions de mensonge, dit le ^ Seigneur, qui les racontent et qui sédui- m sent mon peuple par leurs mensonges et u. par leurs miracles, quoique je ne les aie pas envoyés, et que je ne leur aie donné aucun ordre, et qu'ils ne servent de rien à ce peuple, dit le Seigneur.
33. Si donc ce peuple, ou un prophète, ou un prêtre t'interroge et te dit : Quel est le fardeau du Seigneur ? tu leur diras : C'est vous qui êtes le fardeau, car je vous jetterai, dit le Seigneur.
34. Et si un prophète , ou un prêtre , ou le peuple dit : Fardeau du Seigneur, je visiterai cet homme-là et sa maison.
35. Vous direz chacun à son prochain et à son frère : Qu'a répondu le Seigneur ? et qu'a dit le Seigneur?
pour lui débiter leurs erreurs ; comme les songes étalent un des modes de la révélation divine. Us prétendaient avoir reçu par ce moyen quelque communication d'en haut. Cf. Num. xii, 6 ; Joël, ii, 28, etc. — Usquequo istud... La patience du Seigneur commence à se lasser d'une telle conduite. Les vers. 26 et 27 forment une longue phrase entrecoupée par l'émotion. — Qui... somnium, narret... (vers. 28). Qu'il parle de son rêve comme d'un rêve, et qu'il ne le présente pas comme une révélation céleste. — Quid paleis... Très belle métaphore pour désigner les vraies et les fausses prophéties. Celles du vers. 29 (qtiasi ignia,... malleus...) ne sont pas moins significatives.
30-32. IjÇs prophètes de mensonge seront sévèrement punis. — Ecce ego ad prophetas. Menace terrible, répétée trois fois de suite (comp. les vers. 31 et 32). — Furantur verba... Vol sacrilège, qu'ils commettaient en IraKant le langage des prophètes vraiment Inspirés. — Assumunt lingua».,. Trait pittoresque. Ils ne pro-
féraient que de vains sons ; leur langue s'agitait; pour parler, et c'était tout. — Somniantes... Joyed les vers. 25 et ss. — In miraculis suis ( vers. 32 ).j L'hébreu dit seulement : par leur Jactance.
4» Le fardeau du Seigneur. XXIII , 33 - 40.
33-40. Réponse que Jérémle devra faire aux] sceptiques qui le raillaient. — Quod... onus (hébr.,| ma/iiâ'). Cette expression, que les prophètes met talent assez fréquemment en tête de leurs oraclesl (cf. Is. xni, 1 ; xni, 1 ; xex, 1 ; xxi, 1, etc.), a] très habituellement le sens de fardeau; c.-à-d.j de prophétie de malheur. Les esprits forts de Jô rusalem s'approchaient donc de Jérémle et lu demandaient ironiquement : Qu^d est onus. .,?' As - tu aujourd'hui quelque calamité à nous prédire ? — Dieu suggère cette riposte à son mes- \ suger : Vos estis onus. Jeu de mots terrible : j puisqu'ils sont un fardeau, le Seigneur s'en dé» i barrassera en les jetant à terre (projiciam... vosX I — Et... qui dicit... (vers. 34). Il y aura en outr» t une punition spéciale pour quiconque vendrait
Jer. XXITI, 36 — XXIV, 1.
36. Et on ne mentionnera plus le fardeau du Seigneur ; car la parole de chacun sera son propre fardeau, parce que vous avez perverti les paroles du Dieu vivant, du Seigneur des armées, notre Dieu.
37. Tu diras au prophète : Que t'a répondu le Seigneur? et qu'est-ce que le Seigneur a dit?
38. Si vous dites encore : Le fardeau du Seigneur, alors ainsi parle le Seigneur : Parce que vous avez dit ce mot : Le fardeau du Seigneur, quoique je vous eusse envoyé dire : Ne dites pas : Le fardeau du Seigneur,
39. à cause de cela , voici que je vous prendrai moi-même, et je vous emporterai, et je vous abandonnerai loin de ma face, vous et la ville que j'ai donnée à vous et à vos pères ;
40. et je vous couvrirai d'un opprobre éternel et d'une ignominie éternelle, dont la mémoire ne s'effacera jamais.
36. Et onus Doinini ultra non memorabitur; quia onus erit unicuique sermo 8UUB, et pervertistis verba Dei viventis, Domini exercituum, Dei nostri.
37. H sec dices ad prophetam : Quid respondit tibi Dominus? et quid locutus est Dominus?
38. Si autem Onus Domini dixeritis, propter hoc hsec dicit Dominus : Quia dixistis sermonem istum : Onus Domini ; et misi ad vos, dicens : Nolite dicere : Onus Domini,
39. propterea ecce ego tollam vos portans, et derelinquam vos, et civitatem quam dedi vobis et patribus vestris, a facie mea;
40. et dabo vo^ in opprobrium sempiternum, et in ignominiam seternam, quaa nunquam oblivione delebitur.
CHAPITRE XXIV
1. Le Seigneur me montra une vision, et voici que deux paniers pleins de figues étaient placés devant le temple du Seigneur, après que Nabuchodonosor, roi de Babylone, eut emmené Jéchonias, fils de Joakim, roi de Juda, avec ses princes,
L Ostendit mihi Dominus, et ecce duo calathi pleni ficis, positi ante templum Domini, postquam transtulit Nabuchodonosor, rex Babylonis, Jechoniam, filium Joakim, regem Juda, et principes ejus, et fabrum, et inclusorem,
encore abuser de cette expressloji d'une manière blasphématoire. — Eœc dicelis (vers. 35). Respect avec lequel on devra désormais parler des divins oracles. — Onus... unicuique... (vers. 36). « Celui qui s'informera du fardeau du Seigneur par mode de plaisanterie trouvera que ses paroles légères sont un fardeau très lourd à porter. » — Del viventis , Domini.,, Les titres sont accumulés pour mettre en relief l'étendue de l'outrage fait à Dieu. — Ego tollam... (vers. 39). On Ut dans l'hébreu actuel : Je vous oublierai (,nâSi(i). Les LXX, le syriaque, etc., ont suivi la même leçon que la Vulgate ivâsiti); ce qui donne un sens mieux approprié au contexte. Remarquez l'insistance avec laquelle Dieu appuie sur sa pensée dans les derniers versets.
? IV. — Les prochains événement» sont de nouveau manifesté» sous forme de symboles.
l" Les deux corbeilles de flgues. XXIV, 1-3. Chap. XXIV. — 1-8. Vision qui ressemble
beaucoup à celle d'Araos, viii, 1-3. — Ostendit mihi... : phénomène purement interne, selon toute vraisemblance. — Positi ante templum. Les deux corbeilles figuraient le peuple Juif, qui
Corbeilles à fruits. (1. Antique Egypte. — 2. Egypte moderne.)
devait vivre constamment en présence de son Dieu. — Postquam transtulit... La date de la vision est clairement indiquée : c'était sans doute peu après la déportation dont il s'agit, et au début du règne de Sédécias. Voyez la note de XXII, 24. — Fabrum et inclusorem. Hébr. : Les charpentiers et les serruriers. Cf. IV Reg. xxiv, 14-17; II Par. XXXVI, 10. — Ficus,,, primi temparis. C'est ordinairement an mois d'août qu'a lien la principale récolte des fiifues en Palestine-
Jer. XXIV, 2-9.
de Jérusalem, et adduxit eos in Babylonem,
2. Calathus unus ficus bonas habebat nimis, ut soient ficus esse primi temporis ; et calathus unus ficus habebat malas nimis, quae comedi non poterant eo quod essent malse.
3. Et dixit Dominus ad me : Quid tu vides, Jeremia? Et dixi : Ficus, ficus bonas, bonas valde; et malas, malas valde, quae comedi non possunt eoquod eint malse.
Hsec dicit Dominus, Deus Israël
Sicut ficus hae bonae, sic cognoscam transmigrationem Juda, quam emisi de loco isto in terram Chaldseorum, in bonum.
6. Et ponam oculos meos super eos ad placandum, et reducam eos in terram hanc ; et aedificabo eos, et non destruam ; et plantabo eos, et non evellam.
7. Et dabo eis cor ut sciant me, quia ego 8um Dominus ; et erunt mihi in populum, et ego ero eis in Deum, quia revertentur ad me in toto corde suc.
8. Et sicut ficus pessimae quae comedi non possunt, eo quod sint malse, hsec dicit Dominus : Sic dabo Sedeciam, regem Juda, et principes ejus, et reliquos de Jérusalem, qui remanserunt in urbe hac, et qui habitant in teiTa ^gypti.
9. Et dabo eos in vexationem, afl3ictionemque omnibus reguis terrse, in op-
et les architectes et les ingénieurs, et qu'il les eut conduits de Jérusalem à Babylone.
2. L'un des paniers contenait d'excellentes figues, comme sont d'ordinaire les figues de la première saison, et l'autre panier contenait des figues très mauvaises, qu'on ne pouvait pas manger, parce qu'elles ne valaient rien.
3. Et le Seigneur me dit : Que voistu, Jérémie? Je répondis : Des figues, des figues bonnes, très bonnes, et des mauvaises, très mauvaises, qu'on ne peut pas manger, parce qu'elles ne valent rien.
Et la parole du Seigneur me fut adressée ea ces termes
5. Voici ce que dit le Seigneur, le '< Dieu d'Israël : De même que ces figues • j sont bonnes, ainsi je distinguerai pour l leur bien les captifs de Juda, que j'ai \ envoyés de ce lieu dans le pays des j Chaldéens.
6. Je les regarderai d'un œil favorable, et je les ramènerai dans ce pays ; je les bâtirai, et je ne les détruirai pas; je les planterai, et je ne les arracherai pas.
7. Je leur donnerai un cœur pour qu'ils connaissent que je suis le Seigneur ; ils seront mon peuple, et je serai leur Dieu, parce qu'ils reviendront à moi de tout leur cœur.
8. Et de même que ces figues sont très mauvaises, et qu'on ne peut les manger parce qu'elles ne valent rien, ainsi, dit le Seigneur, j'abandonnerai Sédécias, roi de Juda, et ses princes, et les restes de Jérusalem qui sont demeurés dans cette ville, et qui habitent dans le pays d'Egypte.
9. Je les livrerai aux vexations et à l'affliction dans tous les royaumes de la
Cependant, « quelques espèces de figuiers produisent des fruits à deux reprises chaque année, et dans ce cas la première récolte, qui mûrit en Juin, passe pour être particulièrement délicate. » Cf. Is. xxvm, 4 ; Os. ix, 10, etc. — Malas nimis ( vers. 2 ) : parce qu'elles étalent gâtées ou de mauvaise qualité. — Quid tu vides... (vers. 3). Détails dramatiques. Le Seigneur attire l'attention du prophète sur la vision symbolique.
2° Interprétation de la vision. XXIV, 4-10.
4-7. Les bonnes figues et leur symbolisme. — Sic cognoscam... En bonne part. Dieu jettera un regard de complaisance sur les Juifs déportés en Chaldée, comme on le fait sur d'excellentes figues. Les mots in bonum, qui terminent le vers. 6 , dépendent du verbe cognoscam , et non
de ernisi. — Ad placandum. L'hébreu a de nouveau : Œ In bonum. i Le Seigneur contemplera les exilés d'une manière favorable. — Reducam... et sediflcaho... (vers. 6). En quoi consistera ce regard favorable : dans la fin de la captivité et le rétablissement de la théocratie en Palestine. Pour les expressions figurées sediflcaho, plantabo, etc., voyez i, 10 et la note. Les exilés seront ainsi bénis de Dieu parce qu'ils auront été purifiés et améliorés par leurs souffrances.
8-10. Les mauvaises figues et leur symbolisme. — Les mots qui remanserunt... et qui habitant... marquent deux catégories bien distinctes. La seconde se composait de ceux des Juifs qui, au moment de l'Invasion chaldéenne, s'étalent retirée en Egypte pour échapper aux maux de la
Jeb. XXIV, 10 — XXV. 5.
terre, et ils seront un objet d'opprobre, de raillerie, de fable et de malédiction dans tous les lieux où je les aurai chassés.
10. Et j'enven-ai contre eux le glaive, la famine et la peste, jusqu'à ce qu'ils soient exterminés de la terre que j'ai donnée à eux et à leurs pères.
probrium, et in parabolam, et in proverbium, et in maledictionem in universis locis ad quae ejeci eos.
10. Et mittam in eis gladium, et famem, et pestem, donec consumantur de terra quam dedi eis et patribus eorum.
CHAPITRE XXV
1. Parole qui fut adressée à Jérémie t uchant tout le peuple de Juda, la quatrième année de Joakim, fils de Josias, roi de Juda (c'était la première année de Nabuchodonosor, roi de Babylone),
2. et que le prophète Jérémie annonça à tout le peuple de Juda, et à tous les habitants de Jérusalem , en disant :
3. Depuis la treizième année de Josias, fils d'Ammon, roi de Juda, jusqu'à ce jour, il y a de cela vingt -trois ans, la parole du Seigneur m'a été adressée, et je vous l'ai annoncée, me levant la nuit, et parlant, et vous n'avez pas écouté.
4. Et le Seigneur vous a envoyé tous ses serviteurs , les prophètes , il les a envoyés dès le matin ; et vous n'avez pas écouté, et vous n'avez pas prêté l'oreille pour entendre ,
5. lorsqu'il disait : Revenez chacun de votre voie mauvaise et de vos pensées criminelles, et vous habiterez de siècle en siècle dans la terre que le Seigneur & donnée à vous et à vos pères ;
1. Verbum quod factura est ad Jereraiam, de omni populo Juda, in anno quarto Joakim, filii Josise, régis Juda (ipse est annus primus Nabuchodonosor, régis Babylonis),
2. quod locutus est Jeremias propheta ad omnera populum Juda, et ad universos habitatores Jérusalem , dicens :
3. A tertio decimo anno Josise, filii Amraon, régis Juda, usque ad diem hanc, iste tertius et vigesimus annus, factura est verbum Doniini ad me, et locutus sum ad vos de nocte consurgens, et loquens, et non audistis.
4. Et misit Dominus ad vos omnes servos suos prophetas, consurgens diluculo, mittensque; et non audistis, neque inclinastis aures vestras ut audiretis,
5. cum diceret : Revertimini unusquisque a via sua mala, et a pessimis cogitationibus vestris, et habitabitis in terra quam dédit Dominus vobis et patribus vestris, a sseculo et usque in ssecu- ' lura;
guerre. — Dabo... in vexationem... (vers 9). Aocnmulatlon éloquente de synonymes, et écho de Deut. XXVIII, 26 et 27. 11 fallait que le peuple entier eût à souffrir, puisqu'il était tout entier coupable.
Section VIII. — HurrrÈME di'^cours : les
SOIXANTE -DIX ANNÉES DE CAPTIVITÉ. XXV
î I. — Les jugements de Dieu contre Juda et les Gentils. XXV, 1-38.
1» Introduction.^XV, 1-2.
Chap. XXV. — 1-2. La date du discours. — De omni populo : et pas seulement au sujet des rois et des grands, comme le discours qui précède. — In anno quarto... Joakim monta sur le trône en 610 avant J.-C. ; la quatrième année de son règne correspond donc à 606. — Ipse... annus primus... Le prophète parle avec une précision extraordinaire ; c'est que cette date a une très grande Importance dans l'histoire des
Juifs, puisque avec elle devaient commencer les soixante -dix années de captivité. En 606, Nabuchodonosor, général en chef des armées de son père, Nabonassar, vainquit à Carchémis , sur les bords de l'Euphrate (cf. xlvi, 2, et la note), le pharaon Néchao, qui s'était avancé jusque-là pour disputer . l'hégémonie aux Chaldéens dans les régions orientales. Le vainqueur s'élança ensuite jusque sur le territoire de Juda à la suite des Égyptiens, s'empara de Jérusalem pour la première fois, et fit de Joakim un prince vassal. Nabuchodonosor n'était alors, il est vrai, que le « co-régent de son père (qui mourut seulement l'année suivante), mais il exerçait déjà la plénitude du pouvoir royal. »
2» Les soixante -dix années d'exil. XXV, 3-11.
3-7. Comment Juda est demeuré sourd à tous les appels de la grâce divine. — A tertio decimo... C'était l'année où Jérémie avait commencé à exercer son rôle prophétique. Voyez t, 2 et la note. — Iste tertius et vigesimus... Il avait dono prophétisé pendant près de dix -neuf ans sous
JïR. XXV, 6-9.
6. et Dolite ire post deos alienos, ut serviatis eie adoretisque eos, neque me ad iracundiam provocetis in operibus manuum vestrarum, et non affligam vos.
7. Et non audistisme, dicit Dominus, ut me ad iracundiam provocaretis in operibus manuum vestrarum, in raalum vestrum.
8. Propterea haec dicit Dominus exercituum : Pro eo quod non audistis verba mea,
9. ecce ego mittam et assumam universas cognationes aquilonis, ait Dominus, et Nabuchodonosor, regem Babylonis, servum meum, et adducam eos super terram istam , et super habitatores ejus, et super omnes nationes quse in circuitu illius sunt; et interficiam eos, et ponam eos in stuporem, et in sibilum, et in solitudines sempiternas.
6. n'allez point après les dieux étrangers pour les servir et les adorer, et ne provoquez pas ma colère par les œuvres de vos mains, et je ne vous affligerai pas.
7. Et vous ne m'avez pas écouté, dit le Seigneur; mais vous avez provoqué ma colère par les œuvres de vos mains, pour votre malheur.
8. C'est pourquoi, ainsi parle le Seigneur des armées : Parce que vous n'avez pas écouté mes paroles,
9. j'enverrai et je prendrai tous les peuples de l'aquilon, dit le Seigneur, et Nabuchodonosor, roi de Babylone, mon serviteur, et je les amènerai contre ce pays, et contre ses habitants, et contre toutes les nations qui l'environnent ; je les exterminerai, et j'en ferai un objet d'étonnement, et de mépris, et des solitudes éternelles.
Josias, puisque ce prince régna trente et un ans. Il faut ajouter à ce chiffre les trois mois du règne de Joachaz et au delà de trois années sous celui de Joakini. — Sur la locution pittoresque
Femmes de Palestine occupées a moudre du bl
de nocte eovsurgens... voyez la note de vn, 13. — N'jn audistiê. Triste résultat de cette longue prédication, à laquel'B plusieurs autres prophètes concouraient avec J<!rémle (misit... omnes sériai...; vers. 4). Cf. rv, 86; xxxt, 16. — Cum
diceret : Revertimini... Résumé des exhortations que ces messagers divins adressaient au peuple (vers. 5-6).
8-11. Comment Dieu se vengera de sa nation coupable. — Cognationes aquilonis ■: les Chaldéens et* les nations nombreuses qui composaient leur armée. Cf. i, 14-15.
Nabuchodonosor, leur chef, reçoit, ici et à deux autres reprises dans le livre de Jérémie (xxvn, 6, et xLni, 10), le' titre remarquable de serviteur] de Jéhovah ( servum m.eum ).
C'est qu'il tenait son mandat du Seigneur lui-même etj qu'il travaillait pour lui ; cf.
Ez. XXIX, 19-20. — Super...
nationes... in (AreuAXu : tous les; peuples limitrophes de Juda. \ Voyez les vers. 20 et ss. — "^ SoUtvidines sempiternas. Hébr. ; des ruines éternelles. De mémo au vers. 12. — Perdam.quc.
( vers. 10 ). Sur cette formule, cf. VII, 34, et la note. — Vooem molœ et lumen. . . Ce n'est pas seulement la Joie qui cessera, mais même la vie de famille, figurée par le bruit des petits moulins à bras de l'Orient (.AtL .
archéol, pi. XXI , flg. 1,2,3).
— Servient...septiMginta annis. D'après quelques interprètes , ce ; chiffre désignerait directement et principalement la durée de l'empire babylonien, qui fut, en effet, d'environ soixante -dix ans (45 pour Nabuchodonosor, 2 pour Bvilmérodach, 4 pour Nériglissor, 17 pour Nabonède ). Mais cette opinion n'est pas fondée, car 11 est visible que c'est avant tout la durée
Jeb. XXV, 10-17.
10. Je ferai cesser parmi eux les cris de joie et les cris d'allégresse, les chants de l'époux et les chants de l'épouse , le bruit delà meule et la lumière de la lampe.
11. Et tout ce pays deviendra un désert et un objet d'épouvante ; et toutes ces nations seront assujetties au roi de Babylone pendant soixante-dix ans.
12. Et lorsque ces soixante -dix ans seront accomplis, je visiterai le roi de Babylone et son peuple, dit le Seigneur, leur iniquité, et la terre des Chaldéens, et je la réduirai en une solitude éternelle.
13. Et je réaliserai sur ce pays toutes mes paroles que j'ai prononcées contre lui, tout ce qui est écrit dans ce livre, et tout ce que Jérémie a prophétisé contre toutes les nations ,
14. parce que, quoique ce fussent des peuples nombreux et de grands rois, ils leur ont été assujettis; et je leur rendrai selon leurs œuvres et selon les actions de leurs mains.
15. Car ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Prends de ma main cette coupe du vin de ma fureur, et tu en feras boire à tous les peuples vers lesquels je t'enven-ai.
16. Ils en boiront, et ils seront troublés, et ils deviendront fous en face du glaive que j'enverrai contre eux.
Et je pris la coupe de la main du
10. Perdamqne ex eîs vocem gaudii et vocem Isetitiœ, vocem suonsi et vocem eponsœ, vocem molœ et lumen lucernœ.
11. Et erit uni versa terra hœc in solitudinem, et in stuporem ; et eervient omnes gentes istse régi Babylonis septuaginta annis.
12. Cumque impleti fuerint septuaginta anni, visitabo super regem Babylonis et super gentem illara, dicit Dominus, iniquitatem eorum, et super terrara Chaldaeorum, et ponam illam in solitudines sempiternas.
13. Et adducam super terram illara omnia verba mea, quse locutus sum contra eam, omne quod scriptum est in libro isto, quaecumque prophetavit Jeremias adversum omnes gentes,
14. quia servierunt eis, cura essenl gentes multae, etreges magni ; et reddam eis secundum opéra eorum, et secundura facta raanuum suarura.
15. Quia sic dicit Dorainus exercituura, Deus Israël : Sume calicem vini furoris hujus de manu mea, et propinabis de illo cunctis gentibus, ad quas ego raittam te.
16. Et bibent, et turbabuntur, et insanient a facie gladii quem ego mittam inter eos.
Et accepi calicem de manu Do
de la captivité que le prophète a voulu marquer ici. Or, d'après les meilleurs calculs, c.-à-d., en prenant pour point de départ , « non la ruine de Jérusalem et du temple, sous Sédéclas, mais la première déportation, qui eut lieu la quatrième année de Joaklm » ( Man. Mbl., t. II , n. 1004 ) , l'année même où cette prophétie fut prononcée ( en 606 ; cf. vers. 1 ) , et en comptant Jusqu'à redit de Cyrus qui mit fin à l'exil (en 686), on trouve très exactement soixante-dix ans.
3» Les Chaldéens seront eux-mêmes châtiés, après avoir servi d'instruments aux vengeances divines. XXV, 12-14.
12-14. Ruine future de Babylone. — Cumque impleii... « L'empire de Babylone fut pratiquement l'œuvre d'u« seul homme. Après la mort de Nabuchodonosor, 11 dura encore pendant quelques années, mais son histoire ne fut qu'une série de meurtres et d'usurpations ; puis il tomba pour toujours, et ses ruines forment son unique mémorial durable. » Cf. l et li ; Is. xiu et xrv. — In libro isto (vers. 13). A la suite de ces mots commence, entre l'hébreu et les Septante la divergence étonnante que nous avons signalée dans l'Introduction (p. 518). La version d'Alexanaiie tennine ici la phrase et en ouvre une autre.
ainsi conçue : « Ce que Jérémie a prophétisé contre les nations. » Viennent ensuite les oracles contre Elam (xux, 35-39), et contre les autres nations païennes (xlvi-li). — Quia servierunt... (vers. 14). Hébr. : Car des nations puissantes et de grands rois les asserviront, eux aussi (les Chaldéens). — Reddam... secundum opéra... La loi du talion, d'après laquelle Dieu traite si souvent les individus et les peuples. Cette pensée sera répétée deux autres fois au sujet des Babyloniens ; cf. L, 29 , et u, 24. 40 La coupe de la colère divine. XXV, 15-29, 15-16. Cette coupe est placée dans les mains de Jérémie, pour qu'il la fasse vider par tous ceux que Dieu lui désignera. — Calicem... furoris... Symbole assez fréquent dans la Bible (cf. XLix, 12, et u, 7 ; Job, xxi, 20; Ps. lx, 5, et Lxxrv, 9; Is. li, 17, 22; Ez. xxni, 31 ; Hab, II, 16; Apoc. xrv, 8, etc.), pour figurer les châtiments du ciel. — Cunctis gentibus : du moins, aux nations qui seront bientôt énumérées (vers. 18-26). — Turbabuntur (vers. 16). Hébr.: Elles chancelleront, A la manière des gens Ivres ; cf. XIII, 13; Is. XIX, 14, etc. — Gladii quem mittam : le glaive acéré des Chaldéens.
17-26. Jérémie exécute l'ordre du Seigneur. — Aceepi... et proplnavi. Actions tout Internes,
Jer. XXV, 18-26.
mini, et propinavi cunctis gentibus ad quas misit me Dominus :
18. Jérusalem, et civitatibus Juda, et regibuB ejus, et principibus ejus, ut darem eos in eolitudinem, et in stuporem, et in sibilum, et in maledictionem, sicut est dies ista;
19. Pharaoni, régi ^Egypti, et servis ejuB, et principibus ejus, et omni populo
20. et universiB generaliter cunctis regibus terrse Ausitidis, et cunctis regibus terrse Philisthiim, et Ascaloni , et Gazœ, et Accaron , et reliquiis Azoti ;
et Idumaeae, et Moab, et filiis Ammon
22. et cunctis regibus Tyri, et iiniversis regibus Sidonis, et regibus terrse insularum qui sunt trans mare;
23. et Dedan, et Thema, et Buz, et universis qui attonsi sunt in comam ;
24. et cunctis regibus Arabise, et cunctis regibus Occidentis, qui habitant in deserto ;
25. et cunctis regibus Zambri, et cunctis regibus Elam, et cunctis regibus Medorum ;
26. cunctis quoque regibus aquilonis, de prope et de longe, unicuique contra
Seigneur, et j'en fis boire à tous les peuples vers lesquels le Seigneur m'avait envoyé :
18. à Jérusalem et aux villes de Juda, à ses rois et à ses princes, pour en faire un désert, et un objet d'étonnement, et de mépris , et de malédiction, comme on le voit aujourd'hui ;
19. au pharaon, roi d'Egypte, à ses serviteurs, à ses princes, et à tout son peuple,
20. et généralement à tous les rois du pays d'Ausite, et à tous les rois du pays des Philistins, à Ascalon, à Gaza, à Accaron, et à ce qui reste d'Azot,
à l'Humée, à Moab, et aux enfants d'Aramon
22. à tous les rois de Tyr et à tous les rois de Sidon, et aux rois du pays des îles qui sont au delà de la mer ;
23. à Dédan, à Théma, et à Buz, et à tous ceux qui se coupent la chevelure,
24. à tous les rois d'Arabie, à tous les rois d'occident qui habitent dans le désert;
25. à tous les rois de Zambri, et à tous les rois d'Elam , et à tous les rois des Mèdes ,
26. à tous les rois de l'aquilon, proches ou éloignés, à chacun pour l'exciter
évidemment, qne le prophète n'accomplit que d'une manière extatique. — Jérusalem et... Juda... Longue énumération (vers. 18-26), dans laquelle il règne un certain ordre sous le rapport géographique. Le peuple de Dieu est naturellement placé en tête de la liste douloureuse. « Après Jénisalem et Juda, l'écrivain sacré signale l'extrême sud (l'Egypte), le sud -est (le pays de Hus) , le sud-ouest (les Philistins) , l'est (Édom, etc.), l'ouest (Tyr, etc.), l'est et la direction du nord (Dédan, etc.), et finalement, le nord soit lointain, soit rapproché. » Voyez VAtl. géogr., pi. i , in, vii , viii. — Ut darem... in solUudinem... Locution proverbiale dans Jérémie ; cf. xvm, 16, etc. — Sicut... dies ista. Rien n'empêche que Jérémie ait lui-même ajouté ces mots après l'accomplissement de l'oracle. Ils pourraient aussi provenir d'une autre main. — Pharaoni (vers. 19). Hébr. : par'ôh. Le titre commun à tous les rois d'Egypte. Voyez Gen. xii , 15 , et la note. — Universis generaUter... (vers. 20). D'après l'hébreu : Tout le mélange ( kol - hâ'éreb) , et tous les rois... Par « mélange d il faut entendre les hommes de toute provenance qui étaient domiciliés en Egypte. Cf. Ex. xn, 38, etc. LesLXXtraduisent fort bien: TtâvTaç toOç av[x- |ji(y.TOuc. — Terrœ Awitidis. Hébr. : la terre de 'U?. C'était le paya de Job. Cf. Job, i, 1 , et la note. — Ascaloni... Azoti. Les quatre villes principales de la Pentapole phillstlne ; 6eth était la cinquième. Cf. Jos. xm, 3; I Reg. vi, 17, etc.
Beliquiis est un trait d'une parfaite exactitude, car le roi égyptien Psammétique s'était emparé d'Azot après un très long siège, durant lequel cette ville avait beaucoup souffert, — Insularum (vers. 22). D'après l'usage fréquent de ce mot dans la Bible , les rives découpées de l'Europe méridionale (Atl. géogr., pi. i, xvn). — Dedan (vers. 23). Tribu issue d'Abraham par Cétura, et domiciliée an sud -est de l'Iduraée. Cf. Gen. XXV, 3; Is. xxi, 13. — Thema et Buz étaient deux peuplades arabes. Cf. Gen. xxii, 21, et XXV, 15. — Sur la formule qui attonsi... comam, voyez la note de ix, 26. — Cunctis regibus... in deserto (vers. 24). D'après l'hébreu : tous les rois du mélange (.hâ'éreb, comme au vers. 20) qui habitaient le désert. Il s'agit du désert situé à l'est de la Palestine, et des peuples mélangés qui l'habitaient. — Zambri (vers. 26). Hébr. : Zimri. C'est le seul endroit où cette expression est employée comme nom de peuple. On croit qu'elle désigne les descendants de Zimran (Vulg., « Zamran »), un des fils d'Abraham par Cétura. Cf. Gen. xxv, 2. — Regllua aquilonis (vers. 28) : le nord relativement à la Palestine.— Unicuique conlrafratrem... Hébraïsme, qui signifie simplement : aux uns et aux autres. — Omnibus regnis terrœ est à prendre dans lo sens large, car Jérémie ne fait allusion Ici qu'aux peuples qui devaient être soumis bientôt à Babylone. — Rex Sesach. Hébr. : Sdak. Il est généralement admis que c'est là une transcription
Jer. XXV, 27-52
cuull'isou frère, à toiis les ru^^aniues du monde, qui sont sur la face de la terre; et le roi Scsach boira après eux.
27. Et tu leur diras : Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Buvez, et enivrez-vous, et vomissez, et tombez sans vous relever, ti la vue du glaive que j'enverrai contre vous.
28. Et s'ils ne veulent pas recevoir de ta main cette coupe pour boire, tu leur diras : Ainsi parle le Seigneur des armées : Vous boirez certainement ;
29. car voici, dans la ville où mon nom est invoqué je vais commencer à châtier, et vous seriez exemptés comme si vous étiez innocents 1 Vous ne serez pas exemptés , car j'appellerai le glaive contre tous les habitants de la terre, dit le Seigneur des armées.
30. Et toi, tu leur prophétiseras toutes ces choses, et tu leur diras : Le Seigneur rugira d'en haut, et il fera entendre sa voix de sa demeure sainte ; il rugira contre le lieu de sa gloire, un chant semblable à celui de ceux qui foulent le raisin sera chanté contre tous les habitants de la terre.
31. Le bruit en retentira jusqu'aux extrémités de la terre, car c'est le jugement du Seigneur contre les nations ; il entre en jugement contre toute chair.
J'ai livré les impies au glaive, dit le Seigneur.
32. Ainsi parle le Seigneur des armées : Voici que l'affliction va passer d'un peuple à l'autre, et une grande tempête sortira des extrémités de la terre.
l'ialrcin suutu ; et omnibus regnis terne quaj super faciem ejua euut, et rex Sesach bibet post eos.
27. Et dices ad eos : Hœc dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Bibite, et iiiebriamini, et vomite; et cadite, neque surgalis a facie gladii quem ego mittam inter vos.
28. Cumque noluerint accipere calicem de manu tua ut bibant , dices ad eos : Hsec dicit Dominus exercituum :
Bibentes bibetis ;
29. quia ecce in civitate in qua invocatum est nomen meum ego incipiam affligere, et vos quasi innocentes et immunes eritis! Non eritis immunes, gladium enim ego voco super omnes habitatores terrse, dicit Dominus exercituum.
30. Et tu prophetabis ad eos omnia verba hsec, et dices ad illos : Dominus de excelso rugiet, et de habitaculo sancto suo dabit vocera suam ; rugiens rugiet super decorem suum ; celeuma quasi calcantium concinetur adversus omnes habitatores terrœ.
31. Pervenit sonitus usque ad extrema terrœ, quia judicium Domino cum gentibus ; judicatur ipse cum omni carne.
Impies tradidi gladio, dicit Dominus.
Hsec dicit Dominus exercituum
Ecce afflictio egredietur de gente in gentem, et turbo magnus egredietur a summitatibus terrae.
mystérieuse du mot Babel, d'après le système que les Juifs nomment M{6aS, et qui consiste « à substituer la dernière lettre de l'alphabet hébreu ({, ou thav), à la première (aleph), l'avant-dernière (S, on schin) à la seconde (6, ou heth),et ainsi de suite ». B(a)Me)l devenait ainsi S(.é)S(a)7c. Comp. li, 4, où le prophète affirme clairement que co nom représente Babylone. — Bibet post eos. Les Chaldéens seront châtiés à leur tour, et devront boire, eux aussi, à la terrible coupe.
27-29. Paroles cpe le prophète était chargé de prononcer au nom de Dieu, en faisant vider aux peuples l'amer calice. — Cumque voluerint... (vers. 28). C'est en vain qu'Us essayeraient de résister. — In civitate in qua... (vers. 29). C.-à-d. h Jérusalem. SI la nation théocratique n'a pas été épargnée, combien moins le seront les peuples paXens 1
5« Le Jugement divin sur la terre entière. XXV, 30-38.
30-38. Tableau magtiiQque, qui contient la réalisation vivante de l'oracle qui précède. —
Dominiis... rugiet. Kéminiscence de Joël, m, 16, et d'Amos, i, 2. Le Seigneur est comparé, dans tout cet alinéa, h un lion dévorant qui s'élance de son repaire , et qui Jette ! épouvante parmi les bergers et leurs troupeaux, sans qu'il soit possible de lui échapper. — De excelso : le ciel , d'après le contexte (de habitaculo sancto...). — Super decorem suum, Hébr. : contre son habitation. C.-à-d., contre Jérusalem.— Celeuma. Hébr. : un hédad. Nom donné au chant Joyeux que l'on chantait en cadence lorsqu'on pi-essuralt les raisins. Cf. Is. XVI, 9, et le commentaire. Ici, ce sont les peuples qui sont écrasés dans la cuve. Cf. Is. Lxm, 1-6. — Judidum (vers. 31). A la lettre d'après l'hébreu : Le Seigneur a un procès avec les nations. L'expression cum omni carne est synonyme de cum gentibus. — A eummitatibus... (vers. 32), a aummo (vers. 33). C.-à-d, des extrémités de la terre. — Non plangentur, et non coUigentur... Même pensée que plus haut, vni , 1-3. — Aspergite vos cinere (vers. 34). Eh signe de deuil. Cf. vi, 26. Plus fortement encore dans l'hébreu : Roulez -vous dans la cendie, —
.1er. XXV, 33 — XXVI, 3.
33. Et erunt interfecti Domini in die illa a Bummo terrae usque ad summum ejus ; non plangentur, et non coUigentur, neque sepelientur ; in sterquilinium super faciem terrée jacebunt.
34. Ululate, pastores, et clamate; et aspergite vos cinere, optimates gregis, quia completi sunt dies vestri, ut interficiamini, et dissipationes vestrae, et cadetis quasi vasa pretiosa.
35. Et peribit fuga a pastoribus, et .salvatio ab optimatibus gregis.
36. Vos clamoris pastorum, et ubilatus optimatum gregis, quia vastavit Dominus pascua eorum.
Et conticuerunt arva pacis a facie u-Fc, furoris Domini
38. Dereliquit quasi leo urabraculum suum, quia facta est terra eorum in desolationem a facie irae colurabœ, et a facie irae furoris Domini.
33. Et ceux que le Seigneur aura tnés ce jour-là seront étendus d'une extrémité de la terre h l'autre ; on no les pleurera pas, on ne les relèvera pas, et on ne les ensevelira pas; mais ils seront gisants sur la face de la terre, comme du fumier.
34. Hurlez, pasteurs, et criez ; couvi-ez- V0U8 de cendre , chefs du troupeau ; car le temps est accompli où vous serez tués ; vous serez dispersés, et vous tomberez comme des vases de prix.
35. La fuite sera impossible pour les pasteurs, et le salut pour les chefs du troupeau.
36. On entend les cris des pasteurs et les hurlements des chefs du troupeau, car le Seigneur a ravagé leurs pâturages.
37. Les champs de la paix sont en silence devant la colère et la fureur du Seigneur.
38. Il a abandonné comme un lion sa tanière , parce que la terre a été désolée par la colère de la colombe, et par l'indignation et la fureur du Seigneur.
CHAPITRE XXVI
1. In principio regni Joakim, filii Josiae, régis Juda, factum est verbum istud a Domino , dicens :
2. Hsec dicit Dominus ; Sta in atrio domus Domini, et loqueris ad omnes civitates Juda, de quibus veniunt ut adorent in domo Domini, universos sermones quos ego mandavi tibi ut loquaris ad eos ; noli subtrahere verbum ,
si forte audiant, et convertantur
1. Au commencement du règne de Joakim, fils de Josias, roi de Juda, cette parole fut prononcée par le Seigneur en ces termes :
2. Ainsi parle le Seigneur : Tiens- toi dans le parvis de la maison du Seigneur, et dis à toutes les villes de Juda d'où l'on vient pour adorer dans la maison du Seigneur, toutes les paroles que je t'ai ordonné de leur dire ; n'en retranche pas un mot ;
peut-être écouteront-ils, et revien
La locution optimates gregis ne désigne point, comme pastores, les chefs du troupeau, mais les principales brebis ; dans l'application , les membres les plus influents des peuples. — Quasi vasa... Au singulier, d'après l'hébreu : comme un vase de prix. Vase précieux, mais fragile, qui tombe à terre et se brise en mille pièces. — Peribit fuga... (vers. 35). Il ne sera pas possible d'échapper au châtiment. Comp. le vers. 28. — Yox clamoris... (vers. 36). Cest la réponse à l'invitation du prophète (vers. 34"). — Arva pacis (vers. 37). Hébr. : les pâturages paisibles. Si bruyants naguère, lorsqu'ils étaient remplis de troupeaux, les voilà maintenant plongés dans le êUence de la mort (conti citer unt). — A facie irae columbae (vers. 38). Le mot hébreu yônah a habituellement le sens de colombe, mais 11 doit 86 traduire ici par oppressear, destructeur.
§ II. — Premier appendice au hnitième discours : Jérémie lutte contre les mauvais prêtres et Uê faux prophètes de Juda. XXVI, 1-24.
1° Prédiction de la ruine de Jérusalem. XXVI, 1-6.
Chap. XXVI. — 1. Introduction historique, — In principio regni... Cet épisode fut donc antérieur à l'oracle qui précède. Cf. xxiv, 1.
2-6. Jérusalem sera bientôt détruite. — In atrio domua... Cf. xix, 14. H s'agit du parvis extérieur, dans lequel pouvait pénétrer le peuple. On a conclu des mots ad omnes civitates... que l'on célébrait alors une des grrandes solennités religieuses, qui attiraient toujours dans la capitale une partie considérable de 1 i nation. — Universos termones... L'adjectif, déjà très expressif par luimême, est encore accentué par 1a recommandAtioa
Jkc. XXVI, 4-11.
(Iront -ils chacun de sa mauvaise voie, et je me repentirai du mal que j'ai résolu de leur faire, à cause de la malice de leurs penchants.
4. Et tu leur diras : Ainsi parle le Seigi.eur : Si vous ne m'écoutez pas, et si vous ne marchez pas dans la loi que je vous ai donnée,
5. en écoutant les paroles de mes aerviteurs les prophètes, que je vous ai envoyés, me levant dès le matin, et que vous n'avez point écoutée,
6. je traiterai cette maison comme Silo, et je rendrai cette ville l'exécration de tous les peuples de la terre.
7. Les prêtres, les prophètes et tout le peuple entendirent Jérémie qui disait ces paroles dans la maison du Seigneur.
8. Et lorsque Jérémie eut achevé de dire tout ce que le Seigneur lui avait ordonné de dire à tout le peuple, les prêtres, les prophètes et tout le peuple se saisirent de lui, en disant : Il faut qu'il meure.
9. Pourquoi a-t-il prophétisé au nom u Seigneur, en disant : Cette maison
sera comme Silo, et cette ville sera dévastée sans qu'il reste d'habitants? Alora tout le peuple s'attroupa contre Jérémie dans la maison du Seigneur.
10. Les princes de Juda ayant appris ces choses, montèrent de la maison du roi à la maison du Seigneur, et s'assirent à l'entrée de la porte neuve de la maison lia Seigneur.
11. Les prêtres et les prophètes parlèrent aux princes et à tout le peuple,
unusquisquo a via sua mala, et pœniteat me mali quod cogito facere eis propter malitiam studiorum eorum.
4. Et dices ad eos : Hœc dicit Dominus : Si non audieritis me, ut ambuletis in lege mea, quam dedi vobis,
5. ut audiatis sermones servorum meorum prophetarum, quos ego misi ad vos de nocte consurgens, et dirigens, et non audistis,
6. dabo domum istam sicut Silo, et urbem hanc dabo in maledictionem cunctis gentibus terrae.
7. Et audierunt sacerdotes, et prophetae, et omnis populus, Jeremiam loquentem verba hœc in domo Domini.
8. Cumque complesset Jereraias, loquens omnia quse prseceperat ei Dominus ut loqueretur ad universum populum, apprehenderunt eum sacerdotes, et prophètes, et omnis populus, dicens : Morte moriatur.
9. Quare prophetavit in nomine Domini, dicens: Sicut Silo erit domus hsec, et urbs ista desolabitur eo quod non sit habitator? Et congregatus est omnis populus adversus Jeremiam in domo Domini,
10. Et audierunt principes Juda verba haec, et ascendei'unt de domo régis in domum Domini, et sederunt in introitu portée domus Domini novae.
11. Et locuti sunt sacerdotes et prophetse ad principes , et ad omnem popu-
pressante Noli suUrahere... Il faut que les Juifs connaissent bien ce qui les attend s'ils refusent encore de se convertir. — Si audiant.., et pœniteat... Trait touchant. Malgré toute leur malice, Dieu est toujours disposé à leur pardonner. — Si non audieritis... L'alternative accoutumée (vers. «•6). — De nocte... et dirigens. B.ébr. : Me levant de grand matin et envoyant. — Sur la menace daho... sicut Silo, voyez la note de vu , 12.
2» Jérémie est arrêté par les prêtres et les prophètes, et conduit au tribunal des princes. XXVII, 7-19. ^
7-9. L'arrestation. — Prophetse. Les faux prophètes, comme l'ajoutent les LXX. — Cumque complesset. Ils lui laissèrent achever son discours, soit qu'il leur inspirât malgré eux une crainte religieuse, soit qu'ils espérassent trouver dans ses paroles des chefs plus nombreux d'accusation. — Loquens omnia. Jérémie avait exécuté parfaitement son mandat. Cf. vers. 2'». — Apprehenderunt eum sacerdotes... Ce sont les ministres sacrés, mercenaires ou corrupteurs, qui ameu- Icut le peuple contre lui. — Morte moriatur^
L'hébreu emploie la seconde personne : Mourir tu mourras ; pourquoi as -tu prophétisé... (au lieu de prophetavit , vers. 9)? — La locution omnis populus ne doit pas être prise d'une manière trop littérale, comme si le peuple entier eût été hostile à Jérémie. Comp. le vers. 16. Néanmoins 11 est vrai de dire que la grande masse de cette foule mobile se laissa entraîner par ses chef* soit contre le prophète, soit en sa faveur. .
10-11. L'accusation. — Pnncipes Juda. On ne sait pas au juste quels sont les personnages que ce titre représente. C'étaient probablement les chefs des familles les plus distinguées du royaume; en tout cas, il n'est point question Ici des princes royaux. — Verba hmc. Hébraïsme : ces choses ; ce qui ce passait dans le temple. — Siir l'expression ascenderunt, voyez xxii, 1, et la note. — In ititroitu porta... C'est d'ordinaire aux portes des vUles ou des principaux édifices que siègent les tribunaux de l'Orient. Divers commentateurs supposent que la « porte neuve » ne diffère pas de celle qui avait été bfitle par Joathan. Cf. IV Rcg. xv, 35. — Judielum mur-
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lum, diceutc'b : Judicium muitis est viro huic, quia prophetavit adversus civitatem istam , sicut audistis auribus vestris.
12. Et ait Jeremias ad omnes principes, et ad universum populum, dicens :
Dominus misit me ut prophetarem ad domum istam, et ad civitatem hanc, omnia verba quse audistis.
13. Nunc ergo bonaB facite vias vestras, et studia vestra, et audite vocem Domini Dei vestri, et pœnitebit Dominum mali quod locutus est adversum vos.
14. Ego autem, ecce in manibus vestris 6um ; facite mihi que d bonum et rectum est in oculis vestris.
15. Verumtameu scitote et cognoscite quod, si occideritis me, sanguinem innocentem tradetis contra vosraetipsos et contra civitatem istam, et habitatores ejus ; in veritate enim misit me Dominus ad vos, ut loquerer in auribus vestris omnia verba haec.
16. Et dixerunt principes et omnis populus ad sacerdotes et ad prophetas : Non est viro huic judicium mortis, quia n nomine Domini Dei nostri locutus est
ad nos.
17. Surrexerunt ergo vin de senioribus teiTse, et dixerunt ad omnem cœtum populi, loquentes :
18. Michseas de Morasthi fuit propheta in diebus Ezechiœ, régis Juda, et ait ad omnem populum Juda, dicens : Hsec dicit Dominus exercituum : Sion quasi ager arabitur, et Jérusalem in acervum lapidum erit, et mons domus in excelsa Bilvarum.
19. Numquid morte condemnavit eum Ezechias, rex Juda, et omnis Juda? numquid non timuerunt Dominum, et depre-
en disant : Cet homme mérite la mort, car il a prophétisé contre cette vilJe, comme vous l'avez entendu de vos oreilles.
12. Jérémie dit à tous les princes et à tout le peuple : Le Seigneur m'a envoyé pour prédire à cette maison et à cette ville toutes les choses que vous avez entendues,
13. Améliorez donc maintenant vos voies et vos penchants, et écoutez la parole du Seigneur votre Dieu, et le Seigneur se repentira du mal qu'il a proféré contre vous.
14. Pour moi , me voici entre vos mains, faites-moi ce qui est bon et juste à vos yeux.
15. Cependant sachez et apprenez que si vous me faites mourir, vous livrerez le sang innocent, contre vous-mêmes, et contre cette ville et ses habitants, car le Seigneur m'a véritablement envoyé vers vous , pour prononcer toutes ces paroles à vos oreilles. ,
16. Et les priuces et tout le peuple dirent aux prêtres et aux prophètes : Cet homme n'a pas mérité la mort, car il nous a parlé au nom du Seigneur notre Dieu.
17. Alors quelques-uns des plus anciens du pays se levèrent, et dirent à toute l'assemblée du peuple :
18. Michée de Morasthi prophétisa au temps d'Ezéchias, roi de Juda, et il parla à tout le peuple de Juda, en ces termes : Voici ce que dit le Seigneur des armées : Sion sera labourée comme un champ, Jérusalem deviendra un monceau de pierres , et la montagne de la maison du Seigneur une haute forêt.
19. Ezechias, roi de Juda, et tout lo peuple le condamnèrent-ils à mort? Ne craignirent -ils pas le Seigneur et n'im-
tis... (vers. H"»). Hébraïsme pour dire : Il mérite la mort. — La réflexion sicut audistis... ne s'adresse qu'au peuple, car les princes n'avalent pas entendu le discours de Jérémie.
12-15. Le prophète plaide lui-même vaillamment sa cause. — Dominus mwit me. C'est là 8a principale défense : Dieu lui a donné la mission non seulement de proférer des menaces contre le temple et contre la ville (vers. 12), mais aussi, et ses accusateurs s'étaient bien gardés de le dire, pour offrir le salut à quiconque en voudrait profiter (vers. 13). Qu"on fasse de lui ce qu'on voudra (vers. 14) ; toutefois , qu'on réfléchisse bien, avant de porter la main sur le messager du Seigneur (vers. 15).
16-19. Jén§mie est absous par le tribunal des prince». — Kon tat viro... W fallait nu certain
courage pour absoudre le prophète en face des nombreux et puissants fanatiques qui demandaient sa mort. Mais ses paroles, son accent, toute sa conduite avaient démontré qu'il était réellement inspiré de Dieu {qnia in nomine...). — De seniorihus... (vers. 17.). Les anciens étalent les représentants du peuple, et peut-être les princes étaient -Ils ceux du roL — Michœas. Le petit prophète de ce nom, qui avait exercé son ministère sous les rois Joathan, Achaz et Ezechias (cf. Mich. 1,1). — De Morasthi. Hébr.: de MoréSet; petit village situé, d'après Eusèbe et saint Jérôme, à l'est d'BleuthéropoUs (All.géogr., pi. VII et x). — Hsec dicit...: Sion... (vers. 18). Passage cité littéralement d'après Mich. m, 12. — Arabitur: conformément à « la coutume des anciens conquérants de faire passer la charrue sur
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plorcrent-ilfl pas la face du Seigneur, et le Seigneur ne s'est- il pas repenti du mal qu'il avait prononcé contre eux?
Aussi nous faisons un grand mal contre nos âmes.
20. Il y eut aussi un homme qui prophétisait au nom du Seigneur, Urie, fils de Séméi, de Cariathiarim, et il prophétisa contre cette ville et contre ce pays toutes les mêmes choses que Jérémie.
21. Et le roi Joakim, et tous les puissants de sa cour et ses princes entendirent ces paroles, et le roi chercha à le faire mourir; Urie l'apprit, et il eut peur, et il s'enfuit, et alla en Egypte.
22. Et le^ roi Joakim envoya des hommes en Egypte, Eluathan, fils d'Achobor, et des hommes avec lui en Egypte,
23. et ils firent sortir Urie d'Egypte, et ils l'amenèrent au roi Joakim, qui le fi-appa du glaive, et jeta sou cadavre dans les sépulcres des derniers du peuple.
24. Cependant la main d'Ahicam, fils de Saphan, fut avec Jérémie, et empêcha qu'il ne fût livré aux mains du peuple et qu'on ne le mît à mort.
cati sunt faciem Domini, et pœnituit Dominura mali quod locutus fuerat adversum eos? Itaque nos facimus malum grande contra animas nostras.
20. Fuit quoque vir prophetans in nomine Domini, Urias, filius Semei, de Cariathiarim, et prophetavit adversus civitatem istam, et adversus terram hanc, juxta omnia verba Jeremise.
21. Et audivit re.\ Joakim, et omnes potentes, et principes ejus, verba hsec, et qupesivit rex interficere eum ; et audivit Urias, et tirauit, fugitque et ingressus est -iEgyptum.
22. Et misit rex Joakim viros in Mgjptnm, Elnathan, filium Achobor, et viros cum eo in ^gyptum ,
23. et eduxerunt Uriam de -^gypto, et adduxerunt eum ad regem Joakim , et percussit eum gladio, et projecit cadaver ejus in sepulcris vulgi ignobilis.
24. Igitur manus Ahicam, filii Saphan, fuit cum Jeremia, ut non traderetur in manus populi, et interficerent eum.
CHAPITRE XXVII
1. Au commencement du règne de Joakim, fils de Josias, roi de Juda, cette parole fut adressée à Jérémie par le Seigneur, en ces termes :
1. Tu principio regni Joakim, filii Josiae, régis Juda, factura est verbura istud ad Jeremiam a Domino, dicens :
les viUeB qu'ils avalent détruites. » — Numquid morte... (vers. 19). Argument tout à fait concluant SI Jérémie était coupable, Mlchée l'avait été autant que lui , et cependant, bien loin d'attaquer ce dernier, ses contemporains s'étalent convertis k sa parole, et Dieu leur avait pardonné. — Itaque nos,.. Danger qu'il y aurait à ne pas les Imiter.
3« Le prophète Urie. XXVI, 20-24.
80-23. Ces lignes ne font point partie du discours des anciens : elles contiennent un récit ajouté par Jérémie ^our mettre en relief le danger qu'U courut alors. — De Cariathiarim. Petite ville célèbre dans l'histoire lulve, car elle avait possédé l'arche pendant quelque temps. Cf. I Reg. VI, 20 -vn, 2. Elle était située sur la frontière des tribus de Juda et de Benjamin, probablement sur le site actuel de Kuriet el Enab, entre Jérusalem et Jaffa (Atl. géogr., pi. ra, xii). — Omnea potentes (vers. 21). L'hébreu giVbôrim désigne des hommes de guerre, les chefs militaires par opposition aux chefs civils (principes). — Elnathan (vers. 22). Nous retrouverons plus !oln ce personnage (xxxvi. Comment. — V.
12, 25). — Eduaxrunt Urtam... (yers. 23). Joakim, qui était alors tributaire de l'Egypte (cf. IV Reg. xxiu, 34), obtint aisément du pharaon l'extradition d'Urie. — In sepulcris vulgi... Hébr. : dans les sépulcres des fils du peuple. La Vulgate exprime bien la pensée. Il y avait et H y a encore à Jérusalem des cimetières pour le peuple le long du Cédron (.Atl. géogr., pi. xiv et xv).
24. Ahicam contribue à délivrer Jérémie. — Ahicam. (hébr., 'Ahiqâm) était l'un des cinq dignitaires que le roi Josias avait envoyés consulter la prophétesse Holda, dans une circonstance très solennelle de l'histolr* Juive. Cf. IV Reg. XXII, 12. Son flls, Crodollas, hérita de ses sentiments bienveillants envers Jérémie (cf. XXXIX, 14, etc.).
§ III. — Second appendice : autre conflit d« Jérémie avec les faux prophètes de Jérusalem, XXVII, 1— XXVIII, 17.
1° Le symbole des liens. XXVII, 1-11.
Chap. XXVII. — 1. Introduction. — In ptin eipio rej7»i. La quatrième année d'après, xxvi
.Ter. XXVII, 2-8.
2. Hsec dîcit Dominus ad me : Fac tibi vincula et catenas, et pones eas in collo tuo,
3. et mittes eas ad regem Edom, et ad rcgeni Moab, et ad regem filiorum Amraon, et ad regem Tyri, et ad regem Sidonis, in manu nuntiorum qui venerunt Jérusalem ad Sedeciam, regem Juda,
4. et prsecipies eis ut ad dominos suos loquantur : Haec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Haec dicetis ad dominos vestros :
5. Ego feci teiTam, et homines et jumenta quse sunt super faciem terrse, in fortitudine mea magna, et in brachio meo extento , et dedi eam ei qui placuit in oculis meis.
6. Et nunc itaque ego dedi omnes terras istas in manu Nabuchodonosor, régis Babylonis, servi mei; insuper et bestias dgri dedi ei, ut serviant illi;
7. et servient ei omnes gentes, et filio ejus, et filio filii ejus, donec veniat tempus terrse ejus et ipsius ; et servient ei pentes multae et reges magni.
8. Gens autem et regnum quod non servierit Nabuchodonosor, régi Babylonis, et quicumque non curvaverit coUum suum sub jugo régis Babylonis, in gladio, et in famé, et in peste visitabo su-
2. Voici ce que m'a dit le Seigneur : Fais-toi des liens et des chaînes, et metsles à ton cou,
3. et tu les enverras au roi d'Edom , au roi de Moab , au roi des enfants d'Ammon, au roi de Tyr et au roi de Sidon, par les ambassadeurs qui sont venus à Jérusalem, auprès de Sédécias, roi de Juda,
4. et tu leur ordonneras de parler ainsi à leurs maîtres : Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Vous direz ceci à vos maîtres :
5. C'est moi qui ai fait la terre, les hommes et les animaux qui sont sur la -^ face de la terre, par ma grande puissance et par mon bras étendu, et j'ai donné la terre à celui qui a plu à mes yeux.
6. J'ai donc livré maintenant toutes ces terres entre les mains de Nabuchodonosor, roi de Babylone, mon serviteur ; je lui ai donné aussi les bêtes des champs, pour qu'elles lui soient assujetties ;
7. et tous les peuples lui seront soumis, ainsi qu'à son fils et au fils de son fils, jusqu'à ce que vienne le temps de son pays et le sien ; et des nations nombreuses et de grands rois lui seront soumis.
8. Si une nation et un royaume ne se soumet pas à Nabuchodonosoi , roi de Babylone, et ne baisse pas le cou sous le joug du roi de Babylone, je visiterai cette nation par le glaive, par la famine
Seulement, Joakim doit être une faute de copiste pour « Sédéciats » , comme l'exige la suite du récit. Comp. les vers. 3, 12, 20. Le syriaque et divers manuscrits hébreux ont cette seconde leçon.
2 - 7. Toutes les nations païennes des alentours seront bientôt les humbles vassales de Babylone. — Vincula et catenas. Hébr. : des liens et des Jougs. — Pones... in collo... Acte symbolique qui devait rendre la prophétie plus frappante. Il fut exécuté à la lettre, d'après xxriu, 10, 13. — Mittes eas... Jérémie se procura plusieurs jougs, qu'il fit porter aux cinq rois ici nommés. — In manu nuntiorum. Ces ambassadeurs étaient vraisemblablement réunis à Jérusalem pour conclure une alliance avec le roi de Juda contre Nabuchodonosor, l'ennemi commun. — Ego feci terram. Message (vers. 5-11) que ces plénipotentiaires devaient transmettre à leurs maîtres de la part de Jéhovah. 11 consiste dans cette pensée très simple : en tant qu'il est le créateur de la terre et de tout ce qu'elle renferme. Dieu a le droit de la donner à qui il lui plait: or il la donnée à Kabachodouosor. — In fortitudine „,
et in brachio... Expressions solennelles. Majesté toute divine dans ce langage. — Sur le titre servi mei, voyez la note de xxv, 9. — Et bestias agH. Ce trait est destiné à montrer que le roi "de Babylone sera le maître absolument de tout. Cf. xxvui, 14; Dan. ii, 38. — Ei..., et filio..., et filio fllii... (vers. 7). On ne doit pas prendre ces mots trop à la lettre, comme s'ils signifiaient que les rois de Babylone ne posséderont que durant trois règnes consécutifb Ihégémonie qui vient de leur être promise. C'est Ici une locution générale, qui représente un temps considérable, et qui équivaut, de fait, aux soixantedix années de captivité. Cf. Deut. rr, l'ô, et Ti, 2. Voyez aussi la note de xxv. 11. — Tenipus terrse ejus: le temps où l'empire chaldéen devait s'écrouler à son tour. — Et servierit... D'après l'hébreu : Des nations nombreuses et des rois puissants l'asserviront. Cf. xxv, 14, et 1? note.
8-11. Sanction et confirmation de l'oracle qui précède. — Gens autem... La résistance serait inutile, et n'aurait d'autre résultat que d'amaner de plus grands malheurs stir ceux qui "^-
Jer. XXVII, 9-17.
et par la peste, dit le Seigneur, jusqu'à ce que je les aie consumés par sa main.
9. Vous donc n'écoutez pas vos prophètes, ni vos devins, ni vos inventeurs de songes, ni vos augures, ni vos magiciens qui vous disent : Vous ne serez point assujettis au roi de Babylone.
10. Car ils vous prophétisent le mensonge, pour vous envoyer loin de votre pays, pour vous chasser et vous faire périr.
11. Mais la nation qui baissera son cou sous le joug du roi de Babylone et lui sera soumise, je la laisserai dans son pays, dit le Seigneur, et elle le cultivera et y habitera.
12. Je parlai entièrement de la même manière à Sédécias, roi de Juda, en disant : Baissez vos cous sous le joug du roi de Babylone, et soyez-lui soumis, ainsi qu'à son peuple, et vous vivrez.
13. Pourquoi mourriez- vous, toi et ton peuple, par le glaive, par la famine et par la peste, comme le Seigneur l'a dit au sujet de la nation qui ne voudra pas se soumettre au roi de Babylone?
14. N'écoutez pas les paroles des prophètes qui vous disent : Vous ne serez point assujettis au roi de Babylone ; car c'est le mensonge qu'ils vous disent.
15. Je ne les ai pas envoyés, dit le Seigneur ; et ils prophétisent faussement en mon nom, pour vous chasser, et pour vous faire périr, vous et les prophètes qui vous prophétisent.
16. Je parlai aussi aux prêtres et à ce peuple, en disant : Ainsi parle le Seigneur : N'écoutez pas les paroles de vos prophètes, qui vous prophétisent, en disant : Voici, les vases de la maison du Seigneur reviendront bientôt de Babylone ; car c'est le mensonge qu'ils vous prophétisent.
Ne les écoutez donc pas ; mais
per gentem illam, ait Oominus, donec consumam eos in manu ejus.
9. Vos ergo, nolite audire prophetas vestros, et divinos, et somniatores, et augures , et malefîcos , qui dicunt vobis : Non servietis régi Babylonis.
10. Quia mendaciiim prophetant vobis, ut longe vos faciant de terra vestra, et ejiciant vos, et pereatis.
11. Pon'o gens quse subjecerit cervicem suam sub jugo régis Babylonis, et servierit ei, dimittam eam in terra sua, dicit Dominus, et colet eam, et habitabit in ea.
12. Et ad Sedeciam, regem Juda, locutus sum secundum omnia verba hsec, dicens : Subjicite colla vestra sub jugo régis Babylonis , et servite ei , et populo ejus, et vivetis.
13. Quare moriemini, tu et populus tuus, gladio, et famé, et peste, sicut locutus est Dominus ad gentem qua^ servire noluerit régi Babylonis?
14. Nolite audire verba prophetarum dicentium vobis : Non servietis régi Babylonis ; quia mendacium ipsi loquuntur vobis.
15. Quia non misi eos, ait Dominus; et ipsi prophetant in nomine meo mendaciter, ut ejiciant vos, et pereatis, tara vos quam prophetse qui vaticinautur vobis.
16. Et ad sacerdotes, et ad populura istum, locutus sum, dicens : H sec dicit Dominus : Nolite audire verba prophetarum vestrorum, qui prophetant vobis, dicentes : Ecce vasa Domini revertentur de Babylone nunc cito ; mendacium enim prophetant vobis.
Nolite ergo audire eos ; sed servite
Bayeraient de s'y llviier. — Vos ergo... Cette exhortation (vers. 9-10) s'adresse spécialement aux Juifs, que Jérémie met en garde contre les promesses mensongères des faux propiiètes. — Prophetas... maleficos : les diverses catégories de ces tristes personnages. — Gens quœ subjecerit... (vers. 11). Avantages d'une prompte soumission aux Chaldéens.
2» Sédécias reçoit de Jérémie un avertissement particulier, portant sur le même point. XXVII, 12-15.
12-15. Les vers. 12*>-1 3 correspondent aux vers. ï-8, les vers. 14-15 aux vers. 9-10. — Quare moriemini... (ver». 13) : en tentant une folle résistance.
3° Le même message est adressé aux prêtres et au peuple de Juda. XXVII, 16-22.
16-22. Jérémie met le peuple entier, avec ses chefs religieux, en garde contre les agissements des faux prophètes, alors si nombreux et si écoutés. — Vasa Domini : les précieux vases du temple, donnés par le roi Salomon. Cf . III Kcg. VII, 15, 2i!, 27, 48-50. Déjà Nabuchodonosor en avait emporté quelques-uns à Babylone (vers. 20; cf. IV Reg. xxiv, 13); le reste du trésor sacré devait les rejoindre bientôt (vers. 19-22; cf. IV Reg. XXV, 13). — Da^ur... in soUtudinem (vers, l?*). Ilébr. : deviendra une ruine. — Occurrant Domino (vers. 18). C.-fi-d., qu'ils Intercèdent pour le peuple, au Hou de l'égarer par des men-
Jer. XXVII, 18 - XXVIII, 3.
régi Babylonis , ut vivatis ; quare datur hsec civitas in Bolitudinem?
18. Et si prophetse sunt, et est verbum Domini in eis, occurrant Domino exercituum, ut non veniant vasa quae derelicta fuerant in domo Domini, et in domo régis Juda, et in Jérusalem, in Babylonem.
19. Quia hsec dicit Dominus exercituum ad columnas, et ad mare, et ad bases, et ad reliqua vasorum, quse remanserunt in civitate hac,
20. quse non tulit Nabuchodonosor, rex Babylonis, cura transferret Jechoniam, filium Joakim, regem Juda, de Jérusalem in Babylonem, et omnes optimates Juda et Jérusalem ;
21. quia haee dicit Dominus exercituum, Deus Israël, ad vasa quse derelicta sunt in domo Domini, et in domo régis Juda et Jérusalem :
22. In Babylonem transferentur, et ibi erunt usque ad diem visitationis suae, dicit Dominus, et affierri faciam ea, et vestitui in loco isto.
soyez soumis au roi de Babylone, ann que vous viviez ; pourquoi cette ville deviendrait-elle un désert?
18. S'ils sont prophètes, et si la parole du Seigneur est en eux, qu'ils s'opposent au Seigneur des armées, afin que les vases qui ont été laissés dans la maison du Seigneur, et dans la maison du roi de Juda, et dans Jérusalem, ne s'en aillent point à Babylone.
19. Car voici ce que dit le Seigneur des armées au sujet des colonnes, de la mer, des bases et des autres vases qui sont restés dans cette ville,
20. que Nabuchodonosor, roi de Babylone, n'a pas emportés lorsqu'il emmenait Jéchonias, fils de Joakim, roi de Juda, de Jérusalem à Babylone, avec tous les grands de Juda et de Jérusalem ;
21. voici ce que dit le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël, au sujet des vases qui ont été laissés dans la maison du Seigneur, et dans la maison du roi de Juda et dans Jérusalem :
22. Ils seront transportés à Babylone, et ils y seront jusqu'au jour où je les visiterai, dit le Seigneur, et où je les ferai rapporter et remettre à leur place.
CHAPITRE XXVIII
1. Et factura est in anno illo, in principio regni Sedeciae, régis Juda, in anno quarto, in mense quinto, dixit ad me Hananias, filius Azur, propheta de Gabaon, in domo Domini, coram sacerdotibus et omni populo , dicens :
2. Hsec dicit Dominus exercituum , Deus Israël : Contrivi jugum régis Babylonis.
3. Adhuc duo anni dierum , et ego referri faciam ad locum istum omnia vasa
1. Il arriva cette même année, an commencement du règne de Sédécias, roi de Juda , le cinquième mois de la quatrième année, qu'Hananias, fils d'Azur, prophète de Gabaon, me dit dans la maison du Seigneur, en présence des prêtres et de tout le peuple :
2. Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : J'ai brisé le joug du roi de Babylone.
3. Encore deux années pleines , et je ferai rapporter dans ce lieu tous les
Boriges, et Ils prouveront ainsi qu'ils sont de vrais prophètes. — Ad columnas (vers. 19) : les deux colonnes d'airain qui étaient à l'entrée du sanctuaire. Cf. in Reg. vn, 15-22 (.Atl. archéol., pi. xcvii, flg. 3 , 4 ; pi. xcvm , flg. 1,4). — Mare : la mer ou grand bassin d'airain. Cf. III Reg. vu, 2Z-2i(Atl. archéol., pL cin, flg. 9).— Vasa: les socles des dix bassins mobiles. Cf. III Reg. vn, 27-37 (.Atl. archéol., pi. cv, flg. 6). —Ad diem visitationis... (vei-B. 22). En bonne part : Jusqu'au Jour de la délivrance. Aimable promesse associée à la menace. Elle se réalisa sous Cyrus ; cf. Esdr. I, 7; VI, 6.
4° Les oracles mensongers d'Hananlas. XXVIII, 1-4.
Chap. SXVIII. — 1. Introduction. — In principio... Sedeciœ. Voyez la note de xxvu, 1. — Gabaon. Hébr. : Oib'ôn. Ville sacerdotale (cf. Jos. XXI, 17), située à environ 10 kil. au nordouest de Jérusalem (Atl. géogr., pi. vii, XTiX Il est donc possible que Hananyah , comme 'I est nommé en hébreu, ait été prêtre, lui aussL
2 - 4. Les fausses prophéties d'Hananlas. — Exe dicit Dominus. Il affecte d'imiter le langage de Jérémie, aux oracles duquel cette formule servait habituellement d'introduction. Ci. ra, 3,
Jer. XXVIII, 4-10.
vases de la niaisou du Seigneur, que Nabuchodouosor, roi de Babylone, a enlevés de ce lieu, et qu'il a transférés à Babylone.
4. Et je ferai revenir en ce lieu, dit le Seigneur, Jéchonias, fils de Joakini, roi de Juda, et tous les captifs qui sont allés de Juda à Babylone; car je briserai le joug du roi de Babylone.
5. Le prophète Jérémie répondit au prophète Hananias, devant les prêtres et devant tout le peuple qui se tenait dans la maison du Seigneur ;
et le prophète Jérémie dit: Amen
que le Seigneur fasse ainsi ! que le Seigneur réalise les paroles que tu as prophétisées, et que les vases sacrés soient rapportés dans la maison du Seigneur, et que tous les captifs reviennent de Babylone en ce lieu!
7. Seulement, écoute cette parole que je prononce à tes oreilles et aux oreilles de tout le peuple :
8. Les prophètes qui ont existé avant moi et avant toi dès le commencement, ont prédit à des pays nombreux et à de grands royaumes la guerre, la désolation et la famine ;
9. si un prophète prédit la paix, lorsque sa prédiction sera accomplie, on saura que le Seigneur l'a vraiment envoyé comme prophète.
10. Alors le prophète Hananias enleva la chaîne qui était au cou du prophète Jérémie, et il la brisa;
domus Domini, quœ tulit Nabucbodonosor, rex Babylonis, de loco isto, et transtulit ea in Babylonem.
4. Et Jechoniam, filium Joakim, regem Juda , et omnem transmigrationem Juda, qui ingressi sunt in Babylonem, ego couvertam ad locum istum , ait Dominus ; conteram enim jugum régis Babylonis.
5. Et dixit Jeremias propheta ad Hananiam prophetam, in oculis sacerdotum, et in oculis omnis populi qui stabat in domo Domini ;
et ait Jeremias propheta ; Amen
sic faciat Dominus! suscitet Dominus verba tua quse prophetasti, ut referantur vasa in domum Domini, et omnis transmigratio de Babylone ad locum istum 1
7. Verumtamen audi verbum hoc quod ego loquor in auribus tuis, et in auribus universi populi :
8. Prophetae qui fuerunt ante me et ante te, ab initio, et propheta verunt super terras multas et super régna magna de praelio, et de afSictione, et de famé;
9. propheta qui vaticinatus est pacem, cum venerit verbura ejus, scietur propheta quem misit Dominus in veritate.
10. Et tulit Hananias propheta catenam de collo Jeremise prophetae, et confi-egit eam ;
21 ; XVI, 9; xix ,3, 15; xxv , 27 ; xxvii, 4, 21, etc. — Anni dierum (vers. 3). C.-à-d., deux années complètes. Il fallait une audace sacrilège pour fixer une date si nette à l'accomplissement d'un faux oracle. — Ego referri faciam... Hananias contredit ouvertement la toute récente prophétie de Jérémie. Cf. xxvii, 16-22. — Et Jechoniam... (vers. 4). Contradiction non moins formelle d'une ^tre prédiction antérieure. Cf. xxn, 26-27.
50 Jérémie résiste courageusement à Hananias et lui prédit sa mort prochaine. XXVIII, 6-17.
8-9. La riposte du prophète de Jéhovah. — In oculis sacerdotum... Cette riposte fût publique, comme l'avait été la prophétie de mensonge. Comp. le vers. l*". — Amen. Qu'il en soit ainsi I Jérémie aurait souhaité de toute son âme que son adversaire eût raison contre lui, et que le royaume fût épargné. Malheureusement, il n'en sera pas ainsi (vers. 7). — Propheta qui... ante... (vers. 8). Tous les prophètes antérieurs, entre autres Amos, Osée, Isaïe , Mlchée, avaient prédit toutes sortes de calamités; les présomp-
tions sont donc contre Hananias, qui prédisait au contraire la paix et le bonheur. Pour qu'il mérite d'être cni sur parole, en face de telles autorités, il faut que les événements lui donnent
Joug employé de nos jours eu Syrie.
raison. Sur ce critérium de la vraie prophétie, voyez Deut. xviii , 12.
10-11. Hananias Insulte grièvement Jérémie. — Et tulit... Acte de violence Inspiré par la colère, et ayant pour but d'en imposer à la ioule. — Catenas. Hébr. : le Jong. De même au
jer. xxviit, 11 — xxrx, i.
11. et ait llaiiaiiias iu couspectu omnis populi, diceiis : Hsec dicit Dominus : Sic confringam jugum Nabuchodonosor, régis Babylouis, post duos annos dierum, de collo omnium gentium.
12. Et abiit Jeremias propheta in viam Buam. Et factura est verbum Domini ad Jeremiam, postquam confregit Hananias propheta cateuam de collo Jeremiœ prophetse, dicens :
13. Vade, et dices Hananiai : Haec dicit Dominus : Catenas ligneas contrivisti ; et faciès pro eis catenas ferreas.
14. Quia haec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Jugum ferreum posui super collum cunctarum gentium istarura, ut serviant Nabuchodonosor, régi Babylonis , et servient ei ; insuper et bestias terrae dedi ei.
15. Et dixit Jeremias propheta ad Hananiam prophetam : Audi, Hanania ; non misit te Dominus , et tu confidere f ecisti populum istum in mendacio.
16. Idcirco haec dicit Dominus : Ecce ego mittam te a facie terrae, hoc anno morieris, advei'sum enim Dominum locntus es.
17. Et mortuus est Hananias propheta in anno illo, mense septimo.
11. et Hananias dit en prcscnce de tout le peuple : h insi parle le Seigneur : C'est ainsi que, dans deux années pleines, je briserai le joug de Nabuchodonosor, roi de Babylone, de dessus le cou de tous les peuples.
12. Et le prophète Jérémie s'en alla dans son chemin. Et après que le prophète Hananias eut brisé la chaîne qui était au cou du prophète Jérémie, la parole du Seigneur fut adressée à Jérémie en ces termes :
13. Va, et dis à Hananias : Ainsi parle le Seigneur : Tu as brisé des chaînes de bois; mais tu feras à leur place des chaînes de fer.
14. Car ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël: J'ai mis un joug de fer sur le cou de tous ces peuples, afin qu'ils soient assujettis à Nabuchodonosor, roi de Babylone, et ils lui seront assujettis ; je lui ai aussi donné les bêtes de la campagne. ,
15. Et le prophète Jérémie dit au prophète Hananias : Écoute, Hananias; le Seigneur ne t'a pas envoyé, et tu es cause que ce peuple a mis sa confiance dans le mensonge.
16. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur : Je te chasserai du pays, et tu mourras cette année, parce que tu as parlé contre le Seigneur.
17. Et le prophète Hananias mourut cette année-là, le septième mois.
CHAPITRE XXIX
1. Et haec sunt verba libri quem misit Jeremias propheta de Jérusalem ad reliquias seniorum transmigrationis, et ad sacerdotes, et ad prophetas, et ad om-
1. Voici les paroles de la lettre que le prophète Jérémie envoya de Jérusalem au reste des anciens qui étaient en captivité, et aux prêtres, et aux prophètes,
vere. 13. Comp. la note de xxvii, 7. — Sic confringatn... Il réitère son faux oracle, en le complétant : de œllo... gentium.
12-17. Le châtiment d'Hananias. — Ahiit... in mam....: sans se plaindre, sans rien répondre à rinsulteur; mais Dieu va bientôt lui suggérer une terrible réponse : ei factura est... — Catenas ligneas... (vers. U^J. Si Sédécias et ses guerriers n'avaient pas inutilement prolongé la résistance contre les Chaldéens, de nombreuses souffrances auraient été épargnées aux malheureux vaincus ; Hananias , en les excitant à une lutte à outrance, ne fit que rendre leur servitude plus cnielle (faciès... ferreas). — Quia hsec dicit... (vers. 14). Le Seigneiir renouvelle, en l'abrégeant, la menace de xxvii, 2 et ss. — Avdl, Hanania. Oracle personnel contre le pro-
phète sacrilège (vers. 15 - 16). — Mittam te... Il sera déporté et mourra tristement sur la terre étrangère. — Adversum... Dominum... Plus fortement dans l'hébreu : Tu as proféré la rébellion (c.-à-d., tu as excité le peuple à la révolte) contre le Seigneur. — Mense septimo (vers. 17). L'accomplissement eut donc lieu deux mois seulement après la prédiction.
5 IV. — Troisième appendice : Jérémie lutte contre les faux prophètes juifs qui vivaient à Babylone. XXIX, 1-32.
1» Introduction. XXIX, 1-3.
Chap. XXIX. — 1 - 3. L'occasion et la date de cet épisode. — Verba Hbri. C.-à-d., de la lettre. Le mot « livre » a un sens très large en hébreu. — Ad reliquias... : à c«ux qui avalent survécu
Jer. XXIX, 2-10.
et à tout le peuple que Nabuchodouosor avait déporté de JéruBalem àBabylone,
2. après que le roi Jéchonias, la reine, les eunuques, les princes de Juda et de Jérusalem, les forgerons et les charpentiers, eurent été emmenés de Jérusalem,
3. par Elasa, fils de Saphan, et par Gamarias, fils de Helcias, envoyés à Babylone par Sédécias, roi de Juda, auprès de Nabuchodonosor, roi de Babylone ; il disait :
4. Ainsi parle le Seigneur des armées , le Dieu d'Israël, à tous les captifs que j'ai emmenés de Jérusalem à Babylone :
6. Bâtissez des maisons, et habitez-les ; plantez des jardins, et mangez -en les fruits.
6. Prenez des femmes, et engendrez des fils et des filles ; donnez des femmes à vos fils et des maris à vos filles, afin qu'elles enfantent des fils et des filles ; et multipliez-vous là où vous êtes , et ne laissez pas diminuer votre nombre.
7. Recherchez la paix de la ville dans laquelle je vous ai fait déporter, et priez le Seigneur pour elle, car votr« paix se trouvera dans la sienne.
8. Car ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Ne vous laissez pas séduire par vos prophètes qui sont au milieu de vous, ni par vos devins, et ne faites pas attention aux songes que vous avez ;
9. car ils vous prophétisent faussement en mon nom, et je ne les ai pas envoyés, dit le Seigneur.
Car ainsi parle le Seigneur : Lorsque
nom populum «luem tradiixerat Nabuchodonosor de Jérusalem in Babylonem,
2. postquam egressus est Jéchonias rox, et domina, et eunuchi, et principes Juda et Jérusalem, et faber et inclusor, de Jérusalem,
3. in manu Elasa, fihi Saphan, et Gamarise, filii Ilelciee, quos misit Sedecias, rex Juda, ad Nabuchodonosor, regem Babylonis, in Babylonem, dicens :
4. Hsec dicit Dominus exercituum, Deus Israël, omni transmigrationi quam transtuli de Jérusalem in Babylonem :
5. ^dificate domos, et habitate; et plautate hortos, et comedite û'uctum eorum.
6. Accipite uxores, et generate filios et filias; et date filiis vestris uxores, et filias vestras date viris, et pariant filios et filias ; et multiplicamini ibi, et nolite esse pauci numéro.
7. Et quserite pacem civitatis ad quam transmigrare vos feci, et orate pro ea ad Dominum, quia in pace illius erit pax vobis.
8. Hsec enim dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Non vos seducant prophetse vestri qui sunt in medio vestrum, et divini vestri, et ne attendatis ad somnia vestra quœ vos somniatis ;
9. quia falso ipsi prophetant vobis in nomine meo, et non misi eos, dicit Dominus.
Quia hsec dicit Dominus : Cum
aux fatigues du long voyage, et aux premières épreuves de l'exil. — Postquam... Jéchonias... (vers. 2). Date approximative :peu de temps après la déportation de Jéchonias. Cf. xxiv, 1, et la note. — Et domina. Hébr. : la g'bîrah , ou la reine mère. Voyez la no<6 de xni, 18, et xxii, 26; cf. IV Reg. xxiv, 12. — Euvuchi: les serviteurs du roi. Sur la locution faber et inclusor , voyez la note de xxiv ,1. — In manu Elasa... (vers. 3). Les porteurs de la lettre. Des mots filii Saphan il résulte que le premier était frère d'Ahicam, ami de Jéréiiiie. Cf. xxvi, 24.
2» Lettre du prophète aux exilés. XXIX, 4-23.
4-7. Jérémie les engage à s'organiser en vue d'un long séjour en Chaldée. — Eac dicit... Les faux prophètes n'agissaient pas autrement sur la terre d'exil qu'en Palestine, et Ils osaient annoncer publiquement, au nom du Seigneur, le prompt achèvement de la captivité. Jérémie prédit au contraire aux déportés que le retour n'aura Heu qu'après do longues années, et 11 les ei gage à s'établir en Babylonie comme on le
fait dans une contrée où l'on veut faire un séjour prolongé. « Rien de plus propre à dissiper leurs vaines espérances que ce conseil très ferme. » — JEdiflcate domos... Détails dramatiques, pour bien faire ressortir la pensée (vers. 5-6). — Nolite esse pauci... Il y avait avantage pour les exilés à devenir très nombreux , afin de pouvoir plus promptement repeupler la Palestine après la captivité. — Pacem civitatis. Hébraïsme, pour dire qu'ils devaient s'intéresser à la prospérité des villes où ils résidaient.
8-9. La délivrance viendra, mais seulement après soixante-dix années révolues. — Ne attendatis ad somnia... Littéralement dans l'hébreu : K'écoutez pas vos songes, que vous vous faites songer. Cette expression pittoresque révèle l'état de grande surexcitation dans laquelfe les exilé» s'entretenaient eux-mêmes, se berçant dans les plus folles espérances. — Falso... prophetant (vers. 9). Le langage ne saurait être plus clair.
10-14. — L'exil ne prendra fin qu'après un long Intervalle de temps. — Septiiaginta anni. Voyez XX v, 11, et le commentaire, — Verhum
Jer. XXIX, 11-18.
coei)erint irupleri in Babylone septuaginta anni, visitabo vos, et suscitabo super vos verbum meum bonum, ut reducam vos ad locum istum.
11. Ego eiiim scio cogitaliones quas ego cogito super vos, ait Dominus, cogitaliones pacis et non affiictionis, ut dem vobis finem et patientiam.
12. Et invocabitis me, et ibitis; et orabitis me, et ego exaudiam vos.
13. Quaeretis me, et iuvenietis, cum qusesieritis me in toto corde vestro.
14. Et inveniar a vobis, ait Dominus ; et reducam captivitatem vestram, et congregabo vos de universis gentibus et de cunctis locis ad quœ expuli vos, dicit Dominus, et reverti vos faciam de loco ad quem transmigrare vos feci.
15. Quia dixistis : Suscitavit nobis Dominus prophetas in Babylone.
16. Quia ha;c dicit Dominus ad regem qui sedct super solium David, et ad omnem populum habitatorem urbis hujus, ad fratres vestros qui non sunt egressi vobiscum in transmigrationem ;
haec dicit Dominus exercituum
Ecce mittam ia eos gladium, et famem, et pestem ; et ponam eos quasi ficus malas, quae comedi non possunt eo quod pessimse sint ;
18. et persequar eos in gladio, et in famé , et in pestilentia ; et dabo eos in vexationem universis regnis terrae, in maledictionem, et in stuporem, et in si-
soixaute-dix ans se seront écoulés à Babylone , je vous visiterai , et je réaliserai pour vous ma bonne parole, en vous ramenant dans ce pays.
11. Car je connais les pensées que j'ai sur vous, dit le Seigneur, pensées de paix et non d'affliction, afin de vous donner la fin de vos maux et la patience.
12. Vous m'invoquerez, et vous partirez ; vous me prierez , et je vous exaucerai.
13. Vous me chercherez, et vous me trouverez, lorsque vous m'aurez cherché de tout votre cœur.
14. Alors je serai trouvé par vous, dit le Seigneur, et je ramènerai vos captifs, et je vous rassemblerai du milieu de tous les peuples et de tous les lieux où je vous aurai chassés, dit le Seigneur, et je vous ferai revenir du lieu où je vous aurai fait déporter.
15. Cependant vous avez dit : Le Seigneur nous a suscité des prophètes à Babylone.
16. Car ainsi parle le Seigneur au roi qui est assis sur le trône de David, et à tout le peuple qui habite cette ville, à vos frères qui ne sont pas allés comme vous en captivité ;
17. ainsi parle le Seigneur des armées : Voici, j'enverrai contre eux le glaive, la famine et la peste, et je les rendrai semblables à de mauvaises figues, qu'on ne peut manger, parce qu'elles ne val en t ri en ;
13. je les poursuiviai par le glaive, la famine et la peste ; je les ferai tourmenter dans tous les royaumes de la terre; ils seront la malédiction et l'é-
meutn 'bonum : la gracieuse promesse du retour. Cf. XXVII, 22. — Ego enim seio... Tout suave passage (vers. 11-15). Dieu n'oublie pas ses des- Belns de bonté relativement à son peuple toujours aimé. — Ut dem.... finem... Hébr. : Pour vous donner un avenir Cahârif). Parole pleine de profondeur, qui désigne la théocratie sous la nouvelle forme qu'elle recevra du Messie. Voilà de quoi consoler les pauvres déportés. — Patientiam. Hébr. : de l'espérance. — Et invocalitis... ( vers.13) .Heureux résultats produits par l'épreuve bien supportée : ils reviendront à Jéhovah et reprendront leurs relations Intimes avec lui, et 11 les réunira aussitôt après sur le sol de la terre sainte (et reducam..., vers. 14).
16-19. Malheurs réservés au roi et aux Juifs demeurés à Jérusalem , s'ils désobéissent à Dieu. — Quia dixistis... La liaison avec les lignes qui précèdent est un peu obscure à première vue ; Mais la clarté se fait, si l'on regarde le vers. 15 comme une objection des exilés à Jérémie , et les
versets suivants comme une réponse du prophète à cette objection. — Suscitavit nobis... Nona avons à Babylone des messagers divins, et ils nous tiennent un langage tout différent du vôtre. Cf. vers. 8. — Quia hsee dicit... Jérémie réfute l'objection de deux manières : 1« les événements démontreront bientôt la fausseté de ces prétendus oracles, car non seulement vous ne serez pas délivrés, mais ceux de vos frères qui sont demeurés en Palestine ne tarderont pas à subir un sort semblable au vôtre, de sorte que la théocratie actuelle sera complètement ruinée (vers. 16-20); 2° les faux prophètes qui vous égarent périront eux-mêmes misérablement (vers. 21-32). — Ad regem qui sedet... (vers. 16) : Sédécias, d'après le vers. 3. — Quasi fient malaa (vers. 17). Cf. xxiv, 2-8, et le commentaire.
— Et persequar... (vers. 18). Comp. xix, 8; XXIV, 9; XXV, 18: passages où l'on trouve la même pensée et en partie les mêmes expressions.
— Non audierlnt... non audistla (vers. 19X
Jer. XXIX, 19-25.
tonnemeat, l'objet des insultes et des opprobres do tous les peuples auprès desquels je les aurai chassés,
19. parce qu'ils n'ont pas écouté, dit le Seigneur, mes paroles que je leur ai envoyées par mes serviteurs , les prophètes, me levant de grand matin et les envoyant ; et vous n'avez pas écouté, dit le Seigneur.
20. Vous donc, écoutez la parole du Seigneur, vous tous captifs, que j'ai envoyés de Jérusalem ù Babylone.
21. Ainsi parle le Seigneurdes armées, le Dieu d'Israël, à Achab, fils de Colias, et à Sédécias, fils de Maasias, qui vous prophétisent faussement en mon nom :
Voici, je les livi'erai entre les mainp de NabuchodonoBor , roi de Babylone, et il les frappera devant vos yeux.
22. Et tous ceux qui ont été déportés de Juda à Babylone se serviront d'eux pour maudire, en disant : Que le Seigneur te traite comme Sédécias et comme Achab, que le roi de Babylone a fait rôtir dans le feu ;
23. parce qu'ils ont agi follement dans Israël, qu'ils ont commis l'adultère avec les femmes de leurs amis, et qu'ils ont parlé faussement en mon nom, lorsque je ne leur avais pas donné d'ordres.
Je suis le juge et le témoin, dit le Seigneur.
Tu diras aussi à Séméias, le Néhélamite
25. Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Parce que tu as envoyé en ton nom des lettres à tout le peuple qui est à Jérusalem, et à Sophonias, fils de Maasias, le prêtre, et à tous les prêtres, en disant :
bilum, et in opprobrium cunctis geutibus ad quas ego ejeci eos,
19. eo quod non audierint verba mea, dicit Dominus, quae misi ad eos per servos meos, prophetas, de nocte consurgens et mittens ; et non audistis, dicit Dominus.
20. Vos ergo audite verbum Domini, omnis transmigratio quara emisi de Jérusalem in Babylonem.
21. Hsec dicit Dominus exercituum, Deus Israël, ad Achab, filium Colise, et ad Sedeciam, filium Maasise, qui prophetant vobis in nomine meo mendaciter : Ecce ego tradam eos in manus Nabuchodonosor, régis Babylonis, et percutiet eos in oculis vestris.
22. Et assumetur ex eis maledictio omni transmigrationi Juda quae est in Babylone, dicentium : Ponat te Dominus sicut Sedeciam et sicut Achab, quoa frixit rex Babylonis in igné ;
23. pro eo quod fecerint stultitiam in Israël, et mœchati sunt in uxores amicorum suorum, et locuti sunt verbum in nomine meo mendaciter, quod non manda vi eis. Ego sum judex et testis, dicit Dominus.
Et ad Semeiam Nehelamiten dices
25. Haec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Pro eo quod misisti in nomine tuo libres ad omnem populum qui est in Jérusalem, et ad Sophoniam, filium Maasise, sacerdotem, et ad universos sacerdotes, dicens :
Brusque changement de persofcnes, parce que les exilés ne formaient qu'un tout moral avec leurs pères demeurés dans la patrie.
20-23. Oracle contre plusieurs faux prophètes résidant à Babylone. — Vos ergo... Le vers. 20 Bert de transition à la seconde partie de la réponse de Jérémle. — In mamis Nabuchodonosor (vers. 21). Comme Achab et Sédécias excitaient les exilés à se révolter contre ce prince, 11 était dans l'ordre qu'il les traitât avec une sévérité exemplaire. — Qitos frixit... (vers. 22). Comparez le supplice analogue de Sldrach et de ses compagnons , Dan. in , 20. David l'avait Infligé aux Ammonites, après les avoir vaincus. Cf. II Reg. XII, 31. — Mœchati sunt... (vers. 23). Chez ces hommes sans conscience, l'Immoralité la plus honteuse allait de pair avec le sacrilège et le mensonge. — Ego... judex... Conclusion uiajestueuiie de la seutcuce.
30 Oracle spécial contre le faux prophète Séméias. XXIX, 24-32.
24-32. Ce récit ne fait point partie de la lettre de Jérémle, qui s'est terminée avec le vers. 23 (cf. vers. 29 et ss.) ; mais 11 expose un Incident qui s'y rattache très étroitement. — Nehelamiten. Selon toute probabilité : habitant de Néhélam ; mais on Ignore, où était située cette localité. — Pro eo quod... (vers. 25'»). Après avoir pris connaissance de la lettre envoyée par Jérémle aux exilés, Séméias, indigné, écrivit lui-même à Jérusalem (jnisîstt... ïi&ros... ; note du vers. I»), demandant qu'on prît des mesures sévères contre le prophète. — Nomine tuo : non pas au nom de Dieu, comme Jérémle, mais de sa propre autorité, d'une manière tout humaine. — Ad Sophoniam. Ce personnage sera de nouveau mentionné à la fin du livre, lu, 24 (cf. IV. Reg. XXV, 18), avec le titre de second prêtre, c.-à-ii.
Jêe. XXIX, 2G-32,
2G. Dominus dédit te saceidoteiu pio Joiade bacerdote, ut sis dux iu domo Domini, super omiiera viium arreptitium et prophetantem , ut mittas eum in nervum et in carcerem ;
27. et nunc quare non inciepasti Jeremiam Anatliothiten, qui piopiietat vobis?
28. Quia super hoc mi^it in Babylonem ad nos, dicens : Longum est ; œdificate domos, et habitate; et planta te hortos, et comedite fructus eorum.
29. Legit ergo Sophonias sacerdos librum istum in auribus Jeremise prophetse.
Et factum est verbum Domini ad Jeremiam, dicens
31. Mitte ad omnera trans migrât! onem, dicens : Hsec dicit Dominus ad Semeiara Nehelamiten : Pro eo quod prophetavit vobis Semeias, et ego non misi eum , et f ecit vos confidere in mendacio,
32. idcirco hiec dicit Dominus : Ecce ego visitabo super Semeiam Nehelamiten, et super semen ejus; non erit ei vir sedens in medio populi hujus, et non videbit bonum quod ego faciam populo meo, ait Dominus, quia prsevaricationem locutus est adversus Dominum.
26. Le Seigneur t*a établi prêtre k la place du prêtre Joïada, afin que tu suin chef dans la maison du Seigneur, sur tout homme qui prophétise avec une fureur fanatique, et que tu le mettes dans les fers et en prison ;
27. pourquoi donc n'as- tu pas repris Jérémie d'Anathoth, qui vous prophétise?
28. Car il nous a même envoyé dire à Babylone : Ce sera long ; bâtissez des maisons et habitez-les ; plantez des jardins et mangez-en les fruits.
29. Le prêtre Sophonie lut donc cette ^ lettre aux oreilles du prophète Jérémie.
30. Et la parole du Seigneur fut adressée à Jérémie en ces termes :
Envoie dire à tous les déportés
Ainsi parle le Seigneur à Séméias le Néhélamite : Parce que Séméias vous a prophétisé, quoique je ne l'eusse pas en- -j^ voyé, et qu'il vous a fait mettre votre ^ confiance dans le mensonge,
32. à cause de cela, ainsi parle le Seigneur : Je visiterai Séméias le Néhélamite, et sa postérité ; aucun des siens n'habitera au milieu de ce peuple, et il ne verra pas le bien que je ferai à mon peuple, dit le Seigneur, parce qu'il a proféré la révolte contre le Seigneur.
de remplaçant du grauJ prêire. Cf. xxi, 1, et la note. — Dominiis dédit... Les vers. 28 - 27 citent un passage de la lettre de Séméias. — Joiade sacerdute. Joiada n'était lui-même qu'un prêtre déporté, et nullement le pontife suprême.
— Arreptitium et prophetantem. Hébr. : Homme fou et faisant le prophète (se faisant passer pour prophète). Langage tout à fait injurieux. — In nerrmm. Jérémie avait déjà fait l'expérience de ce supplice. Voyez xx, 2, et la note. L'équivalent hébreu du mot carcerem ne se lit qu'ici; 11 représenterait , d'après de nombreux exégètes, une sorte de carcan. — Longum, est; cediflcate... (vers. 28). Résumé des premières lignes de l'épître de Jérémie. Cf. vers. 4 et ss. — Legit ergo... (vers. 29). Démarche tout amicale de Sophonie.
— Et factum est... (vers. 30). Le Seigneur ordonne à son prophète d'écrire aux exilés de Babylone une seconde lettre, dans laquelle il dénoncera avec force le crime de Séméias et prédira son châtiment. — Cette punition devait porter sur deux points : la race du coupable s'éteindra (non erit ei vir..., vers. 32) ; 11 mouiTa lui-même avant d'avoir vu le rétablissement de Juda (non videbit bonum...; cf. vers. 12-14). — Prseoaricationem locutus... Hébr. : Il a proféré U ré- Tolte. Voyez la note de xxvii, 18.
Skction IX. ~ Neuvième discours : la rédemption ET LE RÉTABLISSEMENT D'ISRAKL. XXX, 1 — XXXI, 40.
Dès la première ligne de ce discours, on est frappé du changement qui règne dans le ton et dans les pensées. Jusqu'ici tout a été sombre; c'est à peine si la nuit d'angoisses et de ténèbres était entrecoupée çà et là par un rayon lumineux. Maintenant tout est à l'espérance. Et cependant rien de plus triste que la situation extérieure , puisqu'on était à la dixième année du règne de Sédécias, par conséquent en plein siège (cf. xxxn, 1); le prophète lui-même gémissait en prison (cf. xxxiii, 3), et Jérusalem subissait les maux affreux qu'il lui avait prédits. C'est précisément cette heure désespérée que Dieu choisit pour annoncer à sa nation ingrate, par la bouche du prophète de malheur, qu'elle ne périra point, que par elle les païens parviendront à la connaissance de la vérité, et que le Messie sortira de la maison de David, conformément aux antiques promesses. Glorieux passage, que l'on a justement appelé, en lui réunissant les chap. xxxii et xxxiir, « le point culminant de la prophétie de Jérémie , > ou < le livre de la coaso> lation >.
Jer. XXX. 1-8.
CHAPITRE XXX
1. Parole qui fut adressée à Jérémie par le Seigneur, en ces termes :
2. Ainsi parle le Seigneur, le Dieu d'Israël : Ecris dans un livre toutes les paroles que je t'ai dites.
3. Car les jours viennent, dit le Seigneur, où je ferai revenir les captifs de mon peuple d'Israël et de Juda, dit le Seigneur, et je les ramènerai dans le pays que j'ai donné à leurs pères, et ils le posséderont.
4. Ce sont iciles paroles quele Seigneur a adressées à Israël et à Juda :
6. Ainsi parle le Seigneur : Nous avons entendu des cris d'effroi ; c'est l'épouvante, et il n'y a point de paix.
6. Interrogez, et voyez si les hommes enfantent : pourquoi donc vois -je tout homme tenant la main sur ses reins comme une femme qui enfante, et pourquoi tous les visages sont -ils devenus pâles ?
7. Malheur! car ce jour est grand, et il n'y en a pas de semblable ; c'est un temps d'affliction pour Jacob , et cependant il en sera délivré.
8. Car en ce jour-là, dit le Seigneur des armées, je briserai son joug de dessus ton
Hoc verbum quod factum est ad Jeremiam a Domino, dicens
2. Hsec dicit Dominus, Deus Israël, dicens : Scribe tibi omnia verba quœ locutus sum ad te, in libro.
3. Ecce enim dies veniunt, dicit Dominus, et convertam conversionem populi mei Israël et Juda, ait Dominus; et convertam eos ad terram quam dedi patribus eorum, et possidebunt eam.
4. Et hsec verba quae locutus est Dominus ad Israël et ad Judam :
6. Quoniam hsec dicit Dominus ; Vocem terroris audivimus ; formido, et non est pax.
6. Interrogate, et videte si générât masculus : quare ergo vidi omnis viri manum super lumbum suum, quasi parturientis , et conversse sunt universae faciès in auruginem?
7. Vsel quia magna dies illa, nec est similis ejus; tempusque tribulationis est Jacob, et ex ipso salvabitur.
8. Et erit in die illa, ait Dominus exercituum, conteram jugum ejus de coUo
^l. — La fin de l'exil; la prospérité et la gloire des Juifs. XXX , 1-24.
1» Exorde et thème du discours. XXX, 1-3.
Chap. XXX. — 1. La petite introduction accoutumée (cf. II , 1 ; m , 6 ; VII , 1 , etc.). Quoique aucune date ne soit mentionnée, on croit communément que les chap. xxx - xxxi4)nt été écrits à la même époque que les deux suivants, qui développent la même pensée. Cf. xxxxi , 1 , et la note.
2-3. Le Seigneur rétablira un Jour en Palestine sa nation humiliée et dispersée. — Scribe tibi... La révélation qu'il va recevoir étant d'une Importance capitale, Jérémie reçoit l'ordre de la consigner immédiatement par écrit. C'était le meilleur moyen de la préserver intacte, de la faire parvenir aux Juifs exilés, et d'attester plus tard son accomplissement intégral. Les mots o?«nia verha hsec ne concernent, ce semble, que les chap. xxx et xxxi. — Ecce enim dies... (vers. 2). Dès l'abord, nous entendons, sous une forme abrégée , la Joyeuse promesse qui sera ensuite longuement commentée. — Convertam conversionem. Hébraïsme : Je ramènerai les captifs. — Israël et Juda. En ces temps heureux, les aeux royaumes séparés ne formeront qu'un
peuple unique (populi mei), comme à l'origine.
2" Les jugements sévères, puis la miséricorde du Seigneur envers son peuple. XXX, 4-11.
4-7. De grands malheurs menacent le peuple de T)ie\\. Description qui contraste d'une manière très frappante avec celle que nous lisons ensuite (vers. 8 et ss.X — Ad Israël et... Judam. Ce chapitre concerne simultanément les deux royaumes; le suivant s'adressera d'abord Isolément à Israël (xxxi, 1-22), puis à Juda (xxxi, 23 - 26) , après quoi la promesse redeviendra simultanée (xxxi, 27-40). — Vocem terroris... (vers. 5). Le prophète décrit en termes poétiques et par des images hardies la terreur et les souffrances que ses- concitoyens devaient endurer. — Si générât masculus... (vers. 6). Comparaison qni fait admirablement ressortir l'horreur de ces angoisses. — Manum super lunibum. On porte naturellement la main sur la partie du corps attelQte par la souffrance. — Auruginem: la pâleur de l'effroi sur tous les visages. — Magna dies illa... (vers. 7). On croirait entendre un écho de Joël, n, 2, U (cf. Dan. v, 20). — Ex ipso salvabitur. Transition aux promesses de bonheur.
8-11. Future délivrance des Juifs et châtiment de leurs persécuteurs. — Conteram jugum
esc
Jeb. XXX, 9-15.
tuo: et vincula ejus dirumjjam, et iiou dominabuntur ei ampli in aheni ;
9. sed servieat Domino Deo buo, et David, régi buo, quem suscitabo eis.
10. Tu ergo ne timeas, serve meus, Jacob, ait Dorainus ; neque paveas, Israël , quia ecce ego salvabo te de terra longinqua, et semen tuura de teiTa captivitatis eorum ; et revertetur Jacob, et quiescet, et cunctis affluet bonis, et non erit quem f ormidet ;
11. quoniam tecum ego sum, ait Dominus, ut salvem te. Faciam enim consummationem in cunctis gentibus in quibus dispersi te ; te autem non faciam in consummationem, sed castigabo te in judicio, ut non videaris tibi innoxius.
12. Quia haec dicit Dominus : Insanabilis fractura tua, pessima plaga tua;
13. non est qui judicet judicium tuum ad alligandum ; curationum utilitas non est tibi.
14. Omnes amatores tui obliti sunt tui, teque non quserent-; plaga enim inimici percussi te castigatione crudeli ; propter multitudinem iniquitatis tuœ dura facta sunt peccata tua.
Quid clamas super contritione tua
Insanabilis est dolor tuus; propter multitudinem iniquitatis tuae, et propter dura peccata tua, feci haec tibi.
cou, et je romprai ses cnaines, et les étrangers ne domineront plus sur lui ;
9. mais ils serviront le Seigneur leur Dieu, et David, leur roi, que ie leur susciterai.
10. Toi donc, ne crains pas, Jacob, mon serviteur, dit le Seigneur, et ne t'effraye pas, Israël, car je te délivrerai de ce pays lointain, et^e ramènerai tes enfants de la terre où ils sont captifs ; et Jacob reviendra, il jouira du repos, et il sera dans l'abondance de tous les biens, et il n'aura personne à redouter ;
11. car je suis avec toi, dit le Seigneur, pour te sauver. J'exterminerai toutes les nations parmi lesquelles je t'ai dispersé; quant à toi, je ne t'exterminerai pas, mais je te châtierai avec équité, afin que tu ne te croies pas innocent.
12. Ainsi parle le Seigneur : Ta blessure est incurable , ta plaie est très maligne;
13. personne ne juge ta cause pour te bander; les remèdes qu'on t'applique sont inutiles.
14. Tous ceux qui t'aimaient t'ont oubliée, et ils ne te recherchent plus; car je t'ai frappée en ennemi, je t'ai châtiée cruellement, à cause de la multitude de tes iniquités et de ton endurcissement dans le péché.
15. Pourquoi cries -tu au sujet de ta blessure ? Ta douleur est incurable ; c'est à cause de la multitude de tes iniquités, et de ton endurcissement dans le péché, que je t'ai traitée ainsi.
ejus : le joug que Babylone avait placé Bur les épaules de Juda. Cf. xxva, 2; xxviii, 14. — Non dominabuntur... Hébr. : Des étrangers ne le feront plus servir (ne l'assujettiront plus). Cf. XXV, 14, et la note; xxvii, 7. — Domino...-et David... (vers. 9). Association remarquable des noms de Jéhovah et de David, ce dernier représentant le Messie. Cf. Os. m, 4. Voyez aussi Ez. xxxiv, 23-24, et xxxvn, 24, passages où le Messie est également appelé David. — Tu... ne timeaa (vers. 10). Le langage est exquis et plein de tendresse, comme en maint endroit de la seconde partiedu livre d'Isaïe (cf. Is.xuii, 1 et ss. ; xliv 1, etss.; XL VI, 3-6,21 et ss., etc.).— Terra longinqua: la (Jhaldée et les différentes provinces de son vaste empire. — Consummationem in... gentibus (vers. 11). Les nations qui auront persécuté les Juifs seront anéanties : Jacob leur survivra après avoir été épuré par l'épreuve (.te autem non...). — Castigabo... in judicio. Litote expressive : sans colère, avec modération et mesure. Cf. x, 24, et la note. — Ut non... innoxius. Hébr. : Je na te laisserai pas impuni. La sainteté et la ]as-
tlce divine exigeaient un châtiment, puisque let Juifs avalent été si coupables.
3» Dieu lui - même pansera et gnérlra la bleasnre de son peuple. XXX, 12-17.
12-16. Triste et douloureux état des Juifs, décrit sous la figure d'une très grave blessure.
— Qui judicet... ad alligandum. Deux images entremêlées, ainsi qu'il arrive souvent dans Jérémle. Le peuple de Dieu est comparé coup sur coup & un criminel qui comparaît devant son juge, et à un blessé dont personne ne soigne la plaie.
— Curationum utilitas... Hébr. : Tu n'as ni remèdes ni pansement. — Amatores tui ( vers. 14) : les païens qui avalent désiré conclure une alliance avec Juda. Cf. ixn, 20, 22; xxvn, 3, etc. — Plaga... inimici: une blessure cruelle, profonde, comme en font ceux qui haïssent. Mais la nation théocratique n'avait que trop bien mérité ce traitement : propter multitudinem... — Dura facta sunt. Plutôt : ont été nombreux.
— Quid elamas... (vers. 16). Juda n'a pas le droit de se plaindre de ses malheurs, qui sont la conséquence naturelle de ses cilmeit.
Jer. XXX, 16-22.
16. IMais tous ceux qui te dévorent eeront dévorés, et tous tes ennemis seront emmenés en captivité ; ceux qui te dévastent seront dévastés, et j'abandonnerai au pillage tous ceux qui te pillent.
17. Car je refermerai ta cicatrice, et je te guérirai de tes blessures, dit le Seigneur. Ils t'ont appelée la répudiée, ô Sion. C'est là celle que personne ne recherchait !
18. Ainsi parle le Seigneur : Voici, je ferai revenir les captifs des tentes de Jacob; j'aurai compassion de ses toits; la ville sera rebâtie sur sa colline, et le temple sera rétabli tel qu'il était ;
19. du milieu d'eux sortiront les louanges et les cris de joie. Je les multipHerai, et ils ne diminueront pas; je les glorifierai, et ils ne seront plus humiliés.
20. Ses fils seront comme dans le commencement, son assemblée demeurera ferme devant moi, et je châtierai tous ceux qui le persécutent.
21. Son chef sera tiré de son sein, et un prince sortira du milieu de lui; je l'appliquerai moi-même, et il s'approchera de moi. Car quel est celui qui appliquera son cœur à s'approcher de moi? dit le Seigneur.
Vous serez mon peuple, et je serai votre Dieu
16. Propterea omnes qui comedunt te devorabuntur, et universi hostes tui in captivitatem ducentur; et qui te vastant vastabuntur, cunctosque prsedatores tuos dabo in prœdam.
17. Obducam enim cicatricem tibi, et a vulneribus tuis sanabo te, dicit Dominus. Qnia ejectam vocaverunt te, Sion. Hsec est, quse non habebat requirentem 1
18. Haec dicit Dominus : Ecce ego convertam conversionem tabernaculorum Jacob, et tectis ejus miserebor, et sedificabitur civitas in excelso suo, et templum juxta ordinem suum fundabitur;
19. et egredietur de eis laus, voxque ludentium. Et multiplicabo eos, et non minuentur ; et glorificabo eos, et non attenuabuntur.
20. Et erunt filii ejus sicut a principio,et cœtus ejus coram me permanebit, et visitabo adversum omnes qui tribulant eum.
21. Et erit dux ejus ex eo, et prince ps de medio ejus producetur; et applicabo eum, et accedet ad me. Quis enim iste est qui applicet cor suum ut appropinquet mihi? ait Dominus.
Et eritis mihi in populum , et ego ero vobis in Deum
16-17. Dieu y remédiera dans sa miséricorde. — Propterea. Particule qui dit beaucoup en cet endroit : « l'excès même du mal prouve que la punition est à son terme . » — Qui comedunt... devorabuntur. Lo talion. Ce décret de vengeance est réitéré quatre fois de suite dans ce verset, sous différentes images. — 06di**im enim... (vers. 17). Le Seigneur lui-même daignera soigner cette plaie affreuse que personne n'avait voulu bander ( cf. vers. 12 et 13 ). — Ejectam : une épouse répudiée par son mari. — Eiec est... Le prophète cite les paroles mêmes des ennemis de Sion; paroles extrêmement injurieuses, qui cesseront bientôt d'être vraies.
4« Rétablissement du royaume théocratlque. XXX, 18-24.
18-22. Gracieuses promesses pour un prochain avenir. — Convertam conversionem... Comme au vers. 3. Les Juifs exilés reviendront habiter comme auparavant dans leur pays. — Civitas. Jérusalem, d'après quelques auteurs. Mais il est mieux, peut-être, de regarder ce nom comme collectif : les villes seront rebâties sur leurs collines, 0 -à-d. sur leur ancien emplacement. Beaucoup de villes et de bourgades palestiniennes étaient bâties sur des hauteurs. — Templum juxta ordinem... Hébr. : le palais (royal) sera
habité comme 11 l'était. — Egredietur... laus... (vers. 19) : c.à-d. des chants d'action de grâces. Voyez plus bas, xxxm, 11, le développement de cette pensée. — Multiplicabo eos... État florissant du peuple de Dieu. — Filii ejus (les fils de Jacob, vers. 20) sicut... Ils seront comme aux plus beaux Jours de la nation. — Perm^nebit. Plus de ruine à craindre désormais. — Eritdvac.exeo (vers. 21): un chef sorti de son sein, le flls de David, le Messie. Cf. vers. 9. — Applicabo eum... Dieu entrera en relations très Intimes avec ce prince, qui sera prêtre et roi tout ensemble. Cf. Ps. cix, 4; Zach. vi, 13. — Quia enim iste... Réflexion qui a pour but de faire ressortir l'étendue de cette faveur exceptionnelle dont jouira le nouveau roi. Seuls les ministres sacrés avaient le droit de pénétrer dans le sanctuaire, et tout autre qui l'eût osé aurait été puni de mort; le Messie s'approchera donc de Dieu à la façon des prêtres. — Et eritis mihi... (vers. 22) : comme après l'alliance du Sinaï, et beaucoup mieux encore. Cf. Ex. XIX, 6. Il est bien évident que, si ces magnifiques promesses ont eu un commencement de réalisation après la fin de la captivité, il faut aller jusqu'à la naissance de Noti'e-Seigneur Jésus-Christ et jusqu'à la fondation de lÉglis« pour en trouver le complet accomplissement.
.Ter. XXX, 23 — XXXI, 5.
23, Ecce turbo Domini, furor egretiiens, procella ruens in capite impiorum conquiescet.
24. Non avertet iram indignationis Dominus, donec faciat et compleat cogitationem cordis sui ; in novissimo dierum intelli^etiB ea.
23. Voici que le tourbillon du Seigneur, sa fureur impétueuse, sa tempête prête à fondre, va se reposer sur la tête des impies.
24. Le Seigneur ne détournera pas sa colère et son indignation, jusqu'à ce qu'il ait exécuté et accompli les pensées de son cœur; au dernier jour vous les comprendrez.
CHAPITRE XXXI
1. In tempore illo, dicit Dominus, ero Deus universis cognationibus Israël, et ipsi erunt mihi in populum.
2. Hsec dicit Dominus : Invertit gratiam in déserte populus qui remanserat a gladio ; vadet ad requiem suam Israël.
3. Longe Dominus apparuit mihi. Et in charitate perpétua dilexi te ; ideo attraxi te, miserans.
4. Rursumque sedificabo te, et asdificaberis, virgo Israël; adhuc ornaberis tjonpanis tuis, et egredieris in choro ludentium.
Tu planteras encore des vignes sur
23-24. Malheur aux Impies. Frappant contraste. Ces deux versets sont presque littéralement identiques à xxni, 19-20 (voyez le commentaire). Ils excluent du salut messianique les Impies soit d'Israël, soit du paganisme.
{ II. — La nouvelle alliance que le Seigneur contractera avec son peuple. XXXI, 1-40.
Page d'une grande beauté, avec une admirable gradation ascendante dans les pensées. Il y a d'abord la part du royaume d'Israël (vers. 1-22), puis celle du royaume de JuJa (vers. 23-26); les promesses s'appliquent ensuite aux deux royaumes réunis (vers. 27-40).
1" Fin de l'exil pour les dix tribus théocratiques. XXXI, 1-14.
Chap. XXXI. — 1-9. Le royaume d'Israël, frappé par le malheur, goûtera de nouveau le reix)s, la Joie, les bénédictions divines. — In tempore illo : à l'époque bienheureuse dont le chap. XXX (comp. surtout les vers. 3, 8 et ss., 18 et ss.) a déjà tracé une si délicieuse peinture. — Ipsi... in popidum. Livrées à l'Idolâtrie, écrasées et dispersées par les Assyriens, les « familles d'Israël » avaient cessé d'appartenir au peuple de Dieu; elles en feront partie comme précédemment. Cf. XXX, 22. — Invenit... in deserto... (vers. 2). Ceux des Israélites qui avalent survécu aux maux de la guerre et de l'exil reçoivent de Dieu la douce assurance qu'ils reviendront sains et saufs en Palestine, à travers le désert syrien. D'aprée d'autres commentateurs,
ce verset ferait aUusion à la sortie d'Egypte et aux grâces dont le Seigneur avait comblé les Hébreux dans le désert de l'Arabie Pétrée, grâces qui devaient se renouveler pour Israël, au temps de sa prochaine délivrance : ce sentiment nous paraît moins probable. — Vadet ad requiem... C.-à-d., au lieu de son repos, qui n'est autre que le sol de la patrie. Cf. Is. Lxiii, 14. — Longe Dominus... (vers. 3). Pieuse aspiration qui s'échappe du cœur d'Israël : sur la terre lointaine où 11 est exilé, son Dieu lui est apparu, aimable et souriant. — In charitate perpétua... Réponse toute divine de Jéhovah à cette pieuse parole. Oui, II a de tout temps chéri son peuple, et c'est pour cela qu'U l'a sauvé : ideo attraxi... D'après l'hébreu : Cest pourquoi Je te prolonge (c.-à-d., Je te conserve) avec bonté. — Rursum... seMficaho... (vers. 4). Figure qui exprime un rétablissement solide et durable. — Virgo Israël. La personnification si fréquente dans les prophètes. — Tympanis. Le tambourin a toujours été en Orient un instrument joyeux ; les femmes le manient avec beaucoup de grâce , et elles s'en servent pour accompagner leurs chants et leur» danses (in choro ludentium). Cf. (Jen. xxxi, 27; Ex. XV, 20; Jud. xi, 34, etc. (Atl. arehéoU, pi. LX, fig. 14, 18; pl. LXI, flg. 2, 7, 12, etc.). — In montihu^ Samariie (vers. 5). La capitale du royaume d'Israël était bâtie au sommet d'une colline, et entourée d'une couronne de montagnes. Ses vignobles étaient célèbres ; cf. Is. xxvm, / i Am. lY, 1. — Donec tempus... non vinde-
Syrienne battant du tambourin.
Jer. XXXI, 8-10.
bus Samarise; plantabunt plantantes, et douée tempus veniat, non vindemiabunt.
6. Quia erit dies in qua clamabunt Cf58todes in monte Ephraim : Sui'gite, et ascendamus in Sion ad Dominum Deum nostrum.
7. Quia haec dicit Dominus : Exnltate in laetitia, Jacob, et hinnite contra caput gentium; personate, et canite, et dicite : Salva, Domine, populum tuum, reliquias Israël.
8. Ecce ego adducam eos de ten-a aquilonis, et congregabo eos ab extremis terrse ; inter quos erunt cœcus et claudus, praegnans et pariens simul, cœtus magnus revertentium hue.
9. In fletu venient, et in misericordia reducam eos ; et adducam eos per torrentes aquarum in via recta, et non irapingent in ea, quia factus sum Israeli pater, et Ephraim primogenitus meus est.
10. Audite verbum Domini, gentes, et annuntiate in insulis quae procul sunt,
les montagnes de Samarie ; les planteurs planteront, et jusqu'à ce que le temps soit venu, ils ne vendangeront pas.
6. Car il viendra un jour où les gardes crieront sur la montagne d'Ephraïm • Levez -vous, et montons à Sion vers le Seigneur notre Dieu.
7. Car ainsi parle le Seigneur : Tressaillez de joie, Jacob, et poussez des cris d'allégresse à la tête des nations ; faites du bruit, chantez et dites : Sauvez , Sei gneur, votre peuple, les restes d'Israël.
8. Voici, je les amènerai de la terre d'aquilon, et je les rassemblerai des extrémités du monde; parmi eux seront l'aveugle et le boiteux, la femme enceinte et celle en travail, mêlés ensemble, et ils reviendront ici en grande foule.
9. Ils viendront en pleurant, et je les ramènerai avec miséricorde ; je les conduirai à travers les torrents d'eau par un chemin droit , où ils ne trébucheront pas, car je suis devenu le père d'Israël, et Ephraïm est mon premier-né.
10. Nations, écoutez la parole du Seigneur, et annoncez-la aux îles lointaines,
mUibunt. Ces mots font probablement allusion à la loi qui Interdisait de recnellllr, pendant les trois premières années, les fruits d'un arbre nouvellement planté ; ceux de la quatrième année devaient être offerts & Dieu comme prémices, et ceux de la cinquième pouvaient être consommés par le propriétaire. Cf. Lev. xix, 23-26; Deul. xx, 6, etc. Mais les mots « Jusqu'à ce que le temps vienne » manquent dans riiébreu , où on Ut simplement : (Les planteurs planteront) et récolteront. C.-à-d. que, désormais, les fruits ne seront plus pillés par les ennemis d'Israël, mais que les habitants du pays en pourront Jouir. Cf. Lev. xxvi, 5 et ss.: Is. LXii, 8-9, et Lxv, 20-22. — Custodes (vers. 6). Il est possible que ce mot désigne « les sentinelles postées sur les endroits élevés, pour annoncer l'apparition du premier croissant de la lune ; car c'était par ce moyen que l'on fixait l'époque des fêtea religieuses ». Quoi qu'il en soit de ce détail, Jéréraie prédit Ici qu'un Jour viendra où le peuple des dix tribus théocratiques, redevenu entièrement fidèle au Seigneur, Ira célébrer les solennités sacrées à Jérusalem, et abandonnera ses sanctuaires idolâtrlques. Cf . iii, 18 ; Ez. xxxvn, 16-17; Mlch. v, 3, etc. — In monte Ephraim. Ephraïm était la principale tribu du royaume du nord, auquel elle prêtait souvent son nom; or son territoire était très montagneux (Ail. géogr., pi. vn). — ExvXtate..., Jacob (vers. 7). Hébr. : Poussez des cris de joie sur Jacob. L'invitation est adressée à tons ceux qu'intéressait l'heureux changement qui devait être produit dans la situation de Jacob. — Hinnite. Locution très énergique pour désigner des cris de jubilation.
— Contra eapui gentium, Hébr. : à la tête des nations. EUlpse qui signifie : au sujet d'Israël, qui est à la tête des nations. Cf. Dent, vn, 6, cl XXVI, 19. — Personate et canite. Éloquente et pressante accumulation de synonymes. — Dans la prière qui suit, Salva..., les mots reliquias Israël sont très pathétiques. — Ecce.., addiusam.., (vers. 8). Eéponse du Seigneur à cette prière, et motif de l'allégresse de Sion. — De terra aquilonis. Contrée de malheur, si souvent mentionnée par Jérémie. Cf. i, 13; ni, 12, etc. — Inter qvas... cxcus... Aucun des exilés ne restera sur la terre étrangère ; tous reviendront, même ceux auxquels le retour semblerait devoir être Impossible. — Eue: en Palestine, d'où Jérémie écrivait ces lignes. — In fletu... (vers. 9). Larmes soit de tristesse pour leurs péchés d'autrefois, soit de joie à cause du retour. — In misericordia reducam... Hébr. : Je les conduirai avec des supplications. C.-à-d. que les Israélites prieront beaucoup, et obtiendront ainsi la fin de leur pénible captivité. — Per torrentea... Plutôt : vers des cours d'eau. — In via recta : 'par un chemin uni et plat. — Israeli pater. Aimable adoption. Cf. Is. Lxni, 16; LXiv, 8, etc. La rentrée en grâce ne pouvait pas être plus parfaite. « Je regarde... Ephraïm comme mon aîné. Je le traiterai avec la même tendresse et la même bonté que s'il ne m'avait Jamais été infidèle ; Juda luimême ne sera pas plus privilégié qu'Éphraïm. Mon premler-né se prend pour mon bien-almé. » (Calmet, h. l.).
10 - 14. Variante sur le même thème. Ce sont toujours des promesses consolantes. — Audite... gentes. Les païens eux-mêmes sont Invités, ainsi
Jer. XXXI, 11-15,
et dites : Celui qui a dispersé Israël le rassemblera, et il le gardera comme un pasteur garde sou troupeau.
11. Car le Seigneur a racheté Jacob, et il l'a délivré de la main d'un plus fort que lui.
12. Ils viendront, et ils loueront sur la montai^ne de Sion ; et ils accourront vers les biens du Seigneur, vers le blé, le vin, l'huile, et le fruit des brebis et des boeufs ; leur âme sera comme un jardin arrosé , et ils ne soufEiùront plus de la faim.
13. Alors la vierge se réjouira dans les chœurs de danse, et les jeunes gens et les vieillards se réjouiront ensemble; et je changerai leur deuil en joie ; je les consolerai, et après leur douleur je les comblerai de joie.
14. J'enivrerai et engraisserai l'âme des prêtres, et mon peuple sera rempli de mes biens, dit le Seigneur.
15. Ainsi parle le Seigneur : On a entendu des cris sur la hauteur, ce sont les lamentations, le deuil et les larmes de Rachel, qui pleure ses enfants, et qui refuse de se consoler à leur sujet, parce qu'ils ne sont plus.
et dicite : Qui dispersit Israël congrcgabit eum, et custodiet eum sicut past.or gi'egem suum.
11. Redemit enim Dominas Jacob, et liberavit eum de manu potentioris.
12. Et venient, et laudabunt in monte Sion; et confluent ad bona Domini, super frumento, et vino, et oleo, et fœtu pecorum et armentorum ; eritque anima eorum quasi hortus irriguue, et ultra non esurient.
13. Tune laetabitur virgo in choro, juvenes et senes simul ; et convertam luctum eorum in gaudium, et consolabor eos , et lœtitlcabo a dolore suo.
14. Et inebriabo animam sacerdotum pinguedine, et populus meus bonis meis adimplebitur, ait Dominus.
15. Haec dicit Dominus : Vox in excelso audita est lamentationis, luctus, et fletus Rachel plorantis filios suos, et nolentis consolari super eis, quia non s un t.
qu'il arrive si fréquemment dans les psaumes, à louer et à remercier le Seigneur pour les faveurs dont 11 comblera son peuple. C'est qu'ils devaient participer un jour, eux aussi, au salut généreusement accordé à Israël. — In insulia... procul : Jusque sur les rivages lointains de l'Europe. Voyez la note de xxv, 22. — Sicut paalor... La comparaison toute délicieuse qui dépeint à merveille les relations de Jéhovah et de son peuple. — Venient et laudabunt... (vers. 12). Cf. vers. 6. Hébr. : Ils viendront et Ils pousseront des cris de Joie. — Confluent ad... La prospérité^atérielle de la Palestine sera prodigieuse. Les mots lona Domini sont commentés par xuper frumento... — Quasi horlua irriguua. Image très expressive et très gracieuse. Cf. Cant. iv, 16; Is. Lviii, 11, etc. — Ultra non esurient. Hébr. : Ils ne dépériront plus. — Tune Isetabitur... (vers. 13). Comp, le vers. 4'». La description devient de plus en plus joyeuse ; le bonheur envahit la contrée tout entière. — Inebriabo... pinguedine (vers. 14). Manière tout à fait poétique de dire que le nouveau peuple, aussi pieux que prospère, offrira une telle quantité de sacrifices, que la part réservée aux prêtres sera extrêmement abondante. Cf. Lev. vu, 31-34.
2» Le deuil de Rachel cessera, une vierge enfantera le Messie. XXXI, 16-22.
16-19. Pin des pleurs do Rachel. — Hsec dieit... Le prophète nous ramène tout à coup au temps présent , qui contrastait d'une façon si douloureuse avec ces radieuses perspectives d'ayenir, et 11 en trace un tableau vraiment tra-
COMMENT. V
gique. — In excelao. Hébr. : à Râmah. Ce mot, qui a d'ordinaire le sens de hauteur (ce qui explique la traduction de la Vulgate) , est certainement employé Ici comme nom propre. C'est ainsi que l'ont traduit les LXX et que l'a expliqué la tradition. Cf. Matth. ii, 18 : « Vox in Rama audita est. » Mais il existait en Palestine plusieurs bourgades nommées Rama, et il est difiicile de déterminer avec certitude celle que Jérémie a eue en vue dans ce passage. Il est très probable, néanmoins, qu'il s'agit de celle que Samuel rendit célèbre entre toutes par le long séjour qu'il y fit (cf. I Rcg. i, 19; xxv, 1), et qui paraît avoir occupé l'emplacement actuel d'Er - Râm , à environ deux heures et demie au nord de Jérusalem, sur le territoire de Benjamin. Voyez VAtl. géogr., pi. vu, xii, xvi. — Rachel plorans... « Rachel fut mère de Joseph et de Benjamin. Joseph eut deux fils , Ephraïm et Manassé, qui furent adoptés par Jacob, et considérés comme ses fils immédiats dans le partage des terres de Chanaau. Ephraïm ou Joseph sont souvent mia pour les dix tribus. Rachel donc a pleuré la perte de ses enfants, lorsque les dix tribus furent emmenées captives. C'est une espèce de fiction, ou, si l'on veut, de prosopopée, où l'on présente une mère Inconsolable pour l'enlèvement de ses flls,... et qu! fait entendre ses cris et ses lamentations. La suite du discours revient à cette explication : le Seigneur console Rachel, cette mère affligée, et lui dit de ne plus pleurer, qu'enfin ses enfants reviendront de la terre de leurs ennemis, vers. 16-17. »
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Jiiî. XXXI, lG-20.
IC. Ainsi parlo le Seigiicni- : Que fa Itouclie cesse de se plaindre et tes yeux de pleurer, car tes œuvres auront leur récompense, dit le Seigneur, et ils reviendront du pays de l'ennemi;
17. et il y a de l'espérance pour tes derniers jours, dit le Seigneur, et tes enfants reviendront sur leur territoire.
18. J'ai entendu Ephraïm lorsqu'il allait en exil : Vous m'avez châtié, et j'ai été instruit comme un jeune taureau indompté; convertissez -moi, et je me convertirai, parce que vous êtes le Seigneur mon Dieu.
19. Car après que vous m'avez converti, j'ai fait pénitence; et après que vous m'avez éclairé , j'ai fi-appé sur ma cuisse. J'ai été confus et j'ai rougi, parce que j'ai porté l'opprobre de ma jeunesse.
20. Ephraïm n'est-il pas pour moi un fils honoré, un enfant élevé avec tendresse? Aussi, quoique j'aie parlé contre lui, je me souviens encore de lui. C'est pourquoi mes entrailles se sont émues à son sujet; j'aurai certainement pitié de lui, dit le Seigneur.
16. llicc dicit Dominus : Quioscat vox tua a ploratu, et oculi tui a lacrymis, quia est merces operi tuo, ait Doniiaus, et revertentur de terra inimici ;
17. et est spes novissimis tuis, ait Dominus, et revertentur filii ad termines suos.
18. Audiens audivi Ephraim transmigrantem : Castigasti me, et eruditus suro, quasi juvencuhis indomitus; couverte me, et convertar, quia tu Dominus Deus meus.
19. Postquam enim convertisti me, egi pœnitentiam ; et postquam ostendisti mihi, percussi fémur meum. Confusus sum, et erubui, quoniam sustinui opprobrium adolescentise mese.
20. Si filius honorabilis mihi Ephraim, si puer delicatus? Quia ex quo locutus sum de eo, adhuc recordabor ejus. Idcirco conturbata suut viscera mea super eum; miserans miserebor ejus, ait Dominus.
(CaVmet, h. l.) Selon d'autres interprètes, c'est bi ruine prochaine du royaume de .Tuda, et par suite la captivité de la tribu de Benjamin, qui occasionnait les lamentations de Rachel; mais cette opinion est réfutée par le te.'îte même, qui ne parle en cet endroit que du royaume du Nord, ou d'Éphraïm. — Quia non sunt, « Elle regarde leur exil comme une mort, " et les pleure comme s'ils étaient à jamais perdus pour elle. Rachel était d'autant plus désolée qu'elle était demeurée plus longtemps stérile, et que sa tardive maternité l'avait réjoule davantage. Cet oracle de Jérémle devait recevoir plus tard Ma second accomplissement, Indirect, mais d'un ordre supérieur, lorsque les saints Innocents furent massacrés à Bethléem. Cf. Matth. ii, 17-18. Kachel sortit alors , pour ainsi dire , une seconde fois de sa tombe, située tout auprès de la ville (.AU, géogr., pi. xvi), afin de gémir sur les victimes de la tyrannie d'Hérode. « L'Esprlt-Salnt avait en quelque sorte ménagé à dessein les expressions de son prophète, pour nous décrire ce qui arriva » du temps de Jésus. — Qaiescat vnx... (vers. 16). Pieu daigne consoler lui-même Rachel, en lui annonçant que ses flls lui seront bientôt rendus. — Merces operi... C.-à-d., une compensation pour toutes ses peines. « Le travail de Rachel avait consisté à porter et à élever des 'enfants ; par leur mort elle avait été privée de la joie en vue de laquelle elle avait travaillé ; mais, lorsqu'ils lui seront rendus, elle recevra sa récompense. » — Spes novissimis...: une espérance pourl'avenir. — Audlvl Ephraim... (vers. 18). C'est toujours le Seigneur qui parle. I
Il a entendu Ephraïm, contrit et humilié, re» connaître qu'il avait été justement puni pour SCS crimes. Au lieu de transmigrantem, l'hébreu dit : se lamentant. — Castigasti... et eruditus... Hébr. : Tu m'as châtié, et J'ai été châtié. Le même verbe est répété deux fois de suite ; mais il dénote aussi parfois les âpres enseignements du malheur : il y a donc Ici un jeu de mots, que la Vulgate a fort bien rendu. — Quasi jnvenciilus... Belle comparaison, qui marque des passions fougueuses. Cf. Os. x, 11. — Converte... et convertar. Jeu de mots analogue à celui qui précède : Ephraïm demande à la fois la grâce de la conversion et du retour. — Postquam convertisti... (vers. 19). Hébr. : Après que je me suis retourné ; c.-à-d. après qu'il s'est éloigné de Dieu. — Posiquam ostendisti... Hébr. : Après que j'ai été châtié (ou instruit; note du vers. 18»). — Percussi fémur... Geste d'effroi, d'éf.onneraent, de douleur. Cf. E.z. xxi, 17.11 est également signalé par les auteurs classiques. — Opprobrium adolescentise...: la honte d'avoir été autrefois si coupable.
20-22. Dieu conserve encore d'étonnantes tendresses pour Ephraïm. — Si filins... Hébr. : Ephraïm est -11 pour moi un flls chéri, un enfant de délices? La conjonction .si est ici une particule interrogative , à la manière hébraïque. Jôhovah consulte, pour ainsi dire , son cœur, se demandant s'il aime toujours le royaume d'Israël , qui l'a tant offensé. Oui , il l'aime ineffablement, puisqu'il ne peut parler de lui sans ressentir l'émotion la plus vive. Ijangage d'une exquise délicatesse, et l'un des plus beaux an-
Jeb. XXXI, 21-22.
21. Statue tibi Rpeculam, pune tibi iinaritudines ; dirige cor tuum in viam rectam in qua ambulasti ; revertere, virgo Israël, revertere ad civitates tuas istas.
22. Usquequo deliciis dissolveris , filia vaga? Quia creavit Dominus novum super terram •. Femina circumdabit virum.
thropomorphlsmes de U Bible. — Adhiu reeordabor... C.à-d. ; plus ]e parle de lui, plus son souvenir excite ma tendresse. — Viscera mea : le siège des émotions Intenses, d'après la psychologie biblique. — Statvie tibi... (vers. 21). Ces mots s'adra-sent à la virgo Israël mentionnée expressément à la ligne qui suit Ccomp. le vers. 4). Le Seigneur la presse de quitter la terre d'exil et de reprendre la ronte de la patrie. — Speculam. Hébr. : (Dresse -toi) des signaux; probablement des colonnes de pierre, peur marquer le chemin que les exilés devront suivre à travers le désert lorsqu'ils rentreront en Palestine, de sorte qu'aucun d'eux ne puisse s'égarer. Ct. IV Reg. xxiiL, 1 7 ; Ez. xxxrx, 1 5. Les routes des caravanes sont ainsi marquées dans les déserts orientaux. — Pone... amarUvMne». D'après la Vulgate : Sols désolée de tes péchés. Mais l'hébreu a ici un tont autre sens : Place des poteaux. Cette phrase est donc synonvme de la précédente. — Dirige eor. C.-à-d., prends bien garde au chemin; vols si c'est celui que tu as suivi lorsqu'on t'entraînait en exil (iv* qua ambulasti). — Revertere... L'invitation devient de plus en plus pressante, parce qu'Israël hésitait à partir, comme l'Indique le contexte. — Usquequo... dissolveris f II faut qu'il triomphe de sa mollesse, et qu'il se mette courageusement en chemin. Le reproche se môle visiblement à l'exhortation. Variante dans l'hébreu : Jusques à quand seras-tu errante, fille égarée? La vierge Israélite se tourne tantôt d'un côté, tantôt de l'autre, se demandant ce qu'elle fera. — Pour la décider, le Selgrneur lui offre de lui-même un signe magnifique, qu'il lui annonce solennellement ( ces détails sont importants), comme une création divine (creavit Dominus; hébr., hârâ' ; voyez Gren. i, 1, et la note), comme une chose inouïe jusqu'alors {novum). Le prétérit est prophétique : Jérémle contemple d'avance la merveille destinée à attirer au plus vite Israël en Palestine , tant II est sûr qu'elle sera produite. — La description de cette créf tlon nouvelle et singulière est condensée dans une phrase qui paraît, au premier regard , assez mystérieuse, et qui a reçu de nombreuses interprétations dans le cours des temps. Saint Jérôme a très littéralement traduit l'hébreu : Femina circumdabit virum. Dans cette femme privilégiée, les Pères latins (saint Cyprien, saint Jérôme, saint Augustin) et la plupart des exéRètes catholiques ont va la Vierge Marie, entourant littéralement de ses chastes entrailles, par le plus nouveau et le plus éclatant des prodiges, le Vei-be fait chair, le Messie, et telle est bien l'es-
21. Fais -toi un poste d'observation, abandonne-toi à l'amertume; dirige ton cœur vers la voie droite sur laquelle tu as marché; reviens, vierge d'Israël, reviens dans ces villes qui sont à toi.
22. Jusques à quand seras-tu dissolue par les délices , fille vagabonde ? Car le Seigneur a créé une chose nouvelle sur la terre : Une femme environnera un homme.
plication la plus satisfaisante de ce passage. Ainsi entendu, l'oracle de Jérémle rappelle et suppose les prédictions analogues, alors uuiversellement connues, de Michée, v, 3 («Jusqu'au temps où enfantera celle qui doit enfanter i»), et d'Isaïe, vn, 14 (« Voici que la Vierge enfantera un fils *), snr lesquelles II s'appuie comme sur une base solide, et qui dissipent son semblant d'obscurité. Elles avaient été données, elles aussi, en des îemps de grand malheur, comme des signes du bonheur fatur. Dans le cas présent, Israël ne pouvait pas être plus fortement encouragé 6 rentrer promptement en Palestine : Accourez dans cette terre bénie où le Messie doit naître ; venez, et voyez par ce signe combien le Seigneur est puissant. Les autres significations attribuées à ce texte sont à rencontre de la lettre, ou de l'esprit, car elles n'expliquent bien ni le verbe circumdabit, ni le miracle annoncé avec tant de majesté, ni le but que Dieu se proposait. Par exemple : la femme sera transformée en homme (elle deviendra virile ) ; la femme protégera l'homme (une telle paix régnera dans le pays, que les femmes suffiront pour le défendre); la femme recherchera l'homme en mariage, contrairement aux usages reçus (or Isaïe, iv, 1, cite précisément ce fait comme la marque d'une grande calamité ) ; la femme fera revenir l'homme b, elle, etc. Plusieurs commentateurs modernes ont été un peu mieux inspirés, en appliquant ce passage à l'amour sincère dont Israël, l'épouse mystique du Seigneur, devait entourer son Dieu après être revenu de ses égarements, et déjà le Targum avait frayé la voie à cette interprétation en traduisant : « Jéhovah a créé un prodige sur la terre : la maison d'Israël s'attachera à la loi. l' Mais quelle étrangeté n'y aurait-il pas à dire : Reviens, Israël, et admire ce prodige ; tu rechercheras de nouveau le Seigneur. Du reste, les mots hébreux n'qébah et géber, qui correspondent à femina et à virum, désignent simplement le sexe, sans contenir la moindre allusion au mariage, et géher est employé au livre de Job, m, 3, pour désigner un enfant dans le sein de sa mère. On le voit, tandis que l'Interprétation traditionnelle fournit un sens très simple et très naturel, toutes les autres sont arbitraires. La traduction des LXX est complètement en dehors du texte : « Dieu a établi le salut par une plantation nouvelle; les hommes iront et viendront dans le salut. ^ Le témoignage des Pères grecs, qui abandonnent cette verelon pour se rattacher au sens messianique, tel qu'il a été indiqué ci -dessus.
Jer. XXXT, 2:? -30.
23. Ainsi parle le Peî.çnenr dos arniAeH, le Dieu d'Israël : On dira encore cette parole dans le i)ays de Juda et dans ses villes, lorsque j'aurai ramené leurs captifs : Que le Seigneur te bénisse, beauté de la justice, montagne sainte;
24. et là habiteront Juda et toutes ses villes, les laboureurs et ceux qui conduisent les troupeaux.
25. Car j'ai enivré l'âme fatiguée, et j'ai rassasié toute âme afEamée.
26. Sur cela, je me suis éveillé comme d'un sommeil; j'ai regardé, et mon sommeil m'a été doux.
27. Voici que les jours viennent, dit le Seigneur, où j'ensemencerai 'a maison d'Israël et la maison de Juda d'une semence d'hommes et d'une semence d'animaux.
28. Et comme j'ai veillé sur eux pour arracher, et pour détruire, et pour dissiper, et pour perdre, et pour affliger, ainsi je veillerai sur eux pour bâtir et pour planter, dit le Seigneur.
29. En ces jours- là on ne dira plus : Les pères ont mangé des raisins verts, et les dents des enfants en ont été agacées.
30. Mais chacun mourra pour son iniquité; si quelqu'un mange des raisins verts, il aura lai-même les dents agacées.
2.3. llflRC dîcit DomînuH exorcituum , Deus Israël : Adhnc dicent verbum istud iu terra Juda et in nrbibus ejus, cum convertero captivitatem eorum : Benedicat tibi Dorainus, pulchritudo justitise, nions eanctus ;
24. et habitabunt in eo Judas et omnes civitates ejus simul, agricolaî et minantes grèges.
25. Quia inebriavi animam lassam, et oranem animam esurientem saturavi.
26. Ideo quasi de sorano suscitatus sum ; et vidi , et somnus meus dulcis mihi.
27. Ecce dies veniunt, dicit Dominus, et seminabo domum Israël et domum Juda semine hominum et semine jumentorum.
28. Et sicut vigilavi super eos ut evellerem, et demolirer, et dissiparem, et disperderem, et affligerem, sic vigilabo super eos ut sedificem et plantem, ait Dominus.
29. In diebus illis non dicent ultra : Patres comederunt uvam acerbam, et dentés filiorum obstupuerunt.
30. Sed unusquisque in iniquitate sua morietur; omnis homo qui comederit uvam acerbam, obstupescent dentés ejus .
(entre antres , saint Âtbanase, Exposit. fidei, 3, et Serni. maj. de Jlde, 22), n'en a que pins d'antorlté. n n'est pas surprenant, dans cet état de choses, que quelques rabbins aient aussi appliqué ce trait au Messie, sans y voir cependant sa conception virginale. Voyez Knabenbauer, Comtn,, p. 386-388. #
3» Les habitants de la terre de Juda seront également rappelés de la terre d'exil. XXXI, 23-26.
23-26. S'adressant en particulier à Juda, Dieu lui promet aussi de lui rendre ses faveurs. — Adhuc dicent.,.: ainsi qu'on le faisait avant les malheurs du pays. — Benedicat tibi... On saluera de nouveau Jérusalem par de pieux et Joyeux souhaits. C'est elle, en effet, qui est désignée par les gracieux surnoms pulchritudo... (hébr. : habitation de Justice) et mons sanctua.
— Habitabunt in eo... Hébr. : « In ea » , dans la terre de Juda. La contrée sera entièrement repenplée et redeviendra florissante. — Agricolse et minantes... : par opposition à ceux qui avalent tfes demeures fixes. — Inebriavi... lassam (vers. 25). Hébr. : l'âme languissante. Le Seigneur liourvolra largement aux besoins des siens. Les deux prétérits sont prophétiques dans ce verset.
— Ideo quasi... (vers. 26). C'est le prophète qui prononce ces paroles. « Il nomme sommeil l'état extatique dans lequel il avait reçu les communications qui préordent, et comme l'oracle avait un
caractère si extraordlnairement Joyeux, Jérémle peut bien dire que ce sommeil avait été doux. »
4" Un renouvellement universel aura lieu pour le peuple de Dieu après l'exil. XXXI, 27-40.
Cette partie du discours concerne tout k la fols les deux royaumes d'Israël et de Juda. Voyez le vers. 27.
27-30. La vie nouvelle. — Ecce dies... : les jours heureux du Messie. — Seminabo... Multiplication prodigieuse de la nation sainte et dt3 ses troupeaux. Mais le peuple qui surgira do cette divine semence sera régénéré. — Sicut vigilavi... (vers. 28). AUuslon au symbole de l'amandier et au commentaire que Dieu Inl-même en avait donné. Voyez i, 11-12, et les notes. Désormais les Juifs seront autant bénis qu'ils avalent été châtiés. — Non dicent ultra... (vers. 29). Autre manière de figurer la vie nouvelle qui sera communiquée au peuple théocratique : le Selgrneur en Jugera les membres d'après un nouveau principe. — Patres comederunt... Locution proverbla/e, très pittoresque, que noua retrouverons dans Ézéchlel, xviii, 2 et ss. Les crimes des générations antérieures y sont envisagés, non pas Individuellement, mais comme des fautes nationales, dont le peuple entier était solidaire, et que le Seigneur punissait de temps en temps par des calamités éclatantes, de sorte que les fils étaient ainsi châtiés pour les péchés Ue leurs pères. Dieu promet qu'à l'avenir « ces
Jer. XXXT, 31-35.
31. Ecce dies venient, dicit Domiuue, et leriam domiii Israël et doniui Juda fœdus novum,
32. non secundum pactum quod pepigi cum patribus eorum, in die qua apprehendi manum eorum ut educeremeos de terra JEgyi>ti, pactum quod irritum fecenmt ; et ego dominatus sum eorum , dicit Dominus.
33. Sed hoc erit pactum quod feriam cura domo Israël post dies illos, dicit Dominus : Dabo legem meam in visceribus eorum , et in corde eorum scribam eam, et ero eis in Deum, et ipsi erunt mihi in populum ;
34. et non docebit ultra vir proximum 6uum et vir fratrem suum , dicens : Gognosce Dominum ; omnes enim cognoscent me, a rainimo eorum usque ad maximum, ait Dominus; quia propitiabor iniquitati eorum, et peccati eorum non memorabor amplius.
35. Ilsec dicit Dominus qui dat solem in lumine diei, ordinem lunse et stellarum in lumine noctis; qui turbat mare, et sonant fluctus ejus; Dominus exercituum nomen illi :
31. Les joars viennent, dit le Seigneur, où je ferai une nouvelle alliance avec la maison d'Israël et la maison de Juda,
32. non selon l'alliance que j'ai contractée avec leurs pères, le jour où je les pris par la main pour les faire sortir du pays d'Egypte, alliance qu'ils ont violée; aussi leur ai- je fait sentir mon pouvoir, dit le Seigneur.
33. Mais voici l'alliance que je ferai avec la maison d'Israël après ces jours-là, dit le Seigneur : Je mettrai ma loi dans leurs entrailles, et je l'écrirai dans leur cœur, et je serai leur Dieu, et ils seront mon peuple ;
34. et personne n'enseignera plus son prochain et son frère, en disant : Connais le Seigneur; car tous me connaîtront, depuis le plus petit d'entre eux jusqu'au plus grand, dit le Seigneur; car je leur pardonnerai leur iniquité, et je ne me souviendrai plus de leurs péchés.
35. Ainsi parle le Seigneur, qui donne le soleil pour la lumière du jour, et le cours de la lune et des étoiles pour la lumière de la nuit; qui agite la mer et fait retentir ses flots ; son nom est lo Seigneur des armées:
liens de solidarité n'existeront plus comme autrefois >', que chacun portera la peine de ses fautes personnelles. C'est une manière d'affirmer que la nonvelle théocratie ne sera jamais détruite.
31-34. La nouvelle AUiance et son caractère déflnitif. Cf. Hebr. yiu, 7-13. — Fœdus wcvum. Cest la seule fois que cette belle expression apparaît dans les écrits de l'Ancien Testament, quoique l'Idée qu'elle représente remonte aux livres les plus anciens de la Bible. Une « alliance » : un vrai traité créant des obligations réciproques entre les parties contractantes. Dieu s'engage à accorder des grâces spéciales; les hommes promettent d'observer certains commandements spéciaux. Une alliance « nouvelle » : par opposition, cela ressort clairement du contexte (vers. 32), à l'ancienne alliance conclue au Sinaï. Cette dernière n'était que temporaire; aussi les Juifs avalent -Us pu la briser, quoique d'une manière criminelle (.irritum /ecerunO. EUe était par là même Imparfaite; mais elle avait pour but de préparer la nouvelle, à laquelle elle devait servir de base. — Et ego dominatus... Dieu se vengea de cette apostasie des Juifs. Nuance dans l'hébreu : (Alliance qu'Us ont brisée) quoique Je fusse leur maître. Circonstance aggravante. — Sed hoc erit... Les vers. 33 • 34 décrivent le caractère essentiel de la nouvelle Alliance. Elle ressemblera fans doute à l'ancienne, mais elle en différera beaucoup aussL Sous les deux alliances 1« Seigneur a pu dire Ero ei» in
Deum, et ipsi.„; mais, sous la nouvelle, les relations entre lui et les hommes devaient être beaucoup plus intimes. Dans les deux alliances 11 y a des préceptes à obsei^er, et un grand nombre d'entre eux sont les mêmes; seulement, dans l'Alliance nouvelle, la conscience du devoir est plus formelle, plus vivante; aussi les lots si saintes et si parfaites qu'eUe impose sont -elles gravées au cœur même de chaque individu , et non sur des tables de pierre (legem.... in visceritms...). Dans la nouvelle Alliance comme dans l'ancienne il y aura un corps enseignant, puisque les masses auront toujours besoin qu'on les instruise de leurs devoirs envers Dlou ; mais sous l'ère nouvelle, Dieu se communiquera plus directement aux individus et répandra dans les âmes des connaissances supérieures, par l'ettuslon de son Saint-Esprit : non docebit vir... Enfin la nouvelle Alliance se fera remarquer par la facilité plus grande avec laquelle les pécheur? pourront obtenir leur pardon : quiapropitiabor... On volt par ces divers traits, combien cette future alliance devait l'emporter sur l'ancienne. 35-37. Éternelle durée de la nouvelle Alliance. Cf. XXXII, 40; L, 6; Is. LV, 3, etc. — Hsec dieit... Introduction très solennelle à cette partie de l'oracle. Les titres que Dieu y reçoit, qui dat solem,..., qui turbat..., n'ont pas uniquement poui but de relever sa toute -puissance, mais encore et surtout d'indiquer que la perpétuité de l'alUance en question est aussi certaine que celle des lois de la nature. — In lumine... Plu-
Jeu XXXT, î\C,-iO.
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36. Si ces lois viennent h cesser devant moi, dit le Seigneur, alors la race d'Israël cessera aussi d'être un peuple devant moi pour toujours.
37. Ainsi parle le Seigneur : Si l'on peut mesurer les deux en haut, et sonder les fondements de la terre en bas, alors je rejetterai toute la race d'Israël, à cause de tout ce qu'ils ont fait, dit le Seigneur.
38. V )ici que les jours viennent, dit le Seigneur, où cette ville sera rebâtie pour le Seigneur, depuis la tour d'Hananéel jusqu'à la porte de l'angle.
39. Et le cordeau sera porté encore plus loin vis-à-vis, sur la colline de Gareb , et il tournera autour de Goatha,
40. et de toute la vallée des cadavres, et des cendres , et de toute la région de mort, jusqu'au torrent de Cédron, et j^oqu'à l'angle de la porte des chevaux à l'orient : ce lieu sera consacré au Seigneur; il ne sera plus jamais renversé, ni détruit.
36. Si defeceriut leges istae curam me, dicit Domiuus, tune et semeu Israël deficiet, ut non sit gens coram me cunctia diebus.
37. Hsec dicit Dominus : Si mensurari potuerint cseVi sursum, et iuvestigari fundamenta terrse deorsum, et ego abjiciam universum seraen Israël, propter omnia quse fecerunt, dicit Dominus.
38. Ecce dies veniunt, dicit Dominus, et 8edi6cabitur civitas Domino, a turre Hananeel usque ad portara anguli.
39. Et exibit ultra norma mensurae in conspectu ejus super collem Gareb, et circuibit Goatha,
40. et omnem .vallem cadaverum, et cineris, et universam regionem mortis, usque ad torrentem Cedron, et usque ad angulum portse equorum orientalis : sanctum Domini; non v,7elletur, et non destruetur ultra in perpetuum-
tôt : « in lumen ; » pour servir de lumière an jour, à la nuit. — Ordinem. Hébr. : les pré- Mptes. C.-à-d., les lois qui dirigent le cours de la lune et des étoiles. — Qui turbat... et sonant. Belle description poétique. — Le mot exercttuum (hébr., ç'ôâ'ôf) désigne ici les astres, non les anges. — Si defecerint leges... (vers. 36). La stabilité de ces lois est admirable, assurée; de même celle du nouveau peuple de Dieu : tune et sevien... — Si mensurari„. (vers. 37). Autre rapprochement, pour démontrer le même fait. Les hommes sont impuissants à mesurer les espaces indéfinis des deux, à sonder les abîmes de la terre. — M ego... C'est l'adjectif universum qui porte l'idée principale. Les ind^iduB pourront être rejetés de Dieu à cause de leurs fautes, la nation théocratique de l'avenir ne sera Jamais rejetée en tant que nation.
38-40. La nouvelle Jérusalem. — Mdiflcabitur civitas. Elle sera «-econstrulte après l'exil, mais ses dimensions seront notablement agrandies, comme le montre la description suivante, empruntée à la topographie de l'ancienne Jérusalem. Les exégètes sont d'accord pour distinguer dans ce passage la figure et la réalité. La figure, c'est la Jérusalem matérielle, qui reçut, après sa reconstruction , des développements considérables ; la réaUté, c'est l'Église du Christ, centre perpétuel de la nouvelle Alliance. — A turre Hananeel. Néhémie, m, 1, si xii, 36, mentionne aussi cette tour, qui ét:;lt très probablement
située vers l'angle nord -est des remparts de Jérusalem. Pour ce détail et les suivants, voyez la pi. xrv de l'Atl. géogf. — Ad portam anguli. A l'angle opposé de la muraille, d'après l'opfnion commune, c.-à-d. au nord ouest. Cf. IV Reg. XIV, 13. — Eocihit... norma... (vers. 39) Nous passons à l'ouest, et la ville s'élargit danscette direction, entre la porte de l'angle jusqu'à la vallée d'Hinnom. — 7?» conspectu ejus. Hébraïsme qui signifie : vis-à-vis. — La colline de Gareb et Goatha (hébr., Go'af) ne font citées qu'en cet endroit ; on ne connaît pas leur emplacement exact, mais 11 résulte du contexte que ces deux localités étaient vers le sud -ouest du la ville. Il est possible que Gareb soit identique à la montagne que signale à deux reprises le livre de Josué, XV, 8, et xviii, 16, et qui séparait la vallée d'Hinnom de celle de Raphaïm. — Vallem cadaverum, (vers. 40). Nous tournons maintenant au sud. La vallée des cadavres ne diffère pas de celle d'Hinnom , où le roi Joeias avait fait Jeter des ossements humains. Cf. IV Reg. xxm, 13 et ss. — Et universam... nwrtis. L'hébreu dit simplement : Et tous les champs. — Ad torrentem Cedron : au sud -est de la ville. — Poisse equorum orientalis. Cette porte est aussi mentionnée par Néhémie, m, 28. On croit qu'elle était située vers l'angle sud -est de la 30ur du temple. — Non evelletur... Naturellement, la capitale aura part à la perpétuité dv royaume.
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Jkr. XXXI I, 1-7
CHAPITRE XXXII
1. Parole qui fnt adressée ;\ Jérémie par le Seigneur, la dixième année de Sédécias, roi de Juda, qui est la dix-huitième année de Nabuchodonosor.
2. Alors l'armée du roi de Babylone assiégeait Jérusalem, et le piojihete Jéi"émie était enfermé dans le vestibule de la prison qui était dans la maison du roi de Juda.
3. Car Sédécias, roi de Juda, l'avait fait enfermer, en disant : Pourquoi prophétises-tu, en disant : Ainsi parle le Seigneur : Voici, je livrerai cette ville entre les mains du roi de Babylone, et il la prendra ;
4. et Sédécias, roi de Juda, n'échappera pas à la main des Chaldéens , mais il sera livré entre les mains du roi de Babylone ; sa bouche parlera à sa bouche, et ses yeux verront ses yeux;
6. et Sédécias sera mené à Babylone, et il y demeurera jusqu'à ce que je le visite, dit le Seigneur ; si vous combattez contre les Chaldéens vous n'aurez aucun succès?
6. Jérémie répondit : La parole du Seigneur m'a été adressée en ces termes :
7. Voici qu'Hanaméel, ton cousin germain, fils de Selluni, viendra aujirès de toi, pour te dire : Achète mon champ
1. Verbuni qnod factum est ad Jeremiara a Domino, in anno decimo Sedecise, régis Juda, ipse est annus decimus octavus Nabuchodonosor.
2. Tuno exercitus régis Babylonis obsidebat Jérusalem, et Jereraias propheta erat clausus in atrio carceris qui erat in domo régis Juda.
3. Clauscrat enira eum Sedecias, rex Juda, dicens : Quare vaticinaris, dicens : Hsec dicit Dominua : Ecce ego dabo civitatem istam in manus régis Babylonis, et capiet eam ;
4. et Sedecias, rex Juda, non effugiet de manu Ghaldaeorum, sed tradetur in manus régis Babylonis ; et loquetur os ejus cum ore illius, et oculi ejus oculos illius videbunt;
5. et in Babylonem ducet Sedeciam, et ibi erit donec visitem eum, ait Domi nus ; si autem dimicaveritis adversum Chaldœos, nihil prosperum habebitis?
6. Et dixit Jeremias : Factum est verbum Doraini ad me, dicens :
7. Ecce Hanameel, filius Sellum, patruelis tuus, veniet ad te, dicens : Eme tibi agrum meum qui est in Anathoth,
Section X. — Dixième discours : encork des
PAROLES DE CONSOLATION RELATIVES A L'AVENIR DU PEDPLB DE DlEU. XXXII, 1 — XXXIII,
Ce discours reprend, pour les développer sous nne nouvelle foime, les précieuses espérances qu'ont présentées aux Juifs les chap. xxx et
5 1. — Le futur rétablissement d'Israël est symbolisé par l'acquisition d'un champ. XXXII, 1-44.
1« Introduction historique. XXXII, 1-6.
Chap. XXXII. — 1. La date de l'oracle. — In anno decimo Sedecise. Peu de temps avant la eatastrophe finale. Cf. xxxix, 2. Sur le synchronisme ipse... anniis decim,us octavus.,., voyez la note de xxv, 1, et ui, 12.
2-5. Jérémie est mis eu prison. — Exercitus... ohsldebat... Le siège avait commencé la neuvième année de Sédécias, au dixième mois. Cf. xxxix, l,et IV Reg. xxv, 1. — In atrio carceris. L'hébreu signifie probablement : dans la cour du corps de garde. — Olauaerat enim... Motif
de ce cruel traitement qui avait été Infligé au ph)phète. Nous n'avons Ici qu'un simple résumé ; les détails viendront plus loin (chap. xxxvii et xxxvin). — Sedecias.,. non effugiet (ver«. 4). Comp. xxxiv, 3, où ce verset est presque Identiquement répété. Dès le début du siège, Jéréml« avait clairement prédit le sort de Sédécias. Cf. xxi , 7. — Donec visitem... vers. 5. Expression ambiguë, qui pouvait être prise soit en bonne part (cf. xxvn, 22; xxix, 10, etc.), soit en mauvaise part (cf. VI, 15; xlk, 8, etc.). Les deux sens se vérifièrent pour Sédécias (cf. xxxiv, 4-6, etc.).
2« Sur l'ordre du Seigneur, Jérémie fait l'aoqnlsition d'un champ à Anathoth. XXXII, 6-16.
6-12. L'achat. Scène dramatique, précieuse pour l'archéologie de cette lointaine époque. Elle décrit de la manière la plus vivante les formalités alors usitées chez les Hébreux pour la vente des biens -fonds. — Dixit Jeremias. C'est vraisemblablement à ceux qui étaient avec lui en prison que le prophète fit connaître la petite révélation préliminaire qu'il avait reçue du Seigneur {Factura est verbum..., vers. 6»>-7). — Patruelis... Hanameel était donc le frère du père de Jérémie. — Eme... agrum... La loi Interdi-
JsR. XXXTÎ, 8-14.
tibi oiiinj competit ex propinquitate ut emas.
8. Et venit ad me Hanameel, filius patruiraeijSecandum verbum Domiiii,ad vestibulum carcerie, et ait ad me : Posside agrum meum qui est in Anathoth, in terra Benjamin, quia tibi competit hereditas, et tu propinquus es ut possideas. Intellexi autem quod verbum Domini esset.
9. Et emi agrum ab Hanameel, filio patrui mei, qui est in Anathoth, et appendi ei argentum : septem stateres, et decem argenteos.
10. Et scripsi in libro, et signa vi, et adhibui testes, et appendi argentum in statera.
11. Et accepi librum possessionis signatum, et stipulationes, et rata, et signa forinsecus,
12. etdedi librum possessionis Baruch, filio Neri, filii Maasiae, in oculis Hanameel, patruelis mei, in oculis testium qui scripti erant in libro emptionis, ■ tin oculis omnium Judœorum qui sedebant in atrio carceris ;
et praecepi Baruch coram eis, dicens
14. Hsec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Sume libros istos, librum emptionis hune signatum, et librum hune qui apertus est, et pone illos rn vase
qui est à Anathoth, car c'est toi qni as le droit de l'acheter en vertu de la parenté.
8. Et Hanameel, fils de mon oncle, vint auprès de moi dans le vestibule de la prison, selon la parole du Seigneur, et il me dit : Achète mon champ qui est à Anathoth, dans la terre de Benjamin, car riiéritage t'appartient, et tu as le droit de l'acheter, comme proche parent. Or je compris que c'était la parole du Seigneur.
9. J'achetai donc d'Hanaméel, fils de mon oncle, le champ qui est à Anathoth, et je lui pesai l'argent : sept sicles, et dix pièces d'argent.
10. Et j'écrivis le contrat , que je cachetai, et je pris des témoins, et je pesai l'argent dans une balance.
11. Je pris ensuite le contrat d'acquisition cacheté, avec les dispositions et les clauses, et les sceaux extérieurs ;
12. et je donnai ce contrat d'acquisition à Baruch, fils de Néri, fils de Maasias, en présence d'Hanaméel, mon cousin germain, en présence des témoins qui avaient signé le contrat d'acquisition, et en présence de tous les Juifs qui étaient assis dans le vestibule de la prison ;
et je donnai devant eux cet ordre à Baruch, en disant
14. Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Prends ces contrats, ce contrat d'acquisition qui est cacheté, et cet autre qui est ouvert, et
sait formellement aux prêtres et aux lévites d'aliéner les champs qu'Us possédaient autour des vlUes sacerdotales (cf. Lev. xxv, 34) ; aussi a-t-on supposé que la propriété en question appartenait à la femme d'Hanaméel. — Tibi... competit... Lorsqu'un Israélite était contraint de vendre ses biens -fonds, son plus proche parent avait le droit et le devoir de s'en faire l'acquéreur, pour les empêcher de passer duna une famille étrangère. On le nommait pour cela le go'el, l'acheteur. Cf. Lev. XXV, 24-25; Ruth, iv, 6, eic. — £t venu ad me„. ( vers. 8 ). La chose arriva comme le Seigneur l'avait prédite à Jérémle. — Propinciuus... ut possideas. Hébr. : A toi est la g"uUah ( le droit de rachat ; note du vers. 7 ) ; achète pour toi. — Appendi... (vers. 9). Antique coutume, signalée dès le temps d'Abraham (cf. Gen. xxni, 16). On vérifiait ainsi le poids des lingots d'or ou d'argent (A.tl. archéol., pi. lxiv, flg. 9 ). — Septem stateres et decem... Littéralement dans l'hébreu : Sept sicles et dix d'argent; c.-à-d., dix-sept sicles d'argent. Le slcle équivalant à 2 fr. 83, la somme totale revenait à un peu mollis de» 50 fr. Elle piirait bian minime \Kmr
un champ, quelque petit qu'on le suppose; mais 11 faut se rappeler que l'argent avait alors beaucoup plus de valeur qu'aujourd'hui, et que les propriétés foncières devaient être singulièrement dépréciées à une époque de si profonde détresse. — Scripsi in libro (vers. 10). Le mot livre a Ici le sens de traité, contrat. — Signavi. Il scella le contrat de son sceau personnel. — Adhibui testes. Ces témoins apposèrent également leur sceau au traité, d'après le contexte. — Et stipulationes... forinsecus (vers. 11 ). Nuance importante dans l'hébreu : ( Je pris le contrat d'acquisition), celui qui était scellé (par conséquent fermé), et ses stipulations et ses clauses (indications relatives aux conditions de la vente), et celui qui était ouvert. L'acte fut donc rédigé en double. L'une des pièces demeura ouverte, afin qu'on pût la consulter aisément ; l'autre fut fermée et mi^e en résorve, pour n'être produite que dans le cas où l'on soupçonnerait la première d'avoir été altérée frauduleusement. — Baruch ( vers. 12 ) était le secrétaire du prophète. Il sera bientôt parlé de lui assez longuement; cf. XXXVI, 4 et BS., 27 et ss.; xlv, 1 AI
Jer. XXXTT, 15-21.
laets-les dans un vase de terre, afin qu'ils puissent se conserver longtemps ;
15. car ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Isracl : On achètera encore des maisons, des champs et des vignes dans ce pays.
16. Et après que j'eus remis le contrat d'acquisition à Baruch, fils de Néri, je priai le Seigneur, en disant :
Hélas, hélas, hélas. Seigneur Dieu
c'est vous qui avez fait le ciel et la terre par votre grande puissance et par votre bras étendu ; rien ne vous est difficile;
18. vous faites miséricorde à des milliers, et vous rendez l'iniquité des pères dans le sein de leurs enfants qui viennent après eux; ô très fort, grand et puissant, le Seigneur des armées est votre nom.
19. Vous êtes grand en conseil, et incompréhensible dans vos pensées ; vos yeux sont ouverts sur toutes les voies des enfants d'Adam, pour rendre à chacun selon ses voies et selon le fruit de ses œuvres.
20. Vous avez fait des miracles et des prodiges dans le pays d'Egypte jusqu'à ce jour, et dans Israël, et parmi les hommes, et vous vous êtes fait un nom tel qu'il est aujourd'hui.
21. Vous avez fait sortir votre peuple Israël de la terre d'Egypte par des miracles et des prodiges, avec une main forte et un bras étendu, et avec une grande terreur.
fictili, ut permanere possint diebus multis;
15. ha>c enira dicit Dominus oxercituum, Deufi Israël : Adhuc possidebuntur domus, et agri, et vineœ in terra ista.
16. Et oravi ad Dominum , postquam tradidi libnim possessionis Baruch, filio Neri, dicens :
17. Heul heu! heu! Domine Deus, ecce tu fecisti caeluiu et terram, in fortitudine tua magna et ia brachio tuo extento; non erit tibi difiBcile onme verbum;
18. qui facis misericordiam in millibus, et reddis iniquitatem patrum in sinum filiorum eorum post eos ; Fortissime, Magne, et Potens, Dominus exercituum nomen tibi.
19. Magnus consilio,et incomprehensibilis cogitatu ; cujus oculi aperti sunt super omnes vias filiorum Adam, ut reddas unicuique secundum vias suas et secundum fructum adiuventionum ejus.
20. Qui posuisti signa et portenta in terra ^gypti usque ad diem hanc , et in Israël, et in hominibus, et fecisti tibi nomen sicut est dies haec.
21. Et eduxisti populum tuura Israël de terra ^gypti , in signis et in portentis, et in manu robusta et in brachio extento, et in terrore magno.
ss., etc. — In ocuJis omnium... Le marché passé entre Jérémie et son oncle avait donc eu lieu en public, à la façon des Orientaux. — Pone„, in vase... (vers. 14): pour préservei les parchemins contre l'humidité. — Hsec eiiim dicit... (vers. 15). Cet oracle explique brièvement la signification de l'acte symbolique qui vient d'être décrit. L'exil prendra lin, et dans le pays actuellemenc si désolé, on fera encore dos contrats <!e vente et d'achat : adhuc possidebuntur...
?)" Jérémie demande ù Dieu l'explication plus complète de l'action, en apparence si étrange, qu'il lui avait imposée. XXXII, 16-26.
16. Transition. — £t oravi... Quoique la révélation du vers. 15 fût assez nette, elle avait été si biève, et elle demeurait encore si énigniatlque, que le pr^jihète était naturellement désireux de la voir interprétée par Dieu lui-même.
17-25. Belle et fervente prière de Jérémie. — Hébr. : 'Ahah. Cf. I, 6, et la note; iv, 10. Cest ici une exclamation de surprise. — Ecce tu fecisti... Le suppliant commence par relever la puissance inllnle de Jéhovah, qui a créé tout ce qui existe. — Non... difficile... Hébr. : Aucune
chose {.verhum) n'est surprenante de ta part. De même au vers. 27. — Qui... 'itiixericordiam... (vers. 18). Éloge rapide de la bonté, puis de la justice divine (reddis iniquitatem...). Pour ce dernier trait, voyez la note de xxxi, 29; Ex. XX , 5 - 6 , et XXXIV , 7 , etc. — In sinum... Locution pittoresque, qui fait allusion aux plis que forment sur la poitrine des Orientaux leurs tuniques très amples. Cf. Prov. xvn, 23; Is. lxv, 6, etc. (AU. archéol., pi. i, fig. 9, 10, 14, 16; pi. n, flg. 11, 12, etc.). — Fortissime. Magne.^ Continuation du bel exorde de la prière ; celle -cl est en réalité , à part les vers. 24-25, une louange perpétuelle. — IncomprehensibUis cogitatu (vers. 19). Hébr. : puissant eu action. — Après avoir fait l'éloge des principaux attributs divins, Jérémie signale avec reconnaissance (vers 20-24) quelques-uns des bienfaits spéciaux que le Seigneur avait accordés au peuple théocratlque : qui posuisti... — Ufque in diem hanc. La construction e.'-t ellipti()ue. Les prodiges autrefois accomplis en É.i,'ypte s'étaient renouvelés soit dans la terre sainte (in Israël), soit parmi les païens (in hominibus ). — £V «dttxiiitt.n
Jeh. XXXIT, 22-29.
22. E( dedisti ris tpiTain haac, quain jnrasti patiibus eorum nt dares eis, terrain fluentem lacté et melle.
23. Et ingressi sunt, et po8.sederunt eam, et non obedierunt voci tnee, et in lege tua non ambiilavenint ; omnia quae mandasti eie ut facerent non fecerunt, et evenernnt eis omnia mala luec.
24. Ecce munitionee extructse sunt adversum civitatem ut capiatur, et urbs data est in manus Chaldaeoriim qui })r3eliantur adversus eam, a facie gladii, et famis, et pestilentise ; et qnrecnmque locutus es acciderunt, ut tu ipse cernie.
Propterea haec dicit Dominus
Ecce ego tradam civitatem istam in manus Chaldseorum, et in manus régis Babylonis, et capient eam.
29. Et venient Chaldaei praeliantes adversum urbem hanc, et succendent eam igni, et comburent eam, et doraos in qnarum domatibus sacrificabant Baal, et libabant diis alienis libamina, ad initandum me.
22. Et vous leur avez aonnp oc paye, que vous aviez juré à leurs pères de leur donner, pays où coulent le lait et Ifi miel.
23. Ils y sont entrés, et ils l'ont possédé, et ils n'ont pas obéi à votre voix et ils n'ont pas marché dans votre loi , ils n'ont pas fait tout ce que vous leur aviez ordonné de faire, et tous ces maux leur sont arrivés.
24. Voici que des retranchements ont été élevés contre la ville pour la prendre, et elle a été livrée entre les mains des Chaldéens qui l'assiègent, au glaive, à la famine et à la peste, et tout ce que vous avez dit est arrivé, comme vous le voyez vous-même.
Et vous me dites. Seigneur Dieu
Achète un champ à prix dargent, et prends des témoins, et la ville a été livrée entre les mains des Chaldéens.
26. Alors la parole du Seigneur fut adressée à Jérémie en ces termes :
27. C'est moi qui suis le Seigneur, le Dieu de toute chair ; y a-t-il rien qui me soit difficile?
28. C'est pourquoi ainsi parle le oeigneur : Voici, je livrerai cette ville entre les mains des Chaldéens et entre les mains du roi de Babylone, et ils la prendront.
29. Et les Chaldéens viendront attaquer cette ville; ils y mettront le feu et ils la brûleront, avec les maisons sur les toits desquelles on sacrifiait à B^ial, et on faisait des libations à des dieux étrangers , pour m'irriter.
(vers. 21). Cette petite description de la sortie d'Egypte est presque Identique à celle de Deut. XXVI, 8. Sur la terreur ressentie par les nations d'alentour (in terrore magno), voyez Ex. xv, 13, et Deut. IV, 34. — Et dedisti... (vers. 42). Prise de possession de la Palestine par les Hébreux. — Quam juragti... Comp. Ex. xro, 5, 11 ; Num. SI, 12; Deut. i, 8; vi, 10,' etc. — Sur la location terram fluentem.,,; voyez xi, 5, et la note ; Ex. m, 8, 17, etc. — Et non obedierunt.., (vers. 23). Les ingratitudes d'Israël, cause de ses malheurs présents (et evenerunt...). — Description de ces malheurs : Ecce munitiones.,. {ytsn. 24). Le mot hébreu parait désigner les collines artlflclelles que les anciens élevaient devant les remparts des villes qu'ils assiégeaient, afin de pouvoir s'en approcher davantage et donner plus facilement l'assaut (Atl. archéol,, pi. xcii , flg. 10). — Urbs data,., in manus... Ce douloureux événement était Imminent, car le blocuB était complet, et la population, décimée pur les ruinbats , la peste et la famine , était in-
capable de résister davantage. — Ut tu ipse.. Trait pathétique : le suppliant fait, pour ainsi dire, constater au Seigneur l'exactitude du tableau qu'il a tracé. — Et tu dicis... (vers. 25). Voici enfln, après ce long préambule, le point auquel Jérémie voulait en venir, la question qu'il désirait poser à Dieu. — Eme..,, cum urbs... « Ces deux choses, l'état de la ville et l'ordre i de Dieu, sont placée côte à côte, pour que i leur incompatibilité soit ainsi rendue plus nw- 1 nlfeste. »
4<> Le Seigneur annonce clairement à Jérémit la ruine prochaine de Jérusalem. XXXI t, 26-35
26-27. Introduction à Toracle. — Deus universée carnis, C.-à-d. de tous les hommes, ou bien, de tout ce qui a vie. A son tour (comp. le vers. 17) Jéhovah mentionne sa toute -puissance irrésistible.
28-29. Jérusalem sera livrée aux Chaldéens, en punition de son idolâtrie. — Ecce ego tradam... Le pronom est très accentué. Lui - môme : se vengeant ainsi de l'apostasie des Juif». — ^'»
Jkr. XXXII . 30 36.
30. Car les enfants d'Israi'l et les enfnnta de Jtida ont toujours fait, depuis It-ur jeunesse, ce qui est mal à mes yeux; ces entants d'Israël, qui jusqu'à maintenant m'irritent par les œuvres de leurs mains, dit le Seigneur.
31. Car cette ville est devenue l'objet de ma fureur et de mon indignation, depuis le jour où elle a été bâtie jusqu'au jour où je l'enlèverai de devant ma face,
32. à cause du mal que les enfants d'Israël et les enfants de Juda ont commis pour exciter ma colère, eux et leurs rois, leurs princes, et leurs prêtres, et leurs prophètes, les hommes de Juda et les habitants de .Jérusalem.
33. Ils m'ont tourné le dos et non le visage, lorsque je les enseignais et les instruisais de grand matin ; et ils n'ont pas voulu écouter, ni recevoir l'instruction.
34. Et ils ont mis leure idoles dans la maison où mon nom a été invoqué, pour la profaner.
35. Et ils ont bâti à Baal les hauts lieux qui sont dans la vallée du fils d'Ennom, pour sacrifier à Moloch leurs fils et leurs filles, ce que je ne leur ai pas commandé, et il ne m'est pas venu à la pensée qu'ils commettraient cette abomination, et qu'ils porteraient Juda au péché.
36. Après cela néanmoins, ainsi parle le Seigneur, le Dieu d'Israël, à cette ville, dont vous dites qu'elle sera livrée entre les mains du roi de Babjdone, par le glaive, par la famine et par la peste :
30. Erant ouini filii Israël et filii Juda jugiter facientes malum in oculis nieis ab adolescentia sua; filii Israël, qui usque nunc exacerbant me in opère manuum suarum, dicit Dominus.
31. Quia in furore et in indiguatione mea facta est mihi civitas luec, a die qua sedificaveruut eam, usque ad diem istam qua auferetur de conspectu meo,
32. propter malitiara filiorum Israël et filiorum Juda, quam fecerunt ad iracundiam me provocantes, ipsi et reges eorum, principes eorum, et sacerdotes eorum, et prophetfe eorum, viri Juda et habitatores Jérusalem.
33. Et verterunt ad me terga, et non faciès, cum docerem eos diluculo et erudirem, et noUent audire, ut acciperent disciplinam.
34. Bt posuerunt idola sua in domo in qua invocatum est nomen meum, ut polluèrent eam.
35. Et sedificaverunt excelsa Baal, quse sunt in valle filii Ennom, ut initiarent filios suos et filias suas Moloch, quod non mandavi eis, ncc ascendit in cor meum ut facerent abominationem hanc, et in peccatnm deducerent Judam.
36. Et nunc propter ista, hfec dicit Dominus, Deus Israël, ad civitatem hanc de qua vos dicitis quod tradetur in manus régis Babylonis, in gladio, et in famé, et in peste :
quarum domatibvs... Voyez la note de xix , 1 3.
— Saeriflcabant. Hébr. : Us bi'ûlaient de l'encens.
30-36. Description plus ooniplèto des crimes de Juda. — Âb adolescentia : dès leur Jeunesse en tant que nation. Cf. ii, 2, et le commentaire.
— In opère manuum... C.-à-d., par les idoles qu'ils avaient eux-mêmes fabriquées. Cf. x, 3, 9; Deut. IV, 28. Les écrivains sacrés insistent sonvent sur ce côté Insensé de l'idolâtrie. — In furore... facla... (vers. S!). Hébr. : Cette ville excite ma colère et mon indignation. Des fautes de la nation en général, le Seigneur passe à celles de Jérusalem. — A die qua adiflcaveruiit... Ces mots sont à prendre dans le sens large, car Jérusalem existait déjà lorsque les Hébreux s'en étaient emparés; du moins, ils l'avaient considérablement agrandie. Cf. II Reg. V, 6-7, etc. — Propter malitiam... (vers. 32). La description revient aux crimes de tout le peuple. — Cum docerem... (vers. 33). (Jlrconstance Bggravante : Dieu avait tout fait, mais en
vain, pour ramener les Juifs à de meilleurs sentiments. — Posuerunt idola... (vers. 34). Horrible profanation dn temple. Ce verset et le suivant reproduisent en termes presque identiques le passage vii, 30-31. — Ut initiarent. Hébr. : pour faire passer (par le feu).
A" Le Seigneur promet cependant de rétablir un jour la nation théocratique. XXXTI, 36-44.
3e -41. L'heureuse et glorieuse restauration d'Israël. Admirable tablean. — Le vers. 36 sert d'introduction. Propter ista : de même que Jéhovah a été Adèle à exécuter entièrement ses menaces, de même 11 le sera à tenir ses promesses. — De qua vos dicitia... « Il y avait contradiction permanente entre leur langage et celui du prophète. Quand Jérémie annonçait l'angoisse, ils criaient : Paix 1 paix I Maintenant , en face de l'ennemi prêt à prendre la ville d'assaut, Ils se livrent au désespoir, et ce désespoir est un démenti donné aux promesses divines » dont Jérémie était aussi l'organe. Le pronom vos est donc fortement accentué. — Congregabo... et r6-
Jeu. XXXII, 37-14.
37. Ecce ego congregabo eos de iiniversis terris ad que* ejeci eos in furore raeo, et in ira inea, et in indignatione grandi ; et reducam eos ad locum istum, et habitare eos faciam confidenter.
Et erunt mihi in populum, et ego ero eis in Deiim
39. Et dabo eis cor unum^ et viam unam, ut timeant uje universis diebus, et bene sit eis, et filiis eorum post eos.
40. Et feriam eis pactum sempiternum, et non desinam eis benefacere; et timorem menm dabo in corde eorum, ut non recédant a me.
41. Et laetabor super eis, cum bene eis fecero ; et plantabo eos in terra ibta in veritate, in toto corde raeo et in tota anima mea.
42. Quia haec dicit Dominus : Sicut adduxi super populum istum omne malum hoc grande, sic adducam super eos omne bonum quod ego loquor ad eos ;
43. et possidebuntur agri in terra ista, de qua vos dicitis quod déserta sit, eo quod non remanserit horao et.jumentum, et data sit in manus Chaldseorum.
44. Agri ementur pecunia, et scribentur in libro, et imprimetur signum, et testis adhibebitur, in terra Benjamin et in circuitu Jérusalem, in civitatibus Juda, et in civitatibus montanis, et in civitiitibus campestribus, et in civitatibus quae ad austrum sunt, quia convertam captivitatem eorum, ait Dominus.
37. Voicî, je les rasscrablerai de tous les pays où je les aurai ciiassés dans ma fureur, et dans ma colère, et dans ma grande indignation ; et je les ramènerai en ce lieu, et je les y ferai habiter en sûreté.
Ils seront mon peuple, et je serai leur Dieu
39. Je leur donnerai un même cœur et une même voie, afin qu'ils me craignent tous les jours, et qu'ils soient heureux, eux et leurs enfants après eux.
40. Je ferai avec eux une alliance éternelle, et je ne cesserai pas de leur faire du bien, et je mettrai ma crainte dans leur cœur, afin qu'ils ne se retirent pas de moi.
41. Et je me réjouirai à leur sujet, lorsque je leur aurai fait du bien ; je les planterai dans ce pays, de tout mon cœur et de toute mon âme.
42. Car ainsi parle le Seigneur : De même que j'ai amené sur ce peuple tous ces grands maux, de même j'amènerai sur eux tout le bien que je leur promets,
43. et l'on achètera des champs dans ce pays, dont vous dites qu'il est désert, parce qu'il n'y reste ni homme ni bête, et parce qu'il a été livré entre les mains des Chaldéens.
44. On y achètera des champs à prix d'argent, on en écrira les contrats, et on y mettra le sceau, et on emploiera des témoins, dans la terre de Benjamin et aux environs de Jérusalem, dans les villes de Juda, dans les villes des montagnes, dans les villes de la plaine et dans les villes du midi, car je ramènerai leurs captifs, dit le Seigneur.
dv/Mm (vers. 37). La fln de l'e.xil pour les Juifs et leur réinstallation dans la terre promise. — Et erunt ynihi... (vers. SS). Dieu entrera de nouveau en relations intimes avec eux. Cf. xxxi, 1. — Dabo eiê... (vers. 39). La plus parfaite unité, soit Intérieure (eor U7ium), soit extérieure (viam unam), régnera entre les membres de la nation sainte, au lieu du schisme qui l'avait si longtemps déchirée et aftalblle. — Vt tivaeant me: d'une crainte respectueuse qui n'exclut pas l'amour. — Les mots et bene sit... sont un écho de Deut. VI, 24. — Feriam pactum... (vers. 40). La nouvelle Alliance, décrite au chap. xxxi, 31 et ss. — Lxtabor super eis (vers. 41). Détail délicieux, qui nous fait lire au cœur même de Dieu. — Plantabo.^ Iv veritate C.-à-d. en toute sincérité et fidélité, avec le désir ardent de béalr toujours cette précieuse plantation.
42-44. Hépon.se directe à la question de Jérémle. C'est la continuation des promesses de Ijonheur pour l'Israël régénéré. — iS(cru(ad(luxt...sic_
« Deux manifestations opposées de la même fidélité. » — Possidebuntur agri... Le Seigneur développe (vers. 43-44) la parole qu'il avait adressée à son prophète Immédiatement après l'acquisition du champ d'Anathoth. Voyen le vers. 18. — ScHbentur... et imprimetur... Des actes de vente et d'achat seront rédigés dans le pays redevenu prospère. Cf. vers. 10 et ss. — In terra Benjamin... Pour mieux montrer que le pays entier sera tm jour rendu aux Juifs, Jéhovah énuuière ici tous les districts dn royaume de Juda (voyez VAtl. géogr., pi. vu, x). La tribu de Benjamin est citée au premier rang, parce que le champ acheté par Jérémle était sur son territoire. — Civitatib^ut m.or>Xanls: le district montagnetix, au cœur du pays. — Campestribus : la plaine de la Se/éiah , comme dit l'hébreu. Elle longeait la Méditerranée de .Tafla à Gaza. — Quse aâ austrum. Hébr. : le Négeb, district le plus méridional.
Jf.n. XXXIII, 1 7.
CHAPITRE XXXUI
1. La parole du Seigneur fut adressée une seconde fois à Jérémie. en ces termes, lorsqu'il était encore enfermé dans le vestibule de la prison :
2. Ainsi parle le Seigneur, qui fera ces choses, qui les formera et les préparera ; son nom est le Seigneur :
3. Crie vers moi, et je t'exaucerai, et je t'annoncerai des choses grandes et certaines, que tu ne connais pas.
4. Car ainsi parle le Seigneur, le Dieu d'Israël, aux maisons de cette ville, et aux maisons du roi de Juda, qui ont été détruites, et aux fortifications, et au glaive
5. de ceux qui viennent combattre contre les Chaldéens, pour remplir ces maisons des cadavres de ceux que j'ai frappés dans ma fureur et dans mon indignation, détournant mon visage de cette ville, à cause de toute leur malice:
6. Voici, je refermerai leurs plaies, je les guérirai, et je les soignerai, et je leur révélerai la paix et la vérité qu'ils me demandent.
7. Je ferai revenir les captifs de Juda et les captifs de Jérusalem, et je les rétablirai comme au commencement.
1. pjt factura est verbum Doraini ad Jeremiam secundo, cum adhuc clausue esset in atrio carceris, dicenu :
2. Haec dicit Dominue, qui facturus est, et formaturus illud, et paraturus; Dominus nomen ejus :
3. Clama ad me, et exaudiam te; et annuntiabo tibi grandia et firma quae nescis.
4. Quia hase dicit Dominus, Deus Israël, ad domos urbis hujus, et ad domos régis Juda, quae destructœ sunt, et ad munitiones, et ad gladium
5. venieutium ut dimicent cura Chsldœis, et impleanteas cadaveribus hoaiinum quos percussi in furore meo et m indignatione mea, abscondens faciem meam a civitate hac, propter omneni malitiam eorum :
6. Ecce ego obducam eis cicatricem et sauitatem, et curabo eos, et revelabo illis deprecationem pacis et veritatis.
7. Et convertam conversionem Juda et conversionem Jérusalem, et œdificabo eos sicut a principio.
î II. — Le Seigneur réitère ses gradetues promensesà Israël. XXXIII, 1-26.
1» Introduction. XXXIII, 1-3.
Chap. XXXIII. — 1. Date de l'oracle. — Cum adhuc clausus... Ce fnt donc peu de temps après la prophétie du chap. xxxn ( voyez la note du vers. 2).
2-3. Jéhovah Invite Jérémie à l'Invoquer, et lui promet de l'exaucer. — Qui faclurus... paraturus. L'hébreu emploie le temps présent : he Seigneur qui fait et qui forme cela pour l'exécuter. « Cela, » c'est le rétablissement de la nation théocratlque , comme l'indique l'ensemble du contexte. — Dominus nomen... Celui qui se nomme T'hônah, ou l'Éternel, l'Infini, saura bien accomplir ses desseins de bénédiction en faveur d'Israël. — Olama... (vers. 3). Expression qui marque une prière pressante et confiante. — Grandia et firma. Hébr. : Des choses grandes et inaccessibles, c.-à-d.,que l'homme est Incapable de connaître par ses seules forces naturelles. Tel est aussi le sens du mot quse neifeis.
2" Jérusalem sera rebâtie. XXXIII, 4-9.
4-9. Malgré sa ruine imminente, la capitale luive verra un brillant avenir. Les vers. <-0
servent de prélude à l'oracle proprement ait (vers. 6-7). — Domos... quse destructœ... Hébr. : Aux malsons qui ont été détniltes contre les terrasses et contre le glaive. Pour les terrasses, voyez la note de xxxii, 24. Il ne s'agit probablement pas des maisons détruites par l'ennemi, qui ne s'était pas encore emparé de la ville, mais plutôt de celles que les assiégés avalent démolies, pour en utiliser les matériaux »* réparer les brèches créées par les béliers chaldéens. Cf. Is. XXII, 10, etc. — Le participe venîentiuni, que divers Interprètes appliquent aux assaillants, désigrne plutôt les Juifs, qui faisaient des sorties pour essayer de dégager la cité. — Inutilité de ces sorties , dont l'unique résultat consistait à laisser de nombreux cadavres sur le champ de bataille : ut... impleant... — La locution abscondens faciem.^ dénote un extrême déplaisir. Cf. Deut. xxxi, 17, etc. — Obducam... cicatricem... (vers 6). SI a l'heure actuelle est vouée h la ruine, l'avenliapportera la guérison )'. Sur cette belle comparaison, voyez XXXI, 12-17. Hébr. : J'appliquerai un bandage et un remède. — Deprecationem pacis... Hébr. : Une abondance de paix et de vérité. — Convertam conversionem... (vers. 7). L'hébraïsme si fréquent dans Ice prophètes, pour dire ; Je ramènerai les captifs. Cf. vers. il*". —
fi56
JEn. XXXTTT, 8 13.
8. Et emundabo illos ab omni iniquitatc sua in qua j)eccavenuit mihi, et propitius ero cunctis iniquitatibus eorum in quibiis deliquerunt raihi et spieveriint me.
9. Et erit raibi in nomen, et in gaudium, et in laiidem, et in exultationenj cunctis gentibus terrae, quse audierint omnia bona quae ego facturus sum eis; et pavebunt et turbabuntur in universis bonis, et in omni pace quam ego faciam eis.
10. Ilaec dicit Dominus : Adhuc audietur in loco isto, quem vos dicitis esse desertum, eo quod non sit homo nec jumentum in civitatibus Juda, et foris Jérusalem, quae desolatae Bunt, absque homine, et absque habitatore, et absque pécore ,
11. vox gaudii et vox laetitise, vox sponsi et vox sponsae, vox dicentium :
Confitemini Domino exercituum , quoniam bonus Dorainus, quoniam in seternum misericordia ejus ; et portantium vota in domum Domini; reducam enim conversionem terrae, sicut a principio, dicit Dominus.
Hsec dicit Dominus exercituum
Adhuc erit in loco isto deserto, absque homine et absque juraento, et in cunctis civitatibus ejus, habitaculum pastorum accubantium gregum.
13. In civitatibus montuosis, et in civitatibus carapestribus, et in civitatibus quse ad austrum sunt, et in terra Benjamin, et in circuitu Jérusalem, et in civitatibus Juda, adhuc transibunt gre-
8. Je les purifie.-ai de tontes les iniquités qu'ils ont commises contre moi, et je leur pardonnerai tous les péchés par lesquels ils m'ont offensé et m'ont méprisé.
9. Et ce sera pour mof le renom, la joie, la louange et l'allégresse parmi toutes les nations de la terre qui entendront parler de tous les biens que je leur ferai ; elles seront effrayées et épouvantées de tous les biens et de toute la paix que je leur accorderai.
10. Ainsi parle le Seigneur : Dans ce lieu, que vous dites être désert, parce qu'il n'y a plus ni homme ni bête dans les villes de Juda et dans les environs de Jérusalem, qui sont désolés, sans hommes, sans habitants et sans troupeaux, on entendia encore
11. des cris de joie et des cris d'allégresse, les chants de l'époux et les chants de l'épouse, la voix de ceux qui diront: Louez le Seigneur des armées, parce que le Seigneur est bon, parce que sa miséricorde est éternelle, et la voix de ceux qui porteront leurs offrandes dans la maison du Seigneur; car je ramènerai les captifs du pays, et je les rétablirai comme au commencement, dit le Seigneur.
Ainsi parle le Seigneur desarmées
Dans ce lieu qui est désert, sans homme et sans bête, et dans toutes ses villes, il y aura encore des cabanes de pasteurs faisant reposer leurs troupeaux.
13. Dans les villes de la montagne, et dans les villes de la plaine, et dans les villes du midi , et dans la teire de Benjamin, et aux environs de Jérusalem, et dans les villes de Juda, les trou-
^di licaho... StabUlté du rétabllsBeinent. Cf. xxx, 18. — Emundabo illos (vers. 8). Un des traits caractéristiques de l'ère messianique. Cf. xxxi, 34, et L, 20; Is. iv, 13; Joël, m, 17, etc. — Et erit... intiomen... Gloire et autres avantages que le Seigneur recueillera de la nouvelle théocratie (vers. 9). Le datif cunctis gentilnis eignifle : parmi toutes les nations. — Pavebunt et turbabuntur (hébr., Us trembleront) : en pensant que celui qui est si puissant pour bénir l'est également pour châtier. Crainte tout à fait salutaire, qui produira d'excellents résultats.
3« Bonheur et prospérité dont jouiront les habitants de 1« terre sainte. XXXIII, 10-13.
10-11. Le pAys sera repeuplé, et l'on y goûtera les Joies les plus pures de la vie sociale et religleuhe. — Qit^m vos dieitis... Sur cette locution, voyez la note de xxxii, 36. — Eo quod non... homo ; tant la guerre avait fait de vic-
times. — Vox gavAii... (vers. 11). Description familière i\ notre prophète; cf. vu, 34; xvi, 9, etc. — Confitemini... guoniawi„. Formule liturgique que les Juifs chantaient comme un pieux refrain dans les cérémonies du temple. Cf. II Par. V, 13, et vii, 3, 6; Esdr. m, 11; Pl. cxv , 1 , etc. — Portantium vota. Hébr. : apportant la louange, c.-à-d. des sacrifices d'action de grâces. — Sicut a principio : comme aux époques les plus florissantes de l'histoire juive.
12-13. R'ipétition de la même promesse. Quei contraste avec les maux affreux que l'on endurait alors à Jérusalem I — Habitaculum pastorum. L'hébreu signifie plutôt : Le pâturage des pasteurs. — In civitatibus movtuosis... Sur ces détails géographiques (vers. 13), voyez la noie de xxxii, 44. — Ad jnanum numerantis. Trait pittoresque. Les bergers comptent leurs brebis
jzR. XXX ri r, 14-22.
peaux passeront encore sous la uiaiu de celui qui les compte, dit le Seigneur.
14. Voici que les jours viennent, dit le Seigneur, où j'accomplirai la bonne parole que j'ai donnée à la maison d'Israël et à la maison de Juda.
15. En ces jonrs-l;\ et en ce temps-là, je ferai germer à David un germe de justice, et il pratiquera l'équité et la justice dans le pays;
16. en ces jours -là Juda sera sauvé, et Jérusalem habitera en sécurité; et voici le nom qu'on lui donnera : Le Seigneur notre juste.
17. Car ainsi parle le Seigneur : Il ne manquera jamais à David un homme qui soit assis sur le trône de la maison d'Israël ;
18. et les prêtres et les lévites ne manqueront jamais d'un homme qui offre des holocaustes en ma présence, et qui consume le sacrifice, et qui immole des victimes tous les jours.
19. La parole du Seigneur fut adressée à Jérémie, en ces termes :
20. Ainsi parle le Seigneur : Si l'on peut rompre mon alliance avec le jour, et mon alliance avec la nuit, de sorte que le jour et la nuit ne soient plus en leur temps,
21. on pourra rompre aussi mon alliance avec David, mon serviteur, de sorte qu'il n'aura pas de fils qui règne sur son trône, et que les lévites et les prêtres ne soient plus mes ministres.
22. De même qu'on ne peut compter les étoiles, ni mesurer le sable de la mer, ainsi je multiplierai la race de David, mon serviteur, et les lévites, mes ministres.
ges ad manum numerantis, ait Dominus.
14. Ecce dies veniunt, dîcit Dominus, et suscitabo verbum bonum quod locutus sum ad domum Israël et ad domum Juda.
15. In diebus illis et in lempore illo germinare faciam David germen justitiœ, et faciet judicium et justitiam in terra ;
16. in diebus illis salvabitur Juda, et Jérusalem habitabit confidenter; et hoc est nomen quod vocabunt eum : Dominus justus noster.
17. Quia hsec dicit Dominus : Non interibit de David vir qui sedeat super thronum domus Israël ;
18. et de sacerdotibus et delevitis non iuteribit vir a facie mea, qui offerat holocautomata, et incendat sacrificium, et csedat victimas omnibus diebus.
Et factum est verbum Domini ad Jeremiam, dicens
20. Hœc dicit Dominus : Si irritum potest fieri pactum meum cum die, et pactum meum cum nocte, ut non si*.
dies et nox in tempore suo,
21. et pactum meum irritum esse poterit cum David, servo meo, ut non sit ex eo filius qui regnet in throno ejus, et levitœ et sacerdotes ministri mei.
22. Sicut enumerari non possunt stel- Ise cseli, et metivi arena maris, sic multiplicabo semen David , servi mei , et levitas, ministres meos.
en les ramenant à l'étaWe, pour voir si leur nombre est complet.
4" Rétablissement du trône de David et du sacerdoce légitime. XXXIII, 14-18.
Passage entièrement messianique. Pour que la restauration soit complète, il est nécessaire que le trône et l'autel soient rétablie.
14-16. Le glorieux héritier de David. — Verbum bonum : la douce et excellente promesse que nous avons déjà rencontrée plus haut, car les vers. 15-16 ne sont guère qu'une reproduction littérale de xxm, 5-6 (voyez le commentaire).
— In diebus illis el in tempore... Désignation solennelle de l'ère du Messie. Cf. vers. 14 et 16.
— Oermen justitite. Beau nom donné an futur libérateur. Of. II Reg. xxra, S (d'après l'hébreu) ; Zach. m , 8 et vi, 12 , etc.
Le sacenioce sera également rétabli
— Non interibit... vir.„ C'est le contraire de
llOMSILNT. — • V.
XXII, 30. — Et de aacerdotibu4t... Mais ces nouveaux prêtres ne seront plus choisis d'une manière exclusive dans la tribu de Lévi, comme il est dit ailleurs (cf. la. Lxvi, 21, etc.). En effet, en rapprochant ce passage de ceux où Jérémie annonce ouvertement la ruine de la royauté et du sacerdoce (par exemple, lu, 18; xxvi, 30; XXX, 21 ; XXXI, 33), on voit sans peine qu'il ne parle plus ici d'institutions spécifiquement Juives, mais de leur restauration idéale dans l'Église chrétienne , grâce au Messie.
5» Ce trône et ce sacerdoce seront éternels. XXXIII, 19-26.
lS-22. Raisonnement identique à celui de zxxi , 36 - 37 : la stabilité des lois de la nature est citée comme un type de celle des promesses divines. — Pactum... cum die... (vers. 20). C.-à-d., le décret en vertu duquel l'ordre des jours et des nuits se peiyétuera sans Interruption jusqu'.i
Jeu. XXXTII, 23 — XXXTV, 1.
Et f.iotnm est verbum Domini ad •Jereiniam, dicens
24. Numquid non vidisti quid populu8 hic locutus sit, dicens : Duse cognationes quas elegerat Dominus abjecta sunt? Et populum meum despexerunt, eo quod non sit ultra gens coram eis.
25. Hsec dicit DominuB : Si pactum meum inter diem et noctera, et leges cselo et terrse non posui ,
26. equidem et semen Jacob et David, servi mei, projiciam, ut non assumam de seraine ejus principes seminis Abraliam, Isaac, et Jacob; reducam enim conversionem eorum, et miserebor eis.
23. La parole du Seigneur fut adressée à Jérémie en ces termes :
24. N'as -tu pas vu de quelle manière parle ce peuple, lorsqu'il dit : Les deux familles que le Seigneur avait choisies ont été rejetées? Ainsi ils méprisent mon peuple, et ne le considèrent plus comme une nation.
25. Ainsi parle le Seigneur : Si je n'ai pas fait mon alliance avec le jour et avec la nuit, et donné des lois au ciel et à la terre,
26. alors aussi je rejetterai la postérité de Jacob et de David , mon serviteur, et je ne prendrai pas, de sa race, des princes de la postérité d'Abraham, d'Isaac et de Jacob; car je ramènerai leurs captifs, et j'aurai compassion d'eux.
CHAPITRE XXXIV
1. Verbum quod factum est ad Jeremiam a Domino, quando Nabuchodonosor, rex Babylonis, et omnis exercitus ejus, universaque régna terrae, quse erant Bub potestate manus ejus, et omnes populi, bellabant contra Jérusalem, et contra omnes urbes ejus, dicens :
L Parole qui fut adressée à Jérémie par le Seigneur, en ces termes, lorsque Nabuchodonosor, roi de Babj'lone, et toute son armée, et tous les royaumes de la terre qui étaient sous la puissance de sa main, et tous les peuples, combattaient contre Jérusalem , et contre toutes les villes qui en dépendaient :
la fin du inoaae. Cf. Gen. i, 14-19. — Pactum... cum David (vers. 21). Sur cette promesse, voyez II Reg. VII, 1-16. — Sirutl enumerari... (vers. 22). Comparalsoti expressive. Cf. Gen. xv, 5; xxn, 17, etc. A la promesse de perpétuité. Dieu ajoute Ici celle d'une multiplication éternelle des races royale et sacerdotale. Cf. I Petr. ii, 9. 23-26. Variation sur le même thème. — Et factum. est... Petite formule d'introduction. Cf. vers. 1, 19, etc. — Populus hic locutvs... Le pronom est très dédaigneux. Il s'agit cependant du peuple de Dieu (non pas des Chaldéens, on «les Égyptiens, on des autres nations païennes du voisinage, comme on l'a quelquefois affirmé) ; •lais 11 est envisagé dans son état d'ingratitude et de défiance envers Jéhovah. — Duae cognationea : les royaumes d'Israël et de Juda. — At^^t^ sunt. Leur état semblait parfaitement Justifier cette expression : tout faisait croire que le Seigneur ava". à Jamais rejeté et abandonné les deux grande» familles de son peuple. — Si pactum meum... (vers. 25). Réponse à ces murmures d'incrédulité. Comp.lesvers. 20 et 21. -- Leges cselo et terrse: lois qui n'ont pas cessé de diriger l'existence des êtres que ces mondes renferment. — Equidem et... prqjieiam... (vers. 26). Il n'est pas possible que Jéhovah délaisse la postérité de David et des trois 'Uustres pa-
triarches Abraham, Isaac et Jacob. — Reditcam... et miserebor... Suave écho de Dcut. xxx, 3.
SECONDE PARTIE
Narration en partie historique, et en partie prophétique , des derniers événements du royaume de Juda. XXXIV, 1 — XLV, 5.
Section I. — Jérémie s'effobce vaikemest DE convertir ses compatriotes avant i.'es-
TIÈRE CONSOMMATION DE LA RUINE. XXXIV
J I. — Deur oracles, relatifs l'nn à SédMas, l'autre aux habitants de Jéi-usalem. XXXIV, 1-22.
!• Prophétie concernant le ro'. XXXIV, 1-7.
Chap. XXXrV. — 1. Introduction. — Nalmchodonoaor... et omins... Long^ue et solennelle énumération des forces qui composaient l'armée chaldéenne, pour montrer l'inutilité de la résistance. Cf. i, 15; rv, 7 et ss. ; v, 10; vi, 22, etc. — Urbes ejua : les villes de Juda qui dépendaient immédiatement de la capitale (cf. xix, 15); entre autres Lachis et Azécha, d'après !• vers. 7. Cette campagne de Nabuchodonosor contre Juda, la dernière de toutes, pulsqu'elis h mi- rtn à l'État juif, ne faisait vralaerabl^bl»-
Jf.r. XXXIV, 2 7.
A. AinRÎ parle le Seigneur, le Dieu d'Israël : Va, H parle à Sédécias, roi de Ouda, et dis- lui : Ainsi parle le Seigneur: Voici, je livrerai cette ville entre les mains du roi de Babylone, et il la brûlera par le feu ;
3. et toi, tu n'échapperas pas à ses mains, mais tu seras pris certainement et livré entre ses mains, et tes yeux verront les yeux du roi de Babylone, et il te parlera bouche à bouche, et tu entreras dans Babylone.
4. Cependant écoute la parole du Seigneur, Sédécias, roi de Juda. Voici ce que te dit le Seigneur : Tu ne mourras point par le glaive,
5. mais tu mourras en paix ; et comme on a brûlé des parfums pour les anciens rois, tes prédécesseurs, ainsi on en brûlera pour toi , et on se lamentera sur toi en'cnant : Hélas, seigneur! car j'ai prononcé cet arrêt, dit le Seigneur.
6. Et le prophète Jérémie dit toutes ces paroles à Sédécias, roi de Juda, dans Jérusalem.
Hœc dicit Dominns. Dtns Israël
Vade, et loquere ad Sedeciani, regem Juda, et dices ad eum : Usée dicit Dominus : Ecce ego tradam civitatem hanc in manus régis Babylonis, et succendet eam igni;
3. et tu non effugies de manu ejus, sed comprehensione capieris, et in manu ejus traderis, et oculi tui oculos régis Babylonis videbunt, et os ejus cum ore tuo loquetur, et Babylonem introibis.
4. Attamen audi verbura Domini, Sedecia, rex Juda. Hsec dicit Dominus ad te : Non morieris in gladio,
5. sed in pace raorieris; et secundum combustiones patrum tuorum, regum priorum, qui fuerunt ante te, sic comburent te , et Vse , domine ! plangent te ; quia verbunj ego locutus sum, dicit Dominus.
6. Et locutus est Jeremias propheta ad Sedeciam, regem Juda, universa verba haec in Jérusalem.
Et exercitus régis Babylonis pugna
nieiit que commencer, et l'on était à !a neuvième année du règne de Sédécias. Cf. IV Rcg. xxv, 1. 2-5. Sort réservé à Sédécias. Comparez la prophétie analogue, xxxn, 3-6». — Tradam civitatem... La destinée de Jérusalem (vers. 2). —
à la mort violente. — Oomburent te ne traduit pas tout à fait exactement l'hébreu, qui porte: On brillera pour toi. Il ne s'agit donc pas de la crémation des cadavres, mais de parfums brûléf auprès d'eux, selon la coutume orientale. Cf.
On fait brûler de l'encens devant un mort. (Peinture égyptienne.)
Celle du roi (vers. 3) : tu non effugies... — Babylonem introibis- captif et humilié. — Attamen audi... Néanmoins Dieu aura pitié de Sédécias Jusqu'à un cervain point (vers. 6). — Non... in gladio. Nabuchodonosor épargna la vie de Sédécias, se contentant de lui faire crever les yeux. Cf. lu, 11. — Les mots 1« pace diésignent une mort naturelle, par opposition
II Par. XVI, 14; xxi, 16, etc. ( Atl.arch., pi. xxvn, fig. 5; pi. xxviii, fig. 7). — Vss, dominel Sur cette formule de lamentation, voyez la note de XXII, 18.
6-7. Jérémie cite de nouveau l'occasion de cet oracle important. Comp. le vers. 1. — Lachis. Voyez Is. xxxvi, 2, et le œmmentalre. — Azecha. Ville ti-ès ancienne, située sur 1» routn
Jer. XXMV, 8-14.
bâtit coniftr Jérnsalom et contre toutes les villes de Juda (}ui étaient restées, contre Lachis et Azécha; car estaient des villes fortes qui étaient restées parmi les villes de Juda.
8. Parole qui fut adressée par le Seigneur à Jérémie, après que Scdécias, roi de Juda, eût fait un pacte avec tout le peuple à Jérusalem,
9. eu publiant que chacun renvoyât libre son serviteur et sa servante qui étaient du peuple hébreu, et qu'ils n'exerçassent pas sur eux leur domination, puisqu'ils étaient Juifs et leurs frères.
10. Tous les princes et tout le peuple écoutèrent donc le roi, et s'obligèrent à- ren ^oyer libres chacun son serviteur et sa servante, et à ne plus exercer de domination sur eux. Ils obéirent, et ils les renvoyèrent.
11. Mais ils changèrent ensuite; ils reprirent leurs serviteurs et leurs servantes qu'ils avaient mis en liberté, et ils les obligèrent de redevenir serviteurs et esclaves.
12. Alors la parole du Seigneur fut adressée à Jérémie , en ces termes :
13. Ainsi parle le Seigneur, le Dieu d'Israël : J'ai fait alliance avec vos pères, le jour où je les ai retirés de la terre d'Egypte, de la maison de servitude, et je leur ai dit :
14. Lorsque sept ans seront accomplis, que chacun renvoie son frère hébreu qui lui aura été vendu ; il te servira pendant six ans, et tu le renverras libre ; mais vos pères ne m'onl pas écouté, et ils n'ont pas prêté l'oreille.
bat contra Jérusalem, et contra omues civitates Juda quœ reliquai erant, contra Lacliis et contra Azecha; hsec enim supererant do civitatibus Juda, urbes munitœ.
8. Verbum quod factura est ad Jeremiam a Domino, postquam percussit rex Sedecias fœdus cum omni populo in Jérusalem ,
9. praedicans ut dimitteret unusquisque servum suum et unusquisque ancillam suam, Hebrseum et Hebrjçam, liberos, et nequaquam dominarentur eis, id est, in Judaeo et fratre suo.
10. Audierunt ergo omnes principes et universus populus, qui inierant p;ictum ut dimitteret unusquisque servum suum et unusquisque ancillam suam liberos, et ultra non dominarentur eis. Audierunt igitur, et dimiserunt.
11. Et conversi sunt deinceps; et retraxerunt servos suos et ancillas suas quos dimiserant liberos, et subjugaverunt in famulos et famulas.
12. Et factum est verbum Domini ad Jeremiam a Domino, dicens :
Hœc dicit Dominus, Deus Israël
Ego percussi fœdus cum patribus vestris, in die qua eduxi eos de terra ^gypti, de domo servitutis , dicens :
14. Cum completi fuerint septem anni, dimittat unusquisque fratrem suum hebrœum, qui venditus est ei; et serviet tibi sex annis, et dimittes eum a te liberuro ; et non audierunt patres vestri me, nec inclinaverunt aurem suam
d'EIeuthéropoHs à Jénsalem, mais dont on n'a pas encore pu déterminer l'emplacement précis.
2° Comment la loi relative à l'afiranchissement des esclaves avait été violée par les habitants de Jérusalem. XXXIV, 8-11.
8-9. Sédéclas rappelle cette loi à ses sujets et en ordonne le rigoureux accomplissement. — Vtrlmm quod... Cette parole de Dieu à Jérémie ne sera citée qu'aux vers. 12 et ss. — Percussit... fœdus. Le vers. 9 Indique l'objet de cette convention : le roi exigeait que l'on observât fidèlement les prescriptions théocratlques, en ce qui concernait l'affranchissement des esclaves de race juive. D'après Ex. xxi, 2 et 88.; Lev. xxv, 39 et ss.; Dent, xv , 12 et ss., tons les esclaves de cette catégorie devaient être mis en liberté après si.\- ans de servitude, ainsi qu'au retour de l'année jubilaire. On avait cessé d'observer cette loi à .léru^alem. Le roi, en prescrivant Lue porctiitUe obéissance, espérait «ans doute
toucher le coeur de Dieu et obtenir la délivrance du royaume. — Et eonversi sunt... i vers. 11). Eébraîsme, pour dire qu'ils revinrent sur leur acte, et imposèrent de nouveau à leurs affranchis le joug de l'esclavage.
3* Jérémie reçoit la mission d'annoncer aux habitants de Jérusalem le châtiment qui leur sera infligé pour leur désobéissance. XXXIV, 12-22.
l'2-16. Indication de la faute. — Verbum Domini... a Domino. Formule extraordinaire. — Bsec dicit... Introduction très solennelle (vers. 13) : le Seigneur rappelle les circonstances parmi lesquelles il avait porté la loi en question. — De domo Servitutis. C'est l'Egypte qui est ainsi nommée, parce que les anciens Hébreux y avaient subi un dur esclavage. Ct. E.x. xui, 3, 14; XX, 2, etc. — Cum cnm,pleti... septem... (vers. 14). liocutlon hébrai(|ne, qui désigne six années révolues et le commencement de la sep-
CC
Tin. XXXIV. 15-19.
15. Et conversi estis vos hodie, et fecistis quod rectum est in oculis meis, ut l)rsedicareiis libertatem unusquisque ad ainicum suum ; et inistis pactum in conepectu meo, in domo in qua invocatum est nomen meum super eam ;
16. et reversi estis, et commaculastis nomen meum, et reduxistis unusquisque servum suura et unusquisque ancillam Buam, quos dimiseratis ut essent liberi et su se potestatis, et subjugastis eos ut eint vobis servi et ancillae.
17. Propterea hsec dicit Dominus : Vos non audistis me, ut prsedicaretis libertatem unusquisque fratri suc et unusquisque amico suo; ecce ego prfedico vobis libertatem, ait Dominas, ad gladium, ad pestem, et ad famem, et dabo vos in comniotionem candis regnis terne.
18. Et dabo viros qui praevaricantur fœdus meum, et non observaverunt verba fœderis quibus assensi suntin conspectu meo, vitulum quem conciderunt in duas partes, et transierunt inter divisioues ejus,
19. principes Juda et principes Jérusalem, ennuchi et sacerdotes, et omnis populus terrse, qui transierunt inter divisiones vituli ;
tièmc. — Non audierunt... On avait donc de bonne heure désobéi à cette loi. — Conversi... vos (vers. 15). Dieu loue ce bon mouvement d'obéissance, mais pour mieux faire ressortir ensuite riiifraction. — Ad amieum suum. Hé-
0i.~eaux de proie déTorant des cadarres. (Bas-relief assyrien.)
bi-aïsme : pour son prochain. De même au vers. 17. — In domo in gtia... Pour donner plus de solennité à la nouvelle convention , Sédéclas avait organisé une cérémonie dans le teujple. — Comwacalastis nomen... (vers. 16). Tout ptché ouirage Dieu et par conséquent ton nom, qui re- 1 itstule son cbseucei
15. Et vous, vous vous értez tournas vers moi aujourd'hui, et vous aviez t'ait ce qui est droit h mes yeux, en publiant la liberté chacun pour son prochain ; et vous avez fait ce pacte devant moi, dans la maison Bur laquelle mon nom a été invoqué ;
16. mais vous êtes revenus en arrière, et vous avez déshonoré mon nom, et vous avez repris chacun votre serviteur et votre servante, que vous aviez renvoyés pour être libres et maîtres d'euxmêmes, et vous les avez obligés de redevenir vos esclaves et vos servantes.
17. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur : Vous ne m'avez pas écouté, en publiant la liberté chacun pour son frèie et chacun pour son ami ; voici que moi je publie, dit le Seigneur, votre liberté pour le glaive, pour la famine, et pour la peste, et je vous rendrai erranta par tous les royaumes de la terre.
18. Je livrerai les hommes qui ont violé mon alliance, et qui n'ont pas observé les paroles du pacte qu'ils avaient fait en ma présence, en coupant un veau en deux, et en passant entre ses morceaux,
19. je livrerai les princes de Juda et les princes de Jérusalem, les eunuques et les prêtres, et tout le peuple du pays, qui ont passé entre les morceaux du veau,
Menace de châtiment. — Libertatem
ad gladium. Il y a dans ces mots une ironie terrible. Laissés en liberté, c-à-d. abandonnés par la protection divine, Ils seront livrés an glaive et à tous les autres genres de mort. — In commottonetn : errants et malheureux sur toute la terre. On hésite sur le sens de l'hébreu, que d'autres traduisent par objet d'effroi, on par ravage. — Et dabo... (vers. 18).
La phrase qui commence ici ne se termine qu'au vers. 20 : Je livrerai ces hommes aux maing de l'ennemi , etc. — Vitulum.
Construction elliptique pour :
t Dabo viros... sicut vitulum... »
Dieu fait allusion au rite très ancien et très expressif qui accompagnait parfois la conclusion û'un contrat : les parties contractantes immolaient une victime, la coupaient en deux, et passaient à travers le corps ainsi découpé, se vouant ellesmêmes à une mort violente si elles ne tenaient pas leurs promesses. Cf. Gen. xv, 10. — Principes Juda... ( vers. 19). On voit par cette nonic-nclature que toutes les classes de la populai tluu avaient adhéré à la couveutiun de Scdé«ùu».
Jer. XXXIV, 20 — XXXV, 2.
20. je les livrerai entre les mains de leurs ennemis et entre les mains de ceux qui en veulent ;"i leur vie, et leurs cadavres seront la pâture des oiseaux du ciel et des bêtes de la terre.
21. Et je livrerai Sédécias, roi de Juda, et ses princes, entre les mains de leurs ennemis, entre les mains de ceux qui eu veulent à leur vie, et entre les mains des armées du roi de Babylone, qui se sont éloignées de vous.
22! C'est moi qui l'ordonne, dit le Seigneur, et je les ramènerai devant cette ville; ils l'attaqueront, ils la prendront et ils la brûleront par le feu ; et je ferai des Wlles de Juda un désert où il n'y aura plus d'habitant.
20. et dabo eos in manus inimicorurn suorum, et in manus quœrentium animam eorum, et erit morticinum eorura in escam volatilibus cœli et beetiis tenœ.
21. Et Sedeciam, regem Juda, et principes ejus, dabo in manus inimicorurn suorum, et in manus quaerentium animas eorum, et in manus exercituum régis Babylonis, qui recesserunt a vobis.
22. Ecce ego praecipio, dicit Dominus, etreducam eos in civitatem hanc, et praeliabuntur adversus eam, et capient eam, et incendent igni ; et civitates Juda dabo in solitudinem, eo quo-l non sit habitator.
CHAPITRE XXXV
1. Parole qui fut adressée à Jérémie par le Seigneur au temps de Joakim, fils de Josias, roi de Juda, en ces termes :
2. Va à la maison des Réchabites, et parle-leur; tu les feras entrer dans la maison du Seigneur, dans l'une des chambres du trésor, et tu leur donneras du vin à Loire.
1. Verbum quod factum est ad Jeremiam a Domino in diebus Joakim, filii Josise, régis Juda, dicens :
2. Vade ad domum Rechabitarum , et loquere eis ; et introduces eos in domum Domini, in unara exedram thesaurorum, et dabis eis bibere vinum.
— Ennuchi : les serviteurs royaux, habituellement pris piirmi les eunuques. — Et Sedeciam... (vers. 21). Le roi et ses ministres reçoivent une mention à part dans la sentence, parce qu'ils avaient manqué de courage pour faire observer rigoureusement la loi. — Qui recesser iiyt... Ce fait sera exposé bientôt (xxxvii, 5) avec plus de détails. Les Chaldéens, apprenant qu'une armée égyptienne s'avançait pour secourir Jérusalem, levèrent momentanément le siège pour se porter à sa rencontre. C'est sous l'impression de la frayeur que les Juifs avalent accepté la condition Imposée par Sédécias; rassurés par le départ des Chaldéens, qu'ils supposaient définitif, Ils violent immédiatement et sans pudeur leurs engagements sacrée. — Ecce ego... (vers. 22). Dieu tirera vengeance de cette légèreté criminelle.
t II. — L'obéissance admirable des RéchaMtes et la perpétuelle désobéissance des J%\ifs. XXXV, 1-19.
1' L'introduction habituelle. XXXV, 1-2.
Chap. XXXV. — 1. Date de cet épisode. — In diebvs Joakim. Ce chapitre et le suivant (cf. xxxvi, 1) nous ramènent d'environ dix-huit ans en arrière, c.-ii-d. de la neuvième et de la dixième ;innée de Sédécias (cf. xxxii, 1; xxxill, l: xxxxv, 1 ) à la quatrième année de Joakim,
2. Jérémie reçoit un ordre du Seigneur relativement aux Réchabites. — Ad domum : dans le sens large d'habitation, ou de famille, puisque les Réchabites étaient campés sous des tentes. — Rechabitarum. Ou nommait ainsi les descendants de Réchab (vers. 6). D'origine madianlte, puisqu'ils avaient le beau -père de Moïse pour ancêtre, ils avalent accompagné les Hébreux en Palestine, et s'étaient fixés les uns au sud de la tribu de Juda, les autres près de Cadès, dans la tribu de Nephthali. Cf. Num. x, 29; Jud. 1,16, et IV, 11; I Reg. xv, 6; xxvn, 10; II Par. Il, 66, etc. D'après le vers. 11, ceux que nous trouvons à Jérusalem s'y étaient réfugiés pour échapper à l'invasion chaldéenne, car Nabuchodonosor venait précisément de pénétrer en Palestine à cette époque du règne de Joakim. Cf. IV Reg. XXIV, 1. — Exedram. thesaurorum. L'hébreu dit simplement : l'une des chambres. Il y avait dans le temple , autour du sanctuaire proprement dit, divers appartements qui servaient de magasins ou de lieux de réunion. Ct. n Par. XXXI, 11; Esdr. x, 6; Neh. x, 38, etc. (.Atl. archéol., pi. xcvii, flg. 3,4; pi. xcix, flg. 1,2). — Et dabis... vinum. Ce qui était, d'après la suite du récit, entièrement opposé aux règles que les Réchabites faisaient profes- Bion de pratiquer.
Jer. XXXV, 3-6.
3. Et aRsnmpsî Oezonîara, filium Jeremise, filii Ha})sani3e, et fratres ejus, et oranes tilios ejus, et universatn domum Rechabitarum,
4. et introduxi eos in domum Domini, ad gazoph^'lacium filionim Hanaa, filii Jegedeliae, liominis Dei, quod erat juxta gazophylacium principum, super thesaurum Maasise, filii Sellum, qui erat custOB vestibuli ;
5. et posui corara filiis domus Rechaliitarum scyphos plenos vino, et calices, et dixi ad eos ; Bibite vinum.
6. Qui responderunt : Non bibemus vinura, quia Jonadab, filius Rechab, pater n ester, prajcepit nobis, dicens : Non bibetis vinum, vos et filii vestri, iisque in sempiternum;
3. Alors je pris JézonîaR, ffls de Jerémie, fils d'Habsanias, ses frères, et tous ses fils, et toute la maison des Réchabites ,
4. et je les fis entrer dans la maison du Seigneur, dans la chambre des fils d'Hanan, fils de Jégédélias, homme de Dieu, prés de la chambre des i^riuces, au-dessus de la chambre de Maasias, fils de Sellum, qui était le gardien du vestibule ;
5. et je mis devant les fils de la ûiaison des Réchabites des coupes pleines de vin et des calices, et je leur dis : Buvez du vin.
6. Ils répondirent : Nous ne boirons pas de vin, car Jonadab, notre père, fils de Réchab, nous a donné cet ordre :
Vous ne boirez jamais de vin, vous et vos enfants;
2° ObtMssance parfaite des Réchabites. XXXV,
La tentation. — Jezoniam. C'était sans
Eunuquee as^> riens portant des coupes. (D'après un bas - relief.)
doate le chef de la troupe des réfugiés. — Ad gazophylaçiinnCyerR. 4).Hébr.: dans la chambre; comme au vers. 2. — Le titre hominis Dei éqnl- Vitut vraisemblablement à celui de prophète. Le
mot fiUomm doit donc se prendre dans le sens large de disciples. Comparez l'appellation analogue de « fils des prophètes » (IV Reg. ii, 15; VI, 1 ; Am. vn, 14, etc.). La « chambre d'Hanan » était le local où ce saint personnage donnait ses leçons. — Svper thesaurum Maasise. Hébr. :
au-dessus de la chambre de Maasias. — Custos veslibuZi.
Hébr. : gardien du setill.
Fonction Importante , qui parait avoir consisté à garder les parxMs extérieurs et Intérieurs du temple. D'après LU, 24, et IV Reg. xxv, 18, il y avait trois gardiens dn seuil. — Scyphon: de grands cratères , qui servaient à remplir les coupes ordinaires (calices). Voyez l'Atl. archéol., pi. xxrv, flg 1,2, etc.
6-11. Les Réchabites refusent absolument de transgresser les lois de leur famille. — Non bibemtLs... Réponse très énergique. Et pourtant c'était un prophète qui leur avait dit de boire du vin, et cela dans le temple, de sorte que l'ordre semblait venir de Dieu lui ■ même.
— Quia Jonadab.^ Ils motivent leur refus , en racontant l'origine de leur sévère abstinence. Jonadab est célèbre dans l'histoire de Jéhu , pour avoir prêté son concours & ce prince lorsqu'il ses forces contre le cnltc de 15 et ss. — Prxeepit no-
lutta de toutes
Baal. Cf. IV Reg.
bis... La vie prescrite par Jonadab à sa famille
était, au fond, celle que mènent les tribus no-
Jer. XXXV, 7-16.
7. et vous ne bâtirez pas tle maisons , vous ne sèmerez pas de grains, vous ne planterez pas de vignes, et vous n'en aurez point à vous; mais vous habiterez BOUB des tentes tous les jours de votre vie, a lin que vous viviez longtemps dans le i)a}8 où vous êtes comme des étrangers.
8. Nous avons donc obéi à la voix de Jonadab, notre père, fils de Réchab, dans toutes les choses qu'il nous a ordonnées, et nous n'avons pas bu de vin tous les jours de notre vie, ni nous, ni nos femmes, ni nos fils, ni nos filles,
9. et nous n'avons pas bâti de maisons pour y habiter, et nous n'avons pas eu de vignes, ni de champs, ni de blùs ;
10. mais nous avons habité sous des tentes , et nous avons obéi en tout à ce qne Jonadab, notre père, nous a ordonné.
11. Mais lorsque Nabuchodonosor, roi de Babylone, est monté contre notre pays, nous avons dit : Allons, entrons dans Jérusalem, à l'abri de l'armée des Chaldéens et de l'armée de Syrie; et nous sommes restés à Jérusalem.
12. Alors la parole du Seigneur fut adiessée à Jérémie en ces termes :
13. Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël: Va, et dis aux hommes de Juda et aux habitants de Jérusalem : Ne recevrez - vous pas d'instruction, et n'obéirez-vous pas à mes paroles? dit le Seigneur.
14. Les paroles de Jonadab, fils de R'-chab, par lesquelles il a ordonné à ses enfants de ne pas boire de vin, ont été efficaces, et ils n'en ont pas bu jusqu'à ce jour, car ils ont obéi à l'ordre de leur
{)ère; mais moi, je vous ai parlé, me evant dès le matin pour vous parler, et vous ne m'avez pas obéi.
16. Et je vous ai envoyé tous mes serviteurs les prophètes, me levant dès le
7. et doraum non aedificabltis, et senientem non seretis, et viueas non plantabitis, nec habebitis ; sed in tabernacuiis habitabitis cunctis diebus vestris, ut vivatis diebus multis super faciem teiT» in qua vos peregrinamiui.
Obedivimus ergo voci Jonadab, fili
Rechab, patris nostri, in omnibus qu»
prœcepit nobis, ita ut non biberemus vinum, cunctis diebus nostris, nos, et mulieres nostrae, filii, et filiœ nostrse,
9. et non sedificareraus domos ad habitandum; et vineam, et agrum, et sementem non habuimus ;
10. sed habitavimus in tabernaculis, et obedientes fuimus juxta omnia quae prsecepit nobis Jonadab, pater noster.
11. Cum autem ascendisset Nabuchodonosor, rex Babylonis, ad terram nostram, diximus : Venite, et ingrediamur Jérusalem, a facie exercitus Chaldaeorum, et a facie exercitus Syriae ; et mansimus iû Jérusalem.
Et factum est verbum Domini ad Jeremiam, dicens
13. H sec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Vade, et die viris Juda et habitatoribus Jérusalem : Numquid non recipietis disciplinam, ut obediatis verbis meis? dicit Dominus.
14. Prsevaluerunt sermones Jonadab, filii Rechab, quos prœcepit filiis suis ut non biberent vinum, et non biberuntiisque ad diem hanc, quia obedierunt prascepto patris sui; ego autem locutus sum ad vos, de mane consurgens et loquens, et non obedistis mihi.
15. Misique ad vos omnes servos meos, prophetas, consurgens diluculo mittens-
mades du désert; ses rigueurs et sa simplicité contrastaient avec le luxe et les excès qui régnent dans les villes. Le but de Jonadab était évidemment de préserver sa race de la corruption qui avait tout envahi. — Sementem non seretis. Ils achetaient le blé dont Us avalent besoin. Leurs troupeaux leur fournissaient la plupart de leurs aliments. — Ut vivatis... Promesse que Dieu daigna confirmer et réaliser. Comp. le verset 19. — Obeaivimus ergo... Obéissance d'environ trois siècles, qu'ils trouvent cependant toute naturelle , dans leur candide récit (vers. 8 et *«.). — Exo citiis Sj/riee (vers. 11'). Les Syriens
étaient alors alliés à Nabuchodonosor. Cf. IT Reg. XXIV, 2.
3" Les Juifs, au contraire, ne cessent de désobéir à leur Dieu. XXXV, 12-16.
12-16. Antithèse saisissante. Jérémie reçoit une nouvelle révélation, dans laquelle Jéhovah fait aux Juifs l'application de la noble conduite des Réchabites. — Obediatis verbis meis (vers. 13). Le pronom est fortement accentué : les ordres de Dieu lui -môme, et non pas seulement ceux d'un ancêtre lointain, — Prsevaluerunt (vers. 14). Littéralement dans l'hébreu : ont été établis (solidement). — Eyo autem i<h
jER. XXXV, 16 -XXXVI, 1.
que, et dicens : Convertimiui unusquisque a via sua [lessima, et boua i'acite studia vestra; et nolite sequi deos aliènes, neque colatis eos, et habitabitis in terra quani dedi vobis et patiibus vestris; et non inclinastis aurem vestiain, neque audistis me.
16. Firmaverunt igitur filii Jonadab, filii Rechab, prseceptum patris sui, quod praeceperat eis ; populus autem iste non obedivit mihi.
17. Idcirco hœc dicit Uominus exercituum, Deus Israël : Ecce ego adducam super omnes habitatores Jérusalem universara afflictionem,quamlocutus sum adversum illos, eo quod locutus sum ad illos, et non audierunt; vocavi illos, et non responderunt mihi.
18. Domui autem Rechabitarum dixit Jeremias : H sec dicit Dominus exercituuni , Deus Israël : Pro eo quod obedistis prsecepto Jonadab, patris vestri, et custodistis omnia mandata ejus, et fecistis uni versa quae praecepit vobis,
19. propterea haec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Non deficiet vir de stirpe Jonadab, filii Rechab, stans in conspectu meo cunctis diebus.
matin pour les envo;)<ir, et disant : Revenez chacun de sa voie mauvaise, et améliorez vos penchants ; ne suivez pas les dieux étrangers, et ne les adorez pas, et vous habiterez dans le pays que j'ai donné à vous et à vos pères; et vous n'avez pas prêté l'oreille, et vous n'avez pas écouté.
16. Ainsi les enfants de Jonadab, fila de Rechab, ont exécuté l'ordre que leur père leur avait donné; mais ce peuple ne m'a point obéi.
17. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël:
Voici, je ferai venir sur Juda, et sur tous les habitants de Jérusalem, tous les maux que j'ai prédits contre eux, parce que je leur ai parlé, et ils n'ont pas écouté; je les ai appelés, et ils ne m'ont pas répondu.
18. Mais Jérémie dit à la maison des Réchabites : Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Parce que vous avez obéi au précepte de Jonadab, votre père, parce que vous avez gardé tous ses ordres, et fait tout ce qu'il vous a commandé,
19. à cause de cela, ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Il ne manquera jamais à Jonadab, fils de Rechab, d'hommes de sa race oui se tiennent en ma présence.
CHAPITRE XXXVI
1. Et factum est in anno quarto Joakim, filii Josite, régis Juda, factum est verbum hoc ad Jeremiam a Domino, di-
cuitts... Le Seigneur aussi avait donné des ordres à son peuple, les inculquant et les renouvelant de toutes manières, pour faciliter l'obéissance.
— Finnaveruiit... (vers. 16). Hébraïsme expressif. On consolide une loi en y étant fidèle.
4» Menaces à l'adresse des Juifs récalcitrants, promesses p«ir les Réchabites. XXXV, 17-19.
17. Les menaces. — Âfflictionem quam locutux... : tous les malheurs que Jérémie avait été chargé de prophétiser depuis de longues années.
lM-19. La récompense. — Non deficiet...
(vers. 19). De même que la désobéissance des uns sera châtiée par la ruine, ainsi la fidélité des autres sera récompensée par la prospérité.
— Les mots stans in œnspectu mto... n'ont pas ici le sens spécial de servir dans les cérémonies du culte, à la facondes prêtres et des lévites (e£ XV, 10; Deut. x, H; Ps. cxxxiil, 1, etc.); I«u>' signirtcaLio'i est toute générale : se tenir devant
l.La quatrième année de Joakim, fils de Josias, roi de Juda, la parole du Seigneur fut adressée à Jérémie, en ces termes :
Dieu comme un fidèle serviteur (if. vu, 10; Jos. xxrv, 1 : I Reg. vi, 20; III Reg. i, 2, etc.). — Cunctis diebus. L'oracle aurait reçu un accomplissement tout à fait littéral, s'il est vrai, comme le pensent quelques interprètes, qu'il existe encore des Réchabites dans là Mésopotamie et dans l'Yémen. Mais le fait est loin d'être prouvé, et les Réchabites en question sont plutôt musulmans qu'adorateurs du vrai Dieu. Voyez Knabenbauer, Comm., p. 435. D'ailleurv, une promesse de ce genre est suffisamment réalisée par tme durée très longue, sans qu'il soit nécessaire de la prendre d'une manière absolue.
§ III. — Le roi Joohim fait brûler le livre des prophéties de Jérémie. XXXVI ,1-32.
1" Dieu ordonne au prophète de consigner sts
orack'S par écrit; ce qui a lieu. XXXVI, 1-7,
CiiAi'. XXXVI. — 1-3. L'ordre du Selgiiem .
Jer. XXXVl, 2 8.
2. Prends un livre, et tu y écriras toutes les paroles que je t'ai dites contre Israël et Juda, et contre tous les j)euples, depuis le jour où je t'ai parlé, au temps de Josias, jusqu'à ce jour;
3. peut-être, quand la maison de Juda entendra tous les maux que je pense lui faire, reviendront-ils chacun de ses voies criminelles, et je pardonnerai leur iniquité et leurs péchés.
4. Jérémie appela donc Baruch, fils de Néiias, et Baruch écrivit dans un livre, sous la dictée de Jérémie, toutes les paroles que le Seigneur lui avait dites.
5. Jérémie donna ensuite cet ordre à Baruch : Je suis enfermé, et je ne puis pas entrer dans la maison du Seigneur.
6. Entres -y donc, toi, et lis, dans le livre où tu as écrit sous ma dictée, les paroles du Seigneur aux oreilles du peuple, dans la maison du Seigneur, au jour du jeûne ; tu les liras aussi aux oreilles de tous les habitants de Juda, qui viennent de leurs villes ;
7. peut-être leur prière tombera-t-elle devant le Seigneur, et reviendront- ils chacun de sa voie mauvaise, car grande est la fureur, l'indignation dont le Seigneur a menacé ce peuple.
8. Baruch, fils de Nérias, fit tout ce que le prophète Jérémie lui avait ordonné,
2. Toile voliimen libri, et scribes iu 60 omnia verba quse locutus sura tibiadversum Israël et Judam, et adversum omnes gentes, a die qua locutus suni ad te, ex diebus Josise, usque ad diera hanc;
3. si forte, audiente domo Juda universa mala quae ego cogito facere eis, revertatur unusquisque a via sua pessima, et propitius ero iniquitati et peccato eorum.
4. Vocavit ergo Jeremias Baruch, filium Neriae ; et scripsit Baruch ex ore Jeremise omnes sermones Do mini quos locutus est ad eum, in volumine libri.
5. Et prœcepit Jeremias Baruch, dicens : Ego clausus sum, nec valeo ingredi domum Domini.
6. Ingredere ergo, tu, et lege de volumine in quo scripsisti ex ore meo verba Domini, audiente populo in domo Domini, in die jejunii ; insuper et audiente uni verso Juda, qui veniunt de civitatibus suis , leges eis ;
7. si forte cadat oratio eorum in conspectu Domini, et revertatur unusquisque a via sua pessima, quoniam magnas furor et indignatio est quam locutus est Dominus ad versus populum hune.
8. Et fecit Baruch, filius Neriae, juxta omnia quae prseceperat ei Jeremias pro-
— In anno quarto... Voyez la note de \xxv, 1.
— Volumen lihri. C.-àd., un rouleau de parehcmiu. « Plusieurs peaux étaient cousues ensemble et attachées à un montant de bois , parfois à deux. L'écrit était arrangé en colonnes parallèles au montant, de sorte que, au fur et à mesure que le parchemin était déroulé d'une extrémité à l'autre, on pouvait lire successivement les colonnes. » Voyez VAtl. archéol., pi. Lxvii , flg. 8 ; pi. Lxvin , fig. 2 ; pi. lxx, flg. 2, 3.
— Seribes... omnia verba... La mission de Jérémie (Uirait alors depuis vingt - trois ans ; mais 3a mémoire et les notes fragmentaires auxquelles 11 est fait allusion à plusieurs reprises <cf. xxii, 30, et XXX, 2) pouvaient, sans parler de l'Inspiration , lui fournir aisément la substance des oracles qu'il avait eus à proférer contre les .Juifs.
— Adversum Israël et Judam. Les LXX ont In : contre Jérusalem et Juda; variante qui paraît mériter la préférence, puisque Jérémie n'a presque pas prophétisé contre Israël. — Et. adversum... gentes. Cf. xxv. 19 et ss. Plusieurs des oracles actuellement placés à la fln du livre (cb^p. xLVi-Li) étalent sans doute connus alors et devaient faire partie du rouleau. — A die qua locutus... Cf. i, '2, 4 et ss., et riiiuoil., i>- 51 J.— Si forte... revertatur... (vers. 3). C'est
donc dans un dessein de miséricorde et de bonté que Dieu donnait cet ordre à Jérémie. Riea n'était plus capable d'impressionner l'esprit et le cœur des Juifs que la lecture de cette longue série de menaces. Voyez les vers. 11 et ss. , 14 et ss.
4-7. L'exécution de l'ordre. — Vocavit.. Baruch : son secrétaire , déjà mentionné plus haut, xxxii, 12-13. — Ego clausus... Non pas emprisonné, coiume en deux autres passages (xxxiii, 1, et XXXIX, 15), puisqu'il ressort du vers. 19 que Jérémie était libre de ses mouvemects, mais empêché pour quelque motif que l'on ne saurait déterminer avec certitude. Le prophète était devenu très impopulaire, et il prévoyait probablement qu'il ne pourrait lui-même faire la lecture de ses oracles sans mettre sa vie en péril. — In die jejunii (vers. 6). Voyez le vers. 9, et le commentaire. — Si... cadat oratio... (vers. 7). Métaphore qui revient plusieurs fols encore dans l'hébreu. Cf. xxxvii, 20 (Vulg. 19); xxxviii, 26. « On dépose une requête aux pieds du souverain. »
2» Baruch Ut le livre de Jérémie devant le peuple et devant les princes. XXXVI, 8-19.
8-10. Lei-ture devant le peuple. — Et fecit... Ip vers. 8 raconte sommairement le fait, que
CG
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l)heta, legens ex volumine eeniioiies Duniiiii in donio Domini.
9. Factum est autem in anno quinto .Ioakim,filii Josia, régis Juda, in mense nono, prœdicaverunt jejuniura in consjjectu Domini omni populo in Jérusalem, et universœ multitudini quse conflnxerat de civitatibus Juda in Jérusalem.
10. Legitque Baruch ex volumine sermones Jeremiae in domo Domini, in gazophj'lacio Garaariae, filii Saphan, scribse, in vebtibulo superiori, in introitu portée novae domus Domini, audiente omni populo.
11. Cumque audisset Michseas, filius Gamarise, filii Saphan, omnes sermones Domini ex libro,
12. descendit in domura régis, ad gazophylacium f^cnbae, et ecce ibi omnes principes sedebant : Elisama sciiba, et Dalaias, filius Semeiae, et Eluathan, filius Achobor, et Gamarias, filius Saphan, et Sedecias, filius Hananiae, et universi principes;
13. et nuntiavit eis Michseas omnia verba quae andivit, legente Baruch ex volumine in auribus populi.
14. IVIiserunt itaque omnes principes ad Baruch Judi, filium Nathanise, filii Selemise, filii Chusi, dicentes : Volumen ex que legisti, audiente populo, sume in manu tua, et veni. Tulit ergo Baruch, filius Nerise, volumen in manu sua, et venit ad eos.
15. Et dixorunt ad eum : Sede, et lege hiU'C in auribus nostris. Et legit Baruch in auribus eorum.
et il lut dans le livre les paroles du Soigneur, dans la maison du Seigneur.
9. La cinquième année de Joakim, fils de Josias, roi de Juda, au neuvième mois, on publia un jeûne devant le Seigneur à tout le peuple qui était à Jérusalem, et à toute la multitude qui avait afflué des villes de Juda à Jérusalem. -
10. Et Baruch lut dans le livre les paroles de Jéréraie dans la maison du Seigneur, dans la chambre de Gamarias, fils de Saphan, le secrétaire, dans le vestibule supérieur, à l'entrée de la porte neuve de la maison du Seigneur, aux oreilles de tout le peuple.
11. Et lorsque Michée, fils de Gamarias, fils de Saphan, eut entendu toutes les paroles du Seigneur écrites dans le livre,
12. il descendit à la maison du roi, dans la chambre du secrétaire, où tous les princes étaient assis : Elisama le secrétaire : Dalaïas, fils de Séméïas ; Elnathan, fils d' Achobor ; Gamarias, fils de Saphan ; Sédécias, fils d'Hananias, et tous les princes;
13. et Michée leur rapporta toutes les paroles qu'il avait entendues lorsque Baruch lisait dans le livre aux oreilles du peuple.
14. Tous les princes envoyèrent donc vers Baruch Judi, fils de Nathanias, fils de Sélémias, fils de Chusi, pour lui dire : Prends dans ta main le livi-e dans lequel tu as lu aux oreilles du peuple, et viens. Baruch, fils de Nérias, prit donc le livi'e dans sa main, et il vint auprès d'eux.
15. Et ils lui dirent : Assieds -toi, et lis ces choses à nos oreilles. Et Baruch lut à leurs oreilles.
les versets suivants exposent i)lu8 en détail. — In anno quinlo. Jérusalem avait donc été prise une première fois par Nabuchodonosor. Cf. xxiv, 1; II Par. xxxvi, 6-7. Ce fait rendait la lecture plus frappante. — In mense nono. Il s'appelait Mslev en hébreu (Vulg., « casleu »), et correspondait en partie à notre mois .le décembre. Comp. le vers. 22, et Neh. i, 1 ; l Mach. i, 54, etc.
— Praedicaveru'it jejunium : non pas le grand )cû "" annuel connu sons le nom de Tôm klppmi ou Jour de pardon , car 11 avait lieu au gipCième mois (cf. l-ev. xvi, 29; xxiii,27),. mais un jeûne extraordinaire, comme on en publiait parfois aux époques de danger ou de malheur. Cf. Joël, i, 14: Jon. m, 5 et ss., etc.
— In gazophylacio (vers. 10). Voyez les notes de xxxv, 2 et 4. — Saphan scrihs:. Saphan avait déjà exercé sous Josias cette fonction de chancelier royal. Cf. IV Beg. xxii, S. /n vestibule
superioH. Les diver« parvis du temple « s'élevaient en gradins, de telle sorte que le plus Intérieur, celui des prêtres, était aussi le plus haut de tous ». C'est de lui qu'il s'agit ici. Voyez VAtl. arch., pi. xcix, flg. 1,2. — Porlst novfe. Voyez la note de xxvi, 10.
11-19. Lecture devant les princes. — Cumque.. Hichœas... Vivement ému par ce qu'il venait d'entendre, Il alla aussitôt avertir son père, qui était alors au palais du -ol (in domum régis, yen. 12). Sur l'expression descendit, voyei I xxn, 1, et XXVI, 10). — 761... ?)rincipe.s ; le» personnages les plus importants du royaume assemblés pour traiter des affaires du pays (sedebant). Ils sont pour la plupart inconnus. Sur Elnathan, voyez xxvi, 22. — Miserunt... ad Baruch (vers. 14) : frappés h leur tour, et désireux de mieux connaître le livre qui avait produit une impression si profonde. -- Smîeivers. 16).
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If). Lors donc qu'ils eurent entendu toutes ces paroles, ils u'eatre-regardèrent tous avec stupéfaclion, et ils dirent à Baruch : 11 faut que uous rapporLioiis au roi toutes ces iviroles.
17. Et ils l'interrogèrent, en disant : Indi(iue-nous comment tu as écrit toutes cos paroles sous sa dictée.
18. Baruch leur répondit : Il dictait de sa bouche toutes ces paroles comme s'il me les eût lues, et moi je les écrivais dans ce livre avec de l'encre.
19. Les princes dirent à Baruch : Va, et cache -toi, ainsi que Jérémie, et que personne ne sache où vous serez.
20. Ils allèrent ensuite auprès du roi, dans la cour, laissant le livre en dépôt dans la chambre d'Elisama, le secrétaire, et ils rapportèrent toutes les paroles aux oreilles du roi.
21. Alors le roi envoya Judi pour prendre le livre ; Judi l'ayant pris dans la chambre d'Elisama, le secrétaire, le lut aux oreilles du roi et de tous les princes qui se tenaient autour du roi.
22. Or le roi était assis dans la maison d'hiver, au neuvième mois, et un brasier plein de charbons ardents était placé devant lui.
Et dixerunt principes ad Baruch
Vade, et abscondere, tu et Jeremias, et nemo sciât ubi sitis.
20. Et ingressi sunt ad regem in atrium; porro volumen commendaverunt in gazophylacio Elisamse scribae ; et nuntiaverunt, audiente rege, omnes sermones.
21. Misitque rex Judi ut snmeret volumen ; qui tollens illud de gazoptiylacio Elisamae scriba;, legit, audiente rege et universis principibus qui stabant circa regem.
22. Rex autem sedebat in domo hiemali, in mense nono, et posita erat arula coram eo plena prunis.
Cumque legisset Judi très pagellas
Marque de respect et de sympathie qu'ils donnent au secrétaire du prophète. Ils étalent bien disposés pour lui et pour son maître. Voyez le yei'S. 19. — Obshipuerunt... ad proximum (yen. 16). Hébraïstne très expressif : ils s'entre-rcgar-
Scribes égyplien.s écrivant snus la dictée. (Peinture autittue. )
datent stupéfaits et troublés. — Nuntiare debemus... Ils croient devoir avertir le roi, espérant sans doute qu'il serait frappé, lui aussi, et qu'il prendrait des mesures pour écarter les inalheuis dont lis étaient tous menacés. — Quowodo scripsisti... (vers. 17). Ils veulent savoir
exactement quelle a été la part de Baruch dans la composition du livre :1e prophète a-t-li tout dicté, ou bien a-t-ll abandonné la rédaction k son secrétaire? Baruch les renseigne aussitôt pleinement, par une petite description très vivante : ^a; ore «MO... (vers. 18). — Ab8eovdere...(Yem,19). Les princes connaissaient le monarque, et prévoyaient que la situation de Jérémie et de son secrétaire ne serait pas sans péril.
3» Joakim met en pièces et fait brûler le livre. XXXVI, 20-26.
20-21. On lit au roi les oracles de Jérémie. — Volumen œmmendaverunt... Ils n'emportèrent pas avec eux le précieux rouleau, mais ils le laissèrent prudemment dans le temple. — Omnes sermoves. Hébraïsrae : tout ce qui s'était passé. — Misitque rex... Joakim voulut voir de ses propres yeux le livre qui faisait tant de bruit.
22-26. Le roi détruit le parchemin d'une manière sacrilège. — In domo hiem/ili. C.-à-d. dans la partie la plus intérieure et la pins chaude du palais ; on y résidait pendant l'hiver. Le mois de décembre (in mense nono ; note du vers. 9) est assez souvent pluvieux et froid à Jérusalem. — Arula: un brasier, ou bassin de métal dans lequel les Orientaux font brûler de la braise pour se chautfer. Cf. Joan. xviii, 18, et YAtl. archéol., pi. xvin, flg. 7. — Très pagellas (vers. 23) : trois des colonies mentionnées plus haut (note du vers. 2). — Scalpelhj scribae . ^veo un canif sci'blable & celui dont se servuleiit
r.To
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vel quatnor, sd<1it illnd .-scalpello 8cribat, et projecit in igiif'm qui erat super arulam, donec cunsumeretur onine volumen igni qui erat in arula.
24. Et non timuerunt, neque scideruut vestimenta sua rex et omnes servi ejus qui audierunt universos sermones istos.
25. Verumtamen Elnathan, et Dalaias, et Gamarias, contradixenint régi, ne combureret librum ; et noa aadivit eos.
26. Et praecepit rex Jeremiel, filio Amelech, et Saraiae, filio Ezriel, et Seleniise, filio Abdeel, ut comprehenderent Baruch scribam , et Jeremiam prophetain ; abscondit autem eos DominuB.
27. Et factum est verbum Domini ad Jeremiam prophetam, postquam combusserat rex volumen et sermones quos scripserat Baruch ex ore Jereraiœ, dicens :
28. Rursum toile volumen aliud, et scribe in eo omnes sermones priores qui erant in primo voluraine,quod combussit Joakim, rex Juda.
Et ad Joakim, regom Juda, dices
Hsec dicit Dominus : Tu cornbussisti volumen illud, dicens : Quare sciipsisti in eo annuntians : Festinus veniet rex Babylonis, et vastabit terram hanc, et cessare faciet ex illa hominem et jumentum?
30. Propterea hœc dicit Dominus contra Joakim, regem Juda : Non erit ex eo qui sedeat super solium David, et cadaver ejus projicietur ad sestum per diem, et ad gelu per noctem.
31. Et visitabo contra eum, et contra semen ejus, et contra servos ejus, ini-
pages, le roi coupa le livre avec le canif du secrétaire, et le jeta dans le feu du brasier, jusqu'à ce que tout le volume fût consumé dans le feu du brasier.
24. Le roi et tous ses serviteurs, qui entendirent toutes ces paroles, ne furent pas effrayés et ne déchirèrent pas leurs vêtements.
25. Cependant Elnathan, Dalaïas et Gamarias avaient prié le roi de ne pas brûler le livre; mais il ne les écouta pas.
26. Et le roi ordonna à Jérémie, fils d'Amélech, à Saraïas, fils d'Ezriel, et à Sélémias, fils d'Abdéel, d'arrêter Baruch, le secrétaire, et le prophète Jérémie ; mais le Seigneur les cacha.
27. Et la parole du Seigneur fut adressée au prophète Jérémie, après que le roi eut brûlé le livre où étaient les paroles que Baruch avait écrites sous la dictée de Jérémie , et il lui dit :
28. Prends un autre livre, et écris -y toutes les paroles qui étaient dans le premier livre, qu'a brûlé Joakim , roi de Juda.
29. Et tu diras à Joakim, roi de Juda : Ainsi parle le Seigneur : Tu as brûlé ce livre, en disant : Pourquoi y as-tu écrit et annoncé que le roi de Babylone viendra en toute hâte pour- ravager ce paj's, et pour en faire disparaître les hommes et les bêtes?
30. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur contre Joakim, roi de Juda :
Aucun prince issu de lui ne sera assis sur le trône de David, et son cadavre sera jeté à la chaleur pendant le jour, et à la gelée pendant la nuit.
31. Je visiterai en lui, et dans sa race, et dans ses serviteurs, leurs iniquités, et
les scribes pour couper leur parchemin, pour tailler leurs calâmes, etc. — Et non timuerunt... (vers. 24). Réflexion par laquelle le narrateur met en relief l'abominable sang -froid de Joakim. Joslas , son père , avait manifesté un saint effroi, lorsqu'on lui lut le rouleau authentique de la loi, récemment découvert. Cf. IV Reg. x.xii, 11-13. — Ferwwitamert... (vers. 25). Protestation courageuse de trois des princes (comp. le vers. 12): elle fut malheureusement Inutile. Elisaraa, Instruit par les événements, s'était beaucoup amélioré depuis l'épisode raconté plus haut, xxvi, 2?; car il était prêt alors à exécuter tous les ordres du roi impie. — PraeKpit rex... (vers. 26). Un mandat d'arrêt est lancé contre Jérémie et contre Baruch. — AmeXech. L'hébreu hammélek serait, suivant quelques Interprètes, le nom coniuiuu qui sIgnIQe « le roi d. C'est alisi ou'ont
traduit les LXX et les autres versions anciennes; mais la Vulgate a eu raison de regarder ce mot comme un nom propre, puisque Joakim n'eut qu'un flis, Joachin. — Abscondit... Dominus : probablement d'une manière miraculeuse, comme semblent l'indiquer les expressions. Cf. lll Reg. xviiT, 12? IV Reg. VI. 18 et ss.
4° Le livre du prophète est reconstitué, et complété par un oracle relatif à Joakim. XXXVI, 27-32.
27-28. Le Seigneur ordonne à Jérémie <le reconstituer le manuscrit brûlé.
29-31. Prophétie spéciale contre le monarque sacrilège. — Tu combusxisti... Dieu rappelle à Joakim son crime récent (vers. 29), puis il prononce sa sentenoe (vers. 30-31). — Non erit ex eo... Privation de descendants royaux. Joachin, fils do Joakim. ne régna que trois mou
Jetî. XXXVI, ?,2 - XXXVTT,
jo ferai venir sur eux, sur les liahitants de Jérusalem et sur les hommes de Juda, tous les maux que je leur ai prédits, sans qu'ils m'aient écouté.
32. Jérémie prit donc un antre livre et le donna à Baruch, fils de Nérias, le secrétaire, qui y écrivit sous la dictée de Jérémie toutes les paroles du livre qu'avait brûlé Joakim, roi de Juda; et en outre beaucoup d'autres paroles qui n'étaient pas dans le premier furent ajoutées.
quitiiles suas; et auduram super uv^ , et Rupor habitatores Jérusalem, et super viros Juda, orane raalum quod locutus 8um ad eos, et non audierunt.
32. Jeremias autem tulit voUimen aliud, et dédit illud Baruch, filio Neriae, scribse, qui scripsit in eo ex ore Jeremiae omues sermones libri quera combusserat Joakim, rex Juda, igni ; et insnpei additi sunt sermones multo plures quam antea fuerant.
CHAPITRE XXXVII
1. Le roi Sédécias, fils de Josias, régna à la place de Jéchonias, fils de Joakim ; Nabuchodonosor, roi de Babylone, l'établit roi dans le pays de Juda ;
2. mais il n'obéit pas, ni lui, ni ses serviteurs, ni le peuple de Juda, aux
_ 1. Et regnavit rex Sedecias, filius Josiae, pro Jechonia. filio Joakim, quem constituit regem Nabuchodonosor, rex Babylonis, in terra Juda;
2. et non obedivit, ipse et servi ejus, et populus terrae, verbis Domini, qus»
et fut déporté à Babylone. Cf. xxn , 25 et ss. ; IV Reg. XXIV , 8 et ss. — Cadaver ejvs.^ Privation de sépulture. Voyez xxn, 18-19, et le commentaire.
32. Jérémie et Baruch reconstituent ensemble le livre des prophéties. — Insuper additi... Hébr. :
Beaucoup d'autres paroles semblables ( au lieu de multo \ . . quam antea ) y furent ajoutées.
§ IV. — Jérémie est jeté en prison.
XXXVII, 1 — XXXVIII
1° Introduction. XXXVII, 1-2.
Chap. XXXVII. — 1-2. État moral du royaume de Juda sous Sédécias.
— Regnavit Sedecias... Jérémie reprend la narration des deux dernières années du règne de ce prince, qu'il avait commencée au ch. xxxiî.
— Qv£m œnstituit... « Le roi de Babylone établit roi, à la place de Joakim , Matthanlas, son oncle, dont 11 changea le nom en celui de Sédécias » ( IV Reg. XXIV, 17). — Et non obedivit... Triste sommaire de ce règne déplorable. Cf. IV Reg.
2<> Sédécias fait demander des prières à Jérémie ; réponse du pro phète. XXXVII, 3-9.
L'ambassade royale. — Ju V
chai sera bientôt mentionné comme x^
l'un des ennemis les plus acharnés ^^
de Jérémie. Cf. xxxviii, 1 et ss.
Sophonie a été cité plusieurs fols ; cf XXI, 1, et xsix, 25. — Ora pro nribis. Comparez xxi , 2, passage qui signale une démarche toute semblable de Sédécias auprès du prophète. Le roi ne désirait
pas seulement des prières, mais aussi et surtout une révélation consolante. Cf. vers. 16. — 14-
l.e nii Kphree. i Siatiie amniu
bere ambulubat . . .
entrait et sortait
(vers. 4). Dans l'hébreu : l\ : c.-à-d. il allait et venais
Jer. XXX vit, 3-10.
locutas est iu manu Jeremiae piopheta3.
3. Et misit rex Sedecias Juchai, filium Seleraiœ, et Sophoniam, filium Maasiae, sacerdotera , ad Jeremiam prophetam, dicene : Ora pro nobis Dominum Deum nostrum.
4. Jeremias autem libère ambulabat in medio populi ; non enim miseraut eum in custodiam carceris. Igitur exercitus Pharaouis egressus est de -^gypto, et audientes Chaldsei, qui obsidebant Jérusalem , hujuscemodi nuntium , lecesserunt ab Jérusalem.
5. Et factum est veibum Domini ad Jeremiam prophetam, dicens :
6. Haec dicit Dominus, Deus Israël • Sic dicetis régi Juda, qui misit vos ad me interrogandum : Ecce exercitus Phfiraonis, qui egressus est vobis in auxilium, revertetur in teiTam suam in ^gyptum ;
7. et redient Chaldaei, et bellabunt coutra civitatem hanc, et capient eam, et succendent eam igni.
8. Haec dicit Dominus : Nolite decipere animas vestras, dicentes : Euntes abibunt , et recèdent a nobis Chaldaei ; quia non abibunt.
9. Sed et si percusseritis omnem exercitum Chaldseorum qui preeliantur adversum vos „ et derelicti f uerint ex eis aliqui vulnerati, singuli de tentorio suo cousurgent, et incendent civitatem hanc igni.
10. Ergo cum recessisset exercitus Chaldseorum ab Jérusalem, propter exercitum Pharaonis,
tjaroles que le Soigneur avdit ditCb par a bouche du prophète Jérémie.
3. Et le roi Sédécias envoya Juchai, fils de Sélémias, et Sophonie, fils de Maasias, prêtre, dire au prophète Jérémie : Prie pour nous le Seigneur noire Dieu.
4. Jérémie allait alors librement parmi le peuple, car on ne l'avait pas encore mis en prison. Cependant larraée du pharaon sortit d'Egypte, et les Chaldéensqui assiégeaient Jérusalem, apprenant cette nouvelle, se retirèrent de devant la ville.
5. Alors la parole du Seigneur fut adressée au prophète Jérémie en ces termes :
6. Ainsi parle le Seigneur, le Dieu d'Israël : Vous direz ceci au roi de J uda, qui vous a envoyés pour me consulter : Voici, l'armée du pharaon, qui est sortie pour vous secourir, retournera dans son pays , en Egypte ;
7. et les Chaldéens reviendront, et ils attaqueront cette ville, et ils la prendront, et la brûleront par le feu.
8. Ainsi parle le Seigneur : Ne vous trompez pas vous-mêmes, en disant:
Les Chaldéens s'en iront et s'éloigneront de nous ; car ils ne s'en iront pas.
9. Mais quand même vous auriez taillé en pièces toute l'armée des Chaldéens qui combattent contre vous, et qu'il ne resterait d'eux que quelques blessés, ils se lèveraient chacun de sa tente, et ils brûleraient cette ville par le feu.
10. Lors donc que l'armée des Chaldéens se fut éloignée de Jérusalem, à cause de l'armée du pharaon.
AUv.glon à XXX u, 2; d'où II suit qne les faits r.ar éa ici sont antérieurs à ceux que raconte le aliap. xxxii. — Exercitus Pharaonis... Ce pharaon était Enfra', l'Apriès d'Hérodote. Cf. xliv, 50, où la Vulgate le nomme Ephrée. Il venait an secours de Sédécias, dont 11 était l'allié. Cf. vers. e*. — Obsidebant Jérusalem. Pour la seconde fols le siège se termina par la ruine de la cité coupable.
8-9. Réponse suggérée par Dieu à son prophète. - Revertetur... in JEgyptum. Le pharaon prit peur au dernier moment, et n'osa pas entrer en lutte avec les forces très considérables de Nabuthodonosor. L'hébreu dit avec une grande énergie : L'armée qui sort à votre secours retourne... Pour les Égyptiens, venir et s'en retourner seront comme un seul et même acte. Comp. ii, S7, où Jérémie a déjà prédit l'Inanité du secours que les Juifs attendaient de l'Egypte. — ReiHrid Chaldtei (vers. 7). Dieu ne laisse pas le
moindre espoir à Sédécias et aux habitants de Jérusalem. Ceux qui espéraient se trompèrent eux-mêmes : noHle decipere... (vers. 8). Cf. xxv, II ; xxvn, 6 et sa. — Si percusseritis... (vers. 9). Hypothèse entièrement Invraisemblable, mais que le Seigneur fait à dessein pour insister sur la pensée. — Et derelicti... tmlnerati. Ces quelques restes de l'immense armée babylonienne suffiraient encore pour anéantir Jérusalem, puisque Dieu a déi:rété sa ruine.
30 Les princes Jettent le prophète dans un noir cachot, par suite d'un malentendu. XXXV II, 10-15.
10-15. Jérémie est accusé et condamné comme traître à la patrie. — Et divlderet... possession nem. Passage assez obscur, surtout dans le te.xr« primitif, que l'on n'a pas encore expliqué d'une manière satisfaisante. Le syriaque et le chaldéen traduisent à peu près comme la Vulgate. on Ht dans les LXX : pour acheter ; Théodoret sirp
Jer. XXXVIT, 11-18.
11. Jéi(îiuie sortit de Jérusalem pour aller dans le juiys de Benjamiu, et pour y diviser son bien eu présenee "des habitants.
12. Lorsqu'il arriva à la porte de Benjamin, celui qui gardait la porte à son tour, nommé Jérias, fils de Sélémias, fils d'Hananias, se trouvait h\ , et il arrêta le propliète Jérémie, et lui dit : Tu fuis vers les Chaldéens.
13. Jérémie répondit : C'est faux, je ne fuis pas vers les Chaldéens. Et Jériaf n'écouta pas Jérémie, mais il l'arrêta et l'amena devant les princes.
14. C'est pourquoi les princes, irrités contre Jérémie, le firent battre, et l'envoyèrent dans la prison qui était dans la maison de Jonathan , le secrétaire ; car c'est lui qui était préposé sur la prison.
15. Jérémie entra donc dans la citerne et dans le cachot, et il y demeura des jours nombreux.
16. Mais le roi Sédécias l'en fit tirer, et il l'interrogea en secret dans sa maison, et il lui dit : Y a-t-il une parole de la part du Seigneur? Jérémie répondit et dit : Oui, et tu seras livré entre les mains du roi de Babylone.
Où sont vos prophètes, qui vous
11. egrcKSus est Jeremias de Jérusalem, ut iret in tenam Benjamin, et divideret ibi possessionem in conspectu civium.
12. Cumque pervenisset ad portam Benjamin , erat ibi custos portas per vices, nomine Jerias, filius Selemise, filii Haiianiœ, et apprehendit Jeremiam prophetam, dicens : Ad Chaldaeos profugis.
13. Et respondit Jeremias : Falsurn est, non fugio ad Chaldeeos. Et non audivit eum, sed comprehendit Jerias Jeremiam, et adduxit eum ad principes.
14. Quam ob rem irati principes contra Jeremiam, caesum eum miseront in carcerem qui erat in domo Jonathan scribse ; ipse enim praepositus erat super carcerem.
15. Itaque ingressus est Jeremias in domum laci et in ergastulum, et sedit ibi Jeremias diebus multis.
16. Mittens autem Sedecias rex tulit eum, et interrogavit eum in domo sua abscondite, et dixit : Putasne est sermo a Domino? Et dixit Jeremias : Est; et, ait, in manus régis Babylonis traderis.
17. Et dixit Jeremias ad regem Sedeciam : Quid peccavi tibi, et servis tuis, et populo tuo, quia misisti me in domum carceris ?
Ubi sunt prophetae vestri, qui pro
plée : des pains. Jérémie sortit donc pour se procurer des vivres, en prévision de la disette qui allait régner dans la vUIe assiégée (comp. le vers. 20*»). — In conspectu civium. Hébr.: au milieu du peuple. — Ad portam Benjamin (vers. 12). Cf. xxxviii, 7; Zach. xiv, 10. Cette porte était située au nord de la ville, et conduisait directement sur le territoire de Benjamin, qui commençait là même ; de là son nom. Comme on. passait également par là pour aller dans la tribu d'Éphraïm, on /appelait encore : porte d'Éphraïm. Cf. IV Reg. xiv, 13; Esdr. viii, 16, et XII, 39 {Atl. géogr., pi. xiv). — Custos... per lices. Hébr. : le commandant des gardes, c.-à-d. le chef du poste qui gardait la porte de Benjamin. — Ad Chaldxos... Accusation inique, mais u laqfnelle plusieurs oracles de Jérémie donnaient une apparence de vérité. Cf. xxi, 8-9, etc. — Falsum est... (vers. 13). On sent vibrer dans la réponse du prophète l'indignation d'une âme honnête, que l'on accuse injustement. — Irati principes... (vers. 14). Ces princes n'ont rien de commun avec ceux qui avaient traité Jérémie •vec bonté sous le règne de Joakim (xxxvi, 14 et BsJ, car ils avalent été déportés en Chaldée avec ce prince. Cf. IV Reg. xxiv, 14. — Ipse emm praepositus... Hébr. : Car ils en avaient fait
Comment. — V.
(de la maison de Jonathan) une prison. ~ In domum, laci. Hébr. : dans la maison de la citerne. Par conséquent, dans un cachot souter. rain et ténébreux. — Dietnts multis. Pendant ce temps, les Chaldéens revinrent mettre le siège devant la ville.
4» Sédécias fait sortir le prophète de son cachot. XXXVII, 16-20.
16-20. Mittens... rex: seulement après les « dies multi » du vers. 16. EfErayé de voir le siège se prolonger Indéfiniment, Sédécias désirait savoir si Jérémie avait reçu du ciel quelque nouveau message. — Abscondite : par crainte du peuple et des princes. Cf. xxxvui, 24-26. Ce trait dénote la grande faiblesse de caractère du monarque. — Putasne est... Hébr. : Y a-t-il une parole du Seigneur? — In manus régis... Oracle que Jérémie réitéra plusieurs fois à Sédécias vers ce même temps.Cf. xxxn, 3-4; xxxiv, 2-3. — Quid peccavi... ( vers. 17 ). Le prophète utilise cette occasion pour attester son Innocence et pour t-éclamer sa mise en liberté. Au lieu de miststt me, l'hébreu et la plupart des versions anciennes ont « miffstis me », au pluriel; ce qui est plus conforn e à la réalité des faits. — Uhi...prophetse... (veis. 18). Les oracles mensongers des faux prophètei avaient mis en un ècla«
Jer. XXXVII, 19 — XXXVIIl, 1.
phetabant voIhb, et dicebant : Non vcniet rex Babylonis super vos, et super terram liane ?
19. Nunc ergo audi, obsecro, domine mi rex ; valeat deprecatio mea in conspectu tuo, et ne me remittas in domum Jonathan scribœ, ne moriar ibi.
20. Prsecepit ergo rex Sedecias ut traderetur Jereraias in vestibule carceris, et daretur ei torta panis quotidie, excepte pulmento, donec consumerentur omnes panes de ci\'itate ; et mansit Jeromias m vestibule carceris.
prophétisaient, et qui disaient : Le roi de Babylone ne viendra pas contre voua et contre ce pays?
19. Maintenant donc écoute, je te supplie, ô roi, mou seigneur; que ma prière ait quelque valeur devant toi, et ne me renvoie pas dans la maison de Jonathan, le secrétaire, de peur que je n'y meure.
20. Le roi Sédécias ordonna donc que Jérémie fût mis dans le vestibule de la prison, et qu'on lui donnât tous les jours un pain, outre les aliments ordinaires, jusqu'à ce que tout le pain de la ville fût consommé ; et Jérémie demeura dans le vestibule de la prison.
CHAPITRE XXXVllI
L Audivit autem Saphatias, filius Mathan, et Gedelias, filius Phassur, et Juchai, filius Selemise, et Phassur, filius Melchiîe, sermones quos Jeremias loquebatur ad omnem populum, dicens :
1. Or Saphatias, fils de Mathan, Gédélias, fils de Phassur, Juchai, fils de Sélémias, et Phassur, fils de Melchias, entendirent les paroles que Jérémie adressait à tout le peuple en disant :
tant relief la vérité des prédictions de Jérémie. — Nune.., avdi... (vers. 19). Humble prière, qui montre, mieux qu'une longue description, tout ce que le fidèle serviteur de Jéhovah souffrait dans sa prison. — VaUat deprecatio...
la Vulgate : sans compter les autres meta que le prophète recevait du roi avec son pain. L'hébreu a une leçon toute différente ; ( Le roi ordonna... qu'on lui donnât... un pain) de la nie des Bou'angers. C'est l'unique rue de Jérusa-
T-Ao^nç^j;.^..— -
Boulangers égyptiens. (Peinture de Thèbes. )
Hébr. : Que ma prière tombe... Voyez la note de xrxvi , 7. — Preecepit ergo ... ( vers. 20 ). Quoique ému de pitié , le roi n'osa cependant pas rendre au prophète une liberté complète ; il se contenta de lui assig^ner une prison moins affreuse. — In vestibulo carceris. Hébr. : dans la cour de la garde. Cf. xxxn, 2, et la note. — Torta panis. Un de ces petits pains minces et ilats de l'Orient, qui suÉBsent à peine à une seule personne pour un repas; 11 y avait donc là tout au plus de quoi empêcher Jérémie de mourir de faim. — Excepta pulmento. D't.prèa
lem dont le nom nous ait été conservé. D'ordinaire les femmes préparaient le pain dans l'intérieur du ménage ; mais les boulangers do profession s'introduisirent peu à peu dans les villes, et l'on voit par ce passage que ceux de Jérusalem s'étalent groupés ensemble dans un même quartier.
5» Sédécias permet lâchement aux princes de mettre de nouveau Jérémie dans un caciiot. XXXVni, 1-6.
Chap. XXXVin. — 1-4. La requête des princes. — Serraones quos Jeremias... Dans la
JBR. XXXVIII, 2-7.
2. Ainsi parle le Seigneur : Quiconque demeurera dans cette ville ruourra par le glaive, par la famine et par la peste; mais celui qui se réfugiera chez les Chaldéens vivra, et son âme sera sauve et vivante.
3. Ainsi parle le Seigneur : Cette ville sera certainement livrée aux mains de l'armée du roi de Babylone, qui la prendra.
4. Et les princes dirent au roi : Nous demandons que cet homme soit mis à mort; car il aflEaiblit à dessein les mains des hommes de guerre qui sont restés dans cette ville, et les mains de tout le peuple , en leur redisant ces paroles ; car cet homme ne cherche pas le bien de ce peuple, mais son malheur.
5. Le roi Sédécias répondit : Voici, il est entre vos mains ; car il n'est pas possible que le roi vous refuse quoi que ce soit.
6. Ils prirent donc Jérémie, et ils le .jetèrent dans la citerne de Melchias,
fils d'Amélech, qui était dans le vestibule de la prison, et ils firent descendre Jérémie avec des cordes dans cette citerne, où il n'y avait pas d'eau, mais de la boue; et Jérémie enfonça dans la boue.
7. Or Abdémélech l'Ethiopien, eunuque qui était dans la maison du roi, apprit qu'on avait fait descendre Jérémie dans la citerne. Le roi était alors assis à la porte de Benjamin.
2. Ilœc dicit Dominus : Quicumque manserit in civitate hac, mcrietur gladio, et famé, et peste; qui autem prof ugerit ad Ghaldœos, vivet, et erit anima ejus sospes et vivons.
3. Hsec dicit Dominus : Tradendotradetur civitas hsec in manu exercitus régis Babyloois, et capiet eam.
4. Et dixerunt principes régi : Rogamus ut occidatur homo iste; de industria enim dissolvit manus virorum bellantium qui remanserunt in civitate hac, et manus universi populi, loquens ad eos juxta verba hsec; siquidem homo iste non qnaîrit pacem populo huic, sed malum.
6. Et dixit rex Sedecias : Ecce ipse in manibus vestris est ; nec enim fas est regem vobis quidquam negare.
6. Tulerunt ergo Jeremiam, et projecerunt eum in lacum Melchise, filii Amelech , qui erat in vestibulo carceris ; et submiserunt Jeremiam funibus in lacum, in quo non erat aqua , sed lutum ; descendit itaque Jeremias in cœnum.
7. Audivit autem Abdemelech^thiops, vir ennuchus, qui erat in domo régis, quod misissent Jeremiam in lacum. Porro rex sedebat in porta Benjamin.
cour des gardes (note de xxxvn, 20»), 11 y avait un grand mouvement de va-et-vient, et te prophète trouvait aisément l'occasion de proclamer les divins oracles. — Phassur, fils de Melchias, a été mentionné plus haut, xxi, 1, et la prédiction Quicumque mavserit... (vers. 2 - 3) avait retenti à ses oreilles en des termes à peu près Identiques à ceux que nous lisons 'ici. Cf. XXI, 8-10. — Anima soapes... Hébr. : Son âme sera pour lui une proie, et 11 vivra. Voyez la note de XXI, 9. — Tradendo tradetur... Hébraïsme qui signifie : La ville sera certainement livrée... — Et dixerunt... (vers. 4). Les princes s'alarment de la publicité donnée à cet oracle, car lie voulaient la résistance à outrance; aussi ne craignent - ils pas de demander la mort de Jérémie : Rogamus... Les mots de industria ne sont pas dans l'hébreu. — Dissolvit manus... C'était vrai ; mais Jérémie ne faisait qu'accomplir le mandat qu'il avait reçu du ciel, et Dieu se proposait précisément de faire cesser une lutte et on carnage inutiles. — Viroruin... qui remanserunt. Il suit de cette expression , et aussi du vers. 19, qu'un bon nombie de guerriers et d'habitants de Jérusalem s'étaient conformés an con-
seil de Jérémie et s'étaient rendus aux Chaldéens.
6-6. Sédécias accède partlel1em«nt à la demande des princes. — Ecce ipse... Acte de honteuse lâcheté. Mais le roi n'était qu'un instrument entre les mains de ses conseillers; il l'avoue lui-même, sans faire le moindre effort pour leur Imposer sa volonté : nec enim fas... (hébr.: car le roi ne peut rien contre vous). — In lacum. Hébr. : dans la citerne. Voyez la note de xxxvn, 16. Les princes, n'osant pas faire mourir violemment le prophète, le condamnent à une mort lente et cruelle ; les détails qui suivent montrent, en effet, combien ce cachot était affreux et malsain. Comp. le vers. 9, et xxxvii, 19. — Amelech. Sur ce nom, voyez la note de xxxvi, 26.
6» Intervention d' Abdémélech en faveur de Jérémie. XXXVIII. 7-13.
7-9. Abdémélech auprès du roi. — ^thiopa. Vraisemblablement un eunuque de race nègre, attaché à la cour (.qui... in domo régis). Cf. xiii, 23. — Jîea; sedebat... On a conjecturé que Sédécias surveillait alors quelque travail de fortification, car le côté septentrional de la ville est le plus exposé de tous. Sur la porte de Benjamin, voyez xxxvn, 13, et le commentaire. — Lobu-
Jer. XXXVIII, 8-13.
8. Et egressus est Abdemelech de domo régis, et locutus est ad regem, dicens :
9. Domine mi rex, maie fecerunt viri isti omnia quaecumque perpetrarunt contra Jeremiam prophetam, mittentes eum in lacum , ut moriatur ibi famé ; non 8unt enim panes ultra in civitate.
10. Praecepit itaque rex Abdemelech iEthiopi, dicens : Toile tecum hinc triginta viros, et leva Jeremiam prophetam de lacu, antequara moriatur.
11. Assumptis ergo Abdemelech secum viris, ingressus est domum régis, quae erat sub cellario, et tuUt inde veteres pannos, et antiqua quœ computruerant, et subraisit ea ad Jeremiam in lacum per funiculos.
12. Dixitque Abdemelech ^thiops ad Jeremiam : Pone veteres pannos, et haec scissa et putrida, sub cubito munuum tuarum et super funes. Fecit ergo Jeremias sic ;
et extraxerunt Jeremiam funibus
8. Et Abdemelech sortit de la maison du roi , et il parla au roi en ces termes :
9. 0 roi mon seigneur, ces hommes ont mal agi dans tout ce qu'ils ont fait contre le prophète Jérémie, qu'ils ont jeté dans une citerne, pour qu'il y meure de faim, puisqu'il n'y a plus de pain dans la ville.
10. Le roi donna donc cet ordre â Abdemelech l'Éthiopien : Prends ici aï^ec toi trente hommes, et tire le prophète Jérémie de la citerne, avant qu'il meure.
11. Abdemelech prit ces hommes avec lui, entra dans une pièce de la maison du roi qui était sous le trésor, et en tira de vieux haillons et de vieilles étoffes usées, et il les fit descendre à Jérémie, dans la citerne, avec des cordes.
12. Et Abdemelech l'Éthiopien dit à Jérémie : Mets ces vieux haillons et ces morceaux d'étoffes usées sous tes aisselles et sur les cordes. Jérémie fit ainsi ;
et ils tirèrent Jérémie avec les
tus... ad regem (vers. 8). Lo noble courage de
Un nègre. C D'après, une fresque égyptienne.) ce serviteur contraste avec la faiblesse du roi.
— Maie fecerunt... (vers. 9). Âbdémélech ne craint pas de blâmer ouvertement les princes.
— Non sunt... panes... Cf. xxxvn, 20. On était! alors à la dernière période du siège, et, dans la] misère générale, personne ne songeait au prisonnier dont les princes désiraient se débarrasser, j Dans la cour des gardes, Jérémie recevait nn«| modique ration, comme les soldats.
10-13. Le roi accorde à Abdémélech la grâce j demandée, et on fait sortir Jérémie de son ca-^ chot. Récit très dramatique. — Triginta viros. Quelques-uns de ces hommes suflasalent pourl tirer le prophète de la citerne ; les autres étalent j destinés, en cas de besoin, à résister par la forcei à toute opposition qui poun-ait venir de la part j des princes. — Quse... sub ceUa7-io (vers. 11). Hébr. : dans un lieu au-dessous du trésor, o.-à-d.l dans un sous - sol du palais. — Veteres pannos. -i œmputruerant. L'hébreu dit simplement : de» lambeaux usés et de vieux haillons. — Sub cubito manuum... (vers. 12). Hébr. : sous les aisselles de tes bras et sous les cordes. Ces vieux linges devaient empêcher les cordes de blesser J le prophète. — In vestibulo carceris. D'après! l'hébreu : dans la cour des gardes. Cf. xxxu, 2,| et la note.
7« Conférence de Jérémie avec le roi. XXXVIII, j 14-28.
14-16. Sédéclas fait venir le prophète auprès de lui et implore ses conseils. — Ad ostium tertium. On ignore en quel endroit du temple était située cette porte. Ce lieu était retiré et solitaire , d'après le contexte. — Interrogo... nermovem. L'avenir inquiétait à bon droit le mo narque ; de là cette seconde entrevue avec Jérémie. Cf. xxxvii, 16 et ss. — Dixit... Jeremias... (vers. 15). Il est anxieux, lui aussi.
Jeu. XXXVllI, 14-22.
cordes, et ils le firent sortir de la fosse; et Jérémie demeura dans le vestibule de la prison.
14. Le roi Sédécias envoya chercher le prophète Jérémie, et le fit venir auprès de lui , à la troisième porte qui était dans la maison du Seigneur; et le roi dit à Jérémie : J'ai une chose à te demander ; ne me cache rien.
15. Jérémie dit à Sédécias : Si je te l'annonce, ne me feras -tu pas mourir?
et si je te donne un conseil, tu ne m'écouteras pas.
16. Le roi Sédécias jura donc en secret à Jérémie, en disant: Le Seigneur est vivant , lui qui nous a donné cette âme ; je ne te ferai pas mourir, et je ne te livrerai pas entre les mains de ces hommes qui en veulent à ta vie.
17. Jérémie dit alors à Sédécias : Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Si tu vas te rendre aux princes du roi de Babylone, ton âme vivra, et cette ville ne sera pas brûlée par le feu ; et tu vivras , toi et ta maison.
18. Mais si tu ne te rends pas aux princes du roi de Babylone, cette ville sera livrée entre les mains des Chaldéens, et ils la brûleront par le feu, et toi tu n'échapperas point à leurs mains.
19. Le roi Sédécias dit à Jérémie: Je suis inquiet à cause des Juifs qui se sont réfugiés auprès des Chaldéens; peut-être serai -je livré entre leurs mains, et ils m'outrageront.
20. Jérémie répondit : On ne te livrera pas. Ecoute, je te prie, la parole du Seigneur que je t'annonce ; tu t'en trouveras bien, et ton âme vivra.
21. Mais si tu ne veux pas sortir, voici la parole que le Seigneur m'a révélée :
22. Toutes les femmes qui sont restées dans la maison du roi de Juda seront
et eduxerunt cum ae lacu ; mansit autem Jeremias in vestibule carceris.
14. Et misit rex Sedecias, et tulit ad se Jeremiam prophetam, ad ostium tertium quod erat in domo Domini ; et dixit rex ad Jeremiam : Interroge ego te sermonem, ne abscondas a me aliquid.
15. Dixit autem Jeremias ad Sedeciam : Si annuntiavero tibi, numquid non interficies me? et si consilium dedero tibi , non me audies.
16. Juravit ergo rex Sedecias Jeremiae clam, diceus : Vivit Dominus , qui fecit nobis animam banc, si occidero te, et si tradidero te in manus virorum istorum qui quserunt animam tuam.
Et dixit Jeremias ad Sedeciam
Hsec dicit Dominus exercituum, Deua Israël : Si profectus exieris ad principes régis Babylonis, vivet anima tua, et civitas hsec non succendetur igni; et salvus eris, tu et domus tua.
18. Si autem non exieris ad principes régis Babylonis, tradetur civitas haec in manus Chaldœorum, et succendent eam igni ; et tu non efiEugies de manu eorum.
19. Et dixit rex Sedecias ad Jeremiam : Sollicitus sum propter Judaeos qui transf ugerunt ad Chaldajos ; ne forte tradar in manus eorum, et illudant mihi.
20. Respondît autem Jeremias : Non te tradent. Audi, quseso, vocem Domini, quam ego loquor ad te, et bene tibi erit, et vivet anima tua.
21. Quod si nolueris egi-edi, iste est sermo quem ostendit mihi Dominus :
22. Ecce omnes mulieres quse remanserunt in domo régis Juda educentur ad
après la cruelle expérience qu'il vient de faire de la faiblesse du roi ; 11 prend donc ses précautions avant de répondre. — Non me audies. Plusieurs fols averti, Sédécias n'avait tenu .Tucun compte des conseils et des prédictions de l'homme de Dieu. — Qui fecit... animam... (vers. 16). Formule extraordinaire de serment. C.-à-d. : Ton Dieu, l'auteur de la vie, me fera mourir si Je ne tiens pas ma parole.
17-23. Jérémie expose au roi les volontés divines. Comp. les passages analogues : vers. 2 - 3 ; XXI, 8-10; XXXII, 4; xxxiv, 2-6. — Si profectus... Si Sédécias se rend aux Chaldéens sans résister davantage. Des mots ad principes régis... W résulte que Nabuchodonosor ne dirigeait pas alors personnellement les opération! du Hiègo.
Cf. xxxix, 2-3, etc. — Dixit r<-r... (vers. 19). Objection du monarque. Il craint, en suivant le conseil de Jérémie, de s'exposer à la vengeance de ceux de ses sujets qui s'étaient déjà réfugiés auprès des Chaldéens: ceux-ci pourraient bien le livrer entre leurs mains, et ses anciens sujots ne lui feront -ils pas expier, par d'humiliants outrages, les misères du siège auxquelles sa résistance acharnée les avait condamnés î — Respondit autem... Le prophète rassure d'abord (vers. 20) le roi si peu vaillant, puis 11 lui annonce (vers. 21 et ss.) les humiliations beaucoup plus grandes qui lui sont réservées, s'il refuse d'obéir à Dieu. — Mulieres quse remanserunt... (vers. 22). Celles que la famine et la peste avaient épargnées. D s'agit sans doute des femmes des
Jer. XXXVIII, 23-28.
principes régis Babylonis, et ipsae dicent : Seduxerunt te, et praevaluerunt adver- Bum te viri pacifici tui ; demerserunt in cœno et in lubrico pedes tuos, et recesserunt a te.
23. Et omnes uxores tuae et filii tui educentur ad Clialdseos ; et non effugies manae eorum, sed in manu régis Babyloois capieris, et civitatem hanc comburet igni.
Dixit ergo Sedecias ad Jeremiam
Nullus sciât verba haec, et non morieris.
25. Si autem audierint principes quia locutus 8um tecum, et venerint ad te, et dixerint tibi : Indica nobis quid locutus sis cum rege, ne celés nos, et non te interficiemus ; et quid locutus est tecum rex;
26. dices ad eos : Prostravi ego preces meas coram rege, ne me reduci juberet in domum Jonathan, et ibi morerer.
27. Venerunt ergo omnes principes ad Jeremiam, et interrogaverunt eum, et locutus est eis juxta omnia verba quîe praeceperat ei rex ; et cessa verunt ab eo , niiiil enim fuerat auditum.
28. Mansit vero Jeremias in vestibulo carceris usque ad diem quo capta est Jérusalem; et factum est ut caperetur Jérusalem.
conduites aux princes du roi de Babyloiif. et elles diront : Ils t'ont séduit, et ils ont prévalu contre toi, ces hommes qui se disaient tes atnis ; ils ont enfoncé tes pieds dans la boue et dans un lieu glissant, puis ils se sont éloignés de toi.
23. Et toutes tes femmes et tes enfants seront menés aux Chaldéens ; et tu n'échapperas pas à leurs mains, mais lu seras pris par la main du roi de Babylone, et il brûlera cette ville par le feu.
24. Sédécias dit donc à Jérémie : Que personne ne connaisse ces paroles, et tu ne mourras pas.
25. Mais si les princes apprennent que je t'ai parlé, s'ils viennent auprès de toi, et s'ils te disent : Indique -nous ce que tu as dit au roi, et ce que le roi t'a dit; ne nous cache rien, et nous ne te ferons pas mourir;
26. tu leur répondras : J'ai fait tomber mes prières devant le roi, pour qu'il ne me fît pas conduire dans la maison de Jonathan, où je serais mort.
27. Tous les princes vinrent donc auprès de Jérémie, et ils l'interrogèrent, et il leur parla tout à fait selon que le roi le lui avait ordonné ; et ils le laissèrent en paix, car rien n'avait été entendu.
28. Or Jérémie resta dans le vestibule de la prison jusqu'au jour où Jérusalem fut prise ; et il arriva que Jérusalem fut prise.
prédécesseurs de Sélécias; les siennes seront mentionnées plus bas (vers. 23). — Et ipsse dicent... Ces sarcasmes féminins seront pour Sédéelas la dernière des Ignominies. — Viri pacifici... C. -ii-d., tes amis. Ce mot désigne loi les princes qui avaient si mal conseillé Sédécias. — Demerserunt in cœno... Image très expressive : lancer quelqu'un dans des difficultés inextricables, et l'abandonner ensuite — Vxores ttue... (vers. 23). Le roi sera déporté en Chaldée avec toute sa famille. — Comburet igvi... A la lettre dans l'hébreu : Ta brûleras cette ville par le feu. L'acte est attribué directement à Sédécias, parce qu'il en iura été la cause réelle par son opiniâtreté insensée. Comp, les vers. 17-18.
Le roi suggère à Jérémie la réponse
qu'il devra faire aux princes, s'ils l'interrogent an sujet de cette entrevue. Autre trait caractéristique de la faiblesse de Sédécias. — Sur la locution prostravi preces... (vers. 26), voyez la note de xxxvi, 7. Jérémie ne devait dire aux princes, s'ils étalent avertis par leurs espions, que ce qui s'était passé dans la conférence précédente qu'il avait eue avec le roi. Cf. xxxvii, 19. 27-28. Les princes interrogent le prophète. — Venei-unt ergo... Tout se passa comme Sédécias le souhaitait. — Et factum est... ( vers 28*"). Cette phrase devrait être rattachée au chap. XXXIX, dont elle dépend en réalité : Et 11 arriva lorsque Jérusalem fut prl?e la neuvième anné( de Sédécias...
Jer. XXXIX, 1-4.
CHAPITRE XXXIX
1. La neuvième année de Sédécias, roi de Juda, au dixième mois , Nabuchodonosor, roi de Babylone, vint avec toute son armée devant Jérusalem, et ils l'assiégèrent.
2. La onzième année de Sédécias, le cinquième jour du quatrième mois, la brèche fut faite à la ville;
3. et tous les princes du roi de Babylone entrèrent, et se tinrent à la porte du milieu : Nérégel, Séréser, Sémégarnabu, Sarsachim, Rabsarès, Nérégel, Séréser, Rebmag, et tous les autres princes du roi de Babylone.
4. Lorsque Sédécias, roi de Juda, et tous les hommes de guerre les eurent vus, ils s'enfuirent ; et ils sortirent la nuit de la ville par le chemin du jardin du roi , et par la porte qui était entre les deux murs, et ils gagnèrent le chemin du désert.
1. Anno nono Sedeclœ, regts Juda, mense decimo, venit Nabuchodonosor, rex Babylonis, et omnis exercitus ejus ad Jérusalem , et obeidebant eam.
2. Undecimo autem anno Sedecire, mense quarto, quinta mensis, aperta e4 civitas ;
3. et ingressi sunt omnes principes régis Babylonis, et sederunt in porta média : Neregel, Sereser, Semegarnabu, Sarsachim, Rabsarès, Neregel, Sereser, Rebmag, et omnes reliqui principes régis Babylonis.
4. Gumque vidisset eos Sedecias, rex Juda, et omnes viri bellatores, fugerunt ; et egressi sunt nocte de civitate per viam horti régis, et per portam quse erat inter duos muros, et egressi sunt ad viam deserti.
Section II. — Accomplissement intégraxi des
ORACLES DB JÉRÉMIE. XXXIX, 1 — XLV
De même qu'Isaïe, après avoir menacé l'Asgyrle au nom du Seigneur, avait raconté la réalisation de ses menaces (cf. Is. xxxvi-xxxvii), ainsi Jérémie ajoute à ceux de ses oracles qui annonçaient la ruine de Jérusalem le récit de leur parfait accomplissement.
Prise de Jérusalem et délivrance de Jérémie. XXXIX ,1-18.
Môme récit, pour l'ensemble, que celui du chap. LU et de IV Reg. xxv.
1» Les Chaldéens s'emparent de Jérusalem. XXXIX, 1-6.
Chap. XXXIX. — Les dates relatives à ce fait mémorable sont soigneusement Indiquées par l'écrivain sacré. Le siège commença anno nono..., mense decimo, et le dixième Jour du mois, d'après lu, 4. Cf. IV Reg. xxv, 1, et Ez. xxiv, 1. n 80 termina par la prise de la ville, undecimo... anno... Il avait duré dix -huit mois moins im jour. — Aperta... civitas... Hébr. : La brèche fut faite à la ville. L'ennemi put donc aussitôt pénétrer. — In porta média (vers. 3). Cette porte n'est pas mentionnée ailleurs, et sa situation est Incertaine. Suivant l'opinion la plus commufie, elle était à peu près au milieu du mur seiitentrlonal de Jérusalem (Atl. géogr., pi. xiv). — Neregel, Sereser... Il semblerait, d'après la Vulgate, que les princes chaldéens étaient au nombre de huit ; mais Us étalent seulement quatre vn réalité, car plusieurs 'li> noms cités doivent
être associés ensemble. 1" Nergal-sar'éser (en chaldéen, Nergal-àar-v^r) ; c.-à-d. Que (le dieu) Nergal protège le roi I 2» Samgar-N'bô (chald., Samgir-Nabu); c.-à-d.. Sois propice, (ô Dieu) Nébo. Sur cette divinité voyez Is. xlvi, 1, et la note. 3" Sars'kim ; nom dont on Ignore la signiflcatiou exacte. 4» Un second Nergal-sar'éser, célèbre dans l'histoire chaldéenne, car il fut le gendre de Nabuchodonosor, le meurtrier et le successeur d'Evllmérodach, et 11 périt lui-même après un règne de quelques mois. Les mots Rabsâris (Vulg., Rabsarès), chef des eimuques, et Rab-mâg, chef des mages (Vulg., Rebmag:
Raba-emga des inscriptions cunéiformes), ne sont pas des noms propres , mais des titres. Comp. IV Reg. xviii, 17, et le commentaire. Sur les mages, que la Bible mentionne ici pour la première fois, voyez Dan. ii, 2, et le commentaire.
2» Sédécias tombe entre les mains des Chaldéens. XXXIX, 4-7.
4-6. Gumque vidisset... La nuit favorisa cette tentative, d'après lu, 7. — Per viam horti... Le Jardin du roi parait avoir été situé non loin de la piscine de Siloé, au sud-est de la ville; à l'endroit où se rencontrent les vallées du Cédron, de Tyropéon et d'Hlnnom (Atl. géogr., pi. liv). — Portam... inter duos muros... Probablement entre Slon et Ophel; c'est tout ce qu'on peut dire. — Deserti : le désert de Juda. De là, les fugitifs espéraient pouvoir franchir le Jourdain et se cacher au loin (Atl. géogr., pi. vii, xvi). Cnmp. le vers. 6. ^ In Reblatha. Plutôt : a Ribla. Cette ville a été < découverte dans les
Jer. XXXIX. 5-12.
5. PersecutuB est autem eos exercitus Chaldseorum, et comprelienderuat Sedeciam in campo solitudinis Jerichontinœ, et captura adduxerunt ad Nabuchodonosor, regera Babylonis, ia Reblatha, qufe est in terra Emath ; et locutus est ad eum judicia.
6. Et occidit rex Babylonis filios Sedeciae, in Reblatha, in oculis ejus; et omnes nobiles Juda occidit rex Babylonis.
7. Oculos quoque Sedecife eruit, et vinxit eum compedibus, ut duceretur in Babyloiiem.
8. Domum quoque régis et domum vulgi succenderunt Chaldfei igni, et murum Jérusalem Bubverterunt.
9. Et reliquias populi qui remanserant in civitate, et perfugas qui transfugerant ad eum, et superfluos vulgi qui remanserant, transtulit Nabuzardan, magister militum, in Babylonem.
10. Et de plèbe pauperum, qui nihil penitus habebant, dimisit Nabuzardan, magister militum, in terra Juda , et dedit eis vineas et cisternas in die illa.
11. Praeceperat autem Nabuchodono- Bor, rex Babylonis, de Jeremia Nabuzardan, magistro militum, dicens :
12. Toile illum , et pone super eum oculos tuos, nibilque ei raali facias; sed ut voluerit , sic facias ei.
5. Mais l'armée des ChaldéenR les ponr- j suivit, et ils prirent Sédécias dans la i campagne du désert de Jéricho, et ila l'amenèrent prisonnier à Nabuchodono-
sor, roi de Babylone , à Reblatha, qui est dans le pays d'Emath; et Nabuchodonosor lui prononça son arrêt.
6. Et le roi de Babylone mit à mort à Reblatha les deux fils de Sédéciàs sous ses yeux ; et le roi de Babylone fit aussi mourir tous les nobles de Juda,
7. Puis il fit arracher les yeux à Sédécias, et le fit lier avec des chaînes, pour qu'on l'emmenât à Babylone.
8. Les Chaldéens brûlèrent aussi par le feu le palais du roi et les maisons du peuple, et ils renversèrent les murs de Jérusalem.
9. Et Nabuzardan, chef de l'armée, transporta à Babylone les restes du peuple «i qui étaient demeurés dans la ville, les sl fugitifs qui s'étaient réfugiés auprès de *' lui, et le reste du peuple qui était resté.
10. Quant aux plus pauvres du peuple, qui n'avaient absolument rien, Nabuzardan, chef de l'armée, les laissa dans le pays de Juda, et il leur donna des vignes et des citernes en ce jour -là.
11. Mais Nabuchodonosor, roi de Babylone, avait donné à Nabuzardan, chef de l'année, cet ordre concernant Jérémie, en disant :
12. Prends -le et aie les yeux sur lui, et ne lui fais aucun raal, et agis envers lui selon ce qu'il voudra.
temps nioileincs ; elle a conservé son nom. Elle est située sur la rive d'un torrent de montagnes, au milieu d'une vaste et fertile plaine », à peu près à égale distance entre Palmyre et Tripoli {Atl. géogr., pi. vm, xm). — In terra Emalh: la Coelé-Syrie, entre le Liban et l'Anti-Liban.
— Locutus... Judicia : sentence terrible, comme l'Indiquent les versets suivants.
Châtiments Infligés au roi et à sa suite
— Occidit... fllioe.^ Un de ces traits barbares si fréquents en Orient. — Oculos... eruit. Autre cruauté tout orientale. Cf. Jud. xn, 21 ; Atl. archéol., pi. xcin, fig. 8.
3« Sort de Jérusalem et de ses habitants. XXXIX, 8-10.
8. La ville est saccagée et brûlée. — Succenderunt... Ce fait n'eut lieu qu'un mois après la prise de la cité. Cf. m, 12.
9-10. Les habitants sont en partie déportés en Chaldée, en partie laissés dans le pays. —
— La Vulgate distingue, au vers. 9, trois catégories de citoyens : reliquias... in civitate, o.-à-d., ceux qui étalent restés dans la ville pendant et après le siège ; perfugas..., ceux qui s'4taient réfugiés dans le camp des Chaldéens,
conformément au conseil de Jéréinle (cf. xxxviii, 2, etc.); superfluos tni^yi..., ceux qui étalent restés sur tout le territoire du royaume. Dans l'hébreu, cette troisième catégorie paraît se confondre avec la première , car les expressions sont tout à fait les mêmes, à part les mots « in civitate ». — Nabuzardan. En hébr., N'buzar'adan ; en chaldéen, Nabu-zir-iddîn, Nébo donne une postérité. — Magister militum. Hébr. : chef des exécuteurs ; par conséquent, chef de la garde royale, qui était chargée d'exécuter les sentences de mort. Cf. Gen. XXXIX, 1. — De plèbe pauperum... (vers. 10). Cf. LU, 16, et IV Reg. xxv, 12. Comme l'on n'avait rien à redouter d'eux, on les laissa dans le pays, que l'on ne voulait pas dépeupler d'une manière absolue, ni laisser entièrement Inculte.
4" Sur l'ordre de Nabuchodonosor, Jérémlo est traité respectueusement par les Chaldéens. XXXIX, 11-14.
11-13. L'ordre royal. — Preeceperat... Cette faveur extraordinaire provenait évidemment du conseil que Jérémle avait donné à ses compatriotes de se soumettre sans résistance. Nabuchodonosor en avait été Informé. — Ponr... oru-
Jer. XXXIX, 13 - XL, 1.
13. Nabnzardan, chef de l'ai-mée, Nabusezban, Rabsarès, Nérégel, Séréser, Rebmag, et tous les grands du roi de Babylone,
14. envoyèrent donc chercher Jérémie, et ils le firent sortir du vestibule de la prison, et ils le remirent à Godolias, fils d'Ahicam, fils de Saphan, afin qu'il entrât dans une maison , et qu'il habitât au milieu du peuple.
15. Mais la parole du Seigneur avait été adressée à Jérémie en ces termes, lorsqu'il était enfermé dans le vestibule de la prison :
Va, et dis à Abdémélech l'Éthio
f)ien : Ainsi parle le Seigneur des armées, e Dieu d'Israël : Voici, je vais accomplir mes prédictions sur cette ville, pour son mal et non pour son bien ; et elles arriveront en ce jour -là devant toi.
17. En ce jour je te délivrerai, dit le Seigneur, et tu ne seras pas livré entre les mains des hommes que tu redoutes ;
18. mais je t'en tirerai et te délivrerai, et tu ne tomberas pas sous le glaive; mais tu sauveras ta vie, parce que tu as été confiant en moi, dit le Seigneur.
13. Misit ergo Nabuzardan, princeps militiae, et Nabusezban, et Rabsarès, el Neregel , et Sereser, et Rebmag , et om ■ ries opti mates régis Babylonis,
14. miserunt, et tulerunt Jeremiam de vestibule carceris, et tradiderunt eu m Godolias, filio Ahicam, filii Saphan, ut intraret in domum, et habitaret in populo.
15. Ad Jeremiam autem factus fuerai sermo Doraini, cum clausus esset in vestibulo carceris, dicens :
16. Vade, et die Abdemelech iEthiopi, dicens : Haec dicit Dominus exercituum.
Deus Israël : Ecce ego inducam serraones meos super civitatem hanc in malum, et non in bonum, et erunt in conspectu tuo in die illa.
17. Et liberabo te in die illa, ait Dominus , et non traderis in manus virorum quos tu formidas;
18. sed eruens liberabo te, et gladio non cades, sed erit tibi anima tua in salutem , quia in me habuisti fiduciam, ait Dominus.
CHAPITRE XL
1. Paroles qui furent adressées à Jérémie par le Seignear, lorsque Nabuzardan, chef de l'armée, l'eut renvoyé de Rama, après l'avoir retiré, chargé de chaînes, du milieu de tous ceux qu'on
1. Sermo qui factus rst ad Jeieraiam a Domino, postquam dimissus est a Nabuzardan, magistro militiae, de Rama, quando tulit eum vinctum catenis in medio omnium qui migrabant de Jeru-
los... C.-à-d., veille à ce qu'U ne lui arrive aucun mal. Tialt aimable de la Providence envers son fidèle prophète. — Ut voluerit. Hébr. : selon ce qu'il te dira (te demandera).
13-14. Jérémie est mis en liberté et confié à Godolias. — Nabusezlan et Rabsarès. Dans l'hébreu : N'buèazban ( en chald., Nabu-àuzi-banni ; Nébo, sauve -mol), rab-aaris. Un nom propre et un titre honoriaque. Comp. la note du vers. S*".
— Neregel et.. Rebmag. La Vulgate a de nouveau ajouté à tort la conjonction, car 11 no i'agit encore que d'un seul personnage. Hébr. : Nergal-Sar'é^er, rab-mag (note du verset 3»j.
— Miserunt, et tuJerunt... (vers. 14). Plus haut, xixvui, 28, Jérémie a dit qu'il était resté dans la cour des gardes Jusqu'à la prise de Jérusalem ; 11 précise Ici davantage, en nous apprenant qu'il ne fut délivré qu'un mois plus tard, après l'arrivée de Nabuzardan. <3î. lii, 6 et 12. — Godolias (cf. xxvi, 24) venait d'être chargé par les Chaldéens d'administrer en leur nom la province de Juda. Comp. rL, 6 et sa. — In domum. Selon les uns, la maison de Oodollas; selon
d'autres, celle du prophète lui-même. — Et habitaret.^ Hébr. : Et 11 habita au milieu du peuple.
6<> Prophétie consolante au sujet d'Abdémélech. XXXIX, 16-18.
16-18. C'est là un détail rétrospectif, antérieur à la prise de Jérusalem. — Sur Ahdemeleeh, voyez XXXV, 7-13. Ct courageux défenseur du pro. phète reçoit aussi sa récompense. — Erunt tr conspectu.., (vers. le"»). C.-à-d. qu'il devait voii de ses propres yeux la réalisation des dlvino menaces contre Jérusalem. Quant à lui, il échap. pera partiellement aux calamités prédites : liberabo te... (vers. 17). — Virorum quos...: les Chaldéens, si Justement redoutés. — Anima... in salutem. Métaphore énergique, qui a été expliquée plus haut (note de xxi , 9 ; cf . xxxviii, 3).
5 n. — Godolias et Jérémie. XL, 1 — XLI, 18,
1« Jérémie s'installe chez le gouverneur. XL, 1-6.
Chap. XL. — 1. Introduction. — Sermo qui... Cette formule semble annoncer qu'un oracle va
Jer. XL, 2-7.
Balem et Juda, et ducebantur «i Bab3'lo- Qem.
2. Tollens ergo princeps militiae Jeremiam, dixit ad eum : Domious Deus tuus locutus est malum hoc super locum istum,
3. et adduxit ; et fecit Doniînus sicut locutus est, quia peccastis Domino, et non audistis vocem ejus; et factus est vobis sermo hic.
4. Nunc ergo ecce solvi te hodie de catenis quse sunt in manibus tuis; si placet tibi ut venias mecum in Babylonem , veni , et ponam oculos meos super te; si autem displicet tibi venire mecum in Babylonem , réside ; ecce omnis terra in conspectu tuo est; quod elegeris, et quo placuerit tibi ut vadas, ilïuc perge.
5. Et mecum noli venire, sed habita apud Godoliam, filium Ahicam, filii Saphan, quem prseposuit rex Babylonis civitatibus Juda; habita ergo cum eo in medio populi ; vel quocumque placuerit tibi ut vadas, vade. Dédit quoque ei magister militiae cibaria, et munuscula, et dimisit eum.
6. Venit autem Jeremias ad Godoliam, filium Ahicam, in Masphath, et habitavit cum eo in medio populi qui relictus fiierat in terra.
7. Cumque audissent omnes principes exercitus, qui dispersi fuerant per re-
faisait sortir de Jérusalem et de Juda, pour les conduire à Babylone.
2. Le chef de l'armée prit donc Jérémie à part, et lui dit: Le Seigneur ton Dieu a annoncé ce malheur contre ce lieu,
S. et il l'a fait venir ; et le Seigneur a réalisé ce qu'il avait dit, parce que vous avez péché contre le Seigneur, et que vous n'avez pas écouté sa voix; et ces choses vous sont arrivées.
4. Maintenant donc, voici que je t'ai délivré aujourd'hui des chaînes qui liaient tes mains ; s'il te plaît de venir avec moi à Babylone, viens, et je mettrai mes yeux sur toi ; mais s'il te déplaît de venir avec moi à Babylone, demeure ici ; toute la terre est devant toi; va au lieu que tu auras choisi et où il te plaira d'aller.
5. Alors ne viens pas avec moi, mais demeure chez Godolias, fils d'Ahicam, fils de Saphan, que le roi de Babylone a établi sur les villes de Juda ; demeure donc avec lui au milieu du peuple, ou va partout où il te plaira d'aller. Le chef de l'armée lui donna aussi des vivres et des présents, et le renvoya.
6. Jérémie vint donc chez Godolias, fils d'Ahicam , à Masphath, et il demeura avec lui au milieu du peuple qui avait été laissé dans le pays.
7. Lorsque tous les chefs de l'armée qui avaient été dispersés dans la contrée
éire iiiiniàdiatciiieut citi^-, et cepcnJaiit nous n'en trouvons aucun avant xm. 9. Il faut donc la prendre dans un sens large, et la regarder comme le titre de tout ce qui va être raconté Jusqu'à lafln du chap. xlv. — De Rama. Surjette bourgade, voyez la note de xxxî.15. — Vinctum catenis. Les mains seules du prophète étaient enchaînées, d'après le vers. 4. On est suriiris de trouver Jérémie parmi les prisonniers, puisqu'il a été dit expressément un peu plus haut (xxxrx, 14) que les Chaldéens lui avaieuu rendu la liberté ; c'est donc, ainsi qu'on l'a conjecturé à bon droit, qu'il avait été repris par mégarde, en l'absence de Qodollas, et mêlé à la foule de ceux qu'on allait déporter.
2-6. Recommandation adressée à Jérémie par Nabuzardan. — Dominus.. locutus est... Comme nous l'avons dit dans une note précédente (celle de XXXIX, 11), les Chaldéens étaient tenus très au courant, par leurs espions, de tout ce qu se passait à Jérusalem. — Qiiia peccastis...i\ers.Z) Reproche très \(-M\l\me, qui est doublement frap pant sur les lèvres d'un païen. — Si placet... ii, renta.?... (vers. 4). Le prophète est laissé entiè' rement libre pour le choix de son futur séjour, Le langage du général en chef est tout à fait
bienveillant. — Omni» terra... (tout le territoire chaldéen) in conspectu... Hébraïsrae très expressif, et très ancien. Cf. 6en. xiii, 9. — Et mecum noli... (vers. 6). L'hébreu a une leçon toute difiérente, un peu obscure et qui est diversement interprétée. Suivant les uns : Et comme 11 ( J(> rémie) tardait à répondre, Retourne (ajouta Nabuzardan ) chez Godolias. Selon d'antres : Comme 11 n'était pas encore parti, Retourne... — Olbaria et munuscula. Marques palpables de sa vive sympathie, et particulièrement précieuses en un pareil temps.
6. Jérémie habite chez le gouverneur. — Mnsphath (hébr. : Mi^pah') était une ville de la tribu de Benjamin, située entre Jérusalem et Rama , peut - être sur l'emplacement de Neby Samouîl. Cf. I Reg. vii, 6 ; x , 7, etc. (A tl. gfoyr., pi. VII, xn, XVI). — Hailtavlt cum eo. Le prophète croyait, à bon droit, qu'il pourrait rendre de plus utiles services à ceux de ses concitoyens qui demeuraient en Palestine.
2" Des Juifs nombreux se soumettent à l'autorité de (Jodollas. XL, 7-12.
7 - 10. Soumission de ceux qui avaient échappé aux Chaldéens et qui étalent demeurés dans 1» contrée. -' Principes exercitus. Des chefs de
eurent appris, eux et leurs compagnons, que le roi de Babylone avait donné à Godolias, fils d'Ahicam, le commandement sur le pays, et qu'il lui avait recommandé les hommes, les femmes, et les petits enfants, et les pauvres du peuple, qui n'avaient pas été déportés à Babylone,
8. ils vinrent trouver Godolias à Masphath, savoir : Ismahel, fils de Nathanias, Johananet Jonathan, fils de Garée, Saréas, fils de Thanéhumeth, et les fils d'Ophi, qui étaient de Nétophath, et Jézonias, fils de Maachathi, eux et leurs hommes ;
9. et Godolias, fils d'Ahicam, fils de Saphan, leur jura à eux et à leurs compagnons, en disant : Ne craignez pas de servir les Chaldéens ; demeurez dans le pays, et servez le roi de Babylone, et vous vous en trouverez bien.
10. Pour moi je demeure à Masphath, pour répondre aux ordres des Chaldéens qui nous sont envoyés ; et vous , recueillez la vendange, la moisson et l'huile, et déposez- les dans vos vases, et demeurez dans les villes que voua occupez.
11. Tous les Juifs aussi qui étaient dans Moab, chez les enfants d'Ammon, dans ridumée et dans tous- les pays, ayant appris que le roi de Babylone avait laissé un reste dans Juda, et qu'il en avait donné le commandement à Godolias, fils d'Ahicam, fils de Saphan,
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gioues, ipsi et socii eoruni , quod prsefecisset rex Babylouis Godoliam, filium Ahicam, terrse, et quod commendasset eï viros, et mulieres, et parvulos, et de pauperibus terrae, qui non fuerant translati in Babylonem,
venerunt ad Godoliam in Masphath
et Ismahel, filins Nathaniae, et Johanan et Jonathan, filii Caree, et Sareas, filius Thanéhumeth, et filii Ophi, qui erant de Netophathi, et Jézonias, filius Maachathi, ipsi et viri eorum ;
9. et jura vit eis Godolias, filius Ahicam, filii Saphan, et comitibus eorum, dicens : Nolite timere servire Chaldaeis; habitate in terra, et servite régi Babylonis, et bene erit vobis,
10. Ecce ego habito in Masphath, ut respondeam praecepto Chaldseorum qui mittuntur ad nos; vos autem coUigite vindemiam, et messem, et oleum, et condite in vasis vestris, et manete in urbibus vestris, quas tenetis.
11. Sed et omnes Judsei qui erant in Moab, et in filiis Ammon, et in Idumsea, et in universis regionibus, audito quod dedisset rex Babylonis reliquias in Judsea, et quod prseposuisset super eos Godoliam, filium Ahicam, filii Saphan,
bandes, qui s'étalent tenus cachés depuis la prise de Jérusalem, et qui, avant de prendre un parti définitif, désiraient voir quelle serait la situation faite au pays. — Qui dispersi... L'hébreu dit simplement : Qui étalent dans la campagne. De même an vers. 13. — Soeli eorum...: leurs hommes, leurs anciens soldats. — Prse/edsset... OodoUam. C'était un trait de politique habile de la part des Chaldéens : les Juifs, et les faits sont là pour le démontrer, s'apaiseraient et se rassureraient plus facilement, en voyant l'administration de la province conflée à l'un d'entre eux par les vainqueurs. — Viros, et mulieres...: toute la population laissée dans le pays. — Et Ismahel (vers. 8). Ce personnage, qui va bientôt devenir trlsterûent célèbre, appartenait à la race royale, d'après XLi, 1. — De Net-jphathi. Hébr. : (Ophl), le Nétophathlte; c.-à-d., originaire de Nétophah, ▼illage situé à l'ouest de Bethléem, actuellement Belt-nettif. Cf. I Par. ii, 54; Neh. vu, 26 (Atl. géogr., pL vn et xii). — Filius Maachathi. D'après l'hébr. : fils d'un Maachathite, c.-à-d. d'un habitant de Maacha, district du nord de la Pa- Ir-stine transjordanienne. Cf. Deut. m, 14 ; Joa. XII, 5 {Atl. géogr., pi. vu). — Juravit eis... (vers. 8). Godolias promet sous le serment à tous ces hommes qu'ils auront la vie sauve et qu'ils
pourront vlvi-e tranquilles dans la province de Juda, à la seule coudition de se soumettre : servire Chaldseis. Dieu avait recommandé cette conduite aux Juifs alors que Jérusalem existait encore; à plus forte raison était -elle nécessaire après la mine de l'État. — Ut respondeam prseeepto... (vers. 10). Hébr. : pour me tenir debout devant les Chaldéens qui viendront vers nous. Ce qui Bl^lâe : afin de rendre compte aux Chaldéens de ce qui se passe dans la contrée. — CoUigite..., et condite... Qu'ils reprennent leur vie régulière comme en temps de paix. On était alors an cinquième ou au sixième mois de l'année (cf. XXXIX , 2 , et la note du vers. 8 ; IV Reg. XXV, 8), en août ou en septembre; c'était donc le temps des récoltes. On volt par ce trait que l'armée ennemie n'avait pas entièrement ravagé le pays pendant la guerre , et qu'elle avait épargné au moins une partie des vignes et des arbres fruitiers.
11-12. Soumission de ceux qui s'étaient réfugiés dans les pays voisins, et qui rentrèrent après le départ des Chaldéens. — Sed et omnes... liux aussi, Ils reprirent confiance lorsqu'ils surent que Godolias était gouverneur de Juda. — Messem multam nimis (vers. 12>>) : car Ils étalent relativement bien pen nombreux pour se partn^
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12. revcrsi sunt, inquam, omues Judsei de universis locis ad quœ profugerant, et venerunt in terram Juda ad Godoliam, in Masphath, et collegerunt vinum et messem multam nimis.
13. Johanan autem, filius Caree, et omnes principes exercitus, qui dispersi f aérant in regionibus, venerunt ad Godoliam in Masphath,
14. et dixerunt ei : Scito quod Baalis, rex filiorum Aramon, misit Ismahel, filinm Nathaniae, percutere animam tuam.
Et non credidit eis Godolias, filius Ahicam.
15. Johanan autera, filius Caree, dixit ad Godoliam seorsum in Masphath, loquens : Ibo, et percutiam Ismahel, filiura Nathanise, nuUo sciente, ne interficiat animam tuam, et dissipentur omnes Judœi qui congregati sunt ad te, et peribunt reliquiae Juda.
16. Et ait Godolias, filius Ahicam, ad Johanan, filium Caree : Noli facere verbum hoc ; falsum enim tu loqueris de Ismahel.
12. tous ces Juifs, dis je, revinrent de tous les lieux où ils s'étaient réfugiés, et ils vinrent dans le pays de Juda auprès de Go'lolias à Masphath, et ils recueillireLt du vin et du blé en grande abondance.
13. Mais Johanan, fils de Garée, et tous les chefs de l'armée, qui avaient été dispersés dans le pays, vinrent trouver Godolias à Masphath ,
14. et ils lui dirent : Sache que Baalis, roi des fils d'Ammon, a envoyé Ismahel, fils de Nathanias , pour t'ôter la vie. Mais V^ Godolias , fils d'Ahicam , ne les crut pas,
15. Et Johanan, fils de Carée, dit en| secret à Godolias à Masphath : J'irai etj je frapperai Ismahel, fils de NathaniasJ sans que personne le sache, de peur qu'il! ne t'ôte la vie, et que tous les Juifs qui] se sont rassemblés auprès de toi ne soient} dispersés, et que les restes de Juda ne] périssent.
16. Mais Godolias, fils d'Ahicam, répondit à Johanan, fils de Carée : Ne fais] pas cela; car ce que tu dis sur Ismahel est faux.
CHAPITRE XLI
1. Et factum est in mense septimo, venit Ismahel, filius Nathaniae, tilii Elisama, de semiue regali, et optimates régis , et decem viri cum eo, ad Godoliam, filium Ahicam, in Masphath, et comederunt ibi panes simul in Masphath.
2. Surrexit autem Ismahel, filius Nathaniœ, et decem viri qui cum eo erant, et percusserunt Godoliam, filium Ahi-
1. Il arriva au septième mois qu'Israahel, fils de Nathanias, fils d'Elisama,! de la race roj'ale, ^'int avec des grandaj du roi et avec dix hommes auprès de] Godolias, fils d'Ahicam, à Masphath, etj ils mangèrent ensemble à Masphath.
Et Ismahel, fils de Nathanias
leva avec les dix hommes qui l'accom-J pagnaient, et ils frappèrent avec leglaivei
ger la récolte. L'huile n'est pas mentionnée ici, tandis qu'elle l'était au vers. 8; c'est qu'on ne fait la cueillette des olives qu'au mois d'octobre. Petit détail qui montre jusqu'à quel point le récit est exact.
3" Assassinat de Godolias. XL, 13 — X'A, 9.
13-16. Averti que l'on tramait un coiiiplot contre sa vie, le gouverneui" refuse de croire au danger. — Sur Johanan et les principes exercitM,s, voyez les vers. 7 et 8. — Baalis (vers. 14), l'instigateur du meurtre, songeait peut-être à s'emparer du territoire de Juda pour agrandir le sien, et la présence de Godolias le gênait. Quant à Ismahel ( comp. le vers. 8), Il était sans doute poussé par une basse Jalousie contre le gouverneur, ou par une haine aveugle contre les Chaldécns. — Non credidit... L'âme haute et géncJreuse de Godolias ne pouvait cruii'«
à l'existence de sentiments ignobles. Jobanaoj Insiste (vers. 15) et offre de faire disparaîtra-' le traître, essayant d'Impressionner le gouverneur par le tableau rapide des maux que sa-j mort amènerait Infailliblement sur le pays. Vaine tentative : Noli facere... (vers. 16).
Chap. XLI. — 1-3. Ismahel égorge Godolias J et toute sa suite. — In mense Beptimo : \e\ mois de tisri, qui corre.-ipond en partie à notre! mois d'octobre. Trois mois seulement s'étaient] écoulés depuis la prise de Jérusalem, deux mois i depuis l'installation de (Sodolias. Après la fin de l'exil, les Juifs Instituèrent un Jeûne, pour célébrer le souvenir de ce triste événement, et ils le fixèrent au troisième Jour du septième mois. Cf. Zach. VII, 6 ; viii, 19. — Filius..., et filius... L'écrivain sacré mentionne cette folg tous les litres du meurtrier, pour mieux faire rewortir
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Godolias, fils d'Aliicain, fils de Supliaii, et ils tuèrent celui que le roi de Babyione avait mis à la tête du pays.
3. Ismahel tua aussi tous les Juifs qui étaient avec Godolias à Masphath , et les Chaldéens qui se trouvèieut là, et les gens de guerre.
4. Le second jour après le meurtre de Godolias, personne ne le sachant encore,
5. des hommes de Sichem, de Silo et de Samarie, au nombre de quatre-vingts, vinrent, ayant la barbe rasée, les vêtements déchirés et l'extérieur négligé ; et ils portaient dans leurs mains des offrandes et de l'encens pour les présenter dans la maison du Seigneur.
6. Ismahel, fils de Nathanias, sortit de Masphath au-devant d'eux, et il marchait en pleurant; et lorsqu'il les eut rencontrés, il leur dit : Venez auprès de Godolias, fils d'Ahicam.
7. Et quand ils furent arrivés au railieu de la ville, Ismahel, fils de Nathanias, les tua vers le milieu de la citerne, aidé des hommes qui l'accompagnaient.
8. Mais il s'en trouva dix parmi eux qui dirent à Ismahel ; Ne nous tue pas, car nous avons des trésors dans les champs, du blé, de l'orge, de l'huile et du miel. Alors il s'arrêta , et il ne les tua pas avec leurs frères.
cam, lilii Saplian, gludio, et interfecerunteumquem prieiecerat rex Babylonis terrse.
3. Omnes quoque Judseos qui erant cura Godolia in Masphath, et Chaldœos qui reperti sunt ibi, et viros bellatores, percussit Ismahel.
4. Secundo autem die postquam occiderat Godoliam, nuUo adhuc sciente,
6. venerunt viri de Sichem, et de Silo, et de Samaria, octoginta viri, rasi barba, et scissis vestibus, et sqnallentes; et munera et thus habebant in manu, ut offerrent in domo Domini.
6. Egressus ergo Ismahel, filius Nathanise, in occursum eorum de Masphath, incedens et plorans ibat ; cum autem occurrisset eis , dixit ad eos : Venite ad Godoliam, filium Aliicam.
7. Qui cum venissent ad médium civitatis, interfecit eos Ismahel, filius Nathaniae, circa médium laci, ipse et viri qui erant cum eo.
8. Decem autem viri reperti sunt inter eos, qui dixerunt ad Ismahel : Noli occidere nos, quia habemus thesauros in agro, frumenti, et hordei, et olei, et mellis. Et cessa vit, et non interfecit eos cum fratribus suis.
la malice de son crime. — Elisama ne diffère peiit-être pas de celui qui a été cité récemment (XXXVI, 12). Selon d'autres,ceserait un des flls de David (cf. II Reg. v, 16; I Par. lu, 8), de sorte que Nathanias serait appelé flls d'Éllsama dans un sens très large. — Comederunt... panes. Circonstance qui rendait le crime d'Ismahel beaucoup plus odieux, surtout d'après les Idées orientales; car l'hospitalité crée des relations très étroites entre l'hôte et l'amphitryon. — Omnes... Judseot... (vers. 3).C.-à-d., ceux qui se trouvaient chez GrOdoUas. De même pour les Chaldéens (qui reperti... ibi ). Les assassins étaient beaucoup moins nombreux que les victimes ; mais quelques hommes décidés sont incomparablement plus forts que des personnes sans défense, qui ne se tiennent pas sur leurs gardes. Du reste, d'après l'hébreu, les guerriers i viros bellatores) ne diffèrent pas des Chaldéens : c'était comme une garde du corps que Nabuchodonosor avait laissée à Godolias.
4 - 9. Autres assassinats d'Ismahel. — Nulîo... ■s'iente. Les meurtriers avalent pris d'habiles précautions pour cacher leur crime. — De Sichem..., Silo..., Samaria. Trois villes importantes de la tribu d'Ephralm. Sichem, la Naplouse moderne, était située au cœur de la Palestine clsjordanlenne. Sur Silo, voyez la note de vu, 12. Samarit était l'ancienne capitale du royaume schisma-
tique du nord (cf. Is. xxviii , 1 , et le commentaire). — Rasi... et scisais... Signes de grand deuil, à cause de la destruction de Jérusalem et du temple. — Squallentes... Hébr. : s'étant fait des incisions. Pratique toute païenne. Voyez xvi, 6«>, et la note. — Munera. Hébr. : minhôt. La matière des sacrlflces non sanglants (fleur de farine, sel, etc.) Les pèlerins n'amenaient pas avec eux des victimes proprement dites, puisque l'autel des holocaustes n'existait plus, et qu'il n'était pas permis de les offrir ailleurs. Cf. Deut. xii, 13 et 88. — Egressus... plorans... (vers. 6). Raffinement d'hypocrisie pour mieux cacher la perfidie de ses desseins. Incedens... ibat est un hébraïsme pittoresque. — Venite ad Godoliam: afln d'offrir leurs hommages au gouverneur de la cortrée. -- Interfecit eos (vers. 7). Cet acte de cruauté, qui semble inutile à première vue, avait probablement pour but d'effrayer tous les Juifs qui habitaient le pays, et de les amener à s'associer à ges plans de révolte. Il est peu naturel de supposer, avec quelques commentateurs, qu'Ismahel voulait simplement s'emparer des offrandes que les pèlerins emportaient à Jérusalem. — Circa médium laci. Hébr.: dans la citerne. C.-à-d. qu'il les fit jeter dans la citerne après qu'ils eurent été assassinés. — Thesauros in agro ( vers. 8 ). Ils avalent caché leurs grains et leurs autres provisions dans des silos, comma on le fait encor-: ea
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9. Lacus aiitem in quem projecerat Ismahel omnia cadavera virorum quos percussit propter Godoliam, ipse est, quem fecit rex Asa propter Paasa, legem Israël; ipsum repîevit I-^mahel, filiuis Nathaiiise, oCcisiB.
10. Et captivas duxit Ismahel omiics reliquias populi qui erant in Masphath , filias régis, et universum populum qui remanserat in Masphath, quos commendaverat Nabuzardan, princeps militiae, GodoliîB, filio Ahicam ; et cepit eos Ismahel, filius Nathanise, etabiit ut transiret ad filios Ammon.
11. Audivit autem Johanan, filius Garée, et omnes principes bellatorum qui erant cum eo, omne malum quod fecerat Ismahel , filius Nathaniae ;
12. et assumptis universis viris, profecti suntut bellarent adversum Ismahel.
filium Nathaniae , et invenerunt eum ad aquas multas quse sunt in Gabaon,
13. Cumque vidisset omnis populus qui erat cum Ismahel Johanan, filium Caree, et universos principes bellatorum qui erant cum eo, laetati sunt ;
14. et reversus est omnis populus quem ceperat Ismahel in Masphath , reversusque abiit ad Johanan, fiHum Caree.
15. Ismahel autem, filius Nathaniae, fugit cum octo viris a facie Johanan, et abiit ad filios Ammon.
16. Tulit ergo Johanan, filius Caree, et omnes principes bellatorum qui erant cum eo, universas reliquias vulgi quas reduxerat ab Ismahel, filio Nathaniae, de
9. La citerne lUuis laquelle Ismahel jetA tous les cadavres des hommes qu'il avait tués à cause de Godolias est celle qu'avait faite le roi Asa à cause de Baasa, roi d'Israël; Ismahel, fils de Nathanias, la remplit des corps de ceux qu'il avait tués.
10. Et Ismahel emmena prisonniers tous les restes du peuple qui étaient à Masphath, les filles du roi, et tout le peuple qui était resté à Masphath, et que Nabuzardan, chef de l'armée, avait confiés à Godolias, fils d' Ahicam; Ismahel, fils de Nathanias, les prit et partit pour passer chez les enfants d'Ammon.
11. Mais Johanan, fils de Carée, et tous les chefs des guerriers qui étaient avec lui, apprirent tout le mal qu'avait fait Ismahel, fils de Nathanias;
12. et ayant pris tous les hommes, ils partirent pour attaquer Ismahel, fils de Nathanias, et ils le trouvèrent auprès des grandes eaux qui sont à Gabaon.
13. Quand tout le peuple qui était avec Ismahel vit Johanan, fils de Carée, et tous les chefs des guerriers qui étaient avec lui, il s'en réjouit;
14. et tout le peuple qu'Ismahel avait pris à Masphath se retourna et vint auprès de Johanan, fils de Carée.
Mais Ismahel, fils de Nathanias
s'enfuit avec huit hommes de devant j Johanan, et il alla chez les enfants d'Ammon.
16. Johanan, fils de Carée, et tous les chefs des guerriers qui étaient avec lui, prirent donc tous les restes du peuple qu'Ismahel, fils de Nathanias, avait rame-
Palestine, en Egypte, en Algérie et aillenrs. — Lacus autem... Cvers. 9). Note rétrospective. Les livres historiques de la Bible ne signalent pas expressément la construction attribuée ici au roi Asa ; mais ils mentionnent un trait qui n'est pas sans connexion avec elle. « Asa convoqua tout Juda, sans excepter personne, et ils emportèrent les pierres et le bois que Baasa employait à la construction de Rama ; et le roi Asa s'en servit pour bâtir Gabaa de Benjamin et Maspha » (III Eeg. XV, 22 ; cf. II Par. xvi, 6).
5" Jobanan met Ismahel en fuite et délivre lee prisonniers qu'il avait faits. XLI, 10-16.
10-16. Les mots^iag régis doivent sans doute être pris dans un sens large : des princesses qui appartenaient à la famille royale. — Ut transiret ad... Ammon. On a vu plus haut (xl, 14) qu'Ismahel n'était que l'instrument de Baaiis, roi des Ammonites. Le crime accompli, c'est donc naturellement auprès de son mandant que le meurtrier se réfugie. — Audivit... Johanan
(vers. 11). C'était l'ami Adèle de Godulias. Cf. XL, 8, 13, 15. — Assumptis... viris (vers. 12) : les anciens partisans avec lesquels Johanan et les autres chefs avaient lutté contre les Chaldéens. Cf. xl, 7. — Aquas mvXtaa... (n Gabaon. Hébr. : OiVôn; aujourd'hui El-Djlb, seulement à une demi -heure au nord de Neby Samoull ou Maspha (note de xl, 6; AU. géogr., pi. vn, xn, xvi). A l'est du village, on trouve une source abondante , et , non loin de là , les restes d'une citerne considérable, qui est aussi mentionnée II Reg. II, 13. — Cumque... populus (vers. 13). Tous les prisonniers d'Ismahel (comp. le vers. 10) se réjouissaient à l'espoir de leur prochaine délivrance. En effet, ils recouvrèrent aussitôt leur liberté (vers. 14), Ismahel ayant pris la fuite sans oser lutter longuement contre des forces supérieures ( vers. 15 ). — Cum octo TÂris. Il n'avait donc perdu que deux hommes dans la petite bataille qui s'était engagée. Comp. le verset 2. — Tulit ergo... (vers. 18). Dm captifs qu'il
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nés de Masphath, après avoir tué Guclolius, tils d'Ahicam : les vaillants hommes de guerre, les femmes, les enfants et les eunuques, qu'il avait ramenés de Gabaon.
17. Ils partirent, et ils s'arrêtèrent en passant à Chamaam, qui est près de Bethléem, pour se mettre en route et entrer en Egypte,
18. à l'abri des Chaldéens; car ils les redoutaient, parce qu'Ismahel, fils de Nathanias, avait tué Godolias, fils d'Ahicam, que le roi de Babylone avait mis à la tête du pays de Juda.
Masphath, postquam percuBsit Godoliam, filium Ahicam : fortes vires ad prœlium, et mulieres, et pueros, et eunuclios, quos reduxerat de Gabaon.
17. Et abierunt, et sederunt peregrinantes in Chamaam, quse est juxta Bethlehem , ut pergerent , et introirent -^gyptum ,
18. a facie Chaldseorum ; timebant enim eos, quia percusserat Ismahel, filius Nathanise, Godoliam, filium Ahicam, quem prseposuerat rex Babylonis in terra Juda.
et dirent au prophète Jérémie
Que notre supplication tombe devant toi, et prie pour nous le Seigneur ton Dieu, pour tous ces restes, car nous demeurons bien peu après avoir été nombreux, comme tes yeux le voient;
3. et que le Seigneur ton Dieu nous montre la voie par laquelle nous devons marcher, et ce que nous avons à faire.
4. Le prophète Jérémie leur dit : J'ai entendu. Voici, je vais prier le Seigneur votre Dieu, selon vos paroles ; et je vous rapporterai tout ce qu'il me répondra, sans vous rien cacher.
1. Et accesserunt omnes principes bellatorum, et Johanan, filius Caree, et Jézonias, filius Osaiae, et reliquum vulgus, a parvo usque ad magnum ,
2. dixeruntque ad Jeremiam prophetam : Cadat oratio nostra in conspectu tuo, et ora pro nobis ad Dominum Deum tuum, pro universis reliquiis istis, quia derelicti sumus pauci de pluribus, sicut oculi tui nos intuentur ;
3. et annuntiet nobis Dorainus Deus tuus viam per quam pergamus, et verbum quod faciamus.
4. Dixit autem ad eos Jeremias propheta : Audivi. Ecce ego oro ad Dominum Deum vestrum, secundura verba vestra ; omne verbum quodcumque responderit mihi indicabo vobis, nec celabo vos quidquam.
Tenait de délivrer et de ses soldats, Johanan forma une caravane dont le sort ultérieur va être Indiqué.
6» Johanan et sa troupe se préparent à se réfugier en Egypte. XLI, 17-18.
17-18. Au Heu de seâerunt... in Chamaam, l'hébreu porte : Ils s'arrêtèrent au caravansérail de Kimham,. Chamaam ou Klniham était le flls de Barzillaï, ce fidèle serviteur de David, qui, ne pouvant accompagner lui-même en exil son roi persécuté, s'était fait représenter par l'un des siens. Cf. II Reg. xix, 37-38. On suppose que David, reconnaissant, aura donné à Chamaam, près de Bethléem, une propriété sur laquelle celui-ci fit bâtir un khan. Une hôtellerie était fort utilement placée sur la route des caravanes qui allaient de Palestine en Egypte. — Introirent in ^gyptum. Johanan et sa suite redoutaient quelque vengeance insigne des Chaldéens (vers. 18), et quoique leur conduite eût été très loyale dans cette triste uHaire, Us pensaient que,
dans un premier mouvement d'Indignation, on pourrait bien égorger sans distinction et sans pitié tous les Juifs qu'on trouverait dans le pays.
§ III. — Jérémie est contraint de suivre en Egypte se.s compatriotes fugitifs. XLII, 1 — XLIII, 13.
1° Le prophète est consulté sur l'opportuni c de la fuite. XLII, 1-6.
Chap. XLII. — 1-6. Jézonias , filius Oaaiœ , est vraisemblablement identique avec le personnage du même nom qui a été mentionné xl , 8. P!ns bas, xliii, 2, il sera appelé Azarias, flls d'Osaïas; 11 faut qu'ici ou là 11 y ait une faute de copiste. — A parvo... ad magnum. C.-à-d. tous les fugitifs sans exception. — Sur la formule cadat oratio (vers. 2), voyez le commentaire de xxxvi, 7. — Annuntiet... Dominum... (vers. 3). On doit croire que c'est en toute .ilncérité qu'ils consultèrent le prophète, quoi-
Jeu. XLII, 5-1.^.
5. Et illi dixeruut ad Jeremiain : Si t. Dominus inter nos testis veritatis et fidei, si non, jiixta omne verbura in quo misent te Dominus DeuB tuus ad nos, sic faciemus ;
6. sive bonum est, sive malura, voci Domini Dei nostri, ad quem mittimus te, obediemus, iit bene sit nobis cum audierimus vocem Domini Dei nostri.
7. Cum autem completi essent decem dies, factura est verbum Domini ad Jeremiam ;
8. vocavitque Johanan, filium Caree, et omnes principes bellatorum qui erant cum eo, et universum populum, a minime usque ad magnum ;
9. et dixit ad eos : Hsec dicit Dominus, Deus Israël, ad quem misistis me ut prosternerem preces vestras in conspectu ejus :
10. Si quiescentes manseritis in terra hac, sedificabo vos, et non destruam, plantabo et non evellam ; jam enim placatus sum super malo quod feci vobis.
11. Nolite timere a facie régis Babylonis, quem vos pavidi formidatis; nolite metuere eum, dicit Dominus, quia vobiscum sum ego ut salvos vos faciam, et eruam de manu ejus;
12. et dabo vobis misericordias , et miserebor vestri, et habitare vos faciam in terra vestra.
13. Si autem dixeritis vos : Non habitabimus in terra ista, nec audiemus vocem Domini Dei nostri;
5. Et ils dirent h Jéréraie : Que le Seigneur soit entre nous un témoin de vérité et de sincérité, si nous ne faisons pas tout ce que le Seigneur ton Dieu t'aura ordonné de nous dire ;
6. que ce soit du bien ou du mal, nous obéirons à la voix du Seigneur notre Dieu, vers lequel nous t'envoyons, afin que noue soyons heureux après que nous aurons entendu la voii du Seigneur notre Dieu.
7. Après que dix jours se furent écoulés, la parole du Seigneur fut adressée à Jérémie; ^1
8. et il appela Johanan, fils de Carée, Il tous les chefs des guerriers qui étaient avec lui, et tout le peuple, depuis le plus petit jusqu'au plus grand;
9. et il leur dit : Ainsi parle le Seigneur, le Dieu d'Israël, auquel voua m'avez envoyé pour présenter vos prières devant sa face :
10. Si vous demeurez en repos dans ce pays, je vous bâtirai et ne vous détruirai point, je vous planterai et ne vous arracherai pas, car je suis déjà apaisé au sujet du mal que je vous ai fait.
11. Ne craignez pas le roi de Babylone,que vous redoutez tout tremblants; ne le craignez pas, dit le Seigneur, car je suis avec vous pour vous sauver, et pour vous délivrer de sa main ;
12. je vous donnerai mes miséricordes, et j'aurai pitié de vous, et je vous ferai habiter dans votre pays.
13. Mais si vous dites : Nous n'habiterons pas dans ce pays, et nous n'écouterons pas la voix du Seignem- notre Dieu;
qu'ils aient ensuite refusé d'obéir aux ordres divins (cf. xuu, 4). — Ecce... oro... (vers. 4). Jérémie leur promet son concours. — SU... testis inter nos (vers. 5). Mieux : contre nous. Ils appellent sur eux les châtiments du ciel, s'ils ne se conforment pas fidèlement au conseil que leur donnera le prophète au nom du Seigneur. — Sive bonum, site... (vers. 6) : que le conseil leur plaise ou non.
2° Jérémie prédit le salut à ceux qui demeureront en Judée, la ruine à ceux qui se réfugieront en Egypte. XLII, 7-18.
7-8. Introduction à l'oracle. — Decem dies... Temps relativement considérable, qui indiquait déjà dans quel sens la réponse serait faite. La révélation divine est communiquée par Jérémie avec une grande solennité : tous sont convoqués pour l'entendre (vers. 8), de même que tous avaient assista à la demande (veis. 1 et ss.).
9-12. Dieu promet la prospérité à ceux qui demeureront tranquillement en Palestine. — Prosternerem preces... La même expression qu'au vers. 2. — ^diflcabo , plantabo.. Les métaphores employées dès le début du livre; cf. i, 1 0, etc. — Jam enim placatus... Plus fortement dans l'hébreu : Car je me repens... — Nolite timere... (vers. 11). C'est le côté négatif de cette première partie de l'oracle : Dieu rassure les Juifs et leur promet que les Chaldéens ne leur feront aucun mal. — Dabo vobis... (vers. 12). C'est la partie positive : le Seigneur promet aux siens de les combler de biens. — Et miserebnr... Variante dans l'hébreu : Et 11 (le roi de Babylone) aura pitié de vous, et 11 vous ramènera dans votre pays.
13 -IB. Malheur à ceux qui voudraient quand même se réfugier en Egypte. — Si avtem dixeritis... Supposition qui n'était que trop fondée,
Jer. XLII, 14-21.
14. el rons dîtes : Non, mais nous irons au pays d'Egypte, où nous ne verrons pas la guerre, où nous n'entendrons pas le bruit de la trompette, où nous ne souffrirons pas de la faim , et c'est là que nous habiterons ;
15. maintenant écoutez dans ce cas la parole du Seigneur, restes de Juda.
Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Si vous tournez votre visage pour entrer en Egypte, et si vous y pénétrez pour y habiter,
16. l'épée que vous redoutez vous atteindra là, dans le pays d'Egypte, et la famine qui vous inquiète s'attachera à vous en Egypte, et vous mourrez là.
17. Tous ceux qui tourneront leur visage pour entrer en Egypte, afin d'y habiter, mourront par le glaive, par la famine et par la peste; il n'en demeurera pas un seul, et nul n'échappera devant les maux que je ferai venir sur eux.
18. Car ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : De même que ma fureur et mon indignation s'est allumée contre les habitants de Jérusalem, ainsi mon indignation s'allumera contre vous lorsque vous serez entrés en Egypte; et vous deviendrez un objet d'exécration, d'étonnement, de malédiction et d'opprobre, et vous ne veiTez plus ce lieu.
19. Parole du Seigneur à votre sujet, restes de Juda : N'entrez pas en Egypte ; sachez bien, selon que je vous le proteste aujourd'hui,
que vous avez trompé vos âmes
Car vous m'avez envoyé vers le Seigneur notre Dieu, en disant : Prie pour nous le Seigneur notre Dieu, et tout ce que le Seigneur notre Dieu t'aura dit, annoncele-nous, et nous le ferons.
21. Et je vous l'ai annoncé aujourd'hui, et vous n'avez pas écouté la voix du Seigneur votre Dieu, dans toutes les choses pour lesquelles il m'a envoyé vers vous.
14. dicentes : Neqnaquam, sed ad terram .ffigypti pergemus, ubi non videbimus bellum, et clangorera tubse non audiemus, et famera non sustinebimus , et ibi habitabimus ;
16. propter hoc nunc audite verbum Domini, reiiquiee Juda.Hsec dicitDominus exercituum , Deus Israël : Si posueritis faciem vestram ut ingrediamini JEgyjytum, et intraveritis ut ibi habitetis ,
16. gladius quem vos formidatis, ibi comprehendet vos in terra ^gypti, et famés , pro qua estis solliciti , adhœrebit vobis in ^gypto, et ibi moriemini.
17. Omnesque viri qui posuerunt faciem suam ut ingrediantur .ffigyptum, ut habitent ibi, moiientur gladio, et famé, et peste; nullus de eis remanebit, nec effugiet a facie mali quod ego afferam super eos.
18. Quia hsec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Sicut conflatus est furor meus et indignatio mea super ha,bitatores Jérusalem, sic conflabitur indignatio mea super vos cum ingressi fueritis ^gyptum; et eritis in j'îSTurandum, et in stuporem, et in iTniecli^tam, et in opprobrium, et nequaqiiam ultra videbitis locum istum.
19. Verbum Domini super vos, reliquise Juda : Nolite intrare ^gyptum ; scientes scietis, quia obtestatus sum vos hodie,
quia decepistis animas vestras
Vos enim misistis me ad Dominum Deum nostrum, dicentes : Ora pro nobis ad Dominum Deum nostrum, et juxta omnia qusecumque dixerit tibi Dominus Deus noster, sic annuntia nobis, et faciemus.
21. Et annuntiavi vobis hodie, et non audistis vocem Domini Dei vestri, super universis pro quibus misit me ad vos.
comme le montreront bientôt les faits. — Non videbimus bellum (vers. 14): comme s'ils devaient être absolument à l'abri des Chaldéens et des maus de la guerre, dans la lointaine et puissante Egypte.— Propier hoc... (vers. 15 et ss.): calamités qui les atteindront s'ils désobéissent à Dieu. — Posueritis faciem... est un hébraïsme, qui Indique une résolution ferme, bien arrêtée. — Quia hœe dlcit... (vers. 18). Le Seigneur insiste énergiquement sur sa menace. — Conflatus est, eonflabitur. L'hébreu emploie une autre
(^OMMEiN r. V.
image : Ma fureur a été versée , sera versée. — Eritis in jusjurandum... Sur cette formule, voyez IV, 9, et la note; xxv, 18, etc.
3» Le propl^ète signale à ses concitoyens les dangers de la désobéissance à laquelle Ils se préparaient. XLII, 19-22.
19-22. Pressante exhortation. — Verbum... tuper vos. C.-à-d. : Voici la réponse du Seigneur. — Obtestatus sum... Je vous certifie que telle est la volonté de Dieu ; par conséquent (l'hébren A cette signification secondaire). ]e vons Icterdia
22, Nûnc ergo scientes scietis quia gladio , et famé , et peste moriemini in loco ad quem voluistis intrare ut habitaretis ibi.
Jer. XLII, 22 — XLIII, 7.
22. Sachez donc bien, maintenant, que vous mourrez par le glaive, par la famine et par la peste, dans ce lieu où vous voulez aller pour y habiter.
CHAPITRE XLIII
1. Factura est autem, cum complesset Jeremias loquens ad populum universos sermones Domini Dei eorum , pro quibus miserat eum Dominus Deus eorum ad illos, omnia verba hsec,
2. dixit Azarias, filius Osaiœ, et Johanan, filius Caree, et omnes viri superbi, dicentes ad Jeremiam : Mendacium tu loqueris ; non misit te Dominus Deus noster, dicens : Ne ingrediamini iEgyptum ut habitetis illic.
3. Sed Baruch , filius Neriœ, incitât te adveraum nos, ut tradat nos in manus Chaldœorum, ut iuterficiat nos, et traduci faciat in Babylonem.
4 Et non audivit Johanan, filius Garée, fi '^ omnes principes bellatorum, et nni^*"^"^ populus, vocem Domini, ut manflr«r.t '» Icrra Juda.
6. Sod t-ollens Johanan, filius Caree, et universi principes bellatorum, universos reliquiarum Juda, qui reversi fuerant de cunctis gentibus ad quas fueraut ante dispersi, ut habitarent in terra Juda,
6. viros, et mulieres, et parvulos, et filias régis, et omnem animam quam reliquerat Nabuzardan, princeps militiae, cum Godolia, filio Ahicam, filii Saphan, et Jeremiam prophetam, et Baruch, filium Nerise;
7. et ingressi sunt terram iEgypti, quia non obedierunt voci Domini, et venerunt usque ad Taphnis.
1. Or il arriva, après que Jérémie eut achevé de dire au peuple toutes les paroles du Seigneur leur Dieu, toutes les paroles pour lesquelles le Seigneur leur Dieu l'avait envoyé auprès d'eux,
2. qu'Azarias, fils d'Osaïas, Johanan, fils de Carée, et tous les hommes orgueilleux, dirent à Jérémie : Tu dis un mensonge; le Seigneur notre Dieu ne t'a pas envoyé pour nous dire : N'entrez pas en Egypte pour y habiter.
3. Mais c'est Baruch, fils de Nérias, qui t'excite contre nous, pour nous livrer entre les mains des Chaldéens, pour nous faire mourir et pour nous faire conduire à Babylone.
4. Et Johanan, fils de Garée, et tous les chefs des guerriers, et tout le peuple, n'écoutèrent pas la voix du Seigneur, de manière à rester dans le pays de Juda.
5. Mais Johanan, fils de Carée, et tous les chefs des guerriers , prirent tous les restes de Juda qui , après avoir été dispersés parmi toutes les nations, en étaient revenus pour habiter dans le pays de Juda,
6. les hommes, les femmes, les petits enfants, et les filles du roi, et tous ceux que Nabuzardan, chef de l'armée, avait laissés avec Godolias, file d'Aliicam, fila de Saphan, et aussi le prophète Jérémie, et Baruch , fils de Nérias ;
7. et ils entrèrent dans le pays d'Egypte, car ils n'obéirent pas à la voix du Seigneur, et ils vinrent jusqu'à Taphnis.
d'aller en Egypte. — Decepistis animas., (verset 20). Jérémie oonnaissalt , peut-être par révélation, leur projet à peine formé. — Dicentes: Ora... Comp. les vers. 2-3. Il leur rappelle leurs propres paroles, afin de produire sur eux une impression plus vive.
4» Les Juifs pénètrent en Egypte , entraînant Jérémie à leur suite. XLIII, 1-7.
Chap. XLIII. — 1-3. Reproches injustes que les chefs adressent au prophète. — Sur Azarias, voyez la note de XLn, 1. Johanan, dont la conduite avait été si Irréprochable Jusqu'alors, se laissa probablement séduire par Âzarias. — Mendacium... loqueris (vers. 2'>>. Audace sacrilège,
car c'était là le plus grand crime que pût commettre un prophète. — Baruch... incitât te (vers. 3). Ils accusent très gravement aussi le secrétaire de Jérémie. Au lieu de lU interficiat... et... faciat... lisez le pluriel, d'après l'hébreu : Pour qu'ils ( les Chaldéens ) nous tuent et noua emmènent à Babylone.
4-7. La désobéissance. — Qui reversi... de.... gentiTjus (vers. 5) : des contrées limitrophes de la Palestine. Comp. xl, 12. - - Omnem animam quam... Sur cette catégorie d'habitants, voyeï x.\-xix, 10, et XL, 5. — Et Jeremiam... un l'emmena de force, avec Baruch. — Taphnis. Hôbr.: Tahpanhès. Voyez le commentaire de n, 16. Lu»
Roi de Perse marchant à l'ombre d'un parasol. (Bas-relief de Béhistoun.)
JiR. XLIIl, S- 13.
8. Et factus est set-iûo Domini ad Jeremiam in Taphnis, dicens :
9. Snme lapifleB grandes i i manu tua, et abscondes eos in crypta iiuae est sub muro latericio, in porta domus Pharaonis, in Taphnis , cernentibue viris judaeis,
10. et dices ad eos : Hœc dicit Dominiis exercituum, Deus Israël : Ecce ego mittam et assumam Nabuchodonosor, regem Babylonis, eervum meum; et ponam thronum ejus super lapides istos quos abscondi, et statuet eolium suum super eos;
1 1. veniensque percutiet terram JEgypti, quos in mortem, in mortem, et quos in captivitatera , in captivitatem, et quos in gladiura, in gladium ;
12. et succendet ignem in delubris deorum JEgypti, et comburet ea, et captivos ducct illos, et amicietur terra -iEgypti sicut amicitur pastor pallio suo, et egredietur inde in pace ;
13. et conteret statuas domus solis quse sunt in terra .lEgypti, et delubra deorum .ffigypti comburet igni.
8. Alors la parole du Seigneur fut adressée à Jérémie à Taphnis, en ces termes :
9. Prends de grandes pierres dans ta main, et cache-les dans la crypte qui est sous le mur de briques , à la porte de la maison du pharaon, à Taphnis, en présence des Juifs,
10. et tu leur diras : Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Voici, je vais envoyer prendre Nabuchodonosor, roi de Babylone, mon serviteur; et je placerai son trône sur ces pierres que j'ai cachées, et il y établira
son siège; ^1
11. il viendra, et il frappera le pays ^| d'Egypte : à la mort ceux qui sont pour
la mort, à la captivité ceux qui sont pour la captivité, et au glaive ceux qui sont pour le glaive ;
12. il mettra le feu dans les temples des dieux de l'Egypte, et il les brûlera, et il emmènera les dieux captifs; il se revêtira du pays d'Egypte comme un berger se couvre de son manteau, et il s'en retournera en paix ;
13. et il brisera les statues de la maison du soleil qui sont dans le pays d'Egypte, et il consumera par le feu les temples des dieux de l'Egypte.
fugitifs durent sans doute s'arrêter dans cette vlUe-froutlère, Jusqu'à ce qu'ils eussent obtenu du pharaon la permission de séjourner dans le pays.
3» Jérémie prédit que les Chaldéens ravageront l'Egypte. XLIII, 8-13.
8-9. Action symbolique. — In crypta... svb muro... (vers. 9). L'hébreu signifie plutôt : Dans l'argile du four à briques. Ce four était situé tout à fait à l'entrée du palais royal {In porta domus...).
10-13. L'oracle proprement dit. — Servum meum. Sur ce titre donné à Nabuchodonosor, voyez la note de xxv, 9. — Super lapides... Ces pierres devaient servir de base au trône du roi de Babylone. Emblème de la solidité de ce trône, tandis que l'argile et les briques figuraient la fragilité de l'Egypte. — Statuet soHum... L'hébreu désigne plutôt le petit parasol, gracieusement orné, que l'on portait au-dessus de la tête du roi, et qui apparaît si souvent sur les monuments assyriens (Â.II. arehéol., pi. lzxx, flg. 4 ; pi. Lxxzi, fig. 12, 13). — Quos in mortem... (vers. 11). Personne n'échappera h la ruine. Voyez la note de xv, 2. — Et succendet (vers. 12). D'après l'hébreu : Je brûlerai. — Amicietur...
sicut... pastor... Métaphore tragique. Nabuchodonosor se revêtira des dépouilles de l'Égypie (c- à - d., s'en emparera) avec autant de facilité qu'un pasteur se revêt de son manteau. — Sta» tuas (vers. 13). Le mot hébreu ma?bô( a probablement Ici, comme dans Isaïe, xix, 19, la signification d'obélisques. — Domus Solis. Nom propre (hébr., Bêt-éémeS), qui désigne l'Héliopolia ( « Ville du SoleU ») des Grecs, On des Égyptiens. Voyez Is. xrx, 18, et la note; l'dtl. géogr., pi. rv et V. C'était « une ville d'obélisques ». Auguste et Callgula prirent là ceux qu'on admire encore à Rome. « Lorsque Strabon visita Héllopo- 11s, vingt ans avant l'ère chrétienne, cette cité était déjà un monceau de ruines. Bien n'en reste actuellement, si ce n'est quelques vestiges des anciens remparts, des fragments de sphinx, et un obélisque de g^nlt rouge, haut d'environ 12 mètres. » — Les monuments babyloniens confirment admirablement cet oracle, car une inscription récemment découverte raconte que Nabuchodonosor pénétra en Egypte, durant la trente - septième année de son règne , vainquit le pharaon Hophra, et emporta un butin considérable. Of. xi.vi, 13 et ss.
Jeh. XLIV; 1-7.
p,on
CHAPITRE XLIV
1. Parole qui fut adressée par Jérémie à touB les Juifs qui habitaient dans le pays d'Egypte, à Magdalo, à Taphnis, à Meraphis, et dans le pays de Phaturès, en ces termes :
2. Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Vous avez vu tous les maux que j'ai fait venir sur Jérusalem et sur toutes les villes de Juda ; et voici qu'elles sont désertes aujourd'hui, et sans aucun habitant,
3. à cause de la malice avec laquelle ilB ont agi pour exciter ma colère, en allant sacrifier et rendre hommage à des dieux étrangers, qui n'étaient connus ni d'eux, ni de vous, ni de vos pères.
4. Je vous ai envoyé tous mes serviteurs, les prophètes, me levant dans la nuit , et les envoyant pour vous dire : Ne commettez pas ces abominations que je hais.
5. Et ils n'ont pas écouté, et ils n'ont pas prêté l'oreille, de manière à se convertir de leur méchanceté, et à ne plus sacrifier aux dieux étrangers.
6. Ainsi ma colère et ma fureur se sont allumées, et elles ont embrasé les villes de Juda et les places de Jérusalem , qui ont été changées en solitude et en désert, comme on le voit auiourd'hui. •"
7. Et maintenant ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël :
1. Verbum quod factum est per Jereniiam ad oranes Judasos qui habitabant in terra ^gypti, habitantes in Magdalo, et m Taphnis, et in Memphis, et in terra Phaturès , dicens :
2. Haec dicit Dominus exercituura, Deus Israël : Vos vidistis omne malum istud quod adduxi super Jérusalem , et super omnes urbes Juda ; et ecce desertse sont hodie, et non est in eis habitator,
3. propter malitiam quam fecerunt ut me ad iracundiam provocarent, et irent ut sacrificarent, et celèrent deos alienos quos nesciebant, et illi, et vos, et patres vestri.
4. Et misi ad vos omnes serves meos prophetas, de nocte consurgens, mittensque et dicens ; Nolite facere verbum abominationis hujuscemodi, quam odivi.
5. Et non audierunt, nec inclinaverunt aurem suara, ut converterentur a malis suis, et non sacrificarent diis alienis.
6. Et conflata est indignatio mea et furor meus, et succensa est in civitatibus Juda, et in plateis Jérusalem, et versfe sunt in solitudinem et vastitatem, secundum diem hanc.
7. Et nunc haec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Quare vos facitis
* ÏV- — Discours prophétique contre les Juifs idolâtres. XLIII , 1-30.
1» Avertissement et menaces. XLIV, 1-14.
Chap. XLIV. — 1. Introduction. — Verbum quod... C'est le dernier des oracles de Jérémie au point de vue chronologique. On en ignore l'époque exacte; mais 11 ne fut prononcé qu'un certain temps après l'émigration qu'ont racontée les chap. xui et xLm. Il eut pour occasion les pratiques Idolâtrlques auxquelles un certain nombre des émigrés, séduits par l'exemple des Egyjitlens, s'étaient honteusement livrés. — Magdalo. Hébr., illgdol. Ville qui existait dès le temps de l'exode (cf. Ex. xiv, 2), et qui était située, comme Taphnis (note de xliii, 8), vers lii frontière nord -est de l'Egypte. Voyez l'Atl. Oéogr., pi. y. — Memphis. Voyez ii, 16, ei le commentaire. — Terra Phaturès. Hébr. : la terre (le pays) de Pofroa, c.-à-d. la Haute Egypte.
2-6. Dieu rappelle aux Juifs émigrés en Egypte les châtiments sévères que l'Idolâtrie a récemment attirés sur Juda et Jérusalem. — Vos vidistis. Le pronom est souligné : Vous avez vu de vos propres yeux. — Ecce desertœ... hodie. Les menaces divines se sont donc pleinement réalisées. Cf. iv, 7; vi, 19; xxv, 13; xxxv, 17 , etc. — Ut sacrificarent ( vers. 3 ). Hébr. : pour brûler de l'encens. De même aux vers. 6» et 8*. — Et misi ad vos... (vers. 4). Le Seigneur avait tout mis en œuvre pour les retirer du mal. Cf. VII, 2.5;. XXV, 4, été. — Verbum abominationis... Hébraïsme : cette chose abominable. — Et non audierunt (vers. 5). Leur refus d'obéir. Cf. VII. 28; XI, 18; xxv, 4; xxxv, 14, etc. — Conflata est. Hébr. : a été versée. Voyez la note de XLii, 18.
7-10. Reproches sévères: sans se laisser instruire par ces leçons terribles, voici qu'ils se livrent de nouveau à l'Idolâtrie avec une légèreté impardonnable. — Et nune. Transition grosse de
Jer. XLIV, 8-Ï4.
malum grande lioc contra animas ve- Btras, ut intereat ex vobis vir et mulier, parvulus et lactens, de raedio Judae, Dec relinquatur vobis quidquam residuura ;
8. provocantes me in operibus manuum vestrarura, sacrificando diis alienis, in terra Ji^gypti, in quam ingressi estis ut habitetis ibi et dispereatis, et sitis in maledictionem et in opprobrium cunctis gentibus terrse?
9. Numquid obliti estis mala patrum vestrorum, et mala regum Juda, et mala uxorum ejus, et mala vestra, et mala uxorum vestrarum, quse fecerunt in terra Juda, et in regionibus Jérusalem?
10. Non sunt mundati usque ad diem banc, et non timuerunt, et non ambulaverunt in lege Domini, et in praeceptis meis, quse dedi coram vobis et coram patribus vestris.
11. Ideo hsec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Ecce ego ponara faciem meam in vobis in malum , et disperdara omnem Judam.
12. Et assumara reliquias Judae, qui posuerunt faciès suas ut ingrederentur terram iEgypti , et habitarent ibi , et consumentur oranes in terra ^gypti ; cadent in gladio et in famé; consumentur a miûimo usque ad maximum , in gladio et in famé morientur, et erunt in jusjurandum, et in miraculum, et in maledictionem , et in opprobrium.
13. Et visitabo super habitatores teirse .^gypti, sicut visita vi super Jérusalem, in gladio, et famé, et peste.
14. Et non erit qui efifugiat, et sit residuus de reliquiis Judseorum, qui vadunt ut peregrinentur in terra ^Egypti ,
Pourquoi commettez -V0U8 un si grand mal contre vous-mêmes, pour faire mourir parmi vous et du milieu de Juda l'homme, la femme, le petit enfant et le nourrisson, de sorte qu'il ne reste plus rien de vous?
8. Pourquoi me provoquez-vous par les œuvres de vos mains, en sacrifiant au.\ dieux étrangers, dans le pays d'Egypte, où vous êtes entrés pour y habiter et pour périr, et pour être la malédiction et l'opprobre de toutes les nations de la terre?
9. Avez- vous oublié les crimes de vos pères, les crimes des rois de Juda, les crimes de leurs femmes, vos propres crimes, et les crimes de vos femmes, commis dans le pays de Juda, et dans les quartiers de Jérusalem?
10. Ils ne se sont pas purifiés jusqu'à ce jour, et ils n'ont pas eu de crainte, et ils n'ont pas marché dans la loi du Seigneur, ni dans les préceptes que j'ai mis devant vous et devant vos pères.
11. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur des armées , le Dieu d'Israël :
Voici, je tournerai ma face sur vous pour votre malheur, et je perdrai tout Juda.
12. Et je prendrai les restes de Juda, qui ont tourné leur visage pour entrer dans le pays d'Egypte , afin d'y habiter, et ils périront tous dans le pays d'Egypte; ils tomberont par le glaive et par la famine; ils seront consumés depuis le plus petit jusqu'au plus grand ; ils mourront par le glaive et par la famine, et ils seront un objet d'exécration, d'éton-nement, de malédiction et d'opprobre.
13. Et je visiterai les habitants du pays d'Egypte comme j'ai visité Jérusalem, par le glaive, par la famine et par la peste.
14. Et nul n'échappera et ne restera des restes des Juifs, qui sont venus pour demeurer au pays d'Egypte, avec la pen-
menaccs. — Contra animas... C'est la mort qu'ils s'attireront par leurs infâmes pratiques. — In r.tyn-ibus rnanuum ( vers^. 8 ) : les Idoles , fabriquées de main d'homme. — Ingressi... ut... dispereatis. Jérémle le leur avait nettement prédit. Cf. xui, 17-18, 22. — Numquid obliti... (vers. 9). Ils agissaient comme s'ils n'avaient jamais entendu parler des jugements divins, ou qu'Us n'en eussent pas eux - mêmes fait l'épreuve. Mala : les Iniquités, ainsi qu'il ressort des mots qux fecerunt. — Uxorum ejus. C.-à-d. les épouses de chacun des rois. Les LXX ont lu : de vos princes. Cf. vers. 17 et 21. — Non sunt mundati (vers. 10). Hébr. : ns ne se sont pas humiliés.
11 - 14. La sentence. — Ponam faciem... Voyez la note de xui, l.^"». Dieu prend la ferme résolution de les exterminer. — Omnem Judam. D'après le contexte : tous les Juifs qui s'étalent naguère réfugiés en Egypte, à l'exception de ceux qui seront mentionnés plus bas , vers. 14 et 28. — Et assumam... (vers. 12 -Vi). Répétition emphatique de la prophétie déjà lancée antérieurement contre ces coupables. Cf, xtii, 13 et 8S. — Ad quam élevant... (vers. 14'>). Locution pittoresque, pour exprimer un très vif désir. Il leur tardait de regagner le sol de la patrie, car Ils n'avalent nullement songé à se fixer en Egypte d'une manière définitive; Us voulaient seulemenb
Jer. XLIV, 15-20.
B^e tlp retouriior au [)ays de JuJa, vers lequel ilb élèveut leur âine, pour y retourner et y habiter; ils n'y retourneront pas, sinon ceux qui auront fui.
15. Tous les hommes qui savaient que leurs femmes sacrifiaient aux dieux étrangers, et toutes les femmes qui étaient là en grand nombre, et tout le peuple qui demeurait au pays d'Egypte, a Phaturès, répondirent à Jérémie :
16. Nous ne recevrons pas de toi les paroles que tu nous as adressées au nom du Seigneur;
17. mais nous exécuterons toute parole qui sera sortie de notre bouche, en sacii fiant à la reine du ciel et en lui offrant des oblations, comme nous avons fait, nous et nos pères, nos rois et nos princes, dans les villes de Juda et sur les places de Jérusalem ; alors nous pouvions nous rassasier de pain, nous étions heureux, et nous n'avons pas vu le malheur.
18. Mais depuis le temps où nous avons cessé de sacrifier à la reine du ciel, et de lui faire des libations, nous avons manqué de tout, et nous avons été consumés par le glaive et par la famine.
19. Si nous sacrifions à la reine du ciel, et si nous lui faisons des libations, est-ce sans nos maris que nous lui faisons des gâteaux pour l'honorer, et que nous lui faisons des libations?
20. Jérémie dit alors à tout le peuple, aux hommes, aux femmes, et à teute l'assemblée qui lui avait fait cette réponse :
et revertantur in terram Juda, ad quam ipsi élevant animas suas, ut revertantur et habitent ibi; non revertentur, nisi qui fugerint.
15. Responderunt autem Jeremiœ omnes viri scientes quod sacrificarent uxores eorum diis alienis, et universae mulieres quarum stabat multitudo grandis, et omnis populus habitantium in terra -iEgypti in Phaturès, dicentes :
16. Sermonem quem locutus es ad nos ia nomine Domini, non audiemus ex te ;
17. sed facientes faciemus omne verbum quod egredietur de ore nostro, ut sacrificemus reginse cœli, et liberaus ei libamina, sicut fecimus, nos et patres nostri, reges nostri et principes nostri, in urbibus Juda, et in plateis Jérusalem ; et saturati sumus panibus , et bene nobis erat, malumque non vidimus.
18. Ex eo autem tempore quo cessavimus sacrificare reginse cseli, et libare ei libamina, indigemus omnibus, et gladio et famé consumpti sumus.
19. Quod si nos sacrificamus reginae caeli, et libamus ei libamina, numquid sine viris nostris fecimus ei placentas ad colendum eam et libandum ei libamina ?
20. Et dixit Jeremias ad omnem populum,adversum viros, et adversum mulieres, et adversum universam plebem, qui responderant ei verbum, dicens :
laisser ù la colère des ChalUéens le temps de se calmer. — Nisi qui fugerint. Hébr. : si ce n'est les échappés, c.-à-d. un tout petit nombre.
2' Endureissement des Juifs dans l'idolâtrie. XLIV, 16-19.
15, Introduction. — Quod sacrijlcarent (hébr.: brûlaient de l'encens ; de même encore aux vers. 17'», 18, 19, 21, 23) uxores... Les femmes étaient donc les plus coupables ; mais leurs maris étaient de connivence avec elles, puisqu'ils les laissaient faire.
16-19. Béponse impie. Ce sont les femmes qui parlent, d'après le vers. 19. — Non audiemus. Leur hardiesse sacrilège éclate dès leurs premières paroles. Du reste , « ce discours témoigne d'une arrogance et d'un fanatisme que nous n'avons pas encore rencontrés jusqu'ici à un pareil degré » dans le livre de Jérémie. — Omne verbum quod... (vers. 17). On ne doit pas donner à ces mots une slgniflcatlon générale, comme si les Juives affirmaient qu'elles ne feront désormais que leur volonté et point celle de Dieu. Le contexte en détermine ainsi lu scna : Nous accompli-
rons iuiégralement, malgré tout, les promesses que nous avons faites à la reine du ciel. Cf. Num. XXX, 3, 12 ; Deut. xxiii, 23 , etc. — Reginse cseli. Voyez la note de vu, 18. — Saturati sumus. Elles osent prétendre que leur prospérité d'alors était due à leur idolâtrie, et que leurs maux n'ont commencé qu'après la cessation du culte des idoles. — Ex eo autem tempore... (vers. 18). Allusion aux réformes religieuses du saint roi Josias. Cf. IV Reg. xxn-xxm. — Quod si nos... (vers. 19). Pour s'excuser davantage, ces femmes assurent qu'elles ont l'autorisation de leurs maris ; leur conduite, d'après elles, ne regardait donc en rien Jérémie. — Numquid sine viris...? La loi annulait formellement le vœu d'une femme, s'il n'avait été sanctionné par le mari. Cf. Num. xxx, 6-7. — Placentas. Voyez la note de vn, 18. — ^tt colendum eam. Hébr.: pour la représenter. On donnait aux gâteaux en question la forme de la lune.
3" Le prophète rétorque leur argument blas phématoire. XLIV, 20-23.
3U. Introduction.
Jer. XLIV, 21-26.
21. Xumquid non sacriticium quod sacrificastis in civitatibus Juda, et in plateis Jérusalem, vos et patres vestri, le^es vestri, et principes vestri, et popuius terrse, horum recordatus est Dominus, et ascendit super cor ejus?
22. Et non poterat Dominus ultra portare , propter malitiam studiorum vestrorum, et propter abominationes quas fecistis ; et facta est terra vestra in desolationem , et in stuporem , et in maledictum, eo quod non sit habitator, sicut est dies haec.
23. Propterea quod sacrificaveritis idolis, et peccaveritis Domino, et non audieritis vocem Domini, et in lege, et in prsBceptis , et in testimoniis ejus non ambulaveritis, idcirco evenerunt vobis mala haec, sicut est dies haec.
24. Dixit autem Jeremias ad omnem po]iulum, et ad uni versas muJieres :
Audite verbum Domini , omnis Juda, qui estis in terra .^Egypti.
25. Haec inquit Dominus exercituum, Deus Israël , dicens : Vos et uxores ve- Btrae , locuti estis ore vestro , et manibus vestris implestis, dicentes : Faciamus vota nostra, quae vovimus, ut sacrificemus reginse caeli, et libemus ei libamina. Implestis vota vestra, et opère perpetrastis ea.
26. Ideo audite verbum Domini, omnis Juda, qui habitatis in terra iEgypti :
Ecce ego juravi in nomine meo magno, ait Dominus, quia nequaquam ultra vocabitur nomen meum ex ore omnis viri
21. Le Seigneur ne s'est -if pai souvenu des sacrifices que vous avez offerts dans les villes de Juda et dans lea places de Jérusalem, vous et vos pères, vos rois et vos princes, et le peuple du pays, et cela n'est -il pas monté à son cœur ?
22. Le Seigneur ne pouvait plus le supporter, à cause de la malice de vos inclinations, et à cause des abominations que vous avez commises ; et votre pays est devenu un désert, un objet de stupeur et de malédiction, sans qu'il n'y ait plus personne qui y demeure, comme on le voit aujourd'hui.
23. C'est parce que vous avez sacrifié aux idoles, et que vous avez péché contre le Seigneur, et que vous n'avez pas écouté sa voix, et que vous n'avez pas marché dans ta loi, dans ses préceptes et dans ses ordonnances , c'est pour cela que ces maux vous sont arrivés, comme on le voit aujourd'hui.
24. Jérémie dit encore à tout le peuple et à toutes les femmes : Ecoutez la parole du Seigneur, vous tous de Juda qui êtes en Egypte.
25. Ainsi parle le Seigneurdes armées, le Dieu d'Israël : Vous et vos femmes, vous avez déclaré de votre bouche et vous avez accompli de vos mains vos paroles : Exécutons les vœux que nous avons faits ; sacrifions à la reine du ciel, et oi&'ons-lui des libations. Vous avez accompli vos vœux, et vous les avez réalisés par des œuvres.
26. C'est pourquoi écoutez la parole du Seigneur, vous tous de Juda, qui habitez dans le pays d' Egypte : Voici, j'ai juré par mon grand nom, dit le Seigneur, que mon nom ne sera plus nommé par la
21-23. C'est l'idolâtrie qui est la cause de tous les malheurs des Juifs. — Sac?ifieium représente ici le culte des faux dieux avec ses pratiques multiples. — Ascendit tuper eor. . . Hébraïsmc pittoresque. Cf. in, 16. Parce que le Seigneur avait été patient pendant quelque temps et ne les avait point punis, ils s'étaient follement imagrinés que leur prospérité était due aux idoles. — Kon poterat... portare (vers. 22). Le moment vint où la sainteté et la justice divines exigèrent une impitoyable vengeance. — Propterea... idcirco.^ (vers. 23). Jérémie insiste sur la vraie cause des maux de ses concitoyens.
4° n conclut sa prédiction en aimonçant des cûàtiments encore plus considérables. XLIV, 24-30.
2-1 - 25. Les considérants de cette nouvelle sentence. Manibus . . . implestis ( vers. 25 ) . Allu-
sion aux gâteaux Idolâtiiqucs que les femmes avaient préparés de leurs propres mains. Comp, le vers. 19, et vn, 18. — Implestis vota... Maintenant qu'ils ont exécuté leurs promesses, auxquelles Ils tenaient tant (voyez le vers. 17, et la note), qu'ils sachent bien le résultat qu'ils en retireront.
26-28. La sentence. Elle a beaucoup de ressemblance avec, celle des vers. 11 et ss., et de XLii, 15 et 88. — Ecce... juravi... Serment solennel, pour donner plus de force à l'oracle. — Noquaquam ultra... Le nom du Seigneur cessera d'être Invoqué en Egypte par les Juifs, parce que, d'une part, les réfugiés auxquels s'adressait cette menace devaient presque tous périr (vers, il), et que, d'autre part, les rares survivants devaient revenir en Palestine (vers. 28). Viripauci. littéralement dans l'hébreu, Hommes de nombre ;
Jkr. XLIV, 27 - XLV, 2.
b'.'uche d'aucun homme juif dibaut,daus tout le pays d'Egypte : Vive le Seigneur Dieu!
27. Voici, je veillerai sur eux pour leur malheur, et non pour leur bonheur, et tous les hommes de Juda qui sont dans le pays d'Egypte périront par le glaive et par la famine, jusqu'à ce qu'ils soient entièrement exterminés.
28. Et ceux qui échapperont au glaive retourneront du pays d'Egypte dans le pays de Juda en petit nombre ; et tous les restes de Juda qui sont entrés dans le pays d'Egypte pour y habiter sauront quelle parole sera accomplie, si c'est la mienne ou la leur.
29. Et voici pour vous, dit le Seigneur, le signe que je vous visiterai en ce lieu, afin que vous sachiez que mes paroles s'accompliront sur vous pour votre malheur.
30. Ainsi parle le Seigneur : Voici, je livrerai le pharaon Ephrée, roi d'Egypte, entre les mains de ses ennemis et entre les mains de ceux qui en veulent à sa vie, comme j'ai livré Sédécias, roi de Juda, entre les mains de Nabuchodonosor, roi de Babylone, son ennemi, qui en voulait à sa vie.
judaii , diceiitis : Vivit Domlnus Deiis I in omni terra ^Egypti.
27. Ecce ego vigilabo super eos in malum, et non in bonum; et consunientur omnes viri Juda qui sunt in terra ^gypti, gladio et famé, donec penitus consumantur.
28. Et qui fugerint gladium, revertentur de terra â^gypti in terrara Juda viri pauci ; et scient omnes reliquiae Juda, ingredientium terram ^gypti ut habitent ibi , ou jus sermo compleatur, meus an illorum.
29. Et hoc vobis signum , ait Dominus, quod visitem ego super vos in loco isto, ut sciatis quia vere complebuntur sermones mei contra vos in malum.
30. Hsec dicit Dominus : Ecce ego tradam Pharaonem Ephree , regem iEgypti, in manu inimicorum ejus, et in manu quaerentium animam illius, sicut tradidi Sedeciam, regem Juda, in manu Nabuchodonosor, régis Babylonis, inimici sui, et quserentis animam ejus.
CHAPITRE XLV
1. Parole que le prophète Jérémie adressa à Baruch, fils de Nérias, lorsqu'il eut écrit dans un livre ces paroles sous la dictée de Jérémie, la quatrième année de Joakim, fils de Josias, roi de Juda, en ces termes :
2. Voici ce que te dit le Seignem-, le Dieu d'Israël , ô Baruch :
1. Verbum quod locutus est Jeremias propheta ad Baruch, filium Neriie, cum scripsisset verba hœc in libro ex ore Jeremise, anno quarto Joakim, filii Josise, régis Juda , <Jicens :
Haec dicit Dominus, Deus Israël, ad te, Baruch
c.-ù - d., faciles à compter. Cet oracle ne concerne que ceux des Juifs qui avaient cherché un refuge en Egypte après l'assassinat de Qodolias, malgré l'ordre exprès de Jéhovah, et nullement ceux qui s'y étaient Installés auparavant, pour d'autres motifs. Il est à noter encore que de nombreux Israélites vinrent s'y établir après l'exil, et que Ptolémée en déporta d'autres sur le sol égyptien à la suite de son expédition victorieuse contre Jérusalem (vers 320 av. J.-C). Ces trois circonstances expliquent comment l'oracle put se réaliser pleinement, dans que, pour ce motif, les Juifs aient disparu de l'Egypte d'une manière absolue. 29-30. Signe de la véracité de Jérémie. — Ephree. En hébreu, Hofra' (voyez la note de XLm, 13). Son nom égyptien était Ouhabrà, et 11 appartenait à la xxvi« dynastie. — L'expression tradam... in manu iniDiicorum ne signifle pas nécessairement que les Chaldéeus devaient
s'emparer de la personne d'Ephrée et lui donner eux-mêmes la mort; elle marque Ici une simple défaite. Cf. xlvi, 13 et ss. Le pharaon fut renversé et emprisonné, puis froidement étranglé par Amasls. Voyez Hérodote, n, 161 et 169; Dlodore de Sic, i, 68.
§ V. — IHeu promet à Baruch une entière sécurité. XLV, 1-6.
1" Introduction. XLV, 1. '
Chap. XLV. — 1. Les mots cum scripsisset... ' font évidemment allusion au récit du chap. xxxvi, comme le montre la date anno quarto Joakim.
2« La promesse du Seigneur. XLV, 2-6.
2 - 3. Plainte de Baruch. — Vse mihi. L'adjec-. tlf misero manque dans l'hébreu. — Quoniam addidit... Baruch était vivement affecté, comme son maître lui-même (cf. rv, 19; vi, 24; tui 18, 23, etc.), d'entendre lei menaces «uccéder
Jep.. XLV, 3 — XLVl, 2.
3. Dixinti : Vse miseio lailii! quoiiiaoi addidit Domiuus dolorem dolori meo; laboravi in gemitu meo, et requiem non inveui.
4. Hœc dicit Dominas : Sic dices ad eura : Ecce quos sedificavi, ego destnio ; et quos plantavi, ego evello, et universam terram hanc;
5. et tu quseris tibi grandia? Noli quserere, quia ecce ego adducam malum super omnem carnem , ait Dominus , et dabo tibi animam tuam in salutem, in omnibus locis ad quaecumque perrexeris.
3. Tu as dit . JMalbeur à moi, misé rablel car le Seigueur a ajouté la douleur à ma douleur; je me suis fatigué à gémir, et je n'ai pas trouvé de repos.
4. Ainsi parle le Seigneur : Voici ce que tu lui diras : Ceux que j'ai bâtis, je vais les détruire ; ceux que j'ai plantés, je vais les arracher avec tout ce pays ;
6. et toi, tu cherches pour toi de grandes choses ? N'eu cherche pas , car voici que je vais faire venir le malheur sur toute chair, dit le Seigneur; et je te donnerai la vie sauve dans tous les lieux où tu iras.
CHAPITRE XLVI
1. Quod factum est verbum Demi ni ad Jeremiam prophetam contra gentes.
2. Ad ^gyptum. Adversura exercitum Pharaonis Nechao, régis -^gypti, qui erat juxta fluvium Euphraten in Charcamis, quem percussit Nabuchodonosor,
1. Parole du Seigneur qui fut adressée au prophète Jérémie contre les nations.
2. A l'Egypte. Contre l'armée dn pharaon Néchao, roi d'Egypte, qui était près du fleuve de l'Euphrate, à Charcamis, et qui fut battue par Nabuchodonosor, roi
sans tin aux menaces, dans cette série d'oracles que Jérémie lui dictait. — Laboravi in gemitu... Éémlniscence probable dn Ps. vi, 7.
4-5. Consolation que son maître lui adresse au nom de Jéhovah. — Qitos sedificavi... plantavi. Comp. I, 10, et la note, et tout récemment, XLii, 10. Le sens de ces mots est. que le Seigneur éprouve, lui aussi, une très vive douleur en se voyant obligé de châtier son peuple, qu'il préférerait bénir toujours. Cf. xn, 7 et ss. Or, lorsque Dieu ressent de la peine, comment ses serviteurs fidèles pourraient- ils désirer autre chose pour eux-mêmes? — Et tu^. grandia I D'après quelques commentateurs, les grande? choses souhaitées par Baruch auraient consisté dans le don de prophétie, ou' en d'autres distlnc tions honorables. Il résulte plutôt du contexte qu'il aurait voulu simplement la paix, le bonheur, à la place des tristesses et des persécutions qu'il endurait, et c'étaient bien là de « grandes choses » au milieu de l'affliction universelle {adducam malum...., vers. 6). Dn moins. Dieu promet de lui laisser la vie sauve parmi les nombreux dangers auxquels 11 était exposé : animam. .. in salutem. D'après l'hébreu : en proie. Vo3'ez la note de xxi, 9. — In omnibus locis... Par e.xemple, en Egypte, où 11 avait été entraîné malgré lui avec Jérémie. Cf. xuii, 6-7.
XLVI, 1 — LI
I I. — Deux projyhélies contre l'Egypte. XLVI, 1-28.
UiiAP. XI. VI. — i. Le mot verlum est pris
dans un sens collectif. Cf. xl, 1. — Conlra génies. Comme Amos, i, 3-n, 3; Isaïe, xiii-xxm, et Ézéchlel, xxv-xxxii, Jérémie a groupé, de manière à en faire un livre à part, les principales projihéties que Dieu lui avait révélées contre les nations païennes. Déjà, xxv, 17-26, 11 avait brièvement prédit à ces peuples l'avenir désastreux qui leur était réservé ; ce qu'il leur annonce Ici est un commentaire éloquent de cette prédiction. L'Egypte et Babylone ouvrent et ferment de nouveau la liste. Entre ces deux grandes puissances rivales, le prophète place les petits peuples qui entouraient la Palestine de plus ou moins près : les Philistins et les Phéniciens à l'ouest ; Moab , Ammon, l'Idumée, la Syrie à l'est ; Cédar, Asor et Elam , dans des régions orientales plus lointaines. Aux oracles contre l'Egypte et Babylone sont rattachées des promesses consolantes pour le peuple de Dieu ( cf. XLVI, 27-28; L, 19-20).
2° Première prophétie relative à l'Egypte. XLVI, 2-12.
2. Introduction. — Ad ^gyptum.. L'hébreu signifie plutôt : Sur l'Égyp'te. — Adversum exercitum,... Occasion et date de ce premier oracle. — Nechao (hébr., N'kô; en égyptien, Nekâu), le deuxième pharaon de ce nom, était fils du célèbre Psammétique, qui avait fondé la xxvi» dynastie. 11 régna de 611 à 595 avant J.-C, d'une manière très glorieuse. Voulant profiter de l'affaiblissement de l'Assyrie, et justement inquiet de la prépondérance croissante des Babyloniens, il avait entrepris cette expéilition, dont parlent aussi IV Reg. xxiii, 29 et ss., et II Par. XXXV, 20. Il vainquit à Mageddo le roi Josias, qui avait essayé de lui barrer le passat^c,
Jrr. XLVI, 3-8.
de Babylone, la quatrièrno auude de Joakim, tils de Josias, roi de Jnda.
Préparez l'écu et le bouclier, et marchez au combat
4. Attelez les chevaux, et montez, cavaliers; mettez vos casques, polissez les lances , revêtez -vous de vos cuirasses.
6. Mais quoi! je les ai vus effrayés et tournant le dos, leurs héros sont taillés en pièces; ils fuient à la hâte, sans se retourner; la terreur est partout, dit le Seigneur.
6. Que le plus agile ne fuie pas, et que le robuste n'espère pas être sauvé : vers l'aquilon, sur le bord de l'Euphrate, ils ont été vaincus et renversés.
7. Quel est celui qui monte comme un fleuve, et dont les flots se gonflent comme ceux des grandes rivières?
8. L'Egypte monte comme un fleuve, et ses vagues s'agitent comme celles des grandes rivières; et elle dit: Je monterai, je couvrirai la terre; je détruirai la ville et ses habitants.
rex liabylonis, in quarto anno Joakim, iilii Josiije, régis Juda.
Prjeparate scutum et clypeum, et procedite ad bellum
4. Jungite equos, et ascendîte, équités ; State in galeis, polite lanceas, induite vos loricis.
6. Quid igiturl vidi ipsos pavidos, et tei'ga vertentes, fortes eorum csesos; fugeiunt conciti , nec respexerunt ; terrer undique, ait Dominus.
6. Non fugiat velox, nec salvari 60 putet fortis : ad aquilonem juxta flumen Euphraten victi sunt, et ruerunt.
7. Quis est iste, qui quasi flumen ascendit, et veluti fluviorum intumescunt gurgites ejus?
8. -ffigyptus fluminis instar ascendit, et velut flumina movebuntur fluctua ejus ; et dicet : Ascendens operiara terrara ; perdam civitatem , et habitatores ejus.
et il s'avança triomphalement jusque vers l'Euphrate. La ville de Charcamis (hébr., KarTfmis). où nous le montre Jérémle, serait, d'après la plupart des auteurs modernes, Identique à Circéslum, bâtie h la jonction de l'Euphrate et du Chaboras {juxta... Euphraten). Cf. Is. x, 9, et la note. Cependant on a de sérieuses raisons
Le cartciuclie du 2<ucliau.
d'abandonner ce sentiment, et de placer Charcamis beaucoup plus au nord-ouest, au confluent de la petite rivière de Sagour, ou Sadjour, et de l'Euphrate, à l'endroit, tout parsemé de ruines, qui porte aujourd'hui le nom de Djérablous. Voyez Vigoureux, la Bible et les découvertes modernes, t. IV, p. 311 et ss. de la 6^ édition; VAtl. géogr., pi. viii. C'est là que se livra, entre Néchao et Nabuchodonosor, une grande bataille où l'avantage resta aux Chaldéens, ce qui leur assura l'hégémonie dans l'Asie occidentale. — In anno quarto... Voyez la note de xxv, 1.
3-6. Description sommaire de la défaite des Égyptiens. — Prseparate..., procedite... C'est le prophète lui-même qui donne aux soldats de l'Egypte ces ordres réitérés, les pressant de se préparer au combat. Tableau très dramatique. Ci. Is. XX, 6. — Scutum et clypeum. Hébr. : tinnah et mâgèn , le grand et le petit bouclier lAtl. archéoU, pi. lxxxiv, flg. 13, 16, 18, 21). — Jungite equos (vers. 4). Les atteler aux chars
(le guerre, qui étaient la force principale des Égyptiens. Cf. Ex. xiv, 6-7, et xv, 4; Is. xxxvi, 9, etc. (Atl. archéol., pi. Lxxxvm, fig. 11, 12; pi. xoi, flg. 6, etc.). — State in galeis..., induite... Comme les soldats ne portaient pas habltnellement le casque et la cuirasse, ces détails indiquent que la bataille est sur le point de s'engager. — Quid igitvr... (vers. 5). Transition à une vision très douloureuse. La magnlflque armée est maintenant en pleine déroute. — Nec respexerunt: tant la fuite est rapide et la panique Immense. — Terror undique. L'une des expressions favorite? de Jérémie. Cf. vi, 25; xx, 3, 10, etc. — Non fugiat velox... (vers. 6). Ils ont beau faire : ni les plus agiles coureurs, ni les plus vaillants guerriers ne réussiront à se sauver. — Ad aquilonem; à Charcamis, bien loin de leur pays. Cf. vers. g"».
7-12. Description plus détaillée de la défaite des Égyptiens. — Quis est iste...f L'écrivain sacré se demande d'abord, en termes un peu mystérieux , quelle est l'armée qui s'avance terrible, sûre du triomphe. — Qi*asi^M?nen... Hébr. .-comme le T"ôr; c.-à-d. comme le NU. « La marche en avant des Égyptiens est comparée à l'inondation annuelle de leur fleuve sacré. » Cf. xlvii , 2. — Veluti... Répétition de la même pensée, sous une forme encore plus poétique. Le mot fluviorum désigne les bras et les canaux nombreux du Nil dans le Delta (Atl. géogr., pi. iv, v). — Jigyptus (vers. 8). Son nom est enfin mentionné. Elle envahit toute la contrée, se proposant des conquêtes sans nombre ; ascendens operiam..., perdam... — Ascendite... (vers. 9). Hébr. : Montez (élancpz - vous) , coursiers. Ordres analogues à ceux des vers. 3-4 ; ici, toutefois, ils concerneut le départ et non la bataille. — .à<:tMopia, Libyes
Jer. XLVI, 9-12.
9. Ascendite equoB , et exultâte in curribus, et procédant fortes, iEthiopia et Libyes tenentes scutum, et Lydii arripientes et jacientes sagittas.
10. Dies autem ille Domini , Dei exercituuni, dies ultionis, ut sumat vindictarn de inimicis 8uis;devorabit gladius, et saturabitur, et inebriabitur sanguine eorum; victima enim Domini, Doi exercituum, in 'erra aquilonis, juxtu flumen Enphraten
11. Ascende in Galaad, et toile resinam, virgo, filia iEgypti; frustra multiplicas medicamina, sanitas non erit tibi.
12. Audierunt gentes ignoniiniam tuam, et ululatus tuus replevit terrain, quia fortis inipegit in fortem, et ambo pariter conciderunt.
9. Montez à cheval, élancez -vous sur vos chars; que les héros s'avancent, l'Ethiopie et la Libye armées de boucliers, et les Lydiens qui manient et lancent des flèches.
10. C'est le jour du Seigneur, du Dieu des armées; c'est le jour de la vengeance, où il se vengera de ses ennemis ; le glaive dévorera et se rassasiera, et s'enivrera de leur sang ; car c'est la victime du Seigneur, du Dieu des armées, au pays de l'aquilon, sur le bord de l'Euphrate.
11. Monte à Galaad,^ et prends du baume, vierge, fille de l'Egypte; c'est en vain que tu multiplies les remèdes; il n'y aura pas de guérison pour toi.
12. Les nations ont appris ta honte, et tes hurlements ont rempli la terre, car le héros s'est heurté contre le héros, et ils sont tombés tous deux ensemble.
Lydii. Énumération de quelques-unes des troupes Qiercenalres que les Égyptiens avaient incorpo-
Le balanice , uu arbre atdu, sur les monuments égyptien
fées à Isur armée. Cf. Ez. xxx, 5; Nab. m, 9. Elles appartiennent toutes au nord -est de
l'Afrique. L'Ethiopie était située au sud de
l'Egypte; la Libye (hébr.. Pût), et la Lydie (hébr., Lûdim; cf. Gen. x, 13), qu'il ne faut pas confondre avec la province asiatique du même nom, au nord-ouest.
Voyez l'Atl. géogr., pi. i et m. — Jacientes sagittas. Hébr. : qui bandent l'arc avec le pied. — Dies autem...
Contraste frappant entre ce verset 10, grave et lent, qui décrit la défaite, et la description si alerte du départ des troupes (vers._7-9). — Domini... exercituum... En réalité, dit le prophète, ce ne sont pas les Chaldéens qui triomphèrent des Égyptiens, mais Jéhovah lui-même, qui voulait venger son peuple. — Devorabit gladius... On dirait un écho d'Isaïe, xxxiv, 6. La victime Immolée par ce glaive au bord de l'Euphrate n'est autre que l'Egypte. — Ascende... Les vers. 11-12 exposent sous une forme Ironique les conséquences de la défaite pour les Égyptiens. — Toile resinam,. Sur le baume de 6alaad et son emploi, voyez la note de vui, 22. — Frustra muUiplicas... L'Egypte était célèbre dans l'antiquité pour l'habileté de ses médecins (cf. Homère, Od., rv, 229; Hérodote, m, 1, 132; Pline, Hist. nat., xrx, 5); mais leurs pansements et leurs remèdes seront inutiles cette fols, tant la blessure est profonde. — Aiulierunt gentes... (verset 12). La nouvelle du honteux désastre retentira bientôt partout, car l'Egypte elle-même l'annoncera par ses cris de douleur (uJulatuin...). — Fortis impegit... Pans la confusion occasionnée par leur fuite précipitée, les guerrière
se jetteront l'un sur l'autre et rouleront eu-
semble à terre.
Jbb. XLVI, 13-19.
13. Parole que le Seigneur adressa au prophète Jérémie, pour prédire que Nabucnodonosor, roi de Babylone, viendrait, et qu'il frapperait le pays d'Egypte :
14. Annoncez -le en Egypte, et publiez-le à Magdalo, faites -le retenrir à Memphis et à Taphnis; dites : Lèvetoi et prépare -toi, car le glaive va dévorer ce qui est autour de toi.
Pourquoi ton héros est -il pourri
II n'est pas resté debout, parce que le Seigneur l'a renversé.
16. Il a multiplié ceux qui tombaient, ils ont été terrassés l'un sur l'autre, et ils ont dit : Allons, retournons vers notre peuple, et au pays de notre naissance, devant le glaive de la colombe.
17. Appelez le pharaon, roi d'Egypte, de ce nom : Le temps a apporté le tumulte.
18. Par ma vie, dit le roi qui a pour nom le Seigneur des armées, comme le Thabor parmi les montagnes, et comme le Carmel près de la mer, il viendra.
19. Prépare ce qu'il te faut pour l'exil, habitante fille de l'Egypte; car Memphis deviendra un désert, elle sera abandonnée et inhabitable.
13. Verbum qnod locutus est Dominus ad Jeremiam prophetam, super eo quod venturus esset Nabuchodonosor , rex Babylonis, et percussurus terram ^Egypti :
14. Annuntiate .i3Sgypto,et auditum facite in Magdalo , et resonet in Memphis, et in Taphnis; dicite : Sta, et prœpara te, (luia devorabit gladius ea quse per circuitum tuum sunt.
16. Quare computruit fortis tuus? non htetit, quoniam Dominus subvertit eum.
16. Multiplicavit ruentes, ceciditque vir ad proximum suum , et dicent : Surge, et revertamur ad populum nostrum, et ad terram nativitatis nostrse, a facie gladii columbse.
17. Vocate nomen Pharaonis, régis ^î*]gypti : Tumultum adduxit terapus.
18. Vivo ego, inquit rex, Dominus exercituum nomen ejus, quoniam sicut Thabor in montibus, et sicut Carmelus in mari, veniet.
19. Vasa transmigrationis fac tibi, habitatrix filia Mgypti ; quia Memphis in solitudinem erit, et deseretur, et inhabitabilis erit.
2» Second oracle contre l'Egypte. XLVI, 13-28.
13. Introduction analogue à celle du vers. 2. — Super eo quod.„ Prédiction d'une calamité et d'une humiliation beaucoup plus grandes encore : non eeulement les Égyptiens seront défaits à Cliarcamis, mais Nabuchodonosor envahira leur territoire. Cf. XLni, 9-13. Il est probable que Jérémie reçut cette révélation durant son séjour sur le soi égyptien.
14-19. Que l'Egypte se prépare à une prompte résistance, car une armée puissante ne tardera pas à l'envahir. — Sur Magdalo, Memphis et Taphnis, voyez les notes de ii, 16, et de XLrv, l. Comme ces trois villes, surtout la première et la troisième {AU. géogr., pi. rv, v), étalent rapprochées de la frontière du nord -est, elles étaient particulièrement menacées. — Sta et prépara... Que l'Egypte entière se lève et se dispose à lutter; car son existence même est luenacée. Au Heu du futur devorabit, l'hébreu emploie le prétérit : le glaive a dévoré; allusion aux victoires remportées par Nabuchodonosor sur tous les peuples d'alentour (Juda, Moab, Amnion, ridumée, etc.). — Quare œmputruU... (verset 16). Hébr. : Pourquoi vos héros ont -ils été renversés ? Les LXX ont lu : ton taureau ; 11 s'agirait alors du bœuf Apis , humilié et renversé par le vrai Dieu. — Multiplicavit ruentes (verset 16). Petit tableau vigoureux du désastre. Vir ad proximum... Plutôt : l'uc sur l'autre; comme au vers. 12'>. — Revertamur ad popu-
lum^ Les troupes mercenaires (voyez les vers. '^ et 21), découragées, s'excitent mutuellement à abandonner l'Egypte vaincue, et à regagner leurs contrées respectives. — Oladii columbae... Hébr.: du glaive destructeur. Cf. xxv, 38, et la note. — Vocate nomen... ( vers. 17 ). D'après la Vulgate, le prophète ordonnerait aux Égyptiens de donner à leur roi un nom symbolique (tumultum... temptts; c.-à-d.: le temps fixé par Dieu amènera dn trouble, du malheur), destiné à marquer le sort terrible qui leur est réservé à tons. L'hébreu est beaucoup plus simple : Ils (les mercenaires) crient là (dans leurs pays divers, où ils se sont réfugiés) : Le pharaon, roi d'Egypte, n'est qu'un bruit ; 11 a laissé passer le temps. Ce qui signifie que la mine est inévitable, puisque le pharaon n'a pas profité du temps pendant lequel Dieu était disposé & lui faire grâce. La Vulgate a lu Sem, nom, au lieu de Sâm, là; de même les LXX et le syriaque. — Vivo ego... (vers. 18). Jéhovah jure par sa propre vie que l'Instrument de ses vengeances envahira certainement l'Egypte. Deux comparaisons font ressortir cette certitude : sicut Thabor... et Carmelus... Cîomme le Thabor, avec ses 616 mètres d'altitude, s'élève au-dessus de la plaine avolslnante, et comme le Carmel domine la Méditerranée, dans laquelle il s'avance hardiment (Atl. géogr., pi. x et xvi), ainsi le conquérant de l'Egypte l'emportera sur les autres rois. — Vasa transmigrationis... (vers. 19). Hébraïsme. Jérémie invite les Égyptiens à' se munir de tous les objets dont ils aui'ont besoin sur
Jkr. XLVI, 20-25.
20. L'Egypte est une génisse belle et agréable; celui qui doit l'aiguillonner viendra de l'aquilon.
21. Les mercenaires, qui étaient au milieu d'elle comme des veaux engraissés, se sont retournés et ont tous pris la fuite sans pouvoir résister, car le jour de leur massacre était venu, le temps où Dieu devait les visiter.
22. Sa voi.\ retentira comme celle de l'airain; car ils s'élanceront avec une armée, et ils viendront sur elle avec des haches, comme ceux qui abattent des arbres.
23. Ils ont coupé, dit le Seigneur, sa forêt, dont on ne peut compter les arbres; ils se sont multipliés plus que les sauterelles, et ils sont innombrables.
24. La fille de l'Egypte est confuse, et elle a été livrée entre les mains du peuple de l'aquilon.
25. Le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël a dit : Voici que je vais visiter le tumulte d'Alexandrie, et le pharaon, et l'Egypte, ses dieux et ses rois, et le pharaon, et ceux qui ont confiance en lui.
20. Vitula elegans atque formosa ^Egyptus; stimulator ab aquilone veniet ei.
2L Mercenarii quoqueejus, qui versabantur in medio ejus quasi vituli saginati, versi sunt, et fugerunt simul, nec stare potuerunt, quia dies interfectionis eorum venit super eos, tempua visitationis eorum.
22. Vox ejus quasi aeris sonabit ; quoniam oum exercitu properabunt, et cum securibus veulent ei, quasi csedentes ligna.
23. Succiderunt saltum ejus, ait Dominus, qui supputari non potest : multiplicati sunt super locustas, et -non est eis numerus.
24. Confusa est filia jEgypti, et tradita in manus populi aquilonis.
26. Dixit Dominus exercituum , Deus Israël : Ecce ego visitabo super tumultum Alexandrie, et super Pharaonem, et super ^Egyptum, et super deos ejus, et super reges ejus, et super Pharaonem , et super eos qui confidunt in eo.
la terre d'exil. — Memphis in aoHtiullnem. La capitale mémo deviendra un affreux désert.
20-26. Tableau plus complet de l'invasion. — Vitula elegans... Comparaison très naturelle, puisque l'Egypte nourrissait de nombreux troupeaux. — L'équivalent hébreu de stimulator ne se rencontre qu'en ce seul passage ; sa signification n'est pas certaine. Il est probable néanmoins qu'il désigne le taon, cette mouche si redoutée du gros bétail et si fréquente en Egypte (.Atlas d'hist, îvat., pi. xlviii, flg. 5, 8). Emblème évident de Nabuchodonosor. — Veniet ei. L'hébreu répète deux fols le verbe, d'une manière dramatique: Il vient, il vient. — Merceitarii... (vers. 21). Il ne s'agit plus ici des Éthiopiens, des Libyens et des Lydiens, battus à Charcarais (vers. 9) , mais d'autres mercenaires, que le pharaon avait appelés des provinces asiatiques d'Ionie et de Carie ( au nombre de 30 000 , d'après Hérodote, ii, 163), et installés dans un district fertile du Delta, près du bras pélusiaque du Nil (Atl. géogr., pi. iv et v) ; là Ils étaient devenus '/"osi vttuU saginati, mous, et Incapables île combattre : aussi fugerunt... née stare... — Vox ejus... (vers. 22). Les cris de l'ÉgyiJte vaincue (comp. le vers. 12»). — Quasi aeris. Hébr.: comme d'un serpent. Comme le bruit que produit un serpent lorsqu'il fuit à travers les broussailles.
— Cum exercitu... Le prophète passe aux envahisseurs, dont il décrit la marche victorieuse. L'hébreu peut signifier : ils s'avancent avec force.
— Securilius : des haches d'armes, à manche court et à large tête (Atl. archéol., pi. i^xxxvi, tig. 1,2; pi. Lxx.xvui, flg. 8). — Succiderunt
saltum... (vers. 23). Métaphore très expressive. ( f. Is. X, 18, 34. — Qui supputari... Hébr. : Quoiqu'elle soit impénétrable. — Super locustas.
Le dieu Ammon. (Peinture égyptienne.)
luiage qui représente une masse innombrable. Cf. Joël, II, 2 et ss ; Nah. m, 15-16, etc. — Populi aquilonis (vers. 24) : les Chaldéens de Nabuchodonosor. Comp. le vers. 20. — Tumultum .ilexandrise (vers. 26). D'après l'hébreu : 'Amôn ilo
Jer. XLVT, 2G - XLVII, 2.
26. Je les livrerai entre les mains de ceux qui eu veulent à leur vie, entre les mains de NabuchodouoRor, roi de Babj'lone, et entre les mains de ses serviteurs. Et après cela l'Egypte yera habitée comme aux jours d'autrefois, dit le Seigneur.
27. Et toi ne crains pas, mon serviteur Jacob, et ne t'effiaj'e pas, Israël, car je te sauverai de loin , et je tirerai ta race du pays où tu es captif ; Jacob reviendra et se reposera ; il sera prospère, et il n'y aura personne qui l'épouvante.
28. Et toi ne crains pas, mon serviteur Jacob, dit le Seigneur, car je suis avec toi, et je détruirai toutes les nations parmi lesquelles je t'ai banni ; pour toi, je ne te détruirai pas, mais je te châtirai avec équité , sans t'épargner comme ei tu étais innocent.
26. Et dabo eos în manus quœreiitiura animam eoriun , et in manus Nabucliodonosor, régis Babylonis, et in manus eervorum ejus. Et post hœc habitabitur sicut diebus pristinis, ait Dominus.
27. Et tu ne timeas, serve meus Jacob, et ne paveas, Israël, quia ecce ego salvum te faciam de longinquo, et semen tuum de terra captivitatis tuae; et revertetur Jacob, et requiescet, et prosperabitur , et non erit qui exterreat eum.
28. Et tu noli timere, serve meus Jacob, ait Dominus, quia tecum ego sum, quia ego consumara cunctas gentes ad quas ejeci te; te vero non consumara, sed castigabo te in judicio, nec quasi innocenti parcam tibi.
Hœc dicit Dominus : Ecce aquse
Nô'i c.-à-d. le dieu Amon , qui était spécialement adoré dans la ville de Nô', ou de Thèbes, dans la Haute Egypte (AU. archéol., pi. ex , fig. 8, 9 ; pi. CXI, flg. 2; AU. géogr., pi. i, rv). Jéhovah ee vengera de l'Idole aussi bien que des adorateurs. Saint Jérôme a lu hâmôn, tumulte, et 11 a cru , comme en plusieurs autres passages ( cf. Bz. XXX , 14 ; Nah. ni , 8) , que Nô' était le nom d'Alexandrie. — El sujjer... ^numération éloquente. « A la suite du dieu principal, le chef du pays, le pays même, les dieux et les chefs Inférieurs sont aussi englobés collectivement dans le prochain désastre. » Remarquez la répétition de nom du pharaon. — Super eos qui,^ : les Juifs, qui avalent follement espéré que le roi d'Egypte les délivrerait du roi de Babylone. Cf. xuii, 11. — Et post hœc... (vers. 28''). Les malheurs de l'Egypte seront seulement transitoires; Dieu lui rendra sa prospérité premièi'e. Cf. Is. xix, 22 et ss. Des promesses semblables seront faites aux Moabites (xLvni, 47), aux Ammonites (xlix, 6) et aux Elamites (xlix, 39). — Pour l'accomplissement de ce second oracle, voyez la note de xun, 13. 27-28. Consolation pour Israël. — Tu ne timeas... XXX, 11-12, nous avons déjà rencontré presque identiquement ces deux versets. Si les maux de l'Egypte ne doivent durer qu'un temps, à plus forte raison ceux du peuple de Dieu. Doux enooiiragement pour les exilés.
(^UMMLNT. - V.
{ II. — Oracle contre les Philistins. XLVII, 1-7
1» Introduction. XLVII, 1.
Chap. XLVII. — 1. Le titre accoutumé. — Palsasthinos. Cette forme du nom des Philistins est très rare dans la Vulgate. L'hébreu a, comme d'ordinaire, P'iimm, — Antequam percuteret... Faute de documents suffisants, 11 est impossible de déterminer avec sûreté quel est le pharaon dont parle ici Jérémie. Il existe cependant une très grande probabilité en faveur de Néchao , qui 86 serait emparé de Gaza , la principale ville des Philistins, au début de son expédition contre les Assyriens et les Chaldéens (voyez la note de XLVi, 2). Hérodote, n, 159, dit qu'après sa victoire de Magdolos, faute évidente pour Mageddo, ce prince s'empara de Kadutls ; or on croit communément que Kadutls ne diffère pas de Gaza. Selon d'autres, Il s'agirait plutôt d'Bphrée ou Hophra (cf. xliv, 30).
2» Annonce de grands malheurs pour les PhîliBtlns. XLVII, 2-7.
2-4. Le pays entier sera ravagé prochainement. — Aquse ascendunt... Même image qu'au chap. XLVi, vers. 7 et 8. Cf. Is. vm, 7-8. - Ab aquilone. Cest toujours le nord qui est indiqué comme le point menaçant. Cf. i, 13-14; xiiVi, 20, etc. — Clamabunl... Cris de détresse qu'arracheront aux habitants les maux de l'iu-
.1er. XLVll. 3-7.
ascendunt ab aqniloue, «t enint quai-i torrens inundans, et operieut terrain et pleuitudinem ejus, urbem et habitatores ejus. Clamabunt homines. et ululabunt omnes habitatores terrœ,
3. a strepitu i)ompae arniorum, et bellatorum ejus, a commotionequadrigarum ejus, et multitudine rotarum illius. Non respexerunt patres filios, manibus dissolutis ,
4. pro adventu diei in que vastabuntur omnes Philisthiim, et dissipabitur Tyrus, et Sidon, cum omnibus reliquis auxiliis suis ; depopulatus est enim Dominus PaliBsthinos , reliquias insulae Cappadocise.
5. Venit calvitium super Gazam, conticuit Ascalon, et reliquiœ vallis earura. Usquequo concideris ?
6. 0 mucro Domini, usquequo non quiesces? Ingredere in vaginam tuam, refiigerare , et sile.
7. Quomodo quiescet, cum Dominus praeceperit ei adversus Ascalonem et adversus maritinias ejus regiones, ibique condixerit iili?
des eaux montent de l'aquilon, et ellps seront comme un torrent qui déborde; elles couvriront le pays et tout ce qu'il contient, la %'ille et ses habitants. Les hommes crieront, et tous les habitante du pays hurleront,
3. à cause du bruit éclatant des armes et de ses guerriers, de l'agitation de ses chars et de la multitude de ses rouea. Les pères ne regardent pas leurs enfants, tant les bras sont affaiblis,
4. parce que le jour arrive où tous les Philistins seront ruinés, où Tyr et Sidon seront détruites avec tous leurs autres auxiliaires ; car le Seigneur a ravagé les Philistins, les restes de l'île de Cappadoce.
5. Gaza est devenue chauve, Ascalon est dans le silence , avec le reste de leur vallée. Jusques à quand vous ferez-vous des incisions?
6. 0 glaive du Seigneur, ne te reposeras-tu jamais? Rentre dans ton fourreau, refroidis -toi et tais -toi.
7. Comment se reposerait - il , puisque le Seigneur lui a donné des ordres contre Ascalon et contre ses régions maritimes, et qu'il lui a prescrit ce qu'il y doit faire?
vîislon. — A strepitu pompse... (vers. 3). ffébr.: & cause du retentissement des sabots de ses robustes (coursiers). Cf. vin, 16. — A oommotione... et muUUiidine^. Hébr. : à cause du bruit de ses chars et du fracas des roues. — Non respexerunt... L'épouvante sera telle , que les pères oublieront leurs enfants et ne songeront qu'à leur propre salut. Le malheur produit souvent l'égoïsme. — Manibus dissolutiis. Hobr. : à cause de la faiblesse de leurs mains. — Pro adventu... (vers. 4). C.-à-d., parce que le Jour est arrtvé où le pays sera dévasté. — Tyrus et Sidon. Ces deux illustres cités sont associées à la ruine des Philistins. Nuance dans l'hébreu : pour enlever à Tyr et à Sidon tout auxiliaire qui (leur) restait. Ces au.viliaire3 ne sont autres que les Philistins.
— Depopulatus est... L'hébr^^ emploie le temps présent, pour marquer un avenir très prochain.
— Insulae Cappadoclae. Hébr. : L'île de KafÇor ; a eus qui désigne probablement l'île de Crète. O'est de là qu'étaient originaires les Philistins,
d'après Deut. n, 23, et Am. ix, 7. Saint Jérôme a adopté la traduction d'Aquila et de Symmaque.
5-7. Le glaive du Seigneur va tout détruire. — Venit calvitium. On se coupait ou on se rasait les cheveux en signe de grand deuil. Cf. Is. xv, 2; xxii, 12, etc. — Ascalon était une des cinq capitales des PhUisttns. L'équivalent hébreu du verbe conticuit signifle plutôt : a été détruite. — Vallis: la vaste et fertile plaine qu'habitaient les Philistins. — Usqueqvo concideris? Allusion aux incisions que l'on se faisait parfois, pour marquer le deuil ou la tristesse. Cf. xn, 6 ; Lev. XIX, 28; Deut. xrv, 1, etc. — 0 mucro Domini. Apostrophe tragique, adressée au glaive de Jéhovah, personnifié. Le prophète le voit s'agiter et produire un grand carnage parmi les PhlHstina; ému de compassion, 11 le conjure de s'arrêter. — Re/Hgerare, Hébr. .■ repose-toi. Mais comment pourrait-il se reposer, lorsque Ciea lui a ordonné de massacrer sans pitié ?
Jer. XLVTTI, 1-6.
CllAPlTKE XLVIII
1. A Moab. Ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : Malheur à Nabo, car elle est ravagée et confuse! Cariathaïin a été prise; la ville forte est coiifuKe, et elle a tremblé.
2. Moab ne se glorifiera plus d'Ilésébon; on a médité sa perte : Venez, et exterminons-la du nombre des peuples.
Tu seras donc réduite au silence, et le glaive te poursuivra.
3. Un grand cri sort d'Oronaïm ; c'est un ravage et une grande défaite.
4. Moab est brisé ; annoncez cette nouvelle à ses petits enfants.
6. Par la montée de Luith on monte tout en i)leurs, parce que les ennemis ont entendu à la descente d'Oronaïm des hurlements de détresse.
6. Fuj'ez, sauvez votre vie, et soyez comme des bruyères dans le désert ;
1. Ad Moab. Hœcdicit Dominus exercituum, Deus Israël : V;e super Nabo, quoniam vastata est, et confusa! Capta est Cariathaim, confusa est fortis, et tremuit.
2. Non est ultra exultatio in Moab contra Hesebon ; cogitaverunt malum :
Venite, et disperdamus eam de gente.
Ergo silens conticesces, sequeturque te gladius.
Contrita est Moab ; annuntiate clamorem parvulis ejus
5. Per ascensum enim Luith plorana ascendet in fletu, quoniam in descensu Oronaim hostes ululatum contritionis audierunt.
6. Fugite, salvate animas vestras , ci eritis quasi myricse in déserte ;
J III. — Oracle contre les MoaMtes. XLVII, 1-47.
Dans cette prédiction , Jérémie fait de fréquents emprunts aux prophètes qui avalent maudit avant lui ce petit peuple perpétuellement hostile h la nation théocratique. Il cite tour à tour Balaam, Amos, Sophonle, et surtout Isaïe (chap. xv-xvi). Néanmoins ses développements sont très souvent originaux, et l'ensemble a beaucoup de vie et de beauté. L'oracle se compose de petits tableaux dramatiques, dont les UU8 décrivent le ravage du territoire moabite, et les autres, les causes du châtiment.
1° Moab sera écrasé, dévasté. XLVIII, 1-10.
Chap. XLVIII. — 1». Titre de l'oracle. — Ad Moab. D'après l'analogie de xlvi, 2, et de xux, 1, 7, 23, 28, il serait peut-être mieux de traduire : Contre Moab.
l""- 6. Le ravage s'étend de vlUe en ville. — JVabo. Hébr., N'bô, ville qui avait appartenu à la tribu de liuben. Cf. Num. xxxii, 38; Is. xv, 2. Mésa, roi de Moab (cf. IV Reg. ni, 4 et ss.) s'en était emparé, ainsi qu'il s'en vante dans sa célèbre Inscription de Dibon. Voyez Vigoureux, Bible et découv., t. IV, p. 65-63 de la 5« édit. — Cariathaim. Hébr., Qiriataïm; d'après Eu- Bèbe, Kureyat, sur le versant du mont Attarua (Atl. géogr., pi. vu et xu). — - ton/usa est fortis, Hébr. : La forteresse a été couverte de confusion. On ignore quelle est cette forteresse; la capitale même, Ar-Moab, d'après quelques commentateurs. D'autres prennent le mot viisgâb pour un nom propre de ville. — Non... ultra exultatio (vers. 2). Hébr. : La louange (c.-à-d. la gloire) de Moab n'est plus. — Contra Besebun. Sur cette ville, voye^ Is. xv, 6, ut lu not«. Lo
texte original rattache ces mots à la phrase suivante : A Hésébon ils ( les ennemis ) méditent du mal contre lui (contre Moab). Hésebon avait fait partie du territoire de Gad ( cf. Jos. XXI, 38-39), et elle était bfitie sur les limites de la Moabltide ; 11 est tout naturel que les envahisseurs y fassent une halte, pour arroser leur plan d'attaque. Jeu de mots intraduisible dans l'hébreu : B'HeSbôn kaSbu. — Disperdamus... de geute. Hébraïsme. Extenninons-le, de telle sorte qu'il cesse d'être un peuple. - Silens conticesces. Autre paronomase dans l'hébreu : Madmèn, tiddommi; (toi aussi) Madmène, tu te tairas (ou, tu seras détruite). Madmèn était une ville de Moab. — De Oronaim. Voyez Is. xv, 5, et le commentaire. — Annuntiate... parvulis... (verset 4). Hébr. : Ses petits (les petits enfants de Moab) font entendre un cri. Au lieu de ^"iréha, « parvull ejus, » les LXX ont lu : So'arah, Jusqu'à Ségor (ville moabite; cf. Is. xv, 5), et d'assez nombreux Interprètes modernes acceptent cette traduction. — Per ascensum... Luith (verset 5). Ces mots sont littéralement empruntés è Is. XV, S). — Ascendet est impersonnel : on monte. Oronaïm était dans une vallée, Lultli sur une hauteur. — Hostes ululatum... Hébr. ; des cris d'angoisse sont entendus.
6 - 10. Les Moabites sont Invités à fuir promptement; mais cette fuite ue leur procurera pas le salut. — Quasi myricx. Sur ce mot, voyez la note de xvn, 6. — Pro eo gwod... L'orgueil de Moab et sa vaine confiance en lui-même , telles sont en partie les causes de sa ruine. — In mnnitionilius,., Hébr. : Dans tes œuvres. C.-à-d., probablement, dans le fruit de tes travaux, dans tes richesses. Ce sens cadre fort bien avec les mots
Jer. XLVIII, 7-13.
7. pro eo enim quoil habuisti fidiiciam in munitionibus tnis et in thesauris tuis, tu quoque capieris ; et ibit Chamos in transmigra tionem, sacerdotes ejus, et piincipes ejus simul.
8. Et veniet prsedo ad oranem urbem, et urbs nulla salvabitur ; et peribunt valles, et dissipabuntur campestria, quoniam dixit Dominas.
9. Date florem Moab, quia florens egredietur ; et civitates ejus desertae eruat, et inhabitabiies.
10. Maledictus qui facit opus Domini frauduleuter! et maledictus qui prohibet gladium suum a sanguine!
11. Fertilis fuit Moab ab adolescentia Bua , et requievit in f aecibus suis ; nec transf USU8 est de vase in vas , et in transmigrationem non abiit ; idcirco perman.sit gustus ejus in eo, et odor ejus non est immutatus.
12. Propterea ecce dies veniunt, dicit Dominus, et mittam ei ordinatores et stratores laguncularum; et sternenteum, et vasa ejus exhaurient, et lagunculas eorum collident.
13. Et confundetur Moab a Chamos, sicut confusa est domus Israël a Betliel, in qua habebat fiduciara.
7. car, parce que tu t'es confié dans terf fortifications et dans tes trésors, tu seras pris, toi aussi; et Chamos ira en captivité, avec ses prêtres et avec ses princes.
8. Le pillard viendra contre toutes les villes, et aucune ville n'échappera; les vallées périront, et les campagnes seront ravagées, parce que le Seigneur l'a dit.
9. Donnez des fleurs à Moab , car tout florissant il sera emmené captif ; ses villes seront désertes et inhabitées.
10. Maudit celui qui fait l'œuvre du Seigneur avec fiaude, et maudit celui qui empêche son glaive de verser le sang!
11. Moab a été fertile dès sa jeunesse, il s'est reposé sur sa lie ; on ne l'a pas fait passer d'un vase dans un autre, et il n'est pas allé en captivité; c'est pourquoi son goût lui est resté, et son odeur ne s'est pas changée.
12. Mais voici que les jours viennent, dit le Seigneur, où je lui enverrai ceux qui rangent et renversent les bouteilles; ils le renverseront, ils videront ses vases et ils briseront ses bouteilles.
13. Et Moab sera couvei t de confusion par Chamos, de même que la maison d'Israël a été couverte de confusion par Béthel, en qui elle se confiait.
et in thesauris... — Chamos était la divinité nationale des Moabltes. Cf. Num. xxi, 29 ; III Reg. XI, 7, etc. Ses statues seront emportées par les vainqueurs comme de glorieux trophées : ibit.„ In eaptivitatem. Cf. Is. xl>i, 1-2; Am. i, 15 (Vnlg.), etc. — Valles, campestria (vers. 8). Ces subbuntifs sont au singulier dans l'hébreu : la vallée est celle du Jourdain, qui servait de limite à Moab du côté de l'ouest; la plaine déslgrne l'ensemble du pays, qui est un vaste plateau ondulé. — Date florem (vers. 9). Plutôt, comme le réclame le contexte : Donnez des ailes ($i$ a également cette signification en hébreu).
— Florens egredictvr. Hébr. : Pour qu'il sorte en volant. Il faudrait des ailes aux Moabltes, pour qu'Us puissent échapper au danger qui les menace. — Inhabitabiies. Hébr. : sans habitants.
— Fraudulenter (vers. 10). Hébr. : avec négligence. Le premier hémistiche est explir4ué par le second. Le verset tout entier concerne les Chaldéens , en tant qu'exécuteurs des jugements divins contre Moab, et les presse d'exécuter vigoureusement, sans pitié, l'oeuvre dont Jéhovah les a chargés.
2" Contraste entre la prospérité antérieure des Moabltes et leur détresse présente. XLVIII, 11-26.
11-13. Moab sera rudement transvasé. — FertiUs /uit... D'après l'hébreu : a été tranquille. Le
calme prospère dont Jonlssalent depnls longtemps les Moabltes (ab adolescentia..., depnls le début de leur existence comme nation ; cf. n, 2 , etc.), est très bien représenté par l'image d'un vin qu'on laisse reposer sur sa lie, dans le vase qui le contient, sans que personne vienne l'agiter. Cf. Is. XXV, 6, etc. — Nec transfusus... Continuation de la même ûgiire ; après quoi la pensée est exprimée au propre : in transmigrationem non... — Idcirco permawU,„ Le prophète revient à sa belle comparaison, qu'il développe jusqu'à la fin du vers. 12. Le vin que l'on agite et que l'on transvase souvent perd beaucoup de sa qualité et de sa force. — Ordinatores et stratores... Hébr. : les transvaseurs qui le transvaseront. Ces mots désignent les Chaldéens, qui viendront remuer rudement Moab. — Laguriculas, Hébr. : des outres (de pean). Voyez VAtl. archéol., pi. XX, Qg. 10, 13-16, 17.— Confumletur a Chamos (vers. 13'. Leur dieu lui -même sera Incapable de les sauver, et Us rougiront de son Impuissance. — Slcut Israël... a Bethel : de même que le royaume schlsmatlqne des dix tribus avait eu à rougir de son veau d'or, dont le principal sanctuaire éuit à Béthel. Cf. III Reg. xn, 28 et as. Cette Idole aussi avait délaissé les Israélite» au moment du péril, et n'avait pas empêché Salmanasar de les emmener en captivité (IV Besxvn, 1 et K,),
Jer. XLVIII, 14-23,
14. Comment dites-vouR : Nous eomiues r.rts, et des hommes vaillants pour combattre?
15. Moab a été dévasté, «es villes se sont écroulées, et ses jeunes gens d'élite ont été égorgés, dit le roi qui a pour nom le Dieu des armées.
16. La ruine de Moab est proche, et son malheur accourra très promptement.
17. Consolez -le, vous tous qui êtes autour de lui ; et vous tous qui connaissez son nom , dites : Comment ce sceptre puissant, ce sceptre de gloire a-t-il été brisé?
18. Descends de ta gloire, et assiedstoi dans la soif, habitation de la fille de Dibon, car celui qui a ravagé Moab est monté contre toi, il a renversé tes remparts.
19. Tiens -toi sur le chemin, habitante d'Aroër, et regarde ; interroge le fuyard, et dis à celui qui s'est échappé : Qu'estil anivé?
20. Moab est confus , parce qu'il a été vaincu. Hurlez et criez, annoncez sur l'Arnon que Moab a été dévasté.
21. Le jugement de Dieu est venu sur le pays de la plaine, sm- Hélon, sur Jasa, sur Méphaath,
sur Cariathaïm, sur Bethgamul, sur Bethmaon
14. Quomodo dicitis : Fortes sumus, et viri robusti ad prœliandura?
15. Vastata est M(>«b, et civitates illius succiderunt, et electi juvenes ejus descenderunt in occisionem, ait rex, Dominus exercituum nomen ejus.
16. Prope est intentas Moab ut veniat, et raalum ejus velociter accuiret nirais.
17. Cousolamini eum, omnes qui estis in circuitu ejus ; et universi qui scitis nomen ejus, dicite : Quomodo confracta est virga fortis, baculus gloriosus?
18. Descende de gloria, et sede in siti, habitatio filiœ Dibon, quoniam vastator Moab ascendit ad te, dissipavit munitiones tuas.
19. In via sta, et prospice, habitatio Aroer; interroga fugientem, et ei qui evasit die : Quid accidit ?
20. Confusus est Moab, quoniam victus est. Ululate et clamate , annuntiate in Arnon, quoniam vastata est Moab.
21. Et judicium venit ad terram campestrem, super Helon, et super Jasa, et super Méphaath,
22. et super Dibon, et super Nabo, et super domum Deblathaim ,
23. et super Cariathaim , et super Bethgamul, et super Bethmaon,
14-17. L'orgueil de Moab Bera profondément humilié. — Quomodo dicitia... Leur arrogante confiance en eux-mêmes ne les sauvera pas plus que leur dieu. Cf. vers. 29-30, et la. xvi, 6. — Civitates... succiderunt. L'hébreu parait slgnlQer : On monte à (l'assaut de) ses villes. — Descenderunt... Les Jeunes et vaillants guerriers de Moab seront massacrés sur le cbamp de bataille. — Prope... interitus... Ce vers. 16 est une réminiscence de Dent, xxxii, 35. — Consolamini.^ (vers. 17). Le malheur des Moabites est si gi'and, que Jérémie, tout en l'annonçant, ne peut s'empêcher d'Inviter les autres peuples à venir les consoler. — Confracta... virga... Très belle métaphore. Hébr. : le sceptre de puissance et le bâton de gloire.
18-26. Douloureux message apporté par les fuyards. — Sede in siti... Voilà Moab descendu de son trône, et assis à terre, dévoré par la soif. Cf. Is. m , 26 ; xlvii , 1 ; ui , 2 , etc. — Habitatio fllim Dibon. Hébr. : Habitante, flUe de Dibon. Métaphore qui désigne les habitants (le cette antique cité. Voyez Is. xv, 2, et la note. — Dissipavit munitiones... : les ruines de ces fortiflcatlons subsistent encore. — Habitatio... (vers. 19). L'hébreu a de nouveau : Habitante. Il exi:>tait plusieurs villes nommées Aroer;
celle que mentionne Jérémie en cet endroit était dans la partie méridionale de la tribu de Ruben, sur le bord de l'Arnon ; on l'appelle encore Araïr.
— Interroga fugientem. he prophète contemple, dans sa vision dramatique, toute la population d'Aroër, sortie des maisons sur le grand chemin, et arrêtant, pour les interroger avec anxiété, les habitants des vUles septentrionales de Moab, qui fnlent éperdus devant l'ennemi victorieux.
— Réponse des fuyards, vers. 20 : Confusus est...
— Judicium venit... (vers. 21). Les habitants de la plaine (voyez la note du vers. 8) vont être punis à leur tour. Jérémie énumère onze villes spéciales, que menacent les Jugements du Seigneur; plusieurs d'entre elles ont déjà été citées aux vers. 1 et 18. D'après Jos. xm, 17-21 (voyez le commentaire), elles avaient autrefois appartenu pour la plupart & la tribu de Ruben ; mais les Moabites les avalent prises aux Hébreux. Helon (hébr., Rolôn) et Bethgamul ne sont pas citées ailleurs. Bêt-diblataïm (Vnlg., domum Deblathaim) ne diffère probablement pas de Helmondéblathalm , bourgade située au nord de Dibon d'après Num. xxxiii, 46. Garioth n'est mentionnée qu'ici et Am. n, 2; on ne l'a pas identiflée. Bosra ti'a rien de commun avec la ville idumécnne de ce nom (voyez la note de
Jf.r. XLVin. 24 -.^2
24. et puper Carioth, et snper Rosra, et Buper oinneB civitates teiTJC Moab, qu«e longe, et quae prope sunt.
25. Abscissum est cornu Moab, et brachiura ejus contritum est, ait Dorai mis.
26. Inebriate eum, qnoTiiam contra Dominura erectus est; et allidet raanum Moab in vomi tu euo, et erit in derisura etiam ipse.
27. Fuit enira in derisum tibi Israël, quasi inter fures reperisses eum ; propter verba ergo tua, quae adversum illum locutus es, captivus duceris.
28. Relinquite civitates, et habitate in petra, habitatores Moal); et estote quasi cobimba nidificans in summo ore foraminis.
29. Audivimus snperbiara Moab, euperbus est valde ; subliraitatem ejus, et arrogantiam, et superbiaoi, et altitudinem cordis ejus.
30. Ecce scio, ait Dominas, jactantiam ejus, et quod non sit juxta eara virtus ejus, nec juxta quod poterat conata sit facere.
31. Ideo super Moab ejulabo, et ad Moab universam clamabo, ad viros mûri fictilis lamentantes.
3l\ De planctu Jazer plorabo tibi, vinea Sabama. Propagines tuae transie-
.24. sur Carioth, sur Bosra, et sur toutes les villes du pays de Moab, celles qui sont loin et celles qni sont profhe.
25. La corne de iMoab a été conpée, et son bras a été brisé, dit le Seigneur.
20. Enivrez - le , rr\r il s><3t élevi^ contrrle Seigneur; Moab se hrisf^ra la main V?t tombant sur ce qu'il avait vomi, et il sera lui aussi un objet de moquerie.
27. Car Israël a été pour tf)i un objet de moquerie, comme si tu l'avais trouvé parmi les voleurs ; aussi , .'i cause des paroles que tu as proférées contre lui, tu seras conduit en captivité.
28. Abandonnez les villes, et dprpoTi-oT! dans les rochers, habitants de Moab; soyez comme la colombe qui fait son nid au sommet de l'orifice d'une fissure.
29. Nous avons appris l'orgueil de Moab; il est tout à fait orgueilleux; nous connaissons sa hauteur, son aiTOgance, son orgueil et la fierté de son cœur.
30. Je connais, dit le Seigneur, sa présomption, à laquelle ne répond pas sa force , et je sais que ses eiïortc ont dépassé son pouvoir.
31. C'est pourquoi je gémirai sur Moab, je crierai sui tout Moab, sur les habitants du mur de briques qui se lamentent.
32. Je te pleurerai avec les larmes de Jazer, vigne de Sabama. Tes rejetons
xLix ,13); elle est vraisemblablement identique à Bosor (hébr., Bifer) de Deut. iv, 43, et Jos. XX , 8 , textes qui la placent dans la tribu de Buben. — Super omnes civitates. La ruine n'aitelndra pas seulement ces onze cités, mais toutes les villes du pays. — Cornu ( vers. 26 ). L'emblème de la vigueur. Cf. I Eeg. ii, 1 , 10 ; Pa. Lxxiv, 5, etc.
3* Motif de la ruine de Moab. XLVIII, 26-30.
26-30. C'est l'orgueil des Moabltes qui occasionnera leur chute. — Inebriate eum. Sur cette métaphore, voyez xxiii, 13; xxv, 15, etc. — AIHdet manum... in vomitu. D'après l'hébreu : Que Moab se roule dans son vomissement. Trait expressif, qui continue l'image du breuvage enivrant. Cf. Is. xxvm, 7-8. — In derisum etiamijise. Le pronom est fortement accentué ; lui aussi, comme Israël, dont 11 s'était moqué. Comp. le vers. 27. Ce sera la loi du talion. — Fuit enim... Dans l'hébreu, la phrase est Interrogative ; ce qui rend la pensée plus saillante : Es^t-ce qu'Israël n'a pas été pour toi un sujet de raillerie? Kst-ce qu'il avait été trouvé parmi les voleurs? Moab avait donc traiié Israël comme un voleur, c.-à-d. avec le dernier mépris. — Propter verha... duceris. Jj'hébreu exprime nn sens très diCéreat : Car tu ne parles de lui qu'en hochant
la tête. Geste de profond dédain ; cf. Ps. xxi, 8 ; Matth. xxvn, 39, etc. — Relinquite civitatm ( vers. 28 ). Inutile de demeurer dans les villes, puisqu'on n'y est pas à l'abri de l'ennemi. Comp. les vers. 21 et ss. — Hnbitate in petra: sur les rochers inaccessibles. Cf. iv, 29. — Quasi columba. Gracieuse comparaison. Les colombes de Palestine font souvent leur nid dans les crevasses des rochers. Cf. Cant. ii, 14, etc. — Audlvimvs superbiam... Ces lignes ( vers. 29 et 30) sont presque intégralement empruntées à Isaïe, xvi, 6 ; elles décrivent avec beaucoup de vigueur l'orgueil des Moabltes.
4" Jérémie ne peut contenir son aflSiction.A la vue des malheurs qui menacent Moab. XLVIII, 31 -39.
31-39. Nous avons ici « une reproduction libre de plusieurs passages d'Isale ». Comp. surtout l8. xvi ,7-10, et XV, 2- 4. — Ideo : à cause des châtiments qui s'annoncent si terribles. — Murl fictilis. Hébr. : Qir-hérès ; de même au vers. 36, Nom de l'une des principales villes des Moabltes. Voyez Is. xv, 1; xvi, 7, 11, et le commenulre. — De planctu Jazer (vers. 32). Hébr. : Plus que les pleurs de Jazer; c.-à-d. plus que cette ville ne se lamente sur ses propres vignes, ravagées par l'ennemi. Voyes Is. j^vi, 8-9. el les uotcs
JPT? XLVTTT, 33-40.
oiif paFR<^ In inpr ; ilsRfl sont ét^iidns jusqu'à la mer de -lazer; le pillard s'est précipité sur ta moisson et sur ta vendange.
33. La joie et l'allégresse ont disparu du Carrael et de la terre de Moab ; j'ai enlevé le vin des pressoirs, et celui qui foule les raisins ne chantera plus ses chants accoutumés.
34. Les cris d'Héséboa ont retenti jusqu'à Èléalé et jusqu'à Jasa; ils ont fait entendre leur voix depuis Ségor jusqu'à Oronaïm, génisse de trois ans; les eaux mêmes de Nemrira deviendront très mauvaises.
35. Et j'enlèverai de Moab, dit le Sei gnour, celui qui ofifi'e sur les hauts lieux, et qui sacrifie à ses dieux.
36. C'est pourquoi mon cœur retentira comme une flûte sur Moab, mon cœur imitera le son de la flilte sur les habitants du mur de briques ; parce qu'ils ont fait plus qu'ils ne pouvaient, ils se sont perdus.
37. Toutes les têtes seront chauves et toutes les barbes rasées; dans toutes les mains il y aura des liens, et un cilice sur tous les dos.
38. Sur tous les toits de Moab et dans toutes ses places tout se lamente, parce que j'ai brisé Moab comme un vase inutile, dit le Seigneur.
39. Gomment a-t-il été vaincu, et comment ont -ils hurlé? comment Moab a-t-il baissé la tête et a-t-il été confus? Moab sera un sujet de raillerie, et un exemple pour tous ceux qui l'environnent.
Ainsi parle le Seigneur : Voici, il
runt mare; usquo ad marc Jazcr porvenerunt ; super niessem tuam et viudemiam tuam prœdo irruit.
33. Ablata est Isetitia et exultatio de Carmelo et de terra Moab ; et vinum de torcularibus sustuli, nequaquam calcator uvœ solitum celeuraa cantabit.
34. De clamore Hesebon usque Eleale et .Tasa ; dederunt vocem suam a Segor usque ad Oronaim, vitula conternante; aquse quoque Nemrim pessimae erunt.
35. Et auferam de Moab, ait Dominus, offerentera in excelsis, et sacrificantem diis ejus.
36. Propterea cor meum ad Moab quasi tibise resonabit, et cor meum ad viros mûri fictilis dabit sonitum tibiarum ; quia plus fecit quam potuit, idcirco perierimt.
37. Omne enim caput calvitium, et omnis barba rasa erit ; in cunctis manibus colligatio, et super omne dorsum cilicium.
38. Super omnia tecta Moab, et in plateis ejus, omnis planctus, quoniam contrivi Moab sicut vas inutile , ait Dominus.
39. Quomodo victa est, et ululaverunt? quomodo dejecit cervicera Moab, et confusus est? Eritque Moab in derisura,et in exemplum omnibus in circuitu suo.
Hœc dicit Dominus : Ecce quasi
— Ad mare Jazer. Les LXX ont simplement lu : Jusqu'à Jazer. Quelques étangs dans la région justifient l'hyperbole orientale de « mer », eu montrant qu'il y a eu là autrefois beaucoup d'eau. — De Carmelo (vers. 33). Ici ce mot est un nom commun, qui désigne une contrée fertile.
— Solitum celeuma. Voyez xxv, 30; Is. xvi, 9, et les commentaires. — De clamore Hesebon (vers. 31). Cf. Is. XV, 4, 6. Les cris de détresse poussés à Hésébon et à Ségor retentissent au loin ; dans tout le pays on gémit et on se lamente. — Vitula conternante. Mieux vaudrait l'accusatif, car ces mots se rapportent à ùronaim. au passage parallèle d'Isaïe (xv, 6; voyez le commentaire), Ils sont rattachés à Ségor. — Aqueu... pessimœ. Hébr. : Les eaux sont ravagées, c- h - d. obstruées (lar l'armée envahissante. Sur Nemrim, voyez Is. xv, 6, et la note. — Auferam de Moab... (vers. 36). Cf. la. xvi, 12. In exceUis : le culte iJolàtiii.iue sur les bauts lieux.
— Propterea cor... (vers. 36). Oomp. Is. xv, 6 ;
xvi, 11, et le commentaire. Au lieu de quasi tibise, Isaïe dit : comme une harpe. La flûte était souvent l'instrument du deuil et des funérailles. Cf. Matth. IX, 13. — Quia plus fecit... Hébr. : Parce que toutes les richesses qu'il a amassées sont perdues. Cf. Is. xv, 7. — Omne... caput... (vers. 37). Tout le pays sera en deulU Cf. XVI, 6; xu, 6, et xlvii, 6; Is. xv, 2-3. — Colligatio. D'après l'hébreu : des Incisions (note de XLVII, 5). — Cilicium: le vêtement sombre et grossier que portaient les personnes en deuil. — Sicut vas inutile ( vers. 38 ). Hébr. : comme un vase (ou un objet) auquel on ne se plaît point. Cf. xxn, 28.
5» Pas d'espoir de salut. XLVIII, 39-47.
39-47. La ruine de Moab est Inévitable. — Quomodo victa... Hébr. : C!omme 1? est brisé I crient -ils en gémissant. C'est ia même Image qu'au vers. 38'». — Dejecit cervicem... Petite variante dans l'hébreu : Comme Moab tourne le dos ignomiuleiuemeutt — In exemplum. Hébr.;
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aquila volabit, et extendet alas suas ad Moab.
41. Capta est Carioth, et munitiones comprehensse sunt; et erit cor fortium Moab in die illa sicut cor mulieris parturientis.
42. Et cessabit Moab esse populu8,quoniam contra Dominum gloriatus est,
43. Pavor, et fovea, et laqueus super te, 0 habitator Moab, dicit Dominas.
44. Qui fugerit a facie pavoris cadet in foveam, et qui conscenderit de fovea capietur laqueo; adducam enim super Moab annum visitationis eorum, ait Dominus.
45. In umbra Hesebon steterunt de laqueo fugientes ; quia iguis egressus est de Hesebon, et flarama de medio Seon ; et devorabit partem Moab, et verticem tiliorum tumultus.
46. Vae tibi, Moab! Periisti, popule Chamos, quia comprehensi sunt filii tui, et filise tufe in captivitatem.
47. Et convertam captivitatem Moab in novissirais diebus, ait Dominus. Hucusque judicia Moab.
volera comme l'aigle, et il étendra «es ailes sur Moab.
41. Carioth est prise, les fortifications sont emportées ; et le cœur des héros de Moab sera en ce jour -là comme le cœur d'une femme en travail.
42. Et Moab cessera d'être un peuple, parce qu'il s'est glorifié contre le Seigneur.
43. La frayeur, la fosse et le filet sont sur toi, ô habitant de Moab, dit le Seigneur.
44. Celui qui aura fui devant la frayeur tombera dans la fosse, et celui qui se sera tiré de la fosse sera pris par le filet ; car je ferai venir sur Moab l'année où je le visiterai, dit le Seigneur.
45. Ceux qui fuyaient le filet se sont arrêtés h l'ombre d'Hésébon ; mais un feu est sorti d'Hésébon, et une flamme du milieu de Séon, et elle a dévoré une partie de Moab, et le sommet de la têie des fils du tumulte. '
46. Malheur à toi, Moab! Tu es perdu, peuple de Chamos, car tes fils ont été saisis, et tes filles emmenées en captivité.
47. Mais je ramènerai les captifs de Moab aux derniers jours , dit le Seigneur. Jusqu'ici vont les jugements contre Moab.
nn objet d'effroi. — Qtta.si ariuila... On devine quel est le sujet du verbe volabit : c'est le roi de Chaldée, qui fondra tout à coup sur Moab comme l'aigle fond sur sa proie. Cf. rv, 13 ; XLK, 22; Is. XLVi, U, etc. — Description de sa marche rapide, désastreuse pour les Moabltes (vers. 41 et ss.) : capta... Carioth... Sur cette ville, voyez le vers. 24. — Cor... sicut... mulieria... Image qui exprime la douleur, l'impuissance, l'effroi. Cf. Is. xv, 4«>. — Cessabit Moab... (verset 42). La ruine finale, avec l'indication réitérée de sa principale cause : quia... gloriatus... — Pavor, et fovea... (vers. 43). Ce verset et le suivant, qui sont particulièrement énergiques dans l'hébreu à cause de leurs paronomases, ont été tirés littéralement d'Isaïe, xxrv, 17-18 (voyez le commentaire). — In umbra Hesebon (vers. 45). Les fuyards viennent s'abriter sous les murs de cette forteresse, qui, d'après xux, 3, était alors au pouvoir des Ammonites; mais un feu allumé par les Chaldéens s'en échappe et les brûle. — Steterunt... fugientes. Hébr. : les fugitifs s'arrêtent épuisés (au Heu de de laqueo). — Les mots ignis egressus... et les suivants. Jusqu'à la fin du vers. 46, sont extraits de l'antique chant populaire que Moïse a Inséré au livre des
Nombres, xxi, 28-3u (voyez le commentaire); l'application spéciale qui en est faite ici à Moab est propre à Jérémle. — De medio Seon. On Ht au passage parallèle des Nombres : De la ville de Séhon ; ce qui est plus clair. Séhon était nn roi amorrhéen, que les Hébreux battirent. — Partem Moab... (hébr., les flancs de Moab; c.-à-d. son territoire , ce qui revient à la version de la Vulgate) tumultvLS. Ce trait est emprunté à la prophétie de Balaam contre Moab. Les flls du tumulte ne sont autres que les Moabltes superbes et turbulents. Cf. vers. 29 et 42. — Convertam captivitatem... (vers. 47). Lueur d'espoir pour Moab, malgré tontes ces menaces qui paraissaient absolument désespérantes. Cf. xlvi, 26.
— In novissim,is dieibus. Héb. : b"ahartp-hayyâmim; littéralement, à la fin des Jours. Expression qui désigne l'ère du Messie (cf. Glen. XLix, 1 , et le commentaire), et qui montre de quel côté le salut viendra aux Moabltes et quelle sera sa nature. — Hucusque judida.,. Conclusion qui correspond an titre « ad Moab » (vers. 1).
— L'ensemble de l'oracle contre les Moabltes s'accompUt cinq ans après la ruine de Jérusalem, lorsque Nabuchodonosor les dompta et les soumit à son autorité. Cf. Jos. Ant., x, 9, 17.
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CHAPITRK XLIX
1. Aux fils d'Ammon. Ainsi parle le Seigneur : Israël n'a- 1- il pas d'enfants, ou n'a-t-il pas d'héritier? Pourquoi donc Melchom possède -t-il Gad comme un héritage? et pourquoi son peuple habitet-il dans ses villes?
2. C'est pourquoi voici, les jours viennent, dit le Seigneur, où je ferai entendre le bruit du combat contre Rabbath, capitale des enfants d'Ammon, et elle deviendra un monceau de ruines, et ses filles seront consumées par le feu, et Israël se rendra maître de ceux qui l'avaient maîtrisé, dit le Seigneur.
3. Hurle, Hésébon, parce que Haï a été dévastée ; criez , filles de Rabbath , revêtez -vous de cilices, lamentez - vous et courez autour des haies, parce que Melchora sera emmené en captivité avec ses prêtres et ses princes.
4. Pourquoi te glorifies - tu de tes vallées ? Ta vallée s'est écoulée comme l'eau, fille délicate, qui te confiais dans tes trésors, et qui disais : Qui viendra contre moi?
5. Voici , je ferai venir sur toi la terreur, dit le Seigneur, le Dieu des armées ; tu frembleras devant tous ceux qui t'en-
1. Ad filios Ammon. Haec dicit Dominus : Numquid non filii sunt Israël , aut hères non est ei? Cur igitur hereditate posbedit Melchom Gad, et populus ejus in urbibus ejus habitavit?
2. Ideo ecce dies veniunt, dicit Dominus, et auditum faciam super Rabbath filiorum Ammon fremitum prselii, et erit in tumulum dissipata, filiœque ejus igni succendentur, et possidebit Israël possessores suos, ait Dominus.
3. Ulula, Hesebon, quoniam vastata est Hai ; clamate, filiœ Rabbath, accingite vos ciliciis , plangite et circuite per sepes, quoniam Melchom in transmigrationem ducetur, sacerdotes ejus et principes ejus simul.
4. Quid gloriaris in vallibus? Defluxit vallis tua, filia delicata, quse confidebas in thesauris tuis, et dicebas : Quis vtniet ad me ?
6. Ecce ego inducam super te teiTorem, ait Dominus, Deus exercituum, ab omnibus qui sunt in circuitu tuo ; et dis-
I IV. — Oracles relatifs à divers peuples païens de l'est. XLIX, 1-38.
1» Prophétie contre les Ammonites. XLIX, 1-6.
Chap. XLIX. — 1-6. Les mots ad fllios Ammon sei-vent de titre. — Numquid non... Brusque entrée en matière. Le Seigneur reproche vivement aux Ammonites une grande Injustice qu'ils avaient commise envers son peuple. Lorsque les habitants du royaume des dix tribus avalent été déportés en masse par Téglathphalasar (cf. IV Keg. XV, 29), les Ammonites, ne s'inqulétant guère du droit des légitimes propriétaires , s'étaient emparés du territoire et des villes de la tribu de Gad, qui leur convenaient à merveille (voyez r^ti. S/éogr., pi. vii); mais Dieu ne. laissera pas ce crime impuni. — Melchom était la divinité nationale des Ammonites, comme Chamos celle des Moabites. Cf. III Reg. xi, 5. L'hébreu a une leçon qui paraît fautive : malkâm,, leur roi. Les LXX et le syriaque ont le même mot que la Vulgate. — Ideo ecce dies... La menace (vers. 2 et ss.) suit de très près le reproche. — Rabbath : la capitale des Ammonites ; ville autrefois considérable, mais qui n'est guère aujourd'hui qu'un monceau de décombres, conforméiueut & l'oracle (erit In tumtilum...). — Fi-
Use ejus : les villes moins considérables qui dépendaient de la métropole. — Possidebit Israël... Les Israélites rentreront un Jour en possession de leurs biens. Jérémlc emprunte cette phrase à Abdias, vers. 17*'. — Ulula, Hesebon (vers. 3). Que cette ville pousse des cris de désespoir, car une cité voisine vient de tomber au pouvoir de l'ennemi, qui l'a ravagée totalement. Son tour approche. Hai n'a de commun que le nom avec la ville cisjordanienne qui eut tant de célébrité ix l'époque de Josué (cf. Jos. VII, 2); c'était une bourgade ammonite, dont on ignore l'emplacement. — Circuite per sepes. Hébr. : Errez ; c- à - d. courez çà et là , le ' long des murs, des vignes, pour y chercher un abri. — Melchom in transmigration em. Il subira le même sort que Charaos. Cf. XLVin, 7* et la note. Ce trait est emprunté à Amos, I, 16. — Defluxit... (vers. 4). C.-à-d. , a perdu aa beauté, sa richesse, à cause des ravages opérés par les Chaldéens. — Filia delicata. Nuance dans l'hébreu : Fille rebelle. — Quce ccmfldebas... et dicebas... Arrogance semblable à celle de Moab. Cf. xLvni, 29-30. — Ecce ego... Réponse du Seigneur (vers. 5) à la vaine Jactance des Ammonites. — Singuli a conspectu... Hébr. : (Vous serez chassés) chacun devant sot. Au moment
Jer. XLTX, 6-11.
viroiinmit; et vous scroz dispersés, chacun devant soi, et il n'y aura personne pour rassembler les fuyards.
6. Après cela ie ferai revenir les captifs des fils d'Ammon, dit le Seigneur.
7. A ridumée. Ainsi parle le Seigneur des armées: N'y a-t-il plus de sagesse dans Théman ? Ses fils sont sans conseil , leur sagesse est devenue inutile.
8. Fuyc. et tournez le dos, descendez dans l'abîme, habitants de Dédan, car j'ai fait venir la ruine sur Esaii , le temps où je dois le visiter.
9. Si des vendangeurs étaient venus Burtoi, n'auraient -ils pas laissé quelques raisins? Si des voleurs étaient venus la nuit, ils n'auraient pris que ce qui leur eût suffi.
10. Mais moi j'ai découvert Esaii ; j'ai mis au jour ses abris secrets, et il ne pourra plus se cacher; sa postérité a été ruinée, ses frères et ses voisins aussi, et il ne sera plus.
11. Laisse tes orphelins, je les ferai vivre, et tes veuves espéreront en moi.
licrgcniini siiiguli a conspeclu veslro, uec erit qui congreget f ugientee.
6. Et post haec reverti faciam captivos filiorum Ammon, ait Dominus.
7. Ad Idumseam. Hrec dicit Dominus exercituum : Numquid non ultra est sapientia in ThemanV Periit consilium a filiis, inutilis facta est sapientia eorum.
8. Fugite et terga vertite , descendite in voraginem, habitatores Dedan, quoniam perditionem Esau adduxi super eum, tempus visitationis ejus.
9. Si vindemiatores venissent super te, non reliquissent racemum ? Si fures in nocte , rapuissent quod suf ficeret sibi.
10. Ego vero discooperui Esau; révéla vi abscondita ejus, et celari non poteitr; vastatura est seraen ejus, et fratres ejus, et vicini ejus, et non erit.
ll.Relinque pupillos tuos, ego faciam eos vivere ; et viduae tuse in me sperabunt.
du danger, Ub prendront tous le premier chemin qu'ils verront devant eux, et chacun ne songera qu'à sol , oubliant le malheur des autres,
— Nec... qui congreget... La confusion la plus complète régnera parmi les fuyards. — Et post hsec... (vers. 6). Ammon reçoit à son tour (cf. XLViii, 47) une promesse de salut. — L'oracle s'est accompli dans la même circonstance que la prophétie contre Moab; voyez Josèphe, Ânt., X, 9, 7.
2» Prophétie contre l'Idumée. XLIX, 7-22.
Dans ce passage, Jérémie s'est beaucoup inspiré des vers. 1-8 d'Abdias, qu'il cite presque textuellement, mais dont 11 a en grande partie changé l'ordre (comp. à Abdlaa les vers. 14, 15, 16, 9, 10, 7). C'est comme le thème de ses développements, qu'il a su rendre très originaux.
7 - 13. Edom ne saurait échapper aux châtiments divins. — Ad Idumseam. Le titre accoutumé. — Numquid non... Cet oracle ne commence pas d'une manière moins brusque que le précédent (cf. vers. 1). Le prophète attire ainsi très fortement l'attention sur le caractère soudain de la catastrophe qu'il annonce. — Theman était un district méridional de l'Idumée ; la sagesse de ses habitants, célèbre dans l'antiquité (comp. le vers. 20, et Bar. m, 22-23), ne le délivrera pas des jugements de Dieu. — A flUia. Le mot hébreu bânim a d'ordinaire ce sens ; mais il devrait être traduit Ici par « a pmdentibus », comme l'ont fort bien compris les LXX et le syriaque. — Inutilis facta... Hébr. : s'est écoulée ( à la façon de l'eau ). Comp. le vers. 4.
— Fugits... Exhortation pressante, car II n'y
aura pas d'autre moyen d'échapper au danger. — Descendite in... Hébr. : Habitez dans les profondeurs. C. - à - d. cachez - vous jusque sous terre. — Sur Dedan, voyez la note de xxv, 23. Les Dédanltes sont invités à rompre leurs relations commerciales avec l'Idumée, s'ils ne veulent point partager son sort. — Esau était le père des Iduméens (cf. Gcn. xxxvi, 1 et ss.); son nom est donc synonyme d'Édora en cet endroit. — Si vindemiatores... (vers. 9). Deux comparaisons frappantes, pour montrer jusqu'où s'étendra la ruine de l'Idumée. Les vendangeurs, même les plus attentifs, laissent toujours quelques raisins sur les ceps ( non est pour « nonne » ) ; les voleurs, même les plus audacieu.x (fures in nocte), ne prennent que ce qui leur convient ( quod sufflceret...) et abandonnent le reste : Jéhovah, lorsqu'il se vengera de l'Idumée, renversera et détruira tout : ego vero... (vers. 10). La ruine sera si entière qu'elle équivaudra à une sorte de nudité ( discooperui : ce prétérit est prophétique, ainsi que les suivants). — Abscondita : les retraites les plus cachées. Ellea abondent dans l'Idumée, sons forme de cavernes, de Assures dans le roc, de gorges étroites, de pics élevés. — Semen ejus : la iiopulatlon iduméenne proprement dite. Fratres... et vicini : les tribus alliées à Edom, soit par le sang, soit par le commerce, etc. — Relinque pupilles.^ (vers. 11). Détail pathétique. Tous les hommes faits périront dans la mêlée, laissant leurs veuves et leurs enfants sans défense ; mais Dieu promet d'en prendre soin. — Quibus non... judicium... (vers. 12). Argument à fortiori pour justifier
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12. Quia htec dicit DominuB : Ecce quibus non erat judicium ut biberent calicera, bibentes bibent; et tu, quasi innoceiiB relinqueris? Non eris innocens, sed bibens bibes.
13. Quia per memetipsum juravi, dicit Dominus, quod in solitudinem , et in opprobrium, et in desertum, et in maledictionem erit Bosra, et omnes civitates ejus erunt in solitudines sempitemas.
14. Auditum audivi a Domino, et legatus ad gentea missus est : Congregamiui, et venite contra eara, et corisurgamus in praelium.
15. Ecce enim parvulum dedi te in gentibus, contemptibilem inter homines.
16. Arrogantia tua decepit te, et superbia cordis tui, qui habitas in cavernis petrœ, et apprehendere niteris altitudinem coUis : cum exaltaveris quasi aquila nidum tuum,inde detraham te, dicit Dominus.
17. Et erit Idumsea déserta : omnis qui transibit per eam stupebit, et sibilabit super omnes plagas ejus.
18. Sicut subversa est Sodoma, et Gomorrha, et vicinœ ejus, ait Dominus, non habitabit ibi vir, et non incolet eam filius hominis.
19. Ecce quasi leo ascendet de superbia Jordanie ad pulchritudinem ro-
12. Car ainsi parle le Seigneur : Voici, ceux qui n'étaient pas condamnés à boire la coupe la boiront, et toi, tu demeurerais impuni comme si tu étais innocent?
ïu ne seras pas traité comme innocent, mais tu boiras certainement.
13. Car je jure par moi-même, dit le Seigneur,- que Bosra sera une solitude, un opprobre, un désert et un objet de de malédiction, et que toutes ses villes seront des solitudes éternelles.
1-4. .J'ai appris du Seigneur une nouvelle, et un messager a été envoyé vers les nations : Rassemblez -vous et venez contre elle, et marchons au combat.
15. Voici, je t'ai rendu petit parmi les peuples, méprisable parmi les hommes.
16. Ton arrogance t'a trompé, ainsi que l'orgueil de ton cœur, toi qui habites dans les creux des rochers, et qui t'efforces d'occuper le sommet des collines : quand tu am-ais élevé ton nid comme l'aigle, je t'arracherai de là, dit le Seigneur.
17. Et ridumée sera déserte : quiconque y passera sera dans la stupeur, et sifflera sur toutes ses plaies.
18. Comme Sodome et Gomorrhe et les villes voisines ont été renversées, dit le Seigneur, personne n'y habitera plus, et le fils de l'homme n'y résidera plus.
19. Voici, l'ennemi montera de l'orgueil du Jourdain comme un lion contre
les rigueurs divines à l'égard de l'Idumée : si les Juifs, qui étaient beaucoup moins coupables, et qui formaient le peuple de Jéhovah, devaient vider Jusqu'au fond la coupe de la colère céleste (bibentes bibent), à plus forte raison ces païens, souUlés par tant de crimes (et tu...). — Per m«- 7iietipsum... (vers. 13). Le seriiient divin, comme en d'autres circoustances analogues , pour ajouter à la solennité de la sentence. — Boara. Ville Importante de l'Idumée, dont les ruines considérables, qu'on volt entre Pétra et la mer Morte, portent encore le nom de Busaïreh. Voyez l'Atl. géogr., pi. v, vu. — In solitVjAlnes perpétuas. Ce qui est plus vrai que Jamais. Cf. Ma), i, 3-4. 14- 18. L'auteur et l'occasion des malheurs de l'Idumée. — Auditum audivi. Le prophète a entendu la nouvelle très grave qu'il s'empresse de communiquer. — Legatum : un messager qui devait, au nom de Jéhovah, soulever les autres peuples contre l'Idumée : Congregaminl... Il représente ici l'Impulsion par laquelle Dieu suscita contre Edom les divers exécuteurs de ses vengeance;^. — Ecce... parvulum... (vers. 16). C'est le Seigneur qui trace cette description anticipée de la mine des Muiuéens. — Arrogantia
t»(a... (vers. 16). Le principal motif du cbâtlment. Edom se croyait en parfaite sécurité parmi ses montagnes difficilement pénétrables. — Pitrx. Le mot hébreu 8éla\ rocher, est probablement un nom propre; 11 désignerait alors la capitale de l'Idumée. Cf. IV Rcig. xiv , 7 ; Is. xvi , 1 , et les notes. — Apfrrehendere niterie... Hébr.: Toi qui occupes le sommet de la colline. — Nidum tuuni est une comparaison d'une entière exactitude, car les descendants d'Esatt habitaient vraiment « un nid d'aigle *. Mais ce nid fût-Il encore plus élevé, plus inabordable. Dieu saura bien y atteindre les coupables. — Et erit... déserta. Hébr. : une désolation. Le sort final de l'Idumée (vers. 17 et 18). — Sicut... Sodoma... Exemple proverbial d'une destruction totale. Cf. l, 4o; Is. xin, 19, etc. — Vicinœ ejus: les autres villes de la Pentapole, qui périrent avec Sodome et Gromorrhe. Cf. Deut. xxix, 23; Os. xi, 8, etc. — Vir, fUius Jiominii. Hébr. : 'IS et ben 'ûdâm ; c.-à-d. le? grands et les hommes du peuple.
19-22. Accomplissement Intégral des Jugement» divins contre Edom. — Ascendet. Le sujet du verbe est mystérieux, comme en d'autres passages lemblables. Cf. xi.viu, 40, etc. Il n'agit de
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bubtam , quia subito currere faciam eum ad illam. Et quis erit electus, quem praeponam ei? Quis enirn similis mei?
et quis sustinebit me? et quis est iste pastor, qui résistât vultui meo?
20. Propterea audite consilium Domini, quod iniit de Edom, et cogitationes ejus, quas cogitavit de habitatoribus Theman : Si non dejecerint eos parvuli gregis, nisi dissipaverint cum eis liabitaculum eorum.
21. A voce ruin« eorum commota est terra, clamer in mari Rubro auditus est vocis ejus.
22. Ecce quasi aquila ascendet, et avolabit, et expandet alas suas super Bosran ; et erit cor fortium Idumieae in die illa quasi cor mulieris parturientis.
23. Ad Damascum. Coufusa est Emath et Arphad, quia auditura pessimum audierunt; turbati sunt in mari, prae soUicitudine quiescere non potuit.
24. Dissoluta est Damascus, versa est in fugam; tremor apprehendit eam, angustia et dolores tenuerunt eam quasi parturientem.
25. Quomodo dereliquerunt civitatem laudabilem, urbem lœtitiae?
la puissante beauté; car je le ferai courir soudain sur elle. Et quel ser& l'élu que je mettrai à sa tête? Car qui est semblable à moi? qui subsistera devant moi ? et quel est le pasteur qui supportera l'éclat de mon visage ?
20. C'est pourquoi, écoutez le dessein que le Seigneur a formé contre Edom, et les pensées qu'il a conçues contre les habitants de Théman : Je jure que les plus petits ^u troupeau les renverseront, et détruiront avec eux leur demeure.
21. Au bruit de leur ruine la terre a été ébranlée, leurs cris se sont fait entendre jusqu'à la mer Rouge.
22. Voici qu'il montera comme l'aigle, il volera , et il étendra ses ailes sur Bosra ; et le cœur des héros de l'Idumée sera en ce jour -là comme le cœur d'une femme en travail.
23. A Damas. Emath et Arphad sont confuses, parce qu'elles ont appris une nouvelle très mauvaise ; sur la mer on a été troublé, à cause de l'inquiétude on n'a pu trouver de repos.
24. Damas a perdu courage, elle a été mise en fuite; la frayeur s'est emparée d'elle, l'angoisse et la douleur l'ont saisie comme une femme en travail.
25. Comment ont -ils abandonné la ville admirable, la ville de la joie?
Nabuchodonosor et de ses Chaldéens. — Ad pulchritudinem robustam. Hébr. : contre l'habitation robuste (des Idunaéens; comp. le vers. 16). — Subito currere. Rapidité avec laquelle éclateront les malheurs annoncés. L'hébreu a une petite variante : Soudain je l'en ferai fuir (de sa demeure si solide). — Quis... electus... f Dans l'hébreu , sans Interrogation : J'établirai sur elle (l'Idumée) celui que J'ai choisi. En eflet, Jéhovah est le souverain maître des pays et des peuples, et nul, fût -11 un grand roi {pastor), ne saurait résister à sa puissance infinie. — Propterea audite... (vers. 20). Réitération de la terrible sentance : Si non (hébraïsme, qui équivaut k a profecto », certainement) parvuli gregis... Les hommes les plus faibles suffiront pour renverser l'Idumée, dès lors qu'elle a été condamnée par le Seigneur. — Nisi (autre hébraïsme qui a le même sens) dissipaverint... L'habitation d'Edom périra avec luL — A voce ruinae... (vers. 21). Très belle image ; la ruine des Iduméens ébranle toute la contrée, et on en entend le brnlt jusqu'au golfe Élanitique de la mer Rouge (.Atl. géogr., pi. i, m, v). — Ecce quasi aquila... (vers. 22). C'est le roi de Chaldée qui est de nouveau désigné par cette comparaison. Cf. xlviii, 40. — Pour l'accomplissement de cette prophétie, voyez la fin du commentaire d'Abdlas.
3» Oracle contre Damas. XLIX, 23-27.
La Syrie aussi, dont Damas ctait U
capitale, sera humiliée et ravagée par les Chaldéens. Isaïe, XVII, 1 et ss., et Amos, i, 3-5, avaient déjà prédit à Damas de grandes calamités, et les Assyriens avalent été chargés de réaliser ces prédictions. — Les villes d'Emath (hébr., Hama0 et d'Arphad (hébr., 'Arpad) sont assez souvent associées dans la Bible. Cf. IV Reg. xviu, 34; XIX, 13; Is. x, 9; xxxvi, 19, etc. Elles étalent situées au nord de la Syrie : la première sur l'Oronte ; la seconde, probablement auprès d'Alep (Atl. géogr., pi. v, viii). L'ennemi de Damas venant de cette direction, elles sont les premières à recevoir la nouvelle de son approche (.audilum pessimum..,). — Turbati... in mari. L'eflroi a gagné tout le pays, jusqu'aux bords de la Méditerranée. Selon de nombreux Interprètes, qui s'appuient sur plusieurs manuscrits hébreux , il faudrait lire : « comme la mer ; » le trouble des Syriens serait alors comparé à une mer agitée par la tempête. — DissolvUOm. Damascus (vers. 24). L'ennemi s'est avancé jusqu'à cette malheureuse cité, dont le prophète décrit les malheurs en termes émus, admirables. — Quomodo dereliquerunt... (vers. 26). D'après l'hébreu, les LXX, le syriaque et le chaldéen : Comment n'a-t-elle pas été abandonnée, la ville glorieuse, la ville de ma joie! Jérémie s'attrista donc de ce que les habitants, paralysés par la terreur, n'ont pas exécuté leur dessein de s'enfuir (cf. vers. 24*); Ils auraient échappé aiuài
Jeu. XLIX, 26-32.
26. C'est pourquoi ses jeunes gens tomberont dans ses places, et tous ses hommes de guerre se tairont en ce jourlà, dit le Seigneur des armées.
27. Je mettrai le feu aux murs de Damas, et il dévorera les murailles de Bénadad
28. A Cédar, et aux royaumes d'Asor, que frappa Nabuchodonosor, roi de Babylone. Ainsi parle le Seigneur : Levezvous , et marchez contre Cédar, et ravagez les fils de l'Orient.
29. Ils prendront leurs tentes et leurs troupeaux ; ils enlèveront pour eux leurs pavillons, tous leurs bagages, avec leurs chameaux, et ils appelleront sur eux la terreur tout autour.
30. Fuyez, partez au plus vite, cachezvous dans les creux de la terre, habitants d'Asor, dit le Seigneur; car Nabuchodonosor, roi de Babylone, a formé un dessein contre vous, et il a conçu des projets contre vous.
31. Levez- vous, et montez contre une nation tranquille, et qui habite en sécurité, dit le Seigneur ; ils n'ont ni portes ni verrous, ils habitent solitaires.
32. Leurs chameaux seront mis au pillage, et la multitude de leurs troupeaux sera une proie ; je les disperserai à tous les vents , ces hommes à la chevelure rasée, et de toutes leurs fi-ontières je ferai venir sur eux la ruine, dit le Seigneur.
26.'Ideo cadcMt juvenes ejus in platcis ejus, et omues viri praelii conticesceut in die illa, ait Dominus exercituum.
27. Et succendam ignem in muro Damasci, et devorabit mcenia Benadad
Ad Cedar, et ad régna Asor, qu
percussit Nabuchodonosor, rex Babylonis. Hsec dicit Dominus : Surgite. et ascendite ad Cedar, et vastate filios Orientis.
29. Tabernacula eorum, et grèges eorum capient ; pelles eorum , et omnia vasa eorum, et caraelos eorum tollent sibi, et vocabunt super eos formidinem in circuitu.
30. Fugite, abite vehementer, in voraginibus sedete, qui habitatis Asor, ait Dominus ; iniit enim contra vos Nabuchodonosor, rex Babylonis, consilium, et cogitavit adversum vos cogitationes.
31. Consurgite, et ascendite ad gentem quietam, et habitantem confidenter, ait Dominus; non ostia, nec vectes eis ; soli habitant.
32. Et erunt cameli eorum in direptionem, et multitudo jumentorum in prsedam; et dispergam eos in omnem ventum, qui sunt attonsi in comam, et ex omni confinio eorum adducam interitum super eos, ait Dominus.
au massacre. Suivant la Vulgate, il décrit au contraire l'aspect désolé de la cité, abandonnée de tous ses habitants. — Viri... conticescent (vers. 26'>). Euphémisme évident : ils se tairont parce qu'ils seront plongés dans le silence de la mort. — Et succendam... (vers. 27;. Cette conclusion de la sentence a été extraite d'Amos, -,^ I, 4 et 14. Au lieu de mœnia, l'hébreu a : les palais. Le nom de Benadad fut porté par plusieurs rois de Syrie. Cf. III Reg. xv, 18 ; IV Reg. vi, 24, et XIII, 3.
4« Oracle contre Cédar et les royaumes d'Asor. XLIX, 28-32.
28». Le titre. — Sur Cedar (hébr., Qédar), voyez II, 10, et la note; Is. xxi, 16. — Asor (hébr., Ha^ôr) n'est pas ici un nom de ville, mais un nom de peuple. On croit communément qu'il dérive du substantif hébreu hâfâr, qui désigne, comme hadar en arabe, les habitations fixes, les cités ouvertes. Les Arabes scationnaires sont encore nommés aujourd'hui Hadariyeh. L'oracle s'adresse donc, d'après cela, d'une part aux Arabes nomades, dont les Bédouins sont le type, de l'autre aux Arabes qui possédaient un domicile fixe. — Quœ percussit... Nabuchodonosor fut le grand et universel justicier du Seigneur contre tous Ces peuples.
28'» - 30. Ruine prochaine de Cédar et d'Asor. Les vers. 28i>-29 concernent directement les Cédarènes ; le vers. 30, le royaume d'Asor. — Surgite... Jéhovah presse les Chaldéens, ses puissants vengeurs, de s'élancer contre ceux dont il a décrété la perte. — Filios Orievtis. Nom poétique des Arabes, qui habitent, en effet, la partie orientale des contrées bibliques. Cf. Jud. vi, 3 ; Job, I, 3, etc. — Tabernacula... et grèges... (vers. 29). Les Cédarènes vivaient sous la tente, et formaient une population toute pastorale. Cf. Ps. cxix, 5, etc. — Vocabunt... in circuitu. Voyez la note de vi, 25. — Fugite, abite... La fuite seule pourra permettre aux habitants d'Asor d'échapper au fléau qui les menace.
31 - 33. Variation sur le même thème. Les vers. 31 et 32 se rapportent à Cédar, le vers. 33 à Asor ; la marche est tout à fait identique à celle des vers. 28 et ss. — Surgite... Nouvel appel adressé aux Chaldéens. En les lançant contre l'Arabie, le Seigneur énumère, pour les encourager, les motifs qu'Us ont de compter sur une facile victoire : leurs adversaires sont pacifiques et sans défiance (ad gentetn quietam) ; lis n'ont pas de places fortes (non ostia, nec...); ils sont seuls, sans alliés qui puissent les secourir (sali...). De plus, ils possèdent de riches troupeaux, qui
Jer. XLFX,
33. Et Apor sera le reiiairc tics dragons, il sera à jamais désert ; {jersonne n'y demeurera, et le fils de l'homme n'y résidera pas.
34. Parole qui fut adressée par le Seigneur au prophète Jérémie contre Elam, au commencement du règne de Sédécias, roi de -Tuda, en ces termes :
35. Ainsi parle le Seigneur des armées : Voici, je vais briser l'arc d'Elam,et leur principale force.
36. Et je ferai venir contre Elam quatre vents, des quatre coins du ciel, et je les disperserai à tous ces vents , et il n'y aura pas une nation où n'arrivent les fugitifs d'Elam.
37. Je ferai trembler Elam devant ses ennemis, devant ceux qui en veulent à leur vie ; et j'amènerai sur eux le malhem-, l'indignation de ma fureur, dit le Seigneur, et j'enverrai derrière eux le glaive, jusqu'à ce que je les aie exterminés.
38. Et j'établirai mon trône dans Elam, et j'en détruirai les rois et les princes, dit le Seigneur.
39. Mais dans les derniers jours je ferai revenir les captifs d'Elam, dit le
33. Vil orit Asor in habitaculum dracouum, déserta usque lu seternum ; non manebit ibi vir, nec incolet eam lilius hominis.
34. Quod factum est verbura Domini ad Jeremiamprophetam ad versus yElam, in principio regni Sedeciai, régis Juda, dicens :
Hsec dicit Dominus exercituum
Ecce ego confringara arcum ^lam, et summam fortitudinem eorum.
36. Et inducam super iElam quatuor ventos, a quatuor plagis cœli, et ventilabo eos in omnes ventos istos, et non erit gens ad quam non perveniant profugi iElam.
37. Et paveie faciam -^lam coram inimicis suis, et in conspectu quserentiura animam eorum ; et adducam super eos malum, iram furoris mei, dicit Dominus, et mittam post eos gladium, donec consumam eos.
38. Et ponam soliura meum in iElam, et perdara inde reges et principes, ait Dominus.
39. In novissimis autem diebus reverti faciam captives vElam, dicit Dominus.
CHAPITRE L
1. Paroles que le Seigneur prononça 6ur Babylone et sur le pays des Chaldéens, par le prophète Jérémie.
1. Verbura quod locutus est Dominus de Babylone et de terra Chaldœorum, in manu Jeremiae prophetse.
seront la récompense du vainqueur (et erunt cameli..., vers. 32). — Attonsi in cornant. Hébr.: ceux qui se rasent les coins ( de la barbe ). Voyez la note de ix, 26. — Habitaculum draconum. Hébr. : l'habitation des chacals. Cf. ix, 11, et le commentaire. — Non manebit... vir. La prophétie s'achève sans la moindre promesse consolante.
5° Oracle contre Elam. XLIX, 34-39.
34. Le titre. — ^lam: ce qui fut plus tard l'Elyniaïs ; le Chnsistan actuel {Atl. géogr., pi. i, viii). — Cet oracle est daté à part : in princiî<lo... Sedeciee.
35-39. Les malheurs qui menacent Elam. — Confringam arcum... Les Elamites étaient d'excellents archers. Cf. Is. xxn, 6. — Summam fortitudinem. La conjonction et manque dans l'hébreu (et aussi dans les LXX, le syriaque, le chaldécn), de sorte que ces deux mots servent d'apposition à « arouiii » : Je brlsei'al leur arc, qui est leur force principale. — Quatuor ventos. Métaphore vigoureuse, pour représenter des en- COMMENT. — \'.
nemis qui attaqueront Elam de tous les côtés à la fois, et le disperseront dans toutes les directions (non erit gens...). — Pavere faciam... (vers. 37). Paralysés par l'effroi, ils seront Incapables de résister. — Ponam solium... (vers. 38): son trône de juge inexorable. — In novissijnis autem... (vers. 39). Heureuse perspective de salut. Voyez la note de xlviii, 47.
§ V. — Prophétie contre Babylone. L, 1 — LI, 64,
Page d'une beauté remarquable, soit pour le fond, soit pour la forme, et digne couronnement des oracles proprement dits de Jérémie. Ck)mme dans la prophétie relative à Moab (chap. XLvm), nous avons ici des tableaux successifs, qui décrivent les divers aspects et les principales causes de la ruine de l'empire chaldéen.
1" Destruction de Babylone, délivrance des Juifs. L, 1-10.
Chap. L. — 1. Titre de l'oracle. — In manu, Hébraïsme : par l'intermédiaire.
Jer. L, 2-6.
2 Annuntiate in gentibuR, etauditiiui facite; lêvate signum, praedicate, et nolite celare ; dicite : Capta est Babylon ; confiisus est Bel , victus est Merodach ; confusa surit sculptilia ejus, superata Bunt idola eorum.
3. Quouiam ascendit contra eam gens ab aquilone, quse ponet terram ejus in solitudinem, et non erit qui habitet in ea ab homine usque ad pecus ; et moti Bunt, et abieiTint.
4. In diebus ilJis, et in tempore illo, ait Dominas, venient filii Israël ipsi et filii Juda simul; ambulantes et fientes properabunt, et Dominum Deum suum qu gèrent ;
5. in Sion interrogabunt viam, hue faciès eorum; venient, et apponenturad Dominum f œdere sempiterno, quod nuUa oblivione delebitur.
Grex perditus factus est populus
2. Annoncez-!'^ parmi les nations, et faites -le entendre; levez l'étendard, publiez - le et ne le cachez pas ; dites : Babylone a été prise ; Bel est confondu , Merodach est battu ; ses statues sont orisées, ses idoles vaincues.
3. Car une nation monte contre elle de l'aquilon, et elle réduira son pays en désert, et il n'y aura plus ni homme ni bête qui y habite ; ils se sont mis en mouvement, et ils sont partis.
4. En ces jours, et en ce temps-là, dit le Seigneur, les enfants d'Israël et les enfants de Juda viendront ensemble ; ils marcheront et ils accourront en pleurant, et ils chercheront le Seigneur leur Dieu;
5. ils demanderont le chemin de Sion, c'est de ce côté que sera tourné leur visage; ils viendront, et ils se réuniront au Seigneur par une alliance éternelle, dont la mémoire ne s'effacera jamais.
Mon peuple est devenu un troupeau
J-3. Brève annonce de la chute de Babylone. — Annuntiate..^ auditum facite... Cinq expressions synonymes, pour mettre en relief l'importance de l'événement qui va être prédit. Il y a un accent de Joie et de triomphe dans ces ordres rapides. — Signum: un étendard, afin d'attirer
Asefriens mettant une idole en pièces. (Bas-relief de KiniVe.)
trer. Cf. Is. xra, 2. — Capta est Babylon. Telle est la grande nouvelle. La ruine est si certaine, que le prophète en parle comme si elle était déjà accomplie. — Bel et Merodach (en chaldéen, Mardouk) étaient les deux principales divinités de Babylone. Cf. Is. xxxix, 11; xlvi, 1, et les notes. Merodach est souvent cité dans les Inscriptions chaldéennes comme « dieu seigneur, roi des dieux », etc. — Canfmfu» est, victus... Les divinités nationales étalent censées partager la défaite et les humiliations des peuples qu'elles n'avaient pas su défendre. Cf. xlvi, 25; XLViii, 7,13; xr.ix , / , etc. L'équivalent hébreu du mot idola eil ur terme de mépris : ce que l'on roule
(des statues arrondies); peut-être même, des ordures. — Oens ab aquilone ( vers. 3 ) : les Médo-Perses, domiciliés au nord-est de Babylone iAtl. archéol., pi. viu). Pour les Chaldéens comme pour les Juifs, le malheur viendra du septentrion. Cf. I, 14; IB. XLi, 25, etc. — Terram... In solitudinem. Hébr. : en désolation. Babylone et la Chaidée ne sont pas autre chose actuellement. — Ab homine... abierunt. La phrase est coupée autrement dans l'hébreu : Hommes et bêtes sa sont enfuies, s'en sont allées.
4-10. La ruine de Babel mettra fln à la captivité des Juifs et leur permettra de rentrer dans leur pays. Cf. m, IS ; XXV, 12 et ss., XXX, 8 et ss., etc. — In diebus... et in tempore... Introduction solennelle à cette pensée consolante. — Filii Israël... et... JudM. Le schisme cessera, et les deux royaumes
l'attention là même où la voix ne pourra péné- I Juifs seront unis alors comme sous David et Sa-
lomon. — Ambulantes et fientes... Trait pittoresque et pathétique tout ensemble. Saint empressement à revenir à Dieu, larmes de repentir et de bonheur. Cf. xxxi ,9. — In Sion interrogabunt... ( vers. 5 ). Plutôt : Ils demanderont lo chemin de Sion. Tant Us auront hâte de rentr> i k Jérusalem (hue fades...) I — Venient et apporientur... Ces verbes sont à l'impératif dans l'hébreu : Venez et atfcichez - vous à Jéhovah. Le prophète encourage et excite leur beau zèle. — Fœdere sempiterno : la nouvelle Alliance, qui durera sans fln. Cf. xxxi, 33; Is. xiv, 1, etc. Israël y sera Adèle, pour sa part, et n'en oubliera i pas les conditions, comme il n'avait que trop
Jkr, L, 7 11.
meus; pastores eonim seduxeniiit eos, feceruntque vagari in montibus; de monte in collem transienint, obliti simt cubilis sui,
7. Omnes qui invenerunt coraederunt eos, et hostes eorum dixerunt : Non peccavimus, pro eo quod peccaverunt Domino, decori justitiae, et expectationi patrum eorum Domino.
8. Recedite de medio Babj'lonis, et de terra Chaldaeorum egredimiui, et estote quasi haedi ante gregem.
9. Quoniam ecoe ego suscito , et adducam in Babylonem congiegationem gentium magnaium de terra aquilonis ; et prseparabuntur adversus eam, et inde capietur; sagitta ejus quaai viri fortiB iiiterf ectoris , non revertetur vacua.
10. Et erit Chaldsea in praedam ; omnes vastantes eam replebuntur, ait Dominiis.
11. Quoniam exultatis, et magna loquiiiiini, diripientes hereditatem meam; quoniam eiïnsi estis sicut vituli super herbam , et mugistis sicut tauri ;
de brebis perdues ; leurs pasteurs les oui séduits , et les ont fait errer par les montagnes ; ils ont passé des montagnes sur les collines , ils ont oublié leur demeure.
7. Tous ceux qui les ont trouvés les ont dévorés , et leurs ennemis ont dit : Nous ne sommes pas coupables, puisqu'ils ont offensé le Seignem*, la beauté de la justice; le Seigneur, l'attente de leurs pères.
8. Retirez -vous du milieu de Babylone, sortez du pays des Chaldéens, et soyez comme les boucs à la tête du troupeau.
9. Car voici que je vais susciter et amener contre Babylone une multitude de grandes nations du pays de l'aquilon ; elles se prépareront contre elle, et elles la prendront; leurs flècbes seront meurtrières comme celles d'un héros, elles ne reviendront pas à vide.
10. Et la Chaldée sera livi-ée au pillage ; tous ceux qui la dévasteront s'enrichiront, dit le Seigneur.
11. Parce que vous êtes dans l'allégresse, et que vous parlez insolemment en pillant mon héritage; parce que vous avez bondi comme des veaux sur l'herbe, et que vous avez mugi comme des taureaux :
fait au sujet de l'alliance du Sin;iï (nuUa oUivioiie...). — Grfx perdittLS (vers. 6). L'ira.ige familière aux écrivains sacrés. Jérémie revient sur le douloureux passé, afin de rappeler le châtiment d'Israël et ses motifs. — Pastores eorum : leurs chefs. Cf. n, 8; xxra, 1-2, etc. — Vagari in moniilms. Les brebis s'égarent plus facilement dans un pays montagneux. En outre, 11 y a ici une allusion au culte Idolâtrlque des hauts lieux. Cf. m, 2, 23; xi, 10; xm, 27, etc. — Cubilis : le bercail , où le troupeau de Jéhovah Jouissait d'une si grande paix. — Omnes... comederunt... (vers. 7). C'est ce qu'avalent fait tour à tour les Philistins, les Iduméens, lus Moabltes, les Égyptiens, les Ammonites, les Phéniciens, les Syriens, les Assyriens et les Chaldéens. — Non peccavimus... Pensée par laquelle les ennemis d'Israël s'excitaient à le détruire : ils servaient d'instruments au.v vengeances de Jéhovah, son Dieu, qu'il avait grièvement offensé; le frapper était donc une bonne œuvre. Les mots decori justitiae (hébr., habitation de la Justice, c-à-d., en qui réside toute Justice : cf. xxxi, 23, et la note) et expectationi patrum... (l'espoir des patriarches) sont de très belles appositions an nom du Seigneur. — RecedtU'... (vers. 8). Revenant à la joyeuse promesse, Jérémie presse les exilés de regagner au plus vite la Palestine. Cf. Is. xLviii, îu. ït i.;i !l. — nwiU ante gre-
gem. Détail très pittoresque, emprunté à la vie pastorale, pour marquer l'empi-esseuient que chacun doit mettre à prendre le chemin de la patrie : qu'on lutte d'agilité pour être aux premiers rangs de la caravane. — Quoniam... ego... (vers. 9). Motif pour lequel les Juifs doivent se préparer à quitter promptement la Chaldée : Babylone sera bientôt détruite. — Congregationem gentium : tontes les nations qui formèrent l'empire médo-perse. Elles seront partiellement énumérées plus bas, Li, 27-28. — Prxparabuntur... L'hébreu est plus expressif ; Elles se mettront en ligne (de bataille). — Vacua : sans avoir atteint, le but et donné la mort. — Vastantes... replebuntur (vers. 10) : tant 11 y aura à piller dans Babylone, ville aux Immenses richesses. Cf. Is.
XLV
2» Babylone deviendra déserte, les habitants de la terre sainte se multiplieront merveilleusement. L, 11-20.
11-16. La Joie cruelle que Babylone a manifestée an sujet du peniile de Dieu sera punie. — Quoniam... Jérémie va décrire le principal motif de la ruine des Chaldéens. — Exultatis, magna loquimini. Hébr. : Vous êtes dans la joie, dans l'allégresse. — Hereditatem meam: les Juifs, que Dieu, malgré leur Ingratitude, ne cessait de revendiquer comme sa part spéciale parmi tous les peuples. — Effuai... sicwt
Jer. L, 12-18.
12. votre uièrc a été couverte de coiif ueion, celle qui vous a enfantés a été égalée à la poussière; voici qu'elle sera la dernière des nations, déserte, sans chemin et sans eau.
13. A cause de la colère du Seigneur, elle ne sera plus habitée, mais elle sera réduite tout entière en un désert ; quiconque passera j)ar Babylone sera dans la stupeur, et sifflera sur toutes ses plaies.
14. Préparez-vous contre Babylone de tous côtés, vous tous qui lancez l'arc; combattez-la, n'épargnez pas les flèches, car elle a péché contre le Seigneur.
15. Criez contre elle; elle tend les mains de toutes parts ; ses fondements se sont écroulés, ses murs sont renversés, car c'est la vengeance du Seigneur; vengezvous d'elle, faites-lui comme elle a fait.
16. Exterminez de Babylone celui qui sème, et celui qui tient la faucille au temps de la moisson ; devant le glaive de la colombe chacun retournera à son peuple, et ils fuiront tous dans leur pays.
17. Israël est un troupeau dispersé, les lions l'ont chassé ; le roi d'Assnr l'a dévoré le premier ; ce dernier, Nabuchodonosor, roi de Babylone, lui a brisé les os.
18. C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël :
Voici , je visiterai le roi de Babylone et sou pays, comme j'ai visité le roi d'AsSur ;
12. confusa est mater vestra nimis, et adfiequata pulveri, quje genuit vos; ecce novissima erit in gentibus, déserta, in via, et arène.
13. Ab ira Domiui non habitabitur, sed redigetur tota in solitudinem ; omnis qui transibit per Babylonera stupebit, et sibilabit super universis plagis ejus.
14. Praeparamini contra Babylonem per circuitum,omnes qui tenditis arcum ; debellate eam, non parcatis jaculis, quia Domino peccavit.
16. Clamate adversus eam ; ubique dédit manum ; ceciderunt fundamenta ejus, destructi sunt mûri ejus, qnoniam ultio Domiui est ; ultionera accipite de ea , sicut fecit facite ei.
16. Disperdite satorera de Babylone, et tenentem falcem in tempore messis ; a facie gladii columbje unusquisque ad populum suura convertetur, et singuli ad terram suam fugient.
17. Grex dispersus Israël, leones ejecerunt eum ; primus coraedit eum rex Assur ; iste novissimus exossavit eum , Nabuchodonosor, rex Babylonis.
18. Propterea hsec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Ecce egovisitabo regem Babylonis et terram ejus, sicut visitavi regem Assur;
vltuli... Coinparaisi.:n des plus vivantes. H6br. : Vous bondissez comme une génisse qui triture. La loi mosaïque exigeait qu'on ne muselât point les animaux qui trituraient le blé à la façon orientale, aûn qu'ils eussent, eux aussi, leur part de profit et de joie au temps de la récolte. Cf. Deut. XXV, 4; VAtl. archéol., pi. xxxv, 6.
— Mzigistis sieut taurl. Hébr. : Vous hennissez comme des coursiers. Voyez vin, 16, et la note.
— Mater vestra. C'est Babylone qui est ainsi personnifiée. Actuellement à la tête des peuples, elle sera bientôt au dernier rang : novissima... Trois épithètes synonymes , déserta, invia (hébr., desséchée) et arens , marquent l'état affreux auquel elle sera réduite matériellement. — Ab ira Domini (vers. 13). L'auteur de son désastre. Sur les mots slupebit et sibilabit, voyez xvm, 16; XIX, S ; Is. XIII, 20, etc. — Prmparamini (hébr.: rangez -vous en bataille; comme au vers. 9). Passage éloquent. Le Seigneur s'adresse à ceux qu'il a chargés de renverser Babylone, et il les presse d'accomplir leur mandat (vers. 14-16). — Clamate : les cris sauvages que les soldats de l'antiquité poussaient au moment du combat. r)ans l'hébreu , i'adverbe ubique dépend de ce verbe : Criez contre elle de tous côtés. Les mots
dédit manum expriment par conséquent la défaite : elle tend les mains en suppliante ; ou bien, elle cède, renonçant à résister davantage. — Fundamenta ejus. L'hébreu désigne peut-être des créneaux. Et alors ce trait, comme le sui vaut, destructi... mûri..., ne fut réalisé que par Darius, point par Cyrus. Voyez Hérodote, m, 159. — Quoniam ultio... Jéhovah venge ainsi son peuple, que Babylone avait si cruellement traité. Comp. le vers. 11. — Disperdite fatorem... (vers. 16). La plaine babylonienne était renommée pour sa fertilité extraordinaire; la semence y produisait aisément deux cent et même trois cent pour un, dit Hérodote, i, 193. — Gladii columbse. Lisez comme plus haut (xxv, 38, et XLVi, 16): le glaive destructeur. — Unusquisque ad populum... Emprunt fait à Is. xiii , 14'' (voyez la note).
17-20. Dieu rétablira entièrement Israël, si opprimé par Assur et Babel. — Grex dispersus. Simplement d'après l'hébreu : une brebis égarée. — Leones : les rois d'Ass3rie, puis de Babylone, comme l'ajoute le prophète. La comparaison est réaliste, très expressive. — Exossavit eum. Hébr.: il lui a brisé les os (pour avoir la moelle). L'Assyrie avait dévoré les chairs; il ne restait
.Tkr. L, 19-26.
19. et reducara Israël ad habitaculura 8uum ; et pascetur Carmelum et Basan, et in monte Ephraim et Galaad saturabitur anima ejus.
20. In diebuB illis, et in tempore illo, ait Dominus, quaeretur iniquitas Israël, et non erit; et peccatum Juda, et non invenietur, quoniam propitius ero eis quos reliquero.
21 . Super terram dominantium ascende, et super habitatores ejus visita; dissipa, et interfice quae post eos sunt, ait Dominus, et fac juxta omr.ia quse praecepi tibi.
Vox belli in terra, et contritio magna
23. Quomodo confractus est et contritus maliens universse tenve? quomodo versa est in desertum Babylon in gentibus?
24. lUaqueavi te, et capta es, Babylon, et uesciebas; inventa es et apprehensa, quoniam Dominum provocasti.
25. Aperuit Dominus thesaurum suum, et protulit vasa irse suse, quoniam opus est Domino, Deo exercituum, in terra Chaldseorum,
26. Venite ad eam ab extremis finibus, aperite ut exeant qui conculcent eam; tollite dévia lapides, et redigite
19. et je ramènerai Israël dans sa demeure ; il paîtra sur le Carniel et dans Basan, et son âme se rassasiera sur la montagne d'Ephraïm et dans Galaad.
20. En ces jours et en ce temps -là, dit le Seigneur, on cherchera l'iniquité d'Israël , et elle ne sera plus ; le péché de Juda, et on ne le trouvera pas, car je serai propice à ceux que j'aurai laissés.
21. Monte contre le pays des dominateurs, et visite ses habitants ; disperse et tue ceux qui les suivent, dit le Seigneur, et fais tout ce que je t'ai ordonné.
Bruit de guerre dans le pays, et grand désastre
23. Comment le marteau de toute la terre a-t-il été brisé et broyé? comment Babylone a-t-elle été changée en désert parmi les nations?
24. Je t'ai tendu un piège, et tu as été prise, Babylone, sans t'en être aperçue; tu as été atteinte et saisie, parce que tu as provoqué le Seigneur.
25. Le Seigneur a ouvert son trésor, et il en a tiré les armes de sa colère, car le Seigneur, le Dieu des armées, a une œu\Te à accomplir dans le pays des Chaldéens.
26. Venez 'jontre elle des extrémités du monde, ouvrez pour faire sortir ceux qui la fouleront aux pieds; ôtez les
donc que les 08 pour la Chaldée. — Propterea... (vers. 18). Les Assyriens avaient été sévèrement punis de leurs cruautés envers Israël (cf. Is. x, 5 et SB.; XXX, 30, etc.); il en sera de même des Babyloniens. — Pascetur. „ (vers. IS*). Pour représenter la Palestine tout entière, Jérémle cite quatre districts très fertiles, situés les uns à l'ouest du Jourdain i Carmelum, in monte Ephraim), les autres à l'est (Basan, Oalaad). Voyez YAtl. giogr., pi. vu. — In dUhus illis... qvseretur... (vers. 20). Promesse de beaucoup supérieure à celle qui précède : Dieu pardonnera les crimes si graves et si multiples d'Israël, longuement décrits dans ce livre de Jérémle.
3» Le Seigneur, en poursuivant les Chaldéens, se proposera spécialement de venger la profanation de son temple. L, 21 -28.
il -28. L'ordre euper terram... ascende s'adresse aux Médo- Perses. Au lieu de dominantium, Usez d'après l'hébreu: (le pays) de la double rébellion, c.-à-d. grandement rebelle. Nom qui convient fort bien à Babylone, indocile envers le Seigneur. Cependant, quelques Interprètes traitent le mot il'râfaîm comme un nom propre, qui désignerait la province chaldéenne de Marrâtim, située an nord de la Babylonle. — Super habilatorem„. visita. Hébr. : Et contre (monte i\u^si contre) les habitants du cb&tlment; c.-lk-d.
voués au châtiment. Ici encore, 11 est possible que le subjonctif p'ivd soit un nom propre , et qu'il représente la tribu de Pukudu, voisine de la Chaldée. — Interfice, . post eos. Pas de quartier ; on devra tuer même les fugitifs. Cf. is, 16 ; XLVin, 2. — Vox belli... (vers. 22). Description tragique, qui nous fait assister à l'exécution Immédiate des ordres de Jéhovah. — Malletu... lerrse (vers. Si). Babylone est ainsi nommée )iarce qu'elle avait broyé tous les peuples. Sur cette métaphore, voyez xxni, 29, et li, 20-23. — Illaqueavi te (vers. 24). Autre belle Image, d'une parfaite exactitude, car deux fols de suite (sous Cyms et sous Darius) Babylone fut prise sans qu'elle s'en doutât. Comp. Hérodote, i, 191, et m, 168. — Aperuit... thesaurum... (vers. 25). C.-à-d., l'arsenal dans lequel Dieu tient en réserve dos armes de guerre. Cf. Job, xxxvin, 22. — t'osa irae est un hébraTsme qui équivaut à instruments de colère. — C>ptts est Domino... Anthropomorphisme d'une grande énergie : le Seigneur a une œuvre & accomplir en Chaldée. — Venite ad eam... La description est très mouvementée : Dieu interpelle successivement les ennemis de Babylone (vers. 21), cette ville même (ver.j, J4) , puis de nouveau les ennemis (verg. 26-27). — Aperite ut exennt. Ifébr. : Ouvrez ^'m. greniers (de Babylone). C.-k-d., plJle«-la. —
Jkk. L, 27-33.
pierres des chemins et faites-en des monceaux; massacrez - la , et qu'il ne reste rien.
27. Exterminez tous ses liéros, qu'ils descendent pour être égorgés; malheur à eux, car leur jour est venu, le temps où Dieu doit les visiter!
28. Bruit des fuyards, et de ceux qui se sont échappés du pays de Babylone, pour annoncer dans Sion la vengeance du Seigneur notre Dieu, la vengeance de sou temple.
29. Appelez en grand nombre contre Babylone tous ceux qui tendent l'arc ; tenez -vous autour d'elle en cercle, et que personne n'échappe ; rendez- lui selon ses œuvres; faites- lui tout ce qu'elle a fait, car elle s'est élevée contre le Seigneur, contre le Saint d'Israël.
30. C'est pourquoi ses jeunes gens tomberont dans ses places, et tous ses hommes de guerre se tairont en ce jour-lA, dit le Seigneur.
31. Voici que je viens à toi, orgueilleux, dit le Seigneur, le Dieu des armées, car tou jour est venu, le temps où je dois te visiter.
32. Et l'orgueilleux sera renversé, et tombera, et il n'y aura personne pour le relever ; et je mettrai le feu à ses villes, et il dévorera tous ses alentours.
33. Ainsi parle le Seigneur des armées : Les enfants d'Israël et les enfants de Juda soufErent ensemble la calomnie : tous ceux qui les ont pris les retiennent, et ne veulent point les relâcher. \
in acervos; et interficite eam, nec sit quidquam reliquum.
27. Dissipate universos fortes ejus, descendant in occisionem ; vas eis , quia venit dies eorum, temnus visitationi»
eorum!
28. Vox fugientium, et eorum -pii evaserunt de terra Babylonis, ut annuntient in Sion ultionem Domini Dei nostri, ultionem templi ejus.
29. Annuntiate in Babylonem plurimis, omnibus qui tendunt arcum ; consistite adversus eam per gyrum, et nullus évadât ; reddite ei secundum opus suum; juxta omnia quse fecit, facite illi, quia contra Dominum erec^a est, adversum Sanctum Israël.
30. Idcirco cadent juvenes ejus in plateis ejus, et omnes viri bellatores ejus conticescent in die illa , ait Dorainus.
31. Ecce ego ad te, superbe, dicit Dominus, Deus exercituum, quia venit dies tuus, tempus visitationis tuse.
32. Et cadet superbus, et corruet, et non erit qui suscitet eum ; et succendam ignem in urbibus ejus, et devorabit omnia in circuitu ejus.
Hsec dicit Dominus exercituum
Calumniam sustinent Itlii Israël , et filii Juda simul; omnes qui ceperunt eos, tenent, nolunt dimittere eos.
ToUite... in acervos... Variante notable dans l'hébreu : Mettez - la en monceaux comme des gerbes. Ce qui revient U dire : Entassez ses trésors pour les emporter. — Interficite eam. Plus fortement dans l'hébreu : Vouez - la à l'anathème ( à une complète destruction ; de là le trait suivant , nec sit quidquam...). — Dissipate... fortes... (verset 27 ). Hébr. : Égorgez tous ses taureaux. La Vulgate donne bien le sens , car ces taureaux ne sont autres que les robustes guerriers babyloniens. Cf. Is. xxxrv, 7, etc. — Vox fugientium (vers. 28). Cri joyeux, cette fois, car les fugitifs qui le poussent sont les Juifs, rendus libres par la chute de Babylone et s'élançant vers la patrie. — XUtionem tempU. Trait final de ce tableau, pour expliquer la vivacité de l'Indignation divine contre Babylone. Cf. Ln,13.
4» L'orgueil des Chaldéens sera profondément liumlllé. L, 29-40.
29-32. Jéhovah n'épargnera pas la cité présomptueuse. — A.nnuntiate... omnibus... Petites variantes dans l'hébreu : Appelez contre Babylone les archers; youstous qui bandez l'arc, campez contre elle. — Per gynnn, et nullus... Im-
possible de fuir en de telles conditions. — Contra Dominum erecta... C'est le crime principal de Babylone ; aussi l'oracle y revient-il souvent. Le titre Sanctum Israël, si fréquemment employé par Isaïe, mais qu'on ne retrouve que deux fois sous la plume de Jérémie (cf. li, 5), relève la gravité de la faute. -— Idcirco cadent... (vers. 30). Répétition à peu près littérale de xLix, 26, où la menace s'adressait à Damas. — Il y a une vigueur remarquable dans les mots Ecce ego ad te... (verset 31). — Superbe. L'hébreu emploie l'abstrait : « superbia; » de même au verset suivant. Babylone est, pour ainsi dire, l'orgueil incarné. — Cadet..., corruet (vers. 32). Châtiment tout naturel de ce crime. — Succendam ignem... Répétition de XXI, )4'>, h part les mots in urMbus ejus. 33-40. Le glaive du Seigneur massacrera tout en Chaldée. — Calumniam sustinent. Hébr. : sont opprimés. L'oracle revient aux traitements cruels que Babylone avait infligés au peuple de Jéhovah. — Qui ceperunt... tenent. C'est ce qui avait eu lieu autrefois en Egypte; mais Dier. saura bien forcer les Chaldéens à lâcher prise, comme les Égyptiens, — Redemptor eorum,
Illil!lllll',il|iiw
Jer. L, 34-42.
34. Leur vcdemptenr est fort, son nom est le Seigneur des armées; il prendra en jnstice la défense de leur cause, pour épouvanter la terre, et pour faire trembler les habitants de Babylone.
35. Le glaive contre les Chaldéens, dit le Seigneur, et contre les habitants de Babj'lone, et contre ses princes, et contre ses sages.
36. Le glaive contre ses devins, qui deviendront insensés ; le glaive contre ses héros , qui auront peur.
37. Le glaive contre ses chevaux, et contre ses chars, et contre tout le peuple qui est au milieu d'elle, et ils deviendront comme des femmes; le glaive contre ses trésors, qui seront pillés.
38. La sécheresse viendra sur ses eaux, et elles se dessécheront, car c'est un pays d'idoles, et ils se glorifient en des monstres.
39. C'est pourquoi les dragons y habiteront avec les faunes des figuiers, les autruches y habiteront ; elle ne sera plus habitée à jamais, et elle ne sera pas rebâtie dans la suite de tous les siècles.
40. De même que le Seigneur a renversé Sodome et Gomorrhe, et les villes voisines, dit le Seigneur, personne n'y habitera plus, et le fils de l'homme n'y résidera pas.
4L Voici qu'un peuple vient de l'aquilon; une grande nation et des rois nombreux s'élèveront des extrémités de la terre.
42. Ils prendront l'arc et le bouclier ; ils sont cruels et impitoyables, leur voix retentira comme la mer; ils monteront sur leurs chevaux, comme un homme prêt à combattre contre toi , fille de Babylone.
34. Redemptor corum fortis, Donnnu.s exercituum nomen ejus ; judicio defendet causam eorum, ut exterreat terram, et commoveat habitatores Babylonis.
35. Gladius ad Chaldaeos, ait Dominus, et ad habitatores Babylonis, et ad principes, et ad sapientes ejus.
36. Gladius ad divinos ejus, qui stulti erunt ; gladius ad fortes illius, qui timebunt.
37. Gladius ad equos ejus, et ad currus ejus, et ad omne vulgus quod est in medio ejus, et erunt quasi mulieres; gladius ad thcsauros ejus, qui diripientur.
38. Siccitas super aquas ejus erit, et arescent, quia terra sculptilium est, et in portentis gloriantur.
39. Propterea hàbitabunt dracones cum faunis ficariis, et hàbitabunt in ea struthiones, et non inhabitabitur ultra usque in sempiternum, nec extruetur usque ad generationem et generationera.
40. Sicut subvertit Dominus Sodomam, et Gomorrham, et vicinas ejus, ait Dominus, non habitabit ibi vir, et non incolet eam filius hominis.
4L Ecce populus venit ab aquilone, et gens magna, et reges multi consurgent a finibus terrae.
42. Arcum et scutum appréhendent ; crudeles sunt et immisericordos, vox eorum quasi mare sonabit; et super equos ascendent, sicut vir paratus ad prselium contra te , filia Babylon.
Hébr. : leur go'el.Yoyez Job, xix, 25 ; Is. xutv, 2, et les notes. — Judicio defcndet... A la lettre dans l'hébreu, avec beaucoup de force : Plaider
11 plaidera leur plaidolerle. — Ut exterreat... Le chaldéen et Symmaque ont traduit de la même manière; mais l'hébreu paraît plutôt signifier : pour donner le repos au pays (des Juifs). Ce qui forme une antithèse frappante avec le détail qui gnlt : et commoveat... (hébr.: pour faire trembler). — Gladius ad... Magnifique et terrible énumération , en gradation descendante ( vers. 35-37). Jéhovah brandit son glaive altéré de sang, et détruit toutes les catégories de la société chaldéenne. — Divinos (vers. 36). Les devins et les sorciers abondaient enChaldée. Cf. Ts. xlvii,
12 - 16 , et le commentaire. L'hébreu leur donne îci un nom très méprisant : les bavards. Leurs prétendus oracles n'étalent qu'un vain bavardage.
— Vulgus (vers. ST"»). Hébr. : le mélange Véreb). Voyez la note de xxv, 20. — Siccitas super aquas (vers. 38). Les nombreux canaux qui fertilisaient et assainissaient la contrée seront détruits par les vainqueurs, et leur lit se desséchera. Cf. Li, 13. — Propterea hàbitabunt... (vers. .'9) Description analogue à celle d'Isaïe, xiu, 20-22, et XXXIX, 13-14 (voyez les notes). — Dracones cum faunis... Hébr. : les flyyim avec les 'îyyim. Deux expressions qui désignent les animaux du désert. — Sicut... Sodomam.... Cf. xlix, 18, où une prédiction sen-blable a été lancée contre ridumée.
5» Les ministres de la vengeance divine. L, 41 — LI, 4.
41-43. L'ennemi s'avance contre Babylone, Ce passage tout entier est une répétition do vi, 22-24, où il décrivait l'arrivée de Nabuchodono
Jeu. L, 43 — LI, 4.
43. Audivit rex Babylonis famam eorum, et dissolutœ sunt manus ejas; angustia apprehendit eum , dolor quasi partuiientem.
44. Ecce quasi leo ascendet de superbia Jordanis ad pulchritudinem robustam , quia subito cuiTere faciam eum ad illam. Et quis erit electus, quem praeponam ei? Quis est enim similis mei ? et quis sustinebit me ? et quis est iste pastor, qui résistât vultui meo ?
45. Propterea audite consilium Domini, quod mente concepit adversum Babylonem, et cogitationes ejus, quas cogitavit super terram Chaldœorum : Nisi detraxerint eos parvuli gregum, nisi dissipatum fuerit eum ipsis habitaculum eorum.
46. A voce captintatis Babylonis commota est terra, et clamor inter gentes auditus est.
43. Le roi de Babyloue a a[ipns leur renommée, et ses mains sont demeurées sans force ; l'ar goisse l'a saisi , et la douleur comme une femme en travail.
44. Voici, comme un lion il montet'a de l'orgueil du Jourdain contre la puissante beauté, car je le ferai accouiir soudain sur elle. Et quel sera l'élu que je mettrai à sa tête? Car qui est semblable à moi? qui subsistera devant moi? et quel est le pasteur qui pourra soutenir l'éclat de ma face ?
45. C'est pourquoi écoutez le dessein du Seigneur, qu'il a formé dans son esprit contre Babylone, et les pensées qu'il a conçues contre le pays des Chaldéens : Je jure que les plus petits du troupeau les renverseront, et que leur demeure sera ruinée avec eux.
46. Au bruit de la prise de Babylone la ten-e a été ébranlée, et des cris se sont fait Htiitiiidi'<^ parmi les natioass.
CHAPITRE LI
l.Hajc dicit Dominus : Ecce ego suscitabo super Babylonem et super habitatores ejus, qui cor suum levaverunt contra me , quasi ventum pestilentem ;
3. et mittam in Babylonem ventilatores, et ventilabunt eam et demolientur terram ejus, quoniara venerunt super eam undique in die afflictionis ejus.
3. Non tendat qui tendit arcum suum, et non ascendat loricatus ; nolite parcere juvenibus ejus, interficite omnem militiam ejus.
Et cadent interfecti in terra Chal
1. Ainsi parle le Seigneur : Voici, je susciterai contre Babylone et contre ses habitants, qui ont élevé leur cœur contre moi, comme un vent pestilentiel ;
2. et j'enverrai contre Babj'lone des vanneurs qui la vanneront et qui ravageront son pays, car ils viendront de toutes parts sur elle au jour de son affliction.
3. Que celui qui tend l'arc ne le tende pas, que l'homme muni de la cuirasse ne monte pas ; n'épargnez pas ses jeunes hommes, exterminez toute son armée.
Les morts tomberont dans le pays
Eor contre Jérusalem. L'écrivaia sacré s'est borné à y Insérer les modlflcatlons légères qu'exigeait la dlversUé des applications : c'est ainsi qu'il a ajouté les mots reges mulli (vers. 41), mis filia BabyJon (vei-s. 42) au lieu de « fllia Slon », etc.
44-46. Le Seigneur lui-même a porté ce décret de ruine, qui s'exécutera Irrévocablement. Ici encore nous avons la reproduction presque littérale d'un passage précédent; cf. xlix, 19-21 , et le commentaire.
Chap. LI. — 1-4. Ceux que Jéhovah enverra contre les Chaldéens les traiteront avec rigueur et dureté. — Super habltatores... contra vie. De nouveau, l'orgueil effréné de Babylone. Cf. r,, 24, 29, 31-32. Saint Jérôme a paraphrasé l'hébreu, qui est très concis en cet endroit et obscur à première vue ; littéralement : (Sur Babylone) et sur les habitants du cœur de mes adversaires. Mais d'aprijs la syaièmu 'ulliui, dont U a été ques-
tion à propos de xxv, 26 (voyez le commeutalre), les mots leb qâinaï ('Dp sb), « cor stantlum contra me, » équivalent & Kaidim (nn'ï^;), nom dos Chaldéens. Aussi les LXX et le Targum les traduisent -Us à bon droit par ce nom. Jeu de mots qui c a son éloquence. Il caractérise la puissance babylonienne comme le centre de l'opposition à la puissance divine, et motive ainsi son Jugement ». — Ventum peslilentem. Hébr. : \\n vent destructeur. — Mittam^ ventilalores... Sur cette métaphore, voyez xv, 7, et la note. — Demolientur... A la lettre dans l'hébreu: Ils videront sa terre; o. -à-d. qu'ils pilleront et enlèveront toutes ses richesses. — Non tendat... (vers. 3). C'est en vain que les Chaldéens essayeront de résister. Nuance dans le texte original, où ces mots s'adressent, au contraire, aux assaillants : Qu'on tende l'arc contre celui qui tend Sun urc, contre celui qui se dresse
jF,n. LT, 5-11.
r.Sl
.lis Clialdéens, et les blesséa dans ees provinces.
5. Car Israël et Juda n'ont pas été abandonnés de leur Dieu , le Seigneur des armées; ruais le pays des Chaldéens est rempli de crimes contre le Saint d'Israël
6. Fuyez du milieu de Babylone, et que chacun sauve sa vie ; ne taisez pas son iniquité, car c'est le temps de la vengeance du Seigneur, et il lui rendra lui-même ce qu'elle mérite.
7. Babylone est dans la main du Seigneur une coupe d'or, qui a enivré toute la terre; les nations ont bu de son vin, et c'est pour cela qu'elles ont été agitées.
8. Babylone est tombée tout à coup, et elle a été brisée. Poussez des cris sur elle ; prenez du baume pour sa douleur, peut-être guérira-t-elle.
9. Nous avons soigné Babylone, et elle n'a pas été guérie; abandonnons - la , et allons chacun dans notre pays, car sa condamnation est montée jusqu'au ciel et s'est élevée jusqu'aux nues.
10. Le Seigneur nous a fait publiquement justice; venez, et racontons dans Sion l'œuvre du Seigneur notre Dieu.
11. Aiguisez les flèches, remplissez les carquois; le Seigneur a e.xcité l'esprit des rois des Mèdes ; sa pensée est contre
dîeorum, et vulnerati in regiunibue ejus.
5. Quoniam non fuit viduatus Israël et Juda a Deo suo. Domino exercituum ; terra autem eorum repleta est delicto ;i Sancto Israël.
6. Fugite de medio Babylonis, et salvet unusquisque animam suam ; nolite tacere super iniquitatem ejus, quoniam tempus ultionis est a Domino, vicissitudinem ipse retribuet ei.
7. Calix aureus Babylon in manu Domini, inebrians omnem terram ; de vino ejus biberunt gentes, et ideo conimotse sunt.
8. Subito cecidit Babylon, et contrita est. Uluîate super eam ; tollite resinara ad dolorem ejus, si forte sanetur.
9. Guravimus Babylonera, et non est sanata ; derelinquamus eam, et eamus unusquisque in terram suam , quoniam pervenit usque ad cselos judicium ejus, et elevatum est usque ad nubes.
10. ProtulitDominus justitias nostras ; venite, et narremus in Sion opus Domini Dei nostri.
11. Acuité sagittas, impiété pharetras ; suscitavit Dominus spiritum regum Medorum ; et contra Babylonem
(fièrement) dans sa cuirasse. Dieu presse donc ses guerriers de massacrer quiconque tenterait de lutter contre eux. — Cadent interfeeti... (vers. 4). Ce sera dans tout le pays un horrible carnage.
— In regUmibus ejus. Hébr. : sur ses places publiques.
6° Le prophète répète que c'est leur cruauté à l'égjird d'Israël qui attirera toutes ces calamités sur les Babyloniens. LI, 5-14.
6-10. Jéhovah n'a pas oublié son peuple, aussi punlra-t-11 ceux qui l'ont tourmenté durement.
— Non fuit vidvatiig... Cette expression figurée fait allusion, comme en maint autre endroit (cf. n, 2 ; XXXI, 32, etc. ), à l'union, pour ainsi dire, matrimoniale qui existait entre le Seigneur et les Juifs. Israël n'est point une veuve, car son divin Époux vit pour le protéger. — Terra... eorum : le pays des Chaldéens, qui a été rempli des crimes commis par eux contre le Seigneur (o Sancto Israël). — Fugite... (vers. 6). Comme au chap. l, 8, Jérémie exhorte les exilés à quitter promptement la Chaldée. Il y va de leur vie, car s'ils restent. Ils partageront le sort fatal de Babylone. Beau langage figuré. An lieu de nolite tacere super..,, l'hébreu porte : Ne périssez pas (c.-à-d., de crainte que vous ne périssiez) dans son iniquité.— Oalix aurevs... (vers. 7). Comp. x.w, 16 et 8s., et le commentaire. lia coupe est d'or it cause de la splendeur de Babylone. —
Ideo commotse... Hébr. : C'est pourquoi elles ont eu le délire. — Subito cecidit... (vers. 8). A la splendeur ancienne, le prophète oppose la ruine présente. — Ululate... Ce sont encore les Juifs qui sont interpellés : les malheurs de Babylone seront tels, que Jérémie réclame pour elle la commisération de ceux-là mêmes qu'elle avait tant fait souflrir. — Tollite resinam : du baume, pour panser ses blessures. Cf. vin, 22 ; xlvi, U, et les notes. — GuraiÂmus.,. (vers. 9). Réponse des Juifs à l'Invitation du prophète. Ils ont essayé, mais sans le moindre succès, de guérir la malade, qui était trop grièvement atteinte. D'ailleurs ses crimes crient vengeance Jusqu'au ciel, pervenit... ad eseloa,^, et c'est pour cela qu'elle est inguérissable. — Des mots earaus umisquisque in terram..., on a conclu à bon droit que les peuples païens vaincus et déportés par les Chaldéetns parlent Ici avec les Israélites, et accusent devant Dieu la cité babylonienne. — ProtuHt... justitias... (vers. 10). Kn châiiant l'ennemie des Juifs, Dieu avait mis en évidence la Justice relative de leur cause. — Opusf... Dei... : œuvre qui était merveilleuse, soit qu'on examinât le châtiment, soit que l'on considérât la délivrance.
11-14. Le Seigneur jure qu'il détruira Babylone. — Acuité sagltta8... Nouvel appel adressé aux guerriers de Jéhovah. Il faut qu'Us se pivparent è une lutte prochaine st vaillante, —
732 •'ER. Ll, 12-20.
mens ejus est ut perlât eaœ, quoniam ultio Domiui est, ultio templi sui.
12. Super muros Babylonis levate sigiiuni, augete custodiam, levate custodes, prœparate insidias, quia cogitavit Dominus, et fecit qusecumque locutus est contra habitatores Babylouis.
13. Quœ habitas super aquas multas, locuples in thesauris, venit finis tu us, pedalis prsecisionis tuae.
14. Juravit Dominus exercituum per animam suam : Quoniam replebo te hominibus quasi brucho , et super te celeuma cantabitur.
15. Qui fecit terram in fortitudiue sua, prseparavit orbem in sajiieutia sua, et prudeiitia sua extendit cselos.
16. Dante eo vocem, multiplicantur aquae in cselo ; qui levât nubes ab extremo terrse, fulgura in pluviam fecit, et produxit ventum de thesauris suis.
17. Stultus factus est omnis homo a scientia, conf usus est omnis conflator in sculptili, quia mendax est conflatio eorura, nec est spiritus in eis.
18. Vana sunt opéra, et risu digna; in tempore visitationis suae peribunt.
19. Non sicut haec, pars Jacob, quia qui fecit omnia ipse est ; et Israël sceptrum hereditatis ejus, Dominus exercituum nomen ejus.
20. CoUidis tu mihi vasa belli ; et ego coUidam in te gentes , et disperdam in te régna ;
Babylone, pour la perdre, car c'est In vengeance du Seigneur, la vengeance de son temple.
12. Levez l'étendard sur les murs de Babylone, augmentez la garde, placez des sentinelles, préparez des embuscades , car le Seigneur a pris une résolution, et il va exécuter tout ce qu'il a prédit contre les habitants de Babylone.
13. Toi qui habites sur les grandes eaux, riche en trésors, ta fin est venue, tu es sur le point d'être détruite.
14. Le Seigneur des armées a juré par lui-même : Je te remplirai d'hommes comme de sauterelles, et on chantera sur toi un chant de joie.
15. C'est lui qui a fait la terre par sa puissance, qui a préparé le monde par sa sagesse, et qui par sa prudence a étendu les cieux.
16. Au bruit de sa voix, les eaux se ^ multiplient dans le ciel ; il élève les nuées f des extrémités de la terre, il fait résoudre les éclairs en pluie, et il tire le vent de ses trésors.
17. Tout homme est devenu insensé par sa science, tout fondeur a été confondu par sa statue, car leur œuvre est mensongère et n'a pas de vie.
18. Ce sont des ouvrages vains et dignes de risée ; ils périront au temps où Dieu les visitera.
19. Celui qui est la part de Jacob n'est pas comme ces idolen , car c'est lui qui a tout créé ; Israël est le sceptre de son héritage, et sou nom est le Seigneur des armées.
20. Tu brises pour moi les instruments de guerre ; et moi je briserai i)ar toi les nations, et je détruirai par toi les royaumes ;
Impiété pharetras. Hébr. : Saisissez les boucliers.
— Regum Medorum. Comp. Is. xiii, 17, et le commentaire. Les Mèdes de Cyrus jouèrent le principal rôle dans la ruine de l'empire chaldéen. — Contra Babylonem mens ejus... Très vigoureux anthropomorphisme : Dieu a sans cesse à la pensée ses projets contre Babylone. — Ultio templi. Comme plus haut, l, 28. — Super muros... levate... Cf. l, 2; Is. xui, 2. Encore des ordres concis et saccadés , comme ceux d'un général en chef au moment d'un assaut. — Levate custodes. Hébr. : Placez des gardes. — Quae... super aquas... (vers. 13) : l'Buphrate et ses canaux. Comp. L, 38, et VAth géoyr., pi. vni, ix.
— Locuples in thesauris. Babylone s'était extraordinalreraent enrichie par ses conquêtes multiples. — Pedalis prsecisionis. . . 'f Dans le tissu lie ta destinée, la limite a été atteinte r. laquelle
le fil doit être coupé. » Cf. Is. xxxviii, 12. L'hébreu dit simplement : La mesure de ton aviiilce (est comble). — Juravit...per animam.^{vers. 14). Cette forme du serment divin est tout à fait rare. Cf. Am. VI, 8. — Quasi brucho. Hébr. : comme des sauterelles, c.-ù-d. innombrables. — CeUuma: le chant des vendanges. Voyez xxv, 30, et la note; XLvni, 33, etc.
7° Babylone sera mal défendue contre le vrai Dieu par ses lmpui.=santes Idoles. LI, 15-26.
15-19. II n'y a pas d'autre Dieu que Jéhovab. Ce passage est à peu près identique à x, 12-16, où le prophète en a fait une autre application. C'est un éloge magnifique de la puissance et de la sagesse du Seigneur.
20-24. Autre tableau de la ruine de Babylone. — CoUidis tu... Hébr. : Tu as été pour moi une massue. Cf. L, 23. En effet, Jéhovah se servit d'"^
.Ter. U , 21-28.
21. j(' brisonii par toi le cheval et son cavalier; je briserai par toi le char et celui qui le monte ;
22. je briserai par toi l'homme et la femme; je briserai par toi le vieillard et l'enfant; je briserai par toi le jeune homme et la jeune tille ;
23. je briserai par toi le pasteur et son troupeau ; je briserai par toi le laboureur et ses bœufs ; je briserai par toi les chefs et les magistrats ;
24. et je rendrai à Babylone et à tous les habitants de la Chaldée tout le mal qu'ils ont fait à Sion, sous vos yeux, dit le Seigneur.
25. Voici que je vais à toi, montagne pestilentielle, dit le Seigneur, àtoi qui corromps toute la terre; j'étendrai ma main sur toi, et je t'arracherai d'entre les rochers, et je ferai de toi une montagne embrasée ;
26. et on ne tirera de toi ni pierre angulaire, ni pierre pour les fondements; mais tu sera?, à jamais détruite, dit le
27. Levez l'étendard dans le paj's, sonnez de la trompette parmi les nations, consacrez les nations contre Babylonep ; apelez contre elle les rois d'Ararat, de Menni et d'Aecénez; assemblez Taphsar contre elle, faites venir les chevaux comme des sauterelles hérissées.
28. Consacrez contre elle les nations, les rois de Médie, ses chefs et tous ses magistrats , et tout le pays soumis à sa puissance.
21. et collidam in te eqmun et eq\iitcm ojus ; et collidam in te currum et ascensorem ejus ;
22. et collidam in te virum et mulierem; et collidam in te senem et puerum ; et collidam in te juvenem et virginem ;
23. et collidam in te pastorem et gregeni ejus; et collidam in te agricolam et jugales ejus ; et collidam in te duces et magistratus ;
24. et reddam Babyloni, et cunctis habitatoribus Chaldœae, omne malura suum, quod fecerunt in Sion, in oculis vestris, ait Dominus.
25. Ecce ego ad te, mons pestifer, ait Dominus, qui corrumpis universam terram ; et extendam manum meam super te, et evolvam te de pétris, et dabo te in montem combustionis ;
26. et non tollent de te lapidera in angulum , et lapidem in fundamenta ; sed perditus in aeternum eris, ait Dominus.
27. Levate signum in terra, clangite buccina in gentibus, sanctificate super eara gentes, annuntiate contra illam regibus Ararat, Menni , et Ascenez ; numerate contra eam Taphsar, adducite equum quasi bruchum aculeatum.
28. Sanctificate contra eam gentes, reges Mediie, duces ejus, et universos magistratus ejus, cunctamque ten'ara potestatis ejus.
Chaldéens pour frapper sur les peuples qu'il voulait punir. Cf. XXV, 15etss. — Collidam... gentes..., equum... Énumération non moins éloquente que celle de l, 35-37. Elle va Jusqu'à la fin du vers. 23.
— Duces et magistratus ( vers. 28'' ). Hébr. : les pâhôt et les s'gânim. Les premiers paraissent avoir été les gouverneurs des provinces ; les seconds, des officiers royaux d'un moindre rang.
— Les mots in oculis vestris (vers. 24'>) se rapportent aux Juifs et retombent sur le verbe reddam. Le peuple de Dieu aura donc la joie de contempler la ruine de ses ennemis.
25-26. La montagne corruptrice sera mise en pièces. — Mons pestifer. D'après l'hébreu : mont:ignc de destruction; o.-à-d., montagne qui détruis, qui écrases, comme l'ajoute l'hébreu (« toi qui détruis »; au lieu de qui corrumpis). Métaphore expressive, pour représenter Babylone. — Evolvam... de pétris. Dieu précipitera cette montagne superbe jusqu'au fond des vallées qui l'entourent. — Non tollent de te... Renversée, puis cr.loiûée (montem comlustioni»), elle ne pourra
pas fournir une seule pierre qui puisse être employée dans une construction solide. — In angulum. Voyez Is. xxvui, 16, et la note.
7» Les peuples sont Invités à la guerre sainte contre Babylone. LI, 27-37.
27-29. Ordres du Seigneur à sa milice. — Levate signum... Comp. le vers. 11, et L, 2, 14. La description du désastre recommence à, tout instant. — Sur l'expression sanctificate, voyez VI, 4, et la note ; xxii, 7, etc. — Ararat : l'Arménie centrale. Menni (hébr., Minni) : probablement, l'Arménie orientale. Ascenez : région située à l'ouest de l'Arménie, croit -on (voyez Gen. X, 3, et la note; l'Atl. géogr., pi. i, ii, m, viii). — Numérote... Taphsar. Hébr. : Mettez à sa tête un tifsar. Ce mot n'apparaît qu'ici et Nah. ni, 17. Il désigne un chef militaire ou civil (Ici une collection de chefs). — Bruchum aculeatuin. Cette épithète convient fort bien .'i la sauterelle lorsqu'elle atteint le troisième degré de son développement , car alors « ses ailes sont encore raides et droites sur son dos ; elle ne peut
Jeb. LÎ. 29-37.
'29. Et coramovebiliir terra ot contiir- Vabitur, quia evigilabit contra Babylonem cogitatio Domini, ut ponat terrain Babylonis desertam et inhaJbitabilem.
30. Cessaveruut fortes Babylonis a prselio, habita verunt in praesidiis ; devoratum est robur eorum, et facti sunt quasi mulieres; incensa sunt tabernacula ejus, contriti sunt vectes ejus.
31. Currens obviam currenti veniet, et nuntius obvius nuntianti, ut annuntiet régi Babylonis quia capta est civitas ejus a summo usque ad summum;
32. et vada prseoccupata sunt, et paludes incensae sunt igni , et viri beUatores conturbati sunt.
33. Quia haec dicit Dominus exercituum, Deus Israël : Filia Babylonis quasi area, tempus triturae ejus; adhuc modicum, et veniet tempus messionis ejus.
34. Comedit me, dévora vit me Nabuchodonosor, rex Babylonis, reddidit me quasi vas iuane ; absorbuit me quasi draco, replevit ventrem suum teneritudine mea, et ejecit me.
35. Iniquitas adversum me et caro mea super Babylonem, dicit habitatio Sien ; et sanguis meus super habitatores Chaldsese, dicit Jérusalem.
Et erit Babylon in tumulos, habi
29. La terre sera ébranlée et tremblera, parce que la pensée du Seignetir s'éveillera contre Babylone, pour rendre le pays de Babylone désert et inhabité.
30. Les héros de Babylone ont cessé de combattre, ils sont demeurés dans les forteresses; leur force s'est anéantie, et ils sont devenus comme des femmes; ses maisons ont été brûlées, et ses verrous ont été brisés.
31 . Le courrier rencontre le courrier, et le messager rencontre le messager, pour annoncer au roi de Babylone que sa ville a été prise d'une extrémité à l'autre.
32. Les gués ont été envahis, et les marais incendiés, et les guerriers Bont épouvantés.
33. Car ainsi parle le Seigneur des armées, le Dieu d'Israël : La fille de Babylone est comme une aire, le temps où elle sera foulée est venu; encore un instant, et le temps de la moisson sera ^. venu pour elle. ■!
34. Nabuchodonosor, roi de Babylone, ■■ m'a mangée, il m'a dévorée, il a fait
de moi comme un vase vide; il m'a absorbée comme un dragon, il a rempli son ventre de ce que j'avais de délicieux, et il m'a chassée.
35. La violence qu'on m'a faite et ma chair sont sur Babylone, dit l'habitantej de Sion, et mon sang est sur les habitants de la Chaldée, dit Jérusalem.
36. C'est pourquoi ainsi parle le Sei-I gneur : Voici, je jugerai ta cause, et j« te vengerai, et je mettrai sa mer à secjj et je tarirai ses eaux.
Et Babylone sera réduite en moii«j
pas encore voler «.Voyez Y AU. d'hist. nat., pi. xlvi, flg. 2. — DvLces. . . et... magistrattia ( vers. 28 ). L'hébreu emploie les mêmes expressions qu'au vers. 23. — Commovebltur terra... (vers. 29). Le pays entier tremblera lorsque cette armée gigantesque s'avancera contre lui.
30 - 32. La prise de Babylone. Tableau dramatique et vivant. — Eabitaverunt in prsealdiis. Les guerriers enx»mêmes sont effrayés ; aussi se cachent «Ils dans les citadelles, n'osant pas s'avancer en rase campagne contre l'ennemi. — Incensa »uitt... La ville est prise, puis mise à feu et à sang. — Currens obviant.., ( vers. 81 ). Trait particulièrement pittoresque. Les courriers et les messagers de malheur arrivent de toutes tes directions de la ville, pour annoncer au roi que l'ennemi a donné victorieusement l'assaut. — Vada. . . ( vers. 32 ). Hébr. : les passages. On ne croit pas que l'Euphiate eût à Babylone des parties guéables. — Paludes incensx... Hyperbole d'une grande force.
3.3-37. Le prophète répète encore que c'est ea vue de venger I:-raël que le Seignenr punit alns^ Babylone. — Quoât area. On foule l'aire pou la durcir et l'aplanir, lorsque approche la mois son. Cette Image signifie donc que Babylone mûre pour le châtiment, et qu'elle va être bat tue, écrasée. — Comedit me... Plaintes de Jém-^ Balem (vers. 34-35), qui avait enduré tant souffrances de la part des C^haldéens. La compa raison est très expressive et fort bien décrit — Iniquitas... et caro... Hébr.: Que ma vloleno et ma ch;iir (c- à - d. la violence faite à ma chalrK retombe sur Babylone. Énergique formule d'ImJ précation. — Judicabo causom... (vers. 36). Cestl à Slon que Dieu fait cette douce promesse, quli la consolera de tous ses maux. — Mare ejuui Kom donné à l'Euphrate, comme ailleurs au N1L| Cf. Is. XXI, 1, et le commentaire. — Par venan ejus, 11 faut probablement entendre le réseau de canaux babyloniens, déjà mentionné à deux re prises (cf. vers. 13, et l, 8G).— firtt... in (um«
Jkî?. LT, 38 -4t
p(';inx ; elle (le\i('iiilra la (^emoiire des dragons, un objet de stupeur et de raillerie, parce qu'elle n'aura plus d'habitants.
38. Ils rugiront ensemble comme des lions, ils secoueront leurs crinières comme des lionceaux.
39. Quand ils auront chaud, je les ferai boire et je les enivrerai, afin qu'ils s'assoupissent, et qu'ils dorment d'un sommeil éteruel, et qu'ils ne se relèvent pas, dit le Seigueur.
40. Je les conduirai comme des agneaux à la boucherie , et comme des béliers qu'on mène avec des boucs.
Comment Sésach a-t-elle été prise
comment l'orgueil de toute la terre a-t-il été conquis ? comment Babylone est-elle devenue un objet de stupeur parmi les nations?
42. La mer est montée sur Babylone, qui a été couverte par la multitude de ses flots.
43. Ses villes sont devenues un objet de stupeur, une teiTe inhabitable et déserte, une terre ou personne n'habite, et où le fils de l'homme ne passe pas.
44. Je visiterai Bel à Babylone, et je ferai sortir de sa bouche ce qu'il avait absorbé ; et les nations n'affineront plus vers lui, car lo mur même de Babylone tombera.
45. Sortez du milieu d'elle, mon peuple, afin que chacun sauve sa vie de l'ardente fureur du Seigneur.
46. Que votre cœur ne s'amollisse pas, et ne craignez pas les bruits qu'on entendra dans le pays ; une année il viendra un bruit, et un autre bruit l'année
t-'itio draconnm, stupor et sihiluK, eo quod non sit habitator.
38. Simul ut leones rugient, excuticut comas veluti catuli leonum.
39. In calore eonim ponam potus eorum, et inebriabo eos, ut sopiantur, et dormiant somnum sempiternum, et non consurgant, dicit Dominus.
40. Deducam eos quasi agnos ad victimara, et quasi arietes cum hsedis.
41. Quomodo capta est Sesach, et comprehensa est inclyta universœ terrse?
quomodo facta est in stuporem Babylon inter gentes?
42. Ascendit super Babylonem mare, multitudine fluctuum ejus operta est.
43. Facta sunt civitates ejus in stuporem , terra inhabitabilis et déserta, teiTa in qua nuUus habitet, nec transeat per eam filins hominis.
44. Et visitabo super Bel in Babylone, et ejiciara quod absorbuerat de ore ejus ; et non confluent ad eum ultra gentes, siquidem et murus Babylonis corruet.
45. Egredimini de medio ejus, populus meus, ut salvet unusquisque animara suara ab ira furoris Domini.
46. Et ne forte mollescat cor vestrura, et timeatis auditum qui audietur in terra ; et veniet in anno auditio, et post hune annum auditio ; et iniquitas
los. L'ancien einpiacenient de Babylone est tout couvert de ces monticules de ruines. Voyez VAtî. géogr., pi. ix.— BaUtatio draconnm. Hébr.: le repaire des chacals.
9° Ruine de tout l'empire chaldéen. LI , 38-49.
38-40. Les lions babyloniens à Jamais endormis. — Simul ut leones... Métaphore très bien développée. Autrefois si terribles , les lions de Babylone ont cessé d'inspirer le moindre effroi. — In ealore eorum. C.-à-d. au moment de leur plus grande vigueur. — Inebriabo eos... Détail qui se réalisa à la lettre, puisque c'est pendant une orgie de ses principaux habitants que Babylone fut surprise par Cyrus. Cf. Is. xxi, 5, et la note. — Quasi agnos... arietes... Ces agneaux, ces béliers et ces boucs figurent les différentes catégories de la population de Babylone.
41-44. Caractère complet de la ruine. — Quotnudo capta... Le prophète est étonné lui-même
de cette chute, tant Babylone était puissante. — Sur le mot Sesach, voyez la note de xxv, 26. — Inclyta... terrae. Plus fortement dans l'hébreu : La gloire de toute la terre. — Mare (vers. 42) : les ennemis de Babel, semblables parleur nombre et par lenrs ravages à une mer qui envahit ses rives. Cf. XLVi, 7-8. — Terra... déserta... (vers. 43). L'effet produit par cette effroyable inondation.
— Super Bel (vers 44). Cf. i., 2, et le commentaire. — Quod absorbuerat... : les richesses des peuples, que Babylone avait englouties avidement.
— Murns... corruet : laissant la ville à découvert, sans défense.
46-49. Que les Juifs abandonnent cette cité maudite , dont la destruction si bien méritée remplira de Joie le monde entier. — Egredimini... Cf. vers. 6 ; L, 8, et les notes. — x^e... mollescat... Le Seigneur engage son peuple à ne pas s'effrayer des bruits et des nouvelles terribles qui retentiront en Chaldée pendant quelques années,
.Ter. LT, 47-55.
in terra, et doruinalor Bupcr domînatorem.
47. Propterea ecce dies veniunt, et visitabo super sculptilia Babylonis, et omnis terra ejus confundetur, et univers! interfecti ejus cadent in medio ejus.
48. Et laudabunt super Babylonem Cfeli et terra, et omiiia quae in eis sunt, quia ab aquilone venient ei prsedones, ait Dominas.
49. Et quomodo fecit Babylon ut caderent occisi in Israël, sic de Babylone cadent occisi in universa terra.
50. Qui fugistis gladium, venite, no- Ute stare ; recordamini procul Domini, et Jérusalem ascendat super cor vestrura.
51. Confusi sumus, quoniam audivinius opprobrium ; operuit ignorainia faciès nostras, quia venerunt alieni super yanctificationem domus Domini.
52. Propterea ecce dies veniunt, ait Dominus, et visitabo saper sculptilia ejus, et in omni terra ejus mugiet vulneratas.
53. Si ascenderit Babylon in caelum, et firmaveiit in excelso robur suum, a me venient vastatores ejus, ait Dominus.
54. Vox clamoris de Babylone, et contritio magna de terra Chaldseoram ;
55. quoniam vastavit Dominus Babylonem, et perdidit ex ea vocem magnam ; et sonabunt fluctus eorum quasi aquae multse, dédit sonitum vox eorum;
suivante; ropjiression régnera dans le pays, et le dominateur succédera au dominateur.
47. C'est pourquoi voici, les jours viennent où je visiterai les idoles de Babylone, et tout son pays sera couvert de confusion, et tous ses morts tomberont au milieu d'elle.
48. Alors les cieux et la terre, et tout ce qu'ils contiennent, loueront Dieu au sujet de Babylone, parce que les pillards viendront de l'aquilon contre elle, dit le Seigneur.
49. Et comme Babylone a fait tomber les morts dans Israël, ainsi les morts de Babylone tomberont sur toute la terre.
50. Vous qui avez fui le glaive, venez, ne vous arrêtez pas ; de loin souvenezvous du Seigneur, et que Jérusalem soit l'objet de vos pensées.
51. Nous avons été confus, parce que nous avons entendu l'opprobre; la honte a couvert nos visages, parce <iue des étrangers sont venus dans le sanctuaire de la maison du Seigneur.
52. C'est pourquoi voici, les jours : viennent, dit le Seigneur, où je visiterai ■ ses idoles, et où les blessés gémiront sur tout son territoire.
53. Quand Babj'lone serait montée au ciel, et qu'elle aurait affermi sa force sur les hauteurs, je lui enverrais des dévastateurs, dit le Seigneur.
54. Un bruit de cris vient de Babylone , et la ruine est grande au pays des Chaldéens ;
55. car le Seigneur a ravagé Babylone, et il en a fait cesser le grand bruit ; leurs flots retentiront comme des eaux nombreuses, et leur voix s'est fait entendre;
avant la catastrophe finale {avMtum qui...). Ce eeront i des révoltes et des querelles Intestines » (dominator super...), qui présageront et prépareront la ruine. Israël n'aura rien à craindre de ce côté, car son Dieu le protégera. — Omnis terra..., universi... (vers. 47). Tout absolument sera atteint, tout périra.— Laudabunt...{\eTS. 48). Allégresse de tout l'univers lorsque le tyran aura été renversé à jamais. — Et quotnoâx) fccit... (vers. 49). Le talion : Babylone sera traitée comme elle a traité les Juifs. L'hébreu est assez obscur et très concis en cet endroit. La Vulgate en donne un excellent sens.
lO» Récapitulation et conclusion de l'oracle. LI, 60-58.
60-53. Les principaux crimes et le châtiment des Chaldéens. — Qui fugistis gladium... Nouvelle allocution aux .luifs déportés en Chaldée, pour les BEçsser encore de regagner la patrie.
— Jérusalem ascendat... Gracieux hébraïsme, qui équivaut à recordamini, — Procul. C.-à-d., de la lointaine Babylonle. — Confusi sumus. (vers, 51). Ce sont les exilés eux-mêmes qui poussent cette plainte ; ils racontent rhumlllation profonde qu'ils éprouvaient, lorsqu'on leur reprochait d'adorer un Dieu qui n'avait pas su protéger son propre sanctuaire (sanctiflcationem domus..., le temple de Jérusalem). — Propterea ecce... Le Seigneur reprend la parole (vers. 52-53) pour annoncer la vengeance qu'il tirera des dieux et des habitants de Babylone; rien ne pourra les sauver.
64 - 68. La chute complète de Babylone. — Vox clamoris... Cf. l, 22. Voilà que les menaces divines se sont accomplies, et la cruelle cité n'est plus qu'un monceau de ruines. — Vocem magnam (vers. 55): le bruit perpétuel qui s'échappe d'une ville populeuse. Babylone, autrefois si bruyante, est cens-
Jer. LI, 56-62.
56. car le pillard est venu contre elle, c'est-à-dire contre Babylone ; ses héros ont été pris , et leur arc a été brisé , parce que le Seigneur, puissant dans sa vengeance, lui rendra ce qu'elle mérite.
57. J'enivrerai ses princes, et ses sages, et ses chefs, et ses magistrats, et ses héros, et ils dormiront d'un sommeil éternel, et ils ne se réveilleront pas, dit le roi qui a pour nom le Seigneur des armées.
58. Ainsi parle le Seigneur des armées : Ce mur très large de Babylone sera entièrement renversé, ses hautes portes seront brûlées par le feu, et les travaux des peuples seront réduits à néant, et ceux des nations, livrés au feu, périront.
59. Ordre donné par le prophète Jérémie à Saraïas, fils de Nérias, fils de Maasias, lorsqu'il allait avec le roi Sédécias à Babylone, la quatrième année de son règne; Saraïas était prince de la prophétie.
60. Jérémîe écrivit dans un livre tous les maux qui devaient tomber sur Babylone, toutes ces paroles qui ont été écrites contre Babylone.
61. Et Jérémie dit à Saraïas : Lorsque tu seras venu à Babylone , et que tu auras vu, et que tu auras lu toutes ces paroles ,
62. tu diras : Seigneur, c'est vous qui avez parlé contre ce lieu, pour le perdre,
56. quia venit super eam, id est super Babylonera, prœdo, et apprehensi sunt fortes ejus, et emarcuit arcus eorum, quia fortis ultor Dominus reddens retribuet.
57. Et inebriabo principes ejus, et sapientes ejus, et duces ejus, et magistratus ejus, et fortes ejus; et dormient Bomnum sempiternum, et non expergiscentur, ait rex, Dominus exercituum nomen ejus.
Hœc dicit Dominus exercituum
Murus Babylonis il le latissimus suffossione suffodietur, et portas ejus excelsîe igni comburentur, et labores populorum ad nihilum, et gentium in ignem erunt, et disperibunt.
59. Verbum quod prsecepit Jeremias propheta Saraise, filioNerise, filii Maasise, cum pergeret cum Sedecia rege in Babylonem, in anno quarto regni ejus ; Saraias autem erat princeps prophétise.
60. Et scripsit Jeremias omne malum quod venturum erat super Babylonem , in libro uno, omnia verba hsec quœ scripta sunt contra Babylonem.
Et dixit Jeremias ad Saraiam
Cum veneris in Babylonem , et videris , et legeris omnia verba hajc,
62. dices : Domine, tu locutus es contra locum istum, ut disperderes eum, ne
tamment muette maintenant. — Sonabuvt fluctus..- Les ennemis de la Chaldée sont de nouveau comparés à une inondation qui renversera tout BUT son passage.— Quia fortis ultor... (vers. 56»). Hébr. : Car Jéhovah est un Dieu de rétribution ; 11 rétribuera certainement. Langage énergique, pour certifier que Babylone recevra le salaire qu'elle mérite. — Et ineferiobo... (vers. 67). Comp. le vers. 89. Tous les Chaldéens, à commencer par les chefs, boiront à la coupe qui donne le vertige, et ils disparaîtront à jamais {dormient somnum...). — Murua... latisHmus... (vers. 68). Hérodote, i, 179, décrit ce mur célèbre, haut de deux cents coudées royales, épais de cinquante, sur lequel deux chars, attelés chacun de quatre chevaux, pouvaient se croiser très à l'aise. Il parle aussi des partie... excelsse, qui étalent d'airain et au nombre de cent. — Labores... in ignem erunt. Citation littérale, à part une légère transposition, de la prophétie d'Habacuc, i, 13. Le néant, tel sera le résultat final des conquêtes de Babylone , et des labeurs imposés par les Chaldéens aux peuples qu'ils avaient subjugués. — Disperibunt, Hébr. : ils seront épuisés.
11» Appendice historique à l'oracle contre Babylone. LI, 89-64.
6S. Titra qui expose l'occasion et la date de
COMMEIST. Y.
cet épisode intéressant. — Saraise, filio Neriae... Ce Saraïas était donc le frère de Baruch, Cf. sxxii, 12. — Cum pergeret cum Sedecia... Le roi Juif allait probablement faire acte de vassal auprès de son suzerain. — Les mots princeps pro' phetise paraissent signifier que Saraïas était « chef de l'ambassade, chargé de porter la parole k. (Calmet.) L'expression hébraïque qui leur correspond (littéralement : le chef du lieu de repos) n'est pas très claire non plus. Les LXX la traduisent par : chef des présents, c.-à-d. distributeur des libéralités du roi; ou bien, chargé des présents que Sédécias emportait au roi de Babylone. Peutêtre est-il plus simple de dire que Saraïas était chambellan de Sédécias, ou qu'il avait pour fonction spéciale , dans ce voyage , de s'occuper au logement du roi aux différentes étapes.
Mission confiée à Saraïas par Jérémie
— Scripsit... omne malum... C.-à-d. tout le coutenu du chap. L, et les vers. 1-68 du chap. u.
— In libro uno : sur une seule feuille de parchemin. — Oum veneria... et legeris... Cette lecture, que Saraïas devait faire au cœur même de Babylone, sans doute en présence de quelquesuns de ses compatriotes servant de témoins, était comme une promulgation authentique et officielle de l'oracle. — Domine, tu locutus.„ (vers. 63),
Jer. LI, 63 — LU, 4.
sit qui in eo habitet, ab horaine usque ad pecus , et ut sit perpétua solitudo.
63. Cumque compleveris légère librum ietum, ligabis ad eum lapidem, et projicies illum in médium Euphraten,
64. et dices : Sic submergetur Babylon , et non consurget a facie aflflictionis quam ego adduco super eam, et dissolvctur. Hucusque verba Jeremise.
de sorte que personne n'y habite, ni homme ni bête, et qu'il soit une éternelle solitude.
63. Et quand tu auras achevé de lire ce livre, tu y attacheras une pierre, et tu le jetteras au milieu de l'Euphrate,
64. et tu diras : C'est ainsi que Babylone sera submergée, et elle ne se relèvera pas de l'affliction que je vais amener sur elle, et elle sera détruite. Jusqu'ici ce sont les paroles de Jérémie.
CHAPITRE LU
1. Filius viginti et unius annî erat Sedecias cum regnare cœpisset, et undecim annis regnavit in Jérusalem. Et nomen matris ejus Amital, filia Jeremiae, de Lobna.
2. Et fecit malum in oculis Domini, juxta omnia quae fec'erat Joakim ;
3. quoniam furor Domini erat in Jérusalem et in Juda, usquequo projiceret eos a facie sua. Et recessit Sedecias a rege Babylonis.
4. Factum est autem in anno nono regni ejus, in mense decimo, décima mensis, venit Nabuchodonosor, rex Babylonis, ipse et omnis exercitus ejus,
1. Sédécias avait vingt et un ans lorsqu'il commença à régner, et il régna onze ans à Jérusalem. Sa mère s'appelait Amital, et était fille de Jérémie, de Lobna.
2. Et il fit ce qui était mal aux yeux du Seigneur, selon tout ce qu'avait fait Joakim ;
3. car la fureur du Seigneur était sur Jérusalem et sur Juda, jusqu'à ce qu'il les eût rejetés de sa face. Et Sédéciaa se révolta contre le roi de Babylone.
4. Or la neuvième année de son règne, le dixième mois, le dixième jour, Nabuchodonosor, roi de Babylone, vint avec toute son armée contre Jérusalem ; ils
Formule solennelle, pleine de foi, qui résume la prophétie entière. — Ligaiis... lapidem (vers. 63) : pour aider le parchemin à s'enfoncer dans les eaux du fleuve. — In médium Euphraten. Le texte de l'oracle demeurerait ainsi, comme une perpétuelle menace, "au sein de la ville qu'il vouait à la ruine. En outre, cet acte était lui-même un symbole très vivant : sic submergetur... (vers. 64). — Et dissolvetur. Hébr. : Et ils seront épuisés. Cest par ce mot que se terminait l'oracle (voyez la note du vers. BS*»). — Hucusque verba... Su- Bcrlption qui embrasse les cinquante -un premiers chapitres du livre de Jérémie.
CONCLUSION HISTORIQUE. LU
Ce récit a été évidemment ajouté pour montrer la parfaite réalisation des menaces que Jérémie avait lancées contre Jérusalem et Juda depuis le début de son ministère prophétique. On le retrouve, en termes presque Identiques, à la fin du IV« livre des Bois (xxrv, 18-xxv, 30). Cependant les deux narrations présentent d'assez nombreuses petites divergences de fond et de forme. Si Jérémie est l'auteur des deux derniers livres des Rois, comme le croient beaucoup d'interprètes (voyez le tome II de cet ouvrage, p. 438-439, et Tornely, Introd. in sacr. Script., t. II, pars i, p. 293), on comprend très facilement cet emprunt
fait soit par lui, soit plus vraisemblablement pa Baruch, ou Bsdras, ou quelque autre, dans le buli indiqué. — Voyez notre commentaire de IV Reg. XXIV, 18 et B8. Comp. aussi Jer. xxxix, 1 et ss,, où nous avons déjà en partie rencontré ce récit.
1" Règne de Sédécias et prise de Jérusalem. LU, 1-11.
Chap. lu. — 1. Les principales dates du règne. Cf. IV Reg. xxiv, 18 ; II Par. xxxvi, 11.
— De Lobna. Sur cette ville, voyez Is. xxxvn, 8, et la note.
2-3. Caractère moral du règne ; révolte de Sédécias contre Nabuchodonosor, son suzerain. Cf. IV Reg. XXIV, 19-20, et II Par. xxxvi, 12. — Fecit malum... La faiblesse de caractère dont Sédécias nous a donné, dans ce livre même, des preuves si flagrantes (cf. xxxvii, 2-3; xxxviii, 6, 14, etc.), n'explique que trop bien cette triste constatation. — Quoniam furor. . . Pensée profonde. Dieu permettait les crimes des rois de Juda, parce qu'il était décidé à châtier bientôt le pays. — Recessitque.... : malgré ses serments de fidélité, et les avertissements formels de Jérémie. Cf. xxvii, 1 et ss. ; xxviii, 14; II Par. XXXVI, 13 ; Ez. xvii, 13, etc.
4-6. Les Chaldéens mettent le siège devant Jérusalem. Cf. xxxix. 1, et IV Reg. xxv, 1-3.
— Décima mensis. Kn ce Jour même, Ézéchlel
Jer. LTI, 5-12.
l'aseiégèrent , et îls élevèrent des retranchements contre elle tout autour.
5. Et la ville fut assiégée jusqu'à la onzième année du règne de Sédécias.
6. Mais le neuvième jour du quatrième mois, la famine fut universelle dans la ville, et il n'y avait plus de vivres pour le peuple du pays.
7. Alors la brèche fut faite à la ville, et tous ses hommes de guerre s'enfuirent et sortirent de la ville pendant la nuit, par le chemin de la porte qui est entre les deux murs et qui conduit au jardin du roi, pendant que les Chaldéens assiégeaient la ville de toutes parts, et ils s'en allèrent par le chemin qui mène au désert.
8. Mais l'armée des Chaldéens poursuivit le roi , et ils prirent Sédécias dans le désert qui est près de Jéricho ; et tous ceux qui l'accompagnaient s'enfuirent loin de lui.
9. Après avoir pris le roi, ils l'amenèrent au roi de Babylone, à Réblatha, dans le pays d'Éraath, et il prononça son arrêt.
10. Le roi de Babylone fit tuer les fils de Sédécias sous ses yeux, et il fit égorger aussi tous les princes de Juda à Réblatha.
11. Puis il fit arracher les yeux à Sédécias, le fit lier avec des chaînes, et le roi de Babylone l'emmena à Babylone, et le mit en prison jusqu'au jour de sa mort.
12. Le dixième jour du cinquième mois, la dix -neuvième année du règne de Nabuchodonosor, roi de Babylone, Nabuzardan, chef de l'armée, qui se
fut averti surnaturellement du fait en question. Cf. Ez. XXIV, 1. — Usque ad undecimuin. . . (vers. 5). La résistance avait donc été extrêmement énergique. Le détail mense... quarto (vers. 6) est omis au passage parallèle des Rois. — Ohtinuit famés. Les Thrènes (ii, 20, et iv, 9) en raconteront des traits émouvants. Of. Jer. xi, 22 ; XIV, 12; xxxvni, 9, etc.; Ez. iv, 16-17, et v, 16-17. — La locution populo terrx désigne les classes pauvres de la population, et spécialement, ce semble, ceux des Juifs qui s'étalent réfugiés dans l'Intérieur de Jérusalem au moment de l'Invasion chaldéenne.
7. Prise de la ville et fuite des guerriers survivants. Cf. XXXIX, 3-4, et IV Reg. xxv, 4. — Bellatores... fugerunt... Le roi aussi, d'après le vers. 8, et les récits parallèles. Les mots exieruntqiie de civitate sont une particularité de cette DarratloH.
• -il. SéJctias tombe ou pouvoir des Chal-
adversus Jérusalem; et obsederunt eam, et aedifii^averunt contra eam munitiones in circuitu.
6. Et fuit civitas obsessa usque ad undecimum annum régis Sedecise.
6. Mense autem quarto, nona mensis, obtinuit famés civitatem, et non erant alimenta populo terrae.
7. Et dirupta est civitas, et oranes viri bellatores ejus fugerunt, exieruntque de civitate nocte, per viam portas quse est inter duos muros, et ducit ad hortum régis, Chaldaeis obsidentibus urbem in gyro, et abierunt per viam quse ducit in eremum.
8. Persecutus est autem Chaldœorum exercitus regem, et apprehenderunt Sedeciam in deserto quod est juxta Jéricho; et omnis,comitatus ejus difïugitab
9. Cumque comprehendissent regem, adduxerunt eum ad regem Babylonis in Réblatha, quae est in terra Emath, et locutus est ad eum judicia.
10. Et jugulavit rex Babylonis filios Sedecise in oculis ejus, sed et omnes principes Juda occidit in Réblatha.
11. Et oculos Sedeciae eruit, et vinxit eum compedibus, et adduxit eura rex Babylonis in Babylonem, et posnit eum in domo carceris usque ad diem mortis ejus.
12. In mense autem quinto, décima mensis, ipse est annus nonus decinius Nabuchodonosor, régis Babylonis, venit Nabuzardan, princeps militise, qui sta-
déens, qui l'emmènent captif à Babylone. Cf. XXXIX, 5-7, et IV Reg. xxv, 5-7. Le présent récit est le plus complet. — Diffugit... Hébr. : se dispersa loin de lui. Le roi fut donc abandonné par les siens dans ce péril extrême, chacun ne songeant qu'à défendre sa propre vie. — Quse... in Kmalh (vers. 9) ; sed et... principes... (vers. 10). Le livre des Rois omet ces détails. — In domo carceris (vers. 12). Accomplissement de xxxrv, 4. Les LXX traduisent : dans la maison de la meule ; Us attribuent, ainsi à Sédécias un sort semblable à celui que les Philistins avalent autrefois infligé à Samson (cf. Jud. xvi, 21).
20 Destruction de Jérusalem et déportation de la plupart des habitants. LU, 12-16.
12-14. La ville et le temple sont Incendiés, les remparts détruits. Cf. xxxix, 12 et ss., e^- IV Reg. xxv, 8-10. Accomplissement de xxxiv, 22, et xxxvii, 7. — In mense quinto : un mois aprè» i.i prise de la cité. Comp. le vers. 6. Au lieu
Jer. lu, 13-20.
bat coram roge Babylonîs, in Jérusalem,
13. et iucendit domum Domini, et domum régis, et omnes domos Jérusalem, et omnem domum magnam igni combussit ;
14. et totum murum Jérusalem per circuitum destruxit cunctus exercitus Chaldœorum, qui erat cum magistro militise.
15. De pauperibus autera populi et de reliquo vulgo, quod remanserat in civitate, et de perfugis qui transfugerant ad regem Babylonis, et ceteros de multitudine transtulit Nabuzardan, princeps militise.
16. De pauperibus vero terrse reliquit Nabuzardan, princeps militiae, vinitores et agricolas.
17. Golumnas quoque œreas quœ erant in domo Domini, et bases, et mare seneum quod erat in domo Domini, confregerunt Chaldsei, et tulerunt omne aes eorum in Babylonem.
18. Et lebetes, et creagras, et psalteria, et pbialas, et mortariola, et omnia vasa «rea quse in ministerio fuerant, tulerunt.
19. Et hydrias, et thymiamateria , et urceos, et pelves, et candelabra, et mortaria, et cyathos, quotquot aurea, aurea, et quotquot argentea, argentea, tulit magister militise ;
et columnas duas , et mare unum
tenait devant le roi de Babylone^ yint à Jérusalem ,
13. et brûla la maison du Seigneur, la maison du roi et toutes les maisons de Jérusalem, et il mit le feu à toutes les grandes maisons ;
14. et toute l'armée des Chaldéens qui était avec le général abattit toute la muraille qui entourait .Jérusalem.
15. Et Nabuzardan , chef de l'armée , emmena une partie des plus pauvres du peuple et du reste de la foule, qui étaient demeurés dans la ville, et les fugitifs qui s'étaient rendus au roi de Babylone, et le reste de la multitude,
16. Cependant Nabuzardan, chef de l'armée, laissa une partie des plus pauvres du pays comme vignerons et comme laboureurs.
17. Les Chaldéens brisèrent aussi les colonnes d'airain qui étaient dans la maison du Seigneur, et les bases, et la mer d'airain qui était dans la maison du Seigneur, et ils en emportèrent tout l'airain à Babylone.
18. Ils emportèrent encore les bassins, les poêles, les instruments de musique, les coupes , les mortiers , et tous les vases d'airain qui étaient au service du temple.
19. Le chef de l'armée prit aussi les vases, les encensoirs, les bassins, les aiguières, les chandeliers, les mortiers et les tasses; une partie de ces vases était d'or, et l'autre d'argent.
Il prit de même les deux colonnes, la
décima mensis, nous Usons an livre des Rois, et dans Baruch, i, 2 : le septième Jour. D'un côté ou de l'autre 11 y a une erreur de copiste.
— Sur Nabuzardan, voyez la note de zxxrs, 9.
— Qui stabat coram. . . IV Reg. : serviteur du roi de Babylone. Ici la locution marque un officier supérieur et Intime. Cf. xv, 19, et la note.
— Les mots in. Jérusalem dépendent du verbe venu. — Incendit... omnes domos (vers. 13) : toutes les malsons Imyiortantes, ne laissant debout que les malsons des pauvres, puisque ceux-ci devaient demeurer dans le pays (vers. 15-16).
— Et totum murum^.. (vers. 14) : pour couper court à tout projet de révolte dans l'avenir.
16-16. Le sort des habitants. Cf. xsxix, 9 - 10, et le commentaire ; IV Reg. xxv, 11-12. — De pauperibus autera... Les classes pauvres furent donc en partie déportées, en partie laissées dans la contrée.
3« Le mobilier du temple e.st transporté à Babylone. LU, 17-23.
17-23. Cette description est plus complète que celle du livre des Rois 'IV Reg. xxv, 13-17). Les vers. 17-18 énumèrent les divers objeti et
ustensiles d'airain. — Golumnas quoque,,. Céisiit la réalisation de xxvii, 19 et ss. (voyez les notes). — Confregerunt : afin de pouvoir emporter plu.s cttnmodément à Babylone ces objets très lourd* et de dimensions considérables. — Lebetes.., mortariola, Hébr. : les cendriers (cf. Ex. xxvii, 3), les pelles, les couteaux, les coupes, les tasses. — Et hydrias... Le vers. 19 contient la liste de» ustensiles d'or et d'argent ; elle est plus complète ici qu'au livre des Rois. D'après l'hébreu : les bassins, les brasiers, les coupes, les cendriers, les chandeliers, les tasses et les calices (ces derniers servaient pour les libations, d'après Ex. XXV, 29). — Et eolumnas,.. Pour faire ressortir la masse énorme du bronze emporté par le» Chaldéens, l'écrivain sacré revient (vers. 20-23) sur les gros objets d'airain qu'il avait mentionnés plus haut brièvement ( vers. 17 ). — Le trait vltulos duodecim... est propre & notre récit. Cf. III Reg. VII, 26, et le commentaire. — Qui... sub basibus. En réalité, les douze taureaux servaient de support à la mer d'airain, et poiiii aux bases, car ces dornières étalent ellps-niêmes des supports pour lea bassins mobiles ( vo^ez
JiR. LIT, 21-27.
mer, et les douze bœufs d'airain qui étaient sous les bases que le roi Salomon avait fait faire dans la maison du Seigneur. Le poids de l'airain de tous ces vases ne se pouvait estimer.
21. Quant aux colonnes, chacune avait dix- huit coudées de haut, et un cordon de douze coudées l'entourait ; son épaisseur était de quatre doigts, et elle était creuse au dedans.
22. Des chapiteaux d'airain étaient sur toutes les deux : la hauteur d'un chapiteau était de cinq coudées, et des réseaux et des grenades le couvraient tout autour, le tout d'airain ; de même pour la seconde colonne, avec des grenades.
23. Il y avait quatre-vingt-seize grenades ainsi suspendues, et cent grenades en tout, entourées de réseaux.
24. Le chef de l'armée prit ausssi Saraïas, le premier prêtre, et Sophonias, le second prêtre, et les trois gardiens du vestibule ;
25. il enleva encore de la ville un eunuque qui commandait les gens de gueiTe, et sept de ceux qui étaient toujours devant le roi, qui se trouvèrent dans la ville, et le secrétaire -intendant de l'armée, qui exerçait les nouveaux soldats, et soixante hommes du peuple du pays, qui se trouvèrent au milieu de la ville.
26. Nabuzardan, chef de l'armée, les prit, et les conduisit au roi de Babylone & Réblatha.
Et le roi de Babylone les frappa et
et vitulos duodecim sereoa qui eraut sub basibus quas fecerat rex Salomon in domo Domini. Non erat pondus œris omnium horum vasorum.
21. De columnis autem, decem et octo cubiti altitudinis erant in columna una, et funiculus duodecim cubitorum circuibat eam ; porro grossitudo ejus quatuor digitorum, et intrinsecus cava erat.
22. Et capitella super utramque serea : altitudo capitelli unius quinque cubitorum, et retiacula et malogranata super coronam in circuitu, omnia œrea; similiter columnae secundse, et malogranata.
23. Et fuerunt malogranata nonaginta sex dependentia ; et omnia malogranata centum, retiaculis circumdabantur.
24. Et tulit magister militise Saraiam, sacerdotem primum, et Sophoniam, sacerdotem secundum, et très custodes vestibuli ;
25. et de civitate tulit eunuchum unum, qui erat prsepositus super viros bellatores ; et septem viros de his qui videbant faciem régis, qui inventi sunt in civitate; et scribam principem militum , qui probabat tyrones ; et sexaginta viros de populo terrse, qui inventi sunt in medio civitatis.
26. Tulit autem eos Nabuzardan, magister militise, et duxit eos ad regem Babylonis in Réblatha.
Et percussit eos rex Babylonis , et
l'Atl, arché'il, pi. cm, flg. 9, et pi. cv, tig. 6). On croit que le texte a été corrompu en cet endroit. D'après IV Reg. xvi, 17, le roi Achaz avait brisé les panneaux des bases et enlevé la nier d'airain de dessus les bœufs ; Ézéchlas et Joslas avaient dû rétablir le tout. — Funiculus... cubitorum (vers. 21). Ce détail et les suivants jusqu'à la fin du verset sont propres à ce passage.
— Grossitudo : l'épaisseur du bronze des colonnes. — Et capitp.lla... (vers. 22). Pour cette description, voyez l'Atl. archéoK, pi. xcviii, flg. 4.
— Nonaginta sex (vers. 23) : vingt-quatre grenades sur chacune des faces du chapiteau, et une à chaque angle ; ce qui faisait le total de omnia... tentum. D'après III Reg. vu, 20, il y avait deux oordons de grenades à chaque chapiteau, l'un au-dessus, l'autre en bas. — Au lieu de dependentia, l'hébreu dit: du côté du vent: o.-à-d. du côté opposé au veut, ou sur chaque face.
4» Plusieurs des principaux habitants de Jéru- Balem sont mis à mort à Riblah, sous les yeux de Nabuchodonosor. LU, 24-27.
24-27. Comp. IV Reg. xxv, 18-21. Les deux récits sont presque littéralement semblables. — Saeerdotem primum : le grand prêtre, ainsi qu'il
était nommé plus habituellement. Sur Sophonle et son titre de second prêtre, voyez xxi, 1, et le commentaire. — Custodes vestibuli. Voyez la
Camée arec le portrait de Nabuchodonosor. (Musée de Berlin.)
note de xxxv, 4. — SeiUem viros (vers. 25). Le livre des Rois n'en mentionne que cinq. La locution qui videbant faciem... désigne les plus haute dignitaires de la cour ; elle est analogue à « stare coram... » (comp. le vers. 12). — Scribam... tyro-
Jer. lit. 28-34.
interfecit eos in ReWatha, in terra Emath ; et translatas est Juda de terra sua.
28. Iste est populus quem transtulit Nabucbodonosor : in annoseptimo, Judseos tria millia et viginti très ;
29. in anno octavo decimo Nabucbodonosor, de Jérusalem animas octingentas triginta duas ;
30. in anno vigesimo tertio Nabucbodonosor, transtiilit Nabuzardan, magister militiae, animas Judaeorura septingentas quadraginta quinque. (Jmnes ergo animae, quatuor raillia sexcentse.
31. Et factura est in trigesimo septimo anno transmigrationis Joachin, régis Juda, duodecimo mense, vigesima quinta mensis, éleva vit Evilmerodacb, rex Babylonis , ipso anno regni sui , caput Joachin, régis J\ida,et eduxit eum de donio carceris.
32. Et locutus est cura eo bona, et posuit thronum ejus super thronos regum qui erant post se in Babylone.
33. Et mutavit vestimeiita carceris ejus, et comedebat panem coram eo semper cunctis diebus vitse suse.
34. Et cibaria ejus, cibaria perpétua dabantur ei a rege Babylonis, statuta per singulos dies, usque ad diera raortis suae, cunctis diebus vitse ejus.
tit mourir à Réblatha, au pays d'Émath, et Juda fut transféré hors de son pays.
28. Voici le peuple que Nabucbodonosor déporta : la septième année, trois mille vingt -trois Juifs;
29. la dix -huitième année de Nabucbodonosor, huit cent trente -deux personnes de Jérusalem ;
30. la vingt- troisième année de Nabucbodonosor, Nabuzardan, chef de l'armée, déporta sept cent quarante -cinq Juifs. En tout, quatre mille six cents personnes.
31. La trente -septième année après que Joachin, roi de Juda, eut été déporté, le vingt - cinquième jour du douzième mois, Evilmerodacb, roi de Babylone, la première année de son règne, releva la tête de Joachin, roi de Juda, et le fit sortir de prison.
32. Il lui parla avec bonté, et il éleva son trône au-dessus des trônes des rois qui étaient avec lui à Babylone.
33. Il lui fit changer ses vêtements de prison, et Joachin mangea toujours devant lui tous les jours de sa vie.
34. Le roi de Babylone régla ce qui lui serait donné pour sa nourriture, perpétuellement, chaque jour, jusqu'au jour de sa mort, tous les jours de sa vie.
nés. Hébr. : le secrétaire du chef de l'armée, qui était chargé d'enrôler le peuple du pays. — Réblatha (vers. 26). Hébr. : à Riblah. Voyez la note de xxxix, 5.
5° Dénombrement des Juifs déportés en Chaldée.LII, 28-30.
28-30. Ce passage est omis au livre des Rois, qui le remplace par la narration de l'assasislnat de Godolias. — Iste est... L'écrivain sacré mentionne trois' déportations successives. Dans la première et la troisième, les déportés avaient été pris dans la banlieue de Jérusalem (.Judteofi, Judseorum, vers. 26 et 30); dans la seconde, lis appartenaient à la ville même (de Jérusalem , vers. 29). La première diffère de celle, beaucoup plus considérable, qui est racontée IV Reg. xxiv, 12-14. La seconde démontre éloquemraent, par la faiblesse de ses chiffres, à quel point la guerre, la famine et la peste avaient ravagé la capitale juive durant les dix-huit mois du siège. La troisième eut peut-être lieu à l'occasion de quelque tentative de révolte. — In anno octavo decimo
(vers. 29). La dix -neuvième année commencée, d'après le vers. 12.
6° Évilmérodach restitue à Joachin les honneurs royaux. LU, 31-34.
31-34. Le IV» livre des Rois, xxv, 27-30 (voyez le commentaire), se termine aussi par cet épisode, qu'il expose à peu près dans les mêmes termes. — In trigesimo septimo. . . L'année 561 avant J.-C, puisque Joachin était prisonnier depuis l'an 697.— Vigesima quinta. D'après IV Reg., le vingt -septième Jour. — Evilmérodach était le flls et successeur de Nabuchodonosor. — Super thronos... (vers. 32). Les conquérants gardaient auprès d'eux, comme des trophées vivants, les rois qu'ils avaient vaincus et faits prisonniers. Cf. Jud. I, 7. — Le livre de Jérémle, dont les horizons sont habituellement si tristes, se termine par un événement heureux, qui était pour Juda et la théocratie « spes melioris asvi », et qui préludait à l'accomplissement des Joyeux et glorieux oracles du Livre de la consolation ( chap. xxxi-xxxui).
LE LIVRE DES THRÈNES
1« Son nom et sa place dans le canon biblique. — Ce petit livre est appelé par les Juifs tantôt 'Ekah, d'après son premier mot ', tantôt Qinôt, ou lamentations, et c'est sur ce second nom qu'ont été calquées les dénominations de Wpiivût, Threni ou Lamentationes , des Grecs et des Latins ^.
Dans la Bible hébraïque, il fait partie des cinq M"gillôt ou rouleaux, rangés eux-mêmes parmi les ICtûbim ou Hagiographes ^ ; il y occupe le troisième rang, entre Ruth et l'Ecclésiaste. Dans laVulgate comme dans les LXX, il a été rattaché d'une manière toute naturelle aux œuvres de Jérémie, et il paraît certain que telle était aussi sa place primitive dans le texte original; nous avons pour garants de ce fait Origène '', saint Épiphane ^, saint Hilaire", saint Jérôme'', qui, énumérant les livres scripturaires dont les Juifs admettaient l'authenticité, mentionnent comme un écrit unique la prophétie de Jérémie et les Thrènes.
2» Sa forme poétique. — Les Thrènes sont donc un poème élégiaque, composé de cinq chants, qui correspondent exactement aux cinq chapitres de ce petit livre. Les quatre premiers chants sont alphabétiques ou acrostiches *, avec cette différence que, dans le premier, le second et le quatrième, chaque verset commence tour à tour par une des vingt-deux lettres de l'alphabet hébreu, tandis que, dans le troisième, chacune des lettres est placée en tête de trois versets consécutifs. C'est pour cela que la Vulgate et les LXX ont conservé , en tête des versets , les noms des lettres hébraïques : aleph, beth, gh.im.el, daleth, etc.^. « On aurait pu s'attendre à ce qu'un procédé artistique aussi peu spontané... eût apporté plu.s d'entraves à l'expression des sentiments... (Toutefois) cette forme pouvait être maintenue avec assez de facilité pour ne pas embarrasser un poète bien doué... Assurément, ce sont moins des plaintes passionnées que des méditations doulou« reuses, des retours vers le passé, des descriptions. L'élément didactique se montre plus d'une fois, et cette parenté avec le genre de poésie qui poursuit le même but fit probablement choisir la forme alphabétique, appropriée à l'expression d'une série de proverbes *°. » Le cinquième chant n'est pas acrostiche, sans
' Quornodo dans la Vulgate.
^ L'élégie de David sur la mort de Saul et de Jonathas porte aussi le nom de qlnah (cf. II Reg. r, 17); de même différentes complaintes insérées dans les livres prophétiques (cf. Jer. vu, 29, et IX, 19 ; Bz. ii, 10 ; xi, 1, 14; xxvi, 17, etc.; Am. V, 1 , et VIII, 10).
^ Voyez le t. I, p. 13.
* JV, Ps. I.
* Aiv. Heer., vui, «.
^ Prolog, in Ps. xv.
' Prolog. yaUalus.
* «t (Jeremias) civltatls su» ruinas qundru- ^llcl planxit alpbabeto, i> a dit saint Jérôme, Prsef. in Jerem.
^ Aux chap. II, m et iv, la lettre phé précède le 'aïn, qu'elle devrait suivre régulièrement ; on Ignore la cause de cette transposition.
^^ Comparez dans le texte hébreu les Ps. XXV, zxxiY.oxi, cxii, cxix (Vulg., cxTin), et
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doute parce qu'il contient une prière, et que la léflexion y cède le pas â l'essor plus libre des sentiments.
Autre particularité du livre des ïhrènes sous le rapport de la forme extérieure: le premier et le second chant sont composés de longs vers à trois membres ', dont chaque membre est coupé par une césure en deux parties inégales; les vers du quatrième chant n'ont que deux membres, coupés de la même manière; ceux du troisième chant ont un seul membre, avec césure; ceux du cinquième ont deux membres , sans césure ^.
On est frappé de voir, en étudiant ce touchant poème, que le troisième chant ( chap. III ) est le morceau principal, autour duquel gravitent, pour ainsi dire, les quatre autres ; il est vraiment le sommet et le point culminant de la pièce entière, aussi bien par sa position que par « sa richesse plus grande » sous le rapport des pensées, et son « ordonnance plus soignée ».
Ces divers traits montrent à quel point l'art littéraire brille dans le livre des Thrènes; il est presque unique sous ce rapport dans l'Ancien Testament. Le parallélisme des membres , qui constitue l'élément principal de la poésie hébraïque, y est cependant moins régulier qu'ailleurs; il est plus fréquemment rythmique et synthétique que synonymique et antithétique ^.
30 Le sujet et le but du livre. — Les Thrènes ont pour objet de chanter les faits racontés en abrégé au chap. xxv du IVe livre des Rois*, c.-à-d. la totale destruction du royaume de Juda par Nabuchodonosor, la dévastation du pays, la prise, le pillage et la ruine de Jérusalem, les malheurs du peuple emmené en captivité; en un mot, les scènes les plus douloureuses et les plus émouvantes de la catastrophe finale. Chaque chant embrasse dans leur ensemble tous ces divers points, car l'idée mère du poème ne va pas se ramifiant d'une façon distincte dans chacun des chapitres. Toutefois, la première éléstie fait plus directement allusion à l'état d'abandon et aux humiliations de Jérusalem; la seconde, au rôle terrible que joua le Seigneur lui-même dans la ruine de la malheureuse cité; la troisième expose au peuple comment ses souffrances doivent le conduireà la pénitence et à l'espoir; la quatrième parle surtout du châtiment des classes j dirigeantes; la cinquième demande le rétablissement de la nation.
C'est bien à tort qu'on a vu parfois dans les Thrènes une prophétie proprement ! dite. Non, les Qinôt ne prédisent pas la ruine future de l'État juif; elles décrivent des faits déjà accomplis; leur auteur est un témoin oculaire, qui raconte ce qui] s'est passé sous ses yeux. Quant aux applications qu'on a faites soit du livre entier, soit de quelques-unes de ses parties, à Notre-Seigneur Jésus-Christ, à la sainte Vierge et à l'Eglise, elles sont simplement spirituelles et accommodatices.;
Le but du poète est bien exprimé dans les lignes suivantes : « Amener insensiblement les Juifs, si profondément affligés, à la vraie connaissance de leurs fautes] nombreuses, et par conséquent à la vraie plainte et à la vraie douleur; transformer leur chagrin sauvage en prière... : voua ce que s'est proposé l'auteur. » Ou] encore: « En de telles calamités, le cœur humain se dessèche, ou se fond; il] devient insensible, ou s'abandonne au désespoir. L'intention du poète est dej
Prov. xxxi, 10-31. Peut-être est-ce comme une digue que le poète s'était faite à dessein, pour limiter et contrôler sa douleur. Quoi qu'U en Boit, a cet ordre (alphabétique) ne nuit en rien à l'expression naturelle des sentiments; il ressemble au lit serré d'un fleuve qui détermine le cours des eaux; à travers les rochers qui resserrent la rive. Jaillissent les ondes les plus fraîches et les plus rapides > (Haneberg, Hist. de la révilation bM., t. L, p. 353 de la traa.
franc.).
* I, 7 et II, 19, les vers ont quatre membre% par exception.
^ Dans notre Biblia sacra, p. 905-916, on trouvera ces divers détails marqués typographlquement.
3 Voyez , sur ces expressions , le t. Ill , page 483-4S5.
* Comp. Jer. xxxix et ui.
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prémunir ses compatriotes contre l'un et l'autre de ces excès. Il veut qu'iiS pleurent avec lui, mais comme lui. »
4" L'auteur des Thrènes. — La tradition juive et chrétienne a constamment désigné le prophète Jérémie comme l'auteur de cet admirable poème. Les Septante se sont faits les interprètes de la croyance des Juifs sur ce point lorscju'ils ont rais, en tète du livre, la petite introduction historique que nous lisons également dans la Vulgate ', et, sous une lorme tout à fait abrégée, dans la paraphrase chaldaïque '-^ : or ce témoignage nous porte à deux cents ans au moins avant l'ère chrétienne, et il suppose une trojjjtion beaucoup plus ancienne. Nous n'avons pas à insister sur la tradition chrétienne , tant elle est évidente.
Les arguments intrinsèques sont tellement d'accord avec cette preuve extrinsèque, que les critiques, d'ordinaire si hardis, n'ont essayé qu'assez rarement d'enlever à Jérémie la gloire d'avoir composé les Thrènes^: tout rappelle son genre, ses pensées, son langage, son caractère comme homme et comme écrivain. « La manière de Jérémie s'y révèle, pour ainsi dire, à chaque ligne; ce sont les mêmes peintures..., les mêmes images, la même véhémence de sentiments''.» Les détails pleins de fraîcheur et de vie qui apparaissent à tout instant s'expliquent par la présence de l'auteur à Jérusalem, au milieu des scènes terribles et lugubres qu'il décrit. Cette dernière circonstance démontre que Jérémie dut composer ses Lamentations peu de temps après la prise et l'incendie de Jérusalem. On montre encore, à l'ouest et non loin de la capitale juive, une grotte où il se serait enfermé pour écrire les Thrènes.
5" Leur beauté littéraire et leur emploi liturgique. — Bossuet disait, à propos des Thrènes : « Jérémie est le seul qui ait égalé les lamentations aux calamités. » Et, en effet, « dans tout le domaine de la douleur humaine exprimée par des paroles, depuis les lamentations les plus tragiques de la classique Hellade jusqu'aux plaintes d'Ossian et des Niebelungen, on trouverait difficilement quelque chose que l'on pût comparer à ces élégies sacrées, tant pour la profondeur du pathétique que pour la grandeur et la noblesse du langage. »
Ce poème si justement admiré joue depuis longtemps un lôle spécial dans la liturgie soit juive , soit chrétienne. Les Juifs le chantent dans leurs synagogues le 8 ab ^, jour auquel ils célèbrent l'anniversaire de la destruction des deux temples. Il leur est en outre recommandé d'en faire une lecture privée, toutes les fois que la mort vient porter le deuil dans leurs familles. L'Eglise latine en a inséré une portion notable dans l'office des trois derniers jours de la semaine sainte : les plaintes du poète sont alors placées d'une manière spirituelle « sur les lèvres du Christ, dont Jérémie était la figure, et dans la bouche de l'Église, qui déplore... les souffrances du Sauveur et les péchés de ses enfants ».
6o Les Cominentaires catholiques composés pour expliquer le sens littéral des Thrènes sont peu nombreux. En dehors de ceux des grands exégètes qui ont •expliqué la Bible entière, nous n'avons guère à mentionner que les oeuvres suivantes : die Klagelieder des Propheten Jeremias, par Schœndorfer (Prague, 1876); Commentarius in Danielem prophetam , Lamentationes et Baruch, par le P. Knabenbauer (Paris, 1891).
Les mots et animo amaro suspiruus et ejutans ne se trouvent que dans notre version latine.
^ « Dlxlt Jeremias propheta et sacerdos magnus. » Le texte hébreu commence d'une manière abrupte, sans rien de pareil.
* Toyei leurs lalsons dans Enabonbauer.
Commentar. in Danielem..., LameiUat.et Baruch, Paris, 1891, p. 367-374.
•* Mon. biblique, t. Il, n. 1015. Voyez dans Knabenbauer, l. c, p. 370-372, la liste des principales ressemblances sous le rapport du style.
<i Mois qui correspond U une partie de Juillet et à une partie d'aoât.
LES THRÊNES
Et factura est, postquaui în captivitatem redactus est Israël, et Jérusalem déserta est, sedit Jeremias propheta, flens, et planxit lamentationes has in Jérusalem, et amaro animo suspirans, et ejulans, dixit :
Après qu'Israël eut été mené en captivité, et que Jérusalem fut demeurée déserte, le prophète Jérémie s'assit, et, pleurant, il fit ces lamentations sur Jérusalem, soupirant avec amertume, et disant avec de grands cris :
CHAPITRE I
ALEPH
1. Quomodo sedet tola civitas plena populo? Facta est quasi vidua domina gentium; princeps provinciarum facta est sub tributo.
BEÏH
2. Plorans ploravit in nocte, et lacrymse ejus in maxillis ejus; non est qui consoletur eam, ex omnibus charis
ALEPH
1. Comment est -elle assise solitaire, cette ville pleine de peuple? Elle est devenue comme veuve, la maîtresse des nations ; la souvex'aine des provinces est devenue tributaire.
BETH
2. Elle n'a pas cessé de pleurer pendant la nuit, et ses larmes coulent sur ses joues; il n'y a personne qui la console
Petite pré/ace historique.
Et factum est... Les correcteurs romains qui ont préparé l'édiclon actueUe de la Vulgato, disent au sujet de ces lignes : « Hanc praefatiunculatn Patres Judicarunt non esse omittendani , taraetsi a qulbusdam Ubrls omlttatur. » En effet, elles manquent dans plusieurs des meilleurs manuscrits. Il est probable qu'elles ne font point lartie du canon des saintes Écritures (voyez Dornelins a Lap., et Knabenbauer, h. l.) ; mais le fait qu'elles énoncent est parfaitement vrai (IntroQ., p. 746).
Section I. — PREmÈRB élégie : Jérusalem
DÉLAISSÉE ET HUMILIÉE. I
1« Le poète décrit avec une vive émotion les malheurs de Sion. I, 1-11.
Chap. I. — 1-11. Sur les mots aleph, beth, ghiniel, etc., voyez l'Iutrod., p. 743. — Cluomoilo. Exclamation de douloureux étonnement. Nous la retrouverons en tête de la seconde et de la quatrième élégie. Cf. n, 1; iv, 1. — Sedet: k
terre, profondément humiliée, comme l'avait prédit Isaïe, in, 26 (voyez le commentaire, et comp. Jer. XLvni, 18). — Trois antithèses saisissantes mettent en relief l'étendue de sa misère et de sa honte. Sola et plena populo : ses habitants, naguère si nombreux, ont été fauchés par la mort , ou déportés au loin par l'ennemi. Vidua, une pauvre femme sans appnl, sans protection (cf. Is. xlvii , 8 ; Liv, 6-6, etc.) ; domina gentium , ou, comme dit l'hébreu, grande parmi les nations, c.-à-d. une des plus grandes villes du monde. Sxib tributo, réduite à lUie servitude ignominieuse, elle qui avait été princeps provinciarum, la suzeraine des nations voisines. — Plorans ploravit... (vers. 2). Répétition à la façon hébraïque, pour accentuer la pensée : elle a versé des larmes abondantes. Comp le vers. 16, etc. — In nocte: le temps où les âmes affligées sont plus à l'aise pour donner im libre cours à leur tristesse. — Lacrymse... in maxillis est un trait pittoresque et pathétique. — Non est qui consoletur... Voilà bien encore le plo» entier abandon. Les mots ex omnibtu charitm.
iRil
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Thren. I, 3-7.
eju8 ; omnes amici e]us apreveruut eam/ et facti BUDt ei iuimici.
GHIMEL
3. Migra vit Judas propter afflictionein, et multitudinem servitutis ; habita vit inter geutes, nec invenit requiem; omnes persecutores ejus apprehenderunt eam inter angustias.
DALETH
4. Vise Sîon liigent, eo quod non sint qui veniant ad solemnitatem ; omnes portae ejus destructse, sacerdotes ejus gementes; virgines ejus squalidse, et ijisa oppressa amaritudine.
HB
5. Facti eunt hostes ejr.s in capite, inimici ejus locupletati sunt, quia Dominus locutus est super eam propter multitudinem iniquitatum ejus ; parvuli ejus ducti sunt in captivitatem ante faciem tribulantis.
VAU
6. Et egressus est a filia Sion omnis décor ejus; facti sunt principes ejus velut arietes non invenientes pascua, et abierunt absque fortitudine ante faciem subsequentis.
ZAIN
7. Recordata est Jérusalem dierum afflictionis suse et prœvaricationis , om-
puimi tous ceux qni lui étaient chers; tous 868 aniis l'ont méprisée et sont devenus Bes ennemis.
QHIMEL
3. Juda est allé en exil, à cause de raffliotion et de la grande servitude ; il a habité parmi les nations , et il n'a pas trouvé de repos; tous ses persécuteurfl l'ont saisi dans ses angoisses.
DALETH
4. Les chemins de Sion sont en deuil, parce qu'il n'y a plus personne qui vienne aux solennités ; toutes ses portes sont détruites, ses prêtres gémissent; ses vierges sont défigurées, et elle est elle-même accablée d'amertume. ma
HÉ
5. Ses ennemis sont devenus les maîtres, ses adversaires se sont enrichis, car le Seign-eur a parlé contre elle, à cause de la multitude de ses iniquités ; ses petits enfants ont été conduits en captivité devant l'oppresseur.
VAU
6. La fille de Sion a perdu toute sa beauté ; ses princes sont devenus comme des béliers qui ne trouvent point de pâturages, et ils sont allés sans force devant celui qui les poursuivait.
ZAÏN
7. Jérusalem s'est souvenue des jours de son affliction et de sa prévarication ,
et omnes amici... désignent ceux des peuples d'aleQtx)ur qni avaient témoigné de l'affection à Sion aux Jours de sa prospérité , plus partlcallèrement l'Egypte. Cf. Jer. n, 36, et xxvii, 3; Ez. XXIX, 6 et 7. — Facti... inimici. Non contents de la délaisser, ils se tournent cruellement contre elle au temps de son malheur. Cf. Jer. XLix, 7; Ez. XXV, 3, 8. — Migravit... propter... ( vers. 3 ). Il ne s'agit probablement pas Ici de la captivité de Babylone, mais de l'exil volontaire en différentes contrées, auquel les Juifs B'étaient d'eux-mêmes condamnés, pour échapper aux maux qu'ils enduraient dans leur propre pays, envahi par les Chaldéens. Cf. Jer. XL, 11 ; xiAU, 1 et ss. — Nec invenit requiem. Leur espoir fut déçu, car la souffrance les atteignit Jusque dans ces lieux de refuge. Cf. Jer. xliv, 27, etc. — Inter angustias. C.-à-d., dans les défilés. Image empruntée à la chasse. Les Juifs ont été comme des animaux que l'on accule dans un étroit espace , afin de pouvoir les attaquer plus facilement. — Vix Sion... (vers. 4). Personnification dramatique. Cf. Is. xxxin, 8-9. Ces routes, autrefois si foulées par les pèlerins qui accouraient, nombreux et Joyeux, aux solennités sacrées, sont maintenant désertes. Les portes mêmes de la cité sont détruites. — Sacerdotes... gementei : eux qui Jouaient le rôle principal dans
ces fêtes. — Virgi7ies... squalidse (eu deuil; d'après l'hébreu , affligées). Sur la part que prenaient les jeunes filles aux solennités religieuses, voyez Jud. xxi, 19 et es.; Ps. Lrvn, 26. — Hostea in capite (vers. 5). C.-à-d. les maîtres du pays. « Ils seront la tête et toi la queue , » avait prédit le Seigneur à sa nation, pour le cas où elle lui serait Infidèle. Cf. Deut. xxvni, 44. — Locupletati sunt. Hébr.: ils sont en paix (heureux , prospères). — Locutus est super... Hébr.: (le Seigneur) l'a afliigée. — Propter muUiiudinem... La vraie cause des maux de Jérusalem. Le poète y reviendra souvent. — Parvuli ejus... Ceux mêmes qui excitent le plus la pitié ont été traités sans compassion. — Ante faciem... : comme un vil troupeau, que l'on fait marcher en le frappant. Voyez l'Atl. archéol., pi. xc, f.g. 6, 7; pi. xcn, flg. 6; pi. xcrv, 8g. 1, 4, 8. — Et egressus... (vers. 6). Autres détails, pour décrire l'humiliation profonde de Jérusalem. — Principes... velut arietes. La Vulg. et les LXX ont lu ka'élim , comme des béliers; l'hébreu actuel porte k"ayyâlim , comme des cerfs. Ce trait fait vraisemblablement allusion à la fuite de Sédécias et des princes, et à leur arrestation par les Chaldéens. Cf. Jer. xxxix, 4-5; Ln, 8. — Recordata e«t... (vers. 7). Contraste entre le passé, si Joyeux, si glorieux, et la misère présente. Llkébreu se traduirait mieux
TnREN. I, 8-9.
de tous les objets désirables qu'elle avait eus depuis les jours anciens, lorsque son peuple tombait sous la main de l'ennemi, sans qu'il y eût personne pour le recourir. Ses ennemis l'ont vue, et ils se sont moqués de ses sabbats.
HKTU
8. Jérusalem a grandement péché, c'est pourquoi elle est devenue chancelante; tous ceux qui l'honoraient l'ont méprisée, parce qu'ils ont vu son ignominie; elle-même, gémissante, s'est tournée en arrière.
TETH
9. Ses souillures sont sur ses pieds, et elle ne s'est pas souvenue de sa fin ; elle a été étonnamment abaissée, et elle n'a pas eu de consolateur. Voyez , Seigneur, mon affliction, parce que l'ennemi s'est élevé avec orgueil.
nium desiderabilium suorum, quje habuerat a diebus aiitiquis, cum caderet populus ejus in manu hostili, et non esset auxiliator. Viderunt eam hostes, et deriserunt sabbata ejus.
HETH
8. Peccatum peccavit Jérusalem , propterea instabilis facta est ; omnes qui glorificabant eam spreverunt illam, quia viderunt ignominiam ejus; ipsa autem gemens conversa est retrorsum.
TETH
9. Sordes ejus in pedibus ejua, nvr recordata est finis sui ; deposita est vehementer, non habens consolatorem.
Vide, Domine, afilicdonem meam, quoniara erectus est inimicus.
ainsi : EUe s'est souvenue, aux Jours de son affliction et de ses persécutions (Vulg., etprsevaricationis...) , de tous ses objets précieux. Les mots cum caderet... Indiquent l'affliction spéciale que le poète avait en vue. — Nonesset auxilta-
cavit... (vers. 8). Klle a grandement péché. Voyes la note du vers. 6. — Instabilis facta... L'hébreu a une autre image : Elle est devenue un objet d'horreur. — Viderunt ignominiam... Hébr. : sa nudité; « l'état de nudité déshonorant
Prisonniers de guerre emmenés en captivité. (Bas-relief de Ninive. )
tor. Toujours l'idée de l'isolement, du complet abandon, associée à celle de l'humiliation et de la honte. — Deriserunt sabbata. Le sabbat, par son repos et ses «sages caractéristiques, attirait l'attention des païens sur 1» nation Juive, et aussi tous leurs sarcasmes. Cf. Juvénal, Sat. vi. Mais le mot hébreu miS6a{, employé en ce seul endroit, désigne plutôt la contrée demeurée sans culture et se rejiosant sous la malédiction divine, conformément k l'antique pn diction (Lev. xxvi, 34, 43; cf. II Par. xxxvi, 21). — Peccatum pec-
auquel on réduisait les captifs. » Cf. Is. m, 17; xLvii, 3. — Conversa est... Elle se détourne toute confuse, essayant d'échapper aux regards et de cacher son Ignominie. — Sordes... in pedibus... (vers. 9). Littéralement dans l'hébreu : Sa souillure est dans les pans (de sa robe). Comp. le vers. 17. Métaphore très expressive pour décrire les iniquités de Jérusalem. — Née recordata... finis... Elle oubliait, au milieu de ses Joies coupables, la manière dont tout finirait pour elle. Cf. Is. XLVU, 7. — Deposita... vehementer... Sa
Thben. I, 10-14.
JOD
10. Manum suam misit hostis ad oninia desiderabilia ejiis, quia vidit gentes ingreseas sanctuarium suum, de quibus praeceperas ne intrarent in ecclesiam tuam.
11. Omnis populus ejus geraens, et quajrens panem ; dederunt pretiosa quseque pro cibo ad refocillandam animam.
Vide, Domine, et considéra quoniam facta sum vilis.
LAMED
12. 0 vos omnes qui transitis per viam, attendite, et videte si est dolor sicut dolor meus; quoniam vindemiavit me, ut locutus est Doniinus, in die furoris sui.
MEM
13. De excelso misit ignem in ossibus meis, et erudivit me ; expandit rete pedibus meis , convertit me retrorsura ; posait me desolatam, tota die mœrore confectam.
NDN
14. Vigilavit jugum iniquitatum mearum, in manu ejus convolutse sunt et impositse collo mec; infirmata est virtus mea; dédit me Dorainus in manu de qua non potero surgere.
lOD
10. L'ennemi a étendu sa main snr tout ce qu'elle avait de précieux, car elle a vu entrer dans son sanctuaire les nations, au sujet desquelles vous aviez ordonné qu'elles n'entreraient pas dans votre assemblée.
CAPH
11. Tout son peuple gémit et cherche du pain ; ils ont donné toutes leurs choses précieuses pour soutenir leur vie. Voyez, Seigneur, et considérez comme je suis devenue vile.
LAMED
12. 0 vous tous qui passez par le chemin, regardez et voyez s'il est une douleur comme ma douleur; car le Seigneur m'a vendangée, comme il l'avait dit, au jour de sa fureur.
MEM
13. D'en haut il a envoyé un feu dans mes os, et il m'a châtiée; il a tendu un filet sous mes pieds, il m'a fait tomber en arrière; il m'a rendue désolée, accablée de tristesse tout le jour.
NUN
14. Le joug de mes iniquités m'a accablé soudain ; elles ont été enlacées dans sa main , et il les a mises sur mon cou ; ma force a été affaiblie ; le Seigneur m'a livré à une main dont je ne pourrai pas sortir.
chute a été étonnante, comme dit l'hébreu. Cl. Deut. xxvra, 59. — Vide, Domine... Sion Interrompt un Instant la description de l'écrivain sacré par un gémissement poignant et une ardente prière. — Manum suam... (vers. 10). La riche métropole a été pillée et saccagée. — Omnia desiderabilia... : plus spécialement ici , d'après le contexte, les trésors du temple, dont les Chaldéens s'emparèrent. Cf. Jer. lai, 17 et ss. — Gentes ingreasas sanctuarium... : le comble du malheur pour le peuple de Jéhovah. — Ne intrarent in ecclesiam,... Il n'était pas même permis à CCS païens de faire partie de la nation sainte et de ses assemblées religieuses (cf. Deut. xxm, 3; Neh. xiii, 1 et ss.; Ez. xliv, 7-9), et voici qu'ils avaient osé pénétrer Jusque dans le sanctuaire I — Quaerens panem (vers. 11). La famine, suite inévitable du siège. Le pays est ravagé, et les Juifs qui y restent en petit nombre sont dans la dernière détresse, puisqu'ils ont vendu tout ce qu'ils avalent, pour se procurer un peu de pain. — Ad refocillandam... A la lettre dans l'hébreu : pour ramener l'âme (pour la forcer, en quelque sorte, de rentrer dans le corps, au moment où elle allait le quitter). De même aux vers. 16 et 19. — Vide, Domine. Autre soupir de Sion, servant de traneition à la longue plainte qu'elle va e.\h;iler (vers. 12 et ss.).
2» Jérusalem décrit à son tour la profonde détresse dans laquelle elle a été plongée. I, 12-22.
12-22. 0 vos omnes... Appel extrêmement pathétique à la compassion. L'hébreu met en avant de la phrase une négation un peu embarrassante, que l'on a traduite de différentes manières : Cela n'est -11 pas vrai pour vous...? Ou bien : Ne faites pas attention à vous-mêmes,... mais voyez... La Vulgate a suivi, comme les LXX, la leçon lu ( t utlnam » : an lieu de l6', « non » ) , ce qui donne un sens plus clair. — Vindemiavit me. Vendanger une ville, une nation, c'est la ravager entièrement. Cf. Jer. xlix, 9 ; Abd. 5. L'hébreu n'a pas cette image; 11 dit simplement : ( Comme ma douleur ) qnl m'a été faite. — De excelso (vers. 13). Autres métaphores (le feu, le filet, la maladie) pour décrire le déplorable état de Jérusalem. — Ignem in ossibus : de manière a brûler les parties les plus Intimes de l'être. — Ervdivit me : par les leçons que donne la souffrance. D'après l'hébreu : Et 11 (le feu) les a subjugués (mes os). — Expandit rete... Comparaison empruntée à la chasse. — Mœrore confectam. Accablée de langueur, dit l'hébreu ; par conséquent, toute malade. — Vigilavit jugum... (vers. 14). C -à-d. que ce joug est venu promptement. Nu.ince dans l'hébreu : Le Joug de mes Iniquités a été lié par sa main. Les crimes des Juifs sont
IHREN. J, lb-20.
BAMECH
15. Le Seigneur a enlevé du railieu de moi tous mes hommes de cœur ; il a appelé contre moi le temps où il devait détruire mes soldats de choix. Le Seigneur a foulé le pressoir pour la vierge tille de Juda.
AÏN
6. G'est pour cela que je pleure et que mes yeux fondent en larmes , car le consolateur, qui devait me rendre la vie, a été éloigné de moi. Mes enfants ont été détruits, parce que l'ennemi est devenu le plus fort.
PHÉ
17. Sion a étendu ses mains, il n'j' a personne qui la console. Le Seigneur a ordonné aux ennemis de Jacob de l'attaquer de tous côtés ; Jérusalem est devenue parmi eux comme une femme souillée de ses impuretés.
TSADÉ
18. Le Seigneur est juste, car j'ai provoqué sa bouche à la colère. Écoutez , je vous prie, vous tous peuples, et voyez ma douleur; mes vierges et mes jeunes gens sont allés en captivité.
COPH
19. J'ai appelé mes amis, et ils m'ont trompée ; mes prêtres et mes vieillards ont péri dans la ville, lorsqu'ils cherchaient de la nourriture pour soutenir leur vie.
BES
20. Seigneur, voyez que je suis dans l'affliction ; mes entrailles sont émues , mon cœur est renversé en moi-même,
SAMECH
15. Abstulit omnes magnificos meoe Dominus de medio niei ; vocavit adversum me terapus ut contereret electos meos. Torcular calcavit Dominus virgini, filiœ Juda.
16. Idcirco ego plorans, et ocnlus meus deducens aquas, quia longe factus est a me consolator , convertens animara meam. Facti sunt filii mei ])erditi, quoniam invaluit inimicus.
17. Expandit Sion manus suas, non est qui consoletur eam. Mandavit Dominus adversum Jacob in circuitu ejus hostes ejus ; facta est Jérusalem quasi polluta menstruis inter eos.
18. Justus est Dominus, quia os ejus ad iracundiam provocavi. Audite, obsecro, universi populi, et videte dolorem meum ; virgines mese et juvenes mei abierunt in captivitatem.
COPH
19. Vocavi amicos meos, et ipsi deceperunt me; sacerdotes mei et senes mei in urbe consurapti sunt, quia qusesierunt cibum sibi ut refocillarent animam
20. Vide, Domine, quoniam tribulor ; conturbatus est venter meus, subversum est cor meum in memetipsa, quoniam
leprésentés sous la figure d'un Joug, que le Seigneur a attaché sur leur cou avec des cordes solides , qui l'y maintiennent. Cf. Jer. xxvii , 2 {AU. archéol., pi. xxxiii, flg. 3). — Abstulit... ■magnificos... (vers. 15). Hébr. : mes puissants. Les guerriers robustes qui défendaient Jérusalem.-— Vocavit... tempuB. D'après l'hébreu : une solennité. Dieu a convoqué les païens comme à une fête religieuse, afin de les lancer ensuite eur son peuple. — Electos meos. Hébr. : mes Jeunes gens (d'élite); la fleur de l'armée juive. — Torcular calcavit... Voyez dans Isaïe, lui, 1 et S8., le développement de cette Image terrible. Comp. aussi Apoc. xiv, 19, et xix, 15. Les Juifs sont les raisins, et le Seigneur les écrase dans la cuve. Sur la personnification virgini filise Juda, voyez Jer. xiv, 17, etc. — Idcirco (verset 16) : à cause des divers malheurs que Sion vient de décrire. — Ocuhis meus. L'hébreu répète deux fois cette expression : 'Èni , 'èni. « Répétition qui est tout à fait conforme au style de Jéréniie. . » Cf. Jer. iv, 19 ; vi, 14 ; vin, 11 ; xxu, Î9; zxiii, 25. — Convertens animain... '
Voyez la note du vers. 11. — Filii... perdili... Hébr. : désolés. — Expandlt... manus... (vers. 17). Geste de supplication. Cf. Ex. ix, 29, etc. (Atl. archéol., pi. xcvi, flg. 6 et 6, etc.). Le narrateur interrompt à son tour les lamentations de Jérusalem, la laissant, pour ainsi dire, respirer au milieu de ses sanglots. — Pollvta menstruis. Métaphore d'une énergie extraordinaire, surtout d'après les Idées Juives. Cf. Lev. xii.l et ss. ; XV, 19 et ss., etc. — Justus est (vers. 18). Jérusalem reprend la parole , et fait une humble confession de ses fautes. — Os ejus... provocavi. Plutôt d'après l'hébreu : Je me suis révoltée contre ses ordres. — Audite... popidi. Nouvel appel à la sympathie des nations voisines, mais à pure perte : vocavi... et,., deceperunt... (vers. 19). — Sacerdotes... et senes... : deux des classes les plus Importantes de la population. — Quia qusesierunt... Hébr. : tandis qu'ils cherchaient. — Vide, Domine (vers. 20). Apostrophe très émouvante; Jérusalem, ne trouvant aucun secours auprès des hommes , ne désespère pas d'en obtenir du ciel. — Conturbatus... venter... Plus for-
Thben. I, 21 — II, 1.
amaritudine plena sum. Foris interficit gladius, et domi mors similis est.
21. Audieninl quia ingemisco ego, et non est qui consoletur me ; omnes inimici mei audierunt malum meiim, lœtatv 8unt quoniam tu fecisti ; adduxisti diem consolationis , et fient similes mei.
THAU
22. Ingrediatur omne malum eonim coram te, et vindemia eos, sicut vindemiasti me propter omnes iniquitates meas ; multi enim gemitus mei, et cor meum mœrens.
car je suis remplie d'amertume. Au dehors le glaive tue, et au dedans c'est uua mort semblable.
IN
21. Ils ont appris que je gémis, et qu'il n'y a personne qui me console ; tous mes ennemis ont appris mon malheur, et ils se sont réjouis de ce que c'est vous qui l'avez causé; vous amènerez le «jour de la consolation, et ils deviendront semblables à moi.
THAU
22. Que toute leur méchanceté se présente devant vous ; vendangez-les comme vous m'avez vendangée à cause de toutes mes iniquités, car mes gémissements % sont nombreux, et mon cœur est triste.
CHAPITRE II
ALEPn
1. Quomodo obtexit caligine in furore suo Dominus filiam Sion ; projecit de cselo in terram inclytam Israël, et non est recordatus scabelli pedum suorum in die furoris sui ?
ALEPH
1. Comment le Seigneur a-t-il couvert de ténèbres, dans sa fureur, la fille de Sion? Comment a-t-il précipité du ciel sur la terre la gloire d'Israël, et ne s'est-il pas souvenu de l'escabeau de ses pieds au jour de sa fureur?
tement encore dans l'hébreu : Mes entrailles bouillonnent. Sur cette métaphore expressive, voyez Is. xvi.ll; Jer. rv, 19, etc. — Amaritvdine plena... Hébr. : parce que ]'al été gravement rebelle (à Dieu). Saint Jérôme a confondu mârar, être amer, avec mârah, se révolter. — Foris... gladius. Partout des périls. Quiconque s'aventurait hors des remparts, en pleine campagne , était frappé par le glaive de l'ennemi ; au dedans de la ville (domi) la peste et la famine exerçaient de cruels ravages. Cf. Jer. ix, 21, An Heu de mors similis est, l'hébreu dit : C'est comme la mort. — Audierunt... (vers. 21). Non seulement Sion ne trouve pas de consolateurs, mais elle a la douleur de voir ses ennemis joyeux de sa détresse. — Tu (pronom très accentué) /eciati. La Joie maligne des peuples rivaux est d'autant plus Intense, qu'ils comprennent qu'en réalité le Seigneur a abandonné les Juifs. Néanmoins Sion se console en pensant que ceux qui l'affligent si cruellement auront aussi leur tour : flent similes... Le prétérit adduxisti a le sens du futur. — Diem consolationis. Hébr. ; (Tu amèneras) le jour que tu as Indiqué, c.-à-d. le Jour qu'il a fixé pour tirer vengeance des ennemis de Jérusalem. — Ingrediatur.^ (vers. 22). La cité malheureuse hâte de ses vœux ce jour du talion. Comme elle ne réclame que le justo châtiment des adversaires du Seigneur, <i sa prière n'a rien de répréhensible, » C'est un aua-
thème semblable à ceux du psautier, Cîomp. Jer- XVIII, 21-23, et le commentaire. — Vindemia... sicut... Voyez le vers. 12, et la note. Simplement dans l'hébreu : Fais -leur comme tu m'as fait. — Cor... m.œrens. Hébr .: Mon cœur est languis* sant (malade).
Section II. — Sbconde éléoib : Jérusalem a
ira COMPLÈTEMENT BUIN^ PAR 60N DiEU , IKBrré CONTRE ELLE, II, 1-S2.
Ce chant ne se distingue du premier que par l'intensité plus vive de la plainte, et par la description plus saillante du rôle attribué à Dieu dans la ruine de Juda.
1» Le terrible Jugement du Seigneur contre les Juifs Ignorants. II, 1-12.
Chap. xi. — 1-8. Sion a été rudement châtiée ; part prise par Jéhovah dans ce châtiment, — Obtexit caligine. La métaphore habituelle pour représenter le malheur, — In furore : mot souvent répété au début de ce chapitre. Comp, les vers. 2 , 3, 4, 6. — De eselo in terram. La chute ne pouvait pas être plus profonde, ni plus Ignomiuieuse. Cf. Is. xiv, 12; Abd, 5, etc. — i"clytam Israël. Hébr. : la beauté d'IsraëL Les détails qui suivent montrent en quoi consistait surtout cette beauté. — Scabelli pedum. L'escabeau de Jéhovah , c'est tantôt l'arche (cf. T Par. XXVIII, 2 ; Ps. xcviii, 8), tantôt le temple (cf. Ps. cx.xxi, 7 ; Ez. xj.iii, 7) ; peut-être le poète les a-t-il
TT
2. Le Seigneur a renversé, sans rien é})argner, tout ce qu'il y avait de beau dans Jacob ; il a détruit dans sa fureur les forteresses de la vierge de Juda, et il les a jetées à terre; il a profané son royaume et ses princes.
GHIMEL
3. Il a brisé dans le transport de sa fureur toute la force d'Israël; il a retiré sa main droite de devant l'ennemi, et il a allumé dans Jacob comme un feu dont la flamme dévore tout autour.
DALETII
4. Il a tendu son arc comme un ennemi, il a affermi sa main droite comme un assaillant, et il a tué tout ce qu'il y avait de beau à voir dans la tente de la fille de Sion ; il a répandu son indignation comme un feu.
HÉ
6. Le Seigneur est devenu comme un ennemi ; il a renversé Israël , il a renversé tous ses remparts, il a détruit ses forteresses, et il a rempli la fille de Juda d'hommes et de femmes humiliés.
BETH
2. Praecipitavit Dominus, nec pepercit , omnia speciosa Jacob ; destruxit in furore suo munitiones virginis Juda, et dejecit in terrara ; poUuit regnum et principes ejus.
GHIMEL
3. Confregit in ira furoris sui omne cornu Israël; avertit retrorsum dexteram suam a facie inirnici . et succendit in Jacob quasi ignem flammse devorantis in gyro.
DALETU
4. Tetendit arcum suum quasi inimicus, firmavit dexteram suam quasi hostis, et occidit omne quod pulchrum erat visu in tabernaculo filise Sion; effudit quasi ignem iadignationem suam.
5. Factus est Dominus velut iniraicus ; praecipitavit Israël, praecipitavit omnia mœnia ejus, dissipavit munitiones ejus, et replevit in fiha Juda humiliatum et humiliatam.
eus simultanément en vue dans ce passage. — trsecipitavit... (vers. 2). A la lettre dans l'hébreu : Le Seigneur a dévoré, c.-à-d. entièrement détruit. De même au vers. 5. — Speciosa Ùacoi. L'hébreu signifie plutôt : les pâturages de Jacob; par opposition à munitiones, les fortensses. — Polluit regnum (LXX : son roi ; syr. : ses rois). Sur cette locution énergique, comp. le Ps. Lxxxviii, 40. En les renversant. Dieu a enlevé au royaume et aux princes le caractère sacré que leur avait conféré l'alliance théocratique , et 11 les a rendus, pour ainsi dire, profanes. — Confregit... cornu (vers. 3). Hébr. : Il a coupé... La corne est un symbole de force. Cf. I Reg. ii , 1 ; Ps. xci, 11, etc. — Avertit retrorsum... La main divine protégeait Israël ; elle se retira au moment critique où il était attaqué par les Chaldéens (o fade...), et le laissa sans défense. — Siiccendil... ignem. Rôle direct et positif du Seigneur dans la destruction du royaume de Juda. — Tetendit arcum... (vers. 4) : à la façon d'un habile archer, qui atteint toujours le but. — Firmavit dexteram... Hébr. : Sa main s'est dressée ( pour frapper ), Cf. Jer. xxi , 6, — Omne quod pulchrum... Tout ce qui délecte les yeux, que ce soient des êtres animés (les femmes, les Jeunes gens, les enfants) ou des objets Inanimés : car le verbe occidit est pris ici dans un sens large. — Replevit... humiliatum... (vers. 6). C- à - d. que Sion a été remplie de gens profondément humiliés. Variante dans l'hébreu : Et il a multiplié dans Sion les plaintes et les gémis- ■ements (ta'aniyyah va'aniyyah, paronomase expressive; cf. Is. xxxv, 10, dans l'hébreu). — Dissipavit... (vem. 6). Dieu n'a pas même épar-
COMMENT. ■ — \'
gné son sanctuaire, le temple, qui est désigné
Boi cbaldéen lançant de3 flèches. (Musée britannique.}
ici par le nom fl^ré de tentorium, en souvenir
Thren. n, 6-10.
VAD
6. Et dissipavit quasi hortum tentorium suum, demolitus est tabernaculum Buum. Oblivioiii tradidit Dorninus in Sion festivitatem et sabbatum ; et in opprobrium, et in indignationern furoris Bui, regem et sacerdotem.
ZAIN
7. Repulit Dominus altare suum, maledixit sanctificationi suse ; tradidit in manu inimici muros turrium ejus ; vocem dederunt in domo Domini sicut in die fiolemni.
HETH
8. Cogitavit Dominus dissipare raurum filise Sion; tetendit funiculum suum, et non avertit manum suam a perditione; luxitque antemurale, et murus pari ter dissipatus est.
TETH
9. Defixae sunt in terra portse ejus, perdidit et contrivit vectes ejus ; regem ejus et principes ejus in gentibus; non est lex, et prophetse ejus non invenerunt visionem a Domino.
JOD
10. Sederunt in terra , conticuerunt eenes filise Sion ; consperserunt cinere capita sua, accincti sunt ciliciis ; abjecerunt in terram capita sua virgines Jérusalem.
VAU
6. Il a dévasté sa tente comme ui jardin, il a détruit son tabernacle. L< Seigneur a livré à l'oubli dans Sion les fêtes et le sabbat ; il a livré à l'opprobri et à l'indignation de sa fureur le roi e le prêtre.
ZAÏN
7. Le Seigneur a rejeté son autel, i a maudit son sanctuaire; il a livré aux mains de l'ennemi les murs de ses tours; ils ont poussé des cris dans la maison du Seigneur, comme dans une fête solennelle.
HETH
8. Le Seigneur a résolu de détruire la muraille de la fille de Sion ; il a tendu son cordeau, et il n'a pas retiré sa main que tout ne fût ruiné ; l'avant-mur a été en deuil, et le mur aussi a été détruit.
TETH
9. Ses portes sont enfoncées en terre^ il en a ruiné et brisé les ban'es ; son n et ses princes sont parmi les nations ; n'y a plus de loi , et ses prophètes n'onÉ* reçu aucune vision du Seigneur.
lOD
10. Les vieillards de la fille de Sion se sont assis à ten-e, et ont gardé le silence; ils ont couvert leur tête de cendre,^ ils se sont revêtus de cilices ; les viergi de Jérusalem tiennent leur tête pench vers la terre.
de l'ancien tabernacle. — Quasi hortum : comme nn jardin qui a cessé de plaire à son propriétaire, et que celui-ci bouleverse de fond en comble. — Tabernaculum suum,. Hébr. : ses fêtes. Les solennités religieuses et le sabbat luimême ont disparu avec le temple. — Et in opprohrium... Hébr. : Et il a rejeté, dans l'Indignité de sa colère, le roi et le prêtre. Les personnages les plus sacrés de la théocratie n'ont pas été à l'abri des divines vengeances; l'Institution entière a donc sombré. — Repulit... altare (vers. 7). Hébr. : Il a dédaigné son autel. Continuation de la même pensée : les objets qui étalent auparavant les plus chers à Jéhovah lui sont devenus oillenx, et il les a détruits sans pitié. — Maledlxii sanctificationi... Hébr. : Il a abhorré son sanctuaire. — Muros turrium... Hébr.: les murs de ses palais. Il est probable que ce mot désigne les édifices secondaires du temple, construits tout autour de lui. Cf. III Reg. vi, 5 et Bs. ; Jer. xxxv, 4, etc. (.Atl. archéoh, pi. xcix, flg. 1,2). — Vocem dederunt... Les cris sauvages de l'ennemi ont retenti dans le Heu saint, à la place des hourras Joyeux des Juifs en l'honneur de Jéhovah isicut in die. .). Cf. II Par. v, 13; yn, 3, etc. — Cogitavit... dissipare... (vers. 8). Destrac- Uon de toute la ville. Après avoir conçu gon
projet terrible. Dieu l'exécute avec soin : tête dit funiculum... ; mais tandis qu'on se sert hab tuellement du cordeau pour bâtir, Dieu l'emplo pour démolir et pour niveler les ruines. Cf. XXXIV, 11; Am. vh, 7. — AntemuraU et mH rns. Souvent les places fortes étaient entouré d'une double muraille. "Voyez l'Atl. archéc^ pi. xcii, flg. 1, 8.
9- 12. Les tristes eflets de ce Jugement. Defixse... Les portes sont enfoncées en terre , | à demi ensevelies sous des monceaux de combres. — Vectes ejus : les énormes barres qfl consolidaient et fermaient les poites des villes anciennes. — Regem... in gentibv^s. Le roi et leB princes ont été déportés sur la terre étrangère. Cf. Jer. LU, 11 et ps. — Non est lex. La loi même avait cessé d'exister sur plusieurs points de la plus haute importance; par exemple, pour ce qui concernait les sacrifices. — Prophetse... non invenerunt... Cf. Ps. lxxiii, 9. Autre trait non moins significatif, et non moins douloureux pour un peuple dont les prophètes avaient été constamment la gloire et la lumière. — Sederunt... senes (vers. 10). Les anciens, qui jouaient un rôle considérable dans l'administration du peuple juif, sont humiliés comme Sion elle-même (Cf. I, 1), et ils se taisent, ne trouvant aiicuu
TUREN. IT, 11-15.
CAI'll
11. Mes yeux se sont consumés dans les larmes, mes entrailles se sont émues ; mon foie s'est répandu sur la terre, h cause de la ruine de la fille de mon peuple, lorsque le petit enfant et le nourrisson tombaient en défaillance dans les places de la ville.
LAMED
12. Ils disaient à leurs mères : Où est le blé et le vin? lorsqu'ils tombaient comme des blessés dans les places de la ville, et qu'ils rendaient leurs âmes sur le sein de leur mère.
MEM
13. A qui te comparerai -je, et à qui t'assimilerai - je , fille de Jérusalem? A qui t'égalerai -je, et comment te consolerai-je, vierge fille de Sion? Ta ruine est grande comme la mer ; qui pourra te guérir?
14. Tes prophètes ont vu pour toi des visions fausses et insensées; ils ne te découvraient pas ton iniquité pour t'exciter à la pénitence, mais ils ont vu pour toi des rêveries mensongères et des fuites.
SAMECH
15. Tous ceux qui passaient par le chemin ont battu des mains sur toi ; ils ont sifflé et branlé la tête sur la fille de Jérusalem : Est-ce là, disaient-ils, cette
11. Defecerunt prse lacrymis oculi mei, conturbata sunt viscera mea; eiîusum est in terra jecui meum super contritione filiœ populi mei , cum deficeret parvulus et lactens in plateis oppidi.
LAMED
12. Matribus suis dixerunt : Ubi est triticum et vinum? cum deficerent quasi vulnerati in plateis civitatis, cum exhalarent animas suas in sinu matrum eua-
13. Oui comparabo te, vel cui assimilabo te, filia Jérusalem? Cui exsequabo te, et consolabor te, virgo, filia Sion? Magna est enim velut mare contritio tua ; quis medebitur tui?
NUN
14. Prophetse tui viderunt tibi falsa et stulta; nec aperiebant iniquitatem tuam, ut te ad pœnitentiam provocarent ; viderunt autem tibi assumptiones falsas, et ejectiones.
SAMECH
15. Plauserunt super te manibus omnes transeuntes per viam; sibilaverunt, et moverunt caput suum super filiam Jérusalem : Hseccine est urbs , dicentes.
conseil à donner pour diminuer une misère si grande. — Covsperserunt cinere... Signe de profonde douleur. Cf. II Reg. xiii, 19; Neh. ix, 1, etc. {AU. archéol., pi. xxvi, flg. 8 ; pi. xxvni, flg. 7). — Ciliciia : le vêtement grossier du deuil. Cf. Gen. XXXVII, 34; Joël, 11, 8, 13, etc. — Abjecerunt... capita... virgines : au lieu de la relever fièrement, noblement, gracieusement, comme le font en général les Orientales. — Defecerunt... oculi... (vers. 11). Le poète ne peut contenir lu Tlve émotion que lui inspire la destinée si poignante de son peuple. Ses yeux se consument en pleurs, ses entrailles « bouillonnent » (voyez i, 20, et la note). — Effusum... kcur... Le foie aussi était regardé comme l'organe des émotions de l'âme. — Cum, deficeret parvulus... On dut avoir souvent sous les yeux cet affreux spectacle dans les rues de Jérusalem, vers la fin du siège, lorsque la famine opérait ses cruels ravages. — MatribuB... dixerunt... L'un des traits les plus pathétiques des Thrènes. Les mots triticum et vinum désignent d'une manière générale toute sorte d'aliments.
2° Le poète s'adresse à la malheureuse otté, essayant de la consoler. II, 13-19.
13-19. Il se .demande d'abord quelle parole de consolation pourra bien être à la hauteur d'une
pareille calamité : Cui comparabo..J II ne trouve rien de comparable dans toute l'histoire du passé.
— Magna... velut mare. Magnifique comparaison pour figurer une douleur immense, sans remède du côté de la terre (quia m.edebitur...T).
— Prophétie tui... (vers. 14) : les faux prophètes, contre lesquels Jérémie n'avait pas cessé un seul Instant de lutter avant la catastrophe. Cf. Jer. Il, 8; V, 31; vi, 13; viil, 10; xiv, 14; xxill, 16, etc. — Nec aperiebant... C.-à-d., ils n'ont pas révélé ton iniquité, comme dit l'hébreu. Ils poussaient, au contraire, les Juifs à pécher. Cf. Jer. XXIII, 14, 17-18. — Ut te ad pœnitentiam... Hébr. : pour détourner de toi la captivité. S'ils avaient élevé la voix contre les crimes de Juda, peut-êti'e se serait -on converti, et Dieu aurait écarté les fléaux. — Assumptiones... et ejectiones. D'après l'hébreu : des oracles de mensonge et des bannissements; c.-à-d. de fausses prédictions, qui devaient avoir pour conséquence l'exil de la nation. Cf. Jer. xxiii, 30-33; xxvu, 10, 16.— Plauserunt... manibus. Les ennemis de Sion ajoutent à sa douleur par cette cruelle manifestation de leur joie. Cf. Jer. xxv, 9, 18; xxix, 18, etc. — Sibilaverunt, moverunt... Marques d'un profond dédain. Cf. Ps. xxi, 8; Jer. l, 13, etc.
— Eœccine... Leur langage n'est pas moins raor-
Thben. II, 16-20.
peilecti decorîs, gaudiuni uni vers» tenaî?
16. Aperuerunt super te os euum omnes inimici tui; sibilaverunt , et fremuerunt dentibus, et dixerunt : Devorabimus; en ista est dies quam expectabamus; invenimus, vidimus.
AIN
Fecit Dominas quse cogitavit
coujplevit sermonem suum, quem praeceperat a diebus antiquis; destruxit, et non pepercit, et Isetificavit super te inimicum, et exalta vit cornu hostium tuorum.
SADE
18. Clama^nt cor eorum ad Dominum Buper muros filise Sion : Deduc quasi torrentem lacrymas per diem et noctem, non des requiem tibi, neque taceat pupilla oculi tui.
COPH
19. Consurge, lauda in nocte in principio vigiliarum; eiïunde sicut aquam cor tuum ante conspectum Domini ; leva ad eum manus tuas pro anima parvulorura tuorum, qui defecerunt in famé in capite omnium compitorum.
20. Vide, Domine, et considéra quem vindemiaverisita. Ergone comedent mulieres fructum suum, parvulos ad men-
vilie d'une beauté parfaite, la joie de toute la terre?
PUÉ
16. Tous tes ennemis ont ouvert la bouche sur toi ; ils ont sifi3é et grincé des dents, et ils ont dit : Noua la dévorerons; voici le jour que nous attendions; nous l'avons trouvé, nous l'avons vu.
AIN
17. Le Seigneur a fait ce qu'il avait résolu ; il a accompli la parole qu'il avait arrêtée depuis les jours anciens ; il a détruit et il n'a pas épargné; il a réjoui l'ennemi à ton sujet, et il a relevé la force de tes adversaires.
TSADR
18. Leur cœur a crié au Seigneur à cause des murs de la ville de Sion :
Fais couler les larmes comme un torrent le jour et la nuit ; ne te donne pas de relâche, et que la prunelle de ton œil ne se repose pas.
COPH
19. Lève -toi, loue Dieu pendant la nuit, au commencement des veilles j répands ton cœur comme de l'eau de vant le Seigneur; élève vers lui te mains pour l'âme de tes petits enfants] qui sont morts de faim à l'angle dij toutes les mes.
EES
Voyez, Seigneur, et considère
quel est celui que vous avez ravagé ains^ Les mères devaient -elles donc mant
tiflant que leurs gestes.— Urbs perfecti decoris. Comp. le Ps. xLix, 2, où cette même louange est adressée à Jérusalem. — Gaudium... terrœ. Écho du Ps. XLvn, 3. — Aperuerunt..., fremueruiit... Autres gestes de joie maligne et de rage haineuse. Cf. Job, xvi, 10; Ps. xxxiv, 16; xxxvi, 12, etc. — Devorahimus. L'hébreu emploie le prétérit : Nous avons dévoré. Les vainqueurs 66 glorifient d'avoir anéanti toute la splendeur de Jérusalem. — Invenimus, vidimus. Admirable rapidité dans la description. Les Chaldéens ont maintenant réalisé leurs plus Intimes désirs, car ils contemplent de leurs yeux la ruine de Bion. — Fecit Dominus... (vers. 17). Au-dessus des Chaldéens, le poète montre Jéhovah, le véritable auteur de la ruine. — Scrmovem suum : les menaces lancées depuis longtemps par l'iutemiédiaire des prophètes. — Exaltavit cornu. Voyez la note du vers. Z.— Cor eorum. ..{\en. 18): le cœur de ceux d'entre les Juifs qui avaient Burvécu aux horreurs de la guerre. — Super jnuros... Variante dans l'hébreu: O mur de la fllle de Sion, répands les larmes comme un torrent. Déjà, au vers. 8, on nous a montré, par une personnification hardie, les remparts ver-
sant des pleurs. — Pupilla oeuli. Hébr.: la fiU de ton œil. Gracieuse expression poétique. Deut. XXXII, 10 ; Ps. xvi, 8. — Lauda (vers. 193 Hébr. : Pousse des cris (de douleur). — In prin cipio vigiliarum. Chez les anciens Juifs, la nt qui se composait de douze heures (de six heur du soir à six heures du matin), était divisée quatre « veilles », de quatre heures chacnncl Cf. Ex. XIV, 24; Ps. LXii, 7. L'expression « commencement des veilles » désigne donc en : lité la nuit entière. — Pro anima parvalorun non pas en vue de les sauver, puisqu'ils sod déjà morts de faim (de/ecerunt...), mais po^ pleurer leur affreux trépas.
3» Prière et plainte de Sion. II, 20-22 20-22. La ville affligée se conforme à l'inv tation que vient de lui adresser Jérémie (vers. 111 et elle expose à Dieu son humble requête. Considéra Qwem... Trait plein d'éloquence : c'ét son propre peuple que le Seigneur avait ain^ traité. Sur l'expression vlndemiaveria , voyez la note de i, 22. D'après l'hébreu : celui à qui tu as fait cela. — Ergone œmedent.,.. Sion décrit h Dieu quelques-imes des calamités qui ont fondu sur elle, en commençant par la plus horrible. Ls
Thren. II, 21 — III, 1.
leur fruit, île petits enfants qui ne sont pas plus grands que la main? Est-il possible que le prêtre et le prophète soient tués dans le sanctuaire du Seigneur?
SIN
21. L'enfant et le vieillard ont été étendus à terre dans les rues ; mes vierges et mes jeunes gens sont tombés sous le glaive; vous les avez tués au jour de votre fureur ; vous avez frappé , vous n'avez pas eu de pitié.
THAU
22. Vous avez appelé comme à un jour de fête ceux qui devaient m.'effi-ayer de toutes parts ; il n'y a eu personne, au jour de la fureur du Seigneur, qui échappât et qui fût épargné ; ceux que j'ai nourris et élevés, mon ennemi les a consumés.
suram palmœ? Si occiditur in sanctuario Domini sacerdos et propheta?
21. Jacuerunt in terra foris puer et senex ; virgines mese et juvenes mei ceciderunt in gladio; iuterfecisti in die furoris tui; percussisti, nec misertus es.
THAU
22. Vocasti quasi ad diem solemnem, qui terrèrent me de circuitu, et non fuit in die furoris Domini qui efïugeret, et relinqueretur ; quos educavi et enutrivi, inimicus meus consumpsit eos
CHAPITRE III
ALEPH 1. Je suis l'homme qui vois ma misère sous la verge de son indignation.
ALEPH
1. Ego vir videns paupertatera meam in virga indignationis ejus.
tour interiogatit ajoute beaucoup de force à l'idée : Devions -nous donc être réduits à un tel excès de misère, que des usères. ..? Jérémie, XIX, 9, avait prédit cette atrocité, qui d'ailleurs
Enfant caressé. par son père. ( Peinture égyptienne.)
avait été annoncée par Moïse lui-même , comme un des châtiments de l'apostasie d'Israël. Cf. Lev. XXVI , 29 , et Deut. xxvui , 53 , 66. — Parvulos ad mensuram... C.-à-d. de tout petits enfants, qui ne sont hauts que d'un palme (la largeur de la main). Mais l'hébreu a un autre sens : Les enfants de caresses (objets des soins çmpreisés et des tendresses de leurs mères ). —
Si occiditur... Hébraïsme : Est-ce que le prêtre et le prophète seront égorgés...? — In sanctuario. Circonstance qui rend le crime plus horrible. — Jacuerunt... (vers. 21). Du sanctuaire, le narrateur revient aux ruines affreuses que l'on contemplait partout dans la cité. — Quasi ad diem... (vers. 22). Voyez i, 16, et la note. — Terrèrent... de circuitu. Hébr. : ( Tu as convoqué...) mes terreurs de toutes parts. Expression fréquemment employée par Jérémie. Cf. Jer. VI, 25; xx, 3, 10; xLVi, 5, etc. — Quos educavi. Hébr. : que j'ai caressés. Voyez la note du vers. 20.
Sbction III. — Troisième élégie : Plaintij:
AMÈHB, SENTIMENTS D'KSPÉRANCB KT DK SOU- MISSION, CONFIANCB ET rUlÈRE. III, 1-66.
Sur la structure extérieure et le caractère spécial de ce chapitre, voyez l'Introd., p. 743 et 744. Il contient une admirable étude psychologique, une parfaite analyse d'âme. « En sentences brisées, saccadées, comme interrompues par les sanglots, le poète (ou un Juif qui représente toute la nation ) nous dit ses misères , ses fluctuations entre l'espérance et le désespoir, ses cris et ses prières. » Après une plainte extrêmement douloureuse, vers. 1-18, il se console en pensant à la bonté de Dieu, à sa Justice, au bien qu'il pourra lui-même tirer de ses épreuves (vers. 19 et ss.) ; si la plainte reparaît ensuite, elle est pins soumise, et accompagnée de la prière.
10 Plainte très amère. III, 1-18.
Ohap. IU. — 1-18. On a souvent admiré la diversité et la fraîcheur des images par les-
Thren. m, 2-12.
ALEPH
Ursus insidians factus est milii, leo in absconditis
DALETH
11. Semitas meas subvertit, et confregit me ; posait me desolatàm.
DALETH
12. Tetendit arcum suum, et posuit me quasi signum ad sagittam.
ALEPH
2. Il m'a conduit, et il m'a mené dana les ténèbres, et non dans la lumière.
ALEPH
3. Il n'a fait que tourner et retourner sa main contre moi tout le jour.
BETH
4. Il a fait vieillir ma peau et ma chair ; il a brisé mes os.
BETH
5. n a bâti autour de moi, et il m'a environné de fiel et de peine.
BETH
6. Il m'a placé dans des lieux ténébreux, comme ceux qui sont morts à jamais.
GHIMEL
7. Il a bâti tout autour de moi pour m'empêcher de sortir ; il a appesanti mes fere.
GHIMEL
8. Même si je crie vers lui, et si je lo prie, il rejette ma prière.
GHIMEL
9. Il a fermé mon chemin avec des pierres de taille, il a renversé mes sentiers.
DALETH
10. Il a été pour moi comme un ours en embuscade, comme un lion dans un lieu caché.
DALETH
11. Il a renversé mes sentiers, et il m'a brisé; il m'a mis dans la désolation.
DALETH
12. Il a tendu son arc, et il a fait de moi comme un but pour ses flèches.
qneUeg Jérémie décrit en cet endroit les maux de sa nation. — Ego vir videns... C.-à-d. : pereoune n'a vu plxiB que moi. Si le poète raconte ici ce qu'il avait personnellement souffert, 11 est certain qu' « aucun autre n'avait porté aussi douloureu- Eeroent et aussi S>lèlenient que lui le poids du péché et du malheur national i». Au lieu de pmipertalem meam , l'hébreu a : mon affliction. — In virga inôLignationis (le pronom ejus se rapporte à Jéhovah;. Métaphore très signiûcative : dans sa colère, Dieu s'arme d'une verge , dont il frappe ceux qui l'ont offensé. Cf. Job, ix, 34, et XXI, 9 ; Is. X, 6 ; Joël, n, 2, etc. — In tenebras (vers. 2). Les ténèbres de l'adversité, comme plus haut (u, 1). — Vertu et convertit (vers. 3). Il tourne et retourne sa main pour frapper constamment. — Vetustam fecit... (vers. 4). Effets produits par ces coups réitérés : le corps entier a dépéri, les os ont été brisés. — ^diflcavit in gyro... (vers. 5). Dieu l'a entouré d'un mur liif ranchlssable. — Felle et labore, Hébr. : de poison (.rô'é; voyez la note de Jer, viii, 14) et de dou-
leur. — In tenebroiiis... (vers. 8) : dans un cachot ténébreux. Comp. Ps. cxlii, vers. 3''; passage identique à celui-ci. — Quasi m,orluog... Le séjour des morts passait pour être prodigieusement sombre. — Circumsedificavit... (vers. 7). Hébr. : Il a établi une haie autour de moi. — Compedem, meum.. Hébr. : ma chaîne. Le pauvre prisonnier est chargé de fers pesants, dans son affreux cachot. — Exclusit orationem... (vers. 8): refusant de l'écouter, à plus forte raison de l'exaucer. — Concluait... ( vers. 9 ). Image analogue à celles des vers. 6» et 7\ Lapidibus quadris : d'énormes pierres de taille, servant de barricade. — Semitas... subvertit (hébr.: il a détourné). Pas d'issue, par conséquent, puisque les chemina mêmes sont obstrués ou détruits, et c'est dans cette situation que Dieu va attaquer de toutes manières la malheureuse victime. — Ursua insidians..., leo... (vers. 10). Images hardies. Cf. Ps. VII, 3; X, 9; Jer. iv. 7. et v, 6 ; Os. xiii, 7 ; Atn. V, 18, etc. — Conjregit me (vers. U): comme une bête fauve brise sa proie. — Tettndit arcum....
Thren. IIT, 13-20.
ni
Memoria meraor ero , et tabescet in me anima mea
(vers. 12). Cf. ii, 4. Le détaU qui suit est nouveau : quasi signum... — In renibus... (vers. 1.3): l'une des parties les plus délicates et les plus sensibles du corps. L'expression Jllias pharetrse est très poétique pour désigner les flèches. Cf. Job, xli, 20, etc. — Factus... in derisum ... ( vers. 14.) L'ârae n'a pas été moins atteinte que le corps. Au lieu de 'ammi ( Vulg. : populo meo}, divers manuscrits hébreux ont 'ammim , « populi,» ce qui donne un sens plus clair. Le syriaque a adopté cette leçon. — Replevit me...
( vers. 15 ). Hébr. : Il m'a rassasié. — Absinthio. Sur cette plante, voyez la note de Jer. ix, 15. — Fregit ad numemm... (vers. 16).
Hébr. : Il a brisé mes dents avec un caillou. — Cibavit... cinere. D'après plusieurs interprètes, le verbe hébreu signifierait : il m'a couvert.
Les LXX ont traduit comme la Vulgate. — Repuisa a pace . . .
(vers. 17). Plus de bonheur pour lui; il ne sait plus ce que c'est que d'être heureux {oblitus... bonoi^um). — Et dixi: Periit... spes... Voilà bien le plus haut degré du malheur; c'est presque une pensée de désespoir.
2» Sentiments d'humble soumission et d'espérance. III, 19-39.
19-39. La plainte désespérée que vient de proférer le patient « le ramène à son Dieu. Jusqu'ici 11 n'avait parlé de .Téhovah qu'en termes indirects, car l'amertumo de son cœur l'empêchait
de le nommer. Mais ce nom n'est pas plus tôt sorti de ses lèvres (vers. IS*), qu'en dépit de ses assertions précédentes le Seigneur redevient l'appui de sa fol, et qu'il se retourne vers lui pour l'im-
Archera s'eierçant à tirer de l'arc. ( Vaee peint du musée de Naples.)
plorer ». Dans ces lignes, une douce mélancolie d'abord, puis la virilité de la fol, fait place au découragement. — Recordare paupertatis. Hébr.: Souviens -toi de mon afliiction. Comp. le vers. 1. — Et transgressionis... Hébr. : de ma persécution ; ou peut - être : de mon bannissement ( cf. I, 7 et la note). — Absinthii et fellis. Hébr.: de l'absinthe et du poison. Voyez les notes des vers. 5 et 15. — Memoria memor... (vers. 20). An souvenir de ses nombreuses et affreuses souffrances, il sent son âme tout abattue au dedans de lui.
Thben. III, 21-30.
ZATN
Dabit percutienti se maxillam , saturabitur opprobriis
ZAm
21. Je repasserai ces choses dans mon cœur, c'est pourquoi j'espérerai.
HETH
22. C'est grâce aux miséricordes du Seigneur que nous n'avons pas été perdus entièrement, parce que ses compassions ne sont pas épuisées.
HETH
23. Elles se renouvellent chaque matin ; votre fidéKté est grande.
HETH
24. Le Seigneur est mon partage, a dit mon âme; c'est pour cela que je l'attendrai.
TETH
25. Le Seigneur est bon pour ceux qui espèrent en lui, pour l'âme qui le cherche.
TETH
Il est bon à l'homme de porter le joug dès sa jeunesse
lOD
28. Il s'asseyera solitaire, et il se taira, parce que Dieu a mis ce joug sur lui.
lOD
29. Il mettra sa bouche dans la poussière, pour voir s'il y a quelque espérance.
lOD
30. Il tendra la joue à celui qui le frappera, il se rassasiera d'opprobres.
comme dit l'hébreu,— Haec recolens... (vers. 21). De ses réflexions profondes sur ses maoz et leurs causes, la lumière jaflUt peu à peu dans son esprit, et l'espérance renaît en lui (ideo sperabo); 11 sent, en effet, que la calamité doit avoir atteint sa limite la plus extrême, et que le soulagement viendra. — Misericordiae Domini... (vers. 22). Voici qu'il se met à motiver et à exciter doucement cette espérance. Il reconnaît, au nom do tous ses concitoyens ( non sumus. .. ; le pluriel remplace tout à coup le singulier), que Dieu était en droit de punir avec une sévérité plus grande encore. — Novi diluculo (vers. 23). Chaque matin, les bontés du Seigneur à son égard se renouvellent, comme le jour lui-même, s'échappant d'une source Inépuisable. Au lieu de novi, U faudrait i novne s au féminin, puisque cet adjectif se rapporte à « miserationes » (vers. 22). — itiUta... fldes tua. S'adressant directement & Dieu, celui qui décrit si bien l'état de son âme reconnaît que, malgré tout, Jéhovah a été admirablement fidèle à ses promesses. — Pars mea Dominus (vers. 24). Pensée semblable à celle du Ps. XV, 6 ; elle est tout à fait réconfortante dans l'adversité: propltrta aepectabo... Le Dieu qui
est mon partage ne saurait m'abandonner. — Bonus Dominus... (vers. 26). Avantage de la confiance en lui; puis (vers. 26) conséquence pratique à tirer de la divine bonté : si le Seigneur est bon, U convient que l'homme se résigne sans murmurer ( eum silentio ) à tout ce qu'envole sa main paternelle. — Bonum est viro^. (vers. 87). La pensée fait un pas en avant, et Jérémle affirme formellement qu'il est vraiment utile de souffrir (jugum est un symbole du malheur). — Ah adolescentia... Ce n'est pas sans raison que le poète fait une mention spéciale de cet âge critique, où les passions prennent aisément le dessus, si la souffrance ne vient pas les dompter. — Sedebit solitarijis... (vers. 28). Beau portrait de la résignation humble et patiente. — Quia levavit.,. C'est Dieu lui-même qui Impose l'épreuve ( Il faudrait « super eum » au lien de super se); on doit donc l'accepter en silence, bien plus, avec une entière résignation, prosterné Jusqu'à terre et adorant ses desseins mystérieux (ponet in pulvere..., vers. 29). — Dabit percutienti... (vers. 30). C'est ici la perfection dan» la soumission : tendre la Joue à Dieu lorsqu'il veut frapper. Comp. le passage analogue, Matth.
Thren. ITT, 31-40.
OAPH
Fouler sous ses piûds tous les captifs de la terre
LAMED
35. refuser la justice à un homme sous les regards du Très-Haut ;
LAMED
36. faire tort à un homme dans sa cause : le Seigneur ignore tout cela.
MEM
37. Quel est celui qui a dit qu'une chose aurait lieu, sans que le Seigneur l'ait commandé?
MEM
38. Est - ce que les maux et les biens ne sortent pas de la bouche du Très- Haut?
MEM
39. Pourquoi l'homme vivant murmure-t-il, l'homme qui souffre pour ses péchés?
Quid murmuravit homo vivens, vir pro peccatis suis
40. Scruteraur vias nostras, et quaeramus, et revertamur ad Dominum,
V, 39; mais l'application n'est pas la même. — SaiuraHtur opprohriis : savourant, en quelque sorte , l'amertume de ia peine. — Quia non repellet... (vers. 31). Motif de cette résignation liumble et courageuse : le châtiment n'est que temporaire et transitoire; après l'hiver, le printemps reviendra; le Dieu plein de bonté ne saurait toujours punir (si abjecit, et miserebitur..., vers. 32). — Non... ex corde suo (vers. 33). Pensée d'une exquise délicatesse. Ce n'est point par plaisir, mais plutôt avec peine et malgré son cœur, que Dieu châtie les hommes (au Ueu de humiliavit, l'hébreu dit : « afflige i"). — Les vers. 34-38 signalent trois sortes d'injustices violentes que Dieu paraît tolérer quelquefois sur la terre, et que l'on doit supporter patiemment, en attendant la délivrance. On admet généralement aujourd'hui que les trois propositions ut contereret..., ut declinaret... , ut perverteret..., ne dépendent pas du vers. 33, mais des mots Dominus ignoravit (vers. 36»"). Il est mieux de donner à la phrase entière un tour Interrogatif, et de la traduire ainsi : Quand on foule atix pieds... , quand on détourne... , quand on fait tort..,, le Seigneur peut-il l'Ignorer? Dieu connaît doue les souffrances des hommes, et il les fait
cesser au moment voulu. — Première injustice, vers. 34 : traiter cruellement les prisonniers de guerre; spectacle que l'on avait eu fréquemment sous les yeux pendant la récente invasion des Chaldéens. Seconde injustice, vers. 36 : faire prononcer par les Juges des sentences iniques. Troisième injustice, vers. 36 : priver un citoyen de ses droits légaux. — Dominus ignoravit. Hébr.: Le Seigneur ne le voit pas; c- à -d. comment ne le verrait - 11 pas ? Selon d'autres , sans interrogation : Le Seigneur ne l'approuve pas. Cela revient au même. — Quis est iste... (vers. 37). Qui oserait prétendre qu'une chose puisse arriver sans l'ordre formel de Dieu, puisque « tous les événements sont entre ses mains »1 — Ex ore Altissimi... (vers. 38). Plus nettement dans l'hébreu : N'est-ce pas de la bouche (de la volonté) du Très -Haut que sortent les maux et les biens? — Conséquence naturelle de toutes ces réflexions : quid murmuravit. . . T De quel droit l'homme murmurerait-il, puisqu'il est puni pour ses péchés (vers. 39)?
3° Humble confession, puis réitération de la plainte douloureuse. III, 40-54.
40-47. La confession. — Scnitemur... (le pluriel, comme au vers. 22). Puisque c'est leur co|i-
Thren. III, 41-51.
donec respiceret et videret Dominas de cselis
AIN
51. Oculus meus depraedatus est aniraam meam, in cunctis filiabus urbis mese.
41. Elevons nos cœurs avec noB mains vers le Seigneur, dans le ciel.
NUN
42. Nous avons agi injustement, nous avons excité votre colère ; c'est pourquoi vous êtes inexorable.
SAMECH
43. Vous vous êtes caché dans votre fureur, et vous nous avez frappés; vous avez tué sans épargner.
SAMECH
44. Vous avez mis un nuage devant vous , afin que la prière ne passe point.
SAMECH
45. Vous m'avez placé au milieu des peuples comme une plante arrachée et de rebut.
PHÉ
Tous nos ennemis ont ouvert la bouche contre nous
PHÉ
47. La prophétie est devenue pour nous un effroi , un filet, et une ruine.
PHÉ
48. Mon œil a répandu des ruisseaux de larmes, à cause de la ruine de la fille de mon peuple.
AÏN
49. Mon œil s'est affligé et ne s'est pas tu, parce qu'il n'y avait point de repos ,
AÏN
50. jusqu'à ce que le Seigneur jetât les yeux et regardât du ciel.
AÏN
51. Mon œil a ravagé mon âme, à cause de toutes les filles de ma ville.
duite coupable qui leur a valu tous leurs maux, qu'ils examinent sérieusement ce qui a besoin d'être amendé et amélioré en eux. — Levemus corda... (vers. 41). Ne pas se contenter du geste extérieur de la supplication (cum manibus), mais prier surtout avec le cœur et avec l'esprit. — Ad iracundiam provocavimus (vers. 42). Hébr. : Nous avons été rebelles. — Idcirco tu (pronom très accentué, comme nos à l'hémistiche précédent) inexorahilie... Hébr. : Cest pourquoi tu n'as point pardonné. — Operuisti (vers. 43). Hébr. : Tu t'es couvert ; c- à • d., tu t'es caché. — O2)po8ui8ti 7iubem... (vers. 44). Métaphore très expressive : Dieu, ne voulant pas exaucer les prières des Juifs, a mis comme un écran entre eux et lui, pour ne pas les entendre. — Eradicationem et abjectionem,... (vers. 45). Hébr. : des raclures et un objet de mépris. — Aperuerunt... os (vers. 46). Geste de dédain et de haine, déjà mentionné plus haut (ii, 16). — Formido et
laqueus... ( vers. 47 ). L'hébreu coupe autrement la phrase, de manière à la rendre plus claire : Nous avons eu en partage la terreur et la fosse, le ravage (au Heu de vatici7tatio) et la ruine. D'après la Vulgate : La prophétie est devenue notre frayeur, notre fllet et notre ruine; c.-à-d. que les divins oracles ne cessaient de leur annoncer toute sorte de malheurs.
48-54. Le poète recommence sa plainte. — Divisiones aquarum. Hébr.: des torrents d'eaux. — OcuVus... ajgilclus... (vers. 49). Hébr. : Mon œil s'écoule sans relâche (Vulg. : eo quod non... requies). — Donec respiceret... (vers. 50). On le voit, la plainte est moins amère, et le patient se résigne à attendre que Dieu le regarde et le soulage. — Oculus... deprsedatus est... (vers. 61). Hébr. : Mon œil afflige mon âme. Ses larmes n'ont pas calmé sa douleur; elles l'ont plutôt accrue. — In (au sujet de) cunctis flUabus... Les femmes avaient en particulièrement à souffrir,
Thren. TIT, 52-63.
TSADÉ
52. Ceux qui me haïssent sans sujet m'ont pris à la chasse comme un oiseau.
TSADÉ
53. Mon âme est tombée dans la fosse, et ils ont mis une pierre sur moi.
TSADÉ
54. Les eaux ont déborddé sur ma tête; j'ai dit : Je suis perdu.
COPH
65. J'ai invoqué votre nom, Seigneur, du plus profond de la fosse.
COPH
56. Vous avez entendu ma voix ; ne détournez pas votre oreille de mes gémissements et de mes cris.
COPH
57. Vous vous êtes approché au jour où je vous ai invoqué ; vous avez dit : Ne crains pas.
BES
58. Seigneur, vous avez jugé la cause de mon âme, vous qui êtes le rédempteur de ma vie.
RES
59. Vous avez vu. Seigneur, leur iniquité contre moi ; rendez -moi justice.
60. Vous avez vu toute leur fureur, tous leurs desseins contre moi.
SIN
61. Vous avez entendu leurs outrages, Seigneur, tous leurs desseins contre moi.
62. Les lèvres de ceux qui m'assaillent et leurs projets sont contre moi tout le jour.
SIN
Invocavi nomen tuum, Domine, de lacu novissimo
COPH
56. Vocem meam audisti; ne avertas aurem tuam a singultu meo et clamoribus.
COPH
57. Appropinquasti in die quando invocavi te; dixisti : Ne timeas.
58. Judicasti, Domine, causam aniraae mese, redemptor vitse mese.
RES
59. Vidisti, Domine, iniquitatem illorum adversum me ; judica judicium meum.
RES
60. Vidisti omnem furorera, universas cogitationes eorum adversum me.
SIN
61. Audisti opprobrium eorum, Domine, omnes cogitationes eorum adversum me.
SIN
62. Labia insurgentium mihi, et meditationes eorum adversum me tota die.
SIN
Sessionem eorum, et resurrectio
soit durant le siège, soit au momeut de la déportation. Cf. I, 4, 18; u, 20-21, etc.— Fenatione ceperunt... (vers. 52). Par plusieurs comparaisons énergiques (vers. 52-54) Jérémie met en relief les mallieurs de Sion. — Lapsa... in la£um.,. (vers. 53). Hébr. : Ils ont détruit ma vie dans la citerne. Comp. l'histoire de Joseph , Gen. xxxvn , 24 et ss. — Posuerunt lapidem. . . L'hébreu a une autre Image : lia ont jeté une pierre (nom collectif, pour : des pierres) sur moi. A moins donc qu'il ne s'agisse d'une grosse pierre destinée à fermer l'ouverture de la citcrhe. — Jnwn(ZawerMWÉag!<a?...(vers. 54). Unvrai déluge de calamités a fondu sur lui. Cf. Ps. xvii, 17; XLi, 8, etc. — Perii. Littéralement dans l'hébreu : Je suis retranché.
4« Prière et anathèmes. III, 55-66.
Supplication preesauie, pour obtenir I
une prompte délivrance. — Invocavi... audisti. Se souvenant d'avoir été autrefois exaucé par le Seigneur, le suppliant espère qu'il le sera de même cette fois. — De lacu novissimo. De la fosse profonde où il avait été plongé. Comp. le vers. 53. — Dixisti : Ne timeas (vers. 57). Trait touchant, et grand motif d'espérance. Cf. Jer. XXX, 10, et xlvi, 27-28, etc. — Judicasti... causam... (vers. 58). Sion était désormais purifiée par la souffrance, tandis que ses ennemis, contra lesquels elle va réclamer les divines vengeances, étaient injustes et cruels.
59-66. Anathèmes contre les ennemis de Sion. — Vidisti iniquitatem... Le Seigneur a été témoin de leurs injustices criantes. Aux vers. 60-63 le suppliant insiste sur cette pensée, en traçant un tableau émouvant de la conduite de ses adversaires. — Session' /)i ... et ressurrectionem.,.
Thren. III, 64 — IV, 4.
nem eorum vide; ego sam psalmus eorum.
Dabis eis scutuin cordis, laborem tuum
THAU
66. Persequeris in fnrore, et conteres eos sub cœlis , Domine.
quand ils sont debout ; je suis le sujet de leurs chansons.
THAU
64. Vous leur rendrez ce qu'ils méritent. Seigneur, selon les œuvres de leurs mains.
THAU
65. Vous leur mettrez un bouclier but le cœur, votre châtiment.
THAU
66. Vous les poursuivrez avec fureur, et vous les exterminerez de dessous les cieux. Seigneur.
CHAPITRE IV
ALEPH
1. Quomodo obscuratum est aurum, routatus est col or optimus? dispersi sunt lapides sanctuarii in capite omnium platearum?
BETH
2. Filii Sion inclyti, et amicti auro primo, quomodo reputati sunt in vasa testea, opus manuum figuli?
QHIMEL
3. Sed et lamise nudaverunt mammam, lactaverunt catulos suos; filia populi mei crudelis quasi struthio in deserto.
DALETH
4. Adhsesit lingua lactentis ad palatum ejus in siti ; parvuJi petierunt panem, et non erat qui frangeret eis.
ALEPH
1. Comment l'or s'est-il obscurci? commentsdt. belle couleur a-t-elle été changée ? comment les pierres du sanctuaire ontelles été dispersées aux coins de toutes les rues?
BETH
2. Comment les nobles fils de Sion, couverts de l'or le plus pur, ont-ils été regardés comme des vases de terre, ouvrage des mains du potier?
GHIMEL
3. Les lamies elles-mêmes ont découvert leur mamelle, et allaité leurs petits; la fille de mon peuple est cruelle comme l'autruche du désert.
DALETH
4. La langue du nourrisson s'est attachée à son palais dans sa soif; les petits enfants ont demandé du pain, et il n'y avait personne pour leur en donner.
(vers. 63). C.-à-d., l'ensemble de leurs actes. Sur cette locution, voyez Deut. vi, 6, et xi, 19; Ps. cxxxvni, 2 ; Is. xxxvn, 28, etc. — Psalmtis eorum : le sujet de leurs chansons moqueuses. Comp. le vers. 14. — Reddes eis... (vers. 64). Après avoir décrit les machinations criminelles de ses ennemis, 11 conjure le Seigneur de les châtier. (3omp. Jer. xvm, 23, et le commentaire. — Scutum cordis (vers. 66). A la lettre dans l'hébreu : la couverture (c.-à-d. l'aveuglement, l'endurcissement) du cœur. — Lahorem tuum. Hébr.: (Que) ta malédiction (soit) sur euxl — Conteres... sub caelis... (vers. 66). Hébr.: Tu les extermineras de dessous les cieux de Jéhovah.
Section IV. — Quatrième élégik : Ce sont lbs
CRIMES DBS CHBP8 BT DU PEUPLE QUI ONT OCCA- BIONNÉ DE SI GRANDS MAUX. IV, 1-22.
Lft lamentation redevient générale, comme aux
chap. I etn; seulement, le poète Insiste davantage sur les souffrances et sur la culpabilité des classes dirigeantes (rois et princes, prêtres et prophètes). A la fin de l'élégie, nous entendons un a cri d'espérance messianique ».
10 Souffrances spéciales des chefs du peuple pendant les derniers Jours du siège de Jérusalem. IV, 1-11.
Chap. IV. — 1-11. Quornodo... Cf. i, 1, et n, 1. C'est toujours le douloureux étonnement, à la vue de ces affj-eux malheurs. — Aurum, color optimiis (hébr.: l'or pur), lapides sanctuarii. Emblèmes de la nation théocratique , qui était si noble, si brillante, et tout particulièrement de ses chefs. Comp. Am. vi, 6\ et la note. — In capite... C.-à-d., à l'entrée des rues. — Amicli auro . . . ( vers. 2 ). Hébr. : Estimés à l'égal de l'or pur. — Vaaa tcstca : de vils objets , sang valeur. Le contraste i)e saurait être plus salEi»-
Thren. IV, 5-9.
nt
5. Ceux qui se uounissaient délicatement sont morts dans les rues ; ceux qui étaient élevés dans la pourpre ont embrassé les fumiers.
VAU
6. L'iniquité de la fille de mon peuple est devenue plus grande que le péché de Sodorae, qui fut renversée en un moment, sans que les hommes aient porté la main sur elle.
ZAÏN
7. Ses nazaréens étaient plus blancs que la neige, plus purs que le lait, plus' rouges que l'ivoire antique, plus beaux que le saphir.
HETH
8. Leur visage est plus noir que les charbons, et on ne les a pas reconnus dans les rues; leur peau est collée sur leurs os, elle s'est desséchée, et elle est devenue comme du bois.
Ceux qui ont été tués par le glaive
5. Qvii vescebantur vuluptuose, inlerierunt in vils ; qui nutriebantur in crocein, amplexati sunt stercora.
VAU
6. Et major effecta est iniquitas filiaa populi mei peccato Sodomorum, qu« subver.sa est in momento, et non cèpe runt in ea manus.
7. Candidiores nazarœi ejus nive, nitidiores lacté , rubicundiores ebore antiquo , sapphiro pulchriores.
HETH
8. Denigrata est super carbones faciès eorum, et non sunt cogniti in plateis; adhsesit cutis eorum ossibus, aruit, et facta est quasi lignum.
TETH
Melius fuit occisis gladio quam in
sant. — El lamlse... (vers. 3).D'aprè8 la Vulgate , les monstres rnirins, tels que la baleine, qui allaite réellement ses petits. Hébr.:
les chacals. Au lieu de nudaverunt, l'hébreu dit : présentent. — Filia populi mei . . . Autre antithèse très frappante : le malheur a rendu Slon égoïste, et plus cruelle que les bêtes fauves. — Qwasi struthio... Cf. Job, xxxix , 16-16, et les notes. L'autruche abandonne assez facilement ses œufs, et elle va même jusqu'à les détruire , lorsqu'elle remarque que son nid a été décoxivert; aussi passe- 1- elle dans l'Orient biblique pour un oiseau sans cœur.
— Adhsesit Ungua. . . ( ver». 4 ).
Trait pathétique, et conséquence de la dureté des mères. — Qui frangèrent... Les pains des anciens Juifs étaient plats et minces, et on les rompait avec les doigts.
— Qui vescebantur... (vers. 6).
Les hommes faits , même les plus riches, enduraient la misère et la faim aussi bien que les petits enfants. — Voluptuoae. Hébr. : de mets délicats. — Qui... in croceis.
Hébr. : Ceux qui étaient portés sur la pourpre. — Amplexati sunt... C. -à-d., qu'ils se sont étendus sur le fumier, dans l'orrture et la poussière des nies,
ayant perdu tout abri. — Iniquitas... (vers. 6). D'après l'hébreu : le châtiment de la fllle de mon peuple, — Sodomorum... in momento. Comp.
Gen. XIX, 21. Sodome ayant péri en un clin d'œil, ses habitants eurent moins à souffrir que
r.'autruche et ses œufs.
ceux de Jérusalem. — Non ceperunt... manus. Plus clairement dans l'hébreu : Et des mains ne se levèrent pas sur elle. Sodome ne fut pus
Thren. IV, 10-13.
terfectis famé, qiioniam isti extabuerunt consumpti a steiilitate teirae.
10. Manus mulierum misericordium coxerunt filios suos ; facti sunt cibus earum, in contritione filiae populi mei.
11. Complevit Dominus furorem suum, îffudit iram indignationis suae, et 8uccendit ignem in Sion, et dévora vit fundamenta ejus.
LAMED
12. Non crediderurit reges tente, et nniversi habitatores orbis, quoniara ingrederetur hostis et iniraicus per portas Jérusalem.
MEM
13. Propter peccata prophetarum ejus, et iniquitates sacerdotum ejus, qui eflfu-
ont été plus heureux que ceux qui sont morts de faim , car ceux-ci ont été consumés lentement par la stérilité de la terre.
lOD
10. De leurs propres mains les femmes compatissantes ont fait cuire leurs enfants; ils sont devenus leur nourriture dans la ruine de la fille de mon peuple.
CAPH
11. Le Seigneur a épuisé sa fureur, il a répandu sa colère et son indignation, il a allumé dans Sion un feu qui a dévoré ses fondements.
LAMED
12. Les rois de la terre et tous les habitants du monde n'auraient jamais cru que l'ennemi et l'adversaire entreraient par les portes de Jérusalem.
MEM
13. Cela est arrivé à cause des péchés de ses prophètes et des iniquités de ses
frappée par des raalns humaines ; c'est la main divine qui l'écrasa en quelques instants. — Naza-
Branche de curail.
rmi ejus ( vers. 7 ). Il est peu probable que le poète fasse ici allusion aux nazaréens proprement dits , surtout aux Réchabites ( cf. Jer. xxxv, 1 et ss.). Ltiiuot nàzir a. plutôt dans c« passage, comme
dans la Genèse, xux, 26, le sens d'tUustre, noble (littéralement : couronné ). — Nive , lacté. Deux objets d'une blancheur proverbiale.
— liuMcundiores ebore. . . Hébr. :
plus vermeils que le corail. Par conséquent pleins de santé, robustes. — S'ipphiro pulchriores :
plus gracieux de formes que les diamants les plus précieux et les mieux polis. — Denigrata... super carbones ... ( vers. 8 ). Les voilà devenus tristement méconnaissables à la suite du siège I Détails émouvants. — Melius fuit occi' sis... (vers. 9). Ceux qui avaient péri dans les combats étaient morts plus promptement et plus glorieusement. — Consumpti a sterilitate... Hébr. : Privés des fruits de»
champs ; c.-à-d. morts de faim. — Manus mulierum ... ( vers. 10 ).
Comp. II, 20, et le commentaire. L'épithète misericordluin (les femmes, d'ordinaire si compatissantes ) souligne la pensée. — Complevit Domiiiifs ... (vers. 11). L'auteur véritable de tous ces maux.
2» Les crimes et les châtiments des prophètes et des prêtres. IV, 12-16.
12-16. Il a fallu d'étonnantes iniquités pour attirer but Sion do tels malheurs. — Non crediderurit... Il suit de ce trait que Jérusalem avait la réputation d'être Imprenable. La nature l'avait admirablement fortifiée, et plusieurs de ses rois, entre autres David, Salomon, et plus récemment Ozlas, Joathan et Manassès, s'étalent plu à compléter son système de défense (cf. II Ptr, xxti, 9 ;
Thren. IV, 14-19.
[)rêtre8, qui ont répandu au milieu d'elle e sang des justes.
NUN
14. Ils ont erré dans les rues comme des aveugles, ils se sont souillés de sang, et, ne pouvant /aiVe autrement, ils relevaient leurs robes.
SAMECH
15. Retirez -vous, impurs, leur criaiton ; retirez - vous , allez - vous - en, ne nous touchez pas ; car ils se sont querellés et troublés; ils ont dit parmi les nations : Il ne continuera plus d'habiter parmi eux.
PHÉ
16. Le visage irrité du Seigneur les a dispersés, il ne les regardera plus; ils n'ont pas eu de respect pour les prêtres , ni de compassion pour les vieillards.
AÏN
17. Lorsque nous subsistions encore, nos yeux se sont lassés dans l'attente d'un vain secours, tandis que nous tenions nos regards attachés sur une nation qui ne pouvait pas nous sauver.
TSADÉ
18. Nos pas ont glissé lorsque nous marchions dans nos rues ; notre fin s'est approchée, nos jours se sont accomplis, notre fin est arrivée.
COPH
Nos persécuteurs ont été plus agiles
dcrunt in medio ejus sanguinera justorum. '
NUN
14. Erraverunt cseci in plateis, polluti sunt in sanguine; cumque nonpossent, tenuerunt lacinias suas.
SAMECH
15. Recedite, polluti, clamaverunt eis; recedite, abite, nolite tangere; jurgati quippe sunt, et commoti ; dixerunt inter gentes : Non addet ultra ut habitet in
eis.
16. Faciès Domini divisit eos, non addet ut respiciat eos; faciès sacerdotum non erubuerunt, neque senum mii-erti sunt.
AIN
17. Cum adhuc sutsisteremus, defecerunt ocuU nostri ad auxilium nostrura vanum, cum respiceremus attenti ad gentem quse salvare non poterat.
SADE
18. Lubricaverunt vestigia nostra in itinere platearum nostrarum ; appropinquavit finis noster, completi sunt dies nostri , quia venit finis noster.
COPH
Velociores fuerunt persecutores
XXVII, 3; xxxrn, 14, etc.). Aussi les Chaldéens ne réussirent - ils à s'en emparer qu'après un long siège. D'ailleurs les païens n'ignoraient pas qu'elle avait été plusieurs fois sauvée par son Dieu d'une manière miraculeuse ( cf. IV Reg. XIX, 35 ; II Par. xx, 22 et ss.; Ps. xlv, 47, etc.). — Propter peccata... (vers. 13). La phrase est elliptique : Cela est arrivé à cause des péchés de ses prophètes et de ses prêtres. Sur cette cause de la ruine, voyez Jer. vi, 13; xxiii, 9 et ss. ; XXVI, 8, etc. — Erravei-unt eaeci. Les vers. 14-15 contiennent une petite descripiion très dramatique. Ces prêtres et ces prophètes indignes errent dans les rues comme des aveugles , tout souillés du sang qu'ils ont injustement et cruellement versé (comp. le vers. 13'»). — Cumque non posaent, tenuerwnt... D'après l'hébreu : de sorte qu'on ne pouvait toucher leurs vêtements. — Recedite... Ainsi leur criaient les passants, craignant de contracter une impureté légale, s'ils s'approchaient d'eux. — Pollvti. C'est le nom qu'on donnait aux lépreux. Cf. Lev. xiii, 25. ^ Jurgati quippe... Hébr. : Lorsqu'ils fuyaient ou qu'ils erraient, on disait parmi les nations : Ils ne continueront plus d'habiter (ici). Chassés de la ville après le siège, Ils essayaient de se réfugier dans les bourgades de la campagne : mais là encore on refusait de les accueillir, tant était grande l'horreur
qu'ils inspiraient. — Fades Domini... (vers. 16). Le Seigneur, Justement irrité contre eux, se vengeait en les dispersant ainsi (divisit eos), et loe hommes n'avaient pas le moindre respect pour leur caractère sacré : /acles sacerdotum...
3° Châtiment du peuple, qui avait trop mis sa confiance dans les hommes. IV, 17-20.
17-20. Gum adhuc... : avant la prise de Jérusalem et la ruine totale du royaume. — Defecerunt oculi... Leurs yeux se consumaient en vain à regarder si quelque secours leur arrivait du dehors. Jusqu'à la fin du siège, les Juifs espérèrent que les Égyptiens viendraient les délivrer. Cf. Jer. xxxvii, 5, etc. — Lubricaverunt... (vers. 18). Hébr. : On épiait nos pas pour nous empêcher d'aller dans nos rues. L'ennemi épiait les habitants, du haut de ses tours d'approche {Atl.archéol., pi. xcii, flg. 3), et lançait des flèches sur ceux qui s'aventuraient hors des malsons. — Âppropinquavit finis. .. Langage du découragement et du désespoir. — Velociores... aquilis... (vers. 19). Sur cette comparaison, voyez Dent, xxvni, 49; Jer. iv, 13, etc. — Super montes..., m deserto... C'est ainsi que les Chaldéens avalent poursuivi Sédéclas et sa suite, à travers les montagnes et le désert de Jnda, et s'étalent emparés d'eux. Cf. Jer. xxxix, 4-5; r.ii, 8. — Spiritus oris nostri (vers. 20). Métaphore très expressive,
TnREN. IV, 20 — V, 1.
nostri aquilis caeli; super montes persecuti sunt ûos, in deserto insidiati euut nobis.
BE
20. Spiritus oriR nostri, christua dominus, captus est in peccatis nostris, cui diximus : In umbra tua vivenius in gentibus.
SIN
21. Gaude et Isetare, filia Edom, quae habitas in terra ïïus ; ad te quoque perveniet calix, inebriaberis , atque nudaberis.
THAU
22. Compléta est iniquitas tua, filia Sien ; non addet ultra ut transmigret te. Visitavit iniquitatem tuam , filia Edora , disoooperuit peccata tua.
que les aigles du ciel ; ils nous ont poursuivis sur les montagnes, ils nous ont tendu des pièges dans le désert.
RES
20. Le souffle de notre bouche, l'oint, le seigneur, a été pris à cause de nos péchés, lui à qui nous avions dit : Nous vivrons sous ton ombre parmi les nations.
SIN
21. Réjouis -toi et sois dans la joie, fille d'Édom, toi qui habites dans le pays de Hus; la coupe viendra aussi jusqu'à toi , tu t'enivreras et tu seras mise à nu.
CHAPITRE V
Oratio Jeremiae prophetas.
1. Recordare, Domine, quid âcciderit nobis; intuere et respice opprobrium nostrum.
Prière du prophète Jérémie.
1. Souvenez -vous. Seigneur, de ce qui nous est arrivé ; regardez et voyez notre opprobre.
pour désigner le roi. Comparez ce mot de Sénèque, de Clem., i, 4 : n (l'empereur) est le souffle de vie qu'aspirent des milliers (de sujets). L'existence de la nation dépendait en grande partie de celle du roi. — Chriatua dominua. Hébr. : L'oint de Jéhovah. Autre nom donné an roi théocratique. Cf. I Reg. xxrv, 7, 11; II Reg. six, 21; Ps. xvn, 51, etc. — Captus in peccatia. Hébr. : Il a été pris dans leurs fosses. Image empruntée à la chasse ; cf. i, 3, 13. — Gui diximus. Mieux : de qui nous disions. Ils espéraient, sous la protection de leur roi (in umlyra tua; voyez Is. XVI, 3, et le commentaire), vivre honorés et Indépendants parmi les autres peuples du monde (in gentitius').
i" Imprécation contre les Idnméens. IT, îl-22.
21-22. Cette élégie se termine par un anathème, comme la précédente (cf. ru, 64-66); mais à l'imprécation contre les Iduméens est associée une très douce promesse pour Sion. — Oaude et Isetare. Invitation pleine d'ironie : Jouis promptement de ton bonheur, car il sera de courte curée. — Filia Edom. Sur la haine antique des Iduméens à l'égard d'Israël, et sur la joie maligne qu'ils ressentaient toutes les fois que les Juifs étaient plongés dans l'adversité, voyez le Ps. cxxxTi, 7; Jer. xlix, 7 et ss.; Ez. xxv, 12; Am. 1, 11-12, etc. — In terra Eus. Voyez la note de Jer. xxv, 20. — Ad te... calix. : la coupe amère des vengeances divines. Cf. Jer. xxv, 17, etc. — Nudaberis. A son tour, Édom sera profondément humilié et l'objet dn mépris universel. Cf. i, 8. — Compléta... Iniquitna... (vers. ss). Contraste entre
le sort futur de Sion et celui de l'Idumée. Les prétérits sont prophétiques, et marquent la certitude absolue des faits prédits. « Compléta est » signifie en cet endroit : a été expiée. Cf. Is. XL, 2, et la note. — Non addet ultra... Après que Jéhovah aura rétabli son peuple, 11 le maintiendra à jamais dans la Terre sainte. Cf. Jer. xxx, 3; XXXI, 37. Il faut idéaliser cette pensée, qui s'applique en réalité à la perpétuelle stabilité du nouveau royaume que devait fonder le Messie. — Discooperuit peccaîa...: en lea mettant en pleine lumière, de sorte que la nécessité du châtiment apparaîtra davantage.
Section IV. — Cinquième élégib : PiuèRBj
PRESSANTE EN FAVEITR DE JUDA. V
Sur la forme extérieure de ce chapitre, voyeaj rintrod., p. 743. Le ton est un peu plus calme] que dans les élégies précédentes, quoiqu'il soltj toujours très désolé. Le titre oratio Jeremise j prophetse manque dans l'hébreu et dans les LXX ;1 le syriaque et l'arabe l'ont comme la Vnlgate,} mais sous une forme légèrement abrégée : Prière j de Jérémie. L'élégie commence et se termine pari une prière (comp. les vers. 1, 19-22); entre ce] début et cette conclusion, nous trouvons le\ récit des maux endurés soit par les Juifs déportés à Bïdjylone, soit par ceux qui B'étaientl volontairement exilés en Egypte.
1* Description du misérable état du peuple de | Dieu. V, 1-18.
Chap. V. — 1-18. Les suppliants attirent suc cessivement l'attention divine sur leurs malheur»! passés duid accidtrit...) et sur leur misère prô-j
TnRKN. V, 2-13.
'J. Notre héritage a passé à des étrangers, nos maisons à des gens du dehors.
3. Nous sommes des orphelins qui n'ont phis de père ; nos mères sont comme des veuves.
4. Nous avons bu notre eau à prix d'argent, nous avons acheté chèrement notre bois.
5. On nous a entraînés la corde au con, on ne donnait aucun repos à ceux qui étaient las.
G. Nous avons tendu la main à l'Egypte et aux Assyriens, pour nous rassasier de pain.
7. Nos pères ont péché, et ils ne sont plus, et nous avons porté leurs iniquités.
8. Des esclaves ont dominé sur nous, personne ne nous a délivrés de leurs mains.
Nous allions chercher du pain, au
Séril de notre vie, devant le glaive du ésert.
10. Notre peau a été brûlée comme un four, à cause des tempêtes de la faim.
11. Ils ont déshonoré les femmes dans Sion, et les vierges dans les villes de Juda.
12. Ils ont pendu les princes de leur propre main, ils n'ont pas respecté le visage des vieillards.
13. Ils ont abusé irapudiquement des Jeunes gens, et les enfants sont tombés sous des fardeaux de bois.
2. Heroditas nostra versa est ad ali<inos, domus nostrse ad extraneos.
3. Pupilli facti sumus absque pâtre matres nostrœ quasi viduse.
4. Aquam nostram pecunia bibimua ligna nostra pretio comparavimus.
gypto dedimus manum et Assy riis, ut saturaremur pane
7. Patres nostri peccaverunt, et non sunt, et nos iniquitates eorum portavimus.
8. Servi dommati sunt nostri ; non fuit qui reiiimeret de manu eorum.
9. In animabus nostris afferebamua panem nobis, a facie gladii in deserto.
10. Pellis nostra quasi clibanus exusta est, a facie tempestatum famis.
11. Muheres in Sion humiliaverunt, et virgines in civitatibus Juda.
12. Principes manu suspensi sunt ; faciès senum non erubuerunt.
13. Adolescentibus impudice abusi sunt, et pueri in ligno corruerunt.
sente (inluere... opprodrium...), qu'ils se mettent à tiécrire en tlélail, pour apitoyer sur eux le cœur de .léhovah. — Eereditas iiostra (.vers. 2). La, Terre sainte, qu'ils possédaient comme un glolieux héritage. — Pvpilli... viduse (vers. 3). Images de la faiblesse et de l'abandon les plus complets. — Aquam... pecunia... (vers. 4). Us étaient obligés de payer très cher, sur la terre d'e.xO, les objets de première nécessité. Ligna nostra : le bois qui leur était nécessaire pour faire cuire leurs aliments. — Cerclcibus... minabamur (vers. 5). Littéralement dans l'hébreu : Sur nos cous nous avons été persécutés. C.-à-d. qu'on leur a Imposé le joug d'une rude servitude, les traitant comme des bêtes de somme. — ..Xyupto dedimus... (vers. 6). La Palestine ayant été en partie ravagée par la guerre, ceux des Juifs que les vainqueurs y avaient laissés étaient obligés de recourir aux autres contrées pour se prcourer des vivres. Le mot Assyriis représente les Chaldéens, ainsi nommés parce qu'ils avaient succédé aux anciens Assyriens. Cf. Esdr. vu, 22 ; Jer. II, 18. — Nos iniquital'.s eorum... (vers. 7) : parce qu'ils étaient aussi coupables que leurs pères, et qu'ils avalent fait déborder la colère Comment. — V.
divine; ou, mieux encore, parce qu'il s'agit d'une faute nationale, que le Seigneur avait punie en bloc sur leurs épaules. Cf. Jer. xv, 4; xvi, 11-12. — Servi dominati... (vers. 8). Tous les officiers chaldéens, même les plus haut placés, portaient le nom de serviteurs du roi; d'aUleurs, tous les hommes n'étalent, pour ainsi dire, que d'humbles esclaves en face d'Israël, dont la vocation était si noble. — In animabus nostris (vers. 9). Lorsqu'ils allaient moissonner dans les champs, c'était au péril de leur vie, car Ils risquaient d'être saisis et égorgés par les pillards du désert, qui les épiaient ù la manière des Bédouins modernes (a facie gladii...). — Pellis... quasi clibanus... (vers. 10). Allusion aux ardeurs de la fièvre quS était la suite naturelle de la faim (a facie tempestatum.,.). — Mulieres in Sion... (vers. 11). Outrages et humiliations d'une nature encore plus pénible. C'était la réalisation d'une antique menace; cf. Dout. xxvni, 80, 32. — Priiicipes manu... (vers. 12). Plus clairement dans l'hébreu : Les princes ont été pendus par leur main (la main des Chaldéens). On les avait cruellement empales (voyez VAtlas archiol., pi. lxxii, flg 3). Supplice qui inspirait aux Juifs une tor»
TuREN. V, 14-22.
14. Sones defecenint de portis, juvenes de choro pRalleotium.
15. Defecit gaudiura cordie nostri, versus est in luctum chorus noster.
16. Cecidit corona capitis nostri; vse nobis, quia peccaviuius!
17. Propterea raœstura factura est cor nostrum ; ideo contenebrati sunt oculi nostri ,
18. propter montem Sion quia disperiit, vulpes ambulaverunt in eo.
19. Tu autom, Domine, in seteinura jjermanebis; solium tuum in generationem et generationem.
20. Quare in perpetuum oblivisceris nostri? derelinques nos in longitudine dierum?
21. Couverte nos, Domine, ad te, et converteraur; innova dies nostros, sicut a principio.
22. Sed projiciens repulisti nos, iratus es contra nos vehementer.
14. Les vieillards ont disparu des portes, les jeunes gens des cluKurn de musique.
15. La joie de notre cœur a cessé, nos concerts sont changés en deuil.
16. La couronne de notre tête est tombée; malheur à nous, parce que nous avons péché !
17. C'est pourquoi notre cœur est devenu triste, c'est pourquoi nos yeux ont été obscurcis,
18. à cause du mont Sion qui a été détruit, et où les renards se promènent.
19. Mais vous, Seigneur, vous demeurerez éternellement; votre trône subsistera de génération en génération.
20. Pourquoi nous oublieriez - vous à jamais? pourquoi nous abandonneriezvous pour toujours?
21. Convertissez-nous k vous, Seigneur, et nous nous convertirons ; renouvelez nos jours, comme ils étaient au commencement.
22. Mais vous nous a\ez rejetés et repoussés ; vous vous êtes violemment irrité contre nous.
reur particulière; cf. Duut. xxi, 23. — Fade» senum... Aucun âge et aucune condition n'ont été respectés. — Adolescnlibua impudUx... (vers. 16). L'hébreu ex|irime une autre Idée : Les Jeunes gens ont porté la meule. On les contraignait d'accomplir les travaux des derniers esclaves. Cf. Jer. lii, 11, et la note. — Pueri in ligno... : succombant sous des fardeaux trop lourds pour leur faiblesse. — Senes... de portis (vers. 14). CTest aux portes des villes que les vieillards se tenaient fi'équemraent, pour traiter des affaires municipales. — Juvenes de choro... Hébr. : Les jeunes gens ont cessé leurs chants. Jérémie, xvi, 9, et xxv, 10, avait prédit ce fait. — Cecidit corona... (vers. 16). Leur gloire et leur honneur avaient totalement disparu. « Israël était semblable & un roi dé^ouronné. » — Vse nobis quia... Cri de repentir, qui s'élance du plus profond de leur âme. — Contenebrati sunt...(veTs.n): leurs yeux étalent aveuglés par les larmes. Cf. II, 11. — Vulpes... in eo (vers. 18). C!e trait indique à quel point la ville sainte avait été ruinée.
ii" Appel à la miséricorde du Seigneur, pour obtenir le rétablissement de Sion, V, 19-22.
Tu autem... : transition pathétique
Les Juifs adressent maintenant a Dieu leur requête, que le tableau de leurs souffrances et de leur opprobre a si énergiquement motivée. — In. seternum permanebis. Hébr. : Tu es assis; c.-ii-d,| tu trônes, tu règnes. Contraste avec le lamentable état de la cité, du royaume; mais en môrael temps, source de l'espoir d'Israël. « Vous nous! rétablirez un Jour, puisque vous êtes étemel. »j — Quore in perpetuum... (vers. 20). Le langage] devient de plus en plus pressant et familier. — I Converte nos... (vers. 21). Cf. Jer. xxxi, 18. Dieu] seul peut les guérir moralement, et rcstaurerJ extérieurement le royaume. — Innova dles..,l Belle expression. Que Dieu leur rende leur vigueur] spirituelle et temporelle d'autrefois {slcut a prln-] elpio, comme aux plus beaux jours de leur existence en tant que nation). — Sed projiciens] repulisti... D'après l'hébreu, ce n'est pas une réalité absolue qu'exprime ici le poète, mais unel simple hypothèse : Nous auricz-vous entièrement! rejetés, et seriez-vous Irrité contre nous jusqu'à] l'excds ? Cf. Jer. xxv, 19. De la sorte 11 y a encoref de la place pour l'espérance. Si l'auteur des La mentatlons gémit perpétuellement, il le fait « danaf l'atmosphère viviflante de la révélation et de promesse ».
LA PROPHÉTIE DE BARUCH
i" Le prophète. — En hébreu, le mot Baruch sig-nifle « béni ». Le premier verset du livre cite la généalogie de notre prophète jusqu'à la cinquième génération , et l'on voit par là que l'auteur de cet écrit ne diffère pas du personnage de même nom, également « fils de Néri, fils de Maasias », qui fut le secrétaire et l'ami fidèle de Jérémie ^ Telle a toujours été l'opinion traditionnelle, que confirme la place attribuée au livre de Baruch dans les anciennes versions : on a tout naturellement rapproclié ses oracles de ceux de son maître. La famille de Baruch était très distinguée *. Ce que nous savons de sa vie est raconté aux passages du livre de Jérémie qui viennent d'être cités en note. Il accompagna son maître en Egypte, lorsque celui-ci fut contraint d'y suivre ceux de leurs compatriotes qui s'y exilèrent volo.ntairement après l'assassinat de Godolias, et il partagea son impopularité^, i, 2, nous apprenons qu'il composa son livre à Babylone, environ cinq ans après la ruine de Jérusalem. C'est encore à Babylone qu'il serait mort sept ans plus tard, d'après les rabbins; et il est très vraisemblable, en effet, qu'il y ait rejoint ses compatriotes déportés, lorsqu'il eut recueilli le dernier soupir de Jérémie en Egypte *.
2» Le sujet et la division du livre. — Tel qu'il a été inséré dans notre Bible latine, le livre qui porte le nom de Baruch se compose de deux écrits très distincts : 1° les pages qui appartit;nnent en propre à Baruch lui-même (chap. i-v); 2° une lettre que Jérémie adressa, aussitôt après la destruction de Jérusalem, à ses coreligionnaires qui allaient prendre le chemin de l'exil (chap. vi).
L'œuvre personnelle de Baruch se compose de deux parties ou sections : la première contient une exhortation à la pénitence, que Baruch adressa aux Juifs demeurés à Jérusalem après la ruine du pays (i, 1-iir, 8); la seconde (m, 9- V, 9) renferme un discours prophétique très consolant, qui promet aux débris du peuple théocratique , dans l'hypothèse d'une conversion sincère, la fin de la captivité et le rétablissement de la nation sur de nouvelles bases. Le but de la première section est de porter le peuple à s'humilier sous la main de Jéhovah et à implorer sa délivrance; le but de la seconde est de l'encourager parmi ses souffrances , en lui montrant les radieuses perspectives de l'avenir.
La lettre de Jérémie décrit longuement, sous tous les aspects, le néant complet des idoles et le caractère insensé de l'idolâtrie '.
' Cf. Jer. x.\xii, 12, 16; xxxvi, 4 et ss.; xlv, 1 et ss.
^ Cf. Jer. Lt, 59; Josèpbe, Ant., x. 9, 1.
' Cf. Jer. XLiii, 1-7.
* Paint Jérôme, adv. Jovln., ii, 5, signale iwp autre tradition, en venu de laquelle Ba-
ruch serait mort en Egypte. En tout cas, rien ne s'oppose à ce que le prophète ait fait en Chaldée un voyage durant lequel il aura mis ses oracles par écrit.
^ Pour une analyse plus détaillée, voyez Iç commentaire, et notre BibHa sacra, p 916-923.
LA PROPHÉTIE DE BAROCH
S*' L'authentxcxté et la canonicité soit de l'œuvre de Baruch , soit de la lettre de Jérémie, sont uaiversollciueut niées aujourd'hui par les Juifs, les protestauls et les rationalistes, qui rangent ce double écrit parmi les livres apocryphes. Les catholiques les admettent, au contraire, unanimement, et ils ont pour le démontrer d'excellentes preuves extrinsèques et intrinsèques *.
1 . En ce qui concerne l'écrit propre à Baruch , il est certain que les anciens Juifs l'admettaient comme authentique et comme canonique. Les Septante, en lè traduisant et en l'insérant dans la Bible immédiatement après le livi'e de Jérémie =*, ont montré qu'ils voyaient en lui une partie intégrante des saintes Écritures. Théodotion, cet autre traducteur juif, en donna aussi une version grecque. Au iiie siècle de l'ère chrétienne, on le lisait encore dans les synagogues juives, au jour de l'Expiation ou du Grand Pardon ^. Saint Épiphane * le mentionne expressément au nombre des écrits canoniques reçus par les Juifs après la captivité de Babylone '. Quant à l'Église chrétienne, elle l'a admis parmi les saints Livres dès les temps les plus reculés. Le pape saint Clément^ cite Bar. m, 16-19, comme « une écriture divine » ; Athénagore ' dit , à propos de Bar. m , 33 , que c'est la parole d'un a prophète ». Et il en est de même de saint Iréuée, de saint Cyprien, d'Origène, etc.*. Les anciens docteurs aiment surtout à citer, pour l'appliquer à l'incarnation du Verbe, le texte célèbre, Bar. m, 37. Si parfois leurs citations sont faites sous le nom de Jérémie, c'est, comme le dit saint Augustin'-', à cause de l'union intime qui existait entre les deux livres ; mais ils savaient très bien distinguer, à l'occasion, entre les deux écrivains.
Nous l'avons vu plus haut , dès sa première ligne ( i , 1 ) l'écrit se donne comme l'œuvre de Baruch; or tout, dans le fond et dans la forme, vient confirmer cette assertion. Les événements historiques qu'il signale directement, ou auxquels il fait allusion, cadrent fort bien avec l'époque de Baruch '". Dans un livre composé par l'ami et le secrétaire de Jérémie , on doit s'attendre à retrouver les pensées dominantes et le genre du maître, et c'est ce qui a lieu réellement : mêmes reproches aux Juifs coupables, mêmes menaces, même espoir de pardon. A la façon de Jérémie, Baruch entremêle volontiers à ses propres idées celles des écrivains sacrés qui l'avaient précédé, et il cite tour à tour le Deutéronome, Job, Isaïe, etc. *'.
2. On prouve de la même manière l'authenticité et la canonicité de la lettre de Jérémie. La synagogue l'a autrefois reçue comme faisant partie des écrits inspirés, et l'a transmise à l'Église; le style'- et les idées rappellent constamment Jérémie; les intéressants détails que donne l'auteur au sujet de l'idolâtrie des Chaldéens concordent merveilleusement, avec tout ce que nous en savons par ailleurs.
4" La langue primitive fut certainement l'hébreu ; mais le texte original s'est perdu de bonne heure *^, et le livre ne nous est parvenu que par la version
' L'authenticité et la canonicité sont d'ordinaire deux questions très distinctes; nous les réunlfisons ici parce que, de fait, elles n'ont guère été séparées par nos adversaires.
2 Avant les Tiirènes.
3 Cf. Consul, aposl., v, 20.
■* Hmr., VIII, 6.
^ Le onzième des Psaumes dits de Salomon, qui sont l'œuvre d'un Juif, et qui datent, d'après les meilleurs critiques, du i«' siècle avant J.-C, cite des paroles de Baruch.
* Padag., ii, 3, 3«.
^ Légat., ix^.
* Voyez Cornely, Introd., t. II, p. n, p. 426-427.
^ De civil. Dei., xviii, 33.
** Cf. T, 2; II, 3; IV, 15, etc. Le commentaire réfutera quelques objections de nos adversaires, basées sur de fausses suppositions.
'* Voyez le commentaire.
** Notamment , le manque de conclaion et leâ répétitions.
13 II avait déjà disparu au temps de saint Epiphane et de saint Jérôme. Un exégète allemand, M. Kneucker, a essayé avec assez d'habUeté de le reconsUtuer {Dos Buch Baruch, Leipzig, 18?» >.
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gTcrqiie des LXX ; version toute hérissée d'iiébraïsines ', qui atteste à tout nionient, surtout dans les trois premiers chapitres, très servilement traduits, roriginc itreniière du double écrit.
Saint Jérôme nous apprend lui-même qu'il n'a pas touché au livre de Baruch, qui, tel que nous le possédons dans la Vulgate, est un reste de l'ancieime Itala : ainsi s'expliquent les expressions empruntées au latin populaire, les provincialismes, les constructions plus grecques que latines qu'on y rencontre très souvent. Par exemple : subjectibiles , i, i8; eramus incredibiles , i, 49; a fons, II, 22; sine vestigio ab inhabitantibus , ii, 23; minorare, ii, 34; superducere, IV, 10; gaudimonium, iv, 34, etc.; la préposition in construite avec l'ablatif, là où il faudrait régulièrement l'accusatif ( cf. ii, 4, 12, 27; m, 7, 8, 32, etc.); l'article grec traduit par les pronoms ille (cf. ii, 27; m, 26, etc.), ipse (cf. m, 4)^.
5" Commentateurs catholiques. — Les meilleurs sont, parmi les anciens, Tliéodoret de Gyr, Sanchez, Maldonat, Corneille de la Pierre, Calmet; parmi les contemporains, Reusch {Erklserung des Bûches Baruch, Fribourg-en-Brisgau, 1853) et Knabenbauer {Comm,entarius in Danielem prophetam,, Lamentationcu et Baruch, Paris, 1891).
' Voyez la liste des i)rlncipaux dans Knaben- 1 sacrorum latinse versionea anHquse, t. II, p. 75*
\)Huer,Comment. in Danielem... et Baruch, p. 4SS. et sa.); le latin en est plus correct, mais elle
- 11 existe une autre rcccnsion dn livre de i-st moine littérale. On la nomme Itala B
Baruub d'après l'Itala (voyez Sabatler, Bibltorum I
BARUCII
CHAPITRE l
1. Et ha'C verba libri qu?e scripsit Barucli, filius Neiiae, iilii Maasiae, filii Sedeciœ , filii Sedei , filii Helciae , in Babylonia ,
2. in anno quinto, in septimo die mensis, in tempore quo ceperunt Chaldaei Jérusalem, et succenderunt eam igni.
3. Et legit Baruch verba libri hujus ad aures Jechoniae, filii Joakim, régis Juda, et ad aures universi populi venientis ad librum,
1. Voici les paroles du livre qu'écrivit Baruch, fils de Nérias, fils de Maasias, fils de Sédécias, fils de Sédéi, fils d'Helcias, à Babj'lone,
2. la cinquième année, le septième jour du mois, au temps où les Chaldéens prirent Jérusalem et la brûlèrent.
3. Et Baruch lut les paroles de ce livre aux oreilles de Jéchonias, fils de Joakim, roi de Juda, et aux oreilles de tout le peuple qui venait entendre cette lecture ,
PREMIÈRE PARTIE Le livre de Baruch. 1,1 — V
Bection I. — Lettbe par laqitellb lbs Jcips
BXILÉS COMMUNIQUENT LB UVBB DE BaRUCH A LEITRS COMPATRIOTES DB JÉRUSALEM. I, 1 — III. 8.
I I. — Introduction hUtorlqrM. I, 1-14.
le Lecture faite par Baruch à ses coreligionnaires déportés à Babylone. I, 1-4.
Chap. I. — 1 - 4. Le livre s'ouvre, d'une façon tout hébraïque, par la conjonction et, comme plusieurs autres écrits de l'Ancien Testament. Cf. Jos. I, 1 ; Jud. 1, 1 ; Ez. 1, 1 ; Jon. i, 1, etc. — Baruch, JUius NerUe... Voyez llntrod., p. 773. — Sedei. Dans le grec '.Acaô^aç, nom qui correspond à l'hébreu Hasadiâh.Cî. I Par. ui, 30. ..- In Babylonia. D'après le grec : à Babylone. De même au vers. 4. — In anno guinto (vers. 2). L'an 583, puisque c'est en 688 que les Chaldéens 'eeperunl... Jérusalem, et succenderunt... — Septimo die mensig: an cinquième mois, d'après IV Reg. XXV, 8, et Jer. ui, 12. Cette date était fort bien choisie pour la lecture dn livre de Baruch, car les exilés étaient alors plus accessibles aux sentiments de pénitence que le prophète voulait exciter en eux. — Legit... ad aures. Fréquent liébraTsme. Cf. IV Reg. xxiu, 2; ^er. XXXVI, 6, 10, 13, etc. — Jechonia. Ce
prince est aussi appelé Joachtn par la Vulgate {Y'hoy&kin en hébreu). Cf. IV Reg, xxiv, 8, etc. n avait été déporté à Babylone en 599, et traité avec une certaine bienveillance par Nabuchodonosor, parce qu'il s'était soumis sans résistance (cf. IV Reg. XXIV, 12). Il ne recouvra sa pleiue liberté qu'en 662, sous le règne d'Evilmérodach (cf. Jer. m, 31); U était donc encore prisonnier d'État en 583. Mais, quoi que disent en sens contraire les adversaires de l'authenticité du livre de Baruch , cette circonstance ne s'oppose nullement à ce qu'U ait pu assister à la réunion mentionnée. La reddition d'une partie des vase» sacrés par les vainqueurs (comp. le vers. 8) prouve qu'à cette époque Ils étaient favoi'ablement disposés envers les Juifs; d'ailleurs, il y avait alors quinze ans que Jéchonias était en prison, et ni lui, ni les autres captifs n'inspiraient plus la moindre Inquiétude, car ils avalent suivi le conseil de Jéréiràe (cf. Jer. xxix, 4 et 88.), et ils attendaient en pats l'heure de la délivrance. — Populi venientis ad librum. H6bralsme : ceux qui venaient pour écouter la lecture. Le livre en question n'est autre que celui qui a été signalé au vers. 1, o.-à-d. la prophétie entière de Baruch. On a pensé parfois, bien ix tort, qu'U s'agit du texte de la loi. — Potentium : les nobles. Le grec et l'Itala insèrent i bon droit la conjonction a et » entre ce mot et flUorum regum; car ce sont deux catégories distinctes qui sont désignées. Par c ais des rois f
Bar. I, 4-9.
4. et aux oreilles des grands, des fils des rois, et aux oreilles des anciens, et aux oreilles du peuple, depuis le plus petit jusqu'au plus grand de tous ceux qui habitaient à Babylone, près du fleuve
Sodi. . . , , .,
5. En écoutant ils pleuraient, et ils jeûnaient, et ils priaient en présence du
6. Et ils recueillirent de l'argent, selon ce que la main de chacun put donner,
7 et ils l'envoyèrent à Jérusalem, a Joakim, fils d'Helcias, fils de Salom, le prêtre, et aux autres prêtres, et à tout le peuple qui se trouvait avec lui à Jeruf^alem ,
8. après qu'il eut reçu les vases du temple du Seigneur, qui avaient été emportés du temple, pour les rapporter dans le pays de Juda , le dixième jour du mois de sivan; c'étaient les vases d'argent que Sédécias, fils de Josias, roi de Juda, avait fait faire,
9. lorsque Nabuchodonosor, roi de Babylone, eut pris Jéchonias, et les princes, et tous les grands, et le peuple
4. et ad aures potentium, filiorum regum, et ad aures presbyterorum , et ad aures populi, a minimo usque ad maximum eorura omnium habitantium in Babylonia, ad flumen Sodi.
5. Qui audientes plorabant, et jejunabant, et orabant in conspectu Domini.
6. Et coliegerunt pecuniam, secundum quod potuit uniuscu jusque manus,
7. et miserunt in Jérusalem ad Joakim, filium Helciœ, filii Salom, sacerdotem, et ad sacerdotes, et ad omnera populum qui inventi sunt cum eo in Jérusalem,
8. cum acciperet vasa templi Domuii, quse ablata fuerant de templo, revocare in terram Juda, décima die mensis sivan ; vasa argentea quae f ecit Sedecias , filius Josiae, rex Juda,
9. posteaquam cepisset Nabuchodonosor, rex Babylonis, Jechoniam, et principes, et cunctos potentes, et popu-
li faut entendre en général les princes royaux. — Presbyterorum: les anciens, ou notables. Cf. Jer. XXIX, \. — A minimo... ad maximum. Autre hébraïsme assez commun. Cf. Jer. vi, 13 ; XXXI, 34; XLii, 8, etc. — Ad flumen Sodi. Le fleuve SoOô d'après le grec. Il n'est pas mentionné ailleurs ; le contexte montre qu'il était tout auprès de Babylone. Peut-être était-ce un canal de l'Euphrate.
30 Effets produits par cette lecture. I, 5-14. 6-9. Vive émotion, et envol d'une délégation à Jérusalem. — Plorabant, etjejuvabant... Nous verrons, en étudiant le contenu du livre, qu'il était vraiment, de nature à Impressionner fortement les exilés. Bt puis, l'exil avait déjà produit d'heureux résultats sur les âmes. — GoUegerunt... secundum qtiod... Hébraïsme manifeste : chacun donna selon ses moyens. Cf. Dent, xvi, 10, 17, etc. — Ad JoaUm... sacerdotem. Prêtre, et non grand prêtre ( l'Itala B dit inexactement : a sacerdotem magnum »). C'est donc sans motif sérieux que l'on a accusé l'auteur de ce livre de s'être mis en contradiction avec l'histoire. Le grand prêtre d'alors était Josédec (cf. I Par. vi, 15). Il est cependant probable que ce Joakim exerçait un rôle prépondérant parmi les prêtres demeurés à Jérusalem, puisque c'est à lui que le produit de la collecte fut directement adressé. — Cum acciperet... (vers. 8). Ce trait ne concerne plus Joakim , mais quelqu'un qui se trouvait alors à Babylone, et qui fut chargé de rapporter à Jérusalem les vases sacrés rendus par les Chaldéens : Baruch lui-même, d'après l'ensemble du récit (dans le grec, âv tm l-xfjîv/ vXOxôv , le pronom ne peut désigner que Baruch,
qui a été dans tout ce passage le personnage principal). — Bevocare est un mot de la basse latinité. La construction est en outre tout hébraïque , pour : « ut revocaret.... » Sans 1§ livre de Baruch, nous aurions ignoré que Nabuchodonosor rendit spontanément aux Juifs une partie des dépouilles du temple. — Dedma die mensis... Le mois de sivan était le troisième de l'année Juive, et correspondait à peu près à notre mois de Juin. Cf. Esth. vm, 9. Cette date retombe sur le verbe « acciperet ». Les vases sacrés avaient donc été confiés à Baruch quelques semaines avant la lecture du Uvre (comp. le vers. 2). — Vasa... qum /ecit Sededas. Autre détail propre à cet écrit. Sédécias avait sans doute voulu remplacer, autant que le permettaient les circonstances, ceux des vases et des ustensiles du sanctuaire dont les Chaldéens s'étaient emparés lorsqu'ils déportèrent Jéchonias. Cf. IV Reg. xxiv, 13 ; II Par. xxxvi, 10. Les nouveaux vases tombèrent à leur tour entre les mains des vahiqueurs en 688. — Posteaquam cepisset... Passage (verset 9) presque identique à IV Reg. xxiv, 14, et à Jer. XXIV, l. — Le mot principes (dans le grec, apX&vxaç) équivaut à l'hébreu éâHm,et représente, non pas les princes du sang, mais les principaux officiers de la cour. — Les mots et cunctos potentes sont certainement une erreur de transcription pour « vinctos et potentes », car l'Itala B a « vinctos », et le greo dit : les prisonniers (Ô£a(Jiwi:aç) et les puissants (sur ces derniers, voyez la note du vers. 4). Le substantif 6£C7iJ.wxaç correspond Ici à l'expression hébraïque masger, employée par l'autcTir des livres des Rolfl et par Jérémle, aux deux passages «im
Cak. I, 10-13.
lum terrée , ab Jérusalem , et duxit eos vinctos in Babyloneiu.
10. Et dixerunt : Ecce raisimue ad vos pecunias, de quibus eniite holocautomata et thus, et facile manna, et offerte pro peccato, ad aram Domini Dei uostri ;
11. et orate pro vita Nabuchodono- Bor, régis Babylonis, et pro vita Baltassar, filii ejus, ut sint dies eorum sicut dies caeli super terrain ;
12. et ut det Dominus virtûtem nobis, et illuminet oculos nostros , ut vivamus 6ub umbra Nabuchodonosor , régis Babylonis, et sub umbra Baltassar, filii ejus, et sernamus eis multis diebus, et inveiiiamus gratiam in conspectu eorum.
13. Et pro nobis ipsis orate ad Doniinum Deum nostrum, quia peccavimuB Domino Deo nostro, et non est aversus furor ejus a nobis usque in liunc diem.
du pays, et les eut emmenés captifs à Babylone.
10. Et ils dirent : Nous vous avons envoyé de l'argent; achetez-en des holocaustes et de l'encens, et faites- en des sacrifices, et des offrandes poui' le péché, à l'autel du Seigneur notre Dieu ;
11. et priez pour la vie de Nabuchodonosor, roi de Babylone, et pour la vie de Balthasar son fils, afin que leurs jours soient comme les jours du ciel sur la terre ;
12. et afin que le Seigneur nous donne la force, et qu'il éclaire nos yeux, pour que nous vivions à l'ombre de Nabuchodonosor, roi de Babylone, et à l'ombre de Baltassar, son fils, pour que nous les servions longtemps, et que nous trouvions grâce devant eux.
13. Priez aussi le Seigneur notre Dieu pour nous , car nous avons péché contre le Seigneur notre Dieu, et sa colère ne s'est pas détournée de nous jusqu'à ce jour.
viennent d'être cités. En effet, nous le retrouvons dans la traduction que les LXX ont donnée de Jer. XXIV, 1 ; traduction Inexacte, puisque masger slgniûe : le serrurier. Au livre des Rois, Ils se rapprochent davantage du vrai sens : xov ffUYy.).E{ovTa , celui qui enferme.
10 - 14. Message transmis par les exilés à leurs coreligionnaires de Jérusalem. — Et dixerunt : par écrit, dans une lettre qu'Us ôonflèrent à Baruch an moment de son départ. — Ecce... pecunias : le produit de la collecte mentionnée plus haut (vers. 6). — nolocautomata : des vlotimes, qu'ils devront offrir en holocauste. Cf. Lev. I, 3 et S8. — Et thu8. On brûlait toujours un peu d'encens sur l'autel avec les sacrifices non sanglante. C'est précisément cette espèce de Bscrlflce qui est désignée par le mot manna, calqué sur le grec (ixvai (on (lâwa d'après quelques manuscrits), lequel est lul-mSme une transcription fautive de l'hébreu minhah. Ot. Lev. H, 1, et le commentaire. — Pro peccato : les saoriflces propitiatoires. Cf. Lev. rv, 1 et ss.; v, 1 et ss.^Ad aram Domini. Ce passage aussi a été Incriminé par les adversaires du livre de Baruch, comme contenant une erreur historique, puisque l'autel des holocaustes avait été détruit avec le \emple. Mais n'était- 11 pas tout naturel que les lulfs demeurés à Jérusalem en érigeassent un jutre, sur lequel Ils consumaient leurs modestes offrandes? Cf. Jer. xli, 6. — Orate pro vita... (vers. 11). Le prophète Jérémle, xxix, 7, avait déjà exhorté ses compatriotes exilés en Chaldée à prier pour les Babyloniens, leur bonheur dépendant de celui de leurs Viilnqueurs. — Baltassar est la forme donnée par les Grecs an nom BelSa'fmr, qui sij^uifle en chaldéen : Que It- dieu) Bel piotèg'c < ly roDI Ce Baltassar ne
doit pas être confondu avec celui que mentionne Daniel, v, 2, etc.; car ce dernier n'était que le petit - âls de Nabuchodonosor, et 11 monta sur le trône beaucoup plus tard, d'une manière violente. Le prince dont parlent Ici les exilés était le vrai flls et l'héritier présomptif du grand conquérant. Nulle part alllears 11 n'est question de lui : 11 mourut sans doute avant son père; à moins donc, ce qui parait peu vraisemblable, qu'il ne soit Identique à Évllmérodach. Cf. Jer. LU, 31. — Sicut die» ceeli... Locution empruntée à Dent, xi, 21. C'est une hyperbole orientale qui signifie : Que leur vie dure aussi longtemps que les deux seront suspendus audessus de la terre. Comparez la formule analogue, par laquelle on saluait d'ordinaire le roi de Babylone : « Rex, in aetemum vlvas. i» (Dan. ii, 4; V, 10; vi, 6, etc.) — Ut det... virtûtem.^ (vers. 12). Résultat heureux que les exilés attendent de la longue vie des princes chaldéens. La locution llluminH oculos... est très expressive pour marquer la Joie. Cf. m, 14; Esdr. ix, 8; Ps. XXXVII, 11, etc. — Sub umbra... Gracieuse métaphore. C.-à-d., sous la protection de Baltassar. Cf. Is. XVI, 3; Ez. XXXI, 6, etc. — Serviamus... multis diebus. Ce trait est en parfaite conformité avec la lettre que Jérémle avait autrefois écrite aux déportés. Ceux-ci savaient que la captivité devait durer soixante -dix ans, et ils s'étaient résignés à la volonté de Dieu. Ot. Jer. XXIX, 6, 28. — Quia peceavimu» (vers. 13). Trait de touchante humilité. — Furor ejus. Le grec accentue la pensée : La fureur du Seigneur et son Indignation. — Legite librum...: le livre dont il a été question au début de ce chapitre (vers. 1 et 3), et dont nous trouverons le début proprement dit au vers. 1*. Les exilés désiraient
Bar. I, 14-19.
14. Lisez aussi oc livre, (inenous vous nvoiis envoyé pour ^u'il soit lu dans le tc'iuple du Seigneur, au jour solennel et au jour favorable.
15. Et vous direz : La justice appartient au Seigneur notre Dieu , mais à nous la confusion de notre visage, comme il paraît en ce jour pour tout Juda et pour les habitants de Jérusalem ,
16. pour nos rois, et nos princes, et nos prêtres, et nos prophètes, et nos pères.
17. Nous avons péché devant le Seigneur notre Dieu, et nous ne l'avons pas cru, manquant de confiance en lui,
18. et nous ne lui avons pas été soumis, et nous n'avons pas écouté la Viiix du Seigneur notre Dieu, pour marclier selon les préceptes qu'il nous a donnés.
19. Depuis le jour où il a tiré nos pères du pays d'Egypte jusqu'à ce jour, nous avons été incrédules envers le Seigneur notre Dieu ; et dans la dissipation de notre esprit, nous nous sommes retirés, pour ne pas entendre sa voix ;
14. Et legite llluum istum quem raisimus ad vos recitari in templo Domini, in die solemui et in die opportuuo.
15. Et dicetis : Domino Deo nostro justitia; nobis autem confusio faciei aostrœ, sicut est dies hœc omni Juda, et habitantibus in Jérusalem,
16. regibus nostris, et principibus nostris, et sacerdotibus nostris, et prophetis nostris, et patribus nostris.
17. Peccavimus ante Dominum Deum nostrum, et non credidimus, diffidentes in eum,
18. et non fuiraus subjectibiles illi, et non audivimus vocem Domini Dei nostri, ut ambularemua in maadatis ejus, qu8B dédit nobis.
19. A die qua eduxit patres nostros de terra .ffigypti, usque ad diem hanc, eramus incredibiles ad Dominum Deum nostrum; et dissipati recessimus, ne audiremus vocem ipsius;
que sa lecture produisît aussi une impression salutaire à Jérusalem. — Rediari. Le grec è^aYOp sucrât a le sens de confesser, et c'est ainsi qu'a traduit le syriaque. La lecture devait donc être accompagnée de sentiments de pénitence et d'huuiiUté. — In templo JJomini. C.-à-d, sur l'emplacement et auprès des ruines du sanctuaire. Voyez le vers. 10, et le commentaire. Ce trait ne suppose nullement qu'il existait alors un temple, comme le prétendent ceux qui veulent nculer la composition du livre de Baruch Jusqu'après l'exil. — In die solemni. En un jour de fête (èoptTiç). La locution in die opportuno a le même sens; car le substantif grec y.aipoû correspond à l'hébreu mo'ed, qui désigne les ftssemblées religieuses occasionnées par les fêtes. — M dlcetls. L'Itala a loi toute une ligne d'Introduction : 1 Quem (librum) cum accepissent (à savoir, les Juifs de Jérusalem) legerunt, in quo fuit scriptura hoc. »
{ II. — Confession et prière, I, 16 — III, 8.
C'est Ici, comme 11 a été dit plus haut, que commence à proprement parler le livre de Baruch.
1» Les Juifs confessent humblement leurs péchés. I, 15-22.
15 -2J. Ces versets ont une très grande ressemblance avec Dan. ix , 6 et ss., et cela se comprend aisément : les exilés avalent été Impressionnés par cette confession (comp. le vers. 6), et ils la répétaient souvent ; Daniel l'inséra donc en partie dans son propre livre. — Domino... JKSlitia. Les suppliants reconnaissent tout d'abord bitiu haut la Justice parfaite de Jéhovah ;
s'il les a traités sévèrement, c'est qu'ils l'avalent mérité : iiobia autem confusio... Cf. u , 9 ; Dan. m, 27-28, et k, 7, 11. — SicvLt est dies hsec. Hébraïsme : la confusion qu'ils subissaient alors, en châtiment de leurs péchés. — Omni Juda. Dans le grec : aux hommes de Juda. — Regibus^. et principilma... Tontes les classes dn peuple avaient été coupables ; la faute était vraiment nationale. Voyez des énumératlons semblables dans Néhémle , ix , 32 , et dans Jérémie, XXXII, 32, etc. — Et patribus... De la génération contemporaine, l'écrivain sacré remonte aux générations antérieures, qui avalent, elles aussi, grièvement ottensé Dieu. Cf. vers. 19; Jer. XV, 4, Thren. v, 7. — l^cccavlmus... (versets 17-22). Long développement des vers. 16-16. — Les mots non credidimus, diffidentes in eum, sont propres à la Vulgate. Les Juifs avaient souvent manifesté de la défiance à l'égard du Seigneur, en recherchant l'alliance des nations païennes. — Et non subjectibiles illi fvers. 18). Autre particularité de la Vulgate. — Mandatis... quœ dédit nobis. Littéralement dans le grec : Les ordres qu'il a donnés devant notre face. Ce qui est une manière tout hébraïque de dire : les préceptes qu'il a placés devant nous comme une règle de conduite. — A die qua... (vers. 19). « La faute qu'ils confessent n'est point une transgression passagère, mais une désobéissance perpétuelle, depuis le premier Jour de leur existence Jusqu'au temps présent. > Cf. IV Reg. xxi, 15 ; Jer. vn, 25-26; xi, 7, etc. — Eramus incredibiles... Cette tournure, calquée sur le grec, dépeint fort bien la continuité de la désobéissance. — UiSBli>ati recessimu». C.-à-d.. <t dlapersl pei
Bar. I, 20 — II, 4.
20. et adhaesenint nobis milita mala, et maledictiones quse constituit Dominas Moysi , servo 8uo , qui eduxit patres no- Btros de terra ^gypti, dare nobis terram ftuenteni lac et mel, sicut hodierna die.
21. Et non audivimus vocem Domini Dei nostri , secuudum omnia verba prophetarum quos misit ad nos ;
22. et abivimus unusquisque in sensuni cordis nostri maligni, operari diis alienis , facientes mala ante oculos Domini Dei nostri.
20. aussi des maux iiomlreux se sont-ils attachés à nous, avec les malédictions que le Seigneur avait prédites à Moïse, son serviteur, qui a fait sortir nos pères du pays d'Egypte, pour nous donner une terre où coulent le lait et le miel, comme on le voit aujourd'hui.
21. Et nous n'avons pas écouté la voix du Seigneur notre Dieu, selon toutes les paroles des prophètes qu'il nous a envoyés ;
22. et chacun de nous s'est laissé aller au sens de son cœur corrompu, pour servir des dieux étrangers, et pour commettre ce qui est mal aux yeux du Seigneur notre Dieu.
CHAPITRE II
1. Propter quod statuit Dominus Deus noster verbum suum, quod locutus est ad nos, et ad judices nostros, qui judicaverunt Israël , et ad reges nostros , et ad principes nostros, et ad omnem Israël et Juda ;
2. ut adduceret Dorai nue super nos mala magna, quse non sunt facta sub cselo quemadmodum facta sunt in Jérusalem, secundum quse scripta sunt in lege Moysi,
3. ut manducaret homo carnes filii sui et carnes filiae suae.
4. Et dédit eos sub manu regum omnium qui sunt in circuitu nostro , in improperium et in desolationem in om-
1. C'est pourquoi le Seigneur notie Dieu a réalisé sa parole, qu'il avait dite à nous, à nos juges qui ont jugé Israël, à nos rois, à nos princes, et à tout Israël et Juda;
2. et le Seigneur a amené sur nous de grands maux, tels qu'il n'y en a pas eiisous le ciel comme il y en a eu à Jérusalem, selon ce qui est écrit dans la loi de Moïse,
3. au point que l'homme mangeât la chair de son fils, et la chair de sa fille.
4. Et il les a livrés aux mains de tous les rois qui nous environnent, pour être un opprobre et un exemple de désolation
varia peccata et Idola, recessimna a te » (Cornel. a Lap, h. l.). Le grec est plus simple et plus clair : Nous avons été trop négligents pour écouter... Le syriaque : Nous avons été rebelles, pour ne pas écouter... — Et adhmaerunt... mala (vers. 20). Locution très énergique, qui suppose une union intime entre le châtiment et les coupables. Cf. Jer. XLH, 16. — Quse constituit... Moysi. Allusion aux menaces si éloquentes du Pentateuque, et surtout de Lev. xxvi, et de Deut. xxviii. — Les mots aicut hodierna die (comp. le vers. 15) se rapportent à adhesserunt nobis... — Secunduin... verba prophetarum (vers. 21). Détail souvent signalé par Jérémie. Ot. 3&T. XI, 7, etc. Dieu avait tout mis en œuvre pour retirer son peuple du péché. — In sensum cordis... (vers. 22). Au lieu d'obéir à Jéhovah, Ub avaient suivi les pires instincts de leur nature. Cf. Jer. VII, 24 ; IX, 14 ; xi, 8 ; xvr, 12, etc. — Operari diis... Traduction servile du grec ipyâïeTQat. C.-à-d., pour honorer les faux dieux. De même plus bas (ii, 21, 22, 34).
2» L'efErayanto et légitime vengeance du Seigneur. II , 1 - 10.
Chap. II. — 1-5. Dieu a exécuté ses antiques menaces contre cette nation perverse et rebelle. — Propter quod est une excellente paraphrase du grec v.'A. — Statuit... verbum... Hébraïsme : il a réalisé ses anciens oracles. Cf. Jer. xi, 6; xxvin, 6, etc. — Ad nos et ad... Plutôt : sur nous (à notre sujet) et sur... Énumération analogue à celle de i, 15-16. Par fudieeê 11 faut eutendre tous les chefs civils. — Ut adduceret... Manière dont le Seigneur a mis ses menaces à exécution. La description est d'abord générale (vers. 2), puis elle passe à quelques détails spéciaux (vers. 3-4). — Q:um non... facta sub esflo. Quoique ce trait soit hyperbolique, il est certain que les calamités endurées par les Juifs pendant et après le siège de Jérusalem eurent un caractère particulièrement affreux. — Ut manducaret... (vers. 3). Sur ce fait horrible, voyez Jer. xix, 9; Thrcn. ii, 20, et rv, 20. — Dédit eos sub manu... B.truch remonte ici le cours de l'histoire sainte,
Bar. Il, 5-12.
parmi tous les peuples chez lesquels lo Seigneur nous a dispersés;
5. et nous avous été assujettis au lieu de cotn mander, parce que nous avons péché contre le Seigneur notre Dieu, en n'obéissant point à sa voix.
6. Au Seigneur notre Dieu appartient la justice, mais à nous et à nos pères la confusion du visage, selon qu'il paraît en ce jour;
7. car le Seigneur avait prédit contre nous tous ces mauz qui sont venus sur nous;
8. et nous n'avons pas imploré la face du Seigneur notre Dieu, afin que chacun de nous revînt de ses voies corrompues.
9. Et le Seigneur a veillé sur les maux, .et il les a fait venir sur nous, car le Seigneur est juste dans toutes ses œuvres, en tout ce qu'il nous a ordonné.
10. Et nous n'avons pas écouté sa voix, pour marcher dans les préceptes du Seigneur, qu'il avait placés devant nos yeux.
11. Et maintenant. Seigneur, Dieu d'Israël , qui avez tiré votre peuple d'Egypte avec une main forte, par des signes et des prodiges, par votre grande puissance et avec un bras élevé, et qui vous êtes fait un nom, comme on le voit en ce jour,
12. nous avons péché, nous avons agi avec impiété, nous avons commis l'iniquité, Seigneur notre Dieu, contre tous vos préceptes.
nibus populîs In qiiibus nos dispersit Dorai nus ;
5. et facti sumus subtus, et non supra, quia peccavimus Domino Deo uostro, non obaudiendo voci ipsius,
6. Domino Deo nostro justitia; nobis autem et patribusnostrisconfusiofaciei, sicut est dies haec ;
7. quia locutuB est Dominus super nos omriia mala haec quse venerunt super nos;
8. et non sumus deprecati faciem Domini Dei nostri, ut revertereraur unusquisque nostrum a viis nostris pessimis.
9. Et vigilavit Dominus in nialis, et adduxit ea super nos, quia justua est Dominus in omnibus operibus suis quae mandavit nobis.
10. Et non audivimus vocem ipsius ut iremus in prœceptis Domini, quse dédit ante faciem nostram.
11. Et nunc. Domine, Deus Israël, qui eduxisti populum tuum de terra Mgy\)ti in manu valida, et in signis, et in prodigiis, et in virtute tua magua, et in brachio excelso, et fecisti tibi nomen sicut est dies iste,
12. peccavimus , impie egimus, inique gessimus. Domine Deus noster, in omnibus justitiis tuis.
et fait allusion à l'asservissement des Hébreux par les rois d'Egypte, de Syrie, d'Assyrie, de Babylone. Parfois, c'étaient de tout petits peuples, tels que les Philistins, les Ammonites, les Iduméens, etc., qui avaient vaincu les Juifs et ravagé leur territoire. — In desolationem. Le grec slRnifle plutôt ici : un (objet d') étonnenient. Pour la pensée, voyez Deut. xxviir, 37 ; Jer. XTin, 16 ; XIX, 8 ; xxv, 9, 11, 18, xxix, 18, etc. — In quibu» nos... Le grec a loi un hébraïsrae très accentué : ou èxeï ('a&er sârn) « ubl illuc ». — Facti... subtils et non... (vers. 6). Expression très pittoresque, empruntée à Dcut. xxvni, 13. Bile marque une sujétion complète.
6-10. Le châtiment a été parfaitement Juste, quoique sévèi'o. — Dontino... jvjilUia... Mêmeformule que plus haut, i, 16; à part les mots et patribua nostris, qu'ajoutent ici les suppliants. — Non sumus deprecati... (vers. 8). Quoique souvent avertis par le Seigneur (vers. 7 ; comp. le vers. 1), ils s'étaient endurcis dans le mal, et n'avaient absolument rien fait pour obtenir des ttrâces de conversion et de pardon. — Uimsquisque.,, tt viis.,. Dam le grec : (Pour revuuir;
chacun des pensées de son cœur. — Vigilavit Dominus... (vers. 9). L'empressement avec lequel Dieu a accompli ses menaces est fort bien représenté par cette métaphore, familière au prophète Jérémle. Cf. Jer. i, 12, et le commentaire; XXXI, 28; xuv, 27, etc. — Quia jusius est... Les suppliants ne se lassent pas de reconnaître la justice de Dieu sous tous rapports. Jéhovah n'exigeait d'eux que des choses tix-s légitimes ; leur culpabilité n'en était que plus grande, et le châtiment plus mérité.
3» Les Juifs font instamment appel à la miséricorde divine. Il, 11-19.
11-19. Et nunc: la transition accoutumée. Afin de toucher le cœur de Dieu, ses enfants lui rappellent un prodige éclatant qu'il avait opéré autrefois pour délivrer son peuple : qui eduxiM... — In manu valida. Même locution dans Jérémie, xxxn, 21, etc. — Fecisti tibi nomen... Pensée délicate. En réalité, par cotte merveilleuse délivrance des Hébreux, le Seigneur s'était acquis un grand renom parmi les Égyptiens et les pouples païens d'alentour. Cf. Ex. xiv, 18: Nciï. ix 10, eta — Feccavi7nu8, impie... (ver-
Bar. II, 13-20.
13. Avertatnr ira tua a iiobis, quia deielicti sumus pauci iuter gentes ubi dispereisti nos.
14. Exaudi, Domine, preces nostras et orationes nostras ; et educ nos pvopter te, et da nobis invenire gratiam ante faciem eorum qui nos abduxerunt ;
16. ut sciât omnis terra quia tu es Doniinus Deus noster, et quia nomen tuum invocatum est super Israël et super genus ipsius.
16. Respice, Domine, de domo sancta tua in nos, et inclina aurem tuam, et exaudi nos.
17. Aperi oculos tuos et vide; quia non mortui , qui sunt in infenio, quorum spiritus acceptus ost a visceiibus suis, dabunt honorem et justiticatiouem Domino;
18. sed anima quse tristis est super magnitudine mali, et incedit curva et infirma, et oculi déficientes, et anima esuriens dat tibi gloriam et jostitiam Domino.
19. Quia non secundum justitias patrum nostrorum nos fundimus preces et petimus misericordiam ante conspectum tuum. Domine Deus noster;
20. sed quia misisti iram tuam et f urorem tuum super nos , sicut locutus es in manu puerorum tuorum prophetarum, dicens :
13. Que votre col?ire se détotirne do nous, car nous sommes restés en petit nombre parmi les nations chez lesquelles vous nous avez dispersés.
14. Exaucez, Seigneur, nos prières et nos supplications; et délivrez - nous à cause de vous, et faites -nous trouver grâce devant ceux qui nous ont déportés ;
15. afin que toute la terre sache que vous êtes le Seigneur notre Dieu, et que votre nom a été invoqué sur Israël et sur sa race.
16. Jetez les yeux sur nous, Seigneur, de votre demeure sainte ; penchez votre ; oreille, et exaucez-nous.
17. Ouvrez vos yeux et voyez ; car ce | ne sont point les morts qui sont en enfer, et dont l'esprit a été séjiaré de leurs entrailles, qui rendront honneur et justice, au Seigneur ;
1 8. mais c'est l'âme qui est tnste à cause de la grandeur du mal, qui marche courbée et abattue , dont les yeux sont languissants ; c'est l'âme affamée qui vous rendra gloire et justice, Seigneur.
19. Car ce n'est pas en nous appuyant sur la justice de nos pères que nous répandons nos prières devant votre face, et que nous implorons votre miséricorde. Seigneur notre Dieu ;
20. mais parce que vous avez envoyé contre nous votre colère et votre fureur, comme vous l'avez prédit par vos serviteurs, les prophètes, en disant :
Bet 12 ). Antique formule de confession. Cf. III Reg. VIII, 47; II Par. vi, 37; Ps. cv, 6, etc. Les synonymes accumulés mettent fort bien ridée en relief. — In omnibus jusUtiis... C.-à-d. : contre tous les divins préceptes. Cf. Ps. cxtui, 6, 8, 12, etc.; Eccli. rv, 17. — Avertatur ira„. (vers. 13). Volcl enfin la demande, admirablement préparée par ces actes réitérés d'humiliation. — DereHeti... pauci... Ce trait aussi avait fait partie depuis longtemps des menaces de Jéhovah. Voyez Lev. xxvi, 33 ; Deut. iv, 7, et xxvni, 62, etc. Cf. Jer. xm, S.—Edue nos (vers.li). Fais -nous sortir de notre situation désespérée, sauve- nous. — Propter te. Touchant motif, que développera le vers. 15 : Dieu était le premier Intéressé an salut de son peuple. Cf. Is. xlviii, 11 ; Jer. XIV, 7. — Invenire gratiam... La requête est bien modeste : lU se bornent à oonjnrer le Seigneur d'attendrir pour eux le coeur des Cbaldéena, leurs rudes vainqueurs. — Qwta nomen tuum.., (vers. 15). Cette formule, souvent mal comprise, Bignifle que les Juifs étaient le peuple de Jéhovah, et portaient, pour ainsi dire, son nom. Cf. Jer. XI7, 9; xv, 16, etc. — Respice... (vers. 16). La prière devient de plus en plus pressante. — De dumo... tua: de ta demeu' du ciel. Cf.
Deut. XXVI, 15, etc. — Aperi oculos... (vers. 17). Antre raison par laquelle ils essayent d'exciier la compassion divine : ceux qu'il aura ainsi délivrés chanteront ses louanges et procureront sa gloire. C'est une réminiscence de la prière d'âzéchias; cf. Is. xxxvn, 17. — Quia non mortui... Sur cette pensée, qui revient plusieurs fols dans les chants sacrés, voyez Is. xxxvm, 18, et le commentaire. — In inferno : dans le séjour des morts , le fôl hébreu. — Quorum splritus aeeeptitt... C.-à-d. : ceux qui ont rendu le dernier soupir. — Anima quse tristia... (vers. 18). Il s'agit de l'âme pénitente, et Baruch donne d'elle un émouvant portrait. — Mali : la malice du ptohé. — Esuriens : saintement affamée de Dieu et de parilon. Cf. Is. xxvi, 9.
4» Menacus que Dieu avait lancées contre son peuple par les prophètes et par Moïse. II, iy-30\
19-26. Les oracles menaçants des prophètes. — Non secandum ju^tilian... Trait délicat : si souvent et si clairement avertis par le Seigneur, et désobéissants malgré tout, ils sentent qu'ils n'ont pas le droit d'appuyer leur demande sur les bonnes œuvres yt les mérites de leurs an- '■êtrei. — Pundivius. (dans le greo, xaxaêdX-
Bar. TT, 21-29.
21. Ainsi parle le Reif^neur: Inclinez; votre éiiaule et votre cou, et travaillez pour le roi de Babylone, et vous demeurerez dans le paya que j'ai duané à vos pères.
22. Mais si vous n'écoutez pas la voix du Seigneur votre Dieu, et si vous ne travaillez pas pour le roi de Babylone, je vous ferai sortir des villes de Juda et hors de Jérusalem,
23. et je ferai cesser parmi voue les chants de joie et les chants d'allégresse, la voix de Tépoux et la voix de l'épouse, et dans tout le paya il ne restera plus de traces de ceux qui l'habitent.
24. Mais ils n'ont pas écouté votre voix, de manière à servir le roi de Babylone , et vous avez réalisé vos paroles , que vous avez prédites par vos serviteurs les prophètes, en faisant transporter hors de leur place les os de nos rois et les os de nos pères ;
25. et ils ont été exposés à la chaleur du soleil et à la gelée de la nuit, et ils sont morts dans des douleurs affreuses, par la famine, et par le glaive, et par l'exil.
26. Et vous avez réduit ce temple, où votre nom avait été invoqué, dans l'état où il est aujourd'hui, à cause de l'iniquité de la maison d'Israël et de la maison de Juda.
27. Et vous avez agi envers nous. Seigneur notre Dieu, selon toute votre bonté, et selon toute votre grande miséricorde,
28. comme vous l'aviez dit par votre serviteur Moïse, le jour où vous lui avez ordonné d'écrire votre loi en face des enfants d'Israël,
29. en disant : Si vous n'écoutez pas ma voix, cette grande multitude sera ré-
21. Sic dicit Dominus : Inclinât^ humerum vestrnm et forvicem vestram, et opéra facite régi Babylouis, et sedebitis in terra quam dedi patribus vestris.
22. Quod si non audieritis vocem Domini Dei vestri , operari régi BabyloniiB defectionem vestram faciam de civitatibus Juda, et a foris Jérusalem,
23. et auferam a vobis vocem jucunditatis et vocem gaudii , et vocem sponsi et vocem sponsœ, et eritomnis terra sine vestigio ab inhabitantibus eam.
24. Et non audierunt vocem tuam , ut operarentur régi Babylonis; et statuisti verba tua, quse locutus es in manibus puerorum tuorum prophetarum, ut transferrentur ossa regum nostrorum et ossa patrum nostrorum de loco suo ;
25. et ecce projecta sunt in calore solis et in gelu noctis, et mortui sunt ia doloribus pessimis, in famé, et in gladio, et in emissione.
26. Et posuisti templum , in quo invocatum est nomen tuum in ipso, sicut hseo dies, propter iniquitatem domus Israël et domus Juda.
27. Et fecisti in nobis. Domine Dena noster, secundum omnem bonitatera tuam et secundum omnem miserationem tuam illam magnam,
28. sicut locutus es in manu pueri tui Moysi, in die qua prsecepisti ei scribere legem tuam coram âliis Israël ,
29. dicens : Si non audieritis vocem meam, multitudo hsec magna converte-
ÎLOjJiev). Sur cette locution pktorftsque. jeter sa prière devant quelqu'un, voyez Jer. xxxvi, 7, et la note: xxxvu, 20; xxxviii, 26, etc, — Loeutits... in maiiu... Hébraïsme : par l'intermédiaire de tes serviteurs (.puerorum), les prophètes. — Sio dUAt Dominus... Les menaces divines (vers. 21-22) sont citées librement d'après Jer. XXV, 8 -11, et xxvii, 9-13. — Opéra facite régi... C.-à-d. : Soyez soumis au roi de Babylone. Cf. i, 22. — Et aedebitla in terra... S'ils avaient rempli cette condition. Ils auraient pu rester en Palestine, comme vassaux des Chalrtéens. — Defectionem... faciam... est pour « defleere vos faciam a clvltatlbus... » — Auferam a vobis... (vers. 23). Ces paroles sont emprunteuses littéralement à Jer. vu. 34 (voyez la note ). — Sine vestigio... On ne verra pas une seule trace a'habiUnts. Cf. Jer. xxv, 11; xx"i, 9; xxxiv.
22, etc. — Statuisti verba... (vers. 24). Les Juifs ne lui ayant pas obéi, Diena Intégralement exécuté envers eux ses projets de vengeance. Baruch insibte sur trois points particuliers : la profanation des ossements des morts, ut tranferrentur ossa... (vers. 24'>-26'«; comp. Jer. vui, 1-2, et XXXVI, 30); la mort pour un grand nombre des habitants du royaume, et mortui sunt... (vers. 25*'. Emisaione est une traduction servile duiubstantlf grec àiiooToXTi ; littéralement, ce qu'on envoie, mais tout spécialement la mort, d'après les LXX) ; la destruction du temple, et posuisti... (vers. 36). 27-30». Oracle menaçant de Moïse. — Et fecisti... Quoique si sévèrement traités, les suppliants reconnaissent que Dieu a usé de blenveUlanca à leur égard , car il aurait pu les châtier d'une manière beaucoup plus grave. — Sieu,t... in manu. , Moysi. Comp. Lev. xxvi, 2T et es.; Deut.
Bar. Il, 30 — TU, 1.
tur in minimam inter gentes, quo ego eos dipi'ergam ;
30. quia scio qnod me non auiliet populus , populus est enira dura cervice ; et conveitetur ad cor suum in terra captivitatis s use,
31. et scient quia ego sum Dominus Deus eorum; et dabo eis cor, et intelligent; aurcs, et audient ;
32. et laudabunt me in terra captivitatis suae, et memores erunt nominis mei;
33. et avertent se a dorso suo duro, et a malignitatibus suis, quia reminiscentur viam patrum suorura, qui peccaverunt in me.
34. Et revocabo illos in terrara quam jura^à pa tribus eorum, Abraham, Isaac, et Jacob, et dominabuntur ejus; et mul-
* tiplicabo eos, et non minorabuntur;
35. et statuam illis testamentum alterum sempiternum, ut sim illis in Deum, et ipsi erunt mihi in populum ; et non movebo amplius populum meura, filios Israël, a terra quam dedi illis.
duite à un très petit nombre parmi les ' nations chez lesquelles je les disperserai ;
30. car je sais que le peuple ne m'écoutera pas, car c'est un peuple qui a la tête dure ; mais il rentrera en lui-même dans le pays de sa captivité,
31. et ils sauront que je suis le Seigneur leur Dieu; je leur donnerai ua cœur, et ils comprendront; des oreilles, et ils entendront ;
32. et ils me loueront dans le pays de leur captivité, et ils se souviendront de mon nom,
33. et ils se sépareront de leur dos rebelle et de leurs méchancetés, car ils se souviendront de la voie de leurs pères qui ont péché contre moi.
34. Et je les rappellerai dans le payt que j'ai promis avec serment à Abraham, h Isaac et à Jacob, et ils en seront les maîtres; et je les multiplierai, et ils ne diminueront point ;
35. et je ferai avec eux une autre alliance, éternelle, afin que je sois leur Dieu et qu'ils soient mon peuple ; et je ne ferai plus sortir mon peuple, les enfants d'Israël, du pays que je leur ai donné.
CHAPITRE III
1. Et nunc. Domine omnipotens, Deus Israël, anima in angustiis, et spiritus anxius clamât ad te.
1. Maintenant donc, Seigneur toutpuissant. Dieu d'Israël, c'est une âme dans l'angoisse et un esprit anxieux qui crie vers vous.
xxvrn, 62-64, et xxx, 1 et S8. L'oracle est cité tré5 librement. — MultUudo haeo (vers. 29). Le mot grec p6|Aêr,a-tç fait image, car il désigne un essaim d'abcillea.
5° Les Juifs se repentiront et Dieu leur pardonnera. II, 300.36.
30'»- 33. Le repentir de la nation sur la terre d'exil. — Convertetur ad cor est un fréquent hébraïsme, pour désigner les réflexions sérieuses qui produisent la conversion. Cf. III Eeg. vm, 47; II Par. vi, 37, etc. — Scient quia ego... Le retour du peuple à son Dieu sera parfait ; 11 est aiJnilrablement décrit. — Vlam patrum auorum... (vers. SS*») : la mauvaise conduite de leurs aïeux, et ses suites funestes.
34 - 35. Le pardon , le retour en Palestine , et le rétablissement de la sainte alliance sur une nouvelle base. — Revocabo... in terram... Cet heureux retour, après un douloureux exil, avait été prédit aussi par Moïse. Cf. Lev. xxvi, 42-25 ; Deut. xxx, 1-5. — Testamentum alterum... Mêm« pensét) vt, mêmes expressions que dans le
magnifique oracle de Jérémie, xxxr, 31-33. Tout ce passage est donc messianique, car si quelquesuns des détails qu'il décrit se sont réalisés lorsque : les Juifs revinrent s'installer en Palestine après l'exil, les traits principaux n'ont trouvé leur accomplissement réel qu'en Notre - Seigneur .Té- BUS -Christ, le fondateur de la nouvelle Alliance, i et dans son âgiise , qui doit durer jusqu'à la j fin des siècles.
6« Récapitulation de l'humble confession et de la pnère. III, 1-8.
Chai-, III. — 1-8. S'appuyant but les promesses qui précèdent, le peuple juif conjure Instamment son Dieu de lui pardonner, et de mettre fin aux maux de l'exU. L'accent est plus pathétique que jamais. — Et nunc. Tranf ition propre à la Tulgate : puisque vous nous ouvrez de si consolants horizons. — Omnipotens, Deus Israël, j Ces noms contiennent deux motifs d'intime confiance : Jéhovali est tout-puissant, et 11 est le Dieu " des Juifs. — Autre motif, encore plus touchant ; miserere, quia^. miscrlcors. Il 63t dans la 1\»
Bau. ITI, 2 8.
2. 'Rcoiiicz , Pei,2;nour, et aj'c/. l'itii-, car vous êtes un Dion couip.itisKaut ; ayez pitié de nous, parce que nous avons péché devaut vous ;
3. car vous trônez éternellement, et nous, périrons-nous à jamais?
4.Seigneur tout-puissant, Dieu d'Israël, écoutez maintenant la prière des morts d'Israël, et des enfants de ceux qui ont péché devaut vous, et qui n'ont point écouté la voix du Seigneur leur Dieu, de sorte que les maux se sont attachés à nous.
5. Ne vous souvenez pas des iniquités de nos pères ; mais souvenez-vous, en ce temps- ci, de votre main et de votre nom,
6. car vous êtes le Seigneur notre Dieu, et nous vous louerons, Seigneur;
7. car c'est pour cela que vous avez mis votre crainte dans nos cœurs, afin que nous invoquions votre nom , et que nous publiions vos louanges dans notre captivité, en nous convertissant de l'iniquité de nos pères qui ont péché devant vous.
8. Et voici que nous sommes aujourd'hui dans cette captivité, où vous nous avez dispersés pour être un sujet d'opprobre et de malédiction, et un exemple de la peine due au péché, selon toutes les iniquités de nos pères qui se sont retirés de vous, Seigneur notre Dieu.
2. Audi, Domine, et miserere, quia Deu8 es mieericors ; et nii.serere uostn.s, quia peccavimus ante te :
quia tu es Dominus Deus noster, et laudabimus te. Domine
7. quia propter hoc dedisti timorem tuum in cordibus nostris, et ut invocemus nomen tuum, et laudemus te in captivitate nostra, quia convertimur ab iniquitate patrum nostrorum, qui peccaverunt ante te.
8. Et ecce nos in captivitate nostra sumus hodie , qua nos dispersisti in improperium, et in maledictum, et in peccatum, secundura omnes iniquitatea patrum nostrorum , qui recesserunt a te, Domine Deus noster.
ture même de Dieu d'avoir pitié. — Quia peccavimus. C.-à-d., parce que nous reconnaissons nos fautes, et que nous les regrettons. Cf. Ps. XL, 6. — Quia tu sedes... (vers. 3). « Le contraste qui existe entre la majesté de Dieu et la faiblesse de ses créatures » est aussi une raison pour lui de pardonner à son peuple. Cf. Is. lvii, 15-16. — Perihimus In œvum ? C.-à-d. : Permettrez-vous que nous périssions à jamais? Cf. Tliren. v, 19-20. 11 n'y a pas d'interrogation dans le grec, qui, en outre, emploie le présont au lieu du futur : Et nous périssons à Jamais. Les Juifs comprennent que, sans le secours du Seigneur, ils vont disparaître de la scène du monde et de l'histoire, tant ils sont affaiblis. Cf. Jer. XL, 15. Au vers. 4, ils soulignent très énerglquement cette pensée, en se nommant ^< les morts d'IsraSI » {mortuorum...). Il ne s'agit donc pas , comme l'ont pensé quelques interprètes, des membres de la nation tliéocratique morts depuis un temps plus ou moins considérable , et qui , du sein des limbes , auraient Intercédé pour leurs frères encore vivants, plongés dans le malheur. — Filiorum, ipsorum... Autre nom par lequel les suppliants se désignent dans leur humilité: Ils reconnaissent qu'ils sont pécheurs, et fUs de pécheurs. — Agglutinata...
mala. Sur cette métaphore expressive, voyez i, 20, et la note. — Mémento manv^s... La puissance et la gloire de Jéhovah s'opposent également à ce qu'il laisse entièrement périr son peuple (vers. 6-7). — Laudabimus te (vers. 6). Promesse de louanges et d'action de grâces, quî tourneront à l'honneur du vrai Dieu. — Et ecce in captirÂtate... (vers. 8). Conclusion émouvante. En attendant qu'il plaise au Seigneur de les délivrer, ils souffrent cruellement. — Et in peccatum. Le mot grec oqjXriatç est un peu obscur. Il est cependant probable qu'il représente la dette contractée par le péché ; le sens serait donc : pour payer la pénalité encourue par nos crimes.
Section IL — Le discoubs pROPHériQUK DE Baritch. III , 9 — V , 9.
Le ton change tout à coup, comme les pensées, qui s'élèvent à de sublimes et radieuses hauteurs.
§ I. — Éloge de la sagesse divine. IIT, 9 — IV, 4.
Cette page. Justement admirée, n'a pas un intérêt purement spéculatif ; son but est au contraire très pratique, car elle a été écrite
Bar. in, 9-16.
9. Audi, Israël, mandata vitae; aiuibuB percipe, ut scias prudentiani.
Ubi sunt principes gentium, et
9. Ecoute, Israël, les pr^ceiifes de la vie; prête l'oreille, pour apprendre la prudence.
10. D'où vient, Israël, que tu es dans le pays de tes ennemis,
11. que tu as vieilli sur une terre étrangère, que tu t'es souillé avec les morts, et que tu as été compté parmi ceux qui descendent dans le séjour des morts?
C'est que tu as abandonné la source de la sagesse
13. Car si tu avais marché dans la voie de Dieu, tu aurais certainement habité dans une paix éternelle.
14. Apprends où est la prudence, où est la force, où est l'intelligence, afin que tu saches en même temps où est la longueur de la vie et la vraie nourriture, où est la lumière des yeux et la paix.
15. Qui a trouvé le lieu où elle réside ? et qui est entré dans ses trésors ?
Où sont les princes des nations
pour exciter les Juifs à venir pniser, comme autrefois, à la fontaine de la sagesse divine.
1° Israël est affligé parce qu'il a abandonné la vraie sagesse. III, 9-14.
9. Invitation pressante, servant d'exorde. — Aridt, Igrael... On dirait un écho de Deut. v, 1. — Mandata vitm: les commandements qui donnent la vie; cf. iv, 1.
10-14. La cause des malheurs d'Israël. Une question, vers. 10-11, et une réponse, vers. 12-14. — Quid est... qxiod...f Le grec répète deux fois ces mots, d'une manière très vivante : tc ÔTi, il ÔTi. — Quatre traits, groupés deux à deux en gradation ascendante, décrivent le misérable état des Juifs : In terra inimicorum... (en Chaldée), et inveterasti... (ils se sont affaiblis pou à peu, comme on le fait par la vieillesse ; cf. Ps. VI, 8; xni, 3; Thren. m, 4, etc.); coinguinaiiu es... et deputatus... — Cutn mortuis. Ces morts sont probablement ici les païens, parmi lesquels les Juifs déportés étaient obligés de vivre, et dont le contact les souillait au point de vue légal. Cf. Jer. n, 23; Ez. xx, 31. — Deputatus es cum... Cf. Ps. lxxxvii, 5, où l'on trouve une expression presque Identique, pour marquer une désolation extrême. — Dereliquiati„, (verset 12). L'auteur du livre répond à sa propre question, et indique clairement la cause des malheurs des Juifs. — Fontem sapientiee, C.-à-d., Dieu lui-même. Cf. Jer. ii, 13, etc. — In via Dei (vers. 13) : la voie tracée par le Seigneur, la voie de ses commandements. Cf. rv , 13 ; Ps. XXVI, 11, etc. — Habitasses... in pace... Il y a une grande force dans cette expression : habiter dans la paix, s'y mouvoir et y vivre comme chez sol. Cf. Is. xLviii, 18. — Disce ubi... (vers. 14). Conséquence naturelle des versets qui précèdent :
puisque Israël n'est malheureux que parce qu'il a abandonné la sagesse, 11 n'a d'autre ressource que de la retrouver, s'U veut redevenir heureux.
— Virtus, intellectus. Deux qualités de la sagesse : la force (îffxûç) pour agir, et l'Intelligence morale (o-Ùvectii;) pour comprendre. Ces mots sont synonymes de prudentia (çpôvTiffiç, la connaissance de ce qu'U faut faire et ne pas taire). Nous trouverons plus loin (vers. 23) deux autres locutions analogues : « sapientia » ou aocfia, et « disciplina » ou è7ri(iTT^|iT) (vers. 20, 37, etc.; la science). — Longitumitas vilse. Un des dons les plus précieux de la sagesse sous l'Ancien Testament. Cf. Prov. ui, 18, et rv, 10; Eccll. I, 12, etc. — Victus: les choses nécessaires! à la vie. Dans le grec : ^u)r\ , « la vie dans son essence, » « la vigueur, la fraîcheur et la fleuide la vie. » Cf. Prov. rv, 13. Par conséquent, une existence tout heureuse. — Lumen oculorum. Autre métaphore pour signifier le bonheur. Voyez 1 , 12 et la note.
S« Origine mystérieuse de la sagesse. II I^ 15-23.
18-23. L'auteur procède encore par questions (vers. 15-18) et par réponses (vers. 19-23). Comp. le vers. 9 et ss., et Job, xxviii, 12 et ss.
— Loeum ejus : le lieu où réside la sagesse. — Thesauros ejus : l'endroit où ses richesses so!i t amoncelées. Ot Job, xxviii, 22; Ps. oxxxiv, 7, etc. — Ubi sunt... (vers. 16). Baruch va cltii quelques exemples, pour démontrer que personne, à part Dieu, « l'a trouvé la résidence de la sagesse. L'énumératlon des divers âges , conditions et races de l'humanité sert à mettre en relief la valeur Incomparable de la sagesse. » — Principes gentium. Les chefs des peuples sont naturellement signalés au premier rang ; tous les
Héros clialdéeu étouÉEant im lion. (Bas-relief de Ninive.)
Comment. — V.
Eau. III, 17-23.
qui dominantur super bestias quae sunt Buper tenam,
qui in aNabus cseli ludunt
18. qui argentum thesaurizant, et aurum, in quo contidunt homines, et non est finis acquisitionis enriim ; qui argentum fabricant, et soUiciti sunt, nec est inventio operum illorum ?
19. Exterminati sunt, et ad inferos descenderunt, et alii loco illorum surrexerunt.
20. Juvenes viderunt lumen, et habitaverunt super terram ; viam autem disciplinse ignoraverunt ,
21. neque intellexerunt semitas ejus; neque filii eorum susceperunt eam, a facie ipsorum longe facta est.
22. Non est audita iu terra Chanaan, iie(iue visa est in Theman.
23. Filii quoque Agar, qui exquirunt prudentiam quse de terra est, negotiatores Merrhae et Theman, et fabulatores, et exquisitores prudentise et intelligeutiae, viam autem sapientise nescierunt, neque commemorati sunt semitas ejus.
qui dominent sur les botes de la terre,
et qui se jouent des oiseaux du ciel
18. qui thésaurisent l'argent et l'or, auxquels les hommes se confient, et qui tâchent d'acquérir sans fin, qui fabriquent l'argent, et qui sont inquiets, et dont les travaux sont innombrables ?
19. Ils sont morts, et ils sont descendus dans les enfers, et d'autres se sont levés à leur place.
20. Des jeunes gens ont vu la lumière et ont habité sur la terre ; mais ils ont ignoré la voie de la sagesse,
21. et ils n'ont pas compris ses sentiers; leurs enfants non plus ne l'ont pas : reçue, elle s'est tenue loin d'eux.
22. On n'a pas entendu parler d'elle dans la terre de Chanaan, et elle n'a pas été vue dans Theman.
23. Les fils d'Agar, qui recherchent la prudence qui est de la terre , les marchands de Merrha et de Theman, les fabulistes, et les chercheurs de prudence et d'intelligence, n'ont pas connu non plus la voie de la sagesse , et ne se sont pas souvenus de ses sentiers.
détails des vers. 16-17 les concernent. — Qui... Buper bestias... Ce trait relève la puissance des princes. Rien ne leur résiste, pas même les bêtes fauves. Cf. Jer. xxvii, 6, et xx\aii, 14; Dan, n, 38. Sur les monuments assyriens, on voit souvent les rois luttant contre les animaux les plus farouches, et les terrassant. Voyez V Atlas archéol., pi. xxsix, flg. 6, 9; pi. xl, flg. 2, 7, 8, etc. — Qui in avlbus... (vers. 17). Autre exemple du pou\'oir absolu des princes : les oiseaux eux-mêmes, ces êtres si libres et si dlfflciles à saisir, ne peuvent leur échapper. — Q^i argentum... (verB. 18). Les riches, malgré leur fortune immense , ne peuvent pas non plus acquérir par eux-mêmes la sagesse. Petit tableau fort bien tracé. — SoUiciti sunt : Inquiets d'accroitre leurs richesses, et travaillant à cela d'une manière opiniâtre {nec est inventio...) — Exterminati sunt... (vers. 19). Récapitulation. Ces princes et ces riches sont morts sans trouver la sagesse.
— Juveyies... (vers. 20). Les générations humaines se sont succédé l'une à l'autre, mais aucune d'elles n'a pu faire cette précieuse découverte : viam... disciplinse (le chemin qui conduit à la vraie science; note du vers, li) ignoraverunt.
— A facie ipsorum longe... (vers. 2l'>). Variante dans le grec : Ils se sont égarés loin de leur chemin (on, d'après une autre leçon : loin de son chemin). — Non est audita... Vers. 22-23: aucune nation, même parmi celles qui étalent réputées les plus habiles, n'a réussi à découvrir .la sagesse. — CHianaan représente ici les Phé-
niciens , parmi lesquels les hommes sages étaient nombreux. Cf. II Par. u, 7; Ez. xxviii, 3-6; Zach. IX , 2*>- 3. — Theman était un district méridional de l'Idumée, pareillement renommé pour sa sagesse. Cf. Jer. xux , 7 ; Abd. 8-9. — Pilti... Agar (vers. 23). Les Ismaélites issus d'Abraham par la servante de Sara. Cf. (îen. xvi, 16 ; xxxvn , 25; Ps. Lxxxii, 7, etc. — Qui exquirunt... D'après le grec : ils cherchent la sagesse sur la terre. S'occupant beaucoup de commerce, les « Hls d'Agar » étaient presque perpétuellement en voyage; or, dans l'antiquité surtout, c'est en voyageant que l'on acquérait de la sagesse et de l'expérience. — Merrhx. Dans le grec : Meppâv. On ne trouve ce nom nulle part ailleurs. De nombreux interprètes supposent qu'il y a ici une erreur de transcription pour Médan ; il s'agirait alors des Madlanltes, ces autres marchand» célèbres des temps antiques (cf. Gen. xxxvn, 36): comme Ils descendaient d'Abraham par Cétura (Gen. XXV, 2), Us seraient mentionnés d'une façon très naturelle à cêté des Ismaélites. — Theman ne désigne pas l'Idumée, comme au vers. 22, mais Théma, fils d'Ismaêi (Gen. xxv, 16). — Fabulatores ((luQoXdyoi) : les auteurs des paraboles et des proverbes, et, en général, de la littérature Intéressante qui portait chez les Hébreux le nom de mâial. Cf. Ps. xux, 5; hxxyju, 2; Ez. xvn, 2, etc. — Exquisitores prudentise... : ceux qui recherchaient la science et la sagesse sous toutes leurs formes. — Insuccès complet de toutes ces recherches : viam autem...
Har. III, 21 -P4.
24. 0 Israël, que la maison de Diou eut grande, et que •io lieu qu'il possède est étendu !
25. Il est vaste et n'a pas de bornes; il est élevé, il est immense.
26. Là furent ces géants célèbres, qui existaient au commencement, ces géants à la taille élevée, qui savaient la guerre.
27. Le Seigneur ne les a pas choisis, et ils n'ontpas trouvé la voie de sa sagesse; c'est pour cela qu'ils ont péri,
28. et comme ils n'ont pas eu la sagesse, ils sont morts à cause de leur folie.
29. Qui est monté au ciel pour l'y prendre, et qui l'a fait descendre des nuées?
30. Qui a passé la mer, et l'a trouvée, et l'a apportée de préférence à l'or le plus pur?
31. Il n'y a personne qui puisse connaître ses voies, ni qui découvre ses sentiers ;
32. mais celui qui sait tout la connaît, et il l'a trouvée par sa prudence, lui qui a créé la terre à jamais, et qui l'a remplie de bêtes et de quadrupèdes ;
33. lui qui envoie la lumière, et elle part; qui l'appelle, et elle lui obéit avec tremblement.
34. Les étoiles ont donné leur lumière à leurs postes, et elles se sont réjouies;
■2-1. 0 Israël , quam magna est domus Dei, et ingens locus possessionis ejus!
Magnus est, et non liabet finem; excelsus, et imraensus
26. Ibi fuerunt gigantes nominati illi, qui ab initio fuerunt, statura magna, scientes bellum.
27. Non ho8 elegit Dominus, neque viam disciplin.-e inveneruut; propterea perierunt,
28. et quoniam non habuerunt sapientiam , interierunt propter suam insipientiam.
29. Quis ascendit in caelum, et accepiteara, et eduxit eam de nubibus?
30. Quis transfretavit mare, et invenit illam, et attulit illam super aurum electum ?
31. Non est qui possit scire vias ejus, neque qui exquirat semitas ejus ;
32. sed qui scit universa novit eam, et adinvenit eam prudentia sua, q'oi praeparavit terram in seterno tempore, et replevit eam pecudibus et quadrupedibus ;
33. qui emittit lumen, et vadit; et vocavit illud, et obedit illi in tremore.
34. Stellae autem dederunt lumeu iu custodiis suis, et Isetatse sunt;
3» Cette sagesse, toute divine, n'a pas été accordée au monde. III, 24-28.
24-28. Ce que ni la puissance, ni la richesse, ni l'habileté naturelle, ni l'étude ne peuvent procurer aux hommes, Dieu le donne à qui bon lui semble, non toutefois au monde pervers. — 0 Israël. Touchante apostrophe ; elle prélude à ce qui sera dit plus bas du privilège des Juifs relativement à la sagesse. Comp. les vers. 36-38. — Magna... domus Dei. Ces mots ne désignent pas le ciel, ni un temple bâti de main d'homme, mais le monde dans son ensemble, construit par Dieu et que remplit son être inflnl. L'écrivain sacré Insiste sur l'Immensité de cette habitation mystique, afin de mieux faire ressortir les avantages d'Israël, choisi entre tous les peuples pour recevoir les révélations de la sagesse suprême. — Ibi... gigantes... (vers. 26). Allusion manifeste aux géants antédiluviens (cf. Gen. vi , 4 ; Job, xxn, 15; Eccli. XVI, 7, etc.); mais Baruch n'exclut probablement pas de sa description les populations géantes qui occupaient plusieurs régions de la Palestine lorsque les Hébreux en firent la conquête (cf. Num. xiii, 24; Deut. ii, 10-11, 20; in, 11, etc.). — Non hos elegit (vers. 27). Le pronom est fortement accentué. Ces hommes extraordinaires semblaient devoir jouir entre
tous des préférences divines; mais 11 n'en fut nullement ainsi. — Proptera perierunt : à cause de leur manque de sagesse. C!omp. le vers. 28.
4«' Le Seigneur peut seul communiquer la sagesse, et c'est à Israël, sa nation chérie, qu'il lui a plu de la donner. III, 29-38.
29-31. Aucun effort humain n'est capable de procurer la vraie sagesse. — Quis ascendit. . . ? Les vers. 29-30 sont en partie empruntés à Deut. XXX, 12. On aurait beau s'élancer à travers les espaces aériens et parcourir toutes les mers pour découvrir la sagesse , le résultat serait absolument nul. — Super awi-um eleetum... Même pensée dans Job, xxvin, 15-19.
33-35. Dieu seul connaît et possède la vraie sagesse. — Qui Mit universa, novit... 0>nséquence naturelle de sa science infinie. — Et adinvenit... C'est la réponse directe à la question posée plus haut (vers. 16) : « Quis invenit...? » — Q:ui prœparavit... Raisonnement semblable à celui qui précède : Dieu connaît évidemment la sagesse, puisque c'est par elle qu'il a créé toutes choses. Cf. Job, XXVIII, 23 et ss. Au lien de in selerno tempore, il faudrait l'accusatif : pour l'éternité, c.-à-d. pour longtemps. Cf. Eccl. i, 4, etc. — Qui emittit... Cf. Gten. i, 3. Passaçte tout dramatique (vers. 33-35), qui relève la parfaite obéis--
Bar. TIT, 35 — IV, 2.
35. vocatœ sunt, et dixerunt : Adeumus; et luxerunt ei cum jucunditate, qui fecit illas.
36. Hic est Deus noster,et non «Bstimabitur alius adversus eum.
37. Hic adinvenit oranem viam discijdiiise, et tradidit illam Jacob, puero 8U0, et Israël, dilecto suo.
38. Post hsec in terris viens est, et cum hominibus converbatus est.
35. elles ont été appelées, et elles ont dit : Nous voici ; et elles ont lui avec joie pour celui qui les a faites.
36. C'est lui qui est notre Dieu, et aucun autre ne lui est comparable.
37. C'est lui qui a trouvé toutes les voies de la sagesse, et qui l'a donnée à Jacob, son serviteur, et à Israël, son bien-aimé.
38. Après cela il a été vu sur la terre, et il a conversé avec les hommes.
CHAPITRE IV
1. Ilic liber mand;.torum Dci, et lex quse est in seternum ; omnes qui tenent eam pervenient ad vitam ; qui autem dereliquerunt eam , in morte m.
2. Convertere, Jacob, et appréhende eam; ambula per viam ad splendorem ejus contra lumen ejus.
1. C'est ici le livre des commandements de Dieu, et la loi qui subsiste éternellement; tous ceux qui la gardent arriveront à la vie ; mais ceux qui l'abandonnent iront à la mort.
2. Convertis -toi, Jacob, et saisis -la; marche par le chemin vers sa splendeur, à sa lumière.
sance des créatures envers Dieu. — Slellse... in ciislodiis... Les étoiles, qui forment l'armée des cieus, sont fort bien comparées à des sentinelles montant la garde. Cf. Eccll. XLin, 10. — Lsetatx sunt. Comp. Job, xxxvin, 7, où elles sont représentées comme chantant toutes joyeuses. Le trait Adsurmw est sans doute une rémlnlscenc« de Job, xxxvm, 35. — Liixerunt... eum jucunditate... Détail d'une délicatesse exquise.
38 - 38. Dieu a communiqué la sagesse à Israël , son peuple de prédilection. — Hic est... Le pronom est très fortement accentué : ce Dieu si puissant et si sage est le nôtre d'une manière toute spéciale. Un accent de triomphe retentit dans ces mots. Cf. Ps. XLvn, 6. — Non testimaUtur... Aucun autre Dieu ne saurait lui être comparé. — Hle adinvenit... Baruch répond enfin en termes positifs à la question du vers. 15. Cf. Job, xxvin, 23. — Les noms Jacob et Israël sont ici patronymiques, et désignent la race entière du célèbre patriarche. Sur les titres puero suo Cson serviteur) et dilecto siw, voyez Deut. IV, 5, et xxxu, 16; Is. xuv, 1; Os. xi, 1, etc. — Post haec (vers. 38). Mieux vaudrait le singulier, conformément au texte grrec (asTa toOto, après cela) : après que Dieu eut donné la sagesse à son peuple. — In terris visus est, et... Le Seigneur s'est manifesté aux hommes sous une forme extérieure , semblable à l'un d'eux , et 11 a vécu au milieu d'eux. Cf. Prov. vin, 31. On conçoit aisément que les Pères grecs et latins aient très fréquemment appliqué ce passage, ainsi entendu, à l'incarnation du Verbe, car 11 présente une ressemblance frappante avec Jean. I, 14. Cf. Origène, in Joan., t. vi, n. 15 ; S. Athanase, â£ Incarnat., 22; S.Cyrille de Jérusalem, Catech., xi, 15 ; S. Grégoire de Naz^ Orat. xxx,
13 ; S. Cyprlen, Testim. O/dv. Judaeos, ii, 6 ; Lactance, Dimn. Instit., iv, 13; S. HUalre, In Ps. Lxvin, 19, etc., etc. Théodoret résume ainsi la tradition dans son commentaire : « Dllucide nobis ostendit Incamationem Unigenlti, ipsumque universorum esse opificem et sapientlae fontem ; lllius enim Ipse et f actor est et Domlnus ». Néanmoins, quelques-uns des meilleurs exégètes catholiques, entre autres Maldonat, Estius, Cal met, Knabenbauer, font remarquer que les verbes wçôïj et (TuvEijTpàçT) ( Vulg. : « vlsus est » et « conversatus est >) se rapportent directement à la sagesse; car c'est elle qui est le plus en évidence dans tout ce passage, et c'est d'elle aussi qu'il est question d'une manière Immédiate dans les lignes qui suivent ( comp. rv , 1 : « qui tenent eam... »). Mais, en ce cas même, l'interprétation messianique ne perd rien de sa force , puisque c'est dans la personne du Christ que la sagesse incarnée est apparue visiblement sur la terre, et qu'elle a vécu parmi les hommes. Comp. Prov. vin, 12 ; Sap. vu, 22 ; Eccll. xxiv, 5 et ss.
5» La vraie sagesse consiste à accomplir les commandements divins. IV, 1-4.
Chap. IV. — 1-4. La voie du bonheur et du salut pour Israël. Excellente conclusion pratique de tout ce paragraphe. — Eic. Plutôt : Celle-ci (ayTY)). La sagesse consiste dans le livre des préceptes divins. Pratiquement, la sagesse s'identifie donc pour Israël avec la loi du Sinaï. Cf. Deut. rv, 6; Eccll. xxrv, 23. — Lex qux... in seternum. « Cette loi est vraiment éternelle en ce qui concerne les préceptes moraux, » et c'est là sa partie principale. Cf. Matth. v, 17-18; Luc. XVI, 17. — Qui tenent eam : ceux qui ont trouvé la sagesse et qui s'en sont, pour ainsi dire, emparés. — Ad vitam, in mortetn: la vie et
Bar. IV, 3-10.
3. N';i1)andnnne pas ta gloire !\ un autre, et ta dignité à une nation étrangère.
4. Nous sommes heureux, Israël, parce que ce qui plaît à Dieu nous a été dévoilé.
Aie bon courage, peuple de Dieu, mémorial d'Israël
6. Vous avez été vendus aux nations, non pour périr; mais, parce que vous avez irrité contre vous la colère de Dieu, vous avez été livrés à vos adversaires.
7. Car vous avez aigri celui qui vous a créés, le Dieu éternel, en sacrifiant an démon, et non à Dieu.
8. Vous avez oublié le Dieu qui vous a nourris, et vous avez attristé Jérusalem, votre nourrice.
9. Car elle a vu la colère de Dieu venir sur vous , et elle a dit : Ecoutez , confins de Sion; Dieu m'a envoyé un grand deuil.
10. Car j'ai vu la captivité de mon peuple, de mes fils et de mes filles, celle que l'Kternel a amenée sui- eux.
_3. No tradas alteri gloriain tuam, et dignitatem tuam genti alienje.
4. Beati sumus, Israël, quia quse Doo placent manifesta sunt nobis.
Animsequior esto, populus Dei, memorabilis Israël
6. Venundati estis gentibus non in perditionem; sed propter quod in ira ad iracundiam provocastis Deum, traditi estis adversariis.
7. Exacerbastis enim eura qui fecit vos , Deum aeternum , immolantes dœmoniis, et non Deo.
8. Obliti enim estis Deum qui nutrivit vos', et contristastis nutricem vestram Jérusalem.
9. Vidit enim iracundiam a Deo veni«ntem vobis, et dixit : Audite, confines Sion; adduxit enim mihi Deus luctum magnum.
10. Vidi enim captivitatem populi mei, filiorum meorum et filiarum, quam superduxit illis .^ternus.
la mort sous le rapport moral. — Convertere... (vers. 2-3). Invitation pressante : qu'Israël revienne à la sagesse, puisqu'il l'a abandonnée pour son malheur. Cf. m, 12 et ss. — Ad spiendorem... contra lumen... Belle métaphore : marcher à la lumière de la sagesse , comme on le fait à celle du soleil. Cf. Job, xxix, 3 ; Ps. cxvni, 105 ; Prov. VI, 23. — Ne tradas alteri... Le prophète s'efiforce d'exciter dans les Juifs une sainte émulation : Dieu pourrait bien leur enlever, s'ils s'en montraient Indignes, la gloire d'être son peuple privilégié et de posséder sa loi sainte. Cf. ni, 36-37 ; Deut. iv, 6, etc. — Dignitatem tuam. Dans le grec : xi au(i.cp£povTâ aoi, c.-à-d., « utiiJtates tuiB », comme traduit l'Itala B. — Beati sumus... ( vers. 4 ). Exclamaliori de joie et de reconnaissance. Cf. Deut. xxxiii, 29; Sap. ix, 18.
5 II- — Consolations et encouragements adressés à Israël.' IV , 5-29.
1» Que les Juifs aient bon courage parmi leurs adversités, oar Dieu ne les a exilés que pour les châtier, et non pour les détruire. IV 6-8.
5-8. L'équivalent grec de animsequior esto est ôapo-cÏTe, ayez confiance 1 Qu'ils ne se laissent point abattre par leurs malheurs présents. — Populus Dei. Dans le grec : mon peuple. C'est le Seigneur qui parle. — Memorabilis. C.-à-d., glorieux, célèbre ; ou, dont Dieu se souvient. Le grec est beaucoup plus expressif : Mémorial (|xviri[i.6auvov) d'Israël. Quoiqu'ils fussent alors Bingalièroment amoindris, les Juifs maintenaient vivant, sous les regards du Seigneur et du monde, le souvenir de la nation théocratique. — Venundati estl» (vers. 6). Locution fréquemment em-
ployée dans la Bible pour marquer la servitude et l'exil. Cf. Lev. xxv, 39; Deut. xxviii, 64; Jud. n, 14; m, 8, etc. — Non in perditionem'. Le vrai but de la captivité de Babylone n'était pas de donner le coup de mort à Israël, mais seulement de le punir, pour le purifier : sed propter quod in ira... Cf. Jer. rv, 27. — Exacerbastis enim... Vers. 7 et 8 : comment ils avaient irrité contre eux le meilleur des maîtres. Ce passage contient plusieurs réminiscences de Deut. xxxn, 15-18. — Eum qui fecit... nutrivit... Circonstances aggravantes; les Juifs s'étaient conduits comme des ingrats. — Immolantes dsemoniis : aux idoles, et par là même aux démons qui se cachaient sous elles. Cf. Ps. xcv, 5, et cv, 35 (dans les LXX et la Vulg.), et surtout I Cor. X, 20. — Nutricem vestram. Personnification très délicate de Jérusalem, considérée comme la mère du peuple juif. Cf. Is. liv, 1-6 ; Thren. i, S, 16, ete. En tant qu'elle était le centre du culte et la capitale du royaume de Dieu, elle avait été particulièrement attristée par les crimes de la nation ; aussi , par une magnifique prosopopée, Baruch va-t-11 la laisser parler elle-même pendant quelque temps (vers. 9' et ss.).
2° Allocution pathétique de Jérusalem à ses enfants. IV, 9-29.
9-16. La métropole déplore la condition mlsérable des Juifs. — Vidit enim... Petite introduction à son discours. — Confines Sion... D'après l'Itala : « civitates Sion. » Le grec désigne aussi les cités voisines de Jérusalem (aï Tiâpotxoi). — Adduxit enim... Motif pour lequel elle Implore la sympathie : Dieu l'a grandement affligée. Elle se met aussitôt à décrire son deuil
Bar. IV, 11-20.
11. Niitrivi onim illos cum juciindilate, dimisi autein illos cum fletu et luctu.
12. Nemo gaudeat super me viduam et desolatam ; a multis derelicta suin propter peccata filiorum meorum, quia declinaveiunt a lege Dei,
13. Justitiaa autem ipsius nescierunt, nec ambulaverunt per vias mandatorum Dei, neque per semitas veritatis ejue cum justitia ingressi sunt.
14. Veniant confines Sion, et memorentur captivitatem filiorum et filiarum mearum, quam superduxit illis .^ternus.
15. Adduxit enim super illos gentem de longinquo, gentem improbam, et alterius linguai ,
16. qui non suut reveriti senem, neque puerorum miserti suut, st abduxerunt dilectos viduse, et a filiis unicara desolaverunt.
Ambulate, filii, ambulate; ego enim derelicta sum sola
20. Exui me stola pacis, indiii autem me sacco obsecrationis , et claraabo ad Altissiraum in diebus meis.
11. Je les avais noiirrife dans la joie, et je les ai laissés partir dans les larmes et dans le deuil.
12. Que nul ne se réjouisse de me voir veuve et désolée; beaucoup m'ont abandonnée à cause des péchés de mes enfants, parce qu'ils se sont détournés de la loi de Dieu.
13. Ils n'ont pas connu ses préceptes, et ils n'ont pas marché dans les voies des commandements de Dieu , et ils ne sont pas entrés avec justice dans les sentiers de sa vérité.
14. Que les confins de Sion viennent, et qu'ils se souviennent de la captivité de mes fils et de mes filles, que l'Eternel a amenée sur eux.
15. Car il a fait venir contre eux de loin une nation, une nation méchante et d'une langue inconnue,
16. et qui n'a eu ni respect pour les vieillards, ni compassion pour les enfants, et ils ont emmené les bien -aimes de la veuve, et ils l'ont désolée en lui enlevant ses enfants.
Marchez, mes fils, marchez; pour moi je demeure seule
20. J'ai quitté la robe des jours heureux, je me suis revêtue du cilice de la prière, et je crierai au Très -Haut tous les jours de ma vie.
maternel : vldi enim... (vers. 11 et 12). Notez l'antithèse touchante : nutrivi...cumjv,cunditate et dimisi... cum fletu... — Nemo gaiuleat... (vers. 12). Jérusalem demande à ses ennemis de ne pas accroître sa douleur, en manifestant une Joie maligne au sujet de ses souffrances. — Propter peccata.,. Ses enfants n'ont été que trop légitimement pools, à câuse de leors péchés sans nombre. Cette pensée géoérale est développée dans quatre propositions synonymes : quia deelinaverunt..., nescierunt... — Justitiaa (vers. 13) : les préceptes divins (voyez ii, 12, et la note), que les Juifs sont dits avoir Ignorés , parce qu'ils avalent agi comme s'ils ne les connaissaient pas. — Neqvje.,. cum justitia.„ C.-à-d. qu'ils n'avaient pas marché dans les droits sentiers, selon qn'ils devaleot le faire. D'après le gfrec : les sentiers de la discipline (TtxiSeîaç), c.-à-d. de la sagesse. — Veniant confines,.. Voyez la note du vers. 9. Nouvel appel à la compassion des cités Noisines. — Adduxit... gentem... Les vers. 16-16 sont un écho de Deut. xxviii, 49-60. Cf. Jer. v, 16. — Qentem improbam. Dans le grec : unriMiion sang pudeur (àvaiSI;). Aussi, comme 11
est aussitôt ajouté, n'a -t- elle absolument rien respecté : non... senem, neque puerorum... — Les traits dilectos viduse et filiis unicam (plus clairement dans le greo : Ils ont dérobé ses filles à la femme solitaire) sont particulièrement pathétiques.
17-20. La cité désolée est Impuissante pour secourir ses enfants ; elle ne peut que les recommander h, Dieu. — Ego.,., quid possum...? Dans le greo, avec beaucoup d'emiihase } Mol, en quoi suis -Je capable de vous aider, mol? Dieu seul ii la puissance de sauver les Juifs (ipse vos eripiet, vers. 18). — Amlrulate. C.-à-d. : Allez, partez. C'est au moment où ses habitants sont entraînés en exU que Jérusalem est censée leur adresser la parole. — Ego enim derelicta... Dans son état d'isolement et d'abandon, elle ne peut rien faire pour les arracher aux mains cruelles des vainqueurs. — Exui me... (vers. 20). Elle s'est déponlUée des vêtements somptueux qu'elle portait au temps de sa prospérité, et elle a pris le cilice du deuil et de la p('nitence (sa,cr^) obseeraUonis), Cf. II Reg. XII, 16 et ss. ; Esth. iv, 1-3, etv. l; Joël. I, 13, etc. — Clamabo.., Pensée pleine de
Bar. TV, 21-2B.
2î. Ayez bon courage, mes enfants, criez au Seigneur, et il vous délivrera de la main des princes ennemis.
22. Car j'espérerai toujours votre salut, et la joie me vient du Dieu saint, à cause de la miséricorde que notre Sauveur éternel vous enverra.
23. Je vous ai vu partir dans le deuil et dans les pleurs ; mais le Seigneur vous ramènera à moi avec joie et avec allégresse, pour toujours.
24. Car de même que les villes voisines de Sion ont vu la captivité que Dieu vous avait envoyée, ainsi ils verront bientôt le salut qui vous viendra de Dieu, avec un grand honneur et une splendeur éternelle.
25. Mes enfants, supportez patiemment la colère qui est tombée sur vous ; car ton ennemi t'a persécuté, mais tu verras bientôt sa ruine , et tu fouleras sa tête sous tes pieds.
26. Mes tendres enfants ont marché par d'âpres chemins, car ils ont été emmenés comme un troupeau ravi par les ennemis.
27. Ayez bon courage, mes enfants, et criez au Seigneur; car celui qui vous a emmenés se souviendra de vous.
28. Comme votre esprit vous a fait errer loin de Dieu, ainsi en revenant à lui de nouveau vous le rechercherez dix fois plus ;
21. Anim.Ti-]nîorefi estnte, filii, clamate ad Dominum, et eripiet vos de manu principum inimicorum.
22. Ego ertim speravi in seternurn salutem vestram ; et venit mihi gaudium aSancto, super misericordia quse veniet vobis ab seterno salutari nostro.
23. Emisi enim vos cum luctu et ploratu ; reducet autem vos mihi Dominus cum gaudio et jucunditate in sempiternum.
24. Sicut enim vîderunt vicinse Sion captivitatem veetram a Deo, sic videbunt et in celeritate salutem vestram a Deo, quse superveniet vobis cum honore magno etsplendore seterno.
25. Filii, patienter sustinete iram quse supervenit vobis; persecutus est enim te inimicus tuus, sed cito videbis perditionem ipsius, et super cervices ipsiua ascendes.
26. Delicati mei ambulaverunt vias asperas ; ducti sunt enim ut grex direptus ab inimicis.
27. Animaequiores estote, filii, et proclamate ad Dominum ; eiit enim memoria vestra ab eo qui duxit vos.
28. Sicut enim fuit sensus vester ut erraretis a Deo, decies tantum iterum
. convertentes requiretis eum;
foi ; Jérusalem a encore la ressource de prier pour ses enfants; elle priera donc avec ferveur, tant qu'elle vivra.
21-29. Jérusalem exprime à ses enfants l'espoir que Dieu les délivrera de leurs maux. — Animœquiores... Ayez confiance I Comp. les vers. 5, 27 et 30. — Clamate. B. faut qu'Us Joignent leurs ardentes supplications aux siennes. - Speravi inaeternum (vers. 22). Mieux d'après le grec: Car J'espère en l'Éternel (èTil zù> altovio)) pour votre ealut. L'adjectif est pris substantivement, et exprime nn nom divin. De même à la ligne suivante (ab eeterno salutaH.^), et au vers. 27. — Salutem vestram : la Qn de l'exU et le rétablissement de la théocratie. Comp. les vers. 24, 29 et 37. — Venit mihi gaudium... Jérusalem se réjouira du l>onlieur de ses habitants, de même qu'elle partage actuellement leur détresse. — Sancto : Dieu, qui est le Saint par excellence. Cf. V, 5; Job, VI, 10; Is. XL, 25, etc. — Qux veniet... Le grec ajoute à la fin de la phrase : £-j làyr^zi, bientôt. — Emiii enim vos... (vers. 23). Reproduction légèrement développée du vers. 11. — Sicut... vicinse... Les vUles voisines (comp. les vers. 9 et 14), témoins des humiliations de Sion, le seront aussi de son triomphe. — Captivitatem... a Deo. C'est Dieu, en efTct, qnl avait
été le premier auteur de la captivité; il le sera pareillement de la délivrance (saJu ton. . a Deo). — In celeritate. Voyez la note du vers. 22'» et le vers. 25^. Comparé au rétablissement de la théocratie, qui devait durer toujours, le temps de l'exil n'était que peu de chose. Isaïe exprime la même pensée (cf. Is. xiv, 1 ; uv, 7). — Patienter austinete... ( vers. 25 ). Déduction naturelle des considérations qui viennent d'être présentées. Patience, puisque la calamité ne tardera pas à prendre fin. — Persecutus est... te. Le singulier succède tout à coup au pluriel ; ce changement rapide s'explique par l'émotion qui règne dans ce passage. — Perditionem ejua... Les ennemis d'IsraSl auront leur tour, et il Jouira de la satisfaction de les traiter en vaincus : super eervices~. Sur cette métaphore, qui souvent était une entière réalité, voyez Dent. xxxin,29; Jos. X, 24; Ps. CEX, 1 (AtU archéol., pi. xciv, flg. 3, 6, 7, 8). — Delicati mei (vers. 26) : ses enfants délicatement élevés, peu habitués k la souffrance. C;ette expression contraste fortement avec viOA asperas. — Ducti... ut grex: pêle-mêle, succombant sous les coups des vainqueurs. — Erit... memoria vestra (vers. 27). Dieu, qui a fait tomber sur vous ces maux (qui duxit...), se souviendra de vous pour vous délivrer. — Sicut
Bar. IV, 29-35.
29. qui enim induxit vobis mala, ipse rursum adducet vobis sempiternam jucunditatem ciim salute vestra.
30. Animaequior esto, Jérusalem; exhortatur enim te, qui te uominavit.
31. Nocentes peribunt, qui te rexaverunt, et qui gratulati sunt in tua ruina, punientur.
32. Civitates quibus eervierunt filii tui, punientur, et quae accepit filios tuos.
33. Sicut enim ga\asa est iu tua ruina, et laetata est in casu tuo, sic contristabitur in sua desolatione.
34. Et aniputabitur exultatio multitudiuis ejus, et gaudimonium ejus erit in luctum.
35. Ignis enim superveniet ei ab -^terno iu longiturnis diebus, et habi-
29. car celui qui a fait venir le malheur sur vous, vous procurera de nouveau lui-même une éternelle joie en voua sauvant.
30. Aie bon comage, Jérusalem, car celui-là même qui t'a donné ton nom t'encourage.
31. Les m'-chauts qci t'ont tourmentée périront, et ceux qui ont fait leur joie de ta ruine seront punis.
32. Les villes ou tes enfants ont été esclaves seront punies, comme aussi celle qui les a pris.
33. Car de même qu'elle s'est réjouie de ta ruine, et qu'elle a été heureuse de ta chute, ainsi elle sera attristée par sa propre désolation.
34. L'allégresse de ses nombreux habitants sera retranchée, et sa joie sera changée en deuil.
35. Car le feu viendra sur elle de la part de l'Eternel durant de longs jours,
enim... (vers. 28). La condition du salut : c'est en sY'loignant du Seigneur que les Juifs sont devenus malheureux ; c'est en revenant à lui qu'ils retrouveront le bonheur. — Fuit sensus... ut erraretis. Expression très énergique : ils ne sonsroaient en quelque sorte qu'à s'éluis^er de Dieu
1« Les ennemis de Slon seront écrasés, et ses flls reviendront d'exil. IV, 30 - 37.
30-35. La mine future de Babylone. — A.nimœquior esto. Dans le grec : 6apo-£t, aie conflance , prends courage. (Jomp. les vers. 5 , 21, 27. — Exhortatur^. te qui... D'après le grec : Celui»
L;>.Q7oi de prisonniers. ..Bas-relief assyrien.;
et à l'offenser. — Deeiea tantum est un trait dé- Hcal : ils voudront réparer largement leurs fautes, et ils mettront un zèle extraordinaire à se rapprocher de Dieu. De son côté, le Seigneur se montrera parfaitement généreux pour les sauver et les rendre heureux.
J m. — Joyeuses promesses. IV , 30 — V , 9.
Jérusalem se tait, et le prophète prend de noiiveau la parole, pour la consoler elle -même et l'eacourager.
là te console, qui t'a nommée, c.-à-d, qui t'a choisie comme sa cité sainte. Cf. Is. xlviii, 2; LU, 1 ; LX, 14. — Nocentes peribunt. Dans le grec : Malheureux (seront) ceux qui t'ont affligée. C'est le châtiment des Chaldéens qui est prédit Ici, comme à la fin de la prophétie de Jérémle. — Civitates... punientur (vers. 32). Le grec dit encore : Malheureuses (seront) les villes... — Quse accepit... : Babylone, où avaient été déportés des Juifs très nombreux. — Sicut enim gavlsa... Cf. Thren, iv, SI. Cest la loi du talion. — Ampv.-
Bar IV, 30 — V. 4-
cl elle sera habitue par les démons pendant un temps considérable.
36. Jérusalem, regarde vers l'orient, et vois la joie que Dieu t'envoie.
37. Car voici que reviennent tes enfants que tu as vu partir pour être dispersés; ils viennent tous ensemble, de l'orient h l'occident, sur la parole du Saint, et pleins de joie ils rendent gloire à Dieu.
tabitur a dœmoniis in multitudino tenaporis.
36. Circumspice, Jérusalem, ad orientera, et vide juounditatem a Deo tibi venientem.
37. Ecce enim veniunt filii tui, quos dimisisti dispersos ; veniunt collecti ab oriente usque ad occidentem, in verbo Sancti , gaudentes in houorem Dei.
CHAPITRE V
1. Quitte, Jérusalem, les vêtements de ton deuil et de ton affliction, et revêts -toi de l'éclat et de la splendeur de la gloire éternelle qui te vient de Dieu.
2. Le Seigneur t'entourera de justice comme d'un double manteau, et il mettra sur ta tête un diadème de gloire éternelle.
3. Car Dieu montrera à tout ce qui est sous le ciel la splendeur qu'il mettra en toi.
4. Car ton nom te sera donné par Dieu à jamais : la paix de la justice et la gloire de la piété.
1. Exue te, Jérusalem, stola luctus et vexationis tuse, et indue te décore, et honore ejus, qufe a Deo tibi est, sempiternae gloriœ.
2. Circumdabit te Deus diploide justitiae, et imponet mitram capiti honoris aeterni.
3. DeuB enira ostendet splendoreni Buum in te, omui qui sub caelo est.
4. Nominabitur enim tibi nomen tuura a Deo in sempiternum : pax justitiae, et honor pietatis.
tabitur exultatio... (vers. 34). Dans le grec, le Seigneur apparaît soudain sur la scène dans ce verset , pour prononcer la sentence de Babylone : Car J'enlèverai l'allégresse de sa multitude. — Ignis enim... (vers. 35) : le feu de la colère divine, si souvent mentionné par Jérémie et par les autres prophètes. — In longilurnis diebus...Mi(iux: pour de longs Jours. La pulne de Babylone devait être perpétuelle. — Babitabitur a dsemoniis. Écho de la prophétie d'Isaïe contre les Chaldéens. Cf. Is. xni, 21, et le commentaire. 36-37. Annonce de la fln de la captivité. — Ctrcumfpice... Baruch, divinement éclairé, se place par la pensée au moment où cessera l'exil, et 11 voit les captifs revenir joyeux et reconnaissants. Il décrit en fort beaux termes ce consolant spectacle. Comp. Is. xl, 1 et ss. ; xlii, 10 et ss. ; XLvin, 20 et sa.; xlix, 7 et as., etc. — Ad orientem : car c'est de là que devaient accourir les exilés. — Quos dimisisti (vers. 37). Expression poétique, car c'est bien malgré elle que Slon avait laissé partir ses enfants. — In verbo Savcti: sur l'ordre et conformément aux promesses du Seigneur. — Oaudentes m honorem... C- à -d., heureux de la gloire que leur dé- Jvrance si merveilleuse devait procurer à Jého-
VV.A. i;f. Is. XII
2» Splendeur et allégresse de Sion ; encore la fln de la captivité. V, 1 - ».
Chap. V. — 1-4. Sion admirablement glorifiée par son Dieu. Le prophète continue de l'interpeller d'une manière directe. — Exue te... Métaphore semblable à celle de iv, 20, mais en sens inverse. Que Jérusalem quitte à jamais ses vêtements lugubres, et qu'elle revête des parures dignes de sa situation nouvelle. Cf. Is. ui, 1; Lx, 3, 10. — Oireumda te... diploide, La ôtTtXotç était, comme son nom l'indique, un manteau double, aux vastes dimensions ( Atl. archéol., pi. m, flg. 9). — Mitram. Sorte de diadème porté soit par les grands prêtres (cf. Ex.xxvin,37), soit par les femmes (cf. .Judith, x, 3, et xvi, 8; Is. LXi, 10, etc.). — Splendarem simm (vers. 3). Dans le grec : ta splendeur. — Om.ni qui sut cselo... : à tons les pays et à tous les peuples Dieu fera que Jérusalem soit partout honorée. Cf. Is. LX, 1. — Nominabitur eiiim... (vers. 4). Cf. rv , 30, et la note. Dans les saints Uvro.s, un nom nouveau marque habituellement une condition nouvelle d'existence, et tel devait être le cas pour Jérusalem. — Pax justitise : la paix produite par la parfaite justice. — Honor pietatis : gloire qui devait être le fruit de la pi U'. envers Dieu (Oeoo-éêeia). Les vers. 1 -4 prédisent
Bar. V, 5-8
ô. Exurge, Jérusalem , et sta in exceiso; et circuiuspice ad uiientem, et vide collectos filios tuos ab oriente sole usque ad occidentem, in verbo Sancti, gaudentes Dei memoria.
6. Exierunt enim abs te pedibus ducti ab inimicis ; adducet autem illos Domi- QU8 ad te portatos in honore, sicut filios regni.
7.Con8tituit enim Deus humiliare omnem montem excelsum et rupes perennee, et convalles replere in aequalitatem (errœ, ut ambulet Israël diligenter in honorem Dei.
Obumbraverunt autem et silvae, et
5. Lève -toi, JéruRaTera , et tiens -toi sur la hauteur; regarde vers l'orient, et vois tes enfants rassemblés, depuis le soleil levant jusqu'au couchant, par la parole iu Saint, pleins de joie, parce que Dieu s'est souvenu d'eux.
6. Ils sont sortis de toi à pied, emmenés par les ennemis; mais le Seigneur te les ramènera portés avec honneur comme des fils de rois.
7. Car Dieu a résolu d'abaisser toute montagne élevée et les roches éternelles , et de remplir les vallées en égalisant la terre, afin qu'Israël marche promptement pour la gloire de Dieu.
Les forêts mêmes et tous les arbres
donc la sainteté qui devait briller et régner à Jérusalem après l'exil de Babylone. En effet, l'étal moral des Juifs s'améliora notablement olors ; mais nous redirons Ici que cet accompllsgement du divin oracle serait très imparfait, et
TrOne portatif. (Bas-relief de Ninive.)
que c'est sartont l'Église du Christ qui est symbolisée par cette Slon transflgurée.
6-9. La cess.itlon de la captivité. — Exurge... et ata... La gloire succédant à rhumlliatlon. Cf. Is. XL, 9, et u, 17.— Ciicumspice... Reproduction partielle de iv, 36 - 37. — Oav.dente.f... memoria. Allusion à ce que Jérusalem disait ellemôme plus haut, iv, 27 : Votre Dieu se souvienira de vous. — Sxierunt... pedibus (vers. 8).
Antithèse entre le départ si désolant, et le retour Joyeux et triomphal : portatos in humeri». Cf. Is. XLlx, 22, et Lxvi, 20. — Slcul filios re» gni... C.-à-d. comme des princes de la famille royale. D'après le grec : comme un trône royal. Les Égyptiens, les Assyriens et les Persans avalent des trônes portatifs, sur lesquels on portait parfois le roi {Atl. arch., pi. ixxx, fig. 2). — Constituit enim...
(vers. 7). L'écrivain sacré continue de décrire en termes enthousiastes l'heuretix retour des Juifs dans leur patrie. — EumiUare... montem... Une route facile sera établie par Dieu lui-même entre Babylone et Jérusalem. Comp. la.
XL , 4 , et le commentaire. — Rupes. Dans le grec :
6î\iaç,les monceaux, c-à-d.
les hauteurs. — Perenves est une épiUiète poétique, qui rappelle que ces collines existent depuis les temps les plus reculés, depuis la création. Cf. Gen.
xLix , 26 ; Deut. xxxni, 15, etc. — Ut ambulet... diligenter. D'après le grec :
pour qu'Israël rentre en sécurité. — Obumbraverunt... (vers. 8). C'est le prétérit prophétique , comme si souvent ailleurs.
Bamch assiste d'avance à la réalisation de sa prédiction. Lorsque les exilés rentreront en Palestine , Dieu créera des forêts au milieu du déseit, pour les ombrager contre les brûlants rayons du soleil d'Orient. — Lignum suavitatis : des arbres au bols odoriférant , dont le parfum ajoutera aux charmes du voyage. Ce sont là de iidles métaphores, destinées à mettre en relief los^ saintes Joies du retour. — Adilucet... (vers 9).
Bar.
odoriférants ombrageront Israël par l'ordre de Dieu.
9. Car Dieu ramènera Israël avec allégresse à la lumière de sa majesté, avec la miséricorde et la justice qui viennent de lui.
CHAPITRE VI
Copie de la lettre que Jérêmie envoya aux captifs qui allaient être déportés à Babylone par le roi des Babyloniens, afin de leur annoncer ce que Dieu lui avait ordonné de leur dire.
1. A cause des péchés que vous avez commis devant Dieu , vous serez emmenés captifs à Babylone par Nabuchodonosor, roi des Babyloniens.
2. Etant donc entrés à Babylone, vous y serez pendant de nombreuses années et un temps très long, jusqu'à sept générations ; mais après cela je vous en ferai sortir en paix.
Or maintenant vous verrez à Baby
Exemplar epistolse quam raîsit .Teremias ad abducendos captives in Babyloniama rege Babyloniorum, ut annuntiaret illis secundum quod prœceptura est illi a Deo.
1. Propter peccata quse peccastis ante Deum, abducemini in Babyloniam captivi a Nabuchodonosor, rege Babyloniorum.
2. Ingressi itaque in Babylonem, eritis ibi annis plurimis, et teraporibus longis, usque ad generationes septem ; post hoc autem educam vos inde cum pace.
Nunc autem videbitis in Babylo
D'après le grec : Y)YT^o-£Tat (l'ItalaB : « prseibit »). Le Seigneur se mettra personnellement à la tête de la caravane, pour la conduire et la préserver de tout danger. Cf. Is. lii, 12, et Mich. ii, 12-13. — In lumine majestatis... Ses divines splendeurs éclaireront la marche, ainsi qu'avait fait la colonne de feu après la sortie d'Egypte. — Cum misericordia etjustitia. Ces deux attributs de Jéhovah brilleront d'une manière spéciale, en ces jours du rétablissement des Juifs comme nation thoocratique : sa miséricorde, puisqu'il montrera ainsi qu'il leur pardonne leurs crimes sans nombre; sa justice, parce que, de la sorte, 11 prouvera qu'il est parfaitement fidèle à ses promesses. Et rappelons - nous encore que ce rétablissement n'est décrit sous de si vives couleurs, que parce qu'il devait avoir pour terme la création de la nouvelle Alliance, la fondation de l'Église du Christ.
DEUXIÈME PARTIE
Lettre de Jérémie aux Juifs exilés en Chaldée.
1» Le titre.
^ Pour les questions générales, voyez l'Introd., p. 773 et s. — Exemplar. Dans le grec: àvTt") payov, copie. — L'auteur de la lettre : quam... Jeremias. Les destinataires : ad... captivas. Les Juifs désignés par les Chaldéens pour la déportation avaient déjà quitté Jérusalem, mais Us étaient encore en Palestine, sur le point de partir. Comp. les vers. 1-2, et Jer. xxix, 2. — Ut annuntiaret... Le pjophète, en écrivant cette lettre, rem-
plissait donc un ministère que Dieu lui avait formellement confié.
2» Exorde et thème de la lettre. VI, 1-8.
Chap. VI. — 1 - 2. La cause, la durée et la fin de l'exil. — Propter peccata vestra... Cf. Jer. xvi, 10-13, etc. Les Juifs avalent donc mérité ce châtiment. « Le souvenir des péchés qui avaient occasionné la captivité ne pouvait qu'aider les coupables h la supporter avec patience. » — In Babyloniam. D'après le grec : h Babylone. De même au vers. 3. — Annis plurimis ( vei-s. 2 ). Détail pleinement conforme à tous les oracles de Jérémie. Cf. Jer. xxviii, 2 et ss. ; xxix, 5-7; XXXII, 14. — Les adversaires de l'authenticité de cette épitre prétendent que les mots ad generationes septem sont en contradiction ouverte avec la limite de soixante-dix ans, que Jérémie avait fixée à l'exil; lis marqueraient, nous dit -on, un Intervalle beaucoup plus considérable. La supposition n'a rien de fondé, car c'est là une expression générale, qui ne veut rien préciser, et qui affirme simplement que la captivité devait durer longtemps. Qui ne sait que « sept » est souvent un chiffre rond dans la Bible, et que, par « génération », les Hébreux désignent souvent une période indéterminée? — Post hoc... educam... La suave promesse suit de près l'annonce de la punition , à la manière accoutumée des prophètes.
3-6. Jérémie met les captifs en garde contre le péril d'idolâtrie qui les attend à Babylone. — Videbitis... deos... : les dieux multiples du panthéon chaldéen. Le grec omet l'adjectif lapideoi. — Tn humeria portari. Ce trait est en parfait
Bar. VT, 4-9.
nia deos aureos, et argenteos, et lajiideos. et ligneos, iu luimeris portari, osteiitantes metum gentibus.
4. Videte ergo ne et vos similes efficiamini factis alienis, et metuatis, et metus vos capiat in ipsis.
5. Visa itaque tnrba de rétro, et ab ante, adorantes dicite in cordibus vestris : Te oportet adorari , Domine.
6. Angélus enim meus vobiscum est; ipse aiitem exquiram animas vestras.
7. Nam lingiia ipsorum polita a fabro ; ipsa etiam inaurata et inargentata falsa Buut, et non possunt loqui.
8. Et sicut virgini amanti ornamenta, ita accepto auro febricati sunt.
9. Coronas certe aureas habent super capita sua dii illorum ; unde subtrahunt sacerdotes ab eis aurum et argentum , et erogant illud in semetipsos.
loue des dieux d'or et d'argent, de pien-e et de bois, que l'on porte sur les épaules, et qui inspirent delà crainte aux nations. 4 Prenez donc garde de ne jias imiH la conduite de ces étrangers, de ne ^ craindre leurs dieux , et de ne pas vô laisser saisir par la fraj'eur.
5. Aussi, lorsque vous verrez une fou| en avant et par derrière, dites en add rant dans votre cœur : C'est vous qu^ faut adorer. Seigneur.
6. Car mon ange est avec vous, moi-même je vengerai vos âmes.
7. Car la langue de ces idoles a é^ polie par le sculpteur; celles même qui sont dorées et argentées sont vaine et ne peuvent parler,
8. Et comme l'on fait des ornemenl pour une fille qui les aime, ainsi oûf pris de l'or pour les fabriquer.
9. Leuis dieux ont des couronnes d'i sur la tête; mais les prêtres en retiren l'or et l'argent, et s'en servent pour ei mêmes.
harmonie avec les coutumes assyriennes et babyloniennes. Voyez Is. xlvi, 7, et le commentaire; Jer. X, 5 (AU. archéol., pi. cxv, flg. 5).— Ostentantes (c.-à-d.a incutlentes ») metum... Ces Idoles étaient un objet d'efifroi pour leurs adorateurs superstitieux. — Videte... ne et vos... (vers. 4). Le pronom est très accentué : vous , les serviteurs du vrai Dieu. Déjà Moïse adressait aux anciens Hébreux une recommandation semblable. Cf. Deut. xn , 30, et xviii , 9. Si , dans leur contrée même, les compatriotes de Jérémie avaient ressenti une teUe propension vers l'idolâtrie, que serait-ce en plein pays païen? — Similes efficlaviini. Dans le grec, le verbe est redoublé à la façon des écrivains hébreux, lorsqu'ils veulent souligner une pensée : à90|j.ott»)6ÉvTSç àçottottobffZz. — Et metuatis : h l'exemple des païens ( vers. S* ), quoiqu'il n'y ait absolument rien à crsiudre, comme le démontrera la suite de la lettre. — Visa itaque... (vers. 6). Pieuse pratique que Jérémie suggère aux déportés, pour les moments où ils verront défiler devant eux les longues processions idolâtriques. — Le participe adorantes se rapporte aux Juifs dans la Vulgate ; aux païens d'après le grec. — Te oportet... Le pronom est très emphatique : C'est vous, vous seul, qui devez être adoré. — Angelua enim... (vers. 6). Dieu prend la parole dans ce verset, pour confirmer ce que Jérémie a dit plus haut (vers. 3»» et é*") : Ne craignez point, car mon ange est avec vous pour vous protéger. Sur cet ange de l'alliance, voyez Ex. XXIII, 22-23 ; xxxn, 34 ; xxxni, 2, etc. — Tpse autem exquiram... A première vue ces mots paraissent menaçants : Prenez garde, si vous succombiez à la tentation d'idolâtrie, que ji- ne vous punisse en vous faisant mourir. Mais il est plus conforme au contexte de les prendre
en bonne part : Mol-même je m'intéresserai tcn drement à votre vie. Dans le grec , le verbe n'a pas au futur, mais au participe ( svcÇo'^'^ )> se rapporte à l'ange protecteur : Mon ange ~ea( avec vous, prenant soin de vous.
3° Corps de la lettre r Jérémie démontre, pa de nombreux arguments, le néant des idoles l'absurdité de l'idolâtrie. VI, 7-72.
Ces arguments sont très simples, mais saisi» sants, habituellement présentés sous une form^ très mordante, sans suite logique, avec des rép* titlons qui font pénétrer le sarcasme plus avant j Ils étaient très capables de faire impression sua les hommes du peuple, auxquels ils s'adressaieni spécialement. Une sorte de refrain, qui revienif aux vers. 14»'-15=, 22, 28, 39, 44, 51, 55, 64 et 68 les partage en dix groupes inégaux.
7-15». Les Idoles sont de simples et vulgaire produits humains; elles sont dépourvues de vi^ et de mouvement. — La particule nam sert de transition ; Jérémie va indiquer les motifs pour lesquels les Juifs ne doivent ni craindre ntj adorer les faux dieux. L'ironie apparaît dès lâ début : lingua ipsorum... — Inaurata et inor-j gentata. Il était fort rare que les idoles fussent entièrement d'or ou d'argent ; d'ordinaire, la sta»^ tue était de bois, et simplement recouverte dé ces métaux précieux. Cf. Is. xxx, 22, et le com'^ mentalre. — Falsa sunt. Plus fortement dans la grec : Elles sont mensonge. Comp. les vers. 60 < 68 ; Is. XLiv, 20 ; Jer. xni, 25 ; xvi, 19, etc. — Noni possunt loqui. Ces langues dorées ou argent demeurent complètement muettes. Cf. Ps. cxin seconde partie, vers. 8, 7; cxxxiv, 16«, etc. — J Et sicut virgirà... (vers. 8). Comparaison pleine de sarcasme. Le grec unit ce verset au 8uivaiit|] et la pensée y gagne en clarté : Comme pour uuel
Bab. VI, 10- U.
10. Ils donnent tlo cet or à des prostituées, et ils en parent des courtisanes; et après que ces courtisanes le leur ont rendu, ils en parent leurs dieux.
Ceux-ci ne se défendent ni de la I ' uille, ni des vers
12. Après les avoir couverts d'un vêtement de pourpre, on leur essuie le visage, à cause de la grande poussière qui s'élève dans la maison où ils sont.
13. L'un porte un sceptre comme un homme, comme un gouverneur de province ; mais il ne fait pas mourir celui qui l'offense,
14. L'autre a une épée ou une hache ;\ la main ; mais il ne peut se délivrer ni des combattants, ni des voleurs. Sachez ii:ir là que ce ne sont pas des dieux;
10. Dant autem et ex ipso prostitutis, et meretrices ornant; et iterum cura receperiiit illud a meretricibus, ornant deos suos.
Hi autem non liberantur ab aerugiue et tinea
12. Opertis autem illis veste purpurea, extergunt faoiera ipsorura propter pulverem domus, qui est plurimus inter eos.
13. Sceptrum autem habet ut horao, sicut judex regionis, qui in bb peccantem non interficit.
14. Habet etiam in manu gladium et securim, se autem de bello et a latronibus non libérât. Unde vobis notum sit quia non sunt dii ;
)eune flUe qui aime la parure, ils prennent de 1 or et ils préparent des couronnes (qu'ils placent) sur la tête de leurs dieux. — Unde subtrahunt... (vers. B'). Autre trait piquant : les dieux volés p;u- leurs propres prêtres. « Arnobe, adv. Gentes,
rosion des métaux. — Veste purpurea (vers. 12). ÉtofEe très riche, qui ne servait guère qu'aux rois et aux grands personnages ; mais elle ne protégeait qu'insuflasarament les Idoles contre la poussière soulevée dans les temples par les pieds
Scène de deuil auprès d'un sépulcre. (Peinture égyptienne
VI, 21, cite quelques exemples amusants de vols comajis sur les statues des dieux.» — Dant... prostitutis... (vers. 10). Voilà qui est encore plus fort et plus honteux. — Et iterum cum... Variante dans le grec : Et Us les ornent (les dieux) avec des vêtements, comme si c'étaient des hommes. — Non liberantur... {vers. U). Les idoles ne sont pas même capables de se garantir de ce qui peut leur nuire. Au lieu de tinea, le grec emploie le subàtautii Pp(i)(JL(iTwv, qui désigne plutôt la cor-
des adorateurs : aussi fallait - 11 leur essuyer le visage, comme celui des enfants ( e.xteri/unt. .}. Cf. vers. 16 et 23. — Sceptrum autem... (vers. 13). Le dieu Mardouk (voyez Jer. l, 2, et la note) apparaît fréquemment sur les cylindres babyloniens tenant le sceptre à la main. Emblème ridicule lorsqu'il s'agit des idoles, puisqu'elles ne savent pas se faire respecter : qui in se peccantem... Le grec associe les mots ut homo aux suivants, et le sens en devient plus net : Comme
Bar. VI, 15-19.
15. non ergo tiiiiueritis eos. Sicut enim vas horniniB confractum inutile efficitur, taies sunt et dii illorum.
16. Constitutis illis in domo , oculi eorum pleui sunt pulvere a pedibus introeuntium.
17. Et sicut alicui qui regem offeridit circurnseptae sunt januae. aut sicut ad sepulurum adductum mortuum; ita tutantur sacerdotes ostia claueuris et seris, ne a latrouibus expolientur.
18. Lucemas accendunt illis, et quidem multas , ex quibus nullam videre pos- Bunt ; sunt autera sicut trabes in domo.
19. Corda vero eorum dicunt elingere eerpentes qui de terra sunt, dum comedunt eos, et vestimentum ipsorum, et non tieiitiunt.
15. ne les craignez donc pas. Car do même qu'un vase brisé par un homme devient inutile, tels sont aussi leurs dieu.x.
16. Lorsqu'on les a placés dans une maison, leurs yeux sont remplis de la poussière que soulèvent les pieds de ceux qui entrent.
17. Et comme on ferme les portes autour de celui qui a offensé le roi, ou autour d'un mort qui a été conduit au sépulcre, ainsi les prêtres protègent les portes par des serrures et des ven'ous, de peur que les voleurs ne dépouillent leurs dieux.
18. Ils leur allument des lampes, et en grand nombre ; mais ils n'en peuvent voir aucune, et ils sont comme des poutres dans une maison.
19. Ils disent que les serpents nés de la terre leur lèchent le cœur, lorsqu'ils les dévorent, eux et leurs vêtements, sans qu'ils le sentent.
nn homme qui est un juge (c- ù - d. un chef) du pays. — Gladium et securim ( vers. 14 ). Conti-
Ohat. (Bronae égyptien
L .uvrc
nuatlon du même raisonnement. Le dieu Bol était habituellement représenté debout et tenant une h»cbe (AU. arehéol., pL cxv, flg. 2). — Unde
vobis notum... Conclusion tonte naturelle de la description qui précède.
15* -22. Complète InutUlté des Idoles, qui ne sont que des blocs Insensibles. — Sicut... vas... confractu.m.„ Sur cette comparaison , voyez Jer. xxii, 28. — Constitutis iUis... (vers. 16). C,-à-d., lorsqu'on les établit dans un temple Un domo ; d'après le grec : dans leurs malsons). — OcuM... plenl... pulvere. Tel est le bénéfice que les idoles retirent des hommages de leurs adorateurs. — Et sicut... (vers. 17). Le substantif aO),at ^rai: mieux traduit par « aulse » que par jamix ; 11 s'agit des cours des prisons (cf. Jer. XXXII, 2; XXXIII, 1, etc.). — Aut sicut ad sepulcrum. . . Les anciens fermaient avec soin l'entrée des sépulcres, pour empêcher les vulenrs de s'emparer des objets précieux qu'on y enfermait avec les morts. Variante dans le grec : Comme quelqu'un qui est conduit à la mort. Ces mots se rapportent encore au criminel qui a outragé le roi (qui regem...), et qui a été emprisonné et condamné à mort pour ce motif. — Lucernas accendunU.. (vers. 18). Coutume très fréquente chez les païens ; Lactance , Instit., VI, 2, s'en moque dans les mêmes temi(-3 que Jérémle. — Ex quibus nullam... En effet, « Ils ont des yeux et ne volent pas , » comme dit le psalmlste (Ps. csm, seconde partie , 8 ). — Sicut trabes. . . Comparais-oii très méprisante. — Corda... eorum (vers. 19;. C.-à-d., l'Intérieur de leurs statues. Elingere : détruire en rongeant. — Serpentes... : non pas des serpents proprement dits, mais, d'après le sens large que cette expression a parfois dans la Bible, les rep tiles de tout genre (vers. Insectes, etc.). — Non sevtiunt: pas plus qu'un morceau de bois ne sent le ver qui le dévore. — Nigre... /itmo
Bau. VI, 20-25.
20. Leurs visaj^es deviennent noirs par la fumée qui s'élève dans la maison.
21. Sur leurs corps et sur leurs têtes volent les hiboux, les hirondelles et les autres oiseaux, et les chats y courent aussi.
22. Sachez par là que ce ne sont pas des dieux ; ne les craignez donc pas.
23. Même l'or qu'ils ont u'est que pour l'apparence ; à moins que l'on n'essuie la rouille, ils ne brilleront pas; et lorsqu'on les a fondus, ils ne le sentaient pas.
24. On les a achetés à grand prix, quoiqu'il n'y ait pas de vie en eux.
25. N'ayant pas de pieds, ils sont portés sur les épaules, et ils font voir leur honte aux hommes ; aussi , que ceux qui les adorent soient confondus !
Unde eciatis quia non sunt dii ; ne ergo timueritis eos
23. Aurum etiam quod habent ad speciem est ; nisi aliquis exterserit a^ruginem, non fulgebunt ; neque tnim dum conflarentur, sentiebant.
24. Ex omni pretio empta sunt, in quibus spiritus non inest ipsis.
25. Sine pedibus, in humeris portant tur, ostentantes ignobilitatem suam hominibus ; confundantur etiam (jui coluiit ea!
(vers. 20) : la fumée des lampes qui viennent d'être mentionnées (cf. Tsre. 18). — Noctuse. Le grec vuxTEpt'Seï; représente toute espèce d'oiseaux de nuit, y compris les chauves-souris. — Et aves. Comparez cette ligne Ironique de Lactance, l. c, ii, 4 : « Les oiseaux eux-mêmes
entourés comme parare (littéralement: pour la beauté). On peut aussi ramener la Vulgate à ce sens. — Nisi... exterserit... Cîomp. les vers. 11-12, 16. L'or n'est point atteint par la rouille ; mais Ici le langage est poétique et figuré. Cf. Jac. v, 3. — Nequc. dum canfittre-utiir.,, IjBï idoles sont
Cisux portés en processioa.
descendent sur leurs statues, y établissent leurs nids, et les scjulllent. » — Et cattse. C'est Ici le eeul endroit de la Bible où le chat soit mentionné. Les Égyptiens paraissent avoir été les premiers à le traiter comme un animal domestique. — OncLe sctatis... Le refrain. C!omp. le vers. U*.
33-28. Les faux dieux n'ont qu'une valeur matérielle et extérieure; ils ne peuvent s'aider eux - mêmes, et Ils se laissent déshonorer par leurs prêtres et leurs adorateurs. — Aurum... ad speciem. Leur richesse n'est donc qu'une pure apparence. Nuance dans le grec : L'or dont ils sont
insensibles aux coups de marteau et aux morsures de la lime, lorsqu'on les fabrique. — Ex omni pretio... (vers. 24). Cf. Is. xLVt, 6. L'on a donné généreusement, sans compter, lorsqu'il s'est agi de les préparer ; mais, quoiqu'elles aient coûté si cher, elles ne possèdent pas le plus léger souffle vital (in quibus spiritus...). Cf. Ps. cxxxrv, n^; Jer. x, 14, etc. — Sine pedibus... (vers. 25). Ou, du moins, elles ne peuvent utiliser les pieds que leur donne le statuaire. Cf. Ps. cxin, seconde partie, 7; Jer. x, 5. — Ostentantes ignobilitatem... C'est pour elles, en effet, une honte très grande que de ne pouvoir pas même faire un pas. —
Bar. VI, 26-32.
26. Propterea si cecîderint in terram , a semetipsis non consuigunt; neque si quis eum statuent reotum, per semetipsum stabit ; sed sicut mortuis munera eorum illis apponentur.
27. Hostias illorum vendunt sacerdotes ipsorum , et abutuntur ; similiter et miilieres eorum decerpentes, neque infirme, neque mendicanti aliquid impertiunt.
28. De sacrificiis eorum fetae et men- Btruatas contingunt. Scientes itaque ex his quia non sunt dii , ne timeatis eos.
29. Unde enim vocantur dii? Quia mulieres apponunt diis argenteis , et aureis, et ligneis ;
30. et in domibus eorum sacerdotes Bedent, habentes tunicas scissas, et capita et barbam rasam, quorum capita nuda sunt.
31. Rugiunt autem clamantes contra deos suos, sicut in cœna mortui.
32. Vestiraenta eorum auferunt sacerdotes, et vestiunt uxores suas et filios eues.
26. C'est pourquoi s'ils tombent .i terre, ils ne se relèveront pas d'euxmêmes; et si on les redresse, ils ne se tiendront pas debout par eux-mêmes; mais, comme à des morts, on Jeur apporte leurs offrandes.
27. Leurs prêtres vendent leurs victimes , et en disposent à leur gré ; leurs femmes en prennent aussi et n'en donnent rien aux malades et aux mendiants.
28. Les femmes touchent à leurs sacrifices lorsqu'elles sont grosses et dans un état impm-. Sachant donc par ces choses que ce ne sont pas des dieux, ne les craignez point.
29. Pourquoi, en effet, les appelle-t-on des dieux? Car les femmes offrent des dons à ces dieux d'argent, d'or et de bois;
30. et dans leurs temples les prêtres sont assis avec des tuniques déchirées, la tête et la barbe rasées, et la tête nue.
31. Ils rugissent en criant devant leurs dieux, comme dans un festin mortuaire.
32. Les prêtres leur ôtent leurs vêtements, et ils en habillent leurs femmes et leurs enfants.
Conf^mdantur... Ânathème qui s'échappe du cœur ému de l'écrivain sacré. Le grec emploie le temps présent et signale simplement un fait : Leurs adorateurs sont couverts de confusion. Ils rougissent parfois d'avoir des soliveaux pour dieux. — Si ceciderint... (vers. 26). Conséquence fatale de l'inertie des Idoles. Comp. l'épisode de Dagon,
I Reg. V, 3, et ss. — Si quis eum... Très souvent, dans cette description, Jérémle passe du pluriel au singulier, et vice versa. Après le verbe stabit, le grec ajoute ce trait, omis par la Vulgate : Et si on le penche, 11 ne se redresse pas. — Sicut mortuis... Sur les offrandes de mets que les païens déposaient sur les tombes ou dans les sépulcres, comp. Tob. IV, 17; Eccll. xxx, 18-19. — Hostias... vendunt... (vers. 27). Autre genre d'infidélité de la part des prêtres païens. Cf. vers. 9-10 ; Dan. xrv,
II et ss. — Decerpentes. D'après le grec : « sale condlunt. » Les femmes de ces prêtres salaient, pour les conserver, les viandes ainsi dérobées aux dieux en grande quantité. — Neque inflrmo... aliquid... : tandis que le vrai Dieu désirait que, dans certains sacrifices, une partie notable des victimes fusent consommées par les pauvres. Cf. Deut. XIV, 29, etc. — Fetœ et menstruatse (vers. 28). Chez les Juifs, ces deux catégories de personnes étaient regardées comme impures , et 11 leur était interdit de toucher aux choses saintes. Cf. Lev. XII, 4; XV, 33; XX, 18. Jérémle, en signalant ce trait, relève la supériorité du culte mosaïque, et Inspire h ses coreligionnaires une
horreur plus vive pour le culte Idolâtrique, qui tolérait toutes les indécences. .
29-39. Les idoles sont traitées par leui-s prêtres comme des morts ; le prophète revient sur leur insensibilité et sur leur Impuissance absolue. — Unde... vocantur diif Question toute vibrante d'indignation. — Mulieres apponvnt... Dans la religion Juive, même en dehors des circonstances marquées plus haut (vers. 28*), aucun rôle actif n'était confié aux femmes dans les cérémonies qui touchaient directement au culte. — In domibus eorum (c.à-d. dans les temples des idoles) sacerdotes... Ceux dont on porte le deuil, comme s'ils étalent morts, ne méritent évidemment pas le nom de dieux. Les détails dramatiques qui suivent, habentes... scissas, barbam rasam, etc., représentent le deuil, tel que le manifestent les Orientaux. Cf. Gen. xxxvu, 34; Jer. XLvni, 37, etc. Les prêtres juifs ne devaient Jamais suivre J ces pratiques; cf. Lev. xxi, 1 et ss. — Rugiunt] clamantes... (vers. 31). Cris de lamentation, semblables à ceux qui font partie des rites funèbres! de l'Orient. Cf. Am. v, 16-17; Matth. ix, 23, etc. j
— In cœna mortui. Il s'agit des i parentalia»,] ou des 7tEp(8EC7tva, c.-à-d. des festins célébrésl en l'honneur des morts après les funérailles. Cf.' Jer. XVI, 7. — VeMimenta... auferunt... (vers. 32).^ Encore l'infidélité des prêtres. Comp. le vers. 10.'
— Neque si quid mali... (vers. 33). L'impuissance et rindiflérence totale des faux dieux. Onj peut leur faire tout ce qu'on voudra, sans qu'Us]
Bar. VT, 3.3-41.
33. Qu'on leur fasse du mal ou qu'on leur fasse du bien, ils ne peuvent le rendre; ils ne peuvent établir un roi, ni lui ôter la couronne.
34. Ils ne peuvent non plus donner les richesses, ni rendre le mal. Si quelqu'un leur a fait un vœu et ne s'en acquitte pas, ils ne le lui redemandent point.
35. Ils ne sauvent personne de la mort, et ils n'arrachent pas le faible au plus puissant.
36. Ils ne rendent pas la vue à l'aveugle, et ils ne délivrent pas l'homme de la nécessité.
37. Ils n'auront pas pitié de la veuve, et ne feront pas de bien aux orphelins,
38. Leurs dieux sont semblables aux pierres, extraites d'une montagne; ils sont de bois, de pierre, d'or et d'aigent; ceux qui les adorent seront confondus.
39. Comment donc peut-on penser ou dire que ce sont des dieux?
40. Les Chaldéens eux-mêmes les déshonorent ; lorsqu'ils apprennent qu'un homme est muet et ne peut parler, ils le présentent à Bel , lui demandant de le faire parler;
41. comme si ceux qui n'ont pas de mouvement pouvaient sentir! Et eux, lorsqu'ils s'en aperçoivent, les abandonnent ; car leurs dieux sont insensibles.
33. Neque si quid niali i)atiuntiir ab aliquo, neque si quid boni, poterunt retribuere ; neque regera constituere pos sunt, neque auferre.
34. Similiter neque dare divitias possunt, neque malum retribuere. Si quis illis votum voverit et non reddiderit, neque hoc requirunt.
35. Hominem a morte non libérant, neque infirmum a potentiori eripiunt.
36. Hominem cœcum ad visum non restituunt, de necessitate hominem non liberabunt.
Viduse non miserebuntur, neque orphanis benefacient
38. Lapidibus de monte similes sunt dii illorum ; lignei, et lapidei, et aurei, et argentei ; qui autem colunt ea confundentur.
39. Quomodo ergo sestimandura est aut dicendum illos esse deos?
40. Adhuc enim ipsis Chaldœis non honorantibus ea; qui cum audierint mutum non posse loqui, oiTerunt illud ad Bel , postulantes ab eo loqui ;
41. quasi possint sentire qui non habent motum! Et ipsi, cum intellexerint, relinquent ea ; sensum enim non habent ipsi dii illorum.
le sentent, — Neque regem... Cette pensée sera de nouveau e.xprimée aux vers. 52, 55 et 65. Conip. Dan. II, 21. — Neque dare divitias... (vers. 34). Au contraire, le vrai Dieu « enrichit et appauvrit ». Cf. I Reg. Il, 7-8. — Neque malum... Nuance dans le grec : Ni donner de l'airain. Les Idoles ne peuvent pas même procurer à leurs amis quelques petites pièces de monnaie vulgaire. — Si quis votum... Grave négligence, qu'elles sont absolument incapables de châtier. Cf. Deut. XXIII, 21. — Hominem a morte... (vers. 36). Le contraire est affirmé de Jéhovah (Deut. xxxn, 39; I Reg. u, 6, etc.). — Infirmum a potentiori: un homme faible, injustement opprimé par un autre homme plus fort que lui. — Csecum ad visum. . . Vers. 36 et 37 : autres marques de l'impuissance absolue des faux dieux. Seul, le vrai Dieu vient au secours de toutes les misères. Cf. Ps. CXLV, 8 et 9, etc. — Lapidibus de monte... (vers. .38). Voyez une pensée semblable dans Uabacuc, II, 19.
40-44. Les Chaliléens outragent et déshonorent eux - mêmes leurs dieux. — Adhuc enivi. . . La phrase n'est pas achevée, mais il est aisé de la compléter : Comment traiteriez - vous les Idoles babyloniennes comme des dieux, lorsque les Chaldéens sont les premiers à les outrager? — Non
honorantibus .. Ils les déshonoraient « en leur demandant sans cesse des choses qu'ils savaient fort bieu qu'elles ne pourraient pas exécuter ». Les exemples suivent (vers. 40'>-43). — Offerent illiid. 11 faudrait le masculin : « illum, » le muet. — Ad Bel. Sur cette divinité, voyez Is. xlvi, 1, et la note. — Postulantes ab eo... D'après la Vulgate, ils demandent à la divinité d'accorder au muet l'usage de la parole. D'après le grec, à cause d'une variante au vers. 41 : Ils lui demandent (au muet) de parier, comme s'il en était capable, c.-à-d., comme si un miracle avait eu lieu en sa faveur (Vulg. : quasi possint sentire; les mots qui non... motum sont propres à notre version latine). — Et ipsi... relinquent... Les adorateurs finissent par comprendre que leurs prétendus dieux sont sans pouvoir et sans vie, et ils les abandonnent. Le grec a une particule négative, qui transforme la pensée : Et ils ne peuvent se résoudre à les abandonner, car ils ne comprennent pas (Vulg. rsew.sMm enim...). Quoiqu'ils se rendent compte de l'impuissance et du néant de leurs dieux, les Chaldéens s'aveuglent eux-mêmes et persévèrent dans leur absurde idolâtrie. Les mots ipsi dii illorum sont une particularité du texte latin. — Mnlieres autem... (vers. 42). Hérodote, 1, 199, cite tout au long cette « très honte\ise loi
ËAR. VI, 42-50.
42. Mulieres autem circunidatoe funibiis iii viis scdeut, bucceudeiites ossa olivarum ;
43. ouiu autem aliqua ex ipsis, attracta ah aliqiio traiiseunte, dormierit cum eo, proximae snse exprobrat qiiod ea non sit digna habita, siciit ipsa, neque funis ejus diruptus sit.
44. Omiiia autem quse illis fiunt, falsa 6unt ; quomodo sestimandum aut dicendum est illos esse deos?
45. A f abris autein et ah aurificibus facta simt ; nihil aliud erunt, nisi id quod volunt esse sacerdotes.
46. Artifices etiam ipsi, qui ea faciunt, non sunt multi temporis ; numquid ergo possunt ea, quae fabricata sunt ab ipsis, esse dii ?
Reliquerunt autem falsa et opprobrium postea futuris
48. Kam cum supervenerit illis praelium et mala, cogitant sacerdotes apud se ubi se abscondant cum illis.
49. Quomodo ergo sentiri debeant quoniam dii sunt-, qui nec de bello se libérant, neque de malis se eripiunt?
50. Nam cum siiit lignea, inaurata et inargentata, scietur postea quia falsa sunt ab universis gentibus et regibus ; quae manifesta sunt quia non sunt dii, sed opéra manuum hominum, et nullum Dei opus cum illis.
42. Des femmes entourées de cordea sont assises dans les rues, bridant des noyaux d'olives ;
43. et lorsque l'une d'elles, emmenée par quelque passant, a dormi avec lui, elle reproche à sa voisine de n'avoir pas été jugée, comme elle, digne d'honneur, et de n'avoir pas vu rompre sa corde.
44. Tout ce qu'on fait à ces dieux est fausseté; comment donc peut-on penser ou dire que ce sont des dieux?
45. Ils ont été faits par des ouvriers et par des orfèvres ; ils ne sont que ce que les prêtres veulent qu'ils soient.
46. Les ouvriers qui les font ne vivent eux-mêmes que peu de temps; comment donc les objets qu'ils ont fabriqués peuvent-ils être des dieux?
47. Ils ne laissent à ceux qui viendront après eux que la fausseté et l'opprobre.
48. Car lorsqu'il survient une guerre ou quelque malheur, les prêtres pensent en eux-mêmes en quel endroit ils iront se caclier avec leurs dieux.
49. Comment donc peut -on penser qu'ils sont des dieux, ceux qui ne peuvent se sauver de la guerre, ai se délivrer des malheurs ?
50. Car, puisqu'ils ne sont que du bois, recouvert d'or et d'argent, toutes les nations et tous les rois reconnaîtront un jour leur fausseté ; on verra clairement que ce ne sont pas des dieux, mais l'œuvre de la main des hommes, et qu'ils sont incapables de tout acte divin.
des Babyloniens », d'après laquelle les femmes devaient se prostituer au moins une fois dans leur vie, en l'honneur d'une déesse ignoble. Cf. Strabon, xvi, 1. — Circumdatœ /«riibus. « Elles sont séparées les unes des autres par des cordes, qui forment des espèces de mes... où elles se tiennent, et où les étrangers entrent pour les choisir.^ ( Hérodote, l. c. ). — Ossa olivarum. C.-à-d , des noyaux d'olives, que les femmes, en attendant qu'on les choisît, brûlaient sur des réchauds rn l'honneur de la déesse. Le traducteur latin t dû lire TttxupiÔE;, olives broyées; mais la iraie leçon du grec est TtÎTupa , du son. L'action de brûler du son était sans doute regardée comme un charme capable d'exciter la passion des hommes. — Proximae... exprobrat... (vers. 43.) « Celles d'entre elles qui sont sans beauté attendent longtemps, ne pouvant accomplir la loi, i> dit encore Hérodote. — Omnia... quse UUi>... (vers. 44). D'après le grec : Tout ce qui se fait à leur sujet ( Iv aÙTOïc, au sujet des dieux). — Uuomodo asstimanflu'n . , . Après de telles hontes, le refrain retemit avec plus de force 411e jamais.
4.5-61. Les Idoles sont fabriquées de main d'homme, et leurs adorateurs savent très bien qu'ils n'ont rien à attendre d'elles. — A /abris. Les Idoles de bois étaient fabriquées par des charpentiers. Cf. Is. XL, 20, et XLiv, 12-20 ; Jer. x, 3, etc. — Nihil aliud... erunt... Les vers si mordants d'Horace, Sat., i, 8, sont bien connus :
Oliin truncus eram flculneus, inutile lignum, Cum faber, incertus scamnnm faceretne Priapiira, Maluit esBe deniu. Deus inde ego...
Au lieu de «acerdotes, le grec dit: les ouvriers. — Artifices etiam... (vers. 46). Les fabricants d'idoles ne sont que de faibles mortels, qui n'ont que quelques années de vie ; comment leurs œuvres pourraient-elles être des dieux? Cf. Sap. XV, 16-17. Elles ne sont en réalité que mensonge et ignominie : reliquerunt... /alsa... (vers. 47). — Nam cum supervenerit... (vers. 48 et ss.). Pe quelle manière leur néant sera démontré, à la grande confusion de ceux qui auront mis en elKs leur confiance. — Cogitant... ubi se abscondant. Trait des plus sarcastiiiues.^i^wZJ«?n Dei opus... tvuis. 50). Il est tout à fait Impossible ù ces dieux
Bar. VI, 51-58.
61. On suit dune par là qiK! ce ne Mjut pas des dieux, mais l'œuvre de lu main des hommes , et qu'ils sont incapables de tout acte divin.
52. Ils n'établissent pas un roi sur une contrée, et ils ne donnent pas la pluie aux hommes.
53. Ils ne discerneront pas ce qui est juste, et ils ne délivreront pas les contrées de la violence, car ils ne peuvent rien, et sont comme des corneilles qui volent entre le ciel et la terre.
54. Quand le feu aura pris à la maison de ces dieux de bois, d'argent et d'or, leurs prêtres s'enfuiront et seront sauvés ; mais eux ils seront consumés au milieu des flammes comme des poutres.
55. Ils ne résisteront point à un roi pendant la guerre. Comment donc peut-on penser ou admettre que ce soit des dieux ?
56. Ces dieux de bois, de pierre, d'or et d'argent ne se délivreront pas des larrons et des voleurs ; ceux qui sont plus forts qu'eux
57. leur voleront l'or, l'argent et les vêtements dont ils sont couverts, et ils s'en iront, et ces dieux ne pourront pas se porter secours.
58. Il vaut donc mieux être un roi qui manifeste sa force, ou un vase utile à une maison, et honorant celui qui le possède, ou la porte d'une maison qui garde tout ce qui y est, que l'un de ces faux dieux.
51. Unde ergo notuni est quia non euiit dii, sed opéra manuum hominura, et nullum Dei opus in ipsis est.
52. Kegera regioni non suscitant , noque pluviam hominibus dahunt.
53. Judicium quoque non discernent, neque regiones îiberabuni ab injuria, quia nihil possunt, sicut corniculse inter médium cœli et terrse.
54. Etenim cum inciderit ignis in domura deorum ligneorum, argenleorum etaureorum, sacerdotes quidem ipsorum fugient, et liberabuntur ; ipsi vero, sicut trabes in medio comburentur.
55. Régi autem et bello non résistent, quo nodo ergo œstimandum est aut recipiendum quia dii eunt?
56. Non a furibus, jieque a latronibus se liberabunt dii lignei , et lapidei , et inanrati, et inargentati ; quibus hi, qui fortiores sunt,
57. aurum et argentum et vestiraentum quo operti sunt, auferent illis, et abibunt, nec sibi auxilium ferent.
58. Itaque melius est esse regem ostentantem virtutem suara, aut vas in dom'ft utile, in quo gloriabitur qui possidet illud, vel ostium in domo, quod custodit quae in ipsa sunt, quam falsi dii.
Inertes d'accomplir une œuvre divine. Cette pensée est si frappante, que Jérémie la répète au vers. 51 (du moins, d'après la version latine), en l'unissant au refrain. — Unde ergo notum... Variantp e.\pressive dans le grec : Qui donc doit apprendre qu'ils ne sont pas des dieux? Ce fait est tellement évident, que personne ne peut l'ignorer.
52-55. La totale impuissance des idoles est encore démontrée par divers exemples. — Regem reyicmi... Comp. le vers. 33. Le vrai Dieu a seul assez de pouvoir pour établir ou renverser les rois. — Neque pluviam... Ce fait aussi est réservé à Jéhovah. Cf. Deut. xi. 14; Ps. cxlvi, 8; Act. XIV, 17, etc. — Judicium guot/Me... (vers. 53). Les faux dieux ne sauraient rendre la Justice; c'est là pourtant un des premiers attributs de la divinité. — Liberalnint ab injuria...: comme de la peste, de la famine, de la guerre. Le grec est un peu obscur en cet endroit. Peut-être siguiflet- 11 : Ils ne peuvent se garantir d'un outrage. Comp. les vers. 14, 17, 26, etc. — Sicut cornitulx... : « aussi pou instruits de ce qui se passe paruii les hommes, et ause'. incapabiis d'y appor-
ter des changements en bien ou en mal, que les corneilles qui volent dans, l'air. » (Calmet, h. l.) Sur cet oiseau, voyez VAtl. d'hist. nat., pi. lxxxix, flg. 1. — Cum... ignis... ( vers. 54 ). Détail des plus sarcastlques. Notez surtout le trait : sacerdotes... liberabuntur. — Régi... et bello. Comparez, dans Isaïe, xxxvi, 18-20, et xxxvu, 12-13, le langage si dédaigneux des Assyriens envers lea dieux étrangers dont ils avaient vaincu lea peiiples.
56-64. Les hommes sont beaucoup plus forts que les Idoles, et celles-ci sont bien au-dessous de tout ce que produit l'art humain et de tous les êtres en général. — Cette strophe débute par un trait déjù cité : tion a/uribus... Cf. vws. 14 et l?*». L'épithète lapidei manque dans le grec. — Itaqite melius... esse regem... (vers. 58). Conclusion très légitime. — Aut vas... utile. Le comble de l'ironie. Rien de plus vrai cependant, puisqu'une Idole est absolument inutile. — Tn quo gloriabitur... D'après le grec : (Un vase) dont se sert celui qui le possède. — Sol quidem... Vers. 59-62 : toutes les créatures, même les pli's considérables et los plus Indépendantes en appu-
Bar. VI, 59-70.
59. Sol qiiidem et luna ac sidéra, ciini sint spleiidida et einibsa ad utiliLates, obaudiunt ;
60. similiter et fiilgur cr.m apparue- TJt, perspicuum est; idipsura autem et spiritus in onini regione spirat;
61. et nube.s, quibus cum imperatum fuerit a Deo j^erambulare universum orbem , perficiurit quod imperatum est eis;
62. ignis etiam missus desuper, utcon- Bumat montes et silvas, facit quod prseceptum est ei; hîec autein neqne speciebu8, neque virtutibus, uni eorutn similia Sun t.
63. Unde neque existimandum est, neque dicendum illos esse deos, quando non possunt neque judicium judic^re, neque quidquam facere hominibus.
64. Scientes itaque quia non sunt dii, ne ergo timueritis eos.
Neque enim regibus maledicent, neque benedicent
60. Signa etiam in caelo gentibus non osteiidunt; neque ut sol lucebunt, neque illuminabunt ut luna.
67. Bestiae meliores sunt illis, quse possunt fugere sub tectum, ac prodesse sibi.
68. Nullo itaque modo nobis est manifestum quia sunt dii ; propter quod ne timeatis eos.
69. Narn sicut in cucumerario formido nihil custodit, ita sunt dii illorum lignei, et argentei, et inaurati.
70. Eodera modo et in horto Bjùna alba, supra quam omnis avis sedet; similiter et raortuo projecto in tenebris,
59. Le soleil, la lune et les astres brillants sont conduits pour l'utilité des hommes, et obéissent à Dieu;
60. les éclairs aussi se font voir lorsqu'ils paraissent, et le vent souffle dans tout les pays;
61. les nuées, lorsque Dieu leur commande de parcourir tout l'univers, exécutent ce qui leur a été ordonné;
62 le feu du ciel, envoyé d'en haut pour consumer les montagnes et les forêts, fait ce qui lui a été commandé ; mais ces dieux ne sont semblables ni en beauté ni en puissance à un seul de ces êtres.
63. On ne doit donc ni penser ni dire que ce soit des dieux, puisqu'ils ne peuvent ni rendre la justice , ni faire quoi que ce soit aux hommes.
64. C'est pourquoi, sachant que ce ne sont pas des dieux, ne les craignez pas.
s ne peuvent ni maudire ni bénir les rois
66. Ils ne montrent pas non plus dans le ciel des signes pour les peuples ; ils ne brillent pas comme le soleil, et ils ne luisent pas comme la lune.
67. Les bêtes valent mieux qu'eux, puisqu'elles peuvent s'enfuir sous un toit, et se rendre service.
68. Il ne nous est donc manifesté eu aucune manière qu'ils sont des dieux ; c'est pourquoi ne les craignez pas.
69. Car de même que, dans un champ de concombres, un épouvantail ne protège rien, ainsi sont leurs dieux de bois, d'argent et d'or.
70. Ils sont semblables à l'aubépine dans un jardin , sur laquelle tous les oiseaux se posent ; leurs dieux de bois
rence , obéissent au plan divin et rendent service à l'homme ; les Idoles leur Bout très inférieures, soit sous le rapport de la beauté, soit 80US celui de l'utilité. Ce raisonnement est très bien présenté. — Obaudinnl. Les astres sont doi-iles à la voix du Créateur. Cf. m, 33-35. — Ful'jur... et spiritVLS... ignis (vers. 60 et 61) : êtres qui paraissent si Incontrôlables I A toutes ces créatures l'écrivain sacré oppose les Idoles {hxc autem), qui ne les égalent ni en beauté {neque s/jeciebus), ni en force (neque virtutibus). 65-68. Encore l'Impuissance et le néant des faux dieux. — Neque. . . maledicent. . . : tandis que les malédictions ou les bénédictions du vrai Dieu sont de la plus grande Importance pour les rois. Cf. Jer. x, 5^. — Signa etiajn... (vers. 6B). Le Créateur a seul pu mettre les astres dans le Ciel, pour éclairer les hommes et leur servir de
signes. Cf. Gen. i, 14; Jer. x, 2, et la note. — Be-tiœ meliorea... (vers. 67). L'un des détails les plus ironiques de cette épître.
69-72. Variation sur le môme thème.— Cucumerario... : un champ de concombres. Cf. Is. I, 8, et la note; l'Atlas d'hist. nat., pi. xxvi, flg. 3, 5, 7. — Formido. C.-à-d., d'après le grec : un éiionvantail. Le mot latin a d'ailleurs aussi parfois cette Bigniflcation. — Nihil custodit. Les objets que l'on dresse dans les jardins ou dans les champs pour effrayer les oiseaux ne remplissent ce rôle que pendant quelques Jours ; les petits pillards s'y accoutument, et ne craignent plus rien. — Spina alba. Le mot grec correspondant désigne toute sorte d'arbres épineux. — Mortuu projecto... Autre image très forte de l'impuissance des faux dieux. — l'urpura et murice... (vers. 71 V Le grec a une leçon difficile : Far la pourprs
Rah. VI, 71-72.
d'argent et d'or lesseniblent encore à un înurt jeté dans les ténèbres.
71. La j)ourpre et l'écarlate, qui sont rongés sureux parles vers, vous montrent aussi que ce ne sont pas des dieux; ils sont eux - mêmes mangés à la fin , et ils deviennent l'opprobre d'un pays.
72. L'homme juste qui n'a pas d'idoles vaut mieux qu'eux, car il sera loin des opprobres.
similes sunt dii illorutn lignei, et inaurati, et inargentati.
71. A purpura quoque et murice, quae supra illos tineant, scietis itaque quia non sunt dii ; ipsi etiam postremo co- .meduntur, et erunt opprobrium in regiono.
72. Melior est homo justus qui non habet simulacra , nam erit longe ab opprobriis.
aussi et par le marbre (p-apuâpou) qui pourrit sur eux. Toutefois, il est bien évident qu'il ne eaumit être ici question du marbre proprement dit, que les vers ue peuvent ronger, et que Jéréniie n'aurait point cité, comme il le fait, avec la pouri>re. L'écrivain sacré a voulu parler sans doute ou «[ d'un vcruia luisant, semblable à celui
du marbre, on d'une étoffe polie et brillante comme un marbre ». — Erunt opprobrium... Les idoles deviendront l'objet du mépris universel. Ou bien, d'après les vers. 26, 47 et 72, elles attireront la confusion siir leurs adorateurs. — Melior est... jiishix... (vers. 72). Conclusion fliiale. un iieu abiupie, tenant la place du refrain.
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